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des boulets de canon. Il e n tra  en ra p p o rt avec les cé
lèbres fondeurs D aniel W yss e t Sam uel Leu, chargés 
de réorganiser l ’a rtillerie  de Berne et de Genève en 
1721; à  la  m o rt de Leu en 1722, cette  dernière 
ville s ’adressa à  M aritz pour la fonte de 32 canons. Il 
inven ta  le coulage plein e t le forage horizon tal en 1704. 
lin  1727, il se chargea de réorganiser le service h y d ra u 
lique de Genève, puis il changea la  canalisa tion  condui
san t l ’eau au x  fon taines publiques et à  p lusieurs fon
ta in es de particu liers . Appelé à Lyon en 1738, il rev in t 
à  Genève en 1742 et y  m o u ru t l ’année su ivan te . Des 
canons de M aritz ex is ten t au  Musée et à  l ’arsenal de 
Berne, dans la cour des Invalides à Paris e t au Musée 
de  Genève. — 3.  S a m u e l ,  1705-1786, ills du  n° 2, col
lab o ra teu r de son père, se voua  comme ce dernier, une 
fois la  refonte de l ’artillerie  term inée, aux  questions 
hydrau liques. E n  1739, il in v en ta  une m achine pour 
scier les pieux de l ’estacade qui ferm aien t le p o rt de 
Genève ; le succès de cette  opération  lui v a lu t la bour
geoisie g ra tis  l ’année su ivan te . E n 1741, la Cie des 
glaces de Paris l ’appela  pour la fonte d ’une tab le  destinée 
à  la fon te  des g randes glaces. E n 1748, il se ren d it à 
Berne pour procéder à une am élioration  de l ’artillerie , 
trav a il qui l ’occupa 23 ans. —■ 4. J e a n ,  1711-1790, 
fils du n° 2, trè s  souven t confondu avec son père, fit une 
b rillan te  carrière en F rance. Louis X V  le chargea de 
réorganiser les fonderies de D ouai pour les canons en 
bronze, e t celles de R ochefort et de Ruelle pour les p iè
ces de m arine. In specteu r général des fontes et forges de 
la  m arine  de France 1755, dirigea en 1756 la  fonte de la 
s ta tu e  de Louis XV p a r  B ouchardon. Sur la dem ande de 
Charles I I I  d ’E spagne, il créa les fonderies de B ar
celone et de Séville ; le roi l ’en récom pensa pa r 
une pension et le t i t r e  de m aréchal de cam p. Louis XV 
l ’av a it anobli e t créé chevalier de Saint-M ichel. — 
5 .  J e a n ,  fils du  n° 3,  1738-1807, co llaborateur de son 
oncle Jean , il passa  quelques années à S trasbourg , 
p u is .à  B arcelone et se fixa en H ollande. Il organisa la 
fonderie de La H aye et en fu t le d irecteur ; ses deux fils: 
L o ü i s - E r n e s t ,  1774-1851, et J e a n - G e o r g e s - A m é -  
d é e ,  * 1784, con tinuèren t à l ’adm in istrer après sa 
m o rt. —- Genava 1924. — H. D eonna : La famille 
Deonna et' ses alliés. —  S K L  avec bibliographie. — 
S B B  V . [H.  Da.]

M A R I U S ,  ou sa in t M aire, 530-594. Originaire 
d ’A u tun , il est qualifié évêque d ’A venches dès le mois 
de m ai 574 ; il l ’est encore en 585. Il tran sféra  sa rési
dence à  L ausanne où il m o u ru t le 31 décem bre 594. 
A uteur d ’une Chronique a llan t ju sq u ’en 585. F o n d a
teu r de l'église de Payerne, du m onastère  de Saint- 
T hyrse à L ausanne e t, p robablem ent aussi de l ’église 
S ain t-S ym phorien  d ’Avenches. —  Voir Besson : Les 
Origines des évêchés de Genève, Lausanne, Sion. — 
R eym ond Les Fondations de sain t M aire. [M. R.]

M A R K .  Fam ille de la Forêt-N oire, na tu ra lisée  fri- 
bourgeoise en 1811, bourgeoise de M acconnens. —  N i 
c o l a s ,  * 1844, s ’engagea d ’abord  au  service du Saint- 
Siège, puis, en 1869, s ’enrôla dans le corps de police 
d ’A lexandrie, où il re s ta  v ing t ans. M ajor en 1882. En 
sa qualité  de chef de la  police égyptienne, il se d is tin 
gua p en d an t l ’insurrection  des A rabes, en 1882, et 
m érita  l ’ordre du M edjidiè, l ’É toile  égyptienne, etc. 
t  à  T rieste en 1908. —  Étr. frib . 1909. —  A rchives 
d ’É ta t  F ribourg . [ J .  N .]
W- M A R K G R A F F ,  E c k h a r t , pein tre-verrier, de Min
den, bourgeois de Lucerne 1578, trav a illa  en tre  au tres 
pour R a thausen  1592; t  1594. —  S K L .  [J. G.] 

M A R K U S ,  S t e f a n ,  * 1884 à  Zurich, don t il dev in t 
bourgeois en 1901, D r phil., a u te u r de Die schweizer. 
Zeitungspresse zur Zeit der Helvetik, 1909, de rom ans 
e t de tragéd ies. —  D SC . [H. Br.]

M A R K W A L D E  R.  Fam ille m entionnée à B aden dès 
1566 ; elle s ’é te ign it au X V III"  s. (Merz : W appenbuch  
von Baden). "Une a u tre  fam ille M arkw alder d ev in t b o u r
geoise de Baden avec —  P i e r r e ,  en 1882 et E d o u a r d ,  
en 1887, les deux de R ieden. —  Fam ille de R ieden. 
A rm oiries : de gueules au  sapin  de sinopie déraciné, 
accom pagné en chef de deux étoiles d ’or. — 1. T r a u -  
g o t t ,  de R ieden et d ’A arau, * 1854 à W ettingen , ingé
nieu r, ad jo in t de l ’ingénieur can tonal à  A arau  ju sq u ’en

1879, colonel de cavalerie 1895, com m andan t de la 
3e brigade de cavalerie 1896, la m êm e année chef d ’arm e 
de la cavalerie ju sq u ’à sa re tra ite  en 1903 ; écrivain m i
lita ire . t  20 déc. 1915. —  Voir IIch . L ehner : Oberst 
M arkwalder, seine Demission... — Hst. 35. —• 2. H a n s ,  
fils du précédent, * 1882, Dr en d ro it, p résiden t du t r i 
bunal de L aupen  1907, secrétaire  du Conseil com m unal de 
Berne dès 1913, a u te u r de Die Stadt 1798-1799. [H. Tr.] 

M A R K W A R T ,  O t t o ,  * 1861 à W aldenbourg (Bâle- 
Cam pagne), D r phil. 1886, professeur au  gym nase de 
Zurich de 1892 à sa m o rt 18 m ai 1919. A u teu r de W il
libald Pirckheimer als Geschichtschreiber, 1886 ; Die 
Baugeschichte des Klosters M uri, 1890 ; biographies de 
Heinr. Grob, e t Heinr. M otz ; Jakob Burckhardt, P er
sönlichkeit u. Jugendjahre, 1920. — Z T  1920. —  A S  G 
18, p. 332. —  N Z Z  1919, n°= 737 et 758. [H. Br.]

MARL!AINI .  Fam ille m entionnée à Bellinzone au 
X IV e s. et p lus ta rd  aussi à M endrisio. — 1. P e t r u s  de 
M arliano, cité comme m aître  à l ’école la tine  de B ellin
zone de 1365 à 1397. — 2. C a r l o ,  de M endrisio * 5 
sep t. 1768-17  oc t. 1821, m em bre du Congrès général 
du bailliage de Mendrisio 1798, du G rand Conseil 
1813-1815. —  3. G i o v a n n i ,  de M endrisio, 4 m ai
1790-26 déc. 1837, officier au service de F rance, se 
d istingua en Espagne en 1823, à la prise du T rocadéro, 
ce qui lui v a lu t du roi d ’Espagne la grande croix de 
prem ière classe de S a in t-F erd inand . —  A. Baroffio : 
Storia. — Monatrosen L X X I .  [C. T.]

M A R L O R A T ,  AUGUSTIN, 1506-1562, p rê tre  à Bar- 
le-D uc (France) 1524, em brassa le p ro tes tan tism e  1533, 
correcteur d ’im prim erie à Genève, p a steu r à  Crissier 
1548, à  V illette  1549, à  Vevey 1552-1559, se re tira  à 
Genève puis en F rance, exécuté en 1562 à Rouen com
me séducteu r du peuple. — Paum ier : M arloral, sa vie 
et ses oeuvres, Caen 1862. [M. R.j

M A R L Y - L E - G R A N D  (C. F ribourg , 0 .  Sanine. V. 
D G S). Com. et Vge. Arm oiries : de gueules au  chevalier 

arm é de to u tes  pièces d ’argen t, qui 
son t les arm oiries de la fam ille noble 
de ce nom . Au X I I e s., M arliei ; 
1228, M arllie, 1270, M allye  ( en alle
m and , Mertellach, X V e s.) =  fundum  
M artiliacum , dom aine de M artilius, 
gentilice rom ain . La contrée de M arly 
é ta it habitée  à l ’époque rom aine : on 
y a découvert de nom breuses ruines 
de villas ; une voie re lia it M arly au 
cam p re tranché  du M ouret, e t une 

au tre , p assan t p a r les R ites, com m uniquait avec le 
p lateau  situé au-dessus du G otteron. Au m oyen âge, 
M arly d u t form er, avec les villages voisins, une p e tite  
seigneurie a p p a rten a n t aux  chevaliers de M arly, qui 
re levaien t p robablem ent des seigneurs d ’Arconciel. En 
1367, M arly é ta it le lieu choisi pa r P ierre  d ’A rberg pour 
vider ses litiges avec la  ville de Fribourg . Au X V e s., 
les T ierstein  é ta ien t p rop rié ta ires de la m oitié du vil
lage ; leurs droits passèren t à  la ville de F ribourg  et 
M arly d ev in t une des paroisses des « Anciennes Terres » ; 
dès 1798, le village fit p a rtie  du d istric t de F rib o u rg ; 
depuis 1848, de celui de la Sarine. La M unicipale y 
é ta it en v igueur. L ’église de M arly, qui a  sa in t Pierre 
pour p a tro n , est m entionnée au  X I I e s., m ais elle 
ex ista it déjà p robablem ent au X e s. L a paroisse 
é ta it très étendue ; Chevrilles et Sain t-S y lvestre  en 
fu ren t détachés au X V IIe s. Les Bennevvyl, les A uti- 
gny, le doyen M alam ulier, l ’H ôpital de F ribourg , les E r
lach possédèrent successivem ent le droit de pa tronage  de 
l ’église de M arly ; en 1490, ce d ro it passa au  clergé de 
Saint-N icolas. M arly é ta it un  village industrie l dès le 
X V e s. Sa fabrique de papier est connue à cette  époque 
déjà  Transform ée et m odernisée au X I X e s. pa r Louis 
de L anderset, elle fu t ferm ée en 1922. Au X V Ie s. M arly 
possédait encore des tanneries, une fabrique de poudre, 
une fabrique de faux  ; au X V II Ie s., une blanchisserie ; 
à  la fin du X IX e s., une fabrique d ’accum ulateurs élec
triques. Son auberge renom m ée, à  l ’enseigne de la 
Croix-Blanche, da te  de 1484. Le pon t de M arly fu t 
constru it en 1539. L ’abbaye  de H auterive  eut des 
propriétés à M arly. R egistres de bap têm es dès 1639, 
de m ariages dès 1655, de décès dès 1779. — K uenlin  :
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Diet. I I .  —  Dellion : Diet. V II I .  —  A S H F  IV , IX.  
— Gum y : Regeste de Hauterive. — S tadelm ann  :
Études de toponym ie, dans A S H É  V II. —  Jaccard  : 
E ssa i de toponym ie, dans M D R  V II. — B enzerath  : 
Die Kirchenpatrone, dans F  G X X . —  K irsch : Die 
ältesten P  farreien, dans F  G X X IV . —  Cuony : La 
papeterie de M arly, dans É tr. frib . 1 9 0 1 .  [ J .  N . ]

M A R L Y -L E -P E T IT  (C. F ribourg , D. Sarine. V. 
D G S). Vge et Com. de la  paroisse de M arly-le-Grand 
R odolphe V ionnet, curé-doyen de M arly, y  fonda, en 
1666, une chapelle dédiée à sa in t Jo sep h  et à la Sainte 
Fam ille. Ce village su iv it les destinées de Marly-le- 
G rand . [J. N . ]

M A R L Y , d e . 1. Fam ille noble, m entionnée à Marly 
du  X I I e au X IV e s., reçue dans la  bourgeoisie de F ri
bourg  au  X IV e s. Arm oiries : de gueules au  chevalier 
arm é de to u tes  pièces d ’a rgen t. C ette fam ille, qui p a raît 
avo ir été nom breuse et riche au  X I I e s., fit de géné
reuses donations à l ’abbaye  de H au teriv e  et à  la com 
m ande rie de S a in t-Jean  à F ribourg . —  1. R o d o l p h e ,  
chevalier, p rê ta  serm ent de fidélité à  Pierre de Savoie 
en 1251. — 2. G u i l l a u m e ,  p rieu r de Verceil 1373, cha
noine du S ain t-B ernard  et p rieu r de Sévaz 1376.

I I .  Fam illes non nobles, originaires de M arly, qui 
v in ren t s’é tab lir  à  F ribourg  au  X I I I e et au X IV e s. —
1. R o d o lp h e , bourgeois de Fribourg  1290, rec teu r de 
l ’h ô p ita l de N otre-D am e 1311-1312, b ien fa iteu r de la 
confrérie du S a in t-E sp rit. — 2. P e r r o d ,  donna, pa r 
te s ta m en t, tous ses biens à l ’h ô p ita l de N otre-D am e, 
1403. —  G um y : Regeste de Hauterive. — Dellion : Diet.
V III . — G rangier : A nnales d ’Estavayer. —  Archives 
d ’É ta t  F ribourg . [J. N.]

M A R M E L S  (rom . e t ita l. M a r m o r e r a )  (C. Grisons,
D. A lbula, Cercle O berhalbstein . V. D G S). Com. et 
paroisse catho lique. La forte  p ro portion  de la p o pu la
tion ita lienne  s ’explique p a r les re la tions avec le Bre- 
gaglia e t l ’influence des capucins ita liens. D ans le voi
sinage se tro u v e n t les ru ines du château  de M armels. 
R egistres de paroisse dès 1688. [L. J.]

M A R M E L S  (C. Grisons, D. A lbula, Cercle O berhalb
ste in . V. D G S). C hâteau , berceau des chevaliers de 
M arm els. Il a p p a rtin t  à l ’origine aux  seigneurs de 
T arasp , passa  pa r don en 1160 à l ’évêché de Coire, et 
form a dès lors un  fief episcopal aux  m ains des M armels. 
Ceux-ci, à  une époque inconnue, en d ev in ren t défin iti
v em en t p roprié ta ires. Le château  a p p a rtin t au  X V e s. 
à  Conradin, seigneur de R hâziins. Le plus jeune  de ses 
deux fils, R udolf, h é rita  du  m anoir, q u ’il céda b ien tô t, 
avec la  to u r  de T inzen, à son neveu H ans. Tel est le der
n ier renseignem ent que l ’on possède sur le château . Il 
n ’est pas im possible q u ’il s ’y soit ra tta c h é  une pe tite  
seigneurie avec basse ju rid ic tio n . —  Voir A. v . Castel- 
m ur : Conradin v. M arm els und seine Zeit. — J .-R . 
R ahn  : W anderungen durch zwei Bündner Thäler. — 
Z T  1897, p . 81. [A. v. C.]

M A R M E L S  ( M a r m o r e r a ) ,  von.  Fam ilie  de che
valiers, m in isté riaux  de l ’évêché de Coire. Arm oiries : 

p a r ti d ’argen t e t de sable. Les M ar
mels fu ren t à l’origine m in isté riaux  
des seigneurs de T arasp  e t passèren t 
à l ’évêché en 1160 avec leur château  ; 
ils occupèrent dès lors une situation  
en vue. La famille ten a it en fief les 
m ines et la régale de la  chasse dans 
l ’O berhalbstein , le m aréch a la t de l ’é
vêché, des couvents de D isentis, Pfâ- 
fers et M arienberg, le bailliage d ’Avers, 
etc. E lle fo u rn it de nom breux  t i tu 

laires aux  bailliages épisçopaux d ’O berhalbstein , 
Greifenstein, F ü rs ten au , A sperm ont, Lugnez e t Für- 
s tenburg  ; plusieurs de ses m em bres a p p a rtin re n t au 
chap itre  de la  cathédrale  de Coire, du X I I I e au  X V IIe s. 
D ’au tres  fu ren t les chefs des gens de la Maison-Dieu 
e t leurs rep ré sen tan ts  dans m ain ts tra ités  et a llian 
ces. L ’ancê tre  est —  1. A n d ré a s ,  du p a r ti  de Bar- 
berousse dans la querelle des In v estitu res , fu t p ro
b ab lem en t chargé p a r lui de re ten ir p risonn ier en 
son ch âteau  le card inal légat Cincin s, lorsque ce dernier 
vou lu t passer en Ita lie  pa r le Septim er. —  2. M an n u s 
jo u a  un rôle im p o rtan t comme doyen de la cathédrale

de Coire, t  1312. —  3. N i k o l a u s ,  abbé de H a fe rs , puis 
de D isentis 1439. —  4. K a t h a r i n a  é ta it à la m êm e 
époque abbesse de K azis. La personnalité  la plus ém i
nente de la  fam ille fu t —  5. C o n r a d in ,  d it Stelzfuss 
(T ed iassier), * vers le m ilieu du X V “ s. Il p a rv in t à 
réun ir en sa m ain , les uns après les au tres , tous les p rin 
cipaux fiefs de sa fam ille, e t reçu t en 1472 du com te de 
Zollern la seigneurie de R hâzüns, à t itre  de fief, ce qui 
en fit l ’un  des chefs de la Ligue Grise. Son influence 
s’é ten d it dès lors sur deux des ligues grisonnes. Il rece
v a it de fo rtes pensions de Milan, m ais cep en d an t fit 
l ’expédition  de Borm io en I486 et en tra  alors en é tro ites 
re la tions avec l ’A utriche. Lorsque éclata  la guerre de 
Souabe, on lui confia le com m andem ent des Iroupes 
grisonnes, m ais il fut. déposé pour trah iso n  et re tenu  
prisonnier à  R hâzüns, pour avo ir placé les in té rê ts  de 
l ’A u triche  au-dessus de ceux de son pays. B enedik t Fon
ta n a  le rem plaça, f  vers 1511. —  6. J o h a n n e s ,  fils du 
n" 5, reçu t R hâzüns, acq u it plus ta rd  aussi la seigneurie 
d ’A sperm ont, fu t bailli au trich ien  de Cast els. — 7. R u 
d o l f ,  fils du n e 5, reçu t H aldenste in , d ev in t bourgm es
tre  de Coire e t p rem ier cap ita ine  de la  V alteline, du 
ra n t quelque tem ps au service du pape, il rep résen ta , 
avec le card inal Schiner, les in té rê ts  de l ’église rom aine 
auprès des I I I  Ligues ; il vécu t à R ap p erswil où il fu t 
m em bre du Conseil, e t m o u ru t en 1553. —  Au X V e s., 
une branche  des Marmels é ta it é tab lie  à  Lugnez, elle 
y  jo u a  au  X V IIe s. un  rôle im p o rta n t, puis s ’y 
é te ign it. La fam ille existe encore dans l ’O berhalbstein 
sous le nom  de D em arm els. — Voir A. v. C astelm ur : 
Conr. v. M arm els und seine Zeit. —  Le m êm e : R ud . v. 
M arm els, dans B M  1924. [A. v. C.]

G e o r g  in tro d u is it la Réform e à  Igis après le d ép art 
de Jo h an n  Com andar. —■ U l r i c h ,  frère présum é du 
précédent, m aître  ès a rts , ré fo rm ateu r de Scharans et 
Sils en Dom leschg ; f  de la  peste le 6 ju in  1531. [J.-R. T.]

M A R M  1ER. I. Fam ille é te in te , originaire de G ruyè
res, reçue dans la  bourgeoisie de F ribourg  en 1394. ■—
I I .  Fam ille  ressortissan te  d ’E stav ay er, Sévaz et A uta- 
vaux , originaire de ce dernier lieu où elle est m en tio n 
née en 1383 sous le nom  de N ostros ; au X V e s., les 
descendants de M arm ier N ostros ne g a rdèren t que le 
prénom  de leu r père. — 1. J a q u e t ,  fo n d a teu r de l ’aute l 
de Sa in t-P ierre  dans le couvent des dom inicaines d ’E s
tav a y e r  1440. —  2. A u g u s t e ,  * 5 m ai 1841 à Sévaz, 
acqu it, avec E douard  B ielm ann, l ’im prim erie e t le jo u r
nal Le Confédéré de F ribourg  en 1871 ; avocat, député  
au Conseil na tio n a l e t au G rand Conseil 1881-1884. t  1er 
ju in  1894. S’occupa d ’agricu ltu re  et collabora à des 
pub lications agricoles. —  3. É d o u a r d ,  fils du n" 2, di
recteu r de la fabrique d ’alum inium  de N euhausen. —
4. J u l e s ,  fils du n° 2, * 1874, agen t de la  B anque 
populaire suisse à E stav ay er, m usicien et com positeur. 
—  G rangier : Annales d’Estavayer. —  Confédéré, 2 ju in
1894. — Journal Fribourg, 3 ju in  1894. — É tr. frib.
1895. — Arch. d ’É ta t  F ribourg . [J. N.]

M A R M O R E R A .  Voir M ARMELS.
M A R M O U D  ( M a r m o d ) .  Fam ille  fribourgeoise é ta 

blie dans la seigneurie de P o n t au  X V Ie s. et bourgeoise 
de F arv ag n y -le -P e tit a v a n t 1598. Un m em bre fu t reçu 
dans la bourgeoisie de F ribourg  en 1592. Un P i e r r e  
M arm od, d ’origine bernoise, fu t reçu  à F arv ag n y  en 1645. 
A rm oiries : taillé  d ’arg en t et d ’azur, l ’a rg en t chargé 
d ’un  cheval na issan t de gueules. —  J e a n ,  en tra  au  ser
vice de F rance dans le rég im ent D iesbach vers 1785 ; 
chef de bata illon  et chevalier de la Légion d ’honneur 
1806. Il p rit p a r t  à plusieurs cam pagnes et se d istingua 
dans p lusieurs rencontres. —  Dellion : Diet. V, 257. — 
A S H F  IV, 97. —  A rchives d ’É ta t  F ribourg . (G. Cx.j

M A R N A N O  (C. V aud, D. Payerne. V. D G S). En 
1149 M arnant. Vge et Coni, où Ton a trouvé  un aq u e 
duc rom ain et des to m b eau x . P roprié té  au  m oyen âge 
des Villarzel, puis, à p a r tir  de 1497, des Lovs, qui le re 
vend iren t au déb u t du X V II Ie s. aux  Müller de Berne, 
lesquels dem eurèren t seigneurs de M arnanti ju sq u ’à la 
R évolution . C hâteau du X V IIe s. —  D H V .  [M. R .|

M A R N I A .  Fam ille  de Schuls (Grisons). — J o h a n n ,  
p a rtisan  de T A utriche, e n tra  en conflit en 1735 avec les 
am is de la  F rance  de la région ; le démêlé d u ra  des 
années, p rov o q u an t la destruction  de m aisons, des su r
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prises à  m ains arm ées de village à village e t fu t 
apaisé  pa r l'in te rv en tio n  de la Ligue de la Maison- 
Dieu et des I I I  Ligues. — A. Sprecher : Gesch. der 
Rep. der I I I  Sünde im  18. Jahrh. I, p. 295. [C. J.J

M A R O C .  Les plus anciens rap p o rts  de la Suisse 
avec le su ltan a t du Maroc rem o n ten t au  tem ps du 
service m ercenaire suisse en E spagne. E n 1721, le ré
gim ent N ideröst co m b a ttit  à G eu ta  contre les M aro
cains. Les régim ents W irz, Bessler et Aregger au  ser
vice de l ’E spagne fu ren t aussi engagés dans des cam pa
gnes contre le su ltan  du M aroc. Les prem iers établisse
m ents suisses d a te n t de la  fin du X I X e s. Il y  a  ac tuel
lem ent au  Maroc environ 1300 Suisses, la p lu p art com
m erçan ts ou ag ricu lteurs. L eur nom bre augm ente cons
tam m en t. La Suisse a  créé en 1921 un consu lat à  Casa
blanca. Les re la tions com m erciales, d ’origine to u te  
récente, son t en continuel développem ent. Il existe 
depuis le 11 ju ille t 1914 un  accord avec la France pour 
le règlem ent des rap p o rts  entre  la  Suisse et la zone 
française de l ’em pire chérifien. Un a rrangem en t an a 
logue a été  conclu avec l ’E spagne le 4 aoû t 1926. Dans 
la zone in te rn a tio n ale  de Tanger, les Suisses peuven t 
se p lacer sous la p ro tec tion  d ’une puissance amie: Ils y 
son t soum is à la ju rid ic tion  du tribunal m ixte  de Tanger.

Le 16 ju in  1906, la conférence in te rn a tio n ale  réunie 
à Algésiras pour le règlem ent de la situ a tio n  m arocaine 
a voté en tre  au tres une déclaration  re la tive  à  l ’organi
sation  de la police, ainsi q u ’un acte  de concession pour 
une banque d ’É ta t  m arocaine ; elle confia la surveil
lance de cette  police à  un  inspecteur général suisse, p ro
posé pa r le Conseil fédéral au  su ltan . Le Conseil fédéral 
p o rta  son choix sur le colonel Arm in Müller, de Bienne, 
qui se re n d it à  son poste à T anger le 6 m ars 1907. Un 
a rrê té  fédéral du 19 ju ille t 1907 décréta  q u ’il p ourrait 
en être  appelé au T ribunal fédéral de L ausanne, p ro 
n onçan t en dernière instance, des jugem en ts rendus 
par la Cour de ju stice  chargée de s ta tu e r  sur les p lain tes 
dirigées contre la B anque de l ’É ta t  chérifien. Bien que 
la durée du m an d a t du  colonel M üller fû t, conform é
m en t à l ’accord pris, arrivée  à  exp ira tion  en décem bre 
1911 e t que la convention  re la tive  au p ro tec to ra t eût 

■commencé à déployer ses effets le 1er m ars 1912, la m is
sion de l ’in specteu r de la  police fu t continuée, avec 
l’assen tim en t des puissances signataires. Elle ne p rit 
fin q u ’avec l ’a rrê té  du Conseil fédéral du 3 février 1914. 
A cette  occasion, le Conseil fédéral p rit connaissance 
d ’une le ttre  du roi d ’Espagne exprim an t, comme m an
d a ta ire  des puissances signataires des actes d ’Algésiras, 
ses rem erciem ents au gouvernem ent suisse et à  la m is
sion. [Bexziger.]

M A R O C C O ,  G i a c o m o ,  de L ugano, scu lp teur cité à 
la  fin du X V e s. et au  débu t du X V Ie ; collabora avec 
G iovanni Gaggini à  la décoration de la  chapelle des 
Fornaci dans l ’église de S an ta  M aria delle Vigne à 
Gênes. —  P o m e tta  : Come il Ticino. [C. T.1

M A R O G G I A  (C. Tessin, D. Lugano. V. D G S). Corn, 
e t paroisse. Au X V e s. M arozia, M arosa et M arogia. En 
1906 on y  découvrit une inscrip tion  nord-étrusque , et 
en  1926 une stèle avec inscrip tion  rom aine. Maroggia 
est m entionné en 963 ; dans la prem ière m oitié du X V e s., 
il d evait fournir 9 soldats et du m atérie l de guerre au duc 
de Milan. E n 1798, il fit pa rtie  de la  république indépen
d an te  de R iva San V itale. Au sp irituel M aroggia fit 
p a rtie  de la paroisse de R iva S. V itale ; il en fu t détaché 
et érigé en paroisse en 1644. L ’église fu t agrandie en 
1640. Romeo M anzoni ouvrit à Maroggia un  collège 
in te rn a tio n a l pour jeunes filles. Le collège passa  aux 
religieux de Don Bosco en 1905. Population : 1636, 
114 h ab . ; 1920, 497. R egistres de paroisse dès 1644.
—  M onti : A tti.  —  A SA  1906. —  BStor. 1890, 1907.
—  R iv. arch. com. 1907, 1927. —  Archìvio star. d. 
Svizzera italiana  1926. [C. T.]

M A R O L A N I .  Fam ille de Celerina (Grisons). —  F l o 
r i a n ,  * 2 ju in  1811 à  B ordeaux, f  27 oct. 1864 à  A lt
s tä tte n , confiseur, u tilisa  ses richesses à  fonder des in sti
tu tions en faveur des pauvres, des m alades, et à créer 
des écoles à  A lts tä tten , où il s’é tab lit en 1862 et don t il 
dev in t bourgeois d ’honneur (m onum ent 1877). — 
Denkwürdigkeiten von A ltstätten, 1922. [F. Segmi'jller.]

M A R O L T A  (C. Tessin, D. Elenio. V. D G S). Corn.

et paroisse. E n 1205, M aloula  ; 1209, M alorla, M aloitra  ; 
1259, Malata. Dès le h a u t m oyen âge, M arolta  faisait 
partie  de la vicinanza  et de la  rodarla de Consiglio ; 
vicinanza  au tonom e dès 1897. L ’abbaye de S. P ie tro  in 
cielo d ’oro de Pavie y av a it des biens à  la fin du X I I e s. 
Au sp irituel, M arolta  ap p a rten a it au territo ire  de la 
paroisse de Castro, m ais la m oitié de la population  
environ re levait personnellem ent de celle de Ponte- 
V alentino. Cette s ituation  anorm ale p rit fin pa r la 
co n stitu tio n  de M arolta  en paroisse en 1909. L ’église 
San G ottardo  est m entionnée déjà  en 1581. Population : 
1567, 20 m énages ; 1920, 136 h ab . R egistres de p a 
roisse dès 1589. — K . Meyer : Blenio u. Levenlina. — 
BStor. 1906. — D ’Alessandri : A tti  di S . Carlo. [C. T.] 

M A R O N  (aussi M o r o n ) .  Fam ille grisonne de ßo n a- 
duz. M a t h i a s ,  P e t e r  et A n t o n  y dirigeaient une im pri
m erie, citée de 1705 à 1773. —  j.-A . Sprecher : Gesch. 
der Rep. der I I I  Bünde im  18. Jahrh. II , p. 504. [F. P.] 

M A R O T ,  C l é m e n t ,  * à Gabors 1495, f  à Turin 
1544, poète et hum aniste  que sa sym path ie  pour la 
Réform e am ena à  Genève en 1543. P en d an t son séjour 
dans cette  ville, il m it en vers et publia  une série de 
ving t psaum es en y jo ig n an t une prem ière série de 
tren te  au tres psaum es im prim és en 1540. T racassé 
pour sa conduite  insuffisam m ent austère  et censuré, 
il q u itta  Genève et re to u rn a  auprès de François I er. — 
Voir pour son séjour à Genève, Th. H eyer dans Bull, 
du protestantisme français X IX , 285-287. — Archives 
de Genève : Papiers D ufour. [C. R.]

M A R Q U A R D ,  a u jo u rd ’hui MabQUART. Fam ille de 
Scharans, é te in te  à Bergün. — 1. P a u l u s ,  de B ergün, 
p o d esta t de Bormio 1665 (L L ) .  Selon d ’au tres sources, il 
s ’appelait Marchetti. —  F. Jeck lin  : Die Amtsleute  
in  den Untertanenlanden. —  Voir aussi M a r k w a ld e r ,  
Zurich. [L. J.]

M A R Q U E S  D O M E S T I Q U E S .  La coutum e de m ar
quer les ob jets de certains signes de propriété , d its si
gnes de m aisons ou m arques dom estiques, est universelle
m en t établie depuis un tem ps très ancien et répandue, 
en une certaine  m esure a u jo u rd ’hu i encore, p a r to u t où 
la lec ture  et l ’écriture ne sont pas d ’un usage courant. 
Les m arques dom estiques é ta ien t connues des h a b ita n ts  
prim itifs de la Suisse. Elles on t donné naissance à  d ’a u 
tres signes de p ropriété , comm e les m arques apposées sur 
les an im aux , les m arques des tailleurs de pierre, les si
gnets des notaires, les m arques d ’im prim eurs, les ex-li- 
bris, les m arques de comm erce, etc., don t il n ’est pas 
possible de tra i te r  dans cet a rticle . Bien que les m arques 
dom estiques a ien t été généralem ent connues et rép an 
dues en Suisse, en m ontagne comme en plaine, ju sq u ’au 
com m encem ent du X IX e s., on ne les tro u v e  plus a u jo u r
d ’hui que dans les régions alpestres des cantons des Gri
sons (P rä tigau , vallée du R hin  an térieu r, vallée de Sa- 
fien, Lugnez, T avetsch), du Tessin (L éventine, vallées 
de Blenio et de la Maggia), d ’Uri (U rseren), de Berne 
(Grindelwald, Sim m ental) et particu lièrem en t dans 
le H aut-V alais, ainsi que dans les d istric ts de W erden
berg et de Sargans. Dans le L otschen tal, p a r exem ple, 
l’usage des m arques dom estiques est encore si v ivan t 
que ce son t elles et non les nom s des personnes q u ’on 
emploie pour les convocations aux  corvées com m unales 
et aux  services d ’église. D ans le N idw ald, dans le canton 
de Schwyz et ailleurs encore, de nom breuses m arques 
dom estiques figurent dans les sceaux et les arm oiries et 
son t ainsi devenues hérald iques. Il fau t com pter avec 
leur d isparition  à  assez b ref délai dans les vallées alpes
tres, bien q u ’au jo u rd ’hui encore, dans certaines com 
m unes, chaque bourgeois a y an t son propre  foyer possède 
une m arque dom estique. La désignation m arque dom es
tique ou signe de m aison p eu t indu ire  en erreur, parce 
que, le plus fréquem m ent, la m arque n ’a p p a rtie n t pas 
à  une m aison déterm inée, m ais sert à désigner la  p e r
sonne du chef de la famille et rem place son nom . Elle 
passe généralem ent du père au  fils cadet (excepté dans 
le d is tric t de W erdenberg, où elle se tran sm e t au fils 
aîné). Les au tres fils la rep ren n en t en la m odifiant avec 
des tra its  ou des points.

La p lu p art des m arques dom estiques sont composées 
de tra its  et de po in ts trè s  sim plem ent disposés ; elles de
v iennent d 'a u ta n t plus m ultiform es que le nom bre des
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m énages dans une com m une est g rand . A côté de m ar
ques, composées sim plem ent de tra i ts  et de po in ts , sans 
rap p o rt avec un ob jet déterm iné , nous possédons to u tes 
sortes de signes qui t ire n t leu r nom  de leu r ressem blance 
avec des choses de la  vie co u ran te  ; on p eu t d istinguer 
p a r  exem ple la  chev ille tte , la chev ille tte  renversée, la 
p a tte  de poule, le pied de chèvre, la chaise, le tréb u ch et, 
le chevale t, le coin, la fourche, la hache, le calice, le 
triang le , le carré , l ’étoile, l ’anneau , l ’épée, le croissant, 
la  croix dans ses diverses com binaisons, etc. Les m ar

i e  m êm e : Hauszeichen in  Oberwallis, dans Die Schweiz
1897. — Le m êm e : Hölzerne Grundtitel ib id . 1899 .— 
Le m êm e : M onographien aus den Schweizeralpen. -—• 
SAVV 5, 50 ; 8, 53 ; 12, 281. —  M. S tyger : W appen  
und Hauszeichen, dans M H V S  4, p. 85. —  C. Meyer : 
Die hist. E ntw icklung der H andelsmarken in  der Schweiz. 
— A H S .  Reg. —  A S G A  1866. — A S A  3, 876. [Ht.]

M A R Q U I S .  Fam illes des can tons de N euchâtel, 
Valais e t Vaud.

A. C a n to n  de N e u c h â te l .  Fam ille m entionnée à
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Marques domestiques à Kippe! (Lötschental).
Appel au service communal (placard). Appel au culte (placard).

D ’après G-mür : Schweiz. Bauernmarken.

ques dom estiques son t em ployées en prem ière ligne, 
comm e on l ’a d it, pour m anifester la p ropriété  m obilière 
e t im m obilière (biens-fonds, b â tim en ts , bois, béta il, 
ustensiles, etc.) et co n stitu en t ainsi une preuve légale 
de p roprié té  e t de possession. On les tro u v e  sur les 
bornes, su r les po teau x  serv an t de c lô ture, au-dessus 
de la p o rte  des m aisons, sur les façades ou dans les 
cham bres, sur les ustensiles les plus divers, sur les cor
nes du béta il ; au X V I I I e s. elles rem placen t encore les 
signatures su r les actes e t ex is ten t là où les p lanchettes 
à m arq u er sont encore en usage. En beaucoup d ’endroits 
comme on l ’a  d it, les m arques dom estiques on t été em 
ployées dans les sceaux, ce qui se ju stifie  d ’a u ta n t  
m ieux  que des arm oiries p ro p rem en t d ites n ’on t pas 
de sens pour de sim ples paysans des vallées a lpes
tres . — Voir C.-G. H om eyer : Die tla u s- und  Hofm ar
ken, Berlin 1870. —  Michelsen : Die H ausmarke. — 
R ietsch  : Handbuch der Urkundenwissenschaften  I I I .  
— E . Grone : H ausnam en u. Hauszeichen. —  M. G m ür : 
Schweiz. Bauernm arken und H olzurkunden, dans Abh. 
z. Schweiz. Recht, fase. 77. — F.-G . S tehler : Die H aus
zeichen und  Tesslen der Schxoeiz, dans S A V  11. —

N euchâtel au  X IV e s., bourgeoise au siècle su ivan t. 
É te in te . Arm oiries : d ’a rgen t à la  croix la tine  de sable 
sur tro is degrés du m êm e. —  1. J e a n ,  b an n ere t de N eu
châtel en 1505, f  av . 1541. —  2. L o u is , cap itaine  au 
service de F rance, puis m ajor, f  24 sep t. 1712. —
3. L o u is , fils du n° 2, * 1682, cap itaine  au service de 
France 1706, lieutenant-colonel 1739, colonel 1741, 
brigadier 1744 ; assista  au x  sièges de T ournay , O stende, 
Bruxelles et Mons, f  2 sept. 1747 à B ruxelles. —
4. C h a r l e s - F r é d é r i c ,  cap itaine  au  service de France, 
fusillé à  la N ouvelle-O rléans en 1769 comm e p artisan  
de la  F rance. —  5. R o d o l p h e ,  1717-1796, cap itaine  au 
service de France, chevalier du m érite  m ilita ire  1773. — 
Voir May : H ist, m ilit. des Suisses V I. —  Biogr. neuch. 
I I .  [L. M.]

B. C an to n  d u  V a la is . Fam ille originaire de la vallée 
d ’Aoste, bourgeoise de Liddes, a  donné p lusieurs cha
noines au  G rand Sain t-B ernard , don t — P i e r r e ,  1823- 
1890, p rieur. [J . -B .  B.]

C. C an to n  de V au d . Très ancienne fam ille origi
naire de Vigone (P iém ont), agrégée en 1535 à la  no 
blesse et que l ’on re tro u v e  à Â ubonne, Morges, É toy ,
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G rancy, É chichens, Denens, N yon, L ausanne et Mon
treu x . A rm oiries : d ’or à tro is courroies d ’arm es de 
sable, posées en bande, garnies d ’a rgen t. —■ 1. M i c h e l  
M arquis ou M arquix, s ’é ta b lit dans le Pays de Vaud 
probab lem en t en 1404 ; bourgeois d ’A ubonne 1420 et 
m em bre du Conseil de la  ville. —  2. B e r n a r d ,  châ
te la in  d ’É to y . —  3. G e o r g e s ,  fils du n° 2, châtelain  
de Denens. —  4. B e r n a r d ,  châtela in  de Marges. —  5. 
É t i e n n e - P i e r r e ,  descendant du n° 2, châtelain  
d 'É ch ichens vers 1650 ; du Conseil e t du consistoire 
de M arges. — 6. P i e r r e - L o u i s ,  châtela in  d ’Aclens au 
com m encem ent du X V II Ie s. e t m em bre des Conseils 
de M arges. —  7. P i e r r e - F r a n ç o i s ,  neveu du n° 6, 
officier au  service de Pologne, f  1747 à  Dresde.

Une b ranche  de la fam ille a  possédé le ch âteau  du 
C hâtelard  au X I X e s. [E. M.]

M A R R O ,  M A R R O Z .  Fam ille fribourgeoise signa
lée au X V e s. déjà, ressortissan te  de P lanfayon , Saint- 
Sylvestre, Guin e t O berschrot. Une branche dev in t 
bourgeoise de Fribourg  au  X I X e s.— Fuchs : Chronique 
frib ., 127. —  Arch. d ’É ta t  F ribourg . —  [G. Cx.] — 
G h r i s t o p h e - J o a c h i m  (C hrétien), de Sain t-S y lvestre ,
* 17 fév. 1800 à F ribourg , no taire , p réfe t de la  Singine 
après 1848 et conseiller national, chancelier d ’É ta t 
1852, p résiden t du trib u n a l de la Singine 1857-1865. 
f  23 ju in  1878. A collaboré à l ’Ém ulation , au Journal 
de F ribourg , et publié : Der Schwarze See und die Berg
m ännlein , 1862 ; Der letzte Statthalter von Ja u n , 1867, 
une Chronique fribourgeoise, 1877. —  Journal de F r i
bourg, ju in  1878. —  É tr. frib . 1879. — A S H F  I V , 160.
—  É m ulation  1853, p. 102, 143, 167, 265 [Aug.Sch.] 

M A R S A Y ,  A r m a n d - L o u i s  de Saint-G eorges, com te 
de, 1680-1762. M inistre du roi d ’A ngleterre à  Genève 
1734-1738, p roprié ta ire  du château  de Changins, que 
son père Louis, réfugié pour cause de religion, avait 
acheté . L a fam ille est é te in te , m ais le château  est en 
m ains de descendants en ligne fém inine. [M. R.] 

M A R S C H A L K  V O N  B A S E L .  Ancienne famille 
de m in isté riaux  du prince-évêque de Bàie, p robab le
m ent de m êm e souche que les Schalem  (mêmes arm oi
ries aux  ém aux différents) ; elle re v ê ta it à la cour de 
l ’évêque la charge de m aréchal, don t les com tes de Ber
re tte  é ta ien t les titu la ires  honorifiques. A l ’extinction  
des M arschalk en 1414, leur charge passa  aux  E ptingen . 
A rm oiries : fuselé d ’a rgen t et de sable. —  Voir Merz : 
Burgen des Sisgaus. — Le m êm e : Oberrheinische 
Stam m tafeln. —  W B . [C. Ro.]

M A R S C H A L L .  Fam ille é te in te  de m in isté riaux  des 
com tes de R appersw il e t fam ille bourgeoise de cette  
ville. Arm oiries  : de sable à une rose d ’a rgen t, tigée et 
feuillée de sinopie. —  A l b r e c i i t ,  cité de 1271 à 1276 
n ’est pas iden tique  au m innesânger de R appersw il, 
cité dans la Heidelberger Liederhandschrift ou m an u s
c rit Manesse. Ce dernier a p p a rtie n t au con tra ire  au 
X IV e s. —  M A G Z  1847, 48. — B artsch  : Liederdich
ter, p . 66. —  A D B .  —  UZ. —  U StG . [M. Schn.] 

M A R S C H L I N S  (G. Grisons, D. U n te r-L an d q u art, 
Cercle V D örfer. V. D G S). C hâteau situé à  l ’E st du 
village d ’Igis. Anciennes form es: M aeschenins, Martsche- 
nins, M artzenens. D ’après la trad itio n , il a u ra it été 
c o n stru it sous Pépin-le-B ref, vers 7 5 5 ,  m ais il est m en 
tionné  pour la prem ière fois dans les docum ents en 
1225. E n  1333, il fu t l ’ob jet de con testations entre 
l ’évêque de Coire e t D onat von Vaz. O utre  l ’évêque 
ou les Vaz, on com pte parm i les p ropriétaires, créan- j 
ciers hypothécaires ou dé ten teu rs du fief du château , 
les ducs d ’A utriche, les com tes de Toggenbourg e t de 
Sulz, les barons de B randis et les Gugelberg von 
Moos. M arschlins b rû la  en 1460, m ais fu t reconstru it. 
U lysses von Salis acq u it M arschlins en 1633; il fit dé
m olir les m urs qui re lia ien t les q u a tre  to u rs  d ’angle et 
constru isit à  leu r place des corps de logis. Ulysses : 
von Salis tran sféra  en 1771 l ’in s titu t d ’éducation  le 1 
P h ilan th ro p in  du château  de H alten ste in  à  celui de 
M arschlins. —• Jeck lin  : Burgen und  Schlösser. [A. M.] 

M A R S E I L L A I S ,  ASSOCIATION, CERCLE, CLUB DES, 
fondé à Genève en 1793 dans un  b u t de police révo lu 
tionnaire . P a r  leurs excès, les M arseillais causèrent 
les plus grands em barras au  gouvernem ent. P e n d a n t 
l ’insurrection  de 1794, ils s ’associèrent aux  entreprises

factieuses des M ontagnards et firent preuve du plus 
m auvais esprit ; c’est chez eux q u ’on tro u v a  des exécu

t e  château  de Marschlins avan t  la dernière restaurat ion 
de 1904 à 1907. D’après une photographie.

teu rs volontaires pour les sep t v ictim es du B astion le 
25 ju ille t. [E .-L .  B u r n e t . ]

M A R S E N S  (C. F ribourg , D. G ruyère. V. D G S). 
Com. et Vge. Anciennes form es : M arsing, M arsingen,
M arsans, M achin. A rm oiries:  palé d ’a rgen t et de

gueules de six pièces. Des tom beaux
préh isto riques y on t été  découverts. 
M arsens, cité la prem ière fois au
I X e s., a p p a rtin t  à  la famille d ’É- 
verdes-V uippens, puis, à la division 
de celle-ci en deux branches an X IV e s., 
aux  Vuippens. Cette dernière vendit 
sa seigneurie à F ribourg  en 1549. 
Marsens fit alors p a rtie  du bailliage 
d ’É verdes-V uippens 1549-1798, puis 
du d istric t de Bulle 1798-1848, enfin 

de celui de G ruyère. La p lu p art des te rres  a p p a r
ten a ien t au  m oyen âge aux  seigneurs d ’Éverdes- 
Vuippens, à l ’abbaye de Saint-M aurice, laquelle ven
d it ses p ropriétés aux  prém ontrés en tre  1137 et 1144, 
enfin, dès le X I I e s., au couvent d ’H um ilim ont 
qui en exp lo ita it lui-m êm e une p a rtie , la  grange de 
Marsens ou Grange inférieure. Les jésuites rep riren t ces 
possessions en 1580. Le château  de M arsens, appelé 
C hastel-Folliet, fu t donné à  l ’abbaye  d ’H um ilim ont p a r 
ses fondateurs, les Éverdes-V uippens, en 1137. Il fu t 
encore restau ré , en 1545, e t dès lors il n ’en est plus 
question . Au spirituel, Marsens, ra tta c h é  d ’abord  à 
la paroisse de Bulle, fu t réuni, en 1536, à celle de Vuip
pens. La chapelle Saint-N icolas n ’est citée q u ’au 
X IV e s. ; presque to u s les services religieux é ta ien t 
assurés p a r les religieux d ’H um ilim ont, ce qui occasionna 
parfois des conflits avec le curé de Bulle, no tam m ent 
en 1452 et 1529. Elle fu t reconstru ite  en 1737. Les jé 
suites b â tire n t au  village, en 1730, une m aison de v a 
cances avec une chapelle dédiée à sa in t Ignace. Asile 
can tonal d ’aliénés co nstru it de 1872 à 1875. — Voir 
K uenlin  : Diet. —  Dellion : Diet. X II . —  J .  Jo rd an  : 
L ’abbaye d ’H um ilim ont, dans A S H F  X II .  —  Chronique 
d ’Éverdes et de V uippens, dans M F  I I .  —  D iesbach : 
Begeste. —  É tr. frib. 1810, 1836,1891. —  Ch. de R aem y : 
Établissements charitables de la ville et du canton. — 
Cinquantenaire des établissements de M arsens.[ J .  J o r d a n . ]  

M A R S E N S  (C. V aud, D. L a vau x . Com. Puidoux. 
V. D G S). Tour carrée et crénelée dom inan t le Dézaley, 
qui sem ble avoir été constru ite  p a r l ’évêque L andri 

i  de D ûm es a v an t 1166. Elle fu t inféodée en 1272 aux 
Francoz de L ausanne, qui la cédèrent en 1355 à Jean 
de G ruyère, seigneur de M ontsalvens. E n 1527, le 
com te Jean  de G ruyère la céda à Jean  de Plaid, des 
m ains duquel elle passa aux  Clavel de Cully qui la
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conservèrent ju sq u ’à la R évolution . L ’abbaye  d ’I-Iumi- 
lim ont ou de M arsens a  eu des vignes to u t  a u to u r de 
la to u r, m ais n ’a jam ais  possédé celle-ci. —■ Voir
D H V . ' [M. R.]

M A R S E N S .  Nom de fam ille porté  p a r des paysans 
de la région de M arsens (F ribourg). —  V u i l l e r m u s ,  
prieu r de H a u tc rê t en 1497, de m êm e que S t e p h a n u s  
en 1536, é ta ien t p eu t-ê tre  originaires de la to u r de 
Marsens (V aud).

Les fo ndateu rs de l ’abbaye  d ’H um ilim ont, Anselme, 
B ourcard  e t Guy, de la famille d ’Éverdes-V uippens,
p o rtè ren t le t it re  de seigneurs de M arsens. —  Voir
M D R  X X IV , e t la bibl. de l ’a r t. M arsens. [ J .  J o r d a n .] 

M A R S E N S  ( A B B A Y E  D E ) .  Voir H u m i u m o n t .  
M A R S !  ou M A R S O ,  A s c a n i O ,  de Bologne, agent 

d ip lom atique de C harles-Q uint dès 1549 et de P h i
lippe I I  de 1556 à  1559 auprès des can tons suisses pour 
le duché de Milan ; envoyé en 1564 dans les Grisons 
pour em pêcher l ’alliance des can tons avec la F rance, 
il y  p rovoqua  u n  m ouvem ent populaire  con tra ire  à 
l’alliance. Il favorisa les in té rê ts  suisses en re m e tta n t 
en va leur la ro u te  du G othard , alors presque ab an d o n 
née, et en o b ten an t la liberté  de com m erce pour les 
Suisses dans le duché de Milan. A publié su r la Suisse : 
Ligae, capitulationes et obligationes Helvetiorum, et écrit 
une descrip tion  h isto rique , géographique et sta tis tiq u e , 
publiée en 1588 p a r R . C ysat sous le t it re  de Kurze 
Beschreibung der Eydtgnosschaft. —  L L . —  BStor. 
1881. —  G/r. 64, 288. [C. T.]

M A R T E L .  Fam ille de Die en D auphiné reçue à 
l ’h a b ita tio n  de Genève en 1710, qui donna —  P i e r r e ,
* vers 1701, très  habile  dessinateur et m écanicien, au 
teu r d ’un p lanisphère 1723, de p lans de Genève 1727, 
d ’une des prem ières re la tions de voyages aux Alpes 
1744. Il pub lia  aussi des p lans estim és de nom breuses 
villes d ’Europe, f  à la Jam aïq u e  1761. — S K L .  [C. R.] 

M A R T E N E T ,  anciennem ent aussi M a r t i n e t .  Nom 
de plusieurs familles neuchâteloises ; l ’une bourgeoise 
de N euchâtel au  X V Ie s., les au tres  originaires des 
H auts-G eneveys, B oudry et A uvernier. L a prem ière 
a  donné to u te  une série d ’industrie ls établis à  Barrières 
dès le X V IIe s., des no taires et des com m issaires réno
va teu rs  de reconnaissances.—■ J a c q u e s - F r é d é r i c  Mar
tin e t, * 1713 à  N euchâtel, f  29 m ai 1789 à M étiers, 
p rocureu r de V alangin 1742, in te rp rè te  1746-1758, 
châtela in  du V al-de-Travers dès 1758, conseiller d ’É ta t
1764. —  Archives de l ’É ta t  N euchâtel. —• W. H ab ich t : 
Les industries de Serrières. [L. M.]

M A R T H A L E N  (C. Zurich, D. A ndelfingen. V.
D GS). Com. et Vge paroissial. Arm oiries : d ’azur au 
village e t à l ’église d ’a rgen t, aux  to its  de gueules, de
v a n t une colline p lan tée  de cinq a rbres feuillés. Le vil
lage est form é d ’O ber-M arthalen  et de N ieder-M arthalen; 
à  l ’origine et ju sq u ’à  la guerre de Zurich, N ieder-M artha
len é ta it le plus im p o rta n t. L ’endro it est cité la prem ière 
fois en 858 (M artella, M artelen, ze M artel). A  p a r tir  de 
l ’époque de Louis-le-G erm anique, le couvent de R hei
nau y  posséda des dîmes, revenus fonciers, d ro its féo
daux  et la collation de l ’église. Il rem it souvent Nieder- 
M arthalen en fief à  des chevaliers, fit plus ta rd  adm in is
tre r les deux villages p a r des baillis ; la famille W ald- 
kirch de Schafïhouse re v ê tit ces fonctions de 1561 à 
1780. L a com m une se rach e ta  en 1754 de R heinau, 
mais n ’a y an t pu p a rv en ir à  réu n ir les fonds nécessaires, 
elle d u t c o n trac te r  un em p ru n t hypo thécaire  à Zurich. 
L ’église inaugurée en 1126 pa r l ’évêque de Constance, 
é ta it située à  N ieder-M arthalen  ; la chapelle d ’Ober- 
M arthalen ne dev in t église que plus ta rd , e t ce n ’est 
q u ’en 1525 que la R éform e fit de M arthalen  une paroisse 
indépendan te . —  N Z Z  1926, n" 1582. — ZW C hr. 1916, 
p. 273. —  Schaffhauser Intelligenzblatt 1924, n os 142- 
147. —  Bürgerhaus des Kt. Zürich  I I .  — Volksblatl v. 
A ndelfingen  1922, n os 46, 48 ; 1923, n° 10. [ E . D e j u n g .]  

M A R T H A L E R .  Fam illes des cah tons de Berne et 
de Zurich.

A. C an to n  de B e rn e . Fam illes de Bolligen, Biim- 
pliz et F rauenkappelen . —  H a r a l d ,  * 6 oct. 1857 
à Berne, p a s teu r à D elém ont 1881, Schüpfen 1885, 
Bienne 1886, au  S a in t-E sp rit à Berne 1894, f  31 oct. 
1925, déploya une grande activ ité  sociale et litté ra ire , I

zélé p ropagand iste  de l ’abstinence en Suisse. — Z ur  
E rinnerung  an H .  M . 1926. [ W .  K a s s e r . ]

B. C a n to n  de Z u ric h . A ncienne fam ille de la com 
m une de N iederhasli, où elle est citée déjà  en 1454 ; elle 
h a b ita it  su rto u t la  com m une civile d ’O berhasli. Elle 
est originaire de M arthalen  dans le d is tric t d ’A ndelfin- 
gen. —  R u d o l f ,  de N iederhasli, sous-bailli du N euam t 
1637. [ J .  F r i c k . ]

M A R T H E .  Fam ille de Gorgier et de V aum arcus 
(N euchâtel) connue au  X V Ie s. sous le nom  de M arthi et 
à  p a r tir  du siècle su ivan t 
sous le nom  de M arthe.
Arm oiries : coupé d ’azur 
au  léopard  lionne d ’or 
couronné et d ’arg en t au 
chevron d ’azur chargé
d ’une rose d ’arg en t. —
Ch a r l e s - F r é d é r i c - L o u i s ,
1812-1893, a rch itec te  et 
scu lp teur, re s tau ra  entre  
au tres  le cénotaphe des 
com tes de N euchâtel dans 
la collégiale de cette  ville 
en 1840, celui de Claude 
d ’A rberg e t de Guille-
m ette  de V ergy dans l ’é
glise de Valangin, scu lp ta  
les chaires des tem ples de 
Bevaix et de Corcelles. F u t 
quelque tem ps professeur 
de dessin à  La Chaux-de- 
Fonds. —  Messager boiteux 
de Neuchâtel 1895. [L. M.]

M A R T H E R E N G E S  (G.
V aud, D. M oudon. V. D G S). Vge et Corn, qui n ’av a it
que deux fam illes en 1447 (au jo u rd ’hu i 85 h ab itan ts ).
D épendait de la  seigneurie de Chapelle sur M oudon, 
don t il su iv it les destinées. —  D H V . [M. R .]

M A R T H E R A Y  ( M a r t e r e y ,  M a r t o r e y ,  M a r t h a l -  
LET, M a r t r o i ) .  Nom  de très  nom breux  lieux-d its en 
Suisse rom ande et en F rance, e t qui m arque  l ’em place
m en t d ’un cim etière chrétien  an té rieu r à l ’an  1000. — 
R eym ond : Les M artereys dans le canton de Vaud, dans 
R H E  1909. [M. R.]

M A R T H E R A Y ,  d u .  Fam ille vaudoise, originaire de 
Féchy, où elle est citée en 1310, et d ’où elle a  essaimé 
dans to u te  la région. —  1. É m i l e ,  1844-1912, n o ta ire  à 
N yon, receveur, dépu té  au  G rand Conseil, juge de dis
tric t. —  2. F e r n a n d ,  fils d ’E ugène (1824-1893), juge 
can tonal, * 1860 à  B ugnaux, f  22 m ai 1910 à Vienne, 
m inistre  de Suisse à W ashington 1902, à Vienne 1904- 
1910 ; accrédité  spécialem ent à B elgrade et à Sofia pour 
négocier des tra ité s  de comm erce avec la Serbie et la 
Bulgarie. —  A H S  1910, 107. [M. R.J

M A R T H O R E T  D U  R I V I E R ,  FRANÇOIS, p asteu r à 
Saint-B iaise, puis en 1536 à M oudon, en 1540 à Vevey. 
f  en exil à Saint-B iaise 1564. —  2. S a m u e l ,  son fils, 
pasteu r 1562 et professeur de théologie à  L ausanne 
1567-1571. —  Cérésole : Notes sur Vevey. [M. R.] 

M A R T I  et M A R T Y ,  Nom  de fam ille des cantons 
d ’Argovie, Berne, F ribourg , C laris, Grisons, Schwyz, 
Uri, V alais e t Zurich.

A. C an to n  d’A rg o v ie . M a r t i ,  M a r t i n ,  M a r t i n i .  
Fam ille é te in te  de Zofingue. Arm oiries : d ’arg en t à une 
m arque de m aison de sable. Les plus anciennes données 
sur cette  famille, fo rt no tab le  d u ra n t un  certain  tem ps, 
rem on ten t à la seconde m oitié du X IV e s. —  t .  H a n s ,  
souvent tém oin  et m em bre du tr ib u n a l de 1383 à 1391, 
f  av. 1407. — 2. B u r k h a r d ,  fils du n° 1, chanoine de 
Zofingue, gardien  et p rév ô t 1408-1452. —  3. G u n r a t ,  
fils du n° 1, m aître-queux  de la  duchesse K a th arin a  
d ’A utriche, son in te n d a n t e t son prem ier rep résen tan t 
en Alsace et au Sundgau 1406 ; reçu t en fief, en 1408, de 
la duchesse, le ch âteau  de Rosenfels d é tru it p a r  un 
incendie, pour le faire reconstru ire  ; em prisonné passa
gèrem ent en 1411, f  1426. —  4.  H e r m a n n ,  fils du  n° 1, 
bourgeois de L aufenbourg  1411, avoyer de Zofingue 
1426-1437, f  1447. — 5. J o h a n n e s ,  chanoine et p révô t 
du chap itre  de Zofingue 1453-1463. — 6. H a n s ,  fils du 
n° 4, avoyer de Zofingue 1432-1472, avoué du couvent

Charles- Frédéric-Louis Marthe. 
D ’après un  po r t ra i t  à l’huile 

d ’Oscar Huguenin.
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des Clarisses de Zofingue, f  1477 ou 1478. — L a famille 
s ’é te ignit à Zofingue en 1619. —  W . Merz : Urk. des 
Stadtarchivs Zofingen. —  Zim m erlin : Jahrzeitbuch. — 
A ctes du chap itre  de Zofingue au x  A rch. d ’É ta t  
d ’A arau . —  [Gr.] —  F r i t z ,  d ’O thm arsingen, *26 avril 
1866 à  Buchs près d ’A arau , in s titu te u r  à  E nnet- 
baden  1887-1892, m aître  secondaire à  Zurich 1896 ; 
réd ac teu r du périodique A m  häuslichen Herd 1897, puis 
du feuilleton de la N Z Z  de 1899 à sa m ort 16 ao û t 1914. 
A publié  Schmerzenskinder, 1889 ; Sonnenglauben,
1895 ; Das Vorspiel des Lebens, 1896 ; Die Schule der 
Leidenschaft, 1906 ; Leben des Sem inardir. Dr. F . Dula,
1898. —  F . Stori : F . M arti, 1920. —  N Z Z  1914, 
ri“» 1205, 1224, 1539, 1543, 1547. —  S L  1914. — Die 
Schweiz 1914. [H. Br.]

B. C a n to n  de B e r n e . I. Deux familles é te in tes de 
la ville de B erne. A l ’une se ra tta c h e n t : —  P e t e r ,  
d é jà  m entionné comm e bourgeois en 1361. —  F R B .—
1. Ni k l  a u s ,  bailli de T orberg 1559, de Signau 1566. —
2. B e n e d i k t ,  bailli d ’A arw angen 1583, du P e tit  Con
seil 1590 et 1599, bailli de L an d sh u t 1592. —  3. H i e 
r o n y m u s ,  bailli d ’A arberg 1585, de S a in t-Jean  1596.
— 4. B e n e d i k t ,  bailli de B iberstein 1619, du P e tit  Con
seil 1617, 1629, 1643, avoyer de B erthoud  1622, in te n 
d a n t de Königsfeld en 1636. — La seconde famille, 
qu i n ’eu t jam ais de rep résen tan ts  au gouvernem ent, 
rem on te  à  J o h a n n e s ,  de M ülheim, bourgeois 1627. 
Arm oiries : de gueules à  un  soc de charrue d ’argen t 
posé en pal su r tro is coupeaux de sinopie, accom pa
gné en chef d ’une étoile d ’or (p robablem ent reprises 
d ’une plus ancienne fam ille). — L L . — Gr. — v. W erd t.
—  Buchers Regimentsbuch  (m ns.).

I I .  De très nom breuses familles M arti sont depuis 
fo rt longtem ps dans les bourgeoisies de diverses locali
tés des d istric ts d ’A arberg, A arw angen, Bienne, Bü
ren, B erthoud , F rau b ru n n en , Schw arzenburg, Saf

tigen , Signau, Trachsel- 
wald, T hun, W angen et 
du S im m ental. H e i n z  
M arti est m entionné à 
Cerlier en 1362. — F R B .  
— 1. B e n e d i k t ,  prof, à 
Berne, voir A r e t i u s . —
2. U l r i c h ,  1659-1707, 
m aître  d ’école à Bannwil, 
a u te u r d ’une chronique 
de cette  com m une. — 
B B G  X I. —  3. E d u a r d ,  
de R appersw il, * 1829, 
avoca t à Bienne 1856- 
1871, député au  Grand 
Conseil dès 1866, prési
den t 1872-1873, à  la 
C onstituan te  1866, con
seiller na tional 1866-1878 
et dès 1884, présiden t 

Eduard Marti. 1878 ; d irec teu r des che-
D’après une photographie. m ins de fer du Ju ra  1871,

puis du Jura-B erne-L u- 
cerne et du Jura-S im plon  ju sq u ’en 1892, conseiller 
d ’É ta t ,  chef du d ép artem en t des T rav au x  publics 
1892, fu t longtem ps le chef du p a r ti rad ical du canton 
de Berne, p ionnier de la nationalisa tion  des chem ins de 
fer, f  5 nov. 1896. —  B und  1896, n° 310. —  N Z Z  1896, 
n" 309. — S B  28. — B arth  I I I ,  743. — [H. Tr.] —
4. K a r l,  d ’A arw angen, * 25 avril 1855 à B ubendorf 
(Bàie-Cam pagne), pasteu r à Buus 1878-1885, à M uttenz
1885-1895, p riv a t-d o cen t 1881, prof, ex trao rd ina ire  de 
théologie à l ’université  de Bàie 1894, ordinaire pour 
l ’Ancien T estam en t (dès 1901 égalem ent pour la philo
logie sém itique) à  l ’université  de Berne de 1895 à  sa 
m ort, 22 avril 1925. Ouvrages p rincipaux  : Der Prophet 
■Jeremia von Anatot, 1889 ; Der Prophet Sacharja, 1892 ; 
Der E in flu ss der Ergebnisse der neuesten alttest. For
schungen a u f  Religionsgesch. und Glaubenslehre, 1894; 
A u g . Kaysers Theologie des A lten  Testaments, 1894, nou
velle édition  sous le t itre  : Gesch. der israelii. Religion, 
1897 ; K urzgef. Grammatik der bibiaramäischen Sprache,
1896 ; Die Religionen des A lten  Testaments, 1906 ; édi
teu r de la Zeitschrift f. alttestamentl. W issenschaft 1907-
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1923. Liste de ses publications dans Vom alten Testa
ment, Festschrift fü r Karl M arti, publié p a r Budde 
1925. —  Schweiz. P farr/ca
lender 1926. —  Reden,
gehalten an der Trauer
feier... (1925). — Rob.- 
W illiam  R oger : Prof. Karl 
M a rti’s Observations... —
Schweiz. Protestantenblatt 
48, n° 18. — Zeitschr. f. 
alttest. W issenschaft 41, 
p. 323. —■ B und  1925, 
n° 168. — N Z Z  1925, 
n° 645. —  [H. M a r t i . ]  —
5. E m i l ,  frère du n° 4,
* 1857 à B ubendorf, direc
te u r  de la B anque can to 
nale de L iestal 1903, puis 
du siège de Berne de la 
B anque na tiona le  suisse 
ju sq u ’à  sa m o rt le 24 aoû t 
1907, colonel. —  B und  
1907, n° 401. —  6.
A d o l f ,  frère des n os 4 et 
5, 1864-1899, dessinateur,
m entionne dans S K L .  —  *jui <., ..i un. s-luuii 
M arti, 1903. — 7. E r n s t ,  * 1871 à Gurzelen, pasteu r à 
Grossaffoltern dès 1894, écrivain, publia , outre une série 
de récits populaires, le rom an Zwei Häuser, zwei Welten, 
1911 ; Die liebe alte Strasse, 1914 et en p répara tion  
une histoire populaire de la R éform ation . — DSC. — 
Schweizerisches Schriftstellerlexikon. — 8. H u g o ,  D r 
phil., fils du n° 5, * 23 déc. 1893 à Bàie, rédac
teu r litté ra ire  du B und  dès 1921, a u te u r de Das K irch
lein zu  den sieben W undern ; Das Haus am H a ff  
(rom an) ; Balder (poème épique) ; E in  Jahresring  (ro
m an), etc. [H. Tr.]

III. Fam ille de H asliberg près de Meiringen, citée à 
Meiringen en 1296. —  F R B  III. —  Un ram eau  est b o u r
geois de Gessenay depuis 1920. Arm oiries  de ce dernier : 
de gueules au  soc d ’argen t posé sur tro is coupeaux de 
sinopie. — R o b e r t ,  * 30 m ars 1885 à  Gessenay, in s ti
tu te u r  à Berne, au teu r de divers tra v a u x  sur l ’histoire 
locale du Gessenay : Die M auritiuskirche zu Saanen, 
1920 ; Hausinschriften aus Saanen, 1920 ; Quellenstücke 
zur Heim atkunde des Saanenlandes, 1923. [ R .  w .]

C. C an ton  d e  F r ib o u r g . M a r t i ,  M a r t y .  Fam illes 
actuellem ent ressortissantes de C erniat, D irlare t, Plas- 
selb, Sain t-Sylvestre e t T in terin . Des familles de ce nom  
fu ren t reçues dans la bourgeoisie de Fribourg  en 1481, 
1582, 1584, 1597, 1608, 1681, 1712. Arm oiries  : de gueu
les à  un  fer de lance d ’argen t soutenu de tro is coupeaux 
de sinopie et surm onté  d ’une étoile d ’or. —  1. F r i d l i ,  
tan n eu r, originaire de Bàie, du  Conseil des Deux-Cents 
1487-1499. —  2. F r i d l i ,  fils du n° 1, des Soixante 1501, 
percep teu r des cens 1503, grand  sau tie r 1508, du P e tit 
Conseil 1511, recteu r de l ’h ô p ita l de N otre-D am e 1512- 
1518, de la léproserie de B ourguillon 1518, destitué  de sa 
charge de conseiller en 1522. Ami de B erthelier e t des 
Genevois, il fu t le p rincipal agen t de la eombourgeoisie 
de 1519. —  3. H a n s ,  des Soixante 1538, bailli de Sur
pierre 1541, rec teu r de la G rande Confrérie 1554, m em 
bre du P e tit Conseil 1557-1584, b annere t de L a Neuve- 
ville 1557-1560, 1563-1566. — RC  im p. V III . — 
B erchtold : Fribourg et Genève, dans A S H F  I I .  — 
B rasey : Le chapitre de Saint-N icolas. —  A rchives d ’É ta t  
F ribourg . [J. N.l

0 .  C an ton  d e  C la r is . Ancienne famille répandue 
dans les com m unes de C laris, Engi, M att et Bitten, 
venue de Schwyz en 1388 selon une ancienne trad itio n , 
citée la prem ière fois en 1525. —  1. R u d o l f ,  bailli de 
W erdenberg 1583 e t 1589, f  1595. — 2. S e b a s t i a n ,  
ban n ere t, t  1635. —  3. M e l c h i o r ,  frère du n° 2, bailli 
du C aster 1590, Baden 1597-1598 et 1614-1615, député 
à Paris 1602 et 1622. —  4. F r i d o l i n ,  bailli du F re iam t 
1673. —  5. J a k o b ,  de C laris, ban n ere t, landam m ann 
1651-1654, f  27 jan v ie r 1675. — 6. H a n s - M e l c h i o r ,  
fils du n° 5, 26 m ars 1633-26 ao û t 1679, bailli de W er
denberg 1673, m ajor-général en F rance. —  7. J o h a n n e s .  
1678-1743, trésorier, bailli de W erdenberg 1727-1730. —

Décembre 1927

Karl  Marti.
D ’après une photographie.
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8. J o h a n n - H e i n r i c h ,  de C laris, 1684-1748, bailli du 
R h ein ta l 1710, du Freiam t. 1729, lan dam m ann  1731- 
1734. —  9. B a r t h o l o m e ,  de C laris, 1715-1786, bailli du 
R h ein ta l 1742, lan d am m an n  1761-1764. — 10. K a s p a r ,  
de C laris, D r m ed., 1719-1769, un  des plus célèbres 
m édecins de son tem ps. —  11. P a r a v i c i n i ,  1720-1780, 
colonel, t  en H ollande. —  12. B a r t h o l o m e o ,  1709- 
1762, bailli du R h e in ta l 1759. —  13. D a v i d ,  1726-1808, 
bailli du F re iam t 1770. —  14. J o h a n n e s ,  1726-1806, 
colonel et cap ita ine-com m andan t en H ollande. —  15. 
J o h a n n - H e i n r i c h ,  1715-1760, bailli du R h ein ta l 1760, 
où il m o u ru t. —  16. J o h a n n e s ,  1745-1819, D r m ed., 
m édecin célèbre, le p rem ier en Suisse à  vacciner contre 
la  p e tite  vérole. —  17. J o h a n n - R u d o l f ,  1765-1824, 
négociant à  Riga, in s titu a  le fonds can tonal M arti en 
faveur de b u ts  éducatifs. —  18. J o h a n n - R u d o l f ,  
15 déc. 1829-26 ja n v . 1909, à  E nnenda , chim iste, con
seiller d ’É ta t .  — 19. A d a m ,  * 3 nov . 1857, professeur et 
b ib lio thécaire can to n al à  Trogen, co llabora teur au 
D H B S .  —- Voir H eer : Glarn. Gesch. 1921. — L L .  — 
V S N G  5, p . 37. —  R o tt : Inv. somm. V, 194. [ J . - J .  K.-M.]

E. C a n to n  d es  G riso n s . —  A M BRO SIU S, bourgm es
tre  de Coire, 1552; puis souven t envoyé des I I I  Ligues 
à  l ’em pereur F erd in an d  1559, am i in flu en t de la R é
form e. —  S i m o n , p o d esta t de T raona  1705. [ j . - r . T r u o g .]

F. C a n to n  de S c h w y z . MARTY. Vieille famille bour
geo ise.—  1. J o i - i a n n - B a l t h a s a r ,  bailli du pays de C aster 
1748, 1752, 1756, d ’U znach 1770. —  2. J o s . - D o m i n i k ,  
* 1730, conseiller 1778, juge au  tr ib u n a l des Sep t 1791, 
t  1798. — 3. FRANZ-ANTON, à  Ibach , juge au trib u n a l des 
Sept 1803, conseiller 1814, juge can tonal 1820, f  1828.
—  4. B a l t h a s a r ,  à Ibach , conseiller 1802, dépu té  au 
G rand Conseil 1833, t  1844. —  5. A l o i s ,  1803-1850, 
m em bre du trip le  Conseil de d is tric t 1842, a in tro d u it à

Schwyz le tissage de la 
soie. —  6. A lois-K arl, en 
religion P . M a r t in ,  1834- 
1896, p rê tre  1856, p ro 
fesseur de rh é to rique  à 
E insiedeln 1856-1860, m is
sionnaire à  In d ian a  (U. S. 
A ) ,  p rieu r du couvent de 
Saint-M einrad  à  In d ian a  
1865-1870, puis prem ier 
abbé 1870 E n  1876, il 
com m ença une grande œ u
v re  m issionnaire chez les 
Indiens du D ak o ta  ; v i
caire aposto lique des Sioux 
avec le t it re  d ’évêque de 
T ibériade 1879, prem ier 
évêque du diocèse de Sioux 
Falls à  Ja n k to n  1889- 
1894, évêque de Saint- 
Cloude 1894. Son frère 
—  7. J o i - i a n n ,  * 1840. 
p rê tre  1862, professeur au 
collège de Schwyz 1862- 
1870, d irec teur du sém i

naire  pour in s titu teu rs  1870-1885, inspecteur scolaire 
1871-1879, ren d it de g rands services au x  écoles schwy- 
zoises, don t il rem ania  en p a rtie  les m anuels. Chapelain 
de la garde suisse à  Rom e 1888, cam érier in tim e du pape 
1890, t  1901 à Schwvz. A publié des écrits pédagogiques 
et une Schweizer geschickte en 1880. —  8. A n to n ,  frère des 
n os 6 e t 7, * 1847, D r phil., professeur à  Schwyz 1869- 
1874, professeur ex trao rd ina ire  de philosophie à Czerno- 
witz 1875-1880, ordinaire à  P rague 1880-1913, recteur 
1897, conseiller aulique 1913, t  1914 à  P rague. Ses p u 
blications concernent presque exclusivem ent la philolo
gie ; à c iter : Ueber den Ursprung der Sprache, 1875 ; Un
tersuchungen zur Grundlegung der allg. Grammatik und  
Sprachphilosophie. —  9. M a r t i n ,  frère des n° 6 à 8,1850- 
1916, p rê tre  1877, professeur à D isentis 1877-1879, à 
Lucerne 1879-1880, curé de Schwyz 1911, chanoine de 
Coire 1916, inspecteur scolaire à  Schwyz 1898-1911. — 
L L . —  L L H . —  F. D ettling  : Hisl.-geneal. Notizen 
(m ns.). —  M. D ettling  : Schwyzerchronik. — K K Z  1896.
— A lte und neue Welt 1897. —  M. W aser : Joh.-B apt. 
M arty. — Deutsch, biogr. Jahrbuch  1925, 300. [D. A.]

G. C a n t o n  d’U ri.  MARTY, M a r t i ,  M a r t i n .  Fam ilie  
p o r ta n t p rim itiv em en t le nom  de K oler, originaire du 
d istric t schwyzois de la  M arche, bourgeoise d ’A ltdo rf et 
de B ürglen. F u ren t adm is à  la  bourgeoisie can tonale  : 
H a n s  1468, H a n s  1470 et H a n s  le Jeu n e  1493. Ju s q u ’à  
la fin du X V IIe s., la  famille se nom m a aussi Lussi et 
Lussi d it M arty  et inversem ent, d ’après le nom  de 
l ’épouse de H ans le Jeu n e , B arb ara  Lussi. L ’an cê tre  
com m un est H a n s  M artin, l ’ancien . —  A n s h e l m ,  
bénédictin , 1756-1794, conventuel, organiste  e t a rch i
v iste  d ’Engelberg, com positeur d ’opérettes, de m esses, 
etc. —  A lb u m  Èngelbergense, 136. —  N bl. v. Uri, 18, 
p. 90. —  W ym ann : Schlachtjahrzeit, 36. —  Urner 
Wochenblatt 1906, n° 21. — F ran z  H uber dans A nge
lomontana. [ J .  M ü l l e r , A.]

H. C a n t o n  d u  V a l a i s .  MARTY (M a r t i n i  1387). An
cienne fam ille du dizain de Loèche, su rto u t répandue 
à G u tte t, Inden  et V arone. —  J . - P e t e r , m ajor de 
Loèche 1760. — G rem aud. —- F u rre r I I I .  [D. I.J

I. C a n t o n  de Z u r i c h .  MARTI, en la t .  M artin i. 
Fam ille é te in te , bourgeoise de Zurich. —  1. W i l h e l m , 
1297-1333, du Conseil des bourgeois, souven t cité dans 
les actes. — 2. N i k o l a u s , chanoine de la  p révô té  de 
Zurich 1296-1303, écolâtre 1304, défun t 1320. Sa sœ ur —
3. G u o t a , é ta it au  béguinage de Constance en 1304, 
prieure en 1319. — 4. H e i n r i c h  reçu t en 1325 du pape 
Je a n  X X II  l ’expecta tive  d ’un  canonicat à  Zurich ; il 
fit en 1350 les prem iers dons en faveur de l ’h ô p ita l des 
pèlerins à  E insiedeln, f  1355. Il a v a it un  sceau à  deux 
cornes de bouquetin  posées en sau to ir. —  5. K o n r a d , 
lieu ten an t (bailli) du p rév ô t de Zurich, le com te K ra ft 
von Toggenburg, pour les choses tem porelles, en 1334. 
—  6. W e r n e r , chevalier de S a in t-Jean , lieu ten an t à 
B ubikon 1468. •— L L . —  UZ. —  Sigelabb. zum  U Z, 
p. 124, 141, 244, 246. —  A SG A  1859, p . 70. —  A H S  
1910, p. 52. [H. Br.]

M A R T I  ( M A I T R E ) ,  de son nom  M arti Donornen 
alias G ram p, originaire de L indau. Il est connu ju sq u ’à 
ces dernières années sous le nom  de M aître M arti, sculp
teu r, ébéniste et m enuisier, séjourne de 1508 à 1524 à 
F ribourg , don t il fu t reçu bourgeois en 1518, et est l ’a u te u r  
du beau C hrist de la salle des pas-perdus de l ’h ô te l de 
ville de F ribourg . On lui a ttr ib u e  aussi d ’au tres œ uvres, 
m ais sans aucune certitude . — S K L .  —  R ahn  : Gesch. 
der bild. K ., 727. —  A S  G 1883, 470. —  F A  1901. — 
F G  X , 229. — A  F  1926, 98. [P. de Z u r i c h . ]

M A R T I G .  Fam illes des can tons de B erne e t du 
Valais.

A. C a n t o n  d e  B e r n e .  Vieux nom  de fam ille de Bol- 
tigen et de S t. S tephan , représen té  aussi p en d an t des siè
cles à  Zweisim m en et à L a  Lenk. —  P e t e r , b an n ere t du 
pays 1644. —  S a l o m o n , b an n ere t du pays 1664, lieu
te n a n t baillival 1673. —  S a l o m o n , b an n ere t du pays 
1767. —  E m a n u e l , de St. S tephan , 1839-1906, p a s teu r 
à  Brienz, H u ttw il et M ünchenbuchsee, d irec teur de l ’é
cole norm ale d ’Hofwil (Berne) 1880-1906 ; a u te u r de : 
Lehrbuch für den Religionsunterricht in  der Volksschule ; 
Unterweisungen in  der chrisll. Lehre; Lehrbuch der P ä
dag o g ik ; Anschaungspsychologie, etc. — Voir Berner 
Schulblatt 1906, n os 10 et 11. —  Gem peler : H eim atkunde  
des Sim m entals. [H .  A.]

B. C a n t o n  d u  V a l a i s .  A ncienne fam ille c i té e  a u  
X V Ie s. à  B altschieder et Loèche, plus ta rd  a u s s i  à 
Steg, Lalden e t A usserberg. —  B W G  V. —  Im esch : 
Landratsabsch. [D. I.]

M A R T I G N  1ER.  Fam ille  vaudoise à  Vaulion av an t 
1400. —  1. D a v i d ,  1801-1871, p a steu r à  La Sarraz 1835, 
à  Arzier 1841-1845, dépu té  au  G rand Conseil 1862-1871 ; 
connu su rto u t comm e libra ire  et h istorien . A publié Le 
P ays de Vaud, Vevey dans le moyen âge e t, en collabo
ra tion  avec Aym on de Crousaz, en 1867, le Dictionnaire  
historique et géographique du canton de Vaud. [M. R.]

M A R T I G N O N I ,  Fam illes des cantons du Tessin 
et de Saint-G all.

A. C a n t o n  d u  T e s s i n .  Fam ille m entionnée à Locarno et 
dans le Val Maggia au  X V e s. et dans le G am barogno au 
débu t du X V Ie s. — 1. B e r n a r d u s , fit faire  en 1476 
des fresques dans l ’église de Santa-M aria in Selva à Lo
cam o. —  2. A n t o n i o , com m issaire du duc de Milan à  
Bellinzona 1490-1491. —  3 G a s p a r e , * 28 déc. 1861 à

Martin Marti. 
D ’après une lithographie 

(Bibl. Nat.  Berne).
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Lugano, t  I er nov. 1926, m unicipal de Lugano 1904- 
1912, 1916-1918, dépu té  au G rand Conseil de 1901 à 
sa m o rt ; la rou te  du M onte Brè est due en p a rticu lier à 
son in itia tiv e . A publié  : Il m ilitarism o e le sue funeste 
conseguenze sulla Società moderna, 1894. —  4. A n g e lo , 
dis du n° 3, * 3 avril 1890 à  Lugano, avocat, conseiller 
d ’É ta t  1927. A u teu r de Schema storico-giuridico del 
patriziato ticinese, 1917. —  BSlor. 1880, 1881, 1906. — 
R ahn  : f M onum enti. [C. T.]

B. C a n to n  de S a in t-G a ll. Une fam ille M artignoni 
d ev in t bourgeoise de R orschach en 1771 avec B e n e d i k t ,  
titu la ire  de diverses fonctions. Son fils —  1. J o s e p h -  
A l o i s ,  1782-1855, vécu t à K arlsruhe où il acqu it un  
certa in  renom  comm e p o rtra itis te , su rto u t sur ivoire et 
parchem in . —  2. J o s e p h ,  dis du n° 1, 1803-1873, au 
service de France 1820-1826, m aître  de dessin à  R or
schach, p o rtra itis te  e t paysag iste . —  S K L .  —  BStor. 34, 
p. 84. [F. W i l l i . ]

M A R T I G N Y  (all. M a r t i n a c h )  (C Valais, D .  M arti- 
gny . V. D G S). Paroisse et ancienne com m une ; celle-ci 
com prenait ju sq u ’en 1839-1841 M artigny-V ille, M arti- 
gny-B ourg, M artigny-Com be, La B âtiaz  et C harrat qui 

on t été  érigés en com m unes a u to 
nom es. Arm oiries : de gueules au  lion 
d ’a rgen t te n a n t un  m arteau  d ’or.

Période romaine. Octodurus ou Octo- 
durum , du celtique duros, po rte , dési
gnerait une place fortifiée ou un défilé 
possédant des ouvrages de défense. 
C’é ta it le vicus gaulois de César, la  p rin 
cipale bourgade des Véragres que Ser- 
vius Galba, lieu ten an t de César réduisit 
en cendres (58 av. J.-C .). Les h a b i

ta n ts , aidés des au tres peuplades de la  vallée du Rhône, 
te n tè re n t va inem ent, sous le règne d ’A uguste, de

L ’amphithéât re  romain de Martigny. D’après une photographie 
reconquérir leur indépendance. Toutefois les a v a n ta 
ges q u ’un pays accidenté offrait pour une nouvelle 
insurrection  à des hom m es dont les R om ains avaien t |

éprouvé la va leur ne fu ren t pas é trangers à  la politique 
de clémence q u ’ad o p tè ren t les em pereurs à  leu r égard. 
O ctodure, reco n stru it plus a v an t dans la plaine, fu t 
élevé p a r Claude au  rang  de bourg im périal avec m ar
ché (F orum ). Après la m o rt de cet em pereur, O ctodure 
p rit en reconnaissance le nom  de Forum  Claudii 
Vallensium. Les h a b ita n ts  dev inren t les Foroclaudien- 
ses Vallenses, e t nom bre d ’entre  eux su iv iren t les aigles 
rom aines.

Les recherches entreprises à p a r tir  de 1883 sur l ’em
placem ent de Forum  Claudii on t révélé l ’im portance 
de cette  ville, qui av a it sa basilique m archande  e t un 
am ph ith éâ tre , don t l ’enceinte, en p a rtie  ruinée, existe 
encore au  pied du M ont-Chemin. E ncastré  de tem ps im 
m ém orial dans une m aison de M artigny-B ourg, un 
grand  chap iteau  com posite, don t la  face m ontre  la 
tête  bouclée et barbue d ’un Ju p ite r  gaulois ém ergeant 
d ’une cein ture  de feuilles d ’acan thes, p rov ien t selon 
to u te  vraisem blance d ’un tem ple de v aste  dim ension. 
D’a u tre  p a r t, les fragm ents d ’une sta tu e  colossale et 
la tête  d ’un tau reau  à tro is cornes — idoles particu lière
m en t adorées dans l ’E st de la Gaule —  ont été décou
verts à  M artigny au  déb u t des fouilles. Ces exem plaires 
si pa rfa its  de l ’a r t  gréco-rom ain, les bronzes les plus 
rem arquables qui a ien t été trouvés en Suisse, tém oi
gnen t d ’une civilisation très avancée et de l ’é ta t flo
rissan t de Forum  Claudii déjà au second siècle de no tre  
ère. Une voie rom aine, la plus courte d ’après T acite, 
pour se rendre  de Gaule en Ita lie , re liait A ugusta  Prae- 
toria (Aoste) à Forum  Claudii en p assan t p a r le Mont- 
Jo u x  ; le prem ier m illiaire qui célèbre les nom s de César 
M aximien et de C onstantin  se desssait à  Fo rum  Claudii, 
devenu la capitale  de la dem i-province pennine, qui 
fo rm ait avec la T aren taise  la V IIe province viennoise.

E nvoyé p a r sa in t P ro ta is , évêque de Milan dans 
la vallée du Rhône, l ’évêque sa in t Théo- 
dule ou Théodore fixe sa résidence 
à O ctodurum  en 349 ; m ais vers la fin 
du V Ie s., les inondations tro p  fréquentes 
de la D ranse forcent ses successeurs 
à tran sfére r à  Sion le siège épiscopal. 
Les débordem ents de la rivière et les g ran 
des invasions p récip itè ren t la ruine d ’Oc- 
to d u ru m , m ais l ’histo ire est m u e tte  sur 
la catastrophe  finale. Quoi q u ’il en soit, 
l ’église paroissiale de M artigny est, dès 
le m oyen âge, appelée No tre-D am e-des- 
Champs, ce qui ind iquerait son éloigne
m en t des h ab ita tio n s, alors que les sub 
structions de la ville rom aine s’é tendaien t 
jusque  dans son voisinage im m édiat. A 
quelle époque le nom  de Forum  Claudii 
cessa-t-il d ’être em ployé et la ville rep rit- 
elle le v ieux  nom  gallo-rom ain d ’Octodu- 
rum , qui fit place à la fin du X I I e s. à  M ar- 
tiniacum  ou M artigniacum  ? Nous l ’igno
rons égalem ent. Les uns ra p p o rte n t le nom 
de M artigny à  la dévotion que l ’on p o rta it 
en Valais à  sa in t M artin ; les a u tres aux  nom 
breuses forges ou m artin e ts  établis sur le 
cours de la Dranse.

M oyen âge et époque moderne. L ’histo ire 
de M artigny sous les B ürgendes, plus ta rd  
sous les F rancs et d u ran t to u t le h au t 
m oyen âge se confond avec celle du reste  
du pays ; toutefo is sa situation  à  p rox im ité  
du col du M ont-Joux, sur le passage p res
que continuel d ’arm ées belligérantes, l ’ex
p osa it aux  coups de m ain et. aux  horreurs 
du pillage et de l ’incendie. Eudes, com te de 
Cham pagne, s ’en em pare en 1032, après 
avoir soumi la vallée d ’Aoste, m ais il est 
b ien tô t délogé de ses nouvelles possessions 
pa r les troupes d ’H éribert, archevêque de 
Milan, et de Boniface, m arqu is de Toscane. 
Du X I e au X IV e s., le Valais est partagé 
entre l ’évêque et les com tes de Savoie, dont 

les possessions sont enchevêtrées les unes dans les 
au tres. De là des lu tte s  incessantes entre  les deux sou
verainetés. E n 1260, Pierre I I  de Savoie, en guerre avec
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l ’évêque H enri de R arogne, s ’em pare du château  
episcopal de la B âtiaz su r M artigny ; h u it ans plus 
ta rd , un  tra ité  ré ta b lit l ’ancien é ta t  de choses e t le châ
teau  fa it re to u r à  l'évêque.

L ’au to rité  du  com te-évêque é ta it représentée  à 
M artigny p a r un  châte la in  et un  v idom ne. Am édée de

R arogne est le prem ier châtela in  don t il soit fa it m en
tion , en 1233. François de Compeys s ’in titu le  en 1333 
« rec teu r de la  ju rid ic tio n  episcopale à  M artigny et à 
M ontreux » pour le com pte d ’Aimon IV  de la Tour. 
Le châtela in , qui rem plissait aussi à  M artigny la charge 
de m ajo r, é ta it nom m é p a r l ’évêque ; après la conquête 
du B as-Valais, il tie n d ra  son pouvoir de la  D iète. Les 
fonctions de vidom ne é ta ien t un  fief h é réd ita ire  ; elles 
fu ren t exercées dès le X I I e s. pa r une fam ille qui p rit 
le nom  de M artigny, puis pa r les E xcham péry  dès 1424 
et p a r les M onthéis de 1526 à la R évolution . La de
m eure prim itive  des vidom nes é ta it au  village de la 
Croix ; plus ta rd  ils fixèrent leu r résidence à M artigny- 
Bourg.

La com m unauté  de M artigny, née au  X I I I e s., com p
ta it  six villages réunis sous la m êm e bannière  : le Bourg, 
la Ville, le Pays, le B roccard, R avo ir e t, dès 1324, 
C h arra t. Elle reçut, ses libertés et franchises des évêques 
de Sion en 1338 et 1390. M artigny-B ourg, qui jou issait 
dès le m oyen âge du privilège com m ercial et de la 
présence des au to rités , garda  ju sq u ’au X I X e s. la 
préséance sur les au tre s  q u artiers , ce qui fu t  une cause 
perpétuelle  de lu tte s  in testines. C’est de M artigny que 
p a r ti t , le 21 m ai 1335, le prem ier m ouvem ent insurrec
tionnel des com m unes valaisannes à propos des droits 
de chancellerie que possédait le chap itre  de Sion et 
d ’une ordonnance fiscale ; ce com m encem ent de révolte  
n ’eu t pas de su ite. E n  1351, les h a b ita n ts  de M artigny 
se p lacèren t sous la p ro tec tion  d ’Am édée VI de Savoie, 
to u t en réserv an t les dro its de l ’évêque leur suzerain. 
Sous l ’adm in istra tio n  de cette  m aison, M artigny connut 
une ère de p rospérité . E n 1358, Bonne de B ourbon lui 
accorda deux foires annuelles, e t Am édée V III  une 
ch arte  de franchises en 1399. A près la  conquête du 
Bas-Valais p a r les H aut-V alaisans, M artigny fu t placé 
sous la ju rid ic tion  du gouverneur de Saint-M aurice.

E n  1790, un soulèvem ent populaire eut lieu à  M arti- 
gny contre  les adm in istra teu rs  de Ta com m une, au x 
quels on rep rochait d ’avoir, dans l ’espace de v ing t ans, 
dépensé 60 000 fi. sans m otifs plausibles. La ville fu t 
occupée to u r  à  tour par les troupes du H aut-V alais et 
p a r celles du D irectoire en 1798-1799. Un engagem ent 
assez v if en tre  les prem ières et une av an t-g ard e  com 
posée de soldats bas-valaisans, vaudois e t français, eut

pour th é â tre  le ham eau  du G uercet près de M artigny- 
ViUe. Du 24 m ai au  12 novem bre 1798, 43 000 soldats 
français franch iren t le G rand Sain t-B ernard , et 35 000 
en 1800. B o n aparte  a rriv a  à  M artigny le 17 m ai 1800 ; 
il descendit à la  m aison prévô ta le  du G rand Sain t- 
Berna.d et n ’en re p a rtit  que le 20. L ’année su ivan te , Mar- 

tig n y  eu t à  souffrir des m enées sé
p a ra tis te s  du général T urreau  et la 
m unicipalité  pay a  de la destitu tio n  
son a ttach em en t à  la Suisse. La re
vision du p acte  fédéral de 1815 sou
leva en Valais d ’arden tes polém i
ques et donna lieu à  M artigny, le 
11 av r. 1833, à  la « Jo u rn ée  de la 
bastonnade  ».Une assem blée de dé
légués partisan s de la revision fu t 
dispersée p a r les m on tagnards de 
M artigny-C om be, arm és de gour
dins. Le 23 m ai 1831, en m anière 
de p ro tes ta tio n  contre une loi con
cernan t la  réorgan isation  des com 
m unes et des dizains, les c itoyens de 
M artigny-B ourg dressèrent un  arbre 
de liberté , ce qui v a lu t à  cette  loca
lité  un sim ulacre d ’occupation m ili
ta ire . Les affaires d e là  Jeu n e  Suisse 
fo rm en t to u t  un  chap itre  de l ’his
to ire  de M artigny, de 1835 à 1848 ; 
un  « Comité de M artigny » fu t con
stitu é  p a r les chefs du p a rti libéral 
le 9 avril 1844. Lors du Sonderbund, 
M artigny fu t occupé p a r les tro u 
pes du général de K alb erm atten . 
Sous le régim e français, M artigny 
fu t un  chef-lieu de can ton  de la 
sous-préfecture de Saint-M aurice ; 

à la  chu te  de l ’em pire il dev in t chef-lieu de d istric t. 
E n 1814 av a it comm encé la  désassociation des com 
m unes p a r le p a rtag e  des biens de la  p laine ; la  sépa
ra tio n  des q u artiers de l ’ancienne com m unauté  fu t 
défin itive en 1841.

L a crise religieuse de la fin du X V Ie s. et du X V IIe s. 
sévit aussi à  M artigny. E n tra în és pa r l ’exem ple de 
leur curé J .-P . Curnillon, p rê tre  séculier, qui p rit femme 
et fu t de ce fa it em prisonné à  Sion, ses h a b ita n ts  é ta ien t 
b ien tô t gagnés aux idées nouvelles ; il fa llu t le zèle 
enflam m é des m issionnaires capucins venus de Thonon 
pour les ram ener dans le giron de l ’Église catholique. 
La collation de la paroisse av a it été cédée aux  religieux 
du G rand Sa in t-B ernard  p a r l ’évêque de Sion, Louis 
de Granges, donation  qui fu t confirm ée en 1177 p a r 
le pape. A de ra res exceptions, les curés de M artigny, 
qui p o rten t le t i t r e  de p rieu r, on t tou jo u rs  ap p arten u  
au G rand S ain t-B ernard .

Ino n d a tio n s de la  D ranse 1595, 1818 ; peste en 1598, 
1630, incendie pa rtie l de M artigny-B ourg 1615. — 
Voir F . Stähelin  : Die Schweiz in  römischer Zeit. — 
G rem aud. —  H . Gay : H ist, du Valais. — M. Besson : 
Recherches sur les origines des évêchés de Genève, L a u 
sanne, Sion . —  B. R am eau  : Le Vallais historique. — 
G renat : H ist moderne du Valais. —  P h . P a rq u e t : 
Notes sur M artigny. — Arch, de M artigny. [L. S.]

M A R T I G N Y .  Fam illes des can tons de F ribourg  et 
de V aud.

A. C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  Fam ille de D om pierre, où 
elle est m entionnée dès le déb u t du X V e s. On tro u v e  
aussi, au  X V e s., des personnages de ce nom  à E stav ay er 
le-Lac et à  F ribourg , où Pierre M artignie, ta illeu r, fu t 
reçu bourgeois en 1453. — A rchives d ’É ta t  F r i
bourg [ j .  N.]

B .  C a n t o n  d e  V a u d .  DE M a h t i g n y . Fam ille d e  
conseillers à  L ausanne, au x  X V IIe e t X V II Ie s. A rm o i
ries : d ’a rgen t à deux chevrons de sable. [M. R.]

M A R T I G N Y ,  de .  Fam ille noble vala isanne qui 
posséda dès le X I I e s., à  t i t r e  de fief héréd ita ire , le 

! v idom nat de M artigny, d ’où elle t ira  son nom . A rm oiries : 
de gueules au  lion d ’or te n a n t un  m arteau  d ’argen t. —
1. P i e r r e ,  cité de 1162 à 1178, tém oin. —  2. G u i l l a u m e ,  
figure dans la suite de l ’évêque dans le tra ité  de paix  
conclu en 1179 avec le com te H u m b ert I I I  de Savoie.

Martigny vers 1870. D ’après une gravure  sur acier de K. Gunkel.
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— 3. P i e r r e ,  chevalier, est le prem ier qualifié du titre  
de vidom ne en 1228. —  4. A y m o n ,  seigneur de M artigny, 
est au  nom bre des g a ran ts  que P ierre  de Savoie donne 
à  l ’évêque de Sion dans le t r a ité  d ’échange du 5 septem 
bre 1260. —  5. G u i l l a u m e ,  p r it  p a r t  en 1335, avec son 
frère Je a n  e t son neveu N anthelm e au  m ouvem ent in 
surrectionnel de M artigny, d on t ils é ta ien t les prem iers 
syndics. —  6. N a n t h e l m e ,  neveu du n° 5,  se p laça en 
1351, avec son frère Je a n  et 190 familles de M artigny 
sous la  p ro tec tion  de la Savoie. Il é ta it un  ju ris te  estim é, 
cité dans les Coutumes du Valais (X IV e s.). —  7. J e a n ,  
fils du  n° 6 , dern ier vidom ne de M artigny. Laissa une 
fille, Marie, qui a p p o rta  le v id om nat en do t à Hugues 
E xcham péry , en 1440.

Une branche de la  fam ille est m entionnée à Sion aux 
X I I I e e t X IV e s. ; un  au tre  ram eau s’é tab lit en France 
au  X V Ie s. et s’é te ign it au  X V II Ie s. —  H  Gay : 
Mélanges d ’histoire vallaisanne. [L. S.]

M A R T I N .  Nom de fam ille des cantons d ’Argo vie, 
Bâle-Cam pagne, F ribourg , Genève, Grisons, Lucerne, 
N euchâtel, Valais, Vaud e t Zurich.

A. C a n to n  d 'A r g o v ie . Les familles M artin et M arti 
actuelles on t une souche com m une. Une fam ille M artin 
est bourgeoise d ’A arau  depuis 1477. Arm oiries  : de 
gueules au  soc de charrue d ’azu r chargé d ’u n  M d ’or, 
accom pagné d ’une étoile du m êm e en chef e t de tro is 
coupeaux de sable en po in te . — W .  Merz : Wappenbuch  
v. A arau . —  Le m êm e : Rechtsquellen I. [II. Tr.]

B. C an ton  de B à ie -C a m p a g n e . Nom de fam ille cité 
déjà au  X V e s. à  L am penberg , Fü llinsdorf et Liestal. 
Les fam illes actuelles sont bourgeoises de Sissach, 
Bockten, Füllinsdorf, F renkendorf et D iepflingen. — 
Socin : M hd. Namenbuch. —  U B L. [0 . G.]

G. C a n to n  de F r ib o u r g . Nom de nom breuses fa
m illes actuellem ent ressortissan tes de F ribourg , Châtel- 
Saint-D enis, Les Frasses et R om ont, m entionnées à 
M orat et à  N an t en 1396, à  F ribourg  en 1409, à  R om ont 
en 1423, etc. Arm oiries : coupé d ’argen t et d ’azu r à 
trois oiseaux de l ’un en l ’au tre  (varian tes). —  1. J e a n ,  
boulanger, reçu bourgeois de Fribourg  1467, des 
Soixante 1489. —  2. J u l e s - I I e n r i ,  d ’origine française, 
* à Bulle 1867, na tu ra lisé  fribourgeois 1887, notaire, 
professeur de d roit ru ra l à  l ’École d ’ag ricu ltu re  de 
Pérolles 1891 ; légua 40 000 fr. à la fondation  de l ’hos- 

. pice can tonal 1897. — G um y : Regeste de Hauterive.
— Étr. frib . 1898. —  M onal-Rosen  1897. — Archives 
d ’É ta t  F ribourg . [J. N.]

D. C an ton  de G en èv e . I .  Fam ille originaire de Sion- 
n e t, bourgeoise de Genève en 1579. 
Arm oiries : d ’azur au  lion d ’argen t. 
A la  branche aînée a p p artien n en t : 
—  1. J e a n - A m i ,  d it M artin-G ourgas 
ou M artin  l ’aîné, 1736-1807, pasteu r 
à  Chêne 1763, à  Genève 1766, à 
V andœ uvres 1770, à  Genève 1778, 
b ib lio thécaire  1790, p résiden t du con
sistoire 1804 ; assista  au sacre de N a
poléon et présida la réun ion  des p ré 
sidents des consistoires de France, 

p réd icateu r et catéchiste. On a de lui Catéchisme 
1779 ; Recueil de prières, 1805 ; Dévotions à l ’usage 
des familles, 1810. — Senebier : H ist. Litt. I l l ,  59. — 
Notice en tête  des Dévotions. — H eyer : É glise de. 
Genève I, 486. —  Catal. B ibl. des Pasteurs. —  2. T h é o 
p h i l e ,  fils du n° 1, 1763-1808, D r en dro it, professeur 
de d roit public  à l ’académ ie 1788-1795, m em bre de la 
Commission et des T ribunaux  révo lu tionnaires 1794.
—  Borgeaud : L ’Académie de Calvin 598. —  E .-L . B ur
ne t dans M D G  34, p. 242-243. A la  branche cad e tte  :
—  1. J e a n - A n t o i n e ,  1759-1829, châtela in  de Peney, 
1792, du Conseil rep résen ta tif  1814-1819. —  2. J a c o b ,  
frère du n° 1, 1757-1828, conseiller d ’É ta t  1815-1823.
—  3. A l e x a n d r e - L o u i s ,  fils du n° 1, 1786-1826, du 
Conseil R ep résen ta tif  1814-1822, 1824-1826, m aire de 
P la inpalais 1814-1826, lieu tenant-colonel des milices 
1826. —  4. C l a u d e - É t i e n n e ,  cousin germ ain des n os 1 
et 2, dit M artin  d ’A ndré e t M artin-Fesquet, 1748-1823, 
m em bre de la grande cour de ju stice  civile 1796-1798, 
et du trib u n a l civil 1798 ; p résiden t du trib u n a l de 
comm erce de Paris, censeur de la B anque de France,

anobli p a r  Louis X V III , 1817. —  G ali fie : Not. gén 
II, 2 e éd. —  H . Deonna : Lettres de noblesse. —  5. 
P i e r b e - É l i s é e ,  * 1761, frère du n» 4, adj u d an t général au 
service de France et chef de bata illon  à  l ’arm ée du R hin .

I I .  A r n o u l  ou A rnaud M artin , de H autev ille  en 
Cham pagne, reçu bourgeois de Genève 1592, p a s te u r  
à Satigny  1593, puis à  A ubenas 1594 ; ab ju re  le p ro tes
tan tism e, puis se ré tra c te  et publie une Rétractation 
de la profession de la foi romaine  ; p a steu r à Gex 1598- 
1600, à  Genève 1602. — France prot. —  H eyer : É glise  
de Genève, 486.

I I I .  Fam ille originaire de Metz, bourgeoise de Ge
nève en 1594. Arm oiries  : de gueules à  3 pisto lets d ’o r, 
la po in te  en bas. — J e a n ,  d it cap itaine  L a M artine, se 
d istingua à la prise de Versoix 1589 ; reçu  bourgeois 
g ra tis 1594, cap itaine  d ’une com pagnie de gens de 
pied, t  1628.

IV . Fam ille originaire de B rétigny au  Pays de Gex, 
bourgeoise de Genève en 1640. — 1. J e a n ,  m archand  
horloger et hô te  de l ’Écu de F rance, 1624-1691, collec
tionneur de m édailles.

V. Fam ille originaire de T u le tte  en D auphiné, b o u r
geoise de Genève en 1744. Arm oiries : d ’a rgen t au che

vron de gueules accom pagné de tro is 
étoiles du m êm e. — 1. J e a n - F r a n -  
ç o i s ,  dit M artin -R ey  ou M artin  le 
jeune, 1745-1800, p a s teu r à Chancy 
1773, au P e tit-Saconnex  1779, à  Ge
nève 1780, cassé pa r le T ribunal ré
v o lu tionnaire  e t ré tab li 1794. t  29 
ju in  1800, catéchiste  rép u té . —  H eyer : 
Église de Genève, 486. — H eyer et 
B ouvier : Catalogue. —  B u rn e t dans 
M D G 34. —  P lan  dans B IG  39. — 2.

A lexandre-J e AN-Charles, 1791-1861, fils du n° 1, avo
cat 1816, a u d iteu r 1819-1821, p rocureu r général 1827- 
1833, juge à la Cour de ju stice  1833-1838 ; du Conseil 
rep ré sen ta tif  1821-1839. —  JG  2 ju in  1861. —  3. 
A l e x a n d r e - Ju les, fils du n° 2, 1822-1887, avocat, 
professeur de d ro it com m ercial à l ’un iversité  1873, 
professeur honoraire 1886 ; rec teu r de l ’un iversité  
1876-1878, 1884-1886, député  à la C onstituan te  1862, 
au Grand Conseil 1862-1870, 1878-1880, présiden t
1866 et 1867. A u teu r des lois sur les sociétés ano
nym es libres, et le gage com m ercial, 1864. P o u r ses 
œuvres, voir Bibl. de l ’université. —  J G  8 nov. 1867 
— GL  8 nov. 1887. — Sem . jud ic ia ire  14 nov. 1881.—
4. A /f rc d -H e n r i ,  fils du 
n° 3, 1847-1927, av o ca t 
1870, Dr en d ro it 1882, 
professeur de d ro it civil à 
l’un iversité  1884-1922, 
rec teu r 1894-1896 et 1904- 
1906, professeur honoraire 
1922 ; m em bre des com 
missions d ’experts pour 
le Code, civil suisse, il col
labora  activem en t à  cette  
œ uvre na tiona le . Il publia  
en tre  au tres  un m anuel 
de la loi fédérale su r la 
poursu ite  pour dettes et 
la faillite en 1908, et en 
1919 et 1923 deux vo lu
mes su r le Code des Obli
gations, conseiller m unici
pal de Cologny 1894-1918, 
colonel de la justice  m ili
ta ire  ; il donna égalem ent 
une grande p a r t  de son 
ac tiv ité  à l ’Eglise n a tio 
nale p ro tes tan te  ; m em bre de la comm ission des X IX  
et de l ’assem blée con stitu an te  en 1907-1908 ; du Con
sistoire de 1911 à 1925 et cinq fois p résiden t de ce 
corps. —  Voir pour ses œ uvres Bibl. de l ’université.-— 
J G  31 m ai 1927. — Sem. jud icia ire  7 ju in  1927. — 
P S  15 ju in  1927. — 5. Charles-ERNEST, fils du n° 3. 
1849-1910, Dr theol. 1883, p a steu r aux  Pâquis (Ge
nève), 1887-1891, professeur d ’exégèse du N ouveau 
T estam ent à l ’université  1891-1910, rec teu r 1900-1902,

Alfred Martin. 
D ’après_nn por tra i t  à l’huile 

d ’Émile Hornung.
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vice-président du  Comité universel de l ’U nion chré
tienne de jeunes gens 1905-1910, œ uvres principales : 
La science du christianism e et V Institu tion  de Calvin, 
1876 ; Introduction à l’étude de la théologie protestante, 
1883 ; La valeur du Nouveau Testament 1895 ; E xpé
rience chrétienne, 1911 ; Notre vie, 1914. —  Voir Ernest 
M artin  pasteur et professeur, 1849-1910. — 6. A uguste- 
Edouard-FRÉDÉRIC, fils du n° 4, * 1879, av o ca t 1895, 
dép u té  au  G rand Conseil dès 1910, v ice-président de 
ce corps 1919, 1922, 1926, 1927 ; conseiller m unicipal 
de Genève dès 1910, p résiden t de ce corps 1919-1920. 
—  7. ALEXANDRE-Guillaume, fils du n° 4, * 1878, avo
ca t 1905, D r en d ro it 1908, reçoit en 1909 de la  Facu lté  
de d ro it de l ’un iversité  de Genève le p rix  B ellot pour 
sa thèse : De la réparation pécuniaire du tort moral. 
D épu té  au  G rand Conseil dès 1910, conseiller adm in is
t r a t i f  des E aux-V ives dès 1918, m ajor, grand  juge de 
la 2e division 1927. P u b lica tion  : La nationalité des 
sociétés anonymes, 1916. —  8. P a u l - E d m o n d ,  fils du 
n° 4, * 1883, D r es le ttre s  1910, sous-archiviste  d ’É ta t 
à F ribourg  1909, a rch iv iste  d ’É ta t  à  Genève 1910, ré
dac teu r de la p a rtie  française de l 'Indicateur d ’histoire 
suisse  à p a r tir  de 1916, de la Revue d’histoire suisse dès 
1921 ; chargé de cours à  l ’un iversité  1927, lieu tenan t- 
colonel d ’in fan terie  1924. A publié  Études critiques sur 
la Suisse à l ’époque mérovingienne 534-715, 1910 ; L ’ar
mée fédérale de 1815 à 1914, 1921 ; Les sources hagio
graphiques relatives aux saints Placide et Sigebert et aux  
origines du monastère de D isentis, 1925, etc. —  9. Ca- 
MlLLE-Lucien, fils du n° 5, * 1877, a rch itec te , D r phil., 
p riv a t-d o cen t à  l ’un iversité  de Genève 1907-1909, chef 
du  service m unicipal du Vieux Genève 1907-1913, dès 
1920 chef du service du P lan  d ’extension au  D éparte 
m ent des T rav au x  publics. Il a publié de nom breuses 
études d ’archéologie et d ’h isto ire  de l ’a r t  telles que : 
La M aison de Ville de Genève, 1906 ; La Cathédrale de 
Saint-P ierre à Genève, 1907 ; La m aison bourgeoise en 
Suisse, Canton de Genève, 1919 ; L ’art roman en France, 
1909 ; L ’art gothique en France, 1919, etc. Il re stau ra  
le tem ple  de la  M adeleine à  Genève et présida la  Soc. 
suisse des m onum ents h isto riques ; tra d u c te u r  de C. 
S itte , L 'A r t de bâtir les villes, 1918 ; p résiden t de la 
société coopérative d ’h ab ita tio n s à  Genève, Camille 
M artin  s ’est spécialisé dans les question  d ’urbanism e 
et d ’a r t  public. —  B ibl. de l ’université  I I .  —  10. 
V ic to r ,  fils du n° 5, * 1886, D r ès le ttres  1911, p ro
fesseur de langue e t lit té ra tu re  grecques à  l ’université  
de Genève 1918, a publié  Les Epistratèges, 1911 ; Ca
talogue o f the greek p a p yri in  the John R ylands L ibrary  
Manchester I I  (avec J .  Johnson  e t A.-S. H u n t), 1915 et 
en collaboration  avec Guy de Budé une édition avec 
trad u c tio n  française des discours d ’Eschine, 1927, et 
p lusieurs études et éditions de tex te s  grecs tirés des 
papyrus. —  11. AMÉLIE-Isabelle, fille du  n° 5, * 1893, 
alliée Ph ilippe de V argas 1917, a  publié  un  volum e de 
v e rs , Paysages intérieurs 1920. —  Galiffe : Not. gén. V.

V I .  Fam ille  originaire de M ontélim ar, bourgeoise de 
Genève en 1755. Arm oiries : d ’a rgen t au pan ier accosté 
de deux cœ urs flam bants, au  chef de gueules chargé de 
tro is étoiles. — 1. A le x a n d r e - C h a r lb s ,  d it M artin- 
L abouchère, 1790-1876, du  Conseil rep ré sen ta tif  1830- 
1839, 1840-1841 ; revenu  à Genève en 1822 après avoir 
trava illé  dans le com m erce du coton à  M anchester, il se 
consacra à  l ’ag ricu ltu re , p ra tiq u a  n o tam m en t l ’élevage 
et in tro d u isit divers m odes nouveaux  de cu ltu re. Fon
d a teu r du jo u rn a l Le Cultivateur ; p lusieurs fois prési
den t de la  classe d ’agricu ltu re  de la Société des A rts . — 
J G  7 octobre 1876. —  R ap p o rt de la Société des A rts, 
classe d ’agricu ltu re  1876. — De M ontet : Diet. I I .  —
2. Alexandre-CHARLES, fils d u n ° l ,  *1843, D r h .c . de l ’un i
versité  de Glasgow 1911, p a steu r à Ju ssy  1869, à  Genève- 
F uste rie  1879-1910 ; p résiden t de la m ission in térieure
1886-1906, de la Société genevoise, de la Croix-Bleue 
1890, de l ’association pour la  re s tau ra tio n  de Saint- 
P ierre  1893, 1898, 1903-1913 ; m em bre de la C onsti
tu a n te  ecclésiastique 1908. A publié  : Étude sur les 
fondements de la dogmatique de Schleiermacher, 1869 : 
Les protestants anglais réfugiés à Genève, au temps de 
Calvin, 1555-1560, 1915 ; La famille Stafford à Genève, 
son conflit avec Calvin 1556, 1917 ; Joh. W yclef, Les Loi-

lards, 1919, e t divers écrits théologiques, serm ons et 
conférences. —  3. Marc-ÉDOUARD, d it M artin-D u Pan , 
fils du n° 1, * 1844, D r m ed. de Paris, 1875, p riv a t-  
docent à  l ’université  de Genève pour les m aladies in 
fantiles 1878, député  au  G rand Conseil 1880-1882, 
Conseil m unicipal des E aux-V ives dès 1903. Médecin 
en chef de la  m aison des enfan ts m alades (hôpital 
Gourgas) dès 1885, m em bre co rrespondant de l 'ac ad é 
mie de m édecine et d e là  société de chirurgie de Paris. 
F o n d a teu r de l ’Asile pour tubercu lose  osseuse et o rth o 
pédie in fan tile  à  P in ch at en 1899. P ublications m éd ica 
les, voir Bibl. de l ’université. —  4. A n t o i n e ,  fils du n° 1,
1846-1922, conseiller m unicipal de V eyrier 1874-1922, 
dépu té  au  G rand Conseil 1888-1901, agronom e, présida 
p en d an t n eu f années la classe d ’ag ricu ltu re  de la Société 
des A rts. —  J  G 26 ju ille t 1922. —  Sem. religieuse 5 aoû t 
1922. —  Comptes rendus de la Soc. des A rts  1921-1922.
—  5. JACQUES-André, fils du n° 2, * 1869, p a s teu r aux 
E aux-V ives 1901, cap itaine-aum ônier du 5e rég im ent 
d ’in fan terie  1900-1913 ; a publié  : La doctrine catholique 
de la justifica tion , 1894 ; L ’épidémie de grippe à Saigne- 
légier, 1918. —  6. J e a n - L o u ì s ,  fils du n° 2, * 1879, 
avocat 1905, réd ac teu r au Journal de Genève dès 1908, 
conseiller m unicipal de C artigny 1920-1927 ; lieu ten an t- 
colonel d ’in fan terie . A publié : Les je u x  de hasard, 1910 ; 
Lettres de Géorgie, 1920, et diverses études sur É tienne 
D um ont. —  7. FRANK-Théodore, * 1890, fils du n° 2, 
com positeur de m usique, a u te u r  de tro is Poèmes païens, 
1912 ; des Dithyrambes, 1918 ; des Rythm es, 1926. Œ u
vres publiées : Sonate pour violon et piano, q u in te tte . —■ 
8. Ch ARLES-Georges, fils du n° 3, * 1878, D r m ed., p r i
va t-d o cen t à l ’un iversité  1916 ; chirurgien  de la Maison 
des enfants m alades 1908, conseiller m unicipal de Ge
nève dès 1918. N om breuses publications su r la chirurgie 
in fan tile . —  9. John-W lLUAM, fils du n° 4, * 1875, 
agronom e, m aire de Meinier 1910-1924, de V eyrier 1927, 
député  au  G rand Conseil dès 1913.

V II. Fam ille originaire de S a in t-Jean  du Gard, ci
toyenne de Genève en 1794. —  jACQTJES-François, 1794- 
1874, p a steu r à  Genève 1825, à  Chêne-Bougeries 1831- 
1840, à Genève 1844-1856, inspecteur des écoles p rim ai
res 1832-1844, p résiden t du Consistoire 1843. P u b li
cations : Voyage d’un  ex-officier, 1856 ; Souvenirs d ’un  
ex-officier 1812-1815, 1867 ; M anuel pour les écoles d’en
seignement mutuel, 1827, e t de m ultip les écrits théo lo
giques, serm ons, conférences, etc. —  Voir Sem . religieuse, 
i l  m ars 1874. —  Alliance libérale 14 m ars 1874. — 
Aug. B ouvier, dans É tr. relig. 1877.

V III . Fam ille de V eyrier, devenue genevoise en 1816.
—  1. M a r i n ,  1823-1892, député  au  G rand Conseil 1884- 
1892, m aire de V eyrier 1870-1892. — J G  4 jan v . 1892.
— Courrier de Genève 19 jan v . 1892.—  2. J o a n n è S ,  fils 
du  n° 1, * 1851, D r m ed., prof, de psych iatrie  à l ’un i
versité  de Genève 1896-1899. —  Bibliogr. de l ’univers. I I .

IX . Fam ille  originaire de B rétigny  S ain t-B arthélem y 
(V aud), natu ra lisée  genevoise en 1853. —  V i c t o r -  
C é l e s t i n ,  1837-1897, avoca t 1863, D r en dro it, dépu té  
au G rand Conseil 1864-1876, 1878-1880, 1882-1897, chef 
du p a rti catholique genevois. —  J G .  —  Courrier de Ge
nève. —  GL 30 m ars 1897.

X . Fam ille originaire de M arignac en Diois (D au
phine), bourgeoise de Perroy  (Vaud) en 1701. Un de 
ses ram eau x  a été n a tu ra lisé  genevois en 1859. —• 1. 
HENRi-François, * 1879, avo ca t 1900, consul général 
à  M ontréal 1912-1917, a tta ch é  com m ercial à  Londres 
1917, chargé d ’affaires de Suisse en T urquie  1927. —
2. W i l l i a m - L o u ì s ,  * 1888, D r en d ro it, correspondant 
à Berlin du Journal des Débats et du Journal de Ge
nève 1909-1914, correspondant du Journal de Genève à 
Paris 1915-1916, réd ac teu r po litique au  Journal de 
Genève 1917-1919, d irec teu r-ad jo in t du bureau  de la 
presse de la S. D. N. 1921, conseiller po litique au
B. I. T. 1920 ; réd ac teu r pour la po litique étrangère  
au Journal de Genève 1924, p riv at-d o cen t à  l ’un iver
sité. C ollaborateur de la  Sem aine littéraire, de la Revue 
de Genève, des Cahiers protestants. P rincipales pub lica
tions : La situation du catholicisme à Genève 1865-1907, 
1909 ; La crise polit, de VAllemagne contemp. 1913 ; Sur  
les routes de la Victoire, 1916 ; La Suisse et le Congrès, 
1919 ; H ist, de la Suisse, 1927. [Paul-E. M artin.]
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E. C an ton  d e s  G r iso n s . — JO H A N N E S ,  * 1644, pas
teu r de R em üs et quelque tem ps aussi de Sent, au teu r 
de la  Philom ela , 1684, recueil de can tiques composés 
pa r lui e t p a r  son père M a r t i n u s  ex-Ma.rtinis, pasteu r 
de R em üs de 1644 à sa m o rt 1668. L ’œ uvre fu t mise 
en m usique p a r le p a steu r W ilhelm  Sim ler de Zurich 
(Rätorom. Chrestomathie V I, 601) ; il com posa aussi 
avec A ndr. R auch  A b iss  daU’aeternitat, 1693. On lui 
doit enfin 11 cudesch cotschen da Ramosch (A nnalas  X IV , 
23), et une version ladine de la  danse des m orts de 
Jo h . Moeli (A nnalas  X L , 218). [A. Pl.]

F . C an ton  d e L u c e r n e . Fam ille  é te in te , patricienne 
de Lucerne, originaire, selon Cysat, de M ortier en Lom 
bard ie . U n  M arty  et son fils H a n s ,  du bailliage de 
R othenbourg , d ev in ren t bourgeois en 1457. P e t e r ,  gen
tilhom m e, en 1551. Arm oiries : d ’or à  deux croix appo in 
tées de sable. — 1. H a n s ,  fils du prénom m é Ulrich, bailli 
d ’E b ikon  1485, enseigne des arquebusiers 1487, du 
P e tit Conseil 1489, bailli de K riens 1490, M alters 1495, 
R o thenbourg  1499, H ochdorf 1501, in te n d a n t des b â 
tim en ts  1492, f  1516. —  2. U l r i c h ,  fils du n° 1, 1480- 
1557, chanoine de B erom ünster 1510, p rév ô t 1517, 
s ’opposa aux  ten ta tiv es  de Réform e dans sa m aison.
—  3. H a n s , frère du n° 2, sous-secrétaire. 1506-1531, 
du P e tit  Conseil 1520, bailli de W illisau 1511, E ntlebuch  
1523, t  1531. —  4. J a k o b , frère du n° 2, bailli de M ünster 
1521, du P e tit  Conseil 1530, bailli de W illisau 1543, dé
pu té  à  la D iète. — 5. P e t e r ,  bailli d ’E bikon 1539, 
du P e tit  Conseil 1552, bailli de M ünster 1553, W illisau 
1569, f  1582, b an n ere t, dernier de la fam ille. —  Voir LL.
— Gfr. Reg. —  G. v. Vivis dans A H S  1905. ■— M. Ried- 
weg : Gesch. des Kollegiatstiftes Beromünster. —  Be
satzungsbuch. — Notices généalogiques. [v. V.]

G. C an ton  de N e u c h â te l .  Plusieurs familles, no
tam m en t de Peseux, où les M artin  son t signalés dès

le X V e s., bourgeois de 
N euchâtel, e t de Couvet. 
L a fam ille de Peseux est 
aussi représentée en 
France e t en A ustralie. 
Arm oiries : d ’azur à une 
fleur de lys d ’argen t ac
com pagnée en pointe d ’un 
M en onciale d ’or. A une 
fam ille de Sainte-Croix 
(V aud), fixée aux Ver
rières au  X IX e s. a p p a r
tie n t : — L o t  i i s ,  * 7 
avril 1838 aux Verrières, 
f  15 octobre 1913 à N eu
châtel, négociant. D éputé 
au Conseil na tiona l 1878- 
1881 et dès 1891, prési
dent 1904, au Conseil des 
É ta ts  1881-1883, au Grand 

Louis Martin.  Conseil dès 1889, p résident
D ’après une photographie . 1890, 1896. Bourgeois

d 'honneur des Verrières
1890. Il fu t un  des négociateurs du tra ité  de commerce 
avec la F rance en 1905-1906, a p p a rtin t  au  Conseil 
d ’adm in istra tio n  des C. F . F . dès l ’origine, en fu t le 
v ice-président dès 1904. Colonel des troupes d ’adm i
n istra tio n . Commissaire du q u a rtie r  général de l ’arm ée 
suisse en 1870, il organisa aux  Verrières le passage de 
l ’arm ée de B ourbaki. C’est dans sa m aison que fu t si
gnée, le 1er février 1871, la convention en tre  le général 
Herzog et le colonel Chevals au to risan t l ’entrée de l ’a r
m ée de l ’E st. — Messager boiteux de Neuchâtel 1915.
—  In  memoriam Louis M artin . [L. M.]

H . C an ton  du V a la is .  Nom de famille très répandu , 
no tam m en t à  A nniviers et à  M onthey. —  2. Ma r iu s , de 
M onthey, 1858-1897, n o taire , réd ac teu r du Messager 
du Valais, s ’in té ressa  à  la m usique. —■ 1. G e o r g e s ,  
d ’A nniviers, 1845-1926, curé de Vionnaz, constru isit 
les églises de V ionnaz e t d ’Ayer. [Ta.]

I .  C an ton  de V a u d . Nom de plusieurs familles, 
la plus ancienne est citée en 1308 à  Froideville. —
1. J e a n - R o d o l p h e ,  1737-1818, de Rossinières, pasteu r 
à  Mézières 1779-1792, connu pa r sa p ro tes ta tio n  contre 
la  dîme des pom m es de te rre . —  2. J u l e s ,  de Grandson,

1824-1876, avoca t à  L ausanne, dépu té  au G rand Conseil 
1849-1860, présida ce corps à  cinq reprises ; au Conseil 
des É ta ts  1850-1851, au  Conseil na tiona l 1854-1857, 
p résiden t 1856. Se re tira  en 1860 à G enève; supp léan t 
du T ribunal fédéral 1854-1872. — 3 L o u is , 1836-1909, 
d ’Avenches, conservateur du Musée d ’Avenches. —
4. L o u is , 1884-1922, de Froideville, ingénieur, chef du 
bureau  techn ique de la Cle d ’entreprises hydrau liques 
de Paris. —  5. P a u l ,  * 17 m ai 1878, d irecteur du col
lège scientifique de L ausanne depuis 1919. —  6. M i l o ,  
de Perroy , * 1893, g raveur, a u te u r de la  m édaille du 
m ajo r Davel, du m onum ent P ierre  V iret, à L ausanne ; 
scu lp teu r des décorations du  palais du T ribunal fédé
ral à  Monrepos, L ausanne. — 7. C h a r l e s - É d o u a r d ,  de 
Saint-O yens, * 10 m ai 1846, professeur à la Facu lté  
de théologie évangélique de Genève ju sq u ’en 1921, 
b o tan iste  e t m ycologue. A publié  : Boletus subtomen- 
tosus dans M atériaux pour la flore cryptogamique 
suisse I I  ; Catalogue systématique des basidiomyci.tes 
charnus... 1919; co llaborateur aux  B ulletins de la So
ciété bo tan ique  de Genève e t de la Société m ycologi- 
que. [M. R.]

J .  C a n to n  de Z u ric h . —• R u d o l f ,  * 1er ju illet 1864 
à Zurich, Dr pliil. 1887, fit un  voyage d ’études dans les 
Indes orientales, p rivat-docen t 1892, professeur e x tra 
ordinaire 1899, professeur ordinaire d ’anthropologie 
physique à l ’université  de Zurich 1905-1911, à  celle de 
M unich de 1917 à sa m ort, 11 ju ille t 1925. C onstructeur 
d ’in stru m en ts an th ropom étriques, a u te u r de tab les m u 
rales pour l ’enseignem ent de l ’anthropologie, l ’ethnolo
gie et la  géographie 1887. A u teu r de K ants philos. 
Anschauungen 1762-1766, 1887 ; Phys. Anthropologie 
der Schweiz. Bevölkerung, dans B SL  ; Anthropologie als 
W issenschaft und Lehrfach, 1901 ; Die Inlandstämme  
der malayischen Halbinsel, 1905 ; Lehrbuch der Anthro
pologie, 1914. —  N Z Z  1925, n° 1167. —• Vierteljahrs
schrift nat. Ges. Zur. 1925. —  G. Meyer v. K nonau  : 
Univ. Zürich  1914, p . 67. —  M ünchner m edizin. 
Wochenschrift 1925, 2. [H. Br.]

M A R T I N E ,  p rim itivem en t M a r t i n i .  Fam ilie de Mo- 
nosque en Provence, bourgeoise de Genève en 1606. 
Arm oiries : d ’azu r à deux fasces d ’or accom pagnées en 
chef d ’un m artin e t d ’a rgen t entre  deux étoiles du m êm e, 
en cœ ur d ’un croissant d ’a rgen t entre  deux étoiles du 
m êm e et en po in te  d ’une étoile d ’arg en t. Elle donna p lu 
sieurs m ag istra ts  don t : —  1. D a n i e l ,  1649-1727, 
chargé des affaires de Genève e t de celles du  landgrave 
de Hesse à Paris dès 1692. —  2. G é d é o n ,  1671-1748, 
syndic en 1740, 1744, 1748. —  3. J a q u e s - D a n i e l ,  1762- 
1846, m em bre du Conseil lég islatif 1796, l it té ra te u r  de 
ta le n t, a  publié entre  au tres : M axim ilien  Robespierre 
ou la France sauvée, dram e, 1795 ; De la musique drama
tique en France, 1813 ; Dictionnaire lyrique, etc. —  Voir 
Galiffe : Not. gén. I I I .  — De M ontet : Diet. [C. R.] 

M A R T I N E L L I .  Fam ille tessinoise m entionnée à 
Maggia en 1685 et à M orcote. Arm oiries  des M artinelli 
de Maggia : coupé cin tré, au 1 d ’azur à une étoile d ’or 
placée au  flanc senestre ; au  2 de sinopie à  une fasce 
ondée d ’or, à une m arm ite  d ’or cerclée d ’a rgen t d ’où 
so rt une nuée de fum ée d ’a rgen t, la m arm ite  b ro ch an t 
su r le to u t. —  G i u s e p p e ,  de M orcote, t  à  63 ans en 
1923, à  Alger. Il y  exécuta d ’im p o rtan tes constructions 
pour le com pte de l ’É ta t  français. Chevalier de la 
Légion d ’honneur. —• A H S  1914. [C. T.]

M A R T I N E N G O ,  G e l s e - M a x i m i l i e n ,  de B rescia et 
de la fam ille des com tes de ce nom . Vers 1530, après 
avoir essayé d ’in trodu ire  la  réform e à  Milan, il se ré
fugia à  L ocam o et chercha à y  faire  des prosély tes 
pour la nouvelle doctrine, p a steu r de l ’Église italienne 
à Genève 1552, bourgeois en 1556, f  1587. —  Voir 
H eyer : Église de Genève. — R o tt : Inv. somm. —  
— A. Baroffio : Memorie Storiche. —  Torricelli : Dis
sertazioni. —  G.-B. Nessi : M emorie storiche di Lo
camo. [C. T. et C. R.]

M A R T I N E S ,  de .  Fam ille noble vaudoise, qui re
m onte à A m é d é e  de Perroy, no ta ire , 1317-1332, lequel 
é ta it fils d ’une M artine. Arm oiries : de gueules à  un 
pen ta lp h a  d ’argen t. — 1. J e a n ,  chanoine de L ausanne 
1385 et de Genève 1410, curé de la  Madeleine à Genève, 
fam ilier du cardinal d ’Ostie, délégué du chap itre  de
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L ausanne au concile de Bàie 1416. —- 2. J e a n - L o u i s ,  
t  av. 1573, seigneur de Curtilles, coseigneur de Gom- 
b rem ont-le-G rand  et V illarepos, chevalier, conseiller 
de Guillaum e, prince d ’Orange, puis lieu tenan t-généra l 
e t gouverneur de la  p rin c ip au té . —  3. F r a n ç o i s ,  
t  av. 1564, seigneur de B urjod , m aître  d ’hô tel du comte 
René de C hallan t, châte la in  de Corbières. —  4. H u g u e s ,  
d it de Curtilles, seigneur de Fey , coseigneur de B ercher 
1567, colonel au  service du  W urtem berg  1699. —  5. 
F r a n ç o i s ,  seigneur de Pailly , cap itaine, tu é  à  Villmer- 
gen 1712. —  6. J a q u e s - I m ' b e r t ,  1710-1776, seigneur 
de R everolles, cap itaine  en F rance, puis colonel en H ol
lande  ; généra l-m ajor en 1772. —  7. J e a n - L o u i s ,
1712-1784, seigneur de B urjod , passa  to u te  sa carrière 
m ilita ire  en H ollande, fu t blessé à F o n tenoy  ; général- 
m ajo r en 1779. — 8. P i e r h e - F r a n ç o i s ,  1727-1802, 
se rv it en Pologne e t en F rance, fu t nom m é b rigad ier 
en 1766.

Une fam ille bourgeoise D em artines, à  Bolle, descend 
de celle-ci. —  De M ontet : D ie t.— Livre d ’Or. [M. R.] 

M A R T I N E T .  Nom  de plusieurs fam illes de V uitte- 
b œ u f 1544, M ont-la-V ille 1557, etc. —  1. D a v i d ,  
f  1867, de M ont-la-V ille, avoca t, juge can tonal 1847- 
1858 —  2 G u s t a v e ,  * 1861, de V u ittebœ uf, ingénieur- 
agronom e, d irec teu r de l ’é tab lissem ent vaudois d ’essais 
agricoles, puis de la  S ta tio n  fédérale d ’essais et de con
trô le  de sem ences à L ausanne ju sq u ’en 1926, dépu té  au 
G rand Conseil 1901 à  1925, a u te u r  de plusieurs études 
économ iques, en tre  au tres , de l ’a rticle  Agriculture  dans 
le D H V .  [M. R.J

A une fam ille vaudoise natu ra lisée  à  Genève, en 1835, 
a p p a rtie n t : —  Jean-CtiARLES-Adrien, * 1870, jo u rn a 
liste , d irec teu r de la  Suisse  1912-1919, a u te u r de revues, 
piécettes, etc. — D SC . [C. R.]

M A R T I N E T .  Fam ille de N euchâtel. Voir M a r -  
T E N E T .

M A R T I N E T T I .  Fam ille m entionnée à  Brissago, 
Bironico et B arbengo. —  1. D o m e n i c o ,  du Val Maggia, 
scu lp teu r et doreur, bourgeois de F ribourg  1771, où il 
fit les boiseries de la  salle du G rand Conseil 1780, la 
chaire de l ’église de G ruyères 1783 et tro is au te ls pour

l ’église de M ontbovon. —
2.  Ca r l o , d e  B a r b e n g o ,
* 3 déc. 1814, f  27 avril 
1907 à B arbengo, m aî
tre -co n stru c teu r. A Alger, 
il b â tit  le p e tit  e t le grand 
sém inaire et le lycée ; à 
B arbengo il édifia, à  ses 
frais, l ’église de S. Carlo 
à  Cernesio 1891-1894. —
3. B a t t i s ta ,  de Bironico,
* 24 déc. 1764, t  10 oct. 
1830 à Bologne, ingénieur 
de la ville de Bologne, il y  
accom plit des tra v a u x  
im p o rtan ts  pour le com p
te  des card in au x  A rchetti 
e t V incenti ; constru is it la 
rou te  Bologne-Florence à 
trav e rs  l ’A pennin. Appelé 
à Rom e p a r le cardinal 
Consalvi, il dirigea les 
tra v a u x  de l ’Agro romano 
e t fu t conseiller du m inis

tère  des eaux. T ravailla  aussi à  V iterbe, C ivitavecchia, 
B énévent, etc. M em bre du Conseil des B eaux-A rts et 
de l ’académ ie clém entine à  Bologne, de l ’académ ie de 
Sain t-L uc à  Rom e, etc. —  4. G i a c o m o ,  neveu du n° 2, 
* 1er sept. 1842, t  1910 à  Florence, p e in tre  e t profes
seur à Florence a u te u r en tre  au tres  du Rêve de Joseph, 
dans l ’église S a in t-L au ren t à Jérusa lem . — S K L .  — 
Vegezzi : Esposizione storica. — A. Baroffio : Storia. 
—  Educatore 1869. —  Pagine Nostre I. [C. T.]

M A R T I N I ,  F r i e d r i c h ,  chevalier de, originaire de 
R egensburg, * 22 m ars 1833 à  H erku lesbad  (H ongrie), 
ingénieur, d irec teu r de la  fab rique  de m achines de 
F rauenfeld  1862, bourgeois de Frauenfe ld  1869, in 
v en ta  et constru isit une m achine à plier, une à broder 
une à  relier, et su rto u t un fusil se chargean t p a r la  cu

lasse, adop té  de 1 8 7 1  à 1 8 9 1  par l ’A ngleterre sous le nom  
de fusil M artin i-IIen ry , et pa r le P o rtu g a l et la  T urquie, 
enfin une carabine de précision. Après sa m o rt, le 
2 9  ja n v . 1 8 9 7 ,  la m aison M artini, T anner et Cle ré tro 
g rad a  et d isp a ru t en 1 9 1 6 .  Les succursales Eisenw erk
A. G. à  K urzdorf, M artini, F ab riq u e  de m achines à 
relier S. A., à  Felben et M artini A utom obiles S. A., 
à  Saint-B iaise d ev in ren t au tonom es. —  Hess dans 
Aliti, der Thurg. N aturf. Ges. 1 3 .  —  SB 2 9 .  —  Schech 
dans T B  6 0 .  — H . H asenfratz  : Bürgerbuch von Frauen- 
feld, m us. [L e is i.]

M A R T I N I ,  M a r t in ,  g raveur, orfèvre e t p e in tre , 
* 1 5 6 5  ou 1 5 6 6  à R inggenberg (Grisons), fu t to u t  
d ’abord  pe in tre  de p o rtra its  dans son pays, se m aria , 
après 1 5 9 0 ,  avec la fille de W egerich, m aître  de la m onnaie 
de Coire ; obligé de s ’enfuir à la  su ite  d ’une affaire de 
falsification de m onnaie, il v in t en 1 5 9 2  à Lucerne, où 
il ne ta rd a  pas à  se rendre  im possible à  cause d ’un vol 
d ’argen terie . 11 grav a  une vue de L ucerne ( 1 5 9 7 )  et 
fu t adm is dans la  bourgeoisie en 1 5 9 3 .  E n 1 6 0 0  il fit 
son ap p aritio n  à  F ribourg , m ais s’é ta n t brouillé avec 
le Conseil, il d u t b ien tô t q u itte r  la  ville ; il re v in t à 
Lucerne, se ren d it à  la  fin de 1 6 0 1  à A ltdorf, puis aux 
Grisons et re to u rn a  à F ribourg  en 1 6 0 4  se m ettre  au 
service du m aître  de la  m onnaie de cette  ville, W ege
rich, et de l ’im prim eur P h ilo t ; il fu t reçu bourgeois en 
1 6 0 6 .  A F ribourg , il g rava  to u t d ’abord  la grande vue 
de la ville, te rm in a  la  p e tite  vue ( 1 6 0 8 ) ,  ainsi que le 
tab leau  de la bata ille  de M orat d ’après une pe in tu re  
contem poraine, disparue au jo u rd ’hui, de H einrich 
B ichler ( 1 6 0 9 ) .  Il alla ensuite  en Ita lie  comm e m aître  
de la  m onnaie du duc Spinola à Tassacele, où il m ou
ru t vers 1 6 1 0 .  —  Voir S K L  (avec bibliogr.). — H ilber 
dans F  G X X V . —  Zemp : Schweiz. Bilderchroniken.
— F A  1 8 9 5 .  [A. B u c h i .]

M A R T I N  I, de .  Nom  de fam ille tessinoise, à  laquelle
a p p arten a ien t deux pein tres et stu ca teu rs , de Mendrisio, 
qui son t m entionnés à la  cour de Russie au  X V II I6 s.
—  1 .  T o m m a s o ,  t  1 2  avril 1 6 8 8 ,  scu lp teu r e t a rch itec te , 
trav a illa  dès 1 6 8 5  à  la  tran sfo rm atio n  du couvent de 
M uri. —  Son fils V i t t o r e ,  m aître-co n stru c teu r, t r a 
vaillait avec lui. —  2 .  C a t t a n o  M artini, ou p eu t-ê tre  
M artino, de Bissone, trav a illa it en 1 2 8 1  à la  construction  
de la cathéd ra le  de Lucques, après 1 2 9 2  il succéda à 
G iovanni Bono dans la d irection  des t ra v a u x . —  S K L .
— BStor. 1 8 9 0 .  [C. T.]

M A R T I N O .  P lusieurs a rtis te s  tessinois de ce nom
ne so n t connus que p a r leur lieu d ’origine. —  1. M a r 
t i n o  d ’A r o g n o ,  scu lp teur, trav a illa  à  la  construction  
du Dôm e de Milan 1 3 8 7 - 1 3 8 9 .  — 2 .  M a r t i n o  d ’A r o s i o ,  
scu lp teu r en Ligurie ; en 1 5 4 5 ,  il se chargea des scu lp tu 
res de la p o rte  de la  chapelle de la  confrérie de Sain t - 
François à  C hiavari. —  3 .  M a r t i n o  d e  A r z o ,  sculpteur, 
occupé en 1 5 8 1  au m onastère  des SS. Sisto et Dom enico 
à R om e. —  4 .  M a r t i n o  d e  B i s s o n e  o u  della Pesa, 
voir P e n s a .  —  5 .  M a r t i n o  d e  C a r o n a ,  voir S o l a r i .
—  6. M a r t i n o  d e  G a n d r i a ,  m aître-co n stru c teu r, t r a 
vailla  de 1 4 6 6  à 1 4 7 6  à la  to u r  del G uasto à  Gênes et 
au  ch âteau  de Luc oli. —  7 .  M a r t i n o  d e  L u g a n o ,  
ingénieur du  duc de Milan cité de 1 4 6 7  à 1 4 8 5 .  E n 1 4 6 7  
il a v a it déjà co n stru it la forteresse de Val di T aro ou 
château  de Com piano pour le com pte d ’Ib ieto  del Fiasco ; 
en 1 4 7 5  il constru isit en tre  au tres  le couvent de S an ta- 
A nnunciata  à  P ontrem oli. P ro bab lem en t iden tiq u e  à 
M artinus de Lugano qui trav a illa it en 1 4 6 6  à la to u r 
de Saint-G eorges e t au C astelletto  de Gênes. —  8. M a r 
t i n o  d e  R i v a - S a n - V i t a l e ,  ingénieur n av al m en tionné  
de 1 4 1 8  à 1 4 2 7 .  Avec Giorgio de R iva-San-V itale, il 
re s tau ra  les navires de guerre  du  lac d ’Iseo pour le 
com pte du duc de Milan. —  9 .  M a r t i n o  d e  P r a t o ,  
un des chefs léven tinais en 1 2 9 2  qui p rit p a r t  à la  ten 
ta tiv e  de Guido Ocelli de s ’em parer de la L éventine . 
Il fit sa soum ission au x  chanoines de Milan le 1 7  fé
vrier 1 2 9 3  à A ngera. —  V oir BStor. 1 8 7 9 ,  1 8 8 1 ,  
1 8 8 4 ,  1 8 8 5 ,  1 8 9 3 ,  1 9 0 4 .  —  A L B K . — S K L .  —  Arch. 
stor. lomb. X I I .  —  Oldelli : D izionario. —• K . Meyer : 
Blenio und Leventina. [C. T.]

M A R T  I N O L I .  Fam ille  tessinoise m entionnée en 
1 4 7 8  dans le val Blenio e t en 1 5 0 4  dans le Val Maggia. 
U n M artinolo est en 1 4 7 8  procureu r e t credenzialis du val

Giacomo Mar tinetti . 
D ’après un portra i t  d ’Antonio
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ßlen io . — 1. P i e t r o ,  curé de Faido au  débu t du 
X V IIe s., a u te u r de De sancto Carolo C arm ina , 1620. —
2. C a r l o ,  de M arolta, * 1805, t  18 nov. 1877 à Milan, 
p rê tre , curé de Pollegio 1832, d irec teu r sp irituel du 
sém inaire de Pollegio, puis de celui de Monza ; profes
seur de théologie m orale au  grand  sém inaire de Milan, 
d irec teu r des sœ urs de charité  de cette  ville. —  3. 
Giovati-Battista, frère du n° 2, * 10 ju il. 1821 à 
M arolta, t  16 m ai 1889 à  Dongio, un  des p rê tres tessi- 
nois les plus in fluen ts de son tem ps. Curé de Tesserete
1847-1852, de L udiano 1852-1887, v icaire général de 
l’archevêque de Milan pour les vallées am brosiennes 
et la C apriasca, recteu r du sém inaire de Pollegio 1882, 
vicaire général du  diocèse de Lugano 1887-1888, 
p résiden t de la conférence du  clergé tessinois, cam érier 
secret du pape. Collabora à La Libertà, au  Credente 
cattolico et public Esame critico del diritto ecclesiastico

di Hungerbühler ; R ivista  
critica della civica del M as
cagni ; Doveri dei cattolici 
in  tempo di scisma, etc. 
— 4. G i a n - G i a c o m o ,  de 
M arolta, * 1 6  av ril 1831 
à  M arolta, f  1898 à D on
gio où il fu t curé pen d an t 
39 ans ; chanoine de L u
gano 1859; cam érier se
cret du pape 1892. —  5. 
G i u s e p p e ,  neveu des n°8 
2 et 3, * 22 m ars 1846 à
M arolta. f  5 m ars 1907 à
Zurich, ingénieur à Milan, 
V ienne, Saint-G all, en Ga- 
licie, trav a illa  à  la cons
tru c tio n  des chem ins de 
fer rhé tiques, dirigea les 
tra v a u x  d ’endiguem ent du 
Tessin de Bellinzone au 
lac M ajeur 1882-1885. In 
génieur de la ville de Lo

carno, député  à  la  co n stitu an te  de 1892. — 6. S e b a s 
t i a n o ,  avocat, neveu des n os 2 et 3, * 7 févr. 1872 à
Dongio, député  au G rand Conseil dès 1897, conseiller 
d ’É ta t  1912-1922, p rocureur général pour le Sopraceneri 
dès 1922. — BStor. 1880. — A. C attaneo : I  Leponti. —
S. B orrani : Ticino sacro. — il  Risveglio  1914. — R.
T artin i : Commemorazione di M gr G. B . M a ttin o li___
La Libertà 1889, n° 115. [C. Trezzim.]

M A R T I N S B R U C K  (rom . P u N T  M ARTINA) (C. Gri
sons, D. Inn , Cercle R em üs. V. D G S ). P o in t frontière 
suisse avec poste de douane ; fraction  de la com m une de 
Schleins. La possession du te rrito ire  au to u r de M artins
bruck  fit l ’objet de longs débats en tre  la  com m une de 
Schleins e t les I I I  Ligues d ’une p a r t, N auders, le Tyrol 
et l ’A utriche de l ’au tre . Des négociations eurent lieu en 
1533 ( Glurnser A bschied), 1575, 1594, 1621, 1654, 1663, 
1766, 1858 et 1902. Les m otifs de ces négociations 
é ta ien t d ’ordre s tra tég ique  et de politique comm erciale. 
L ’ancienne voie conduisan t dans la vallée de l ’Inn  
passa it p a r  N auders. Un sim ple sentier trav e rsa it la 
gorge d ’Ovella près de M artinsbruck  ; l ’établissem ent 
d ’une rou te  av a it to u jo u rs  été repoussé p a r l ’A u
triche. Le pon t d evait être  en tre ten u  pa r les com 
m unes de Sent, Rem üs, Schleins et N auders, p a r  con
tre  les com m unes de la B asse-Engadine jou issa ien t de 
la franchise de douane pour les m archandises qui 
leu r é ta ien t destinées. Selon la  coutum e ty ro lienne 
av a it lieu chaque année à  M artinsbruck la  Landspra
che (assem blée de justice). — Voir O. Stolz : Beiträge 
zur Geschichte des Unlerengadins, dans J H G G  1924. 
—  A rt. S a m n a u n .  [B. M a t h i e u  J

M A R T I N U S  ( M a r t i n i ) .  Fam ilie de Rem üs (G ri
sons). —  M a r t i n ,  voir sous M a r t i n i ,  M a r t i n .  —  J o h a n 
n e s ,  voir sous M a r t i n ,  E. C anton des Grisons. 

M A R T Y .  Voir M a r t i .
M A R T Y N , T h o m a s ,  1735-1825, professeur de b o ta 

nique à Cam bridge, a u te u r du prem ier guide du to u 
riste  anglais sous le t i t r e  de Sketsch o f a Tour through 
Swisserland, Londres 1787. — Voir W .-A.-B. Coolidge: 
Sw iss Travel and Sw iss Guide books. [G. Sch.j

M A R T Y R ,  P e t r u s .  Voir V e r m i g l i .
M A R U G G .  I. Fam ille bourgeoise de Coire. — 

J o h a n n e s ,  fu t am m ann  de cette  ville à  la fin du X IV e s. 
L ’évêque H artm an n  inféoda la m êm e fonction en 1403 
à  S i m o n ,  d it N itt, a u p a ra v an t vidom ne de Coire. A la 
fin du  X IV e s., les Marugg fa isaient aussi p a rtie  des 
Kerzern dans l ’Oberland grison, so it de ceux qui de
v a ien t à  l ’évêque de Coire une redevance en cierges. — 
Mohr : Cod. dipi. IV. —  QSG  X . — M uoth : Zwei 
Æmterbücher. —  M ayer : Gesch. des B istum s Chur I. — 
Arch, épiscopales de Coire. [A. v. C.]

II .  Fam ilie du H einzenberg e t de la  Ligue des X J u 
ridictions (appelée aussi Lem m -M arugg dans le P rä- 
tig au ). Elle a fourni p lusieurs landam m anns aux  hau tes 
ju rid ic tions de K losters et de Schiers. —  H a n s ,  podesta t 
de Borm io 1675. — J o h a n n e s ,  p o d esta t de P lurs 1735, 
de T raona  1743, landam m ann de la  Ligue des X  J u r i 
dictions 1748, il o b tin t en 1767, p a r tou tes sortes de m e
nées, la charge de comm issaire à  C hiavenna, q u ’il fit 
desservir pa r un  hom m e de paille, ce qui p rovoqua des 
réclam ations. — T h o m a s ,  de Fläsch , * 8 avril 1846, 
conseiller d ’É ta t  1894-1900, p résiden t du Conseil 
d ’É ta t  1898, f  4 déc. 1907 à  Coire. [ J . - R .  T k u o g . ]  

M A R V A L ,  de .  Fam ille neuchâteloise, originaire de 
Peney, venue de Genève à  N euchâtel à  la  fin du X V Ie s. 
et d on t le nom  s’écrivait anciennem ent M alva, M arva 
ou M arvaz. A fourni des officiers, des m ag istra ts  et 

p en d an t deux siècles des conseillers 
d ’É ta t .  L ettres de noblesse 1648. A r 
moiries : anciennem ent, 2 tiges de 
m auves (m alva) en sau to ir. Dès le 
X V IIe s. : d ’azu r au  dextrochère
arm é et gantelé d ’argen t, m ouvant 
d ’une nuée de m êm e au flanc senes- 
t re  et te n a n t une tige  de m auve au 
na tu re l, fleurie de 5 fleurs de gueu
les. —  1. J e a n ,  fils de François M al
vai (voir cet article), 1565-9 ju il. 1630, 

é tabli vers 1593 à  N euchâtel, où il se voua au comm erce, 
bourgeois 1608, constru isit en 1609 la m aison de la 
Croix du M arché. Se ren d it à  Genève après l ’Escalade 
p our offrir les secours de Messieurs de N euchâtel. —
2. F r a n ç o i s ,  son fils, 1596-1665, cap itaine  au  P ié
m o n t 1626, châtela in  de B oudry 1645, tréso rie r gé
néral 1653, juge des T ro is-É tats , conseiller d ’É ta t  
1656, reçu t du prince H enri II  de Longueville, le 28 
ao û t 1648, des le ttres  de noblesse « veu que depuis de 
longues années ses prédécesseurs sous princes estran- 
gers on t possédé fiefs et filtres de noblesse ». — [H. T.]
—  M. Godet: La vie de Neuchâtel au m ilieu  du X V I I e s.  
dans M N  1908. —  3. L o u is , fils du n° 2, * 1624, ca
pita ine  aux  gardes suis
ses en F rance, gen til
hom m e ordinaire du prince 
H enri I I  de Longueville.
R efusa de garder avec ses 
so ldats son souverain dé
ten u  à  Vincennes comme 
frondeur. Se d istingua à  

la  prise de Sainte-M ene- 
hould 1653. M ort en duel 
à  Reim s, 10 ju in  1654.
—  M. G odet : Un officier 
neuchâtelois, dans M N  
1909. —  Le N bl. der Stadt- 
bibl. Zürich 1797, ainsi 
que Galiffe e t la  Biogr. 
neuch. a ttr ib u e n t à  to r t  
l ’affaire de Vincennes à
—  4. F é l i x ,  1631-1676, 
neveu du n° 2, capitaine 
dès 1654. —  5. S a m u e l ,  Louis de Marval.
frère du n° 3, 1643-1733, D’après un  por tra i t  à l ’huile, 
cap itaine  aux gardes-
suisses 1654, reçu t m édaille et chaîne d ’or de 
Louis X IV  pour services rendus 1668, m aire de N eu
châtel et conseiller d ’É ta t  1694. Juge  des T ro is-É tats 
1707. — 6. F r a n ç o i s ,  son fils, 28 oct. 1692-15 aoû t 
1773, au service de France dès 1713, colonel d ’un ré g i
m ent 1755, brigadier des arm ées du roi et chevalier du

Giovan-Rat ti sta  Martinoli. 
D ’aprcs une photographie.
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M érite m ilita ire  1759. —  7. S a m u e l ,  petit-fils du  n° 5, 
1707-1797, m aire  de Cortaillod 1733-1775, conseiller 
d ’ÉLat 1740, d irec teu r des forêts 1749, m em bre de la 
Cham bre des com ptes 1751. U n des q u a tre  présidents 
a lte rn a n ts  du Conseil d ’État. de 1768 à sa m ort. — 
8. L o u is ,  son fils, 1745-1803, châtela in  du  L anderon 
1773, conseiller d ’É ta t  1775, chanoine de M agdebourg 
1788, cham bellan  du roi de P russe 1798, son m inistre  
p lén ipo ten tia ire  près la  C onfédération he lvétique 1792- 
1795. Ami de M üller de Friedberg , il trav a illa  a rdem 
m en t à  faire reconnaître  l ’ind igénat he lvétique de N eu
ch âte l et o b tin t en 1792 son inclusion dans la n eu tra lité  
de la  Suisse. —  M. G odet : Un chapitre des relations de 
Berne avec Neuchâtel, dans B T  1920. —• Lettres de l ’a- 
voyer N . F . de Steiger à L . de M ., dans M N  1915. — 
Al. P fiste r : Die Schweiz u. Preussen. Die M ission des 
Gesandten M . — 9. S a m u e l ,  son fils, 1768-1839, officier 
aux  gardes suisses 1786-1791, lieu tenant-colonel des 
milices, conseiller d ’É ta t  1797-1832. C om m andant d ’un 
bata illon  fédéral en garnison à Genève en 1815, il se v it 
confirm er p a r le Conseil d ’É ta t  sa qualité  de citoyen 
genevois. A tra d u it  de l ’allem and La voix d ’un  patriote 
de Müller de F riedberg . —  10. L o u is-F rédéric , son fils, 
1er ju in  1798 -27  m ai 1883, com m issaire général 1825, 
conseiller d ’É ta t  1837, rep résen ta  N euchâtel à  la Diète 
1826 et 1827, dém issionnaire en 1848. Se voua  à des

œ uvres religieuses. —  
M ess, boiteux de Neuchâ
tel 1884. —  11. C h a r l e s -  
François, frère du p ré 
cédent, 29 sep t. 1802-24 
m ai 1880, châtela in  de 
Thielle 1831, juge au 
trib u n a l souverain 1833, 
dém issionnaire en ja n 
vier 1848. P a rtic ip a  ac
tiv em en t à la fondation  
de Préfargier. —  Mess, 
boiteux de Neuchâtel 1881. 
— 12. F r a n ç o i s - L o u î s ,  
fils du n° 11, 9 ju il. 1826- 
22 aoû t 1855, D r m ed., 
am i et b ien fa iteu r des 
pauvres qui érigèrent sur 
sa tom be une pierre 
com m ém orative. —  13. 
G u i l l a u m e ,  petit-fils du 
n° 11, * 10 déc. 1861, a 
fa it sa carrière en W ur
tem berg , où il dev in t gé

néral-m ajor, com m andant le 19e régim ent de uh lans. 
Chevalier de l ’ordre de S t. Jean . Il fu t aide de cam p 
du roi ju sq u ’à son abd ication  et fit en cette  qualité  
la guerre m ondiale, au déb u t de laquelle  il com m anda 
son régim ent su r le fro n t russe et en Serbie. A fa it sou
che à S tu ttg a r t .  —  14. C a r l e ,  frère du précéden t,
* 7 avril 1872, D r m ed., fa it p a rtie  de la d irection de 
la Croix-Rouge suisse dès 1905. P résiden t de l ’a l
liance suisse des gardes-m alades, lieu tenan t-co lonel du 
service de santé, délégué du Comité in te rn a tio n a l 
de la Croix-Rouge p en d an t la  guerre des B alkans 
e t la guerre m ondiale (visite de cam ps de prisonniers 
en A llem agne, en F rance, etc.). Chevalier de la  Lé
gion d ’honneur, com m andeur de S t. Sava, etc. A u
teu r de A uprès des malades, 1923, etc., réd ac teu r de 
La Croix-Bouge. —  U ne branche  issue du n° 10 
prospère à  B uenos-Ayres. —  Voir Zur L auben : Hist, 
m il. — Galiffe : Not. gén. IV , 2e éd. — Biographie  
neuchâteloise. — Q uartier-la-T ente  : Familles bour
geoises. — A  GS I. — Archives de la fam ille aux  A rchi
ves d ’É ta t  et v itrin e  M arval au  Musée h isto rique de 
N euchâtel. ' [M. G o d e t . ]

M A R X .  Fam illes des cantons des Grisons et du Valais.
A. C a n to n  d es  G riso n s . Fam ille de C hurw alden et 

M alix, don t so rtiren t p lusieurs théologiens. —  1. M a r t i n ,  
fu t d u ran t quelque tem ps pasteu r de Schiers, professeur 
à  l ’école la tin e  (Collegium philosophicum ) de Coire 
depuis 1786, l ’un  des 90 Grisons am is des Français 
déportés en 1799 à  Innsb ruck . — 2. J a k o b ,  fils du n° 1,
* 9 févr. 1780 à  Schiers, chapelier, bourgeois de Coire
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1816, économ e de S t. M artin  1824-1834, puis de l 'h ô 
p ita l, g rand  p h ilan th rope, ap p u y a  la  fondation  d ’un 
orphelinat, t  3 aoû t 1855. — Voir B M  1855, p. 174. — 
J .-R . T ruog : Die Bündner Prädikanten. —  P . Genelin : 
Die Bündner Geiseln in  Innsbruck 1799-1800. [L. J.]

B. C a n to n  du V a la is .  A ncienne fam ille du d is tric t 
de Loèche, citée isolém ent à M ühlebach aussi au X V Ie s. 
— B W G  I I I .  — Im esch : Landratsabsch. I . [D. I.] 

M A R K E R ,  A l f r e d ,  artis te -p e in tre , * 28 ju in  1876 à 
T urb en ta l, actuellem ent à  K ilchberg, a u te u r de p ay sa 
ges de sa pa trie , des lacs de Z urich e t de Pfâffikon. — 
S K L .  —  Die Schweiz 1902 et 1905. —  D SC . [H. Br.] 

M A R Z O H L .  Fam ille de L itta u  (L u cern e).—  1. E u 
s e b i u s ,  franciscain, * 1770, p rovincial de la  province 
de S trasbourg  1830, dernier gardien du  couvent à L u
cerne, f  6 jan v ie r  1843. — v. Mülinen : Helv. sacra I I ,  
p . 32. —  2. J o s e p h ,  1797-1870, curé de l ’h ô p ita l de 
Lucerne, écriv it avec Jo seph  Schneller Liturgia  Sacra 
ou Gebräuche und Altertümer der kathol. K irche, 5 vol., 
1834-1844. —  [J. T.] — 3. J o h a n n - B a p t i s t ,  10 jan v . 
1 7 9 2 -1  m ars 1863 à L ucerne, d ’abord  boulanger, puis 
p e in tre  p aysag iste  ; il copia les fresques de Holbein 
dans la  m aison H erten ste in  a v a n t la  dém olition de 
celle-ci. —  S K L .  — Vaterland  a» 214, 1915. [J. G.]

M A S A ,  G i o a c h i m o ,  m édecin, de S a n t’A bbondio du 
G am barogno, f  1862. E n  1814 il fu t des chefs de la 
révo lu tion  de Giubiasco et le 26 ao û t, m em bre de la 
comm ission qui d evait con trô ler le gouvernem ent lessi
nole. D éputé  au  G rand Conseil 1821-1827, 1830-1839,
1844-1862, p résiden t en 1844 et 1845, conseiller d ’É ta t  
1839-1842. — S. D o tta  : 7 Ticinesi. [C. T.]

M A S A L E I R ,  M A S S A L E  IR.  Fam illes é te in tes, 
m entionnées à  M orat, sous le nom  de Carnifex, à  Ro- 
m on t, à  F ribourg , à  M ontagny et à  A venches dès le 
X IV e s. — P i e r r e ,  cistercien, m oine et p rieu r à  H aute- 
rive 1429, abbé 1449-1468, t  à  H au teriv e  le 10 avril 
1468. Le 10 ju in  1452, il fu t p résen t à la  soum ission 
de la ville de F ribourg  à la  Savoie. A rm oiries : d ’or à  une 
tê te  de b œ u f de sable posée de face. —  Voir G um y : 
Regeste de Hauterive. —- Genoud : Hauterive, dans Revue 
Suisse catholique X V I. —  W elti : Das Stadtrecht von 
M urten  [ j . n .]

M A S B O U .  Fam ille de G achard en Quercy, reçue
à l ’h a b ita tio n  de Genève en 1758 et à  la bourgeoisie 
en 1770. —  J e a n - L o u i s ,  1770-1836, du Conseil rep ré 
se n ta tif  1814, 1832, conseiller 1817-1820, six fois syndic 
de 1821 à 1831. U ne rue  p o rte  son nom , — Voir Galiffe : 
Not. gén. V I. [c. R.]

M A S C H E T .  Voir M a c h e t .
M A S C H W A N D E N  (C. Zurich, D. A fïoltern. V. 

D G S ). Com. e t paroisse. Arm oiries : de sable chapé 
ployé d ’or à  tro is anneaux  sommés 
d ’une cro isette  de l ’un  en l ’au tre . On 
a tro u v é  des tom beaux  de l ’époque 
de L a Tène au G räberfeld ; des cons
tru c tio n s rom aines près du  village et 
des tom bes dans les cham ps du côté de 
L unnern , des traces d ’une rou te  et 
des m onnaies ; des tom beaux  além an- 
n iques dans les directions de Lunnern  
et K nonau . Le nom  allem and a tte s te  
un  défrichem ent p a r le feu. M aschwan- 

den occupe le troisièm e r.ang dans le prem ier t e r 
rier du couvent de Muri, accom pagnan t l ’acte  de 
fondation  de ce dernier en 1064. Les barons d ’E- 
schenbach é levèrent un  ch âteau  avec un  faubourg  
sur la  colline d ’im G staad  ou S taad , qui s ’é ten d ait 
au trefo is assez loin du côté de la Lorze. E n  1309, les 
A utrichiens dé tru is iren t ce faubourg , lors de la p o u r
suite des m eurtriers d ’A lbert I, quoique les chroniques 
du tem ps n ’en d isent m o t. Le village actuel ex is ta it déjà 
à  côté du faubourg  en 1277 ; il possédait encore au 
X V e s. le d ro it de ten ir  une foire annuelle. M aschwanden 
dépendit au  sp irituel de M ettm en ste tten  ; il en fu t 
détaché en 1504, e t érigé en paroisse ; une chapelle est 
citée dès 1353. Les v itra u x  de l ’église, en go th ique t a r 
dif, son t au  Musée n a tional, m ais ont été rem pla
cés p a r des copies lors de la rénovation  de 1918. 
R egistres de bap têm es et de décès dès 1590, de m ariages 
dès 1586. L a com m une passa  p a r hyp o th èq u e  à Zurich

Louis de Marval  (nu 8). 
D ’après un  por tra i t  à l’huile 

de J. Preudhomme.
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-en 1406 avec le bailliage de M aschwanden. — Voir J .  
Ileierli : Archäolog. Karte des K ts. Zür. — Dok. Wald- 
m ann. — Chroniques de Bullinger et S tum pf. —• M A GZ 
■23, p. 345. — G /h 39, p. 122, 133. —  N bl. der Stadtbibl. 
ZOHck 1877 et 1878. —  Z T  1878, p. 91 ; 1886 et 1888. — 
Zw . 1919, n° 2, p. 461. — Jahresber. der Antiquar. Ges. 
in  Zürich  1912 et 1913. — Volksblalt aus dem Bez. 
A ffoltern  1910, n° 27. — N Z Z  1922, n» 669 ; 1924, 
n° 485. — Zürcher Chronik 1925, 21-22. — H . F ie tz  : 
Die Kirche in  M . D enkschrift, 1918. —  E . Leem ann : 
W irtschafts- und Siedelungsgeogr. Untersuchungen.

Le bailliage fo rm ait une p a rtie  de la seigneurie 
d ’Eschenbach, possession des barons d ’Eschenbach- 
Schnabelburg. S ’y  ra tta c h a ie n t en 1482 : M aschwanden, 
E bertsw il, H ausen, Heisch, L angnau et Rengg. Les 
ducs d ’A utriche le confisquèrent en 1309 en même 
tem p s que la seigneurie d ’E schenbach ; il fu t hypo
th éq u é  avec elle à Zurich en 1406. La Sihl sépara it 
p robab lem en t le bailliage in té rieu r de M aschwanden, 
alors nouvellem ent constitué , du reste de la seigneurie. 
Le bailliage s’accru t en 1415 du F re iam t et en 1503 du 
bailliage de B ed in g en . D evenu bailliage ex térieu r en 
1507, il p o rta  dès lors le nom de K nonau. —  A. Lar- 
■giadèr, dans Festgabe f. P aul Schweizer, p . 54. [F. H.]

M A S C H W A N D E N ,  von.  Fam ille de chevaliers de 
Zurich e t fam ille bourgeoise de B rem garten , qui doivent 
leur nom  à M aschw anden (Zurich).

I. Fam ille de chevaliers de Zurich. Arm oiries : p ro
bab lem ent celles indiquées pa r l ’arm orial d ’E dlibach 
pour la com m une de M aschwanden. A ( r n o l d ) ,  cheva
lier 1225, ancêtre  ; A r n o l d ,  fils présum é du précédent, 
chevalier et bourgeois de Zurich vers 1250, encore 
v iv an t en 1262 ; un  au tre  A r n o l d  est cité en 1312. — 
UZ. —  E. K opp : Gesch. der E idg. Bünde  I, 2. —  W. 
Merz : Burgen und Wehrbauten, p. 111. —- M on. Germ. 
Neer. I.

I I .  Fam ilie bourgeoise de B rem garten . Arm oiries : un 
dévidoir su r tro is coupeaux. S tu m p f donne une roue de 
feu b ro ch an t sur un  pal e t tro is coupeaux en po in te . —
1. R u d o l f ,  cité de 1310 à 1332, aubergiste  de Ma
schw anden, appelé bourgeois de B rem garten  à  p a r tir  de 
1311, ancêtre  de la fam ille. —  2. N i c o l a u s  ou  C l a u s ,  
cité de 1350 à 1370, vend it en 1353, avec son frère 
Johannes, la  basse ju rid ic tion  et le bailliage de Bellikon 
e t des environs à  P . K rieg de Zurich, il reçu t, avec le 
mêm e, un  fief au trich ien  à  M aschwanden en 1361. —
3. J o h a n n e s ,  cité de 1350 à 1372, défun t 1374, frère du 
n° 2, est p robab lem en t iden tique à l ’avoyer de B rem 
g a rten  cité p a r l ’ob ituaire  de cette  cité. —  4. H e d w i g ,  
abbesse de G nadental 1405. — UZ  V III . —  Habsburg. 
Urbar. —  Zürcher Steuerbücher I. —  W . Merz : Burgen  

u n d  Wehrbauten, p. 111. —  Argovia  1861 et X IV , p . 115, 
n° 82. — Gfr. 39, p . 102 ; 46, p . 313 ; 71, p. 72. [F. H.]

M A S E I N  (C. Grisons, D. Heinzenberg, Cercle Thusis.
V. D G S ). Vge. E n 1156, Medezena ap p arten a it au cou
v e n t de Cazis. Il dépendait au  X I I e s. de la seigneurie 
des barons de Vaz et passa à  leur ex tinction , en 1338, au 
com te R udolf von W erdenberg-Sargans, en 1383 aux 
seigneurs de R häzüns. Il rev in t aux  W erdenberg  en 
1459, m ais en 1475 Jö rg  von W erdenberg  v en d it ses 
biens à l ’évêché. Masein resta  encore longtem ps uni à 
Thusis et ne s ’en détacha  q u ’au  cours des X V Ie et 
X V IIe s. A p rox im ité  du village se dresse la  ru ine du 
ch âteau  de T agstein , don t les seigneurs exercèrent par 
m om ents la  basse ju rid ic tion  sur Masein et les environs. 
Au sp irituel, Masein dépendit à  l ’origine de Cazis, m ais 
s’en dé tach a  avec Thusis dès a v an t la R éform e pour être 
réun i, ju sq u ’en 1547, à  l ’église de St. Jo h an n  à  Hoch 
R ealta . R egistres de paroisse dès 1743. [B. M athieu.]

M A S E L L A .  Fam illes des cantons des Grisons et 
du  Tessin.

A. C a n to n  d es G riso n s . Fam ille considérée du val 
Postillavo , é te in te  au  X I X e s. Arm oiries : coupé d ’or 
à  la  tê te  de m aure , e t de gueules à un  m axillaire d ’argen t 
(rom . masella). —  1. B e r n h a r d ,  cap itaine  des troupes 
de la  Ligue de la  M aison-Dieu en V alteline 1625, bailli 
de Maienfeld 1657-1658. —  2. B e r n h a r d ,  bailli de 
M aienfeld 1705, p o d esta t de T raona 1709-1710. —
3. A n t o n i u s ,  p o d esta t de Poschiavo. —  4. B e r n h a r d ,  
p e u t-ê tre  iden tique  au  n°  2, p o d esta t de T irano 1721-

1722 e t 1745-1746. —  5. J o h a n n e s - B e r n h a r d ,  podes
t a t  de Poschiavo 1756. —  Voir L L . ■—■ Sprecher : 
Kriege und  Unruhen. —  Le m êm e : Chronik  (liste des 
baillis de Maienfeld). — F. Jecld in  : Die Amtsleute.[L. J.]

B. C a n to n  d u  T essin . MASELLA, M a s e l l i .  Fam ille 
de B arbengo. —  1. G i o v a n - B a t t i s t a ,  f  4 m ai 1838, un 
des chefs de la  révo lu tion  de Giubiasco, député  au 
G rand Conseil 1827-1830, 1838. —  2. P io , fils du n° 1, 
1 834-3  m ars 1893, arch itec te , trav a illa  avec son frère 
C ostantino à  la construction  de la cathéd ra le  d ’Alger. 
D éputé  au  Grand Conseil 1881-1889, à  la C onstituan te
1891. — 3. C o s t a n t i n o ,  frère du n° 2, 8 ju in  1836-17 
ju in  1901, arch itec te , trav a illa  en Algérie, b â ti t  à  Alger 
des églises, casernes, bâ tim en ts  scolaires, etc., au  Tes
sin il fit les plans de l ’église Saint-C harles à  Cernesio. 
D éputé  à la C onstituan te  1892, au  G rand Conseil 
1893-1897, 1899-1900. —  4. P i e t r o ,  1848-1892, pein
tre , au Caire, à M ontevideo, à  T urin . —  BStor. 1893.
—  Educatore 1901. —  S K L .  — S. D o tta  : I  T icinesi.
—  B ianchi : A rtis ti ticinesi. [c. Thezzini.1

M A S E L T R A N G E N  (C. Saint-G all, D. Gast er, Com.
Schännis. V. D G S). Vge et paroisse. Le nom  désignait 
prim itivem en t un lieu p lan té  de buissons d ’érable 
M aseltrangen est m entionné pour la  prem ière fois en 
1050 parm i les possessions du com te Arnold I er de 
Lenzbourg qui fit donation  de tous ses biens au couvent 
de Schännis. Sur les collines du G aster, au Sud de Masel
trangen , on a  trouvé des traces d ’é tab lissem ents ro 
m ains (L e tzi). M aseltrangen dépendait au sp iritue l de 
Benken, il en fu t séparé en 1788 et érigé en paroisse 
indépendante . Le bailli ecclésiastique Johannes Zweifel, 
fu tu r  landam m ann du G aster, en trep rit la construction  
de l ’église paroissiale, dédiée à  sa in t Je a n  N épom ucène, 
et qui fu t achevée en 1792. Le landam m ann  Zweifel se 
réserva en viager le d ro it de collation, qui passa ensuite 
à la com m une. Comme com m une corporative , Masel
tran g en  est citée pour la prem ière fois dans un docum ent 
du 23 avril 1481 ; ju sq u ’en 1798 les d ro its seigneuriaux 
su r le village fu ren t exercés, en v e rtu  d ’un  acte du pape 
A lexandre I I I ,  de 1178, pa r le couvent de femm es de 
Schännis. — Fraefel : Urkundenbuch I ,  p. 35 et 196. — 
Le m êm e : K reuzund  Lnwe, 3 5 .—  Gasterländer Anzeiger 
1889, n° 24. —  Gubser dans M V G  27. [ J .  F .]

M A S P O L I ,  E n r i c o ,  de Magliaso, * 1877, p rê tre , 
D r en dro it, professeur au sém inaire de L ugano dès 
1903, chancelier de l ’évêché, puis p rom oteu r des causes 
pies. Chanoine de Lugano 1914; p ré la t dom estique du 
pape 1920. A publié, en tre  au tres ; Il diritto ecclesiastico 
del C. Ticino, 1911 ; La pieve d’A gno, 1917 ; La par- 
rochia di M assagno, 1927. C ollaborateur au  M onitore 
ecclesiast. di Lugano  et au BStor. [C. T.]

M A S S A ,  C a r l o - M o d e s t o ,  avoca t ita lien , * 15 ju in  
1799 à Asti, f  30 sep t. 1889 à Capolago. Condam né à 
m ort en 1821 pour des m otifs po litiques, il se réfugia 
à  Rovio ; fu t un des fondateu rs de la Tipografia  elvetica 
de Capolago en 1831 et son d irecteur; en 1846 un des 
prom oteurs de la nav iga tion  à vap eu r su r le lac de 
Lugano. A tra d u it  en italien  l ’Histoire des Français 
de Sism ondi. N aturalisé  tessinois 1851. —  Voir BStor. 
1889. je. T.]

M A S S A G N O  (C. Tessin, D. L ugano. V. D G S). Corn, 
et paroisse. E n 1198, M axanio  ; 1264, M assagnio. On y 
a découvert une hache néo lith ique en serpen tine  au 
débu t du X X e s. Massagno fu t une vicinanza  déjà au 
m oyen âge ; le ham eau  de Gerso sem ble lui avo ir été 
incorporé plus ta rd . L ’église S a in t-L au ren t de Lugano 
y  possédait des droits fonciers en 1198. Au spirituel, 
Massagno av a it un  chapelain résiden t, m ais se r a t t a 
chait à la paroisse de Lugano ; il dev in t, avec Rovello, 
un  des cinq rec to ra ts  de Lugano en 1920, paroisse, 
sans Rovello, en 1927. L ’église paroissiale S. Lucia 
a  été bâ tie  entre 1529 et 1578 ; elle possède un  t a 
bleau de 1530 de l ’école de Luini. L a chapelle de Gerso 
rem onte  à 1670 ; l’église de la M adonna della Salute 
est de 1729. Population  : 1698, 35 m énages ; 1850, 
343 hab . ; 1927, 1500 hab . — M onti : A tti.  — BStor. 
1884, 1892. —  E . Maspoli : La parrocchia di M assa
gno. [C. T.]

M A S S A R O .  Fam ille va la isanne de Liddes, qui a 
donné de nom breux  chanoines au  G rand Sain t-B ernard .
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—  1. P i e r r e ,  de L ausanne, p robab lem en t chanoine de 
M ontjoux, é ta it, en 1182, curé de L iddes, où il a tt ira  
p robablem ent des p a ren ts , car c’est de cette  époque que 
la fam ille M assard est signalée à Liddes. —  2. J e a n -  
N i c o l a s ,  n o taire , m ostrai de L iddes et de B ourg-Saint- 
Pierre en 1700. —  3. F r a n ç o i s ,  fils du  n° 2, 1708-1740, 
chanoine du G rand Sain t-B ernard , curé de S em bran
cher. —  4. C y r i l l e ,  * 1874, chanoine du G rand Saint- 
B ernard , D r theo l., desservan t de M artigny. —  Notes 
du chanoine B alle t aux  archives paroissiales de L id 
des. [ J . - B .  B . ]

M A S S É ,  M A S S E T .  Fam illes des can tons de Ge
nève, Vaud et B erne.
A. C a n to n  de G enève . Fam ille de Toul, bourgeoise de 

Genève en 1579. Arm oiries : d ’a rgen t à  deux m assues 
de sable. — 1. J a q u e s ,  1697-1762. R ep résen tan t fou
gueux au  d ébu t, il fu t em prisonné comm e te l en 1730, 

m ais relâché à  cause des m enaces du 
peuple ; il se rallia  au  p a r ti adverse 
p a r la su ite  et dans une ém eute n ’é
ch ap p a  à la populace q u ’en se p ré 
c ip itan t dans le R hône. Il ém igra dès 
lors e t alla  faire  fo rtu n e  à  C onstan ti
nople. — 2. J a q u e s ,  p etit-fils du n° 1, 
1755-1836, a u d iteu r 1790, bann i pa r 
le tr ib u n a l révo lu tionnaire, juge à  la 
Cour suprèm e. —  3. J e a n - É l i s é e ,  dit 
Jo an n y , fils du n° 2, 1791-1870, av o 

cat, a u d iteu r 1820, lieu tenan t-co lonel d ’artillerie , p ré 
sident de la Cour crim inelle, dépu té  à la D iète 1831, à 
la C onstituan te . A publié  en tre  au tres  : E ssai histori
que sur les enceintes et fortifications de Genève, A rm o i
ries et s eaux de la République de Genève, 1858, Essai 
hist, sur l ’organisation des milices à Genève, 1857, Sou
venirs des années 1813, 1814 et 1815 à Genève, 1868.
— 4. J e a n - A r th u r ,  1837-1916, hom m e de le ttres , 
a u te u r en tre  au tre s  de Promenades historiques dans les 
rues de Genève sous le t i t r e  : Les P laisirs du Jeudi.
—  Galiffe : Not. gén. I I .  — J G  21, 23 ao û t 1870 ; 
31 déc. 1907 ; 7 m ars 1910 ; 14 avril 1916. [C. R.]

B. C a n to n s  de V a u d  e t  de B e rn e . MASSET, M ac É .
I. Fam ille vaudoise que l ’on fa it ven ir du château  

de M asset au  P iém ont, bourgeoise d ’Y verdon 1510, ano
blie 1439 p a r le  duc de Savoie, en la  personne de H u m 
b e r t  M asset, de Rossi]] on (P iém ont). A possédé du X V Ies. 
à  la R évolu tion  la m oitié de la  seigneurie de la  M othe. 
Arm oiries : d ’azu r à  tro is m asses d ’arm es d ’a rg en t ra n 
gées en fasce les m anches en bas. —  1. A n t o i n e ,  châ
te la in  de Sainte-C roix en 1506-1517. —  2. P h i l i p p e ,  
notaire, châtela in  d ’Y verdon 1530-1561. — 3. J é r ô m e ,  
1565-1603, seigneur de M ézery, coseigneur de Champ- 
ven t et de S a in t-M artin  le Chêne, 1597 châtela in  d ’Y ver
don. —  4. J e a n - L o u i s ,  f  1721, seigneur d ’Orges e t de 
Saint-G hristophe, châte la in  de Sainte-C roix. —  Livre  
d'Or. [M. R.]

I I .  Fam ille  m entionnée à  Baulm es en 1533. —  1. S a 
m u e l ,  1675-1726, chirurgien m ajo r au  service de Hollande.

I I I .  Branche bernoise. Arm oiries : d ’a rgen t à deux r a 
m eaux  de sinopie en sau to ir accom pagnés en chef de 4 
étoiles de gueules et en po in te  d ’u n  cœ ur du m êm e. — 
S a m u e l ,  1704-1782, p as teu r à  Schwarzenegg 1738, à 
Belp 1745, à  T hurnen  1772 ; bourgeois de T houne
1770. A laissé en m ns. une Topograph. Beschreibung 
der Kirchgem. Belp, et un  Verzn. der Personen der 
Herrschaft Burgistein  m it Verzn. der Kirchhiire Thurnen. 
Ses tro is fils fu ren t p asteu rs ; l ’un  d ’eux, J o h . - D a n i e l ,  
1743-1811, d irec teu r de l ’In s t i tu t  po litique à Berne 
1773, de l ’école des B eaux-A rts 1779, p as teu r à  Merk- 
heim  1785, à  B leienbach 1805. La famille s ’est 
é te in te  à T houne avec J o h . - F r i e d r i c h ,  D r m ed., * 1778. 
petit-fils de Sam uel. [K. H d b e r .]

M A S S É N A ,  A n d r é ,  m aréchal de F rance, * 6  ju in  
1758 à Leven, près de Nice, f  4 av ril 1817 à  Paris. Dès 
décem bre 1798, il fu t le chef des arihées françaises en 
Suisse, en rem placem ent de Schauenbourg . Lorsque 
éclata  la guerre  de la  deuxièm e coalition, M asséna 
o u vrit les opérations, le 6 m ars 1799, p a r une a tta q u e  
contre les Grisons, q u ’il conquit e t obligea à se ra tta c h e r  
à  la  R épublique helvétique. Il av a it l ’in ten tio n  d ’en tre 
p rendre , des Grisons, une offensive contre l ’A utriche,

m ais les défaites essuyées p a r les F rançais en A llem agne 
e t en Ita lie  le co n tra ign iren t à  se replier vers la Suisse 
d ev an t les arm ées au trich iennes de l ’archiduc Charles 
et du général H otze. Une bata ille , livrée du 4 au 6 ju in  
1799 près de Zurich, dem eura  indécise ; toutefois, pour 
des raisons stra tég iques, M asséna évacua Z urich et se 
re tira  su r la ligne R h in -A ar-L im m at-A lb is-versan t occi
d en ta l de la vallée de la  R euss-F urka, p re n an t son 
q u a rtie r général à  B rem garten . Le regroupem ent des 
Alliés, qui rem placèren t les troupes au trich iennes de 
l ’arch iduc Charles p a r les tro u p es russes de K orsakof, 
am ena une trêve de deux m ois. M asséna en p ro fita  p o u r 
faire ven ir des ren fo rts ; il fit réoccuper p a r son lieu te 
n a n t Lecourbe la  vallée supérieure de la  Reuss et le 
G othard . Aussi lorsque H otze et K orsakof, v e n an t de 
l ’E st, et Souvarof, v en an t du  Sud, com m encèrent leur 
offensive contre M asséna, ils se tro u v èren t p révenus. 
M asséna fa isa it im m obiliser H otze p a r Soult dans la 
région de la L in th  e t rem p o rta it, p a r  la  seconde b a ta ille  
de Zurich, le 25 sep t., une v icto ire com plète su r K o r
sakof. Souvarof a rriv a  tro p  ta rd , M asséna lui a y an t 
fa it couper le chem in dans le m assif du G othard  ; to u 
tefois, M asséna ne p u t l ’em pêcher de faire  sa re tra ite  
fam euse p a r  les défilés des Alpes. La v icto ire de Zurich 
perm it à  M asséna de chasser, la  m êm e année, les Russes 
et les A utrichiens de Suisse, m ais non des Grisons ; 
ce tte  ba ta ille  décida du sort de to u te  la  guerre de la  
deuxièm e coalition. Avec son arm ée, qui com pta  te m 
pora irem ent ju sq u ’à 72 000 hom m es, M asséna re s ta  en 
Suisse, obligeant le pays à  no u rrir  ses troupes, laissées 
sans ressources. Il opprim a en ou tre  le pays en im p o 
san t 600 000 fr. de co n tribu tions à  Zurich, 200 000 fr. 
à  Saint-G all et m êm e 1 400 000 fr. à  Bâle ; une p a rtie  
de ces som m es passa  dans sa poche. A la fin de novem 
bre, il fu t transféré dans le Nord de l ’Ita lie , m ais sans 
son arm ée. —  Voir D ierauer V. —  Œ chsli. —  H enne- 
quin : M asséna en Suisse. — E. R o tt : Perrochel et 
M asséna, l ’occupation française en Suisse 1798-1799. — 
Luginbûhl : Die Zw anganleihen M asséna’s dans J S G  
X I I .  [ E .  D e j u n g . ]

M A S S E R E Y .  Fam ille vala isanne, originaire, d it-on , 
d ’A bondance en Savoie, m entionnée dès le X V e s. à  
Sierra, à V enthône au  X V IIe s. —  i .  J e a n - J o s e p h ,  
châtela in  du B ouveret 1717. —■ 2. J e a n - J o s e p h ,  1721- 
1760, de V enthône, D r theol., p ro m o teu r pour le H a u t-  
V alais, t  curé de V enthône. [ T a .]

MA SS ERO IM.  Fam ille originaire de Die en D auphm é 
bourgeoise de Genève 1730 avec — J e a n - L o u i s , 1686- 
1753, greffier, qui eu t peu de tem ps J . - J .  R ousseau en
fan t comme em ployé. Arm oiries : d ’azur à  deux m asses 
d ’or en sau to ir accom pagnées en po in te  de tro is besan ts  
m al ordonnés du m êm e. —  Galiffe : Not. gén. V II. [A. Ch.] 

M A S S I N G  Fam ille im m igrée en 1786 de Pallanzo  
(lac de Còme) à  Bâle, bourgeoisie d ’Oberwil (Bâle- 
Campagne) 1838, de Bâle 1849. Arm oiries : d ’azur au 
château  d ’arg en t posé sur tro is coupeaux d ’or, su r
m onté d ’une aigle de sable couronnée d ’or. — 1. Leon- 
hard-RuDOLF, 8 nov. 1845 - 12 déc. 1902, D r m ed ., 
professeur de m édecine (pharm acologie) 1877, fonda
te u r  et d irec teu r de la polyclinique générale de Bâle 
1890, colonel san ita ire  1891, m édecin de corps d ’arm ée 
1892, m édecin en chef de l ’arm ée 1897 ; a u te u r de 
Pharmacopoea policlinices B asiliensis, 1900. —  2. R u - 
DOLF-Friedrich, fils du n° 1, * 4 oct. 1880, D r m ed.,
professeur ex trao rd ina ire  de m édecine in te rn e  à  l ’un i
versité  de Bâle. [ R .  M.]

M A S S I N O .  A bbaye en tre  A rona e t Lesa (Lac 
M ajeur, Italie), qui fu t donnée p a r l ’em pereur Charles- 
le-Gros, en tre  881 et 883 à  l ’abbaye  de Saint-G all. 
Celle-ci possédait encore Massino au  com m encem ent du 
X IV e s., puis ses d ro its to m b èren t ensuite  dans l ’oubli. 
L ’abbé G o tth a rt Giel revend iqua  Massino pour Saint- 
Gall en 1493, auprès de Galéas Sforza, en 1499 auprès du 
roi Louis X II ,  d é ten teu r du duché de Milan. T outefois 
ses efforts re stè ren t vains, ainsi que ceux de ses succes
seurs en 1512, 1652, 1694. —  L L .  — A S G 1883, p. 121. 
— UStG  II,_p. 337 ; IV . [ J .  M.]

M A S S M Ü N S T E R .  Fam ille qui ap p a ra ît dans la 
bourgeoisie de M ünchenstein (Bâle-Cam pagne) dès le 
m ilieu du X V II Ie s., m ais qui a  p robab lem en t im m igré
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a n té rieu rem en t dans cette  localité ; le nom  se rencontre  
à  Bâle à  la fin du X I I I e s: déjà  et tire  son origine de la 
localité  alsacienne de M assm ünster. Un M assm ünster 
é ta it  chanoine à Bâle dans la  seconde m oitié du  X IV e s. 
— B e n e d i k t ,  * 1798, p résiden t de la com m une de 
M ünschenstein e t m em bre du G rand Conseil, p rit p a rt 
a u x  lu tte s  de la cam pagne contre la  ville de Bâle en 
1833 et fit p a rtie  des corps-francs en 1845, f  1878. — 
Voir Socin : Mhd.. Namenbuch. —  UB. [0. G.]

M A S S N E R .  Fam ille é te in te  de Coire, bourgeoise en 
1543 avec W e n d e l i n .  Son fils T hom as éleva en 1582 la 
m aison M assner à  la Reichsgasse. U ne entreprise d ’ex
pédition  enrichit la fam ille. Certains de ses m em bres 
rem pliren t aussi des fonctions publiques ( A m b r o s i  
l ’aîné, Oberstzunftmeister 1595 ; A m b r o s i  le cadet, 
Profektrichter 1637, juge de la ville 1640). — T h o m a s ,  
* 1663, u tilisa  les re la tions que lu i p rocuraien t la direc
tion de la m aison de banque  et d ’expédition M assner 
e t Fils pour organiser en T yrol e t en H au te-Ita lie  un 
service de renseignem ents en faveur de la  France. 
Q uand la  guerre de succession d ’E spagne éclata, il 
offrit à  l ’am bassadeur français de lever un  bata illon , 
m ais fu t si longtem ps ten u  à l ’écart que sans rom pre 
ses re la tions avec la F rance, il se ren d it à  la cour de 
Vienne, laquelle lui confia à  fin 1702 le hau t-com m issa
r ia t sur la  con trebande en Souabe et au  V orarlberg. Il 
s’engagea en échange à  faire  cesser to u s rap p o rts  entre 
les arm ées ennem ies en Ita lie  e t en Bavière, et à  saisir 
les envois d ’a rgen t fa its p a r la  France au  prince-élec
te u r  de Bavière. Avec l ’au to risa tio n  de l ’em pereur, il 
laissa croire à  Graville, envoyé français à  Coire, q u ’il 
n ’av a it accepté le com m issariat que pour m ieux p o u 
voir serv ir la F rance. Il p u t ainsi liv rer aux  Im périaux , 
en  février 1703, le général B arbesières, envoyé pa r Ven
dôm e en B avière à  trav e rs  les Grisons ; il p a rv in t aussi 
à  re ten ir à  Coire une p a rtie  des envois d ’argen t français. 
Avec l ’assen tim ent des fonctionnaires au trich iens, il se 
m it à  fondre l ’a rgen t saisi et expédia de fausses pièces 
en B avière ; m ais les F rançais découvriren t son infi
délité  e t lui re tin ren t un  convoi de m archandises d ’une 
valeur de 20 000 livres. Les fonctions exercées par 
M assner lui rap p o rtè ren t des bénéfices considérables, 
mais comme il n ’en vou lu t jam ais rendre  com pte, elles 
lui fu ren t re tirées déjà  à la  fin de 1703. Il se rapprocha , 
dès lors, de l ’am bassadeur espagnol B eretti, m ais ce der
nier n ’a y an t rien  voulu  entendre, M assner s’adressa 
en 1706 au prince Eugène, é tab li dans le Milanais, qui 
lui délivra en fa it le b revet de cap itaine  im périal. Il 
s’en serv it en octobre 1706 pour dévaliser su r le lac 
de Mezzola le courrier français Som ery; G ravide de
m anda  inu tilem en t sa punition . M assner é ta it devenu 
en tre  tem ps conseiller et av a it pris à  bail, en 1705, 
les douanes de son pays. Sa considération  ava it singu
lièrem ent grand i. Il fu t élu bailli de Maienfeld pour les 
années 1711 e t 1712. On v oyait déjà  en lui un  fu tu r 
bourgm estre et p résiden t de la Ligue de la  M aison-Dieu, 
lorsque su rv in ren t les événem ents relatés dans l ’a rt. 
G r i s o n s  (DH B.S  I I I ,  p . 577). Il s’enfu it avec la plus 
grande p a rtie  de sa fo rtune  à Balzers, a v an t la réu 
nion du trib u n a l pénal de Thusis, le 4 ju ille t 1711. 
L ’am bassadeur français Du Luc au ra it été disposé, en 
1712, après le décès de Massner, à  faire libérer son fils 
T hom as prisonnier en F rance, m ais les Grisons eux- 
mêmes le p riè ren t de s ’opposer à la dem ande qui lui 

en fu t fa ite  p a r la Diète. Le fils de 
Massner ne p u t ren tre r  au pays q u ’en 
1717. Arm oiries : tran c h é  d ’or et de 
sable à deux flèches de l ’un en l ’a u 
tre , ferrées d ’a rgen t, posées en b a n 
des, celle du second to m b a n te . — 
D a n i e l ,  neveu du prénom m é, fu t p ré 
sident de la Ligue en 1743 et 1745, 
t  1749 dernier de la famille. La m aison 
de banque passa p a r sa fille à  Peter 
von Salis ; elle re s ta  florissante ju s 

q u ’au m ilieu du X IX e s. et conserva le nom  de son 
m alheureux fondateu r. — Voir correspondance des am 
bassades aux  archives fédérales. —  Archives du gou
vernem en t à  Innsb ruck . — Archives Salis à  Rondo. —

V alèr: Gesch. des Churer Stadtrats. —  H . R o th  : Ge
sandtschaf. des Grafen Forcai... 1700-1702. — Zurlau- 
ben : Hist, m ilitaire. [ H a n s  R o t h . ]

M A S S O L ,  L é o n ,  * 1838 à  Paris, f  1909 à  Genève, 
d ’origine française, professeur ex trao rd ina ire  de b a c té 
riologie à  l ’université  de Genève 1900 et d irec teu r du 
labora to ire  de bactériologie. Liste de ses publications 
dans le Gatal. des publications de l ’université. —■ J  G 
4 déc. 1909. [c. R.]

M A S S O N .  Fam illes vaudoises, à  Écublens en 1328, 
à  M ontreux 1590, etc. — 1. C h a r l e s ,  1837-1895, b an 
quier à  L ausanne, fo n d a teu r e t présiden t de la com pa
gnie du chem in de fer V iège-Z erm att. —  2. G u s t a v e ,  
1849-1926, avocat à Morges, dépu té  au  G rand Conseil 
et m em bre de la C onstituan te  1880-1885, juge can to 
nal 1885-1926; p résiden t de la Com pagnie générale de 
navigation  sur le lac L ém an 1917-1926. —■ 3 E u g è n e ,  
* 1879, em ployé de tram w ays à  L ausanne, dépu té  au 

G rand Conseil 1917, conseiller national 1925. [M. R.] 
M A S S O N ,  P i e r r e - M a u r i c e ,  * 4 oct. 1879 à Metz, 

professeur de litté ra tu re  française à  F ribourg  1904- 
1914, tué à  la  guerre le 16 avril 1916. Œ uvres p rinci
pales : La profession de foi du Vicaire savoyard, dans 
Coll. frib . 1914 ; La religion de J .-J .  Rousseau, 3 vol. 
1916. —  Voir Livre d’or de l ’université de Fribourg. — 
Élr. frib . 1917. —  A F  1916. [G. Cx.]

M A S S O N G E X  (C. Valais, D. Saint-M aurice. V. 
D G S). Com. et Vge. S ta tion  m ilita ire  sous les R om ains ; 
c’est là  que la rou te  b ifu rq u ait pour aller en H elvétie 
et dans le pays des Allobroges. Au m oyen âge, Masson- 
gex re levait du prince-évêque de Sion, qui y  é ta it 
représenté p a r un  vidom ne choisi dans la fam ille de 
M ontheolo. E n 1392, il passa sous la  dom ination  de la 
Savoie e t fu t ra ttach é  à la châtellenie de Saint-M aurice ; 
il fit re to u r à l ’évêché, après la  conquête du Bas-Valais 
en 1475. A ux M ontheolo succédèrent les Q uartery  
comme vidom nes. Au m ilitaire, Massongex fa isait p a rtie  
de la bann ière  de Saint-M aurice. Paroisse dès le X I I e s., 
il eu t successivem ent p lusieurs églises, bâties su r le 
m êm e em placem ent ; la dernière da te  de 1820. — Gre- 
m aud. —• R am eau : M ns. —  Arch, locales. [ T a . ]  

M A S S O N N E N S  (C. Fribourg , 0 .  Glâne. V. D G S). 
Vge e t Corn. Anciennes form es : au  X e s., M ansaningis  ; 
X I I e s., M assenens. Ce village, où l ’on a découvert des 
tum u li vers 1868, fo rm ait au m oyen âge une p e tite  
seigneurie ; il fit partie  du bailliage de F arv ag n y  ju s 
q u ’en 1798, du d is tric t de R om ont 1798-1803, de celui 
de F arvagny  1803-1848, puis de celui de la Glâne. Une 
chapelle, dédiée à sa in t M aurice, y  ex ista it dès le 
X V Ie s. ; en 1665, Mgr de S tram bino  érigea en paroisse 
autonom e M assonnens et Ferions, qui avaien t relevé 
jusque-là  de la paroisse d ’Orsonnens. Une église fu t alors 
bâtie  à  M assonnens et consacrée en 1672 ; elle fu t rem pla
cée p a r un nouvel édifice, constru it de 1846 à  1850, et con
sacré en 1857. R egistres de 
bap têm es et de m ariages 
dès 1734, de décès dès 1761.
— Voir K uenlin: Diet. I I .—
Dellion: Diet. V II I .  —  Jac- 
card: Essai de toponym ie, 
dans M D R  V II. — Stadel- 
m ann  : Études de topony
m ie, dans A S  H F  V i l  [ J . N . ]

M A S S O N N E N S ,  de
I. Fam ille noble, m en tio n 
née au X I I I e et au X IV e s.
II . Fam ille non noble, re 
çue dans la  bourgeoisie de 
F ribourg  au X IV e s. — V.
Gumy: Regeste de Haute- 
rive. —  A rchives d ’É ta t  
Fribourg . [ J .  N  ]

M A S S O T .  Fam ille de 
Mezières-sur-Meuse, reçue 
à l ’h ab ita tio n  de Genève en 
1729avec —  1. J e a n ,  *vers 
1698, t  1763, trav a illeu r 
sur m étaux , qui rend it de

Firmin  Massot. 
D ’après une miniature 

(coll. Maillart).

LL Sprecher : Gesch. der Rep. der I I I  Bünde.
grands services à  la  g ravure  en m édaille à Genève en p ra 
tiq u an t une trem pe de coins p e rm e tta n t de les g raver sur
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acier doux. —  2. P e r n e t t e ,  1761-1828, m in ia tu riste , 
femm e du graveur Nicolas Schencker. —  3. F i r m i n ,  p etit- 
fils du n° 1,1766-1849, p o rtra itis te  de ta le n t et d ’une très 
grande activ ité . Il se lia  d ’am itié  avec Agasse e t t r a 
vailla pa r la  su ite  en co llaboration  avec A dam  Tœ p- 
ffer, qui peignit les fonds de ses p o rtra its . —  Galiffe : 
Not. gén. V II. —  S K L .  —  A rch, de Genève. [C. R.J 

M A S T I N .  Fam ille  bourgeoise de L ausanne du 
X I I e au X IV e s. —  1. G i r a r d ,  conseiller de l ’évêque en 
1200-1230. —  2. B o r c a r d ,  f  1290, chanoine de L au 
sanne, doyen d ’Avenches. Le nom  est resté  à  un  q u artie r 
de L ausanne. —  R eym ond : D ignitaires. [M. R . |  

IVIASTRILS (G. Grisons, D. U n te rlan d q u ârt. 
V. D G S). Com. re levan t autrefois du te rr ito ire  de Zizers 
et, au sp irituel, se ra tta c h a n t à  la  H au te  ju rid ic tion  des 
IV D örfer. E n 1455, P unlstrils  ; 1528, Pontstrilserberg ; 
1550, Pastrilserberg ; 1552, Bastrislerberg La com m une 
se compose actuellem en t de tro is ham eaux  : Isla , 
T ard isbrücke e t T retsch  ; à l ’origine, elle réunissait 
un  nom bre assez im p o rta n t de m étairies, fondées pour 
la p lu p a rt p a r  des W alsers allem ands, ce q u ’a tte s te n t 
les nom breux  lieux-d its . M astrils fo rm ait une com m u
n au té  foraine avec U n tervaz . Les gens d ’Isla  e t du 
M astrilserberg rach e tè ren t en 1526 les dîmes e t le 
Schiisselzins, qui ap p arten a ien t au ch âteau  de Marsch- 
lins. Le château  de N euburg  e t le couvent de P fäfers y 
possédaient aussi des revenus annuels. M astrils av a it 
prom is annuellem ent 200 jou rnées de corvée à T arde 
H einzenberger lors de la  construction  du p o n t, en 1529, 
afin d ’etre  affranchi du péage ; ce p o n t a y a n t été em 
porté  d u ra n t l ’été 1552, M aienfeld, qui en é ta it devenu 
p roprié ta ire , ne vou lu t pas le reconstru ire. L a D iète 
des I I I  Ligues l ’y  obligea et l ’a stre ign it à  é tab lir  un 
bac en a tte n d a n t . L a sépara tion  d ’avec U n te rv az  in 
te rv in t en 1553. U n tervaz  et M astrils rach e tè ren t en 
1567 tous les d ro its  du  couvent de Pfäfers pour 6200 flo
rins (dîmes et corvées), e t en 1577 ceux de l ’évêciié pour 
3000 florins (servage, Vogelmahl), ainsi que rem p lace 
m en t e t le château  de N euburg. L a foi nouvelle péné
tra  à  M astrils au  com m encem ent du X V IIe s. Les p ro 
te s ta n ts  édifièrent leu r église de 1613 à  1614 ; les ca th o 
liques co n stru is iren t en 1686 celle de S t. A nton sur un 
rocher d o m inan t le pon t de T ardis. — Regesten v. M as
trils. — LL . — E. Camenisch : Re formations g. [L. J.] 

M A S Ü U E R . Fam ille  de W alsers, h a b ita n t à l ’ori
gine la  m étairie  de Mastig près de T schappina, actuelle
m en t bourgeoise de Sarn, T husis, N ufenen et S trad a  
(Grisons). —  J o h a n n - B  a r t i s t a ,  amm a.nn de la  h au te  
ju rid ic tion  de Thusis, bailli de Maienfeld 1775-1776. ‘— 
L L . —  L L H .  —  R obbi : Bürgergeschlechter. [L. J.] 

M A T E G N I N  (G. Genève, R ive droite , Corn. M eyrin . 
V. D G S). Vge. Au lieu d it le Crêt, trouvaille  de to m 
beaux  à  dalles de l ’époque b a rb are . L a seigneurie de 
M ategnin a p p a rten a it au  X V e s. au x  V iry, puis aux 
L ivron, qui donnèren t ce fief en 1675 aux  jésu ites de 
C ham béry, m ais une portion  re lev an t au  X V Ie s. des 
Lect de Genève fu t en p a rtie  rachetée  p a r Genève. 
L ’église, du X V e s., existe encore, m ais elle est convertie 
en grange. —  B rossard : H ist, du P ays de Gex. — 
Regesle. —  A rch, de Genève. [Louis B l o n d e l .]

M A T E R N I ,  G i o v a n - B  a t t i  s t a ,  d ’une fam ille de 
Ronco su r Ascona, 22 nov. 1800 - 9 sep t. 1866, curé 
de R onco 1827-1844, recteu r du collège pontifical 
d ’Ascona ju sq u ’en 1852 ; dépu té  au  G rand Conseil 
1830-1834. —  S. D o tta  : I  T icinesi. [C. T.]

M A T H É  (aussi M a t t é ) ,  Fam ille é te in te  de la Basse- 
E ngadine e t du Val Galanca (Grisons). — J a k o b ,  de 
B asse-Engadine, p o d esta t de Borm io 1731-1732. —  L L . 
—  R obbi : Bürgergeschl. — F . Jeck lin  : Am tsleute. [L. J.] 

M A T H E .  Fam ille  bourgeoise de la ville de Lucerne, 
originaire du Val Maggia. — H a n s ,  du P e tit  Conseil 
1423, bailli de W illisau et Ruswil 1437, 1440, 1447, de 
W olhusen 1438, R o thenbourg  1441, 1445, cap itaine  
1440. —  Archives d ’É ta t .  — Gfr. Reg. [P.-X. W.]

M A T H  1ER.  Ancienne fam ille de Salgesch (Valais), 
qui p o rta  d ’abord  les nom s de M athieu (?) (1387, 
M athie). Les M athier é ta ien t fixés à Inden  et à  A lbinen ; 
ils essaim èrent plus ta rd  dans le dizain de Loèche (Gre- 
m aud). —  G r e g o r ,  de Salgesch, * 1879, curé de G u tte t 
1906-1909, de Grengiols dès 1909, a u te u r de Beitr. zur

Gesch. der Pfarrei Salgesch ; réd ac teu r du Walliser- 
Landw irt depuis 1923. [D. I.]

M A T H I S ,  M A T H Y S .  Voir M a t t h Y S .
M A T H O D  (C. Vaud, D. Y verdon. V. D G S). Vge et 

Com. où l ’on a tro u v é  des tu iles rom aines et des m on
naies. E n  1141, M astot. Il dépendait de la seigneurie de 
C ham pvent, puis de celles de la  M othe ; il possédait une 
chapelle sous le vocable de sa in t M artin , annexe de 
l ’église de Sain t-C hristophe et ensuite  de C ham pvent. 
L ’église, qui rem plaça cette  chapelle, re m o n ta it à  la 
seconde m oitié du  X V e s.; un  édifice m oderne a  é té  cons
t ru i t  su r un  a u tre  em placem ent. Le ch âteau  est une 
construction  d e là  fin du X V II Ie s. [Victor-H. B o u r g e o i s . ]  

M A T H O N  (C. Grisons, D. H in terrhe in , Cerclé 
Scham s. V. D G S). Coni, e t ham eau  paroissial. Son his
toire se ra tta c h e  à celle des gens libres d ’am  Berg. C ette  
ju rid ic tio n  d ’am  Berg passa à  la  R éform e vers 1538. 
Le p laid  du Scham serberg se te n a it  h ab itu e llem en t à 
M athon. R egistres de paroisse dès 1725. — Voir E. 
Cam enisch : Reformationsgeschichte. — N üscheler :
Gotteshäuser. [L. J .]

M A T I L E .  Fam ille de La Sagne (N euchâtel), connue 
dès le m ilieu du  X V e s. Une branche p o rte  dès le déb u t 
du  X V Ie s. le nom  de Je a n  P e tit  M atile. La fam ille est 
aussi représen tée  aux  
É ta ts-U n is  d ’A m érique, 
en France et dès le 
X V I I I e s. en H ollande.
U n M atile d ’A m sterdam ,
J e a n - C h a r l e s - H e n r i ,  a 
publié en 1914 une H ist, 
généalogique des différentes 
branches de la famille M a 
tile, dans laquelle il donne 
à  sa fam ille des origines 
fabuleuses. A rm oiries : 
d ’azu r à  tro is coupeaux 
d ’or en po in te , au chef 
d ’argen t chargé d ’une 
couronne de gueules. —
1. J o e l ,  * 13 m ars 1774 
à  L a Sagne, m aire des 
B renets dès 1804, a rch i
v iste  d ’É ta t  1810-1825, 
ingénieur des pon ts et 
chaussées dès 1816, con
seiller d ’É ta t  1819, t  1er 
oct. 1829 à  Mache près 
Bienne.—  2. G e o rg e -A u g u s te ,  fils du n° 1, * 30 m ai 
1807 à  L a C haux-de-Fonds, f  6 févr. 1881 à  W as
h ing ton . D r en droit, professeur de d ro it à  l ’aca 
démie de N euchâtel 1840-1848, dépu té  au  Corps lé 
gislatif, châtela in  du L anderon 1837-1839. H istorien  
e t ju ris te , il a publié  en tre  au tres : Déclarations ou 
P oints de coutume rendus par le Petit Conseil de N eu
châtel, 1836 ; Travaux législatifs des pla its de m ai,
1837 ; H ist, des institu tions judicia ires de Neuchâtel,
1838 ; M onum ents de l ’hist. de Neuchâtel, 3 vol., 1844- 
1848 ; D issertation su r l ’église collégiale de N euchâ
tel, 1847 ; Histoire de la seigneurie de Valangin, 1852, 
et le M usée historique de Neuchâtel et Valangin, 3 vol.,
1841-1845. L ’académ ie a y a n t été supprim ée en 1848. 
Matile p a r ti t  l ’année su ivan te  pour les É ta ts-U n is  où il 
fu t successivem ent colon, professeur, exam inateur, puis 
b ibliothécaire du bu reau  des p a ten tes  à  W ashing ton . — 
P . J a c o tte t  : G.-A. M atile, dans M N  1887. — Son 
fils —  L é o n - A l b e r t ,  1844-1908, d ev in t général dans 
l ’arm ée am éricaine. [L. M.]

M A T R A N  (C. F ribourg , D. S arine. V .D G S ).  Com.
et Vge. Arm oiries : d ’azu r au  lion d ’or 
te n a n t  une corne d ’abondance de 
gueules rem plie de roses du même, 
feuillées de sinopie, qui sont les a r
m oiries de la  famille Odet, b ienfai
trice  de la  paroisse. Anciennes for
m es : en 1138, M artrens ; 1228, Mar- 
trans ; 1578, M atran. On a découvert 
au  bois de M urât, près de M atran , un 
tum ulus h a lls ta ttien  et des vestiges 
d ’une villa  rom aine. Dès le X I I e s.,
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l ’abbaye de P ayerne  eu t le droit de pa tronage  et des 
p ropriétés à  M atran  ; l ’église de M atran , dédiée à 
sa in t Ju lien , fu t desservie d ’abord  p a r des m oines de 
Payerne, puis p a r des ecclésiastiques désignés pa r 
l ’abbaye . Après la  suppression du couvent de Payerne 
(1536), le d ro it de collation passa au clergé de N otre- 
Dam e, à F ribourg , qui le conserva ju sq u ’au  siècle der
nier. E n  1651, l ’église fu t p a rtie llem en t incendiée et 
reco n stru ite  ; elle fu t reb âtie  e t agrandie  en 1746 et en 
1893. La paroisse de M atran  com prenait au trefo is, 
ou tre  M atran  e t A vry, qui la  co n stitu en t au jo u rd ’hui, 
les villages de Posieux (détaché en 1590) et de N eyruz 
(érigé en paroisse en 1844). Le village fa isait p a rtie  des 
Anciennes Terres et fourn issait à  la  ville une compagnie 
m ilita ire  qui m arch ait sous la  bannière  de sa in t Ju lien .
— S tadelm ann  : Études de toponymie, dans A S L IF  V II.
— B reuil : Un tum ulus hallstadtien au Bois de M urât, 
dans A SA  X II .  —  K uenlin  : Diet. I I .  — Dellion : 
Diet. V II I .  — Revue des Familles 1911. [J. N.]

M A T R A N ,  de .  Fam ille  fribourgeoise é te in te . —
1. U lr ic , abbé de H au terive  en tre  1162 et 1172. —
2. A n s e l m e ,  chevalier, vers 1184. —  G um y : Regeste 
de Hauterive. —  Zurich : Les origines de Fribourg, dans 
M D R  X II . [ J .  N.]

M A T S C H  ( V Œ G T E  V O N )  (lat. A m atia  ou A m asia , 
ita l. M azzo). Fam ille é te in te  de dynastes rhétiques.

Arm oiries  : d ’argen t à  un  ou tro is demi- 
vols d ’azur. Originaire selon les uns 
de la  h au te  V alteline (Mazzo), selon 
d ’au tres issue des seigneurs de T arasp, 
la fam ille av a it son berceau dans le 
M atschertal près de Schludern s dans 
le V intschgau. Citée la  prem ière fois 
vers le m ilieu du X I I e s., elle fu t 
d u ra n t quelque tem ps l ’une des plus 
pu issan tes du V intschgau et des pays 
rhé tiques, to u t  en re s tan t vassale des 

com tes du Tyrol. E lle possédait l ’avouerie du cou
v en t de M arienberg (d’où le nom  de Vögte), à  laquelle 
elle a jo u ta  de bonne heure déjà celle du couvent de 
M ünster et celle de l ’évêché de Coire pour ses su je ts 
dans le V intschgau, le M ünstertal, la  B asse-Engadine et 
le val Poschiavo. A p a r t  les alleux du Tyrol e t de la 
Valteline, elle en possédait dans la B asse-Engadine 
(T arasp), le M ünstertal et le val Poschiavo (mines). Elle 
d é tin t plus ta rd  d u ran t quelque tem ps une hypo thèque  
sur V aduz, puis les ch â teau x  et dépendances de Reichen
berg près de M ünster, R em üs e t Ardez (B asse-Enga
dine), G reifenstein dans le val d ’A lbula, A ltensins dans 
le Domleschg, K lingenhorn  près de M alans, et en 
1338 les ju rid ic tions de Schiers et de Castels en P rä tig au . 
P a r  son m ariage, U lrich IV  acqu it aussi le com té de 
K irchberg  près d ’Ulm, 1366, d ’où la dénom ination  dès 
lors fréquen te  de com tes de M atsch. Les p rincipaux 
rep résen tan ts  de cette  fam ille, souvent en guerre contre 
les com tes du Tyrol, contre d ’au tres familles nobles et 
contre l ’évêque de Coire, sont l ’ancêtre  E g i n o ,  cité vers 
1160, U l r i c h  I I ,  U l r i c h  I I I ,  U l r i c h  IV , U l r i c h  V III 
et U l r i c h  IX . —  A r n o l d ,  évêque de Coire, cité de 1210 
à  sa m ort, 24 déc. 1221, p a ra ît s’être  souven t ten u  dans 
l ’en tourage de l ’em pereur Frédéric  I I .  Le dernier des 
M atsch — G a u d e n z ,  d ev in t cap itaine  du  Tyrol et fit 
p a rtie  des favoris du duc Sigism ond du Tyrol. Disgracié 
en 1487, il s ’enfuit et la  m ajeure  p a rtie  de ses biens fu t 
confisquée ou rem ise en hypo thèque , f  1504. — Voir 
P . Ju s t.  L adurner : Die Vögte von M atsch, dans Zeitschr. 
des Ferdinandeum s 1871-1873. — J.-C . M uoth : Der 
Vogt Gaudenz v. M atsch, dans JH G G  1886. —  J.-G . 
M ayer : Gesch. des B istum s Chur I, p. 222. —  F . Hegi : 
Geächtete Räte. —  M V  G X X V , p. 3 8 .  [ p .  G i l l a r d o n .]

M A T T  (C. C laris. V. D G S). Com. et paroisse dans le 
Sernftal. Une chapelle y  fu t constru ite  comme prem ière 
annexe de l ’église de Claris ; en 1273, elle fu t érigée en 
église paroissiale au tonom e p a r l ’évêque de Constance. 
E n 1279, le Sernftal se rach e ta  de l ’église-mère de Claris. 
L ’église actuelle da te  p robablem ent de 1497. Au tem ps 
de la R éform e, M att a d o p ta  très tô t  la  doctrine nouvelle 
sous l ’influence de l ’ecclésiastique Fridolin  B runner. Le 
village ne fu t relié q u ’en tre  1822 et 1828 p a r une rou te  
à  la vallée principale. L ’exploitation  de schiste ardoisier

dans le Sernftal é ta it déjà  connue des R om ains. Le 
n a tu ra lis te  Oswald H eer passa à M att sa jeunesse (1817- 
1827). Population : 1846, 736 hab . ; 1920, 690. R egistres 
de bap têm es, de m ariages et de décès dès 1595. —  Voir 
UG, n os 20 et 26. —  Gemälde der Schweiz, vol. V II. [Nz.]

M A T T  ( AN D E R ) .  Voir A n d e r m a t t .
M A T T  ( O B  D E R ) .  Voir O d e r m a t t .
M A T T ,  von .  Fam illes des cantons de Lucerne e t du 

N idw ald.
A. C a n t o n  d e  L u c e r n e .  Fam ille bourgeoise de L u 

cerne dès 1300 environ. —  N i k l a u s ,  fu t accusé auprès 
du pape en 1367, avec d ’au tre s  conseillers de Lucerne 
à  cause de l ’affaire de Jo h . zer K ilchen. Du P e tit Con
seil 1381, a rb itre  dans la querelle d ’alpages de l ’E ntle- 
buch, chef des partisan s de la C onfédération 138-2, fo u r
n isseur de poudre  à  Berne 1383, avoyer 1385. — U l 
r i c h ,  f  à  Sem pach 1386. —  Voir Archives d ’É ta t  
L ucerne. — Gfr. Reg. -— W elti : Stadtrechnungen. — 
T hürig : H eim atkunde von M alters. —  v . L iebenau : Das 
alte Luzern. —• A L IS . [P.-X. W.]

B. C a n t o n  d u  N i d w a l d .  Vieille fam ille bourgeoise 
de Dallenwil, don t elle est originaire, et de S taus depuis

1512. Arm.oiries : tran ch é  de gueules 
au  lion d ’or soutenu d ’une flèche 
d ’argen t et barré  d ’azur et d ’or de 
six pièces (variantes). W e l t i  Chunli 
von M atte  1322. L ’ancêtre  reconnu 
est — 1. H a r t m a n n  von M att 1366. 
—  2. H e n s l i ,  de Dallenwil, du Con
seil et juge, 1487, 1493. Son fils —
3. J u n g  H e n s l i ,  se ren d it à Stans dont 
il dev in t bourgeois, f  à No vare
1513. Son fils —  4. H e i n r i c h ,  bailli 

de E lenio 1510, dépu té  à  la D iète 1512, landam m ann  
1527, 1529, 1533, 1536. —  5. S i m o n ,  f  à  M arignan 
en 1515. — 6 U l r i c h ,  fils du n° 2, juge, du Conseil 
de Dallenwil. Son fils —  7. J o s t ,  vice-landam m ann
1553. —  8. J o h a n n ,  petit-fils du n° 4, trésorier 
1561. — 9. U l r i c h ,  fils du n° 7, sau tie r 1574, 
bailli de E lenio 1576, v ice-landam m ann 1580-1582, 
in ten d an t des b â tim en ts  1590, capitaine au  service 
de Venise, chevalier de Saint-M arc 1582. — 10. K a s p a r ,  
fils du n° 8, secrétaire  d ’É ta t  1573, t  1574. —  11. A n t o n -  
M a r i a ,  orfèvre, à  Sächseln, dans la seconde m oitié 
du X V II Ie s. —  12. J a k o b ,  son frère, aussi orfèvre, à 
Stans vers 1750, puis à L u ce rn e .—  13. K a s p a r - A n t o n ,  
Dr m ed., bailli de Elenio 1744. —  14. M e l c h i o r - J o s e f -  
A l o y s ,  fils du il"  13, * 1741 à S tans, ban n ere t du pays, 
bailli de Elenio 1774 et 1780, de Lugano 1788, vice- 
landam m ann  1792, landam m ann  1794, nom m é le 7 ju in  
1798 préfe t du nouveau can ton  des W ald stä tten  p a r le 
gouvernem ent helvétique, il re s ta  en fonctions ju sq u ’en 
février 1800, t  à  S tans 1808. —  15. J o s e f ,  petit-fils 
du n° 12, 1815-1894, avocat à  H ochdorf, depuis 1848 
à Lucerne, président de la  cour d ’assises 1852-1871, 
du G rand Conseil 1857-1894, du Conseil N ational 1857- 
1894, lieut.-colonel à  l ’Ë ta t-m a jo r. —  Gurdi : Schü
tzenges. d. Stadt Luz. —  16. K a s p a r ,  *1817, conseiller 
e t bedeau de S tans, im prim eur, fo n d a teu r d ’une m ai
son d ’édition  e t de librairie  en 1842, et du N idwald- 
ner Volksblatt en 1866, f  28 ja n v . 1884. —  17. H a n s ,  
fils du n° 16, * 7 aoû t 1842, éd iteur et lib raire, poète 
lyrique, juge can tonal 1877-1883, conseiller d ’É ta t  
1890-1898, conseiller na tional 1890-1896, t  30 sept. 
1900. —  18. J o s e f ,  frère du n° 17, * 1847, présiden t 
du tribunal can tonal 1895-1901, conseiller d ’E ta t  1901-
1910. — 19. H a n s ,  fils du n° 17, * 3 jan v . 1869, 
libraire, réd ac teu r du Nidwaldner Volksblatt 1889- 
1923, a u te u r d ram atique  et poète lyrique, fonda en 
1900 la  Schw. Rundschau, don t il fu t éd iteu r et ré 
dac teu r ju sq u ’en 1924. Conseiller d ’É ta t  et d irecteur 
de l ’in struction  publique depuis 1910, a u te u r de la 
constitu tion  cantonale de 1913, conseiller national 
dès 1917, landam m ann  1920, 1922, 1924, 1926. Il 
p rovoqua en 1905 la fusion des sociétés catholiques 
de la Suisse en une A ssociation populaire catholique 
suisse, don t il fu t le p résiden t cen tra l de 1922 à 1927. 
Il fonda en 1909, avec W ilhelm  Meyer, régent du sém i
naire, à Lucerne, la Société suisse pour les soins aux 
m alades et aux accouchées, et le St. A n n a -Verein don t la
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m aison-m ère fu t le san a to rium  de Sainte-A nne à  Lu
c e rn e .—  20. F r a n z ,  frère du n° 1 9 ,  *  1873, journaliste  
et l it té ra te u r  catholique, réd ac teu r d ’A lte  und neue Welt, 
t  8 ju in  1917. —  21. H an s , * 1899, fils du  n» 19, 
pein tre, scu lp teu r et g rav eu r à  S tans. —  Voir Gfr. 
Reg. —  A S . —  B ün ti : Stammbücher. —  Das off. 
Stammbuch von N idwalden. —  K aplan  O d erm att : 
Collectanea. —  D ocum ents d ’archives. [ R .  D . ]

M A T T E L  Fam ilie  de Cevio, Osogna et Croglio- 
C astelro tto . Arm oiries  des M attel de Cevio : d ’a rgen t à 
une to u r  de gueules accom pagnée à senestre d ’un griffon 
de sinopie, e t en poin te de tro is coupeaux de sinopie ; au 
chef d 'a zu r chargé de tro is étoiles d ’or. — A n t o n i o ,  
* 7 déc. 1703, pe in tre  cité dans S K L  qui l ’appelle à  to r t  
A m brosio. — A H S  1914. [G. T.]

M A T T E N  (C. Berne, D. In te rlak en . V. D G S). Coni, 
et Vge. Il ressort des p lus anciens actes du couvent 
d ’In terlak en  que ce dern ier p o r ta it à  l ’origine ce nom  
de M atten  (interlacus-M adon  1 1 3 3  ; M atton vulgariter 
nominata  1220). M atten  fa it p a rtie  du  te rrito ire  connu 
au  X IX e s. sous le nom  de H öhem atten . W alter von 
W ädiswil, hom m e libre, tran sfé ra  en 1310 au  couvent 
d ’In te rlak en  l ’avouerie e t la ju rid ic tion  de M atten , 
q u ’il ten a it en fief d ’em pire. Une fam ille de chevaliers 
von M atten  a p p a ra ît de bonne heure. Une léproserie se 
tro u v a it au R ügen, et non loin de là  le siège du trib u n a l 
de la h au te  ju rid ic tion . M atten  fo rm ait une association 
com m unale avec A arm ühle (com m une d ’In terlaken  
actuelle) ; elle fu t dissoute le 3 déc. 1838 à la dem ande 
d ’A arm ühle. A ctuellem ent M atten  est com plètem ent 
uni économ iquem ent à  In terlak en . —  Voir la  Bibliogr. 
d e  l ’a r t. I n t e r l a k e n .  [ h .  Sp.]

M A T T E N  (C. Berne, D. O bersim m ental. Y . D G S). 
Com. et Vge dans la paroisse de S a in t-É tienne. Les sei
gneurs de R arogne le possédèrent au  X I I I e s. et dans la 
prem ière m oitié du X IV e ; puis leu r succédèrent les 
com tes de G ruyère, les T üdingen, F ribourg  e t la ville 
de Berne en 1386. L a m aison d ’école é ta it au trefo is une 
chapelle annexe de l ’église de S a in t-É tien n e. Incendie 
en 1850. —  Voir v. T scharner : M annenberg. —  J .  Im o- 
bersteg  : Sim m ental. — D. G em peler-Schletti : Sim - 
mental. [H. A.]

M A T T E N  ( Z U R )  (ZU M A T TEN , AN D E R  M A T TEN ).  
Ancienne fam ille bourgeoise é te in te  de Soleure. Deux 
frères, H a n s  e t U r s ,  originaires du  Valais, m açons, 

dev iennent bourgeois en 1525. A r 
moiries p rim itives : d ’or à  une croix 
la tin e  de sable m ouvan te  de tro is cou- 
peau x  de sinopie b ro ch an t sur une 
a u tre  croix la tine  de sable, renversée, 
posée en bande ; concédées en 1570: 
coupé d ’azur à  un léopard  issan t 
d ’or, te n a n t dans chaque p a tte  une 
fleur de lys d ’or, et échiquêté d ’or et 
d ’argen t. Le dernier rep résen tan t 
de la  fam ille fu t J o h . - B a p t i s t - S e p t i -  

m u s ,  1705-1734, du G rand Conseil 1730. —  1. U r s ,  
1529-1603, bailli de F lum en tha l 1555, de Gösgen 1557, 
dépu té  auprès de l ’évêque de Bâle 1565, capitaine 
en F rance, au régim ent P fyfïer 1567, A ltra t 1572, 
colonel et délégué à  Genève 1574 ; reçu t de C har
les IX , en 1575, des le ttres  de noblesse et fu t créé 
chevalier avec accroissem ent d ’arm oiries en 1596. —
2. H a n s ,  frère du n° 1, 1559-1590, bailli de F lum en tha l 
1567, A ttrai 1568, bailli de D ornach 1569, bourgm estre 
1577, in te n d a n t des bâ tim en ts  1578, bailli de Bechburg 
1587. —  3. H a n s ,  fils du n °  1, 1566-1638, bourgm estre 
1609, bailli du Lebern 1611, in te n d a n t des b â tim en ts 
1618, Altrat 1621, bailli de K rieg ste tten  1623. — 4. 
H a n s - W i l h e l m ,  fils du n° 3, 1602-1676, in te n d a n t des 
bâ tim en ts  1639, bourgm estre 1645, bailli du Lebern 
1647, A ltrat 1657, bailli du Bucheggberg 1669. —  5. 
C h r i s t o f ,  frère du n °  4 ,  1606-1650, chevalier de l ’É pe
ron d ’Or, D r m ed. et phil., p résiden t de la  Société m édi
cale de Soleure 1636, du G rand Conseil 1637, a u te u r  de 
Tractatum de tuenda valetudine. —  6.  F r a n z - K a r l i ,  
fils du n °  4, 1640-1713, avoyer d ’Olten 1678, bailli de 
F lum en tha l 1692, Thüringenvogt 1699, A ltra t 1702, bailli 
de K riegste tten  1706. — Voir L L . — P ro t. W irz : 
Bürgergeschlechter. —  F . Schubiger : Gesch. der M ediz.

Gesellschaft des K ts. Solothurn. —  G. v. Vivis : Bestal- 
lungsbuch. —  Archives d ’É ta t  Soleure. [v. v .]

M A T T E O .  Nom de tro is a rtis te s  tcssinois connus 
seulem ent p a r leu r lieu d ’origine. —  1. M a t t e o  d e  
C a m p i o n e ,  f  1396, arch itec te  e t scu lp teur, fit les plans 
du dôm e de Monza, la façade, le b ap tis tè re  e t l ’am bon. 
—  2. M a t t e o  d e  J a c o p o ,  du val L ugano, fu t chargé en 
1469, p a r la république de Sienne, de creuser un  lac 
artificiel à  Massa di M arem m a pour l ’assain issem ent des 
te rra in s . —  3. M a t t e o d e  S i m o n e ,  de Bissone, scu lp
teu r, trav a illa  de 1480 à  1486 au  palais San Giorgio à 
Gênes ; é ta it occupé p a r Ludovic-le-M ore en 1495. — 
S K L .  —  M erzario : M aestri comacini. —  Vegezzi : 
Esposizione storica. [C. T.j

M A T T E R .  Fam illes des cantons d ’Argovie, Berne, 
Valais.

A. C a n t o n  d ’A r g o v i e .  Bourgeois de diverses com 
m unes du can ton , cités dès les X IV e s .  et X V e s. (Lau- 
fenbourg  1360, A arau  1398, M uhen 1443, K ölliken 1460, 
Holziken 1477, Zofingue 1560, et é te in ts  dans la branche 
m âle en 1910, Safenwil, M oosleerau, etc .). Les M atter 
argoviens doivent très  p robab lem en t ê tre  originaires du 
can ton  de B erne. — B a s c h i ,  d ’E rlinsbach , fit beaucoup 
parle r de lui comm e paysan  rebelle de 1644 à 1658. — 
B B G  V, 93. —■ W . Merz : Rechtsquellen A argau  I. — 
A H S  1910, 142, 143, 224. —  S chauenberg -O tt : Stam m - 
register... der Stadt Zofingen. [H. Tr.]

B. C a n to n  de  B e rn e .  L ’une des plus anciennes fa
milles de la  ville de Berne ; elle acqu it au  cours du 
X IV e s. une grande considération , grâce à ses capacités 
com m erciales et à  sa richesse ; é te in te  en 1508. A r 
moiries : d ’a rgen t au  bélier de sable, accom pagné en 
chef à d ex tre  d ’une étoile de gueules. —  1. M e i n r a d ,  
du Conseil 1275. —  2. J o h a n n e s ,  avoyer à  B erthoud  
1390, de T houne 1400, du Conseil. 1377 et 1402. —
3. V i n z e n z  (Enz), fils du n° 2, du P e tit  Conseil 
1405 et 1417, dépu té  en Savoie 1413, avoyer de 
Thoune 1415. —  4. M e i n r a d ,  fils du n° 3, coseigneur 
de H ünigen, du P e tit  Conseil 1424, bailli d ’A arw an- 
gen 1435. —  5. H a n s ,  fils du n° 3, avoyer de Ber
th o u d  1434, f  1444, cap itaine  des Bernois à  Sain t- 
Jacques-sur-la-B irse. —  6. H e in r ic h ,  petit-fils du 
n° 3, * 1428, bailli de B aden 1471, m em bre de la  com m is
sion chargée des affaires de B ourgogne 1474, l ’un  des 
hom m es d ’É ta t  bernois les plus ém inents ; envoyé en 
U nterw ald  en 1475 pour disposer ce can ton  en faveur 
de la  F rance, com m andan t en chef à  Y verdon 1475, 
bailli de G randson 1476, c o m b a tta n t à  M orat, négocia
te u r  à  la cour de F rance, 1477, 1480, 1482, bailli d ’E chal- 
lens 1478, député  auprès de Charles V III  en 1483, à la 
D iète d ’em pire à  Francfort-sur-le-M ain  1489, au  congrès 
de paix  à  Senlis 1493, avoyer de B erne 1495-1498. Il 
accom pagna l ’em pereur M axim ilien à Rom e en 1496, 
fu t p a r lu i créé chevalier, f  1508. —  Voir L L . —  Til- 
lier I I .  —  v. Miilinen : Beitr. I, 53 ; I I ,  212, 215. — 
Schiffm ann : Steffisburg, 100. [ T h .  I m  H o f . ]

Une fam ille de la  cam pagne; encore florissante, est 
citée p a r F R B  dès 1332. [L. S.]

C. C a n t o n  d u  V a l a i s .  E n 1437 Mattere. Vieille fa
mille du dizain de Loèche. —  1. JoHANN-Stephan, de 
Loèche-Ies-Bains, * 9 jan v . 1693, châtela in  de Loèche 
1731, g rand  m ajo r de N endaz 1735 ; avec le bailli Balet, 
il constru isit de 1740 à 1741 le chem in de la  Gemmi. 
A uteur d ’un jo u rn a l don t les ex tra its  on t été publiés 
dans la  WalUsermonatschrift de 1862 e t 1864. — 2. 
J o s e p h ,  de Loèche, fils du n° 1, gouverneur de Sain t- 
M aurice, 1779. —  3. J o i i . - W i l h e l m ,  gouverneur de 
M onthey, 1780. —  Voir G rem aud. —  B W G  I I I .  — 
F u rre r I I I .  [D. I.]

M A T T H E Y ,  M A T H E Y .  Nom  de fam ille de la 
Suisse rom ande, p rénom  à l ’origine dérivé de M atth ieu .

A. C a n t o n  d e  B e r n e .  Fam ille  é te in te  en 1756, de B er
ne, originaire de L ausanne, devenue bourgeoise en 1613 
avec F r a n z .  Arm oiries : d ’azur à  une hou le tte  d ’or, ac
compagnée de deux fleurs (roses ?) d ’argen t tigées et
feuillées de sinopie, et en poin te de tro is coupeaux du 
m êm e. —  1. J o h a n n e s ,  fils du  précédent, secrétaire  de 
la ville de Berne 1651, gouverneur de P ayerne 1656, 
t  1657. —  2. H a n s - K o n r a d ,  fils du n» 1, 1637-1703, 
bailli de W angen 1674. —  3. J o h a n n e s ,  frère du n° 2,
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1639-1706, bailli de Schenkenberg 1687, châtelain  de 
Zweisim m en 1701. —  4. S a m u e l ,  1670-1743, capitaine 
en H ollande, gouverneur d ’Aigle 1725, du  P e tit  Con
seil 1740, d irec teur de l ’arsenal 1742. —  LL. —  Gr. — 
v.. W erd t. [H. Tr.]

ß . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  Fam illes ressortissantes de 
Bulle, Guin e t Fribourg . On trouve un bourgeois de ce 
nom , à F ribourg , en 1301. — F r a n ç o i s ,  de Bulle, 
scu lp teur, reçu bourgeois de Fribourg  en 1660, trav a illa  
pour l ’église de Saint-N icolas. —  Rec. diplom . du G. de 
Fribourg  I I ,  9. —  A F  1918, 48. —  Archives d ’É ta t  
Fribourg . [J. N.]

C. C a n t o n  d e  G e n è v e .  De nom breux  M atthey  venus 
des cantons de N euchâtel, V aud et Berne, on t été reçus 
soit à l ’h a b ita tio n  soit à la bourgeoisie de Genève. A des 
fam illes originaires du L ode  a p p artien n en t : —  1. D a -  
v i d - J a c o b ,  1746-1817, m em bre du Comité des 40 en 
décem bre 1792, du Comité provisoire d ’adm in istra tion  
1793, juge à la  grande Cour de ju stice  crim inelle 1794, 
a d m in is tra teu r 1795. P en d an t l ’insurrection  de 1794, il 
fit successivem ent p a rtie  de la Commission révo lu tion 
naire et de la Commission nationale . E nvoyé en m ission 
à Paris en 1796. —  [E .-L .  B.] —  2. J a c q u e s - A n d r é ,  
1778-1842, D r m ed., p ra ticien  d ’une grande hab ile té , 
co rrespondant de la Bibliothèque universelle oil il publia 
p lusieurs m ém oires. —  3. J u l e s ,  1852-1917, pein tre . —
4. J u l i e t t e ,  * 1882, fille du n» 3, pe in tre-décorateur, 
professeur à l ’école des B eaux-A rts. —  S K L .  —  Arch, 
de Genève. [C. R.]

D. C a n t o n  d e  N e u c h â t e l .  Nom de famille connu dès 
le X V e s., très répandu  dans le can ton , particu lièrem ent 
au  L ode  d ’où des ram eaux  ont essaimé à La Brévine, 
La C haux-de-Fonds et dans le J u ra  bernois. Des sur
nom s on t été appliqués aux  différentes b ranches des 
M atthey  : D oret, C laudet, P rév ô t, de l ’É tan g , J e a n te t, 
Jonas, H enry , D upra , etc. Un ram eau  des M atthey- 
D oret é tab li à  Vevey au  débu t du X V II Ie s. a donné 
naissance à la famille D oret. Il existe p lusieurs arm oiries

M atthey, m ais un  groupe im p o rtan t 
de ram eaux  p o rte , avec quelques v a 
rian tes , les armoiries su ivan tes : d ’azur 
au  croissant figuré d ’or accom pagé
en chef d ’une rose d ’a rg en t et de deux 
étoiles d ’or. P lusieurs M atthey  ont
revêtu  des fonctions de m aire : H u-
GUENIN, en 1567 au L ode  ; A b r a m ,
à La C.haux-de-Fonds 1755, t  12 ju il
let 1759 ; M o ï s e  M atthey-D oret, à La 
B révine 1770-1773; P h i l i p p e - H e n r i  

M atthey-D oret, à L a B révine 1841-1848. —  I . C h a r -  
l e s - J u l e s ,  7 déc. 1814-28  juill. 1863, préfet du Val- 
de-R uz 1853, de N euchâtel 1854-1858, député au
G rand Conseil 1853-1858, au Conseil national 1855-
1857, conseiller d ’É ta t  1859-1862. —  2. É m i l e - A r -  
m a n d  M atthey-D oret, * 1854 à  Besançon, é tab li à 
Paris et natura lisé  français 1901 ; g raveur et aq u a 
fo rtis te  cité dans S K L .  —  3. C é s a r ,  * 22 jan v . 1859 à
L a B révine, t  11 sept. 1923 à L ausanne, D r m ed., 
d irec teu r de l ’H ôpital Pourta lès à N euchâtel 1893- 
1903, in itia teu r de la M aternité  et d irecteur de cet é ta 
blissem ent dès sa fondation  en 1900. —  Messager 
boiteux de Neuchâtel 1925. — 4. M a u r i c e ,  * 1878 au 
L o d e, p e in tre , expose dès 1908 aux  salons fédéraux  ; 
é tu d ia  à Genève, Paris, M unich et en Italie. — 5. 
C h a r l e s - H e n r i ,  * 25 févr. 1880 à N euchâtel, in ten d an t 
des bâ tim en ts  de l 'É ta t ,  a restau ré  les châ teau x  de 
N euchâtel et de Colombier. —  Voir DSC. [ L .  M.]

E . C a n t o n  d u  V a l a i s .  Fam ille originaire de Vallorbe, 
émigrée dans la  région de Salvan lors de la R éform e. Le 
prem ier M atthey  m entionné en Valais est M a u r i c e ,  
1601-1729, m o rt à  128 ans. — C l a u d e ,  de la C rettaz 
(Salvan), b o tan iste  et entom ologiste, professeur à l ’in s
t i tu t  Rausis à M artigny 1827-1834, t  vers 1840 à Paris. 
—  Une branche a acquis la bourgeoisie de M artigny en 
1670. —  L. Coquoz : Salvan-F inshauts. [ J . - B .  B . |

F . C a n t o n  d e  V a u d .  Fam ille m entionnée dès 1488 à 
Vallorbe, où en i860  elle com prenait 76 m énages et 
265 personnes. — A l b e r t ,  1858-1916, in s titu teu r, puis 
direc teur des usines des G rands Crêts à Vallorbe, député 
au G rand Conseil. [M. R.]

ilires iv — 44

M A T T H E Y ,  M a j a ,  femme de le ttres , à  Zurich, 
* 6 sept. 1872 en W estphalie, originaire d ’A llem agne, 
m ais d ’une fam ille venue p robab lem ent de la Suisse ro 
m ande, écriv it d ’abord sous le pseudonym e de M a
rianne M aidorf. A uteur de récits e t de rom ans qui se 
déroulent en p a rtie  au  Tessin. — DSC. [H. Br.]

M A T T H I A S  V O N  N E U E N B U R G ,  chroniqueur 
cité de 1327 à 1364 environ. E n  1327 il é ta it à  Bâle où 
il fit la  connaissance de B ertho ld  von Buchegg, le fu tu r 
évêque de- S trasbourg . Il le su iv it dans ce tte  dernière 
ville, où il est m entionné en 1329, e t  devin t un  de ses se
crétaires. M atth ias est l ’a u te u r d ’une vie de B erthold  von 
Buchegg et d ’une chronique, im p o rtan te  pour l ’histoire 
de la Suisse, qui em brasse les années 1281 à l3 5 0  ; celle-ci a 
été continuée p a r une seconde m ain ju sq u ’en 1378. La 
chronique de M atth ias a  été a ttrib u ée  longtem ps à A lbert 
de S trasbourg , sous le nom  de qui elle a  été publiée pour 
la  prem ière fois à Bâle en 1553 p a r Cuspinien. Dernière 
édition dans M on. Germ, script. N. S. IV . —  Voir A D B .
—  A r t i c l e  A l b e r t  d e  S t r a s b o u r g . [l . m .]

M A T T H I E U ,  M A T H I E U .  Nom de famille des
cantons de N euchâtel et Vaud.

A. C a n t o n  d e  N e u c h â t e l .  Fam ille de Corcelles, b o u r
geoise de N euchâtel au X V IIe s. —  P a u l ,  * 13 nov. 
1824 à N euchâtel, f  29 jan v . 1899. à M ulhouse, pasteu r 
à Besançon 1859, à  La Sagne 1861-1865, à  M ulhouse de 
1865 à sa m ort. A publié des ouvrages d ’édification 
et collaboré à la trad u c tio n  de l ’Ancien T estam en t de
A. Perret-G entil. — Messager boiteux de Neuchâtel 1900.
— Livre d'Or de Belles-Lettres de Neuchâtel. [L .  M.]

B. C a n t o n  d e  V a u d .  Fam ille de la C alm ette  (L an
guedoc), réfugiée pour cause de religion au Pays de Vaud, 
bourgeoise de Duillier, puis de L ausanne 1787. — 
É t i e n n e ,  1743-1825, chirurgien à L ausanne, créa un 
é tablissem ent de bains à  la Solitude ; p rit p a r t  au b an 
q uet des Jord ils  de 1791. — Un de ses fils fu t chirurgien, 
un au tre  pharm acien  à L ausanne. [G.-A. B.]

M A T T H Y S ,  M A T H Y S ,  M A T H I S .  Fam illes des 
cantons de Berne, Fribourg , Grisons, U nterw ald , Z u
rich. Ce nom  de famille v ien t du prénom  M athias.

A. C a n t o n  d e  B e r n e .  MATTHYS. Fam illes des dis
tric ts d ’A arw angen, B erthoud , Konolfingen, N idau, 
Signau, Thoune, Trachselw ald et W angen, aussi 
bourgeoises de Berne dès 1911. M a t h i s ,  le sellier de 
Berne 1322 ; H e i n i  1353 ; N i k l a u s  de Lengnau 1357 ; 
C l a w o ,  bourgeois de T houne 1359, etc. —  F R B .
— L ’ancienne branche bourgeoise de T houne s ’é te ign it 
avec le p asteu r J a k o b ,  1717-1812. — A n d r e a s ,  de 
R ütschelen , 1817-1872, av o ca t 1842, m em bre de nom 
breuses au to rités , du  G rand Conseil 1846. — H .-R . 
R üegg : Rede zur E rinnerungen an A . M . —  (C. H u b  k r  e t
H. Tr .]  — J o i i a n n - S a m u e l  M athys, dit. H ans, de Bleien- 
bach, * 26 déc. 1846 à Gehlenberg, t  29 nov. 1920 à La 
C haux-de-Fonds. Ingénieur, conseiller m unicipal, puis 
conseiller com m unal à La C haux-de-Fonds de 1874 à 
1912, où il dirigea les tra v a u x  publics et dès 1890 les 
services industrie ls. La C haux-de-Fonds lui doit entre 
au tres l ’am enée de ses eaux po tab les. Bourgeois d ’hon
neur de L a C haux-de-Fonds 1887. —  Messager boiteux 
de Neuchâtel 1922. [L. M.]

B. C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  Fam ille m entionnée dans la 
bourgeoisie de F ribourg  au X V Ie e t au X V IIe s. A rm oi
ries : d ’azur au  lion d ’or te n a n t une flèche du m ê
me. —  1. C o n o n ,  des Soixante et des Secrets 1528.
—  2. É t i e n n e ,  des Soixante 1537, des Secrets 1538. —  
LL. — Archives d ’É ta t  Fribourg . [ J .  N.]

C. C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  MATHYS, au jo u rd ’hui 
M a t h i s .  Nom de fam ille très répandu  dans le P râ tig au , 
la H errschaft, les V Dörfer, le Schanfigg, l ’E ngadine et 
la vallée de l ’A lbula. Une branche  est bourgeoise de 
Coire depuis 1541 et porte  comme armoiries : de sinopie 
à  la fleur de lys d ’or. —  1. H i e r o n y m u s  fu t selon LL 
un  prom oteu r de la foi nouvelle dans l ’O berland. —
2. R u d o l f ,  du P râ tig au , com m issaire à  Chiavenna 
1545, cap itaine  au service de F rance, f  dev an t Sienne
1554. — 3. C h r i s t i a n ,  petit-fils du n° 2, de longues a n 
nées am m anii de la h a u te  ju rid ic tio n  de Castels, com 
missaire de C hiavenna 1587, bailli de Maienfeld 1595.
—  4. F l o r i a n ,  com m issaire à  C hiavenna 1593. —  Voir 
LL. — L L H . —  F . Jecklin  : A m tsleute. —  D. Jâk lin  :
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W appen der Churer Bürgergeschlechter. — A nton 
Sprecher : W appen der Churer Geschlechter. [L. J.] 

G i o v a n n e s  M a t h i s ,  poète  rhéto-rom anche, * 7 ju in  
1824 à Celerina, pâtiss ier à  Toulon ju sq u ’en 1864,

puis à  Gènes 1877-1900, 
entre tem ps, et après 1900 
à  Celerina où il composa 
des nouvelles, des rom ans, 
des œ uvres lyriques et 
d ram atiques, publiées 
dans A nnalas, F'ogl d ’E n- 
giadina  et Dumengia 
Saira . [B. M.)

E . C a n to n  d e  Z u r ic h .  
M a t h i s . Fam ille de 
R egensdorf, où elle est 
connue depuis l ’année 
1523 ; elle est p eu t-ê tre  
originaire de W iedikon, 
où le nom  est cité encore 
plus tô t. [J. Frick.]

D. C a n to n  d 'U n te r-  
w a ld . M a t t h i s , M a t - 
t h y s . Fam ille comm u- 
n ière de D allenwyl en 
1483. —  J a k o b - J o s e ï  
* 12 aoû t 1802, rem ar

quable po lyg lo tte  au to d id ac te , p rê tre  1831, chapelain 
de N iederrickenbach 1831-1841, de D allen wil 1845- 
1864. Il ap p rit seul e t sans guide 35 idiom es, n o tam 
m ent le chinois, le sanscrit e t le m alais dans lesquels 
il p u t écrire son au tob iograph ie . É tu d ia  le dialecte 
de sa région e t en dressa le vocabulaire pour le S I ,  
t  9 m ars 1866 à S tans. Une p a rtie  de ses m anuscrits  est 
déposée au  Musée de S tans. —  Voir Rechenschaftsbe
richt des schw. Idiotikons 1868. — E sth er O d erm att : 
Die D em inution in  der N idw aldner M undart, dans Abh. 
zur Gesch. d. deutschen Sprache 1904. [R. D.]

M A T T I .  Fam ille  de Gessenay (Berne). Arm oiries : 
d ’azu r au  croissant d ’or accom pagné de tro is étoiles du 
m êm e et en pointe de tro is coup eaux de sinopie. —
1. R u f f , ban n ere t du  pays 1528. —  2. U l r i c h , c h âte 
lain  1581, 1584, 1589, 1590. —  3. H a n s , * 1609, b an n e
re t 1632, 1634, 1642. —  4. H a n s , bannere t en tre  1653 
e t 1684. —  5. P e t e r , fils du n° 3, * 1655, ban n ere t, 
châtela in  1704-1706. —  6. E m a n u e l , fils du n° 5, 23 ju in  
1679-18  oct. 1740, b an n ere t, châtela in  1719-1721. — 
7. U l r i c h , fils du  n° 6, * 1712, b an n ere t, châtelain  
1755-1757. —  8. U l r i c h , fils du n° 7, 19 jan v . 1744- 
21 jan v . 1820, ban n ere t, châtela in  1791-1793. —  9. U l 
r i c h , fils du n e 8, 11 févr. 1770 -17  févr. 1835, b an n ere t, 
v ice-président du tr ib u n a l. —  10. C h r i s t i a n , du G rand 
Conseil 1798, m em bre de la  Consulta à  Paris 1802-1803, 
grand-bailli à  G essenay 1822. —  [R. M.-W.] —  11.
H e r m a n n ,  D r m ed., * 1879 à Thoune, p rivat-docen t 
de chirurgie à  l ’un iversité  de Berne 1909, professeur 
ex trao rd ina ire  1919, chirurgien à l ’h ôp ita l Jen n e r ; a u 
te u r  d ’un grand  nom bre d ’articles scientifiques, su r
to u t dans Deutsche Zeitschrift fü r Chirurgie, dans Zen
tralblatt fü r  Chirurgie et dans K S A .  O uvrage p rinci
pal : Die Knochenbrüche und  ihre Behandlung. 2 vol., 
1918-1922. [H. Tr.]

M A T T I G  (M a t t i s , M a t t i s c h ). Vieille fam ille va- 
laisanne de Mörel, é tablie  à N at ers aussi au  X V IIe s. —
1. H i l a r i u s , m ajo r de Mörel 1545, 1555, 1569, gouver
neur de M onthey 1556. —  2. C h r i s t i a n , m ajor de 
Mörel 1763, 1771, 1775, 1777, 1780, 1783. —  3. M a u r i z , 
m ajor de Mörel 1766. —  F u rre r I I I .  —  Im esch : Gesch. 
von Naters. —  LL. —  L L H .  [D. I.]

M A T T L E  (M a t t l i n ).  Fam ille d ’O berriet (Saint - 
Gall), citée depuis 1501. —  J a k o b  in s titu a  en 1682 une 
bourse pour é tu d ian ts . —  D i o n y s i u s , 1640-1700, fils 
du précédent, a rch iv iste  1675, b ib lio thécaire  du cou
v en t de S a in t-Gall 1679, lieu ten an t à  R orschach 1695, 
a u te u r d ’une tragéd ie  et de divers poèm es. —  H ardegger 
e t W artm an n  : Kriessern, p. 73, 310. — W eidm ann : 
Gesch. der B ibi, in  St. Gallen, p. 82. —  Archives du 
couvent. [J. M.]

M A T T L E R .  Fam ille fribourgeoise é te in te , origi
naire  de B aden, reçue dans la bourgeoisie de F ribourg

en 1518. —  J e a n , du Conseil des Soixante 1555, bailli 
de P o n t 1563-1568. — W eitzel : Répertoire, dans A S H F  
X . —  A rchives d ’É ta t  F ribourg . [ j .  N.]

M A T T L I .  Fam illes des Grisons et d ’Uri.
A. C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  Fam ille de walsers, a ctu el

lem ent bourgeoise de Coire, Zillis, K losters, Saas et 
Langwies. D iverses b ranches son t devenues bourgeoises 
de Coire, v e n an t de T rim m is en 1569, de V alendas en 
1591, de Langwies en 1630. Arm oiries : de gueules à une 
m arque  de m aison ou de profession de sable sur tro is 
coupeaux de sinopie. — 1. Ch r is t ia n , cap ita ine  au 
régim ent Salis von M arschlins, chevalier de l ’ordre du 
m érite  m ilita ire  1759, p rom u m ajor, f  1785 à  C oire.—
2. Ma x im il ia n , prév ô t de co rporation  1783-1786. — 
L L H .  —  D. Jäk lin  : W appen der Bürgergeschlechter der 
Stadt Chur. —  M .V alè r: Gesch. des Churer S tad tra tes.—  
Zur L auben  : H ist, m ilit. des Suisses. [L. J.]

B. C a n t o n  d ’U r i .  M a t l i n .  Fam ilie d ’A ltdorf, 
Göschenen, Silenen, W assen e t de Spiringen, originaire 
de P o m a t. D iverses réceptions à  la bourgeoisie c an to 
nale au  X V Ie s.. Un ram eau  de Göschenen s’appelait 
aux  X V Ie et X V IIe s. G ötschi. —  K a s p a r ,  t  à  No- 
v are  1513 ; F r a n z ,  de W assen, f  1799 dans la lu tte  
contre les F rançais. —  L L .  —  A m m annbuch  au x  A r
chives de l ’É ta t .  [J .  M u l i  e r , A.]

M A T T L I S .  Fam ille é te in te  de Conches (V a la is).—  
—  1. J o h a n n , d ’E rnen , gouverneur de Saint-M aurice 
1603, m ajo r de Conches 1605. —  2. Ma r t in , d ’Ernen, 
m ajo r de Conches 1626, 1629, 1631, 1639, gouverneur 
de M onthey 1632, ban n ere t de Conches 1626, cap itaine  
en F rance, f  4 avril 1642 à Paris. —  B W G  I I I .  — 
Im esch : Landratsabsch. I. — F u rre r  I I I .  — A rchives 
Stockaiper. [D. I.]

M A T T M A I M N .  Fam illes des cantons de Lucerne et 
de Saint-G all.

A. C a n t o n  d e  L u c e r n e .  Fam ille connue dans le dis
tr ic t  de Lucerne dès le X IV e s., dans celui de Sursee 
dès le X V e s., et dans celui de R o thenbourg  dès le 
X V Ie s. —  R u d o l f , de Lucerne, jésu ite  1583, fu t p e n 
d an t 23 ans professeur de rh é to rique  et de m orale à 
Dillingen et In g o lstad t. —  Gfr. Reg. — A rchives d ’É ta t  
L u cern e .— G rü ter : M artin  Leubenstein. —  E sterm an n  : 
Hochdorf. [p .-x . W.]

B. C a n t o n  d e  S a i n t - G a l l .  Vieille fam ille de Schme- 
rikon qui a p p a ra ît en 1645 à R ü tti-S ch ân n is . —  U l r ic h , 
b an n ere t du pays de G ast er 1743. [ J .  F.]

M A T T S T E T T E N  (C. Berne, D. F rau b ru n n en .
V. D G S). Com. e t Vge dans la paroisse de Jegenstorf, 
ancienne seigneurie de la fam ille des chevaliers du 
m êm e nom , qui en posséda la basse ju rid ic tio n  ju sq u ’en 
1426. Elle passa  ensuite  successivem ent à P e te r  von R or- 
moos, aux  D iesbach de L andshu t, aux  B o n ste tten , 
aux  W illading, e t, de 1695 à  1798, a p p a rtin t  aux  E rlach  
de H indelbank  qui a liénèren t les dîm es. A près avo ir 
vendu la pe tite  dîm e à  la  com m une, C hristen P fiste r 
céda en 1777 la  dîm e su r les céréales au gouvernem ent, 
en faveur du  grand  m agasin de blé. —  Voir v. Müli- 
nen : Beiträge I I I .  — F . B ühlm ann : F raubrun
nen. [F .  B ü h l m a n n . ]

M A T T S T E T T E N , von.  Fam ille de chevaliers éte in te , 
originaire du village du m êm e nom  (Berne), au trefo is 
bourgeoise de B erthoud , Berne et Soleure. —  H em m a n n  
et H a r t m a n n , é ta ien t tous deux chevaliers et bourgeois 
de B erthoud  en 1277. — 1. P e t e r , avoyer de B erthoud 
1338-1364. —  2. U l r ic h , bailli d ’U nspunnen 1353- 
1360. — 3. P e t e r m a n n , m inisteria l des K ibourg  ; les 
Bernois lui d é tru isiren t pour ce fa it son ch âteau  de 
Friesenberg  près de W ynigen en 1382. —  4. J o h a n n  
ou H e m m a n n , t  1426, dernier de sa fam ille. A r 
moiries : de gueules au cygne d ’a rg en t con tourné bec- 
qué d ’or. —■ Voir F R B .  — Tillier. —  v. Mülinen : 
Beiträge  ILI, 157. — S te ttie r  : Berner Geschlechter, 
m us. [Th. Im Hof.]

M A T T S T E T T E R .  Fam ille bourgeoise de Berne aux 
X V e et X V Ie s. Arm oiries : d ’arg en t à  une clô ture d ’or 
m unie d ’un po rta il de gueules et sou tenu  d ’une terrasse  
de sinopie. — B e n d ic h t , gouverneur de K önigsfelden 
1524, bailli du H au t-H asli 1534, économe du chap itre  
à  Berne 1536, bailli de Torberg 1542, t  1542. — L L . 
— Gr. “ [H. Tr.]

Giovannes Mathis. 
D ’après une photographie .
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M A T T W I L  (C. Thurgovie, D. W einfelden. V. D G S). 
Com. e t Vge. E n 1 2 0 0 ,  Matewilare ; 1 2 1 1 ,  Matwilaere. 
Une fam ille de m in isté riaux  tira it son nom  de ce lien. 
On ne connaît que K onrad, vassal du  chap itre  de Cons
tance, m entionné de 1 2 0 0  à 1 2 2 0  et un  au tre  K onrad, 
vassal des seigneurs de Lupfen à  S tühlingen, f  entre 
1 2 7 3  et 1 2 7 7 ,  dernier du nom . Le baron U lrich de 
G üttingen  vend it en 1 2 7 1  le dom aine de M attw il au 
couvent de K reuzlingen. Plus ta rd , la ju rid ic tion  sur 
M attw il fu t partagée  ; elle ap p a rten a it pour une p a r t  à 
l’évêque de Constance, pour le reste , aux  H au tes J u 
rid ictions sur lesquelles le bailli de Thurgovie exerçait 
en m êm e tem ps la  basse et la h au te  ju rid ic tion . — 
T U . — P u p . Th. [Leisï.]

M A T U R U S ,  B a r t h . ,  ita lien  réfugié pour cause de 
religion, a u p a ra v an t dom inicain, p rieu r de son couvent 
à Crémone, il v in t p robablem ent en V alteline vers 
1 5 2 0  et fu t le prem ier p asteu r de Vicosoprano de 1 5 3 0  
à 1 5 4 8  environ ; il doit être  m o rt p a steu r de Scharans 
en Domleschg. — A. P o rta  : H ist. réf. —  QSG  9, p. 
7 0  ; 2 3 ,  p .  X X .  [ J . - R .  T r u o o . 1

M A T Z E N D O R F  (C. Soleure, D. B alstal. V. D G S). 
Com. et paroisse. T rouvaille de vestiges rom ains et 
d ’une tom be à  sarcophage de p ierre co n ten an t un 
squelette . M atzendorf ap p a rten a it ju sq u ’au  com m ence
m ent du X IV e s. à  la c irconscription de dîmes du cha
p itre  de Sain t-O urs à Soleure ; il passa en 1 3 7 5  au  comte 
Sigm und de T hierstein , fu t acquis en 1 3 8 0  par P e ter- 
m ann Schreiber de Soleure, puis v in t p a r héritage à la 
famille B um ann, d ’O lten, et après d ’au tre s  changem ents 
de m ains en 1 4 4 4  à H . Lerow er de Soleure, don t la 
famille v en d it la  localité à  Soleure en 1 4 4 7 .  C ette ville 
acq u it, en 1 4 2 0  déjà, des com tes de Thierstein , le p a tro 
nage de l ’église. E n  1 5 3 2  les im ages de l ’église fu ren t 
brûlées p a r les pa rtisan s de la foi nouvelle. R egistres 
de paroisse dès 1629. —  M H V S o l.  8 ,  p. 1 1 1 .  —-
A. Schm id : Kirchensätze. —  Heierli : Archeologische 
Karte. [H. Tr.]

M A T Z I N G E N  (G. T hurgovie, D. F rauenfeld . V. 
D G S). Com. et paroisse. On y a trouvé  un poignard et 
une hache de la  dernière période du bronze, ainsi que 
de nom breux  objets p ro v en an t de tom bes de l ’époque 
des invasions : haches, poin tes de flèches e t de lances, 
angon, un  bandage herniaire . Le couvent de Saint- 
Gall o b tin t des p ropriétés à  M azcingas, en 7 7 9 ,  ainsi 
q u ’en 8 9 4  (M a zin g a ).  Le couvent de Allerheiligen de 
Schaffhouse possédait égalem ent des biens à  M atzingen 
en 1 0 9 4  et 1150. L ’église de Sainte-V érène, m entionnée 
déjà  en 8 9 4 ,  fu t ju sq u ’en 1 5 1 8 ,  une annexe de W ängi. 
Après l ’ex tinction  des barons de M atzingen, la  basse 
ju rid ic tion  a p p a rtin t aux  tenanciers de la seigneurie de 
Sonnenberg. A la R éform ation , le village passa to u t 
en tie r à  la foi nouvelle ; le collateur, qui é ta it la  com- 
m anderie de Tobel, ne fit aucune ten ta tiv e  de ré tab lir  
la messe, de sorte  que la  com m une ne connut pas de 
lu tte s  confessionnelles. E n tre  1 5 6 7  et 1 5 7 8 ,  la  partie  
évangélique de Lom m is fu t annexée à la paroisse de 
M atzingen. Les h au tes eaux de la Murg et de la  Lauche 
causèren t à  diverses reprises de grands dégâts, n o tam 
m ent en 1 7 5 5  et 1 8 7 6 .  La rou te  de Frauenfeld , à  trav ers  
la fo rê t d ’A ltholz, ne fu t établie  que de 1 7 7 2  à 1 7 7 7 .  
A l ’époque de la R égénération , T hom as B ornhauser 
é ta it pasteu r à M atzingen ; les 2  et 3  jan v . 1 8 3 1 ,  le 
m ajor H äberli lui fit à la cure cette  v isite que les am is de 
B ornhauser considérèrent comm e un  a t te n ta t  et qui 
fu t suivie d ’une vive effervescence politique. C ontunder 
de 1 4 8 2  aux  archives de Thurgovie ; registres parois
siaux dès 1 6 6 5 .  — Voir Keller et R einerth  : Urgesch. 
des Thurgaus. — TU . — L L . — L L H . — P u p . Th. — 
N ater : Aadorf. —  Sulzberger : Evang. Kirchgem.. des 
Thurgaus (m ns.). — Jacob  S tu tz  : M atzingen  (en pré
para tio n ). [Leisi.]

M A T Z I N G E N ,  von.  Ancienne famille noble, reçue 
en dernier lieu dans la bourgeoisie de Zurich et dans 
celle de Frauenfeld . Elle a  son origine au ch âteau  de 
M atzingen, situé probablem ent su r le Ruggenbühl. 
Arm oiries : d ’or à  l ’écusson de sable. —  W o l f t r e g i l ,  
m entionné 1 0 9 4 .  — 1 .  A d a l b e r t ,  prieu r de Saint- 
Salvator de Schaffhouse 1 1 0 2 .  —• 2 .  et 3 .  R u d o l f ,  
père et fils (ne peuven t être distingués l ’un  de l ’au tre

avec certitude), sont souvent m entionnés com m e té 
m oins 1219-1273. Ils é ta ien t liés avec les com tes de 
R appersw il e t les barons de Regensberg. —  4. H e i n r i c h ,  
p a tro n  de l ’église de Gossau (Zurich), chanoine à Zurich 
1282-1288. —  5. E l i s a b e t h ,  abbesse du F rau m ü n ster 
de Zurich 1308-1340. —  6. U l r i c h ,  dernier baron  de 
M atzingen, t  1350 dans la  n u it sanglante de Zurich. 
Son héritage échut à  W alter von K lingen. —  7. K o n r a d ,  
Landrichter à  F rauenfeld  1415. —  8. Jo s , p a tro n  de 
l ’église d ’Erchingen (O berkirch-Frauenfeld) 1457, der
nier du nom . — Voir LL. —  L L H .  — T U . —  P u p . Th.
—  N ater : Aadorf, p. 127. —  Egli : Der ausgestorbene 
Adel von Zürich. [ L e i s i . ]

M A T Z I N G E R .  Fam illes des cantons de Bàie et 
de Schaffhouse.

A. C an to n  de B â le . Fam ille bâloise rem o n tan t à 
H a n s - R u d o l f ,  voitu rier, bourgeois de Bàie 1571. La 
p lu p art des m em bres de la famille fa isaient originaire
m en t p a rtie  de la corporation  des pêcheurs. Arm oiries  : 
a)  d ’or à  une ancre de sable accostée des in itiales S. M. 
(Sebastian M atzinger) accom pagnée en poin te de tro is 
coupeaux de sinopie, b) d ’argen t au  fer de lance de sa
ble posé en bande. —  M eyer-K raus : W appenbuch. — 
A l b e r t ,  * 1er avr. 1885, D r. phil., m aître  secondaire, 
a u te u r d e : Z u r Gesch. der Niederen Vereinigung, 1910.
— Archives de l ’É ta t  de Bàie-Ville. [ P .  R o . ]

B. C an to n  de S ch a ffh o u se . Fam ille é tein te, bourgeoise 
de Schaffhouse. Arm oiries : de gueules à  une dem i-roue 
d ’or et une double anille, sur tro is coupeaux de sinopie. 
H a n s ,  d ’EUikon, bourgeois 1638, et L u x , de Rüdlingen, 
en 1637. —  J o h a n n e s ,  conseiller 1799, dépu té  au  G rand 
Conseil 1814, in te n d a n t de la  léproserie 1826, juge de la 
ville 1827, f  29 oct. 1847. —  LL. —  Genealog. Beg. der 
Stadt Schaffh . [W.-K.J

M A U B E R T  -  F O N T A I N E ,  de .  Fam ilie noble 
vaudoise, d ’un  ham eau  près de L u try . —  H u g o n i n ,  
bailli de L ausanne en 1418. — R aym ond : D ignita i
res. [M. R.]

M A U B O R G E T  (C. Vaud, D. G randson. V. DG S). 
Com. et Vge qui a p p a rtin t ju sq u ’en 1730 à la com m une 
de Fiez. En 1403, Malborget. —  D H V .  [M. R.]

M A U D E R L I .  Fam ille de Schönenwerd (Soleure). — 
S i g m u n d ,  * 1876, D r phil., professeur ex traord ina ire  
d ’astronom ie à  l ’un iversité  de Berne depuis 1918, a u teu r 
de nom breux ouvrages. —  D SC . [L. S.]

M A U  DRY.  Fam ille de Bisselinge près Margencel 
(Chablais), reçue à l ’h ab ita tio n  de Genève au  déb u t du 
X V IIe s. et à  la bourgeoisie en 1635. —  1. J a c q u e s ,  
1676-1751, conseiller du roi de Suède. —  2. A b r a h a m ,  
frère du n° 1, 1683-1760, résiden t du roi de Suède et du 
landgrave de Hesse à Berne et à  Genève. — 3. J a c o b ,  
fils du n° 2, 1716-1790, cap itaine  au service de Sardai- 
gne. Il fu t récom pensé p a r l ’É ta t  de Genève pour ser
vices rendus dans des tran sp o rts  de blé. P lusieurs 
m em bres de cette  famille sont cités dans le S K L  comme 
orfèvres. —■ Voir Galiffe : Not. gên. V II. [C. R .]

M A U E N S E E  (G. Lucerne, D. Sursee. V. D G S). Vge 
dépendan t de la paroisse de Sursee, sur le lac du même 
nom . Vers 1180, M oginse; 1262 , Mowensee. On y  a  trouvé 
des tom bes além anniques e t des p a laflttes néolith iques. 
La frontière sép aran t le te rrito ire  de la  ville de Sursee 
des seigneuries de Rusw il et B üron passa it au  m ilieu du 
château  b â ti su r l ’île du lac. Vers le m ilieu du X I I I e s. 
une m oitié du lac ap p a rten a it aux seigneurs de G rünen- 
berg, l ’au tre  aux seigneurs d ’A arbourg à B üron. Le 
château  a p p a rtin t depuis le X IV e s. aux chevaliers de 
B ü ttikon , puis au  chap itre  de B erom ünster en 1389 et 
enfin au  chap itre  de ZoAngue E n 1455 Lucerne ac
qu it la m oitié du lac ap p arten an t aux  A arbourg  ainsi 
que celle a p p a rten a n t au chap itre  de Zofingue. En 
1457, la seigneurie passa à  la fam ille Schnyder de 
Sursee, en 1547 à Sebastian  Volger, de N ottw il, puis 
à K aspar Pfyffer ; en 1600 elle rev in t à la famille 
Schnyder. L ’avoyer Michael Schnyder constru isit en 
1605 le château  sur l ’île. E n  1607, la seigneurie 
re to u rn a  au x  Pfyffer, puis, p a r  la fille de Joh .-L ud . 
Pfyiîer, elle passa aux m ains de la  fam ille Cloos. En 
1721 le com te R udolf R iva acqu it la seigneurie de 
Mauensee. La basse ju rid ic tion  relevait de K nutw il ; 
la h au te  ju rid ic tion , p a r contre, é ta it exercée pa r le
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bailli de Rusw il. La chapelle est m entionnée à p a r tir  de 
1723. — Gfr. Reg. — v. Li eben au : Die F am ilie Schny- 
der von Wartensee, p. 26. —  Segesser : Rechtsge
schichte. [p .-x . W.]

M A U E R H O F E R .  Vieille famille bernoise origi
naire de T ru b , où H a n s  M urhofer est m entionné en 
1531. A ctuellem ent elle est aussi bourgeoise de Ber- 
thoud . A p a r tir  de —  J o h a n n ,  1737-1799, elle s ’est 
fa it un  nom  dans le comm erce d ’ex p orta tion  du fro 
m age (m aisons à  T rubschachen, B erthoud  et Sain t- 
Gall). —  R enseignem ents privés. [H .  M.]

M A U L A Z .  Fam ille vaudoise, à  Fiez a v an t 1540, 
à Chexbres 1555. — J e a n - S a m u e l ,  de Fiez, m em bre du 
G rand Conseil he lvétique en 1798. [M. R.]

M A U L E R .  Fam ille d ’origine française, na turalisée  
neuchâteloise en 1881 et agrégée à la com m une de 
Moti ers. —  1. L o u is , * 14 ju il. 1833 à Lille, f  11 avril 
1914 à Mòti ers, négociant, fo n d a teu r d ’un  comm erce 
de vins m ousseux. A publié  : Souvenirs personnels de 
février 1871, 1907. — 2. E u g è n e ,  frère du n° 1, * 4 déc. 
1835 à Lille, 1 10 m ai 1893 à  N euchâtel, fab rican t d ’ho r
logerie, m icrographe, co llabora teu r au B ull. Soc. sc. 
nat. de Neuchâtel. — Livre d ’or de Belles-Lettres de 
Neuchâtel. —  M ess, boiteux de Neuch. 1915. —  B ull, 
sc. nat. 1923. [L. M.l

M A U L E S  (G. Fribourg , U. G ruyère. V. D G S). Com. 
et Vge. Anciennes form es : Molas, Moles, M aulè, Motla. 
Le village a p p a rtin t  d ’abord  aux seigneurs du même 
nom  très  p robab lem en t, puis en coseigneurie à Guy de 
M ontagny au débu t du X I I I e s., et ensuite  à A ntoine de 
la Tour, seigneur d ’Illens. E n  1387, Jacq u es Cham pion, 
châtelain  de V aulruz, l ’ach e ta  pour 1479 11. ; ses descen
dan ts v en d iren t Manies avec to u te  la seigneurie de 
Vaulruz à F ribourg  en 1538, au prix  de 5000 écus. 
Mailles fit alors p a rtie  du bailliage de V aulruz 1538- 
1798, du d is tric t de Bulle 1798-1848, enfin du d istric t 
de la G ruyère. R a ttach é  à  la paroisse de Sales, il eu t sa 
chapelle dès 1670. Les curés de Sales, en tre  1770 e t 1805, 
em pêchèrent l’é tab lissem ent défin itif d ’un chapelain. — 
Kuenlin : Diet. — Hellion : Diet. X I . [ J .  J o r d a n . ]  

M A U L E S .  Fam ille fribourgeoise de seigneurs du 
village du m êm e nom . —  G u i l l a u m e ,  fit p lusieurs 
donations à l ’abbaye d ’H um ilim ont en tre  1137 et 1144. 
La fam ille a eu pour héritiers directs ou indirects les 
seigneurs de G rangettes. —  M F  II . — Notices sur les 
couvents du diocèse de Lausanne. — J .  Jo rd an  : L ’abbaye 
d’Hum ilim ont, dans A S H F  X II . f  J .  J o r d a n . ]

M A U N O I R .  Fam ille b re tonne  fixée d ’abord  à Va- 
langin, puis reçue à l ’h a b ita tio n  de Genève en 1779. —

L e  c h â te a u  d e  M a u e n s e e  e n  1 7 5 4 . D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e  
D . H e r r l ib e r g e r .

1. C a m i l l a , 1810-1889, correspondante d ’Alfred de 
Vigny. La Revue de Paris a publié en 1897 les le ttres de 
ce dernier sous le t itre  de Lettres à une purita ine. —

Parm i les nom breux m édecins et chirurgiens que cette  
fam ille a donnés, on doit c iter : — 2. J e a n - P i e r r e ,  1768- 
1861, D r en chirurgie, 
p raticien  habile et ocu
liste renom m é, professeur 
d ’anatom ie 1809, du Con
seil rep ré sen ta tif  1814,
1 8 2 2 , 1 8 3 2 .  —  Voir .7 G 3 
févr, 1 8 6 1 .  — 3 . C h a r -  
l e s - T h é o p h i l e ,  1 7 7 5 -  
1 8 3 0 , D r en chirurgie, 
p rofesseur-ad jo in t d ’a n a 
tom ie et de chirurgie 1 8 1 0 ; 
du Conseil rep résen ta tif  
1 8 1 4 , 1 8 2 2 .—  4 .É D O U A R D - 
A l b e r t ,  * 1 8 6 3 , avocat, 
dépu té  au  G rand Conseil 
189 5  - 1 9 2 7 ;  conseiller 
d ’É ta t  1 9 0 3 - 1 9 1 5 ,  con
seiller na tional depuis 
1 9 1 4  ; colonel à l ’É ta t-  
m ajo r jud ic ia ire . —  5 .
E s t H E R - H e r m I N I E ,  1 7 9 6 -  Jean-Pierre Maunoir.
1843, —  6. G U STA V E, D ’a p r c s  u n e  li th o g ra p h ie
* 1872, —- 7. P A U L ,  1835- (Bihl. Nat. B e r n e ) .
1909, pein tres, son t cités
dans le S K L .  —  Voir DSC. — A S N  16. — B ull. Soc. 
méd. — B arth . —  G autier : Médecine. [C. R.]

M A U R  (C. Zurich, D. Lister. V. D G S). Vge, Coni, 
et paroisse. Arm oiries : de sable à un  m u r crénelé 

d ’a rgen t. E n 820, M ure  ; en 952, M ura. 
Les deux form es se renco n tren t d u ran t 
to u t le m oyen âge. Les trouvailles a r 
chéologiques consistent en vestiges de 
q u a tre  sta tio n s de pa lafittes néo lith i
ques, un refuge p réh isto rique su r le 
B enkelsteg, des tom b eau x  além anni- 

I f  ques et une m onnaie m érovingienne à 
Æ sch. Le G rossm ünster et le F ra u 
m ün ster de Zurich é ta ien t les p rinci
p au x  p ropriétaires à  M aur au m oyen 

âge. Au château  h a b ita ien t les Meyer von M aur (M iles 
villicus de M ure  en 1257). Ils descendaient des in te n 
d an ts  (m eier) placés pa r le F rau m ü n ster à  M aur, et 
possédaient la basse ju rid ic tion , la h au te  re lev an t de 
Greifensee. A la  fin dii X IV e s., le ch âteau  et la ju r i
diction passèren t à des familles zuricoises ; les derniers 
possesseurs fu ren t les H errliberger à  p a r tir  de 1749. 
P opulation: en 1836, 2133 hab .; 1920, 1452. L ’église, 

citée la prem ière fois en 963, possession 
du F rau m ü n ste r en 1237, lui a p p a rtin t 
ju sq u ’à  son tran s fe rt à la ville en 1524. 
L’édifice actuel date  de 1510-1512, la 
to u r de 1507. Elle con tenait encore au 
X V II Ie s. de beaux  v itrau x , qui lu ren t 
vendus en A llem agne. R egistres de p a 
roisse dès 1725. —  Bürgerhaus, 18. — 
G. K uhn  : Gesch. der Gem. M aur  I. — 
Le m êm e : Z ur Gesch. der Kirche M aur. 
—  L argiadèr dans Festgabe P aul Schwei
zer. — M A  GZ  23. —  N iischeler : Gottes
häuser I I I  p. 288. [Werner G a n z . . ]

M A U R  ( A U F  D E R ) .  Voir A u f d e r -  
m a u e r .

M A U R A Z  (C. V aud, D. Cossonay. V. 
D G S). Coin. et. Vge. En 1324, M oraz ; 
1 4 5 7 , M oura. Il dépend it au m oyen âge 
en p a rtie  du couvent de R om ainm ôtier et 
en partie  de la seigneurie de M ontricher. 
Sous la dom ination  bernoise, il se r a t t a 
chait à  la châtellenie et à  la  com m une 
de M ontricher. —  D H V . [M. R.]

M A U R E N  (C. T hurgovie, D. W einfel- 
den, Com. Berg. V. D G S). Vge et Com. ci- 

sur cuivre de vile. E n 1232, M uron. De nom breuses ru i
nes découvertes sur le H agenberg, ainsi que 
des m onnaies à .l'effigie de T ra jan , Maxi- 

I m ien et C onstantin  tém oignen t d ’un établissem ent rom ain 
assez im p o rtan t ; tou tefo is, il n ’est pas prouvé que la 
rou te  rom aine de Ad Fines-A rbor Felix  a it passé ici. Au
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m oyen âge, la ju rid ic tion  de M auren ap p a rten a it en 
partie  à  la seigneurie de Berg et pour les deux tiers à 
celle de W einfelden. E n tre  1581 et 1619, des paysans 
é tab lis à M auren, p o r ta n t tous le nom  de H äberli, 
a cq u iren t avec l ’appu i de Zurich, les d ro its de basse 
ju rid ic tio n  a p p a rten a n t à W einfelden. Cette ju rid ic tion  
H äberli, qui é ta it composée en 1695 de six juges et 
ex ista  ju sq u ’en 1798, constitue  un  fa it unique parm i les 
132 ju rid ic tions thurgoviennes, parce q u ’elle a p p a r
ten a it à des au toch tones non nobles. Le conseiller fédé
ral H einrich  H iìberilli so rt de cette  famille de seigneurs 
ju stic iers . —  Voir K eller et R einerth  : Urgesch. des 
Thurgaus. —  P up . Th. —  J .  Meyer, dans T B  28. — A rt. 
L Iæ b e r l in .  [Leisi.]

M A U R E R , M U R E R . Nom de famille dû au 
m étier de m açon, en allem and M aurer, et répandu  dans 
les cantons d ’Argovie, Berne, C laris, Lucerne, Saint- 
Gall, Schaffhouse e t Zurich.

A. C a n t o n  d ' A r g o v i e .  De nom breuses familles 
M aurer sont citées dans diverses com m unes, à Mellingen 
(K o n ra d ,  avoyer 1528), Schm iedrued, A ttelw il, etc. 
Celle d ’A arau  y est m entionnée depuis le X IV e s. A rm oi
ries : d ’azur au  m ur d ’a rgen t que dépassent trois rayons 
du m êm e su rm o n tan t un arc-en-ciel. De B aden é ta it 
originaire l ’h istorien  ch artreu x  H e in r ic h  M u rer.— L h .  
— Merz : W appenbuch v. Aarau. [H. Tr.]

B. C an to n  de B e rn e . I. Fam ilie de Berne. — JOHAN
NES Murer, custode du ch ap itre  1486, doyen 1492. 
p révô t 1508-1522. —  B T  1896, I I I .  — M a t t h i a s ,  bailli 
d ’A arberg 1520. —  A H S  1895, I. —  G i l g ,  curé de R ap- 
persvvil, pa rla  contre la Réform e à la d ispu te  de Berne
1528. — De Trim stein  sont originaires — J a k o b - S a -  
m u e i , ,  1745-1828, pe in tre  et dessinateur, et —  J o h a n n -  
F r a n z ,  fils du précédent, 1777-1853, dessinateur et 
pein tre. —  S K L .  —- [Tn. Im H of.]  — HANS, ingénieur, 
* à R ubigen 1865, f  à  F ribourg  1917, ingénieur-élec
tricien des services industrie ls de l ’É ta t  de Fribourg, 
d irec teu r de l ’usine électrique de M ontbovon, a u to 
rité  en m atière  d ’installations hydrau liques et électri
ques. —  Liberté, 8 févr. 1917. — Étr. frib. 1918. — 
fleurie des Familles 1917. [ J .  N .]

II . Vieilles familles de Bolligen, Thoune, Steffisbourg 
e t Herzogenbuchsee. —  Ch. Schiffm ann : Steffis
burg. [L. S.]

C. C a n t o n  d e  C l a r i s .  M a u r e r  ou M u r e r . Fam ilie 
catho lique bourgeoise de Näfels (et p a rtie llem en t aussi 
de Sargans). K l æ u i  (N iklaus), f  à  S ain t-Jacques- 
sur-la-B irse 1444. —  P e t e r , dit aussi Sonntag, acq u it en 
1535 la bourgeoisie cantonale de C laris. [J.-J. K.-M.]

D .  C a n t o n  d e  L u c e r n e .  —  W a l t e r , de Lucerne, * 15 
oct. 1880, m aître  à  l ’école secondaire de Sursee 1904- 
1917, inspecteur cantonal des écoles dés 1917 ; à  p a r tir  de 
l ’été de 1927, a tta ch é  pa r le Conseil de la Société des 
N ations au  présiden t C alender comme expert scolaire 
de la  Commission m ixte  de la H aute-Silésie. [P.-X. W.]

E. C a n to n  de  S a in t -G a l l .  A nciennem ent M u r e r .  
Fam ille é te in te  de Saint-G all. H. dit M urer reçu t un 
lief du doyen de Saint-G all 1 2 6 0 . A ux X V Ie et X V IIe s. 
des m em bres de cette  famille euren t de tem ps à au tre  
des fonctions m unicipales. M a g n u s  M urer, m entionné 
1 5 5 1 -1 5 7 1  est le com pilateur d ’une chronique, term inée 
en 1 5 7 1 , re la tive  su rto u t aux événem ents saint-gallois ; 
dans ses parties principales elle n ’est q u ’une copie de la 
chronique de H erm ann  Miles et de fragm ents des 
Sabbata. Quelques add itions seules p rov iennen t de
Murer. C ette chronique nous est parvenue en une copie 
faite  au X V II Ie s. — M V G  X X V III , p .  2 7 5  et p . 3 6 7 .  — 
G a l l u s  Murer, bailli de Büvglen 1 6 1 1 .  —  D ’autres 
fam illes sont originaires de l ’Alte L andschaft, du
Toggenbourg et du R hein tal ; H a n s  M urer, bailli et 
am m ann pour les seigneurs de He wen à Schw arzenbach
1 4 3 0 -1 4 3 6 . — Voir U StG. —• Göldi : H o f Bernang. —
L L . —  B ürgerbuch. [Bt.]

F . C a n t o n  d e  S c h a f f h o u s e .  Ancienne famille bour
geoise de Schaffhouse, originaire de R heinau (et H äm 
m ern). A rm oiries : d ’azur au lion d ’or te n a n t un m ar
teau  dans ses p a tte s . —  H a n s , de R heinau, bourgeois 
1552. —  1. W i l h e l m , 9 m ars 1601 - 25 sept. 1673, juge 
baillival 1647, bailli de Herblingen 1660, député en 
Italie . — 2. I I a n s -C a s p a r , 22 avril 1666 - 30 m ars 1746,

juge baillival 1718, bailli de Herblingen 1722, m ajor du 
con tingen t 1724. —  3. H à n s - G e o r g ,  23 févr. 1699 - 
2 sept. 1768, Dr m ed., m édecin personnel du prince de 
F ürs ten b erg  et conseiller pala tin . —  4. J o h a n n - C a s p a r . .  
22 jan v . 1730 - 28 avril 1798, juge baillival 1763, bailli 
de Buch 1771, dém issionnaire 1784. —  5. S t e p h a n ,  fils- 
dû n° 4, * 12 ju in  1751, bailli de Thayngen 1786, préfe t 
du gouvernem ent 1798, bourgm estre 1799, dém ission
naire en décem bre 1803. — 6. B e n e d i k t ,  * 9 déc. 1745, 
juge baillival 1778, bailli de N euhausen et Aazheim  
1786. —  7. J o h a n n - C o n r a d ,  7 aoû t 1771 - 25 m ars 
1841, pasteu r français de Schaffhouse 1799, ouvrit en 
cette  ville la prem ière école française en 1800 (annexée 
au gym nase en 1805) ; professeur de rhé to rique  au 
Collegium hum anitatis 1815, d irec teur de l’école des 
filles 1827, p as teu r au  M ünster 1835. —  J .  M aurer- 
de C onstan t : Erinnerungen an J . C. M aurer. — 8. Jo - 
h a n n - H e i n r i c h  M aurer-de C onstant, fils du n° 7, 
* 1801, p a steu r français de Schaffhouse 1835, profes
seur d ’hébreu  au  Collegium, hum anitatis 1837-1840, 
d irec teu r de la B ürgerbibliothek ju sq u ’en 1842, f  à 
M unich 1869. É d iteu r des Briefe an Joh. v. Millier, 
5 vol., et de H ans S tockar : Tagebuch 1520-1529 ; a u teu r 
d ’Erinnerungen an C. M aurer et de Blüten und  
Früchte. —  9. A l e x a n d r e ,  D r phil., * à  Schaffhouse 
30 ao û t 1842, t  à L ausanne 25 oct. 1927, professeur 
d ’histo ire de la  l it té ra tu re  germ anique à l ’un iversité  de 
L ausanne depuis 1880. R ecteur 1891. L iste de ses nom 
breux articles dans D SC  —  Voir aussi LL. — Mägis ; 
Schaffh. Schriftsteller. — S to c k a r : J .-G . M üller. — 
W anner-K eller : Die Schaffh. Geschichtschreiber des 
19. Jahrh. — Reg. généal. de Schaffhouse. — Généa
logies de la fam ille. [w.-K.]

G. C a n to n  de Z u r i c h .  M a u r e r ,  autrefo is aussi 
M u r e r .  I. Fam illes connues à Zollikon et à  Griiningen 
dès le m ilieu du X IV e s. —  H e i n r i c h ,  de G rüningen, 
p rieu r du couvent de R iiti 1433. [ j. Frick.]

I I .  Très ancienne famille de Zurich (lat. Cementarius), 
originaire de F lu n tern  et citée en 1250 déjà. Sa généa
logie est encore incerta ine. K a s p a r ,  de Bàie, bourgeois 
en 1482, du Conseil des « Cornus » 1489, f  1517 ou 1518.— 
Dok. W aldmann. —  J a k o b  M urer, greffier, de G rüningen, 
bourgeois 1496, reçu t en 1487 un diplôm e d'armoiries de 
l’em pereur M aximilian : d ’azu r au m u r couronné d ’argen t 
—  1. H a n s ,  de G rüningen, bourgeois 1526, A m tm ann  à 
l ’Œ tenbach  1539, à  W in te rth o u r 1553, f  1564.—  2. , fo s  
(Jodocus), fils du n° 1, * 1530, pein tre-verrier, g raveur 
sur bois et topographe, m athém atic ien , poète (dram es 
bibliques, psaum es rimés), 
du Conseil 1571 ; A m t
mann  à W in te rth o u r de 
1578 à sa m ort, le 16 oct.
1580. On lui doit une 
carte  du pays zuricois de 
1566 et une vue cavalière 
de la ville de Zurich de 
1576. — R. W olf : Biogr.
2, p. 33. —  N bl. K ünst- 
lerges. Zür. 1824. — 3.
J o h a n n e s ,  1556-1641, fils 
du n° 2, pasteu r à Wie- 
sendangen 1583, Eglisau 
1599, doyen du chap itre  
de R egensberg 1607, p a s
teu r à R ickenbach 1612- 
1638, doyen du chap itre  
de W in te rth o u r 1633 ; 
m athém atic ien , au teu r 
d ’une carte  du lan d g rav ia t Hans-Rudolf Maurer (ni S), 
de Thurgovie et d ’une au- D’après u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv r e  
tre  du te rrito ire  bâlois, d e  H. Lips (Bibl. Nat. B e rn e ) .  
1629. —  4. C h r i s t o p h ,
1558-1614, fils du n° 2, p ein tre-verrier, pein tre , g raveur 
sur bois et sur m étal et d ram atu rge  ; A m tm ann  à W in
te rth o u r 1611, publia  avec Tobias S tim m er : Figuren und  
Abbildungen etlicher jagdbaren Tieren, 1655; au teu r de 
W ahrhafftiger und grundtl. Bericht v. der hochlobl. 
Eydgnossaft, 1581. — N bl. Künstlerges. Zür. 1824. — 
5. H a n s - K a s p a r ,  fils du n° 2, 1559-1633, pasteu r à 
Nesslau 1584, M arthalen 1592, prem ier archidiacre et
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chanoine du G rossm ünster 1605 ; a u te u r  de Die Iiaup t- 
sum m  christlicher R elig ion , 1598. —  6. J o s i a s ,  füs du 
n° 2, 1564-1631, pein tre-verrier, du Conseil 1613, 
A m tm ann  au K appclerhof 1614. —  7. A b r a h a m ,  fils du 
n° 3, 1591-1679, p a s teu r à  Volketsw il 1616, Buchs 1618, 
doyen du chap itre  de R egensberg 1661. P ub lia  à  H eidel
berg : Theses physicae de fu lm in e , 1613. — 8. H a n s -  
R u d o l f ,  1752-1805, m aître  au Carolinum  1778, pasteu r 
d ’AiToltern am  Albis 1792-1803 ; a u te u r de Kurze  
Geschichte der Schrveiz, 1779 ; Beschreibung des Habs
burgerbades, 1787 ; Der warme Hirsbrey, 1792 ; Kleine  
Reisen im  Schweizerland, 1794, etc. — N bl. Chorherren 
zu Zürich, 1809. —  E .-F . v .  Mülinen : Prodr. — H. 
Schollenberger : Grundriss. —  9. H e i n r i c h ,  * 1774 à 
B ülach, pe in tre-paysag iste , a u te u r  de vues suisses. — 
N bl. Künstlerges. Zur. 1824. — F.-O . Pestalozzi : 
Zürich, Bilder, 1925.

I I I .  D ’une famille é te in te  de W in te rth o u r descend — 
H a n s - J a k o b  M urer (lat. Pastor Lithopolitanus), diacre 
de Stein am  R hein 1577, p a steu r de N eunforn 1595, 
t  1616. A u teu r de Kurtzer christenl. Catechismus, 1615.
—  R. W olf : Biogr. 1, p. 50. —  A. K üenzli : Bürgerbuch 
W ’thur, m ns. —  Voir en général L L . —  L L H .  — C. 
K eller-Èscher : P ro m p tu a riu m .—  W irz : E ta t .—  S K L .
— Katalog Stadtbibi. Zur. 1864 e t 1896.

I V .  Fam ilie d ’/Eugst am  Albis. Voir S p i n n e r .
M A U R E R ,  J u l i u s ,  * 14 j u i l l e t  185 7  à  F r i b o u r g - e n -

B risgau, v ice-directeur 1881 et d irec teur 1905 de l ’in s ti
t u t  m étéorologique cen tra l suisse à  Zurich ; a u te u r de 
Das K lim a der Schweiz, 1909-1910, en collaboration  avec 
R . Bill wilier et Cl. Hess. Bourgeois de Zurich en 1902.
— DSC. —  Poggendorff : Handwörterbuch. —  N Z Z  
1927, n° 1188. — P S  1927, p . 718. [H. Br.]

M A U R I C E .  Fam ille du Languedoc ou de la  P ro 
vence, bourgeoise de Genève en 1543 
et, après une absence de Genève, 
ré tab lie  dans cette  bourgeoisie en 
1699. A donné de nom breux  pasteurs . 
Arm oiries : d ’azu r au chevron d ’or 
accom pagné en chef de deux étoiles 
d ’or e t en p o in te  d ’une tê te  de m aure 
de sable to rtillée  d ’arg en t. —  1. A n 
t o i n e ,  1677-1756, p asteu r à  Genève 
1704, professeur de belles-lettres et 
d ’h isto ire 1710, de langues orientales 

1719, de théologie 1724, rec teu r de l ’académ ie 1721, 
1734. Il trav a illa  à la trad u c tio n  de la  Bible genevoise, 
qui p a ru t en 1805, et pub lia  de nom breux  ouvrages 
de théologie (liste dans de M ontet : Diet.). —  2. 
A n t o i n e ,  1716-1795, fils du n° 1, professeur de th éo 

logie 1756, rec teu r de l ’a 
cadém ie 1758, 1776. — 3. 
F rédéric - Guillaume, 
1750-1826, fils du n° 2, 
avocat, m aire de Genève 
1801, chevalier de la Lé
gion d ’honneur, baron  de 
l ’em pire. Du Conseil re 
p ré sen ta tif  à  la R estau 
ra tio n . A publié en 1789 
des Observations botanico- 
météorologiques, et fondé 
en 1795, avec M arc-Au
guste et Charles P ic te t 
la Bibliothèque britanni
que ; écriv it un  Traité des 
engrais, 1800, qui eut tro is 
éditions. —  4. J e a n -
F r é d é r i c - T h é o d o r e , fils 
du n° 3, 1775-1851, pro-

Frédéric-G-uiilaume Maurice. fesseur à  Genève de mé- 
D’après une  au to typie  d 'un mo- cani que an a ly tiq u e  1798,  
delage de DeCroy (coU. Maillart). pu is de m athém atiques

appliquée^ à  l ’astronom ie. 
P réfet de la  Creuse 1807, de la D ordogne 1810, m aître  
des requêtes 1814. —  5. P i e r r e - A n d r é - G e o r g e - 
P y r a m e , fils du n° 3, 1799-1839, professeur de physique 
générale à  l ’académ ie de Genève 1825, un  des rédac
teu rs de la Bibliothèque universelle. A publié  des opus
cules de physique. —  6. L o u i s - F r é d é r i c - P a u l - É m i l e ,

fils du n° 4, 1805-1854, ingénieur, connu pour ses t r a 
v au x  sur le génie m ilita ire . —  7. P i e r r e ,  petit-fils du 
n° 6, * 1868, com positeur de m usique, a u te u r  en tre  
au tres de la  F ille de Jephté. —  Gali fie : Not. gèn. I I I .  — 
Sordet : Diet. — H eyer : Église de Genève. —  France 
protestante. —  Borgeaud : Académie de Genève. —  de 
M ontet : Diet. — H  D eonna : Lettres de noblesse, dans 
A I-IS  1917-1919. je. R.]

M A U R I Z I O .  Fam ille de V icosoprano (Grisons). 
Arm oiries  : coupé, à  u n  lion e t palé d ’azu r et de ... de 
six pièces. —  1. G i a c o m o ,  * 1761, fu t long tem ps confi
seur en Ita lie , Pologne et France ; p o d esta t 1808, t  1831. 
A laissé un  m ns. su r sa vie e t son époque, su r to u t sur 
les événem ents de Paris de 1788-1789. —  J.-A . v. 
Sprecher : Gesch. der Rep. der I I I  B ünde im  18. Jahrh.
—  2. G i o v a n n i - A n d r e a , 1818-1885, professeur à l ’é
cole cantonale  grisonne et à l ’in s t itu t  évangélique de 
Schiers, plus ta rd  inspecteur des écoles et landam m ann 
dans le val Bregaglia ; a u te u r  de Stria, ossia i strin- 
gual da l ’am ur, tragi-com édie ; Irene Polemica, inachevé.
—  3. A d a m o , * 1862, professeur de bo tan ique  à  L em 
berg, actuellem ent à l ’un iversité  de V arsovie, au teu r 
d ’études su r les céréales. [L. J.]

M A U R O N .  Nom  de nom breuses fam illes fribour- 
geoises, ressortissan tes de différentes com m unes de 
la Sarine, de la  Singine et de la Glane ; une fam ille 
M auron d ’É pendes, fu t reçue dans la bourgeoisie de 
F ribourg  en 1685, une au tre , de Chevrilles, en 1710. 
Arm oiries : d ’azu r à  la bande d ’arg en t chargée de 
trois losanges de... à  un  lion de... p assan t sur la ligne 
de la  bande. —  1. J e a n - J a c q u e s - D e n i s ,  de Sales 
(É pendes), * 1810, dépu té  au  G rand Conseil 1847. 
juge au  tr ib u n a l de la  G ruyère 1848-1849, conseiller 
d ’Ë ta t  1854-1861. L ieu tenan t-co lonel dans l ’é ta t - 
m ajo r can tonal 1858, |  1885. —  2. N i c o l a s ,  de Sain t- 
Sylvestre, * 1818, en tra  chez les rédem ptoristes 1836, 
ordonné p rê tre  1841. A près la  chu te  du Sonderbund. 
il fu t obligé de q u itte r  F ribourg , dev in t supérieur du 
couvent de L andser (H au t-R h in ) 1848, p rov incial de 
la province française 1851-1855, supérieu r général de 
la congrégation du S a in t-R éd em p teu r 1855-1893. 
t  à Rom e, le 13 ju ille t 1893. Il donna à la  congrégation 
q u ’il d irigeait une vive im pulsion. —  3. A l e x a n d r e ,  
* 1829, D r ès-lettres, professeur de langues à  l ’école 
can tonale , puis au collège Saint-M ichel de F ribourg  
1854-1866, au gym nase de Saint-G all 1866-1873, à 
Constance 1873-1891, f  à  Constance 1891. A u teu r de 
nom breux articles dans V É m ulation , l ’Éducateur, et de 
m anuels pour l ’é tude de la langue et de la l it té ra tu re  
anglaises. — D um ortier : Le Père Nicolas M auron, 
Paris, 1901. —  Étr. frib. 1886, 1892, 1894. —  Semaine  
Catholique 1893. [J. N.]

M A X E N  (MAUSEN, MACSCHEN). Vieille famille 
é te in te , de R arogne (Valais). —  1. W i l h e l m ,  arb itre  
en tre  le Valais e t la  Savoie 1417-1419, m ajo r de R arogne 
1417. —  2. A n t o n ,  à m ain tes reprises délégué de 
R arogne 1434-1455. —  3. S t e p h a n ,  no taire , m ajor, 
g rand-bailli 1530-1531, ban n ere t de R arogne 1539. —
4. S e b a s t i a n , m ajo r 1556, b an n ere t de R arogne 1557.
—  5. P e t e r , m ajo r 1586, 1594, 1604 et 1618. —  6. 
T h e o d u l , m ajor 1638, 1659, ban n ere t de R arogne 1665, 
gouverneur de Saint-M aurice 1670. —  7. A n t o n , m ajor 
de R arogne 1650, 1662, gouverneur de M onthey 1654. 
ban n ere t de R arogne 1661. —  G rem aud. —  B W G  IV.
—  F u rre r I I I .  —  Im esch : Landratsabschiede. [D. I.] 

m a x i m a  S E Q U A N O R U M  ( G r a n d e  S é q u a n a i s e ,
aussi S é q u a n i e , S e q u a n i c a  et S e q u a n i c u m ).  Province 
rom aine de la division de l ’em pire fa ite  p a r D ioclétien, 
créée p a r ce dernier en 297. Elle se ra tta c h a it  à  la  p ré 
fecture de la  Gaule, l ’une des q u a tre  de l ’em pire, et 
à  sa subdivision, le diocèse de Gaule, et se com posait 
de ces territo ires  : la  civitas Vesontiensium , po rtion  de 
l ’ancien pays des Sequanes, avec la cap itale  Vesontio 
(Besançon), siège du praeses ou préfe t de la  province 
M axima Sequanorum  ; la civitas Equestrium  avec No- 
viodunum  (Nyon) pour cap itale  ; la civitas Ilelvetiorum  
avec A venticum  (Avenches), et la  civitas des R auriques 
e t la colonie A ugusta  R auricorum  (B aselaugst). L a p ro 
vince com prenait donc la  m ajeure  p a rtie  de la Suisse 
actuelle. Le dux Sequanicae en é ta it le chef m ilitaire.
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— Œ chsli, dans J S G  33, 229. —  Pauly-W issovva : Ency- 
clopädie. —  F . S tähelin  : Vie Schweiz in  römischer Z e it, 
p . 239. [C.B.]

M A X I M U S ,  évêque de Genève élu en 513. Il é ta it 
am i de l ’archevêque de Vienne, A vitus, et de son roi, 
Sigism ond ; il p rit p a r t  aux  conciles d ’Epaone, en 517, 
e t de L yon. —  M. Besson : Origine des évêchés, e t Nos 
origines chrétiennes. [ A .  d e  M.]

MA Y.  Fam illes des can tons de Berne et de Vaud.
A. C a n t o n  de B e rn e ,  v o n  M ay. Fam ille patricienne 

de Berne, originaire du M onte In trozzo  su r le lac de 
Come. E n  la tin  de M adiis, en ita lien  i  M aggi. A rm oi
ries : palé de six pièces d ’azur et d ’or au chef d ’or 
chargé de deux lions affrontés d ’azur. —  A ncêtre 

com m un : — 1. B a r t h o l o m æ u s ,  dont 
la  présence est établie  à Berne vers la 
fin du X IV e s. —  2. B a r th o lo m ä u s ,  
pe tit-fils  du n° 1, * 1446, avoyer de 
Thoune 1486, à  m ain tes reprises du 
P e tit  Conseil en tre  1494 et 1531, le 
plus g rand  com m erçant que Berne 
a it connu ; ache ta  après la bata ille  
de G randson le d iam an t Sancy pour 
le revendre . E nvoyé en am bassade 
à Lyon 1484, à Milan 1498, dépu té  à 

la  D iète de B aden 1506, p rit p a r t  aux  ba ta illes de 
H éricourt, G randson, No vare et M arignan ; de No- 
vare, il ra p p o rta  comme b u tin  pris à  La Trém ouille, 
deux oursons pour lesquels fu t fa ite  la prem ière fosse 
aux  ours de Berne ; seigneur de S trä ttlig en , T offen, 
e t W atten w y l ; av a it des biens à  T hierachern , Madiswil, 
e tc. 1 1531. —  A D B .  —  B T  2 3 . - 3 .  G l a d o  (Claudius), 
fils du n" 2, bailli de L enzbourg 1502, seigneur de S t r ä t t 
ligen, Tollen, W attenw yl et de R ued  (Argovie) dès 
1520, zélé p ro tagoniste  de la R éform e, t  1527. —  4. 
B e n e d i c t ,  fils du  n° 3, seigneur de R ued, S trä ttlig en  
e t (ju sq u ’en 1533) de W attenw yl, du G rand Conseil 
1519, t  1569. —  5. B a r t h o l o m æ u s ,  fils du n° 3, du 
P e tit  Conseil 1522, adversaire de la R éform e, il s’é tab lit 
en 1537 à A ugsbourg où sa descendance s ’est é te in te  en 
1666. E n  1551, il reçu t pour lu i et ses frères des le ttres 
de noblesse de Charies-Q uint, e n tra  au Conseil d ’Augs
bourg  en 1561, fu t bourgm estre  en 1570, ce qui fu t plus 
ta rd  (en 1629) le cas de son petit-fils M a rx , f  1643.
— 6. J a k o b , * 1495, fils du n° 3, p rit p a r t  aux  guerres 
d ’Ita lie , souven t chargé de m issions dip lom atiques, 
t  1538. —  7. G l a d o , fils du n° 3, avoyer de B erthoud , 
bailli de Morges 1536, du P e tit Conseil à plusieurs rep ri
ses en tre  1539 e t 1550, envoyé en am bassade à Bàie 
1544, à  S trasbourg  1546, à  P o n ta rlie r 1554, en France 
1557, député  à la D iète de B aden 1562, f  1568. — 8. 
B e a t - L u d w i g , arrière-petit-fils du n° 3, seigneur de 
R ued, * 1585, du P e tit Conseil 1624, m aître  de l ’a rtille 
rie 1632, t  1636. — 9. B e a t - L u d w i g , fils du n °  8,
* 1611, seigneur de R ued, bailli de Cerlier 1654, t  1659.
—  10. J o h . - R ü d o l f , fils du n" 8, * 1619, colonel en 
Argovie 1656, colonel de la garde suisse de l ’É lecteur 
p a la tin  1657, bailli de Nyon 1659, |  1672. —  R o tt : 
Représ. VI, 953. — 11. B e a t - L u d w i g , fils du  n° 9,
* 1639, seigneur de R ued, bailli de Schenkenberg 1675, 
de Morges 1693, t  1704. —  12. J o h . - R u d o l f , fils du 
n° 10, * 1652, lieu tenant-colonel au service de France 
en Catalogne (1673-1698), colonel du rég im ent Salis
te-] enne 1701, b rigadier 1706, f  1715. — 13. B e a t - 
L u d w i g , fils du n° 10, * 1653, avoyer de Mo ra t  1690, 
avoyer de B üren 1703, p ropriétaire  du Löw enberg près 
de M orat, f  1709. — 14. B a r t h o l o m æ u s , fils du n" 10,
* 1654, bailli d ’In terlak en  1699, de B aden 1721, avoyer 
de M orat 1715, seigneur de R ued et Schottland , t  1726.
—  15. F r i e d r i c h , petit-neveu  du n° 8, * 1654, bailli 
de Trachselw ald 1700, colonel et quartie r-m aître  général 
dans la  seconde guerre de Villm ergen 1712, bailli de 
Nyon 1721, j  1721. —  16. G a b r i e l , frère du n° 15,
* 1661, seigneur de H ünigen, fu t au service de France 
en Catalogne, puis au  service de H ollande où il p a rv in t 
au  grade de colonel en 1697, se b a t t i t  à  M alplaquet en 
1709 comm e brigadier, q u itta  le service en 1717, bailli 
de M oudon 1718, du P e tit Conseil 1734, f  1747. — 
17. B a r t h o l o m æ u s , fils du n° 11, * 1663, seigneur de 
R ued, bailli d ’A venches 1708, de Schw arzenbourg 1725,

t  1741. — 18. B e a t - L u d w i g ,  * 1671, m ajo r au service 
de F rance, colonel 1728, b rigad ier 1734, f  1739 à 
M etz. —  19. E m a n u e l ,  fils du n» 11, * 1676, bailli de 
R om ainm ôtier 1732, t  1741. —  20. F r i e d r i c h ,  * 1695, 
seigneur de K iesen, m ajo r en H ollande 1746, lieu ten an t- 
général 1766, t  1776. — 21. B e r n h a r d ,  fils du n° 13,
* 1705, bailli de Trachselw ald 1745, p ropriétaire  de la 
Schadau, près de T houne dès 1760, f  1765. — 22. 
F r i e d r i c h ,  fils du n° 17, * 1708, m ajo r au  service de 
Hollande 1750, colonel 1765, m ajor général 1772, 
lieu tenan t-général 1 7 8 7 ,1 1799. — 23. B e a t- E m a n u e l ,  
fils du n° 19, se fit appeler May de R om ainm ôtier,
* 1734, greffier du bailliage de L an d sh u t, a u te u r d ’une 
Histoire m ilitaire de la Suisse et des Suisses dans les 
différents services de l ’Europe, 8 vol., 1788, f  1802. — 
A D B .  —  S B B  1. — v. M filin en : Prodr. —  24. G A B R IE L 
E M A N U E L ,  fils du n° 21,
* 1741, seigneur de H ü n i
gen dès 1759, colonel dans 
la garde suisse en H ol
lande, m ajor-général 1787, 
lieu tenan t-généra l 1797, 
t  1837. —  25. J o i l . - K . A R L ,  
petit-fils du n° 17, * 1745, 
bailli de F rau b ru n n en  
1787, du P e tit  Conseil 
1792, m aître  de l ’a rtillerie  
1794, avover de Berne 
1803, t  1824 .— 26. B e a t-  
L u d w i g - R u d o l f ,  petit- 
fils du n° 19, * 1766, co
lonel au  service de F ran 
ce 1798, com m andant de 
la ville de Berne 1802- 
1806, colonel au 3° régi
m en t suisse en France 
1806, m aréchal de cam p Friedrich May en 177B (n ' 22). 
1816, f  1833. —  27. A l-  D’après lin portra i t  à l’huile de 
B R E C H T -F R IE D R IC H ,  de la H a n d m an n  (Bibl. Nat.  Berne). 
Schadau, petit-fils du
n° 21, * 1773, comm issaire censier du gouvernem ent 
helvétique 1799-1802, p réfe t de C ourtelary  1816, se
crétaire  d ’Ê ta t  1827, f  1853. — B T  1860. —  A D B . — 
S B B  I. — 28. G o t t l i e b - K a r l ,  arrière-petit-fils du 
n° 14, * 1776, seigneur de Schottland, préfe t de B üren 
1811, t  1815. — 29. W a l t e r  ou W a l o , arriè re-pe tit- 
fils du n° 27, * 1876, dessinateur et illu stra teu r é tab li à 
Chexbres. — Voir L L . — L L H . — Gr. — v. W erd t.
—  A GS II . — v. Mülinen : Beiträge I I ,  1, 214. —  R. 
Meyer : Die M ay a u f  Schöftland. [ T h .  I m  H o f .]

B. C a n to n  de V au d . M a y .  Fam ille à  R ances dès 
1518. — S a m u e l - A u g u s t e ,  * 12 ju in  1869, professeur 
de m athém atiques, d irec teu r de l ’école industrielle  du 
collège scientifique 1902-1919, professeur au collège et 
au gym nase scientifiques. [M. R.]

M A Y E N Z E T ,  M a e n c h e t ,  M a y e n c h e t .  Ancienne 
famille de Loèche-les-Bains, qui t ir a  son nom , au X IV e s. 
de la  m aison appelée M aynchet, située dans ce tte  loca
lité, et se rép an d it rap id em en t à  Loèche, Inden et 
Varone ; elle constitue  le tro n c  originaire des A ndri, des 
Nicodi et p robablem ent aussi des L oretan . —  1. N ico- 
LODUS, député  de Loèche-les-Bains 1355 et 1357. —
2. P e r o d u s ,  arb itre  en tre  le Valais e t la  Savoie 1418 et 
1419, cap itaine  du dizain de Loèche 1418. —  3. P e r o 
d u s ,  m ajo r de Loèche 1418. — 4. A n t o n ,  m ajor de 
Loèche, 1566-1587, gouverneur de Saint-M aurice 1569, 
grand-bailli 1574-1575, 1578-1579, 1584-1585, 1590- 
1591, 1596-1597, 1600-1601. — Voir B G W  I I I .  — C re
matici. —  F u rre r I I I .  [ D .  I . ]

M A Y E R .  Fam ille du com té de Hohenlohe qui a 
donné à Genève une lignée de dessinateurs et géom ètres.
— 1. G e o r g e s - C h r i s t o p h e ,  1727-1812, h a b ita n t de 
Genève 1755, bourgeois 1792. — 2. P i e r r e ,  1758-1823.
— 3. J e a n - R o d o l p h e ,  * 1805. Leurs p lans, cadastres, 
a tlas sont consultés a u jo u rd ’hui encore avec fru it. — 
S K L .  [C. R .]

M A Y E R ,  Jonas-JosEPH , * 5 nov. 1813 dans la 
p rincipau té  de Sigm aringen, a rch itec te  aux B renets 
(N euchâtel), reconstru isit une grande p a rtie  de ce vil
lage et l ’église après l ’incendie de 1848. N aturalisé
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neuchâtelois et agrégé au x  B renets 1859, t  20 avril 
1875 au  L otie . Un de ses descendan ts, devenu Genevois 
a  m odifié son nom  en M ahyère. [L. M.]

M A Y E U L  ( S A I N T ) , 906-994. Chanoine à Mâcon, puis 
abbé de Cluny, dès 962 ; il réu n it à  cette  abbaye les 
m onastères de R om ainm ôtier et de Payerne, don t il 
dem eura  l 'ab b é  ju sq u ’à sa m o rt. Très lié avec la famille 
royale de Bourgogne. Il fu t en 970 cap tu ré  pa r les Sara- 
sins alors q u ’il descendait la  rou te  du  G rand Saint- 
B ernard , puis relâché m o yennan t rançon. — P oupard in  : 
Le Royaum e de Bourgogne. — D H V . [M. R.|

M À Y N I N U S  D E  L U G A N O ,  m aître-constructeu r, 
trav a illa it en 1466, avec d ’au tre s  com patrio tes, à  la 
to u r Saint-G eorges et au  C astelletto  de Gênes. — S K L .
—  BStor. 1893. [G. T.]

M A Y O R .  N om breuses fam illes de la Suisse rom ande, 
les unes nobles, le plus grand nom bre bourgeoises ; elles 
do iven t leur nom  à la fonction de m ayor ou in te n d a n t 
exercée au trefo is p a r elles à  t i t r e  h é réd ita ire .

A. C a n to n  de F r ib o u rg .  I. Fam ille noble é te in te  au 
X IV e s., qui posséda la m ayorie héréd ita ire  de Cugy 
e t de Vesin près d ’E stavayer-le -L ac. — G rang ier : 
A nnales d'Estavayer. —  Bise : Notice sur la paroisse 
de M urist. [H. V.j

I I .  Fam ille  ac tuellem en t resso rtissan te  de N eyruz ; 
d 'a u tre s  son t citées dans différentes localités à  la fin 
du X I I I e s., au  X IV e e t au  X V e s. — G um y : .Regeste 
de Haulerive. — Arch. d ’É ta t  F ribourg . [J. N.j

B. C a n t o n  d e  G e n è v e .  Plusieurs familles vaudoises 
de ce nom  sont venues se fixer à  Genève. —  1. F r a n ç o i s -

I s a a g ,  1779-1854, D r en 
chirurgie, p ra tic ien  répu  té, 
n a tu ra lisé  g ra tu item en t 
en 1815 pour services ren
dus à  l ’hôpita l. Professeur 
de m édecine légale à  l ’a
cadém ie 1835. F it partie  
des Conseils législatifs de 
1824 à 1848, fu t un  des 
fondateu rs du Journal de 
Genève e t de l ’In s ti tu t  
genevois. — 2. F r a n ç o i s -  
I s a a c ,  1818-1899, fils 
du n° 1, D r en chirurgie, 
professeur d ’anatom ie et 
de physiologie dès 1848, 
du G rand Conseil 1843.— 
Sordet: Diet. — [J. G.] — 
Autre fam ille .— 3. C h r i s 
t o p h e  - É l y s é e ,  1837-
1914, n a tu ra lisé  1858,
p e in tre  su r émail e t cé
ram iste , professeur à  l ’é
cole des B eaux-A rts dès 

1873. —  4. J a q u e s - L o u ì s ,  fils du n° 3, * 1865, archéolo
gue, a u te u r  de : Fragm ents d ’archéologie genevoise ; 
Anciennes maisons de Genève ; L ’ancienne Genève, l ’art 
et les m onum ents. — S K L .  [G. R.j

G. C a n t o n  d e  N e u c h â t e l .  Une branche de la  fam ille 
de G randcour (V aud), bourgeoise de N euchâtel en
1818, a donné —  E u g è n e , * 7 ju in  1877 à  N euchâtel,
Dr m ed. à l ’hospice de Perreux , m ycologue, a  publié 
p lusieurs é tudes sur les cham pignons du can ton  de N eu
châtel dans le B ull. soc. sciences nat. F it en 1910, avec
0 .  F u h rm an n , un  voyage d ’exp loration  scientifique en 
Colombie, d o n t les ré su lta ts  o n t été publiés dans le t .  V des 
Mémoires de la Soc. des sc. nat. de Neuchâtel. [ L .  M .]

D. C a n t o n  d e  V a u d .  I. M ayor de Lausanne. Fam ille 
noble qui ad m in istra it pour l ’évêque la ville inférieure 
de L ausanne. —  1. É t i e n n e ,  m ayor en 1180. —  2. L ou is , 
1238-1271, chevalier, a rb itre  dans un  conflit entre 
l ’évêque de Sion et Pierre de Savoie en 1266. — 3. G i 
r a r d ,  cité en 1302, se révo lta  en 1313 avec les b o u r
geois contre l ’évêque de L ausanne e t v it son office 
supprim é. — 4. P i e r r e ,  t  vers 1348, chevalier, conseil
ler de l ’évêque, châtelain  de Grailly en 1332. —  5. F e r 
r o d ,  t  vers 1373, avoué épiscopal pour L ausanne et 
L avaux . L a  fam ille s’é teignit au d éb u t du X V e s. — 
R eym ond : Dignitaires.

I I .  M ayor d’Avenches. B ranche de la famille noble

d ’A venches re m o n tan t à — 1. C o n o n ,  m ayor en 1228.
—  2. A n t o i n e ,  bailli de V aud 1476. —  3. G u i l l a u m e ,  
chanoine de L ausanne 1461-1495, négociateur pour la 
ville de L ausanne p en d an t les guerres de B ourgogne. — 
Au X V Ie s., la famille se confond en p a rtie  avec une 
branche  des Mayor de Lu try , venue se fixer à  Avenches

I I I .  M ayor des Planches. Fam ille citée dès 1358 qui 
a donné des châtela ins à  Chillon, des m ag istra ts  à  Mon
treux , etc. — E d m o n d ,  1851-1921, fixé en Italie , créé 
baron  et sén a teu r, m inistre  d ’Ita lie  à  Belgrade 1898 et 
à  W ashington, am bassadeur à C onstantinople 1910-
1911. — Livre d ’Or.

IV . M ayor de Lutry. Fam ille qui a d m in is tra it les 
biens de l ’évêque de L ausanne à  L u try , re m o n tan t à
—  1. N ï c o l e t ,  chevalier en 1297. —  2. J e a n ,  abbé du 
Lac de doux 1321-1324, p rieur de L u try  1330-1347. — 
3. G u i l l a u m e ,  f  1330, chanoine et sacris ta in  de L au
sanne, official du diocèse 1316-1330. —  4. P i e r r e ,  se 
révo lta  en 1482 contre l ’évêque, lui v en d it sa charge en 
1487. — 5. J e a n ,  neveu du n° 3, te n ta  de reconquérir la 
m ayorie pa r la voie des arm es, en fu t débouté p a r sen
tence de Berne e t Fribourg , m ais p a rv in t finalem ent à 
la ressaisir. —  6. F r a n ç o i s ,  t  1545, chanoine de L au
sanne 1507, vicaire général de l ’évêque 1521, p révô t du 
chap itre  1530, chanoine de Berne et de F ribourg , curé 
d ’A venches et de Ressudens, professeur ès lois ; fu t 
le chef de l ’adm in istra tio n  épiscopale p en d an t le règne 
de Sébastien de M ontfalcon, fonctionna encore comme 
vicaire général en 1545. —  7. C l a u d e ,  f  1598, dernier 
m ayor de L u try  ; Berne supprim a l ’office à sa m ort.
— 8. F r a n ç o i s - L o u i s ,  * 1683, t  vers 1730, officier au 
service de F rance, colonel au service d ’Espagne, ache ta  
en 1722 la  seigneurie de Sullens. — 9. B e n j a m i n ,  1686- 
1719, frère du n° 8, se b a t t i t  contre les Turcs au service 
de Venise, colonel, au m om ent de sa m ort, d ’un régi
m ent au service d ’E spagne. —  de M ontet : D iction
naire. — D H V .

V. M ayor de M ontricher. Fam ille bourgeoise de Mor- 
ges, que l ’on d it descendre des M ayor de L u try . —
1. R o d o l p h e - L o u i s ,  assesseur baillival, acqu it en 1726 
le fief de L u lly .—  2. S a m u e l ,  seigneur de Lully, acquit, 
en 1779, la baronnie de M ontricher. —  3. F r a n t z ,  1810- 
1858, ingénieur en chef des pon ts et chaussées en 
F rance, officier de la Légion d ’honneur, constru isit 
le canal d ’am enée des eaux de la  D urance à Marseille, 
f  en d irigean t le dessèchem ent du lac Fulcino près de 
Naples. — de M ontet : Dictionnaire. — D H V .

V I. M ayor de Romainmôtier. Fam ille d ’in ten d an ts  du 
m onastère de ce nom . —  1. P i e r r e ,  abbé du Lac 
de Jo u x  1370-1383. Arm oiries : ém anché en chef de

deux pointes e t deux dem i-pointes 
d ’a rg en t su r gueules. — 2. H e n r i ,  
abbé du Lac de Jo u x  1385-1419. —  3. 
P i e r r e ,  * 1430, t  vers 1490, d it de 
Jougne, chevalier, seigneur de Bove- 
nens, bailli d ’Orbe, défendit G randson 
contre les Confédérés en 1475. — 4. 
J e a n ,  dernier m ayor héréd ita ire , 
t  vers 1551. — Une fam ille Mayor 
d ’A rnex reçu t en 1578 la charge de 
m ayor de R om ainm ôtier et en p rit 

le nom. Elle s ’é teignit au X V IIe s. C’est à cette  der
nière, sans doute, q u ’ap p a rten a it J e a n - R o d o l p h e ,  qui 
épousa la  dernière des D u te rreau x  neuchâtelo is et ob
t in t  en 1609 le d ro it d ’en p o rte r  le nom  et les arm es. — 
R F V . —  D H V .

V II. Familles bourgeoises. —  1. L o u is , du C hâtelard, 
1832-1896, syndic du C hâtelard , conseiller na tiona l 
1876-1878, 1881-1888. —  2. E r n e s t ,  d it M ayor-V autier, 
petit-fils du n° 1, député  au G rand Conseil 1917-1925, 
au Conseil na tio n a l 1921-1922. —  3. M a t t h i a s ,  de 
G randcour, 1775-1847, m édecin à Mo ra t  1796, ch iru r
gien de l ’hôpita l can tonal à  L ausanne 1803-1847, a 
publié une tren ta in e  d ’études sur son a r t, en tre au tres, 
La chirurgie populaire, ainsi q u ’un  M anuel du baigneur.
— de M ontet : Diet. —■ Livre d’Or. [M. R.]

M A Y R .  Fam ille d ’A rbon (Thurgovie) où elle est
citée pour la prem ière fois en 1621 ; elle est p robab le
m ent im m igrée de Salzbourg au  com m encem ent du 
X V Ie s. J o h a n n - I - I e i n r i c h  d it M ayr-L ibanon, 3 m ai

François-Isaac Mayor (n<> 1). 
D’après un  portrait, de J. Hébert 

(Bibl. Nat. Berne).

François-Isaac Mayor (n<> 1). 
D’après un  portrait, de J. Hébert 

(Bibl. Nat. Berne).
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1768 - 27 oct. 1838, p roprié ta ire  d ’une blanchisse
rie et de deux fabriques de toiles pein tes, fit au tem ps 
de N apoléon sep t voyages en Ita lie  m éridionale e t en 
1812-1814 un voyage en O rient, don t il tin t  des jou rn au x  
détaillés. A été publié : Schicksale eines Schweizers 
ivährend seiner Reise nach Jerusalem und dem Orient, 
1815. Les m anuscrits se tro u v e n t à la b ib lio thèque can
tonale de Thurgovie, les collections rapportées d ’O rient 
au  Musée thurgovien  à  Frauenfeld . —  Voir Schaltcgger, 
dans T B  48. — Biieler, dans T B  49 et 53. [L e i s i . ]

M A Y R DE  B A L D E G G .  Fam ille patricienne du 
can ton  de Lucerne en tre  15(16 à  1581 nom m ée M e i e r ,  
M e i e r  d i t  S c h w i t z e r  et S c i i w y t z e r .  Le nom ac tuel
lem ent porté  p a r la famille se base sur l ’o rthographe 
du  nom contenue dans le diplôm e im périal de 1633 
et de la possession de la seigneurie de Baldegg. A r 
moiries: a) de fam ille : d ’or à un  M m ajuscule oncial 
de sable ; b) concédées p a r  diplôm e de 1633 : écar- 

telé , aux  1 et. 4 des arm es de famille, 
aux 2 et 3 de gueules au vol d ’a r
gent de onze plum es. — Fondation  
du fldéicommis de famille en 1763 
p a r le p révôt C harles-Jos. Bessler, de 
W attingen . C onfirm ation du  nom  de 
famille pa r le Conseil d ’É ta t  en 1886. 
— W e l t i  Meier, m em bre du Grand 
Conseil et bailli à K riens et Horw , 
s ’é tab lit à Schwyz en 1425. — 1. 
H a n s ,  fils probable du précédent, m eu

n ier au G raben, bourgeois de Lucerne 1452, du tribunal 
des N euf 1480, m entionné encore en 1488. — 2. H a n s ,  
fils du n° 1, dans la querelle successorale de 1506 et 1507, 
porte  le nom  de Meier dit Schw ytzer et Schw ytzer, du t r i 
bunal des N euf 1510, juge 1515 e t 1517, Senlimeisler 1515- 
1520 ; du P e tit  Conseil 1517, t  a v an t 1521. Ses descen
dan ts s ’é tab liren t à W illisau, où ils firent pa rtie  du Con
seil ; en 1572, ils rev in ren t à Lucerne. —  3. B e r n h a r d  
Schw itzer, 1542, du Conseil de W illisau 1546-1559, f  vers 
1564. —  4. B e r n h a r d  Meier d it Schw ytzer, petit-fils du 
n° 3, renouvellem ent de la bourgeoisie de Lucerne et 
m em bre du G rand Conseil 1581, bailli de W eggis 1583, 
Landeshauptm ann  du prince-abbé de Saint-G all à Wil 
1590, bailli de B üron 1595, du P e tit Conseil 1596, in ten 
d a n t des b â tim en ts  1599, f  1609. —  5. L a u r e n z ,  fils 
du  n° 4, 1594-1660, du  P e tit  Conseil 1616, capitaine 
dans la garde en F rance 1621, acqu it la seigneurie de 
Baldegg en 1630 ; il reçu t de l ’em pereur F erd inand  II 
des le ttres  de noblesse. Bailli de R othenbourg  et grand 
m aître  de l ’artillerie  1633, bailli de W illisau 1641, lieu
ten a n t d ’avoyer 1647, à p lusieurs reprises député à la 
D iète et envové auprès du pape A lexandre V II, f  1655.
—  6. F r a n z - K a r l ,  fils du n" 5, 1630-1681, bailli de 
M alters 1665, du P e tit Conseil 1674, bailli de l ’E n tlebuch  
1677, chevalier de l ’Éperon d ’Or, seigneur de Baldegg.
—  7. J o h a n n - B e r n h a r d ,  frère du n° 6, 1620-1665, 
m em bre du Conseil de guerre de l ’évêque de Constance, 
bailli d 'A rbon. — 8. J o h a n n - K a s p a r ,  1652-1704, du 
P e tit Conseil 1682, ach e ta  en 1688 le château  de T annen- 
fels, q u ’il reconstru isit en p artie , bailli de Sargans 1689, 
colonel d ’un régim ent en Espagne, député  à Venise pour 
le règlem ent de conflits dans le régim ent Heller, cheva
lier de l ’ordre de Saint-M arc 1690, com m andan t de la 
garde suisse à  Rom e 1698. — 9. J o h a n n - B e r n h a r d ,  fils 
du  n° 6, 1657-1708, seigneur de Baldegg, du P e tit Conseil 
1688, bailli de M ünster 1689, de l ’E n tlebuch  1699, de 
Sargans 1703. —  10. Jo h an n a-B ap tis ta , sœ ur A d e l h e i d ,  
cistercienne de R athausen , sœ ur du n° 9, 1670-1734, ab 
besse 1723 .— 11. Jo sep h -Philipp , P . F e r d i n a n d ,  fran 
ciscain, D r theo l., frère du n° 9, 1674-1731, comm issaire 
général de la province de Liège 1721, provincial de la p ro 
vince de S trasbourg  1723, écrivain, t  comme gardien  à 
Constance. —  12. L u d w i g - T h a d e u s ,  fils du n» 8, 1678- 
1738, bailli du Val Maggia 1706 e t 1730, de L ocam o 1714, 
de W ykon 1717, de Mendrisio 1736, où il m o u ru t. — 13. 
J o h a n n - R u d o l f ,  fils du n = 9, 1686-1752, bailli de H abs
bourg  1715, de B üron 1727, de M alters 1741, v end it B al
degg sous réserve de garder le nom  de cette  seigneurie.
—  14. A l p h o n s - A n t o n ,  1691-1757, fils du n° 9, p rév ô t à 
M ariastein, à R ohr en 1730. — 15. K a s p a r - L a u r e n z ,  
1695-1743, fils du n» 9, p révô t de la collégiale de S t. Leo-

degar à Lucerne 1725. — 16. F r a n z - A n t o n - A l p i i o n s ,  fils 
du n° 13,1716-1765, cap itaine  au service d ’Espagne 1738, 
com m andant de bata illon  1747, seigneur de M am m ertsho- 
fen 1751.—  17. M a r i a - C l a r a - J o h a n n a - B a p t i s t a ,  sœ ur 
du n° 16, 1716-1791, abbesse du couvent de Paradies près 
de D iessenhofen 1759-1775. —  18. K a r l - J o s e f - A n 
t o n ,  fils du n" 16, 1750-1826, bailli de K nutw il 1779. 
de H absbourg  1781, ad m in istra teu r de Heidegg 1785, 
bailli de M alters 1787, juge 1792, m ajor de la brigade 
de M ünster 1798, p résiden t de la Cour de justice  du 
can ton  de Lucerne. — 19. L a u r e n z - J o s .-A l o i s ,  frère 
du n° 18, 1755-1818, cap itaine  au service de Sar
ti aig ne 1782, présiden t de la Cham bre adm in istra tive  
de la R épublique helvétique à Lucerne 1799-1802. 
v ice-président du gouvernem ent 1803, vice-président 
de la comm ission suisse 
de liquidation  1803. —
20. F r a n z - X a v e r ,  frère 
du n= 19, 1763-1810,
chanoine de B erom ünster 
1791, constru is it la custo
die.— 21. Alphons- Jost-  
Martin, fils du n° 18,
1789-1875, officier d 'é ta t-  
m ajor au service de 
France dès 1809, chevalier 
de Saint-Louis 1822, colo
nel d ’ét.a.t-major général 
1837, com m andeur de 
l'ordre d ’Isabelle-Ia-Ca- 
tholique 1838, m aréchal 
de cam p et com m andan t 
de l ’école de guerre de La 
Flèche 1845, com m andeur 
de la Légion d ’honneur 
et com m andant de l ’école Alplions-Jost -Mart in  Mayr de
d ’é ta t-m a jo r général à Pa- Baldegg. D’ap. une photog.
ris 1848, se re tira  en 1851.
T itu laire  de la médaille de Sain te-IIélène 1858. — 22. 
M a t h i l d e ,  * 15 ju in  1870 à Lucerne, alliée de W eek à 
Fribourg, pe in tre  sous le pseudonym e M athilde W ig -  
gishausen. — S K L  II, 344. — 23. R u d o l f ,  * 23 
sep t. 1873, Dr ju r .,  p rocureu r général du can ton  de 
Lucerne. — Voir L L . —  L L H .  — von Mülinen : Hel
vetia Sacra. — M. Riedweg : Gesch. des Collegiatstiftes 
Beromünster. — G. von Vivis dans A H S  1909. —  A G S  
1, 11. — OBG  l i l .  — D achenhausen et B rünner : T a 
schenbuch der adeligen Häuser 1891. — A rchives de 
famille. — Besatzungsbuch. — Gfr. Reg. —  Notes gé
n é a l o g i q u e s .  [v. V.]

IV! AZ IO ( d e l  M a z i o ,  M a t i o ,  MAZZI. MAGIO). F a 
mille de Roveredo (Grisons), qui a  joué un  rôle im 
p o rtan t dans l ’histoire locale. Elle a donné depuis 1550 
une lignée continue de no taires et de p rê tre s .— FRAN
CESCO, chanoine de la collégiale de Sain t-V ictor 1630- 
1657, in augura  la période de rénovation  de cette  
église. —  A n t o n i o - C e s a r e ,  curé de R overedo après 
1684, renouvela les églises de l ’endroit ; fit orner celle 
de la M adonna del P o n te  de stucs et de pein tures. — 
DOMENICO, arch itecte , établi à L andau  à la fin du 
X V IIe s., éleva l ’église paroissiale d ’E ttlin g  de 1719 
à 1720 et celle du pèlerinage de l ’Assom ption à F rauen- 
tôdling. — Les Mazio sem blent avoir fa it souche en 
Allemagne ; à Roveredo, la famille doit s ’être  é te in te  
au com m encem ent du X IX e s. —  Kunstdenkm äler 
Bayern  X II I .  [A. Z e n d r a l l i . ]

M A Z Z A .  Fam ille tessinoise m entionnée à Verselo 
en 1460, à Sonvico en 1482, à  C im adera en 1512. 
—  C e s a r e ,  * le 20 ju in  1889 à Verselo, conseiller d ’É ta l 
dès 1921. [C. T.]

M A Z Z E .  P en d an t longtem ps, la m azze fu t en Valais 
le sym bole de l ’insurrection  populaire. L ’origine du mot 
est a ttrib u ée  à l ’expression ita lienne mazza (m assue, 
m asse). E n 1511, courir à la  « M atzen » ou à  la « masse » 
signifie faire ém eute. Dans un b ref d ’A lexandre VI, 
du 7 jan v . 1500, la m azze est décrite  comme une image 
taillée dans le bois figuran t un  visage hum ain  avec une 
longue barbe ondoyante. C ette figure é ta it exposée su r 
un  pon t, sur une fontaine  de village ou su r un au tre  
em placem ent public où elle é ta it l ’objet d ’une grande
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vénération  ; beaucoup de gens des vallées et des m o n ta 
gnes l 'honora ien t en s ’inclin an t ou en se découvran t. 
C’est devan t elle que se réun issa ien t les insurgés pour 
se conjurer, pa r un  serm en t à  l ’im age, contre les gens

Mazze sculptée sur le portail Nord de l ’église paroissiale de 
Glis (Brigue), d a tan t  du commencement du X V I e s.

D 'après  une photographie.

hostiles et pour gagner des partisan s. Celui qui vou
la it en tre r dans la  con ju ra tion  p lan ta it un  clou dans la 
m asse. Un « m aître  de la m azze », accom pagné d ’a u 
tres révoltés, p o rta it la  m azze de village en village, 
ce qui c o n stitu a it le « jeu  de la m azze ». Il n ’é ta it pas 
rare que ces cortèges s ’accom pagnassent d ’une chan
son rim ée pour la  circonstance pa r un  com pagnon de 
la m azze. Les bandes ainsi soulevées se je ta ie n t avec une 
violence désordonnée contre les m aisons de l ’hom m e 
auq u el la m azze av a it ju ré  hostilité , dé tru isa ien t ses 
biens et le bann issa ien t du pays avec ses proches.

La prem ière ap p aritio n  de la  m azze est généralem ent 
mise en corré lation  avec les troubles de R arogne (1414- 
1437), m ais c’est à  to r t.  Il est é tab li q u ’à  cette  époque les 
insurgés, qui s ’in titu la ien t comme « v e n an t du  chien », 
po rta ien t comme sym bole de la révolte  non la m azze, 
m ais une bannière  sur laquelle é ta it pein te une chienne 
de chasse entourée de nom breux  chiens. Ce n ’est que 
vers la fin du  X V e s. que la  m azze, la  m assue, devient 
le v é ritab le  signe de la révolte, t ir a n t  trè s  probablem ent 
son origine d ’un drapeau  p o rta n t cette  figure. Trois 
g randes levées de m azze euren t lieu du v iv an t du cardi
nal Schiner : celle de 1496 contre Leveque Jo s t de Sile- 
nen, celles de 1511 et 1517 contre Schiner lui-m ême, 
bien  que dès le débu t de son gouvernem ent, il a it en tre 
pris une lu tte  énergique contre cette  m anière de se faire 
rendre ju stice . Son adversaire  George Supersaxo, qui 
a v a it  été  l ’in stig a teu r de ces trois m ouvem ents vit 
la m azze se lever contre lui et le chasser du pays en
1529. Dans la  guerre d ite  de Trinkelstier (1550), l ’ém eute 
populaire ne fu t pas déchaînée pa r une levée de m azze 
p roprem en t d ite , m ais pa r les Trïnkelstiere  ; toutefois à 
m ain tes reprises, on m enaça de « lever la m azze ». Le 
16 avr. 1550, les députés des Confédérés in sistèren t a u 

près du Landrat vala isan  pour la suppression définitive 
de la  m azze. Il sem ble q u ’en 1556 une décision form elle 
du Landrat a it  m is fin à cette  p ra tiq u e . — Voir Büchi : 
Die M azze, dans A S A  X II , 309. —  E in  M atzenlied, dans 
S A V  X V III , p. 193.— H offm ann-K rayer :Die Walliser 
M azze, dans S A U  X V I, p. 53. —  Jo ller : Notizen über 
die Matze, dans B W  G I, 301. —  Im esch : Landratsabsch.
—  Le m êm e : Trinkelstierkrieg, dans B W G  I, 312. — 
F u rre r I. [ D . I . ]

M A Z Z E T T I .  Fam ille tessinoise originaire do Cevio, 
é tablie  à  Rovio dès la prem ière m oitié du X V Ie s. et 
à Bissone dès 1610. La branche de Bissóne s ’est é te in te  
au  X V II Ie s. Arm oiries  : tiercé en fasce, au  1 de gueules 
à  une m ain  issan te  de carnation  te n a n t  un  bou q u e t de 
narcisses d ’a rgen t, au  2 d ’azur, au  3 d ’or (va rian te ). —
1. P i e t r o ,  f  1632 à Rovio, s tu ca teu r, trav a illa  de 1600 
à 1606 au  palais G iustiniani à Rom e et ensuite  en A u tri
che. —  2. C r i s t o f o r o ,  de Rovio, ingénieur m ilita ire  
à  R ouen vers 1632. — 3. P i e t r o ,  * 1663 à Rovio 
t  1744, scu lp teu r sur bois et su r m arb re , à  T urin , Gênes 
e t Bergam e. —  4. C a r p o f o r o  M azzetti-T encalla , de 
Bissone, * 1684, f  1748 à Venise, s tu ca teu r, élève et 
ensuite  associé d ’A bbondio Stazio. Les deux a rtis te s  
décorèren t des églises à Venise, U dine, B assano, e t de 
nom breux  pala is dans la  prem ière de ces villes. L a fa
mille M azzetti h é rita  du pe in tre  Carpoforo Tencalla  à 
condition  d ’a jo u te r le nom  de ce dernier au  sien. — 
5.  E m i l i o ,  * à  Rovio 20 ju il. 1862, h istorien , découvrit 
n o tam m en t les œ uvres des R abaglio  de G andria : col
lab o ra teu r au BStor. et à la R ivista  archeologica co- 
mense. A publié : J diritti dei popoli nella guerra, 1919.
—  A H S  1914, 1918. —  L L . —- BStor. 1885, 1899, 
1901, 1921. —  Bianchi : A rtis ti ticinesi. — Didelfi : 
D izionario. — S K L .  —  Vegezzi : Esposizione storica.
—  A lm an . ticinese 1925, 1927. —  Fiissling : Gesch. d. 
besten K ünstler. [C. T r e z z i n i .1

M A Z Z I . Fam ille tessinoise m entionnée à  P a lagnedra  
en 1311 et à  Colla. Arm oiries  des Mazzi de Palagnedra  : 
d ’a rgen t à une guivre de sinopie, to rtillée, placée en pal, 
accostée de deux m asses d ’acier em m anchées de gueules.
—  1. G i o v a n n i ,  vicaire ecclésiastique de la L éventine 
en 1375. —  2. P e t r o n i o ,  fu t au service de Gian- 
G astone de Médicis, dernier grand-duc de Toscane de 
cette  fam ille ; il eut le privilège de p o rte r  les arm es du 
grand-duc ; b ien fa iteu r de la paroisse de P a lagnedra . —
3. T a d d e o ,  de Palagnedra, p e in tre  du X V II Ie s., 
trav a illa  pour G ian-G astone de Médicis à  Florence. — 
A H S  1914, 1926. —  A. C attaneo : I  Leponti. —  L. Si- 
m ona : Palagnedra e la sua chiesa. [C. T.]

M A Z Z I N  l, J o s e p h ,  célèbre p a trio te  ita lien , 1805- 
1872, né à Gênes, a rriv a  à  Genève le 28 ju in  1833 et 
resta  en Suisse ju sq u ’au  2 jan v ie r 1837, da te  à la 
quelle il p a r ti t  pour l ’A ngleterre. Il organisa au  débu t 
de février 1834 l ’expédition de Savoie qui échoua p i
teu sem en t. Son b u t é ta it de passer de la Savoie dans 
les É ta ts  sardes pour y  proclam er la république. Il sé
jo u rn a  en Suisse, à  Genève, L ausanne, Berne, L u
gano e t aux  bains de Granges, tou jou rs surveillé p a r la  
police qui le recherchait continuellem ent. M azzini fu t 
reçu  bourgeois de Granges en 1835, m ais l ’année sui
v an te  cette  qua lité  lui fu t re tirée . Le 15 avril 1834, il 
fonda à Berne la Jeune  E urope qui é ta it l ’union des 
trois associations républicaines : Jeu n e  Ita lie , Jeune  
Allemagne e t Jeu n e  Pologne. Peu après, il fonda la 
Jeune  Suisse. Il créa à B ienne le jo u rn a l la Jeune  
Suisse. Mazzini écriv it beaucoup p en d an t son séjour en 
Suisse. Il com posa un  grand  nom bre d ’articles pour la 
Jeune Suisse  et eu t une correspondance énorm e qui 
form e les volum es I à  V de l’Epistolario  dans les Scritti 
editi ed inediti. —  E . H äfiiger : J .  M . und  sein A ufenthalt 
in  Grenchen, dans R H S  1926. [ M a r g .  M a u e r h o f e r .]

M A Z Z I N I ,  P a o l o - A n d r e a ,  de L ugano, carm e dé
chaussé, v isiteu r de son ordre dans le diocèse de Bologne, 
provincial de Milan, confesseur et conseiller du pape 
Benoît X IV , général de son ordre 1755. [C. T.]

M É A N .  Fam ille vaudoise, à  Payerne  en 1444. — 
A r m a n d ,  * 4 aoû t 1874, ingénieur can tonal à N euchâtel 
dès 1918. — B e n j a m i n ,  son frère. * 29 ao û t 1881, avo
cat à L ausanne, dépu té  au  Grand Conseil depuis 1921, 
p résiden t du Conseil com m unal de L ausanne en 1921,
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présiden t de la société industrielle  et com m erciale de 
L ausanne. [M. R.]

IVIECHEL, von . Fam ille bourgeoise de Bâle, adm ise 
a u  dro it de bourgeoisie en 1527 avec P e t e r ,  de F ran c
fort-sur-le-M ain e t représen tée  pour la prem ière fois 
dans le P e tit  Conseil en 1660, p a r JOSIAS, prévô t de la 
corpora tion  des vignerons. A rm oiries : d ’a rgen t à un 
moine de sable. —  1. Christian , * 1737, graveur et 
éd iteu r d ’a r t,  é tab li à Paris 1758-1764, dès 1766 à Bâle 
et dès 1803 à Berlin ; pub lia  nom bre d ’estam pes de 
va leur et d ’ouvrages a rtistiques . P en d an t u n  assez long 
séjour à  Vienne, il rédigea le catalogue de la galerie 
im périale de pe in tu re  q u ’il av a it reclassée. G raveur de

l ’É ta t  de Bâle, du Conseil 
1787, b ib lio thécaire de la 
reine de Prusse, conseil
ler aulique de l ’É lecteur 
pa la tin  et m em bre de l ’A 
cadém ie des a rts  de Berlin 
en 1807, m o u ru t dans 
cette  ville en 1817. —
S K L . —  A D  B. —  B.-A. 
D uncker II , p. 135 et 168. 
— Füssli : Gesch. der be
sten Künstler 111. —  2. 
J o h a n n  - J a k o b , 1764- 
1816, neveu e t élève du 
n° 1, dirigea un a te lier de 
g rav u re  à  L örrach. —
S K L .  —  N agler : K iinst- 
lerlex. IX . — 3. J o in m n -  
L ik 'ü s , * 1807, officier 
en France et en Suisse où 

Christian von Mechel en 1787. SOU dernier grade fu t C6-
D’après une gravure  sur cuivre lui de com m andant de

de B ar th .  H übner  (Bibl. Nat.  bataillon  e t lieu tenan t-co-
Beme). lonel à  l ’é ta t-m a jo r géné

ral, en tra  en 1850 au  ser
vice de Naples comme lieutenant-colonel, devin t
colonel e t com m andant d ’un bata illon  é tranger en 
garnison à Avellino, général de brigade du 3e b a 
taillon  é tranger, puis m aréchal de cam p. Il rev in t en 
Suisse où il m o u ru t en 1873. Com m andeur de l ’ordre 
de Saint-G eorge et titu la ire  de l 'o rd re  de Sain t-Ferdi- 
nand  et pour le m érite . —  E rism ann : Beteiligung der 
Schweizer am  Todeskam pf des neapolitan. K önigshauses.
—  M emoria per il Maresciallo di Campo G. L . de Mechel.
—  4. H a n s ,  1839-1912, lieu ten an t au  service napolitain , 
plus ta rd  colonel fédéral d ’in fan terie  et com m issaire des 
guerres du can ton  de Bâle-Villc. ■— A GS. — L utz  : B as
ler Bürgerbuch. —  L L . [Adr. S t ü c k e l b f . rc. ,1

Wl E C K E N S T O C K , CHARLES, d ’une famille de 
W erden (Prusse), naturalisée et agrégée à  N euchâtel 
en 1865, * 14 sept. 1865 à N euchâtel, professeur de 
d ro it à l ’académ ie, puis université  de N euchâtel 1893- 
1923, recteu r 1908-1909 et 1921-1923, juge cantonal 
dès 1911. [L.M .] j

M É D E C IN S . I. Aperçu historique. Des inscrip tions, ! 
des trouvailles d ’in stru m en ts chirurgicaux, des vesti- | 
ges d ’infirm eries p rouven t l ’existence de m édecins à 
l ’époque rom aine. Après l ’invasion des barbares, ce 
qui su b sis ta it des connaissances m édicales de l ’a n ti
q u ité  se réfugia dans quelques couvents. Des m oines 
acq u iren t des notions de m édecine en trad u isan t les 
au teu rs  la tin s  et donnèren t des soins aux m alades. 
L ’église in te rd isan t au clergé de soigner les blessures 
e t les m aladies externes, la chirurgie se sépara de 
la m édecine in te rne  pour devenir une profession spé
ciale, exercée généralem ent pa r des gens sans p ré p ara 
tion  scientifique. Ce n ’est q u ’à p a r tir  du X I I I e s. q u ’on 
rencontre  en Suisse des m édecins laïcs, a y an t acquis 
leur science en Ita lie  et en France. L eur nom bre aug
m en ta  avec la  création  de facultés de m édecine en 
A llem agne au m ilieu du X IV e s. L a prem ière un iv er
sité suisse, celle de Bâle, fu t fondée en 1460, m ais il 
s ’écoula du tem ps a v an t q u ’elle p û t form er des m éde
cins en nom bre considérable. Ju s q u ’au  X V II Ie s. la 
p lu p a rt des m édecins é ta ien t des m édecins de ville, 
engagés p a r les au to rités  pour donner g ra tu item en t 
leurs soins aux  m alades pauvres et fournir des avis

sur les questions in té ressan t la san té  générale. Au 
m oyen âge, leurs fonctions se confondaient souven t 
avec celles de m aître  d ’école, de greffier, d ’astro logue, etc.

Après la Réform e la m édecine p rit un  essor consi
dérable. A Bâle, avec Félix P la tte r , la facu lté  de m é
decine acqu it au déb u t du X V IIe s. une rép u ta tio n  
européenne. Les Suisses se fo rm aien t aussi à la p ra ti
que de la m édecine aux  universités de S trasbourg , 
iVIarbourg, Leyde, G öttingue, Paris, M ontpellier, V a
lence et Lyon. A ux X V IIe et X V II Ie s., les é tu d ian ts  
et les jeunes m édecins se g roupaien t nom breux  à 
Schaffhouse, D iessenhofen et Zurich au to u r des excel
len ts pra ticiens B runner, Peyer, W epfer, M urait e t H ir- 
zel. Le soin des blessures, des frac tu res et de to u tes  les 
m aladies externes incom bait aux  barb iers et à  une 
foule d ’au tres em piriques. Dès le d éb u t du X V e s. les 
chirurgiens-barbiers s’organisèrent en corporations. Des 
barbiers asserm entés accom pagnèrent dès le X IV e s. 
les Confédérés dans leurs cam pagnes. L a chirurgie fit 
des progrès im p o rtan ts  aux X V IIe et X V II Ie s. où la 
coutum e se form a de faire des stages aux  écoles de chi
rurgie de S trasbourg  et de Paris. Les chirurgiens les 
m ieux préparés é ta ien t a ttach és aux h ô p itau x  sous le 
nom  d ’opérateurs, trav a illan t sous la surveillance des 
médecins.

E n 1740, l ’université  de Bâle fonda une chaire de 
chirurgie et d ’obsté trique. A ntérieurem ent déjà , en 
1687, Jean  de M urait av a it créé à Zurich un Collège 
anatom ique où il professait en allem and l ’anatom ie et 
les élém ents des sciences annexes. E n  1804, cet é ta 
blissem ent dev in t can tonal et en 1833, il form a la base 
de la faculté  de m édecine de l ’université . A Berne, le 
D r A. Schifarli fonda en 1798, avec quelques m éde
cins ph ilan thropes, un in s t itu t  chirurgico-m édical, 
d onnan t un  enseignem ent théo rique  et p ra tiq u e . En 
1805, il dev in t la faculté  de m édecine de l ’académ ie de 
Berne, puis, en 1834, celle de l 'u n iversité . Ces é tab lis
sem ents favorisèrent la fusion de la m édecine et de la 
chirurgie. Au com m encem ent du X IX e s., le fossé 
n ’é ta it pas en tièrem ent comblé, m ais la  chirurgie s ’é ta it 
définitivement, libérée de l ’a r t  des em piriques. Ce ne 
fu t q u ’après 1840 que d isparu ren t les dernières traces 
de la séparation  d ’autrefois et que la p rép ara tio n  des 
m édecins p o rta  sur les m aladies externes comm e sur 
les m aladies internes.

Du X V Ie au X V II Ie s., la Suisse a  p ro d u it un  grand  
nom bre de m édecins e t de chirurgiens de va leur. Ci
tons parm i les m édecins : Th. Paracelse, K . Gessner, 
Félix P la tte r , K. B auhin, J .  W epfer, J.-C . Peyer, J.-C . 
B runner, A lbert de Haller, G. Z im m erm ann, Th. B onnet, 
J  .-J. M anget, D. L edere , Th. T ronchin, L. Odier et
S. T issot ; parm i les chirurgiens et les accoucheurs : 
J . Rueff, P . Franco, F. W irz, W . F ab ry  von H ilden, 
J . de M urait, J.-A . Venel et L. Ju rin e . Le plus célèbre 
des em piriques fu t Michel Schupbach, de L angnau , qui 
acquit, une no torié té  européenne pa r sa perspicacité  et 
sa connaissance de la n a tu re  hum aine.

II . Sociétés médicales. La prem ière société m édicale 
fu t fondée en 1713 à Genève p a r D aniel L ed ere . Elle 
d isp a ru t b ien tô t pour se reco n stitu er en 1775 sous le 
nom de Société des médecins de Genève, qui d ev in t en 
1823 la  Société médicale, au jo u rd ’hui ex is tan te . En 1788 
fu t créée à Zurich la Helvetische Gesellschaft korrespon
dierender Æ rzte und  W undaerzte, qui ex ista  ju sq u ’en 
1798. Après la  chute de l ’ancien régim e, on v it se créer 
de nom breuses sociétés cantonales. E n 1867 celles des 
cantons rom ands fusionnèrent sous le nom  de Société 
médicale de la Suisse romande ; en 1870, les sociétés 
des cantons allem ands form èrent le Æ rztlicher Zentral
verein der Schweiz, auquel adhéra  en 1887 la  Società 
medica delle Svizzera italiana. Une délégation  de ces 
trois sociétés, form ée en 1875 sous le nom  de Commis
sion médicale suisse donna à m ain tes reprises des préavis 
au Conseil fédéral.

L ’in troduction  de l ’assurance m aladie e t accidents en 
1890 am ena une organisation  nouvelle de la profession. 
La Chambre médicale suisse fu t créée en 1901 pa r le 
Zentralverein  et la Société m édicale, sur la base d ’un 
délégué pour 50 m em bres de chaque société cantonale. 
Elle discute les questions m édicales d ’in té rê t public et
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prend des m esures de défense professionnelle ; elle dési
gne les m em bres de la  « Commission m édicale suisse » 
Ces deux organism es on t joué un  rôle im p o rtan t dans la

législation m édicale et de p révoyance sociale. Il existe 
de nom breuses sociétés de spécialistes.

I I I .  Institu tions de prévoyance professionnelle. En 
1883 fu t créée la Caisse d ’assistance des m édecins suisses 
adm in istrée  à  Bale pa r la  Commission m édicale sdisse, 
et alim entée pa r des dons. Sous le nom  de F ondation  
B u rck h ard t-B aad er, une p a rtie  de sa fo rtu n e  est spé
cia lem ent affectée à l ’assistance des veuves et des o rphe
lins des m édecins suisses. Une Caisse de m aladie des 
m édecins suisses a été fondée en 1889.

IV . Presse médicale. E n 1782 p a ru t à Zurich la Ga
zette de santé oder M agazin fü r  gemeinnützige A rzn e i
kunde und medizinische Polizei. De 1792 à 1797 fu t 
publié  le M useum  der Heilkunde, à Zurich égalem ent. 
Plusieurs périodiques euren t une existence to u t  aussi 
éphém ère p en d an t les deux prem iers tie rs du X I X e s. 
En 1867 a p p a ru t le B ulletin  de la Société médicale de la 
Suisse romande, qui se tran sfo rm a  en 1881 en Revue 
médicale de la Suisse romande. E n 1870 fu t fondé le 
Korrespondenzblatt fü r  Schweizer Æ rzte, publié à Bale 
dès 1910. Le B ureau fédéral de s ta tis tiq u e  et le Service 
fédéral d ’hygiène pub lien t depuis 1891 le B ulletin  du 
Service fédéral d'hygiène, avec un supplém ent spéciale
m en t consacré à la lu tte  contre la tuberculose. La 
Schweizerische Rundschau für A ledizin , qui p a ra ît à 
Berne depuis 1909, publie  des articles en français et en 
a llem and. — Voir C. B runner : Die Spuren röm. Ærzte 
a u f  dem Boden der Schweiz. —  Le m êm e : Die Z u n ft 
der Schärer und ihre hervorragenden Vertreter unter 
den Schweiz. Æ rzten des 16. Jahrh. -— Le m êm e : Die 
Verwundeten in  den Kriegen der alten Eidgenossenschaft. 
— M ey er-Ahrens : Æ rzte und M edizinalwesen der 
Schweiz im  Mittelalter, dans Virchow’s A rchiv für  
patholog. Anatom ie, vol. 24 et 25. —  D enkschrift der 
m edizinchirurg . Gesellschaft des K ant. Zürich zur Feier

des SO Stiflungslages, 1860. —  W . L in d t : Zur E rinne
rung an das Jub iläum  des 100 Jahrestages der Grün
dung der m edizin-chirurg. Gesellschaft des K ant. Bern, 

1909. — R. W ollt : Biographien  
zur Kulturgeschichte d. Schweiz.
— J .  M orax : Statistique médi
cale du canton de Vaud, 5° p a r
tie  : Hist des médecins vau- 
dois, dans Z S S t. 35. — W. 
Fetscherin -L ieh tenhahn  : M ich. 
Schupbach u. seine Zeit. — 
J .  G lur : M edizin . Topogra
phie des Am tsbez. A arw angen.
—  L. G autier : La médecine 
à Genève jusqu’à la fin du 
X V I I I e s. —  F . Schm id : 
Ærztewesen, dans H andwörter
buch der schweizer. Volkswirt
schaft. N om breux trav a u x , 
rap p o rts , correspondances, etc., 
dans la presse m édicale et 
dans le Schw. M edizinalkalen
der, publié à B erne de 1864 
à 1878 et depuis lors à  Bàie. 
P o u r indications bibliogr. ju s 
q u ’en 1900 voir B S L ,  fase. 
V, 8. [G anguillet.j

M E D E G L I A  (G. Tessin, D. 
Bellinzone. V. D G S). Com. et 
paroisse. E n 1214, Medelia ; 
1541, Medea. A nciennem ent la 
com m une p o rta it le nom  de 
M edellia et Drossa. Au m oyen 
âge Medeglia re levait de la ju 
rid ic tion  de Lugano et dans la 
prem ière m oitié du XV» s., il 
devait fourn ir au duc de Milan 
60 soldats et du m atérie l de 
guerre. Il fu t cédé avec Isone, 
en 1499, par les F rançais au 
com té de Bellinzone, en com
pensation des d évasta tions que 
les Confédérés avaien t com m i
ses dans le com té p en d an t la 
dom ination  française. Medeglia 

; passa avec Isone sous la dom ination  suisse en 1500. Le 
: 25 m ai 1805 fu t réglé un  différend qui d u ra it depuis le 

X V Ie s. au su je t du te rrito ire  de Sain t-L éonard  (R oba- 
sacco). Au sp irituel, M edeglia dépendit de Bironico, la 
vice-paroisse, créée en 1585 ne fu t jam ais  séparée canoni
quem ent de Bironico. L ’église paroissiale S. B artolom eo 
ex ista it déjà  au XV» s. ; elle fu t reconstru ite  à la fin 
du X V IIe ou com m encem ent du X V II Ie s. La chapelle
S. Giulio date  de 1707-1710. Population : 1591, 320 h ab. 
environ ; 1920, 366. R egistres de bap têm es dès 1740, 
de m ariages dès 1722, de décès dès 1719. —  Monti : 
A tti.  — E . Maspoli : La pieve d’A g n o .— E. P o m etta  : 
Come il Ticino. — A S  I. — A. Baroffio : D ell’Invasione  
francese. —  BStor. 1890, 1906. — A rt. IS O N E .  [C. T.j 

M E D E L S  (C. Grisons, D. V orderrhein . V. D G S). 
Com. com prenan t to u te  la vallée de ce nom , avec 
Curaglia, P ia tta  et S ta  M aria. L a rou te  du L ukm anier 
traverse  cette  région. Le couvent de D isentis possédait 
un  hospice à S ta  Maria; il d é ten a it d ’ailleurs to u te  la 

: vallée, m ais la com m unauté  eu t cependant de bonne 
heure une certaine autonom ie politique e t économ ique. 
Johannes, am m ann, est cité vers 1325. Models se r a t t a 
cha plus ta rd  à la ju rid ic tio n  de D isentis. La plus an 
cienne église de la vallée est Sain t-M artin  de P ia tta  ; 
elle av a it déjà  son propre desservan t en 1338, devint 
église paroissiale en 1456 et fu t détachée en 1500 de 
l'église-m ère de S t. Jo h an n  à D isentis. Des m ines furent 
exploitées de bonne heure à  Models ; elles on t donné le 
nom de la vallée e t de la com m unauté  : metallum  -- mine. 
Elles a p p arten a ien t au  seigneur du pays, l ’abbé de 
D isentis. Jak o b  II , abbé de 1357 à 1366 environ, les 
ay an t afferm ées à des gens du dehors, des troubles 
écla tè ren t ; il tom ba v ictim e d ’une con jura tion . Son 
successeur ann u la  le co n tra t d ’afferm age. R egistres 
de paroisse dès 1726. —  Voir C. v. Mohr : Cod. dipi.

LA  P H A R M A C IE  R U S T IQ U E
r.-7?c^jrc,rcnPr/w/i c.O Jcrc t)r ùntrrP ëvrde /a  O ia m /vr .d u  //7 - c / / ■ //tty jH tr / ton  et et .rrw,t>

7c ctom tic 07Z'rjccf'n t ic  Ter. ■ Iffcnfr/r/ru , C/r/if . r t c  7 o c t .H c / t t /C io / t .  c ,

Médecins. In térieur de la pharmacie  de Michel Schüpbach à Langnau.  
D’après une gravure de Barili.  Hübner  1775.
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— P. Ad. Schum acher : A lb u m  Desert. —  Simo- 
net : Die hath. Welt geistlichen. — Rob. v . P la n ta  : Berg
bau u. Ortsnamenkunde im  alten Rätien  (m ns.). [A. v. C.]

IVIEDELS ( v o n  M e d è l l ) .  Fam ille  du vai T avetsch  
(Grisons). Arm oiries : d ’azur au  lion de gueules avec 
un éperon dans la  p a tte  (varian te). On n ’a pu  décider 
si H e i n r i c h  de Models, cité en 1325, et V i n z e n z  de 
Models, a rb itre  en 1438, ap p artien n en t à  cette  famille.
—  1. A d a lb e r t ,  D r theol., abbé de D isentis 1655-1696, 
l'un  des plus im p o rtan ts  abbés du  couvent. C’est sous 
lui que l ’O berland grisou fu t détaché de l ’évêché de 
Coire et ra ttac h é  à  l ’abbaye  de D isentis. Le clergé sécu
lier, poussé pa r le doyen M. Schgier et le juge N. Maissen, 
s ’opposa à cette  m esure, de sorte que l ’abbé reçu t ordre 
de dém issionner, 1660. Il est l ’a u te u r  d ’un ouvrage de 
m éd itation  en rom anche et de quelques écrits sur l ’his- 
loire du couvent (p e rd u s ) .—  2.  K o n r a d ,  Landrichter 
1684. — Voir QSG  10. — Ad. Schum acher : A lb u m  
Desertinense. [A. v. C.]

WIEDER.  Fam illes des cantons de Lucerne et. Soleure.
A. C an to n  de L u c e rn e . Fam illes des bailliages de 

W illisau, Sursee, Lucerne du X IV e au  X V IIe s. W e r n e r  
et W e l t i ,  du G rand Conseil 1396. —  P a n t a l e o n ,  lieu
ten an t du bailli de Nunw il 1435. — H a n s ,  am m anti de 
Kleinw angen 1611. —  A rchives d ’É ta t .  — Gfr. Reg. — 
E sterm ann : Hochdorf. [P.-X. w .]

B. C an to n  de S o leu re . Fam ille bourgeoise é te in te  
de la  ville de Soleure. U r s ,  p ein tre  de cartes géogra
phiques, bourgeois 1514, du Grand Conseil 1517-1520.
—  H e i n r i c h ,  fils du précédent, p rê tre  1522, chapelain 
à Soleure 1523, à  Zuchwil 1526, chanoine de Soleure 
1535, f  1537. —  Voir LL. — P. Alex. Schm id : Kirchen
sätze. —  v. Vivis : Bestallungsbuch. —  A rchives de 
l ’É ta t  de Soleure. [v. v.]

W I ÉDI AT IO N ( A C T E  DE ) .  L ’in te rv en tio n  de B ona
p a rte  dans les affaires de la Suisse, le 30 sep tem bre 1802, 
m it fin, en réalité , à  l ’existence de la R épublique 
helvétique. Celle - ci, que les ba ïonettes françaises 
av a ien t im posée en 1798, succom bait dans les lu tte s  
que se liv ra ien t fédéralistes et un ita ires . Elle survécu t 
néanm oins p en d an t les tra v a u x  de la C onsulta à  Paris. 
L ’A cte de m édiation , soumis à la discussion des députés 
de la C onsulta, fu t rem is à  ces derniers à  Saint-C loud, 
le 19 février 1803. Il reçu t l ’ap p robation  du  Sénat helvé
tiq u e  le 5 m ars et le 15 avril en tra it en v igueur. L ’Acte 
de m édiation  se compose de deux parties bien d istinctes. 
Il com prend to u t d ’abord , en d ix-neuf chap itres, les 
constitu tions des cantons e t, en un  vingtièm e chap itre , 
l ’acte  fédéral rég lan t la situ a tio n  de la confédération  
d ’É ta ts  que form era de nouveau  la Suisse. Cet acte  est 
plus spécialem ent l ’œ uvre du P rem ier Consul ; il fu t 
soum is en une seule séance, le 29 jan v ie r, à  une com m is
sion composée de cinq un ita ires et de cinq fédéralistes.

Le régim e nouveau, d it de la M édiation, que connut 
la  Suisse de 1803 à 1813, m arq u a it un  re to u r à la  s itu a 
tio n  d ’a v an t 1798.' R e to u r partie l cependant, puisque 
quelques-uns des principes de 1798 é ta ien t m ain tenus.

M édiateur de la Suisse, B onaparte  fit œ uvre de pacifi
cation ; il ré ta b lit l ’ordre là où régnait l ’anarchie, m ais 
il ne songea nu llem ent à  faire de no tre  pays un  É ta t  
constitué fo rtem en t. De là le ré tab lissem en t de l ’a u to 
rité  cantonale  et l ’absence d ’un pouvoir cen tral. La 
D iète red ev in t l ’au to rité  d ’autrefo is, avec, cependant, 
des pouvoirs plus étendus. Elle seule p o u v a it p rononcer 
sur les questions de la guerre e t de la pa ix , e t tra i te r  
avec l ’é tran g er ; elle nom m ait les agents d ip lom atiques, 
le général des troupes fédérales. Elle se com posait d ’un 
député  p a r can ton , m ais avec cette  innovation  que les 
cantons don t la  population  é ta it censée dépasser cent 
mille âm es é ta ien t représentés p a r deux députés. Ces 
can tons é ta ien t au nom bre de six : Berne, Zurich, V aud, 
Saint-G all, Argovie et Grisons. Les décisions é ta ien t 
prises à  la m ajo rité , et la m inorité  d evait se so um ettre , 
principe égalem ent nouveau dont l ’app lication  fu t en
travée p a r les can tons. La D iète se réun issa it chaque 
année, à  to u r de rôle dans l ’un des six cantons directeurs: 
F ribourg , Berne, Soleure, Bàie, Zurich et Lucerne. Le 
prem ier m ag is tra t du can ton  d irec teu r p résidait la 
D iète avec le t i t r e  de landam m ann de la Suisse.

Le pacte  fédéral fixait l ’effectif de l ’arm ée fédérale à

15 203 h. et le con tingen t en a rgen t à fournir, en cas de 
besoin, pa r les cantons, à 490 507 fr. P arm i les principes 
de la R épublique helvétique dont l ’A cte de m édiation  
m ain ten a it l ’app lication  en Suisse, le p lus im p o rta n t 
est. celui p ro c lam an t l ’égalité des citoyens, la suppres
sion des privilèges de naissance et de lieux, et, p a r  
contre-coup, celle des pays su je ts ; la reconnaissance à 
to u t citoyen suisse de la liberté  d ’établissem ent et d ’in 
dustrie  dans l ’étendue du te rr ito ire  de la Confédération.

Le nom bre des É ta ts  fo rm an t la  C onfédération é ta it 
fixé à  dix-neuf, soit les treize anciens cantons ex is tan t en 
1798, e t six nouveaux  É ta ts  form és d ’anciens territo ires  
alliés ou su je ts des prem iers. Ces derniers é ta ien t 
Saint-G all, Argovie, T hurgovie, Grisons, Tessin e t 
V aud. Les cantons é ta ien t su r un  pied d ’égalité dans 
la nouvelle C onfédération; les lim ites de leurs territo ires , 
que p récisait l ’Acte de m édiation , sub iren t ju sq u ’à n o tre  
époque peu de m odification, sauf pour Berne auquel 
on réu n it l ’ancien évêché de Bâle en 1815. Le Valais fo r
m ait depuis 1802 une république ind ép en d an te  ; en 
1810, il fu t réun i à la F rance sous le nom  de D ép arte 
m en t du Sim plon. L ’annexion de Genève à la France 
av a it eu lieu en 1798 et l ’évêché de Bâle a v a it été 
conquis p a r cette  puissance en 1792. Q uant à N euchâtel, 
ses re la tions de com bourgeoisie avec quelques cantons 
é ta ien t rom pues depuis 1798 ; en 1806, le roi de P russe 
donna la p rincipau té , dans un  échange, à N apoléon, 
qui en fit cadeau à son chef d ’é ta t-m a jo r, A lexandre 
B erthier.

Les constitu tions des d ix-neuf can tons ré tab lissa ien t 
chez les m em bres de l ’ancien corps he lvétique l ’organi
sa tion  an térieu re , tan d is  que les nouveaux  calquaien t 
leurs in s titu tio n s  su r celles des prem iers. L ’on eu t ainsi 
tro is groupes : l ’un , des cantons dém ocratiques à 
landsgem einde ; le deuxièm e, des anciens cantons- 
villes, m ais avec cette  différence que la cam pagne et la 
ville é ta ien t m ises sur le m êm e pied et que les au to rités 
urbaines ne co n stitu a ien t plus celles de l ’É ta t ,  et enfin 
les É ta ts  appelés à la vie p a r B onaparte. Dans ces deux 
derniers groupes fu t in tro d u it le systèm e rep ré sen ta tif  : 
un G rand Conseil qui élisait le P e tit Conseil. Le d roit 
de vo te  accordé au peuple pa r la  R épublique helvé tique  
é ta it m ain ten u , m ais subordonné à  un  cens électoral, 
variable su iv an t les cantons. Il fa llait ê tre  possesseur 
d ’une certaine  fo rtune pour être  électeur et d ’une som m e 
plus élevée pour ê tre  éligible.

L ’autonom ie des cantons é ta it re stre in te  en ce sens 
q u ’ils ne pouvaien t plus tra i te r  avec l ’é tranger et q u ’il 
leur é ta it in te rd it de conclure des alliances séparées en
tre eux ou avec l ’extérieur. Ils ne pouvaien t pas non plus 
disposer de plus de 200 h. de troupes perm anen tes. Les 
couvents é ta ien t rétablis.

P o u r assurer l ’in troduction  de ce nouveau régim e, une 
comm ission de sep t m em bres fu t in stitu ée  dans chaque 
canton. Les au to rités helvétiques d u ren t se dissoudre 
au 10 m ars et rem ettre  le pouvoir à  ces comm issions, 
qui en u sèren t ju sq u ’au jo u r où fu ren t nom m ées les 
au to rités régulières. A  la  da te  du 15 avril, l ’A cte de m é
d iation  en tra  en vigueur. B onaparte  av a it désigné lui- 
même le prem ier landam m ann de la Suisse, Louis 
d ’A lîry, de F ribourg  ; il l ’in v es tit de pouvoirs e x tra o r
dinaires ju sq u ’à la  réunion de la prem ière D iète.

L a D iète, réunie en ju ille t 1803 à F ribourg , décida 
la confection d ’un  sceau de la C onfédération suisse, p re 
m ier emploi officiel de ce term e. Ce sceau p o rta it les 
arm es des X IX  cantons ; les anciens É ta ts  a y a n t repris 
leurs arm oiries p rim itives, les nouveaux  s ’en é ta ien t 
créées.

L a période qui s ’étend de 1803 à 1813 fu t pour la 
Suisse une époque de lu tte s  politiques et sociales à 
l ’in té rieu r et à l ’ex térieu r de vassalité  à l ’égard de la 
F rance. L u ttes  dans les cantons entre  conservateurs 
et progressistes et lu tte s  en tre  les cantons autonom es 
e t la  D iète. Lors des prem ières élections, les élém ents 
conservateurs l ’em portèren t. D ans les can tons à lands- 
gem einde, des fédéralistes notoires fu ren t élus ; dans 
les anciens cantons-villes, l ’a ris tocratie  p rit le dessus et 
dans les nouveaux, le peuple appela  au pouvoir des 
hom m es m odérés. L ’au to rité  de la D iète é ta it illu 
soire, soit q u ’elle se h e u rtâ t  à l ’autonom ie des can tons,
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soit parce que les décisions prises pa r elle et remises 
au x  can tons pour ê tre  appliquées ne le fu ren t pas. La 
p lu p a rt des libertés indiv iduelles proclam ées p a r la R é
publique he lvétique et inscrites dans l ’A cte de m édia
tion fu ren t re stre in tes p a r les can tons. L a liberté  de la 
presse fu t supprim ée. Les can tons o b tin ren t plusieurs 
avan tages de la D iète ; ils fu ren t autorisés à négo
cier, m algré l ’A cte de m édiation , des tra ités non poli
tiques avec l ’é tran g er, concernan t les frontières, le 
d ro it d ’é tab lissem ent, l ’ex trad itio n , etc., les revenus 
de certaines régales, que l ’A cte réserva it à la D iète leur 
fu ren t rem is : régales du sel, des m onnaies e t des postes

Dès sa prem ière séance, la D iète eut. à s’occuper de 
problèm es im p o rtan ts . Ce fu t to u t  d ’abord  la question 
de l ’évêché de Constance e t de 1’« incam ération  » des 
biens a p p a rte n a n t à des com m unautés religieuses ou 
laïques et situés au  N ord et à  l ’E st du R h in . Elle accepta , 
le 5 ao û t, les décisions de R atisbonne , m ais l ’A utriche 
refusa d ’y souscrire e t confisqua sans au tre , p a r un 
édit du 3 décem bre 1803, les im m eubles suisses qui se 
tro u v aien t dans le T yrol e t le V orarlberg . La va leur 
to ta le  de ceux-ci é ta it évaluée à 3 % m illions de florins. 
Malgré to u tes les dém arches, la Suisse fu t im puissan te  
à em pêcher l ’A u triche  de donner su ite  à son éd it. Cette 
puissance alla  si loin q u ’elle te n ta  de s ’em parer du vil
lage, ac tuellem en t schalfhousois, de R am sen. Il fallu t 
la m enace de la F rance  de lever ju sq u ’à 60 000 h . pour 
l’y  faire  renoncer.

La D iète te n ta  d ’organiser l ’arm ée fédérale en créan t 
un  é ta t-m a jo r général, auquel devaien t se soum ettre  
les troupes des can tons. N apoléon opposa son veto . 
Une loi m ilita ire  fu t cependant m ise sur pied en 1807. 
Des occupations de fron tière  eu ren t lieu en 1805 et en 
1809. D ans les deux cas, la  fron tière  orientale, du lac de 
Constance aux  Grisons, fu t garnie de trou p es . La 
deuxièm e occupation  fu t provoquée p a r le soulèvem ent 
du Tyrol con tre  la  B avière ; à  cette  occasion, N apoléon 
offrit à l ’ancien landam m ann  R einhard  de réu n ir le 
Tyrol à  la  Suisse. R einhard  refusa.

E n  1810, e t sous p ré tex tes  de m ettre  fin à la con tre
bande, une division ita lienne occupa sans avertissem en t 
le can ton  du Tessin en en tie r et le val Mesocco. La D iète 
ne se lassa pas de p ro tes te r, m ais N apoléon p rit très 
m al ces rem arques. E nfin , sur la suggestion de l ’am bas
sadeur de France, elle accep ta  de négocier une « rec ti
fication de fron tière  » qui a u ra it livré le M endrisiotto 
à l ’Ita lie . Cette affaire n ’eu t heureusem ent pas de suite, 
m ais l ’occupation  d u ra  ju sq u ’à  l ’au tom ne 1813.

N apoléon p rit à  la  paix  de Vienne, 1809, le t it re  de 
« m éd ia teu r de la Suisse ». Il av a it pacifié le pays pa r 
son in te rv en tio n , m ais n ’av a it pas ta rd é  à  réclam er le 
prix  de ses services. A la prem ière réunion de la  Diète 
déjà, il a v a it proposé, sinon im posé, p a r l ’entrem ise du 
général Ney, la  conclusion d ’un tra ité  d ’alliance défen
sive, d ’une durée de 50 ans, destiné à  rem placer celui 
de 1798, et d ’une cap itu la tio n  m ilita ire , d ’une durée de 
25 ans. Le tra ité  d ’alliance reconnaissait la  n eu tra lité  
de la Suisse, m ais dans l ’esprit de N apoléon cette  neu 
tra lité  ne d evait s ’exercer q u ’à l ’égard de ses ennem is ; 
il astre ig n ait la Suisse à  ache ter chaque année 200 000 
q u in ta u x  de sel français. L a cap itu la tio n  m ilita ire  a u to 
risa it la F rance  à enrôler en Suisse q u a tre  régim ents 
de 4000 h . Afin de m ain ten ir cet effectif au  com plet, il 
é ta it prévu  q u ’un dépôt de 4000 h. se ra it créé. En ou
tre , le tra ité  d ’alliance s tip u la it que si la France é ta it 
a tta q u ée  à l ’in té rieu r de ses fron tières , la  Suisse devait 
lui fourn ir un  secours ex trao rd ina ire  de 8000 h . La 
Suisse ne p o u v a it conclure d ’au tres cap itu la tions q u ’a 
vec les R épubliques ita liennes et ba tav es , le pape et 
l’Espagne.

Le 14 février 1804, les so ldats français q u ittè ren t la 
Suisse. Dès lors, e t ju sq u ’au passage des Alliés, la Suisse 
ne connut plus l ’occupation é trangère  ; en revanche, 
elle eu t à se plier aux volontés de l ’em pereur des F ra n 
çais et à  chercher à satisfaire  à ses nom breuses dem andes 
de soldats. La cap itu la tion  du 28 m ars 1812 abaissa, il 
est v ra i, le nom bre des hom m es à fourn ir à  12 000 avec 
un  supp lém en t de 2000 en tem ps de paix  et de 3000 en 
tem ps de guerre, m ais les cantons devaien t, au besoin, 
rendre  le service français obligatoire afin d ’être  à  m êm e

de pouvoir liv rer les con tingen ts p révus en toutes cir
constances. Elle m e tta it  les forces m ilita ires de la 
C onfédération à  la seule disposition de la F rance  ; 
les régim ents au  service d ’au tres  puissances d u ren t être  
rappelés.

L a su jé tion  de la  Suisse à  l ’égard de N apoléon ne fu t 
pas m oins com plète en m atière  économ ique. La lu tte  
q u ’en trep rit l ’em pereur con tre  le com m erce b ritan n iq u e , 
le blocus con tinen ta l, l ’in te rd ic tio n  des m archandises 
anglaises, p rovoquèren t dans le pays une crise économ i
que considérable. L a Suisse o rientale fu t p a rticu lière
m en t touchée ; des m illiers d ’ouvriers to m b èren t dans le 
plus g rand  dénuem ent. Malgré les dém arches de la 
D iète et des cantons auprès de Napoléon, la  s ituation  
ne sub it aucun  changem ent ju sq u ’à l ’annonce de la 
défaite  de Leipzig, novem bre 1813, suivie un  mois 
après du passage des Alliés su r le te rrito ire  de la Suisse. 
Les can tons s’em pressèrent de renoncer au  blocus con ti
n en ta l, ce qui en tra în a  im m édia tem en t la  chu te  du ré
gime im posé p a r Napoléon. —  Voir D ierauer V. — Œ chs- 
li I .  — H ist. m il. de la Suisse, cahier 8, — J.-A . Til- 
lier : Gesch. der E idg. unter der Heirschaft der Vermitt
lungsacte. — E. His : Gesch. d. Schweiz. Staatsrechts I .  —
G. Steiner : N apoleonspolilik in  der Schweiz. — A rticles : 
B l o c u s  c o n t i n e n t a l  ; F r a n c e  ; A l l i é s  ; H e l v é t i q u e ,  
R é p u b l i q u e .  [ l .  m.]

M E G A N D E R , Voir GROSSMANN, K a s P .  
M E G E IN T S C H E N  ( M æ g e n t s c i i e n ) .  Fam ille  é tein te, 

citée à  Brigue e t N at ers depuis le X V e s. — 1. J o h a n n  
« an der B ruggen », de N aters, no ta ire , châtela in  de 
Brigue 1545. — 2 .  P e t e r ,  châtela in  de Brigue 1625 et 
1631, t  1639. —  Im esch : Landratsabsch. I. — B W G  I I I .  
—  F u rre r  I I I .  ■—- A rch. Stockaiper. [D. I.]

IVI É G A R D .  Fam ille de Compesières, Carouge, Lancy, 
reconnue genevoise. —  J o s e p h ,  1850-1918, p e in tre  et 
g raveur, a u te u r de paysages à  l ’huile et de 182 planches 
à  l ’eau-forte  don t 96 rep résen ten t des vues de la Genève 
ancienne e t m oderne. — S K L .  [C. R.]

M É G E V A N D .  I. Fam ille  de Groseilles reçue à  la 
bourgeoisie de Genève en 1609. —  L a u r e n t ,  1754-1814, 
horloger, se ren d it au L ode  à  la su ite  de m ésaven tures 
professionnelles ; t r a i ta  avec le gouvernem ent français 
pour l ’é tablissem ent d ’une m an u factu re  d ’horlogerie à 
Besançon, où il en tra în a  p lusieurs centaines de Loclois 
en 1793. L a fabrique péric lita  au  b o u t de quelques a n 
nées. —  Ch. P erregaux  : Laurent Mégevand, dans M N  
1914. -— I I .  Fam ille  de P lan-les-O uates, devenue gene
voise en 1816. —  L ouis-Joseph-A lexandre , 1860-1925, 
Dr m ed., professeur de m édecine légale à  l ’université  
de Genève 1901 ; p rovoqua  la  création  du nouvel in s ti
t u t  de m édecine légale. On lui doit le code de déontolo
gie m édicale 1908. —  Bev. méd. Suisse rom. 1926.[A. Ch.] 

M E G G E L I .  Fam ille du can ton  d ’Appenzell. En 
1371, Am E g g l i n  ; en 1447, M e g e l l  ; en 1490, MEG
GELI ; en 1513, am  E g g e n l i  ; en 1560, A m m e g g l i ,  
A m e g e l y .  Tous ces nom s dériven t de celui d ’une loca
lité, am Eggeli, actuellem ent Zollmoos, dans le d istric t 
de Schwendi. A rm oiiies : d ’a rgen t à  tro is feuilles de 
tilleu l de sinopie réunies pa r les tiges e t disposées en 
pairie. — 1. H a n s  am  Eggeli, du Conseil 1490-1504, 

landam m ann  1502-1509, 1512-1513, 
1514-1517, du p a rti du landam m ann 
Schw endener lors de l ’affaire du cou
v en t de R orschach ; é ta it en Ita lie  en 
1500 à i a  solde de Ludovic-le-M ore, fu t 
accusé d ’avoir participé  à la trah ison  
de No vare. Il pa rtic ip a  en 1509 à 
Lucerne aux négociations pour le re
nouvellem ent de l ’alliance française. 
Chef présum é des Appenzellois lors 
de l ’expédition de D ijon. Il p a r ti

cipa à  environ 25 D iètes fédérales de 1502 à  1517, 
t  probablem ent en 1517. —  2. H a n s  am  Eggeli, b an 
neret, fils du  n° 1, f  1515 à  M arignan. —  3. Jo a c h im  
am Eggeli, frère d u  n °  1, secrétaire  d ’É ta t  1522-1524, 
1535 et p robablem ent 1545-1548, du P e tit Conseil
1553-1565. —  4. J o a c h im ,  fils du n° 3, * vers 1527, 
t  1590, p robablem ent secrétaire  d ’É ta t  1552-1553, 
landam m ann 1553-1556, 1558-1559, 1560 1561. 1564- 
1566, 1570-1572, 1574-1576, 1583-1584, 1586-1587,
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arch itec te  du village après l ’incendie d ’Appenzell de 
1560, ban n ere t 1570, m em bre de la comm ission de 
revision du Landbuch  1567. Il jo u a  à  son époque 
un rôle politique ém inent et assista  ju sq u ’en 1586 à en
viron 90 D iètes, e t en 1582 à la p resta tio n  du  serm ent 
d ’alliance à Paris. —■ 5. J o h a n n ,  * a v an t 1570, f  de la 
peste 1629, cam érier du prince-abbé de Saint-G all, b an 
neret 1623-1629. —  6. J o a c h i m ,  *1570, frère du n° 5, jé 
suite, p réd icateu r à ia  cathédrale  d ’E ic h s tä tt  en Bavière.
—  7. M o r i t z ,  * 1580, t  au service é tranger après 1616, 
frère du n° 6, du G rand Conseil 1597-1598, d irecteur 
de l ’h ôp ita l 1608-1613, de l ’église 1613-1616. — 8. 
F r a n z - J o s e f ,  1652-1714, secrétaire  d ’É ta t  1705-1714.
—  9. A n t o n - M a r i a ,  1709-1753, secrétaire  d ’É ta t  1730- 
1739, v ice-landam m ann 1739-1753. — A U . — Koller 
et Signer : A  pp . W appen- u. Geschlechterb. [E. Sili.]

M E G G E N  (C. et D. Lucerne. V. D GS). Vge et Com. 
E n 1226 Meggen. Arm oiries : d ’azu r à  un château d ’a r 
gent surm onté d ’un faucon d ’or. Trouvailles rom aines 
et préh isto riques. Le dom aine a p p a rtin t ju sq u ’en 1259 

au couvent de M urbach-Lucerne, puis 
à l ’A utriche ju sq u ’en 1496, année où 
la h au te  et la basse ju rid ic tion , ainsi 
que le d ro it de collation passèren t à 
Lucerne. Deux corporations app ara is
sent fo rt anciennem ent à Meggen : 
celle du village supérieur et celle for
mée au village inférieur, pa r les p a y 
sans libres des 13 m étairies. L ’une et 
l ’au tre  possédaient des biens de corpo
ra tio n  et une p a r t com m une à  l ’ali

m enti, m ais avec des droits différents. S ta tu t com m u
nal 1365, renouvelé en 1592. P en d an t la guerre contre 
le duc A lbert 1352, les Confédérés d é tru isiren t après 
un siège de dix jou rs le château  fortifié de Neu- 
H absbourg  à  Meggen. Une église ex ista it déjà en 
1226 et se tro u v a it près du lac. Elle fu t restaurée  en 
1463 e t 1776 ; cette  année-là elle fu t transférée sur la 
rou te  de K üssnach t. La chapelle « au f der B la tten  » 
d on t l ’origine est fo rt ancienne, fu t consacrée à  nouveau 
en 1520 ; Joh .-C hristoph  Closs y fonda une cure en 1666. 
Des erm ites v ivaien t au  X V e s. dans le Meggerwald. Des 
bains ex is tè ren t du X V Ie à la fin du X V II Ie s. à 
Meggen. R egistres de bap têm es dès 1597, de m ariages 
dès 1615, de décès dès 1610. — Voir K opp : Gesch.— 
Le même : Urkunden. —  Segesser : Rechtsgesch. I, 503- 
514. —  B althasar : M erkwürdigkeiten. — Jos.-Leo- 
pold Cysat : Vierwaldstättersee. — Gfr. Reg. —  Lü- 
to lf : Sagen. —  H aller : Helvetien unter den Römern.
—  Gfr. 39, IX . —  J S G U  X I I I ,  34. [P.-X. W.] 

M E G G E N ,  von.  Fam illes é tein tes de la ville et de
la cam pagne lucernoises. P lusieurs de ces familles peu
v en t ê tre  différenciées d ’après leurs arm oiries et leurs 
domiciles à  Lucerne. —  I. Fam ille de m in istériaux  
habsbourgeois, p o rta n t aussi les nom s de A n d r e s ,  

A n d r e s  v o n  R o t e n b u r g ,  A m m a n n  
v o n  R o t e n b u r g ,  m ais les mêmes 
armoiries : p a r ti d ’argen t à  la demi- 
aigle de gueules m o u v an t du tra i t  du 
p a rti, et d ’a rgen t à tro is fasces d ’azur 
(tour d ’E rstfeld) ou, selon le livre de 
famille du chevalier Jo s t Segesser, 
m êm es arm es avec les ém aux noir et 
or. — On tro u v e  to u t d ’abord  : P e 
t e r  von Meggen à R otenbourg  1275 ; 
A n d r e s ,  am m ann de R otenbourg  

1314, achète le fief du K elnhof à M alters 1346. F I a r t -  
m a n n - A n d r e s ,  de R otenbourg  reçoit le fief du K elnhof à 
M alters et le château  de Neu - R otenburg  1374, avoyer 
de Mellingen 1386. — Plusieurs Meggen, de R o ten 
bourg, on t été  reçus bourgeois de Lucerne ; le prem ier, 
J o h a n n ,  en 1357. —  1. H e r m a n n ,  cité de 1314 à 
1351, écuyer, bann i de Lucerne 1336, b ienfaiteur 
d ’E schenbach 1339. —  2. P e t e r ,  cité de 1325 à 1338, 
frère du n° 1, résida à R otenbourg , écuyer 1326, fit 
donation  de biens au  Conseil de Lucerne 1336. —
3. B u r k h a r d ,  v end it ses droits de ju rid ic tion  sur L ittau  
1449. — 4. K o n r a d ,  cité de 1467 à 1503, m archand  
drapier, du Conseil, v end it la seigneurie de L ittau  à 
Lucerne 1481, bailli de Weggis 1488, cu ra teu r des

franciscains à Lucerne 1492, dernier de cette  famille.
I I .  Fam ille bourgeoise é te in te  de Lucerne, con

nue dès 1383. Arm oiries : d ’or à une croix au pied 
cram ponné de sable. — 1. W e r n e r ,  bailli de 
Baden 1418, am m ann de Lucerne 1423, enseigne 
dans l ’expédition au delà du G othard  1425, avoyer 
1427, envoyé auprès d ’O ttolino Zoppo, com m andant 
des troupes m ilanaises 1428, in te n d a n t de l’hôpital 
1434, t  vers 1436. — 2. H e i n r i c h ,  cité de 1417 

à environ 1461, p robablem ent fils 
du n° 1, du Conseil 1417, capitaine 
à  Pfeflikon 1444, bailli de H abs
bourg 1450 et 1461, de l ’Entlebuch 
1452, de R otenbourg  1454. — 3
K l a u s ,  cité de 1439 à 1455, frère 
du n" 2, in te n d a n t des bâ tim en ts  1454. 
—  4. P e t e r m a n n ,  probablem ent fils 
du n ” 1, cité de 1407 à 1495, du 
P e tit Conseil 1464 (?), reçu t en 1470 
de l ’em pereur F rédéric IV , une con- 

.cession d 'armoiries : coupé d ’azur au lion issant d 'o r 
et d ’argen t à  deux bandes d ’azur ; bailli de W illisau 
1471, boursier 1479, avoyer 1481, com ptable de la 
ville 1488, député à la D iète, p ropriétaire  de la Fuchs- 
m a tt  à Meggen. —  5. W e r n e r ,  fils du n" 4, chevalier 
1503, bailli de K riens 1505, de Baden 1507, p rit p a rt 
aux bata illes de No vare 1513 et de M arignan 1515 ; du 
P e tit Conseil 1521, bailli de W illisau 1525, constru isit 
une chapelle à Ilo rw  1525, capitaine des arquebusiers 
1528, am bassadeur auprès de l ’em pereur 1530, lieu tenan t 
d ’avoyer 1543, serv it en F rance. —  6. . lo s t ,  cité de 1509 
à 1559, fils du n° 5, bailli de Baden 1533, de Weggis 
1537, e n trep rit un  voyage à Jérusalem  et en Perse 
en 1524, bailli du M ichelsam t 1543, du P e tit  Con
seil 1544, acheta  la m êm e année, le château  de Bal
ti egg, bailli de W illisau 1547, cap itaine  de la garde 
pontificale, citoyen de Rom e et chevalier de Jérusalem , 
1548, a u teu r d ’un récit de voyage en Terre-Sainte 
(en latin ) 1542, p a rla it neuf langues. Collectionneur 
de m onnaies et d ’an tiqu ités, hom m e d ’une h au te  
cu ltu re  litté ra ire , dernier de sa lignée.

Un second ram eau  descend probab lem ent d ’un frère 
de Peterm ann , n" 4. —  7. N ico la s,  du p e tit Conseil 
1511, bailli d ’Ebikon 1514, de M ünster 1517, fit un pè
lerinage à Jérusalem  en 1519 et à  Santiago en 1530, 
o b tin t des le ttres de noblesse de l ’em pereur Charles- 
Q uint, 1521, avec concession d ’arm oiries: d ’or au p a y 
san de gueules arm é d ’une lance du mêm e. Ces arm oi
ries é ta ien t déjà portées dès la  fin du X V e s. Bailli 
de l ’E n tlebuch  1527, enseigne à la guerre de K appel 
1531, député pour négocier la deuxièm e paix de Kappel 
1531, châtelain de Schätz 1529-1544, a d m in istra teu r de 
Sain t-U rbain  1537, bailli de R otenbourg  1539, de W illi
sau 1543, b annere t 1544, avoyer 1545, baron d ’A ubonne
1554-1556, f  1565 comme dernier de ce ram eau . —  8. W e r 
n e r ,  in ten d an t de l ’hôpita l 1477, dépu té  à B aden 1478, 
du P e tit Conseil 1480, bailli de Ruswil 1483, boursier 
1487, avoyer 1491, député à  la D iète, t  1500. — Voir 
L L . —  L L H . — Gfr. Reg. —  W . Merz : Burgen d. Aar- 
gaus. —• Le m êm e : Burgen des Sisgaus. — M G S . — 
Segesser : Heiratsgeschichte Werners v. Meggen. —  Lü- 
to lf : Die Schweizer garde. —  K . Pfyffer : Gesch. I. — 
Le m êm e : Gemälde I. —  A H S .  — May : Hist, m ilitaire. 
— Besatzungsbuch. —  N otes généalogiques. —  Papiers 
de fam ille. [v. V.]

M E G G E N  H O R N  (C. et D. Lucerne, Com. Meggen.
V. D G S ). C hâteau et résidence seigneuriale. Ju sq u ’au 
X V Ie s., le dom aine ap p arten a it au chap itre  des cha
noines de Lucerne, puis il passa aux  m ains de plusieurs 
familles patriciennes de Lucerne. Le colonel Schum acher- 
U ttenberg  le v end it en 1859 à E d. Hofer de Mulhouse, 
qui aliéna en 1886 la propriété  avec le château  recons
tru it. A ux X I I I e et X IV e s., il est question d ’un em pla
cem ent de château à M eggenhorn. D ’après Jos.-P lazid 
Segesser (Gfr. X II , 189) aucune fo rtifica tion  ne se tro u 
v a it au lieu a u jo u rd ’hui appelé M eggenhorn, tan d is que 
l’île voisine d ’A Itstad  m ontre  des traces de vieux m urs; 
elle é ta it protégée du côté du large pa r une ceinture de 
pilotis et é ta it reliée à la rive pa r une trip le  rangée de 
palissades. Selon Segesser ( Rechtsgesch. I, 498) le châ-
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lean  de M eggenhorn a u ra it été  d é tru it en 1352, en 
même tem ps que N eu-H absburg , ce qui est impossible, 
car M eggenhorn é ta it dé jà  ru iné  en 1303. D ’après 
D urrer, ce tte  d estruction  rem o n tera it à  1241. — J S G ,  
35, 16, 346. — Gfr. V I, 73 ; X II , 189. — QSG  X IV , 
214. — Luz. Chronik 1913, 71. [P.-X. W.]

M E G G E N H O R N , R u d o l f  von , est cité dans un 
acte de 1240 (H erg o tt : Gem. II , 260 ; Gfr. X II , 196) 
comme avoyer de M eggenhorn. L iebenau le range parm i 
les avoyers de Lucerne ( Gfr. 35, p . 60 et 75). D urrer en 
fa it un fonctionnaire  du com te et un  bailli du château  
de M eggenhorn. — J S G  35, 18. [P.-X . W.]

M E G G E R . Fam ille de la ville de Berne. Arm oiries : 
d ’a rgen t à une anille d ’or posée sur un  m ont à  tro is 
coupeaux de sinopie. — 1. U l r ic h , grand-bailli de 
Schenkenberg 1527, bailli de Trachselw ald 1535, in te n 
d an t de Königsfelden 1546, g rand hosp italier 1556. —
2. U l r ic h , du P e tit  Conseil 1576, in te n d a n t des b â ti
m ents, tréso rie r 1581, f  1599. —  3. A m b r o s iu s , bailli de 
Cerlier 1579. — 4. J o h a n n e s , fils du n" 1, bailli d ’Oron 
1600, de Moudon 1610, du P e tit  Conseil 1609 et 1618, 
t  1627. — Gr. —  LL. —  Bûchers Regimentsbuch  I 
(m ns.). [H. Tr.]

M E G L IN G E R . —  1. M ic h a e l , sculpteur, de T hann 
(W urtem berg), bourgeois de Lucerne 1585, t  1628. —
2. K a spa r  (Johann  ?), fils du n° 1, 1595-1670, pein tre, 
au te u r de la  Danse des M orts du pon t des m oulins, à 
Lucerne (voir P. H ilber: Der Todtentanz a u f  der Spreuer- 
brucke) et d ’au tres ouvrages im p o rtan ts  à W erthenste in  
(cycle de sa in t François), à  Schüpfheim  (couvent des 
capucins), à Adelwil, près de Sem pach (cycle de sain te 
E inbeth), et dans l ’église des franciscains à  Lucerne. —
3. K arl-Jo st (P. Jo sep h ), 1634-1695, fils du n° 2, éga
lem ent pe in tre  de renom , im prim a lui-m êm e des repro
ductions de ses œ uvres, conventuel à W ettingen  dès 
1658. — S K L .  [J. G.]

M E G N E T  (M e g n o l t , Me g n o t , du h a u t allem and 
megin-walt). Vieille fam ille uranaise , bourgeoise d ’A lt
dorf, A ttinghausen , Fliielen et Schattdo rf, répandue 
aussi du X V e au  X IX e s. dans la vallée du Schachen.

Souche : Cu e n i  Megnoltz 1321. A rm oi
ries : écartelé aux 1 et 4 de gueules 
au phénix issant d ’une im m ortalité  
d ’or, aux 2 e t 3 d ’or à  la  fasce de si
nopie. — 1. U e l i , d ’A ltdorf, synd i
cat eue à Lugano le 25 ju in  1550, bailli, 
de la L evantine 1556- dèe. 1557, t  nov. 
ou déc. 1557. —  2. H e in r ic h , fils du
n° 1, bailli de la Léventine 9 déc.
1557-1558. — 3. B a r t h o l o m æ , du 
Conseil, député à  la D iète 1569-1583, 

bailli de Baden 1573-1575, m aître  de la fabrique
d ’A ltdorf 1576-1578, en m ission à Paris m ai-ju illet
1585 ; t  1586. —  4. M e l c h io r , fils du n° 3, m aître  
de la fabrique 1604-1606, député  à  la Diète 1599-
1626, bailli de la R iviera  1606, de Bellinzone 1608, 
landam m ann 1613-1615, Landeshauptmann, t  27 jan v .
1627. — 5. B a r t h o l o m æ , frère du n° 4, synd icateu r 
à  Lugano et Locarno 1622, cap itaine  en France ; 
t  1627. —  6. H e in r ic h , à Fliielen, du Conseil, député 
à  la D iète 1635 et 1638, bailli du val Blenio 1644- 
1646; t  21 m ars 1650. — 7. W a l t e r ,  fils du n° 5, ca
p ita ine, bailli de la Léventine 1664-1667 ; f  4 févr. 1681.
—  8. A n d r e a s , fils du n° 6, du Conseil, bailli du val 
Elenio 1668-1670, t  1er nov. 1688. — 9. J a n u a r iu s , 
1638-1699, d ’A ltdorf, provincial de la  province de 
Suisse de l ’ordre des capucins 1686-1689. — 10. F r a n z - 
A n t o n , * 1er m ars 1752, v ice-landam m ann 1804, lan d 
am m ann 1806-1808, t  25 févr. 1826. —  La famille a 
donné en outre un certa in  nom bre de m em bres du 
Conseil et d ’officiers, p lusieurs branches s ’enrichirent 
dans le commerce et les tran sp o rts , d ’au tres serv iren t 
en France. — Voir Archives de l ’É ta t  d ’Uri. — A S  I.
— Gfr. R.eg. — Nbl. von Uri. —  v. Mülinen : Helv. 
Sacra. — W illi : A lbum  Wettingense. — Z S K  IV , V. — 
Vaterland 1912, n° 77. — E . H uber : Urner W appen
buch.-— L L . [ J .  M ü l l e r . A.] |

M É G R O Z . Fam ille vaudoise, originaire de V illette j 
où elle est constatée en 1518. — Charles , b an nere t de 
L u try , député  au  G rand Conseil de 18Ö3. [M. R.] I

M E H R .  Voir M æ r .
M E I C H T R Y .  Vieille fam ille de Loèche-les-Bains et 

de L eukerberge (Valais), actuellem en t aussi répandue 
à  Sierre. —  K AMILI., de Loèche-les-Bains, * 18 ju ille t 
1844, curé d ’Inden  1869-1870, p rieu r de N iedergestelen
1870-1874, professeur 1874 et p réfe t du collège de B ri
gue 1891-1896, chanoine de Sion 1896, v icaire général 
1901-1918, doyen de la  ca théd ra le  1918, p ro to n o ta ire  
apostolique 1919. —  B W G l l l .  [D. I.J

M E I E N ,  M E I E N T A L  (C. U ri. V. D G S). Vallée 
avec six ham eaux  don t le plus im p o rta n t est Dorili 
dans la com m une de W assen. E n 1246, Moeigen, M oion, 
M eygen. Le nom  dérive de l ’allem and Oeig, Oei =  A u  
(pré), en d ialecte E i ; il signifie donc la vallée des prés 
(A u en ta l). E n 1246 l ’abbaye de W ettingen  vend les 
biens q u ’elle y  possède an baron  R udolf von W yler. 
Une chapelle dédiée à sa in te  M arguerite est m en tion 
née vers 1520-1530 e t le 11 nov . 1546, en 1702 est 
fondée une prébende pour le chapelain et l'école. 
L ’église fu t consacrée en 1661 et 1871. Il ne reste  plus 
que des vestiges de deux anciens ouvrages de défense 
m ilitaire  : re tran ch em en t près de Färn igen  e t redoute  
au-dessus de W assen (constru ite  pa r M orettini en 1710).
— Voir Gfr. Reg. —  Nbl. von Uri X IV . — W ym ann : 
Von cler F iliale M eien. —  Le m êm e : Schlachtjahrzeit, 
p. 52. — Le m êm e : Die Urkunden der Pfarrei Wassen, 
dans Gfr. 81. [J .  M ü l l e r , A.]

M E I E N B E R G  (C. Argovie, D. Muri. V. D G S). 
Vge et Corn, avec un certain  nom bre de ham eau x  fa isan t 
p a rtie  de la  paroisse de Sins. Arm oiries  : d ’argen t à 
trois fleurs accom pagnées en po in te  de tro is coupeaux 
de sinopie. E n 1247, M eigenberch; 1251, M eginberg, du 
ahd . M ago , nom  de personne. M eienberg é ta it au trefo is 
une p e tite  ville fortifiée. En 1247 on m entionne le 
castrum  e t en 1266 l ’oppidum  de M eienberg. L ’endroit 
av a it de l ’im portance  comme place forte  et cen tre  du 
bailliage habsbourgeois du m êm e nom . Dans les coups 
de m ain qui p récédèren t la ba ta ille  de Sem pach, les 
Lucernois et les Zougois enlevèrent et occupèren t Meien
berg en 1385, m ais ils du ren t plier dev an t le bailli de 
la seigneurie, Johann  Truchsess de W aldburg  ; ils 
accusèren t la  ville de les avoir trah is  e t la b rû lèren t. 
Le village de M eienberg s ’éleva sur ses ruines ; il fut 
pris en 1415 p a r le s  Lucernois, puis a ttr ib u é  au F re iam t. 
Une chapelle fu t constru ite  en 1553. D ’après le co n tu 
nder de 1416, les localités env ironnantes é ta ien t grevées 
d ’im p o rtan tes  serv itudes en faveur de M eienberg. — 
W . Merz : Gemeindewappen. —  Le m êm e : Burgen und  
Wehrbauten. —  Al. B ucher : M . it. die Burgen im  Reuss
tale, dans Jahresber. der Schulen v. Wohlen 1911-1912.
— Heimatschutz X, p. 65. — Z S R  18. — Arqovia  IX , 
102 ; X X V I, 24 ; X X V II, 59. —  Gfr. Reg., en particu - 
lier vol. X X V , 96 ; X X V II, 292 ; X X IX , 336. — Seges- 
ser : Rechtsgesch. I I ,  64. — B ronner : Aargau. [H. Tr.]

M E I E N B E R G  (voir aussi M e y e n b e r g ) .  Fam ilie 
de Sursee, bourgeoise de Lucerne 1505. — H an s, 
grand sau tie r 1519, du P e tit  Conseil 1533. —  J-Ians, 
grand  sau tie r 1559, bailli de K riens 1569. — Voir 
Gfr. Reg. [p . -X .  W.]

M E I E N R I E D  (C. Berne, D. B üren. Voir DG S). 
Com. de la paroisse de B üren, fo rm an t une com m une 
bourgeoise avec Scheuren. Situé dans le landgrav i at. des 
N euchâtel-Nida.u, Meienried é ta it l ’un  des sièges du 
tribunal des landgraves ; c ’est là que fu t conclue la 
v en te  de la ville de F ribourg  à l ’A utriche. E n 1255, 
le com te Rodolphe I er de N idau fit donation  à l ’ab 
baye nouvellem ent fondée de G o tts ta tt  de te rre s  s ’é ten 
dan t de M eienried à O rpond. De l ’a n tiq u ité  ju sq u ’à nos 
jours, Meienried fut. une im p o rtan te  sta tio n  de b a te lle 
rie et possédait un bac au  confluent de l ’A ar et de la 
Thielle. Le village fu t très  fréquem m ent inondé. Il pas
sa à  Berne en 1388 avec la  seigneurie de Strassberg- 
Büren. —• Voir A eschbacher : Grafen von N idau . — v. 
Mülinen : B e i t r .Y I.—  Neues  S W  1911. [ A e s c h b a c h e r . ]

M E I E R ,  M E I E R A M T .  Le M eier é ta it dans l ’ancien 
dro it le fonctionnaire  d ’u n  seigneur foncier, chargé de 
la surveillance et. de l ’adm in istra tio n  de ses biens-fonds. 
Dans le dom aine re lev an t de son ad m in istra tion , il 
exerçait au  nom  de son seigneur la basse jurid iction . 
Sa fonction a  son origine dans la co n stitu tio n  impériale
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de C harlem agne. Au d éb u t, lib rem en t concédée, la 
fonction d ev in t fréquem m ent h é réd ita ire  et finit pa r 
élever à  la p e tite  noblesse les fam illes qui la  détenaien t. 
Le M eier co n stru isait lui-m êm e dans le dom aine q u ’il 
ad m in istra it, sa m aison, le Meierhof, généralem ent plus 
grande et plus belle que les au tres . Le nom  de la fonc
tion  d ev in t dans la su ite  un  nom  de fam ille ex trêm e
m en t rép an d u  à cause du g ran d  nom bre de biens te r r i
to riau x , adm in istrés p a r  des M eter. —  B luntschli : 
Rechtsgesch. I, 249. —  W . Tobler-M eyer : Deutsche F a 
m iliennam en, p . 94. —  S I  I I ,  1029 ; I I I ,  204. —  W . 
Götzinger : Reallexikon  — W . Merz : W appenbuch... 
Raden, p. 184. —  A rticle M a i r e .  [ l .  S.]

IVI E IE R S K  A P P E L  (G. et D. Lucerne. V. ü  G S).
Com. et Vge. E n  1306, Kapel. A r 
moiries : d 'a zu r au genêt d ’or feuillé 
de sinopie m o u v an t de tro is coupeaux 
du m êm e. La localité a été fondée pa r
un M eier de la  m étairie  franque de
Ch am . Le dom aine de M eierskappel 
a p p a r tin t  au  F rau m iiste r de Zurich 
ju sq u ’à la ven te  au M eier P e te r  
K oler, en 1447. La basse ju stice , 
rem ise p a r les barons d ’Eschcnbach 
aux  seigneurs de K üssnach t, passa 

en 1308 à l ’A utriche et fut. ra ttach ée  à celle de Neu- 
H absburg . Elle passa  p a r hyp o th èq u e  à R uotsch- 
m ann von H allw ü, W alte r von L angnau , W alter von 
T ottikon  e t Jo h a n n a  von H unw il ; la ville de L u
cerne l ’ach e ta  en 1406 et ré u n it à  p a r tir  de 1415 to u t 
le te rr ito ire  com m unal sous une m êm e au to rité . Au 
dom aine se ra tta c h a it  aussi K iem en su r le lac de 
Zoug, qui a v a it  été vendu à  Zoug en 1436. Il y eut un 
long démêlé en tre  Zoug et Lucerne au  su je t de la  ju r i
d iction de cet endro it, auquel m it fin l ’a rb itrag e  de 
1502. Les origines de l ’école rem o n ten t à 1704. L a com 
m une souffrit beaucoup en 1798, lors de la lu tte  des 
Français con tre  les Schwyzois, e t en 1847 dans la 
guerre du  Sonderbund à cause des tro u p es qui y  can
to n n èren t. R econstruction  de l ’église en 1683-1684,
1871-1875 ; rénovations en 1567, 1835. F ondation  de 
la chapellenie en 1472, de la  paroisse en 1570. Le p a 
tronage de l ’église fu t vendu  en 1477 p a r la  p révôté  de 
Zurich à Zoug e t en 1836 à Lucerne R egistres de paroisse 
dès 16 0 7 .—  L iito lf: Gesch., dans Gfr. 56. —  Segesser : 
Rechtsgesch. —  Gfr. Reg., su r to u t vol. 44. [P . -X .  W.]

IVI E I K I R C H  (C. Berne, D. A arberg. V. D G S). Com. 
et paroisse. Au X I I I e s. M önchilda, M öchlich, M öchil- 
dun  ; au X IV e s., M önkilchen, M ekilch ; au X V e s., 
M ornkilchen, M ekilchen. Arm oiries : d ’argen t à  une 
église posée su r tro is coupeaux de sinopie (?). P o u r la 
p réh isto ire, voir a r t. G r æ c h w i l .  Le couvent de F rien is
berg y  possédait très anciennem ent des biens im por
ta n ts  ; il céda, en 1365, l ’exercice des d ro its  de ju stice  
su r ses biens p ropres au bailli bernois d ’A arberg. Les 
Rolligen possédaient dans le pays des terres étendues 
et les droits seigneuriaux. Ces derniers fu ren t acquis 
en 1550 p a r la  com m une de M eikirch qui les paya  
2200 Ib., m ais en fit p a rtie llem en t cession la m êm e année 
à B erne. Au X IV e s., M eikirch fu t à  plusieurs reprises 
le siège d ’un  trib u n a l qui a rb itra  les litiges du couvent 
de F rienisberg. L ’église, m entionnée pour la  prem ière 
fois en 1275, a p p a r te n a it  alors au  d écan at de W engi ; 
en 1353, elle fa isait pa rtie  de celui de Lyss. Le pa tronage  
qui é ta it  anciennem ent aux m ains du chevalier Joh . 
von Sum isw ald, fu t acheté  en 1343 p a r le chevalier 
R ud. von Schüpfen ; en 1401, il en fu t fa it donation  au 
couvent de fem m es de D ettligen  ; à  la R éform ation , il 
passa à Berne. A la m êm e époque, le village fu t a ttr ib u é  
au bailliage nouvellem ent créé de Frienisberg, dans le
quel il form a avec Seedorf la ju rid ic tio n  d ite  conven
tuelle ( K lostergericht). R egistres de paroisse dès 1556.

La fam ille von M eikirch, souvent m entionnée aux 
X I I I e et X IV e s., n ’é ta it sans doute pas noble, mais 
plus p ro b ab lem en t une riche famille de paysans libres. 
A vant 1260 déjà, elle é ta it bourgeoise de Berne. — 
F R B . —  v. Mülinen : Beiträge VI. [Aeschbacher.] 

M E I L E ,  M E  ILI.  Fam illes des cantons de Saint- 
Gall, Thurgovie e t Zurich.

A .  C a n to n  d e  S a in t-G a l l .  M a i l e ,  M a y l e .  F a -

nuBS iv —  45

m ille de la  Thurgovie postérieure et de la com 
m une saint-galloise de Mosnang. Arm oiries : (du
n° 2) de gueules à une p lan te  fleurie de m uguet à 
trois tiges issantes de trois coupeaux de sinopie. —
1. J o h a n n e s ,  abbé de Fischingen 1510-1524, cousin 
ou plus p robablem ent oncle d ’U lrich Zwingli. — 2. 
J o h a n n - J o a c h i m ,  de Fischingen, comm issaire des fiefs 
du couvent de Saint-G all de 1618 à  sa m ort, 23 m ars 
1658. —  3. M a r x ,  D r m ed., fils du n° 2, m édecin p a r ti
culier du prince-abbé de Saint-G all de 1651 à sa m ort, 
22 sept. 1672 ; avec son frère F r a n z ,  il acqu it en 1669 
la seigneurie de Neu-Andwil. — 4. P l a z i d u s ,  Dr theol., 
fils du n° 2, curé et doyen de W il, trad u is it e t éd ita  la 
Vie des Sain ts  de R ibadenaira , 1671. —  5. W i l h e l m ,  
D r rer. poi., de Mosnang, * 6 aoû t 1886, réd ac teu r du 
Schweizer Exporteur 1916, d irec teu r de la  Foire suisse 
d ’échantillons de Bâle 1917. —  Z w in g li’s Werke I, p. 386, 
393. —  L L . —  I. v . Arx : Gesch. St. G a lle n lU ,p . 3 6 3 .— 
L L H .  —  Arch, du couvent de Saint-G all. —  D SC . [J. M.]

B. C an to n  de T h u rg o v ie . — J O S E F - A N T O N  Meile, 
* 9 avril 1802 à D ussnang, curé de Som m eri 1824, 
de Tobel 1830-1860, p résiden t du Conseil d ’église 
catholique 1831-1858, com m issaire épiscopal 1841, 
chanoine de Soleure non résiden t 1845, t  I860. — 
K K Z  i860, p. 321. —  Thurg. Zeitg. 1860, n e 172. — 
Der Wächter 1860, n° 87. [ A l b .  S c h e i w i l e r . ]

C. C an to n  de Z u ric h . Me il i . Fam ille de W eisslingen, 
où elle h a b ita it déjà  en 1470, e t citée plus ancienne
m ent en 1463, à Brtinggen près de K ibourg. Elle se p ro 
pagea au X V Ie s. aussi à B edingen (Affoltern). —
I J. Fr i c k . ]  — 1. S a lo m o n , * 1769 à H ittn a u , t  1817 à 
W âdenswil, p o rtra itis te  et paysagiste . —  S K L .  — 2. 
F r ie d r ic h ,  * 1816 à H ettlingen , jo u a  un rôle dans 
l ’affaire S trauss comme député au G rand Conseil 1839, 
avocat, s ’in té ressa  à  des œ uvres d ’u tilité  publique, 
principal p rom oteu r du chem in de fer de H inwil 1876, 
t  14 m ai 1878 à  Hinwil. — Illustrierte Technische 
1926, p . 154. — 3. J u l iu s ,  * 1839, à H inwil, négociant en 
Perse et àB ah ia , où il fu t consul suisse, à  Zurich depuis 
1893, num ism ate  e t a u te u r d ’articles sur cette  science, 
su rto u t sur des m onnaies portugaises et brésiliennes, 
D r p h il.h . c. de l ’université  de Zurich 1907, f  26 sept. 
1907 à Zurich. —  A H S  
1908, p. 1 3 7 .—  G. Meyer 
v. K nonau : Univ. Zurich  
1914, p. 85. —  4. F r i e d 
r i c h ,  de H ettlingen , * 2 
avril 1848 à  Hinwil, fils 
du ii° 2, D r ju r., avocat 
à  Zurich 1879, professeur 
ex traord ina ire  1885, p ro 
fesseur ordinaire de droit 
in te rn atio n al à  l ’université  
de Zurich 1890-1912, p ré 
sident de la cour de cas
sation  zuricoise 1905-1912, 
t  15 jan v ie r 1914, bour
geois de Zurich 1882. Dé
légué du Conseil fédéral 
aux  conférences de La 
H aye de 1893, 1894, 1900 
et 1904. Œ uvres p rincipa
les : Handbuch des inter
nat. Z iv il- und Handels
rechtes, 2 vol., 1902 ; Das (Bibi, de la ville, Winterthour). 
internat. Zivilprozessrecht,
1904-1906; Lehrbuch des internat. Konkursrechts, 1909; 
Lehrbuch des internat. Strafrechts, 1910. — G. Meyer v . 
K nonau  : Univ. Zürich  1914, p. 32, 34. —  Rektoratsrede
u. Jahres ber. der Univ. Zür. 1913-1914. — N Z Z  1914, 
n os 64, 66, 88 et 162 .— Deutsches Biogr. Jahrb. l , p .  300. 
— Katalog der Stacltbibl. Zür. 1896. —  5. F r i e d r ic h ,  de 
S tallikon, * 1852 à  Zurich, bourgeois 1859, théologien 
de l ’école libérale, p a steu r de W iedikon-Z urich 1876 
à sa m ort, le 16 m ars 1904. F o n d a teu r et réd ac teu r du 
périodique Ueber Berg und Thal, e t de la Theolog. 
Zeitschrift aus der Schweiz, depuis 1884 ; p rivat-docen t 
à l ’université  de Zurich 1885, D r theol. h. c. de l ’u n iver
sité de Berne. — G. v. Schulthess-R echberg : Die 
Zürcher. Theologenschule, p. 128. —  Schweiz, theol.

Décembre 1027

Friedrich Meili. 
D ’après une photographie
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Zeitschrift 21, p . 61. —  N Z Z  1904, n« 80. — S Z G  1904. 
—  ZW C hr. 1904. —■ 6. H e i n r i c h  Meili-W apf, frère du 
n° 5, * 1860 à  Zurich, a rch itec te  à  L ucerne depuis 1889, 
arch itec te  en chef de la ligne du  G othard , a u te u r d ’un 
certa in  nom bre d ’édifices rem arquables en Suisse e t à 
l ’é tranger, f  28 ju ille t 1927 à  Lucerne. —  D SC . — 
S K L .  —  S B  1927, p 133. —  7. K a r l ,  de W eisslingen, 
* 23 nov. 1871, dessina teu r e t m odeleur, co llaborateur 
aux reliefs de X aver Im feld e t A lb. Heim , a u te u r de 
nom breux  reliefs, cartes, paysages, dessins à  la  plum e 
pour guides d ’alp in istes, etc.; bourgeois de Zurich 1908, 
t  1919. —  S K L .  —  8. J a k o b ,  * 1872 à D inhard , agro
nom e à  P fin  (Thurgovie), secrétaire  des paysans th u r-  
goviens 1919, dépu té  au G rand Conseil et au  Conseil 
national 1920. —  A n n . des autorités fed. 1927. [H. Br.j 

R u d o l f - H e i n r i c i i ,  * 1827 à  Binningen près de Bale, 
f  au m êm e lieu 1882, scu lp teur, m aître  à  l ’école de 
m odelage de Bâle. A u teu r, en tre  au tres , du groupe du 
com m erce et de l ’industrie  de la façade de la gare cen
tra le , bâ tie  en 1860 et des scu lp tures de la  façade de la 
banque de Bâle. —  S K L .  —  Basler Nachrichten. 
25 ao û t 1882. [G. Ro.]

M E IL E N  (C. Zurich, D. Meilen. V. D G S). Chef-lieu 
de d istric t, com m une et paroisse, com 
p ren an t les localités de Bergmeilen, 
Feldm eilen, Oberm eilen, Toggwil, 
Dollikon. Arm oiries : d ’or à  un  châ
teau  à deux donjons de sable accom 
pagné en chef de deux étoiles de gueu
les et en poin te de tro is coupeaux de si
nopie. R estes d ’établissem ents rom ains 
à  l ’A ppenhalde et tom bes além annes 
près d ’Oberm eilen. E n 820, M eilana, 
p lus ta rd , M egilanum , M eilan. Sur 

la  rive  gauche du R ossbach on vo it les vestiges d ’un 
fo rtin  des Meyer von Bünishofen. P rès du ham eau 
de B urg se tro u v a it le château  des seigneurs de Fried- 
berg, don t les ru ines ex is ten t encore. De là, un  m ur 
de re tran ch em en t s ’é ten d ait ju sq u ’à Oberm eilen où

le duc d ’A utriche, ven an t de R appersw il, liv ra  en 1354 
un com bat v icto rieux  aux  Zuricois. Le château  passa 
en 1306 au baron  L û t old von R egensberg, en 1321 à 
Gôtz M ülner, de Zurich, en 1390 à Jak o b  B letscher, de 
Zurich, en 1474, il en fu t fa it donation  à  l ’abbaye du 
F rau m ü n ster à  Zurich. La p révôté  et l ’abbaye de Zurich, 
ainsi que les couvents d ’Einsiedeln, W ettin'gen, Cappel, 
etc., av a ien t des biens à Meilen. Au X IV e s., la m aison 
de H absbourg-A utriche possédait la  basse-jurid iction  
en fief de la  p révôté de Zurich et la tran sm it en 1368 aux 
E bersberg, qui du ren t la donner en gage à la ville de 
Zurich en 1384, sous réserve des d ro its de la p révôté  ; 
ceux-ci s’é te ign iren t en 1526. La h au te  ju rid ic tion , qui 
ap p arten a it p robablem ent ju sq u ’en 1218 au bailliage

im périal de Zurich fu t donnée en fief p a r le roi W en- 
ceslas à  la p révôté  de Zurich en 1384. La ville de 
Zurich l ’acq u it en 1424 de la  p révô té , qui la  lui ava it 
engagée, et s ’en fit confirm er la p ropriété  p a r le roi 
Sigism ond en 1431. Ju s q u ’en 1798, Meilen form a avec 
U etikon un grand  bailliage. Sous la  conduite  de Rell- 
stab , Meilen p a rtic ip a  à l ’insurrection  con tre  W ald- 
m ann . L ’église, de l ’époque franque, é ta it dédiée à 
sa in t M artin . U etikon fit p a rtie  ju sq u ’en 1682-1683 
de la  paroisse de Meilen. E n  965, le pa tronage  et les 
dîmes fu ren t cédés au  couvent d ’Einsiedeln p a r O thon- 
le-G rand. L ’église fu t reco n stru ite  en 1493-1495 p a r le 
W urtem bergeois H ans Felder, p robab lem en t. P rès du 
dom aine ru ra l de B e tfah rt se tro u v a it une ancienne cha
pelle. L a R éform e ne fu t acceptée q u ’à con tre-cœ ur à 
Meilen ; en 1818 les d ro its de collation d ’Einsiedeln 
fu ren t liquidés. A utrefois, village en tiè rem en t ru ral, 
Meilen p rit un  développem ent industrie l depuis la  cons
tru c tio n  du chem in de fer à  la  fin du X IX e s. P opula
tion : 1860, 3180 h ab . ; 1920, 3880. R egistres de b a p 
têm es de 1552, de m ariages et de décès dès 1547. — 
A H S  1895 Suppl. 1898,1909,1910. —  L L .  — Der Zürich- 
see, kl. Chron. 1921. — ZW C hr. 1908,p . 306; 1912,p .422- 
423 ; 1913, p. 592-593. —  N Z Z  1927,n°= 186, 187. — Lar- 
g iadèr dans Festgabe P . Schweizer. —  Bürgerh. Zurich
I I .  — H eim atk. der Gem. M eilen. [E. Dejcng.]

M E I L L A N D .  Fam ille va la isanne de Liddes, qui 
a donné des chanoines au G rand Sain t-B ernard  et à 
l ’abbaye de Saint-M aurice. —  1. P i e r r e ,  f  1818, prieur 
de Saint.-Maurice 1777, p rocureur. —  2. J o s e p h ,  * 1838, 
prieur de Saint-M aurice, ad m in istra  d u ra n t 42 ans la 
paroisse de M artigny. [J .-B .  B.]

M E I N E C K E ,  A d o l f ,  * 7 ja n v . 1838 à U n terstrass- 
Zurich, ingénieur, trav a illa  à  la  construction  de lignes 
de chem in de fer, in s tru c te u r du génie 1868, colonel du 
génie 1891, s ’occupa d ’an tiq u ité s  e t d ’histo ire m ilitaire. 
Pub lia  M utm assl. Bauart der ehemal. Römerbrücke bei 
Eschenz, dans A SA  1902-1903. f  22 sept. 1905. — 
ZW C hr. 1905. [H .  Br .]

M E I N  1ER (C. Genève, R ive g au 
che. V. D G S). Com. savoyarde cédée 
en 1816 à Genève com prenant aussi les 
h am eaux  du Carre d ’Aval, du Carre 
d ’A m ont, de Compois, d ’E ssert, de 
Corsinge et le dom aine de Merlinge. 
Au X I I e s. M ainiacum . Arm oiries : d ’a 
zur à  la  to u r d ’or accom pagnée au 
can ton  d ex tre  du chef d ’une étoile à 
six ra is du m êm e et en poin te d ’une 
cham pagne fascée ondée d ’a rgen t e t de 
sinopie de q u a tre  pièces. A cause su r
to u t  de ses châ teau x  de la Bâtie-C holay 
(R oillebot) e t de Compois, le te rrito ire  
actuel de Meinier eu t une grande im por
tance  ju sq u ’au X V Ie s. ; il dépendait 
tou tefo is en p a rtie  du fief du chap itre  
de Genève. L a p résen ta tio n  de son 
église a p p a rten a it au  p rieu r de Saint- 
Jean  près Genève. L ’église actuelle 
da te  de 1732. Population  à  la  fin du 
X V e s., 35 feux ; 1927, 455 h ab . R e
g istres de bap têm es dès 1644, de m a 
riages et de décès dès 1663 .— A rch, de 
Genève — M ontfalcon e t S iebenthal : 
A rm . des Com. gen. —  A rt. BATIE, C o m 
p o i s .  —  Pour Merlinge voir A. Blondel 

dans Nos anciens et leurs œuvres 1919. [C. R.]
M E I N I S B E R G  (franç. M o n t m e n i l )  (C. Berne, D, 

B üren. V. D G S). Com. e t Vge dans la paroisse de Perles 
En 1262, M einhartsperg  ; 1322, M eynesberg  ; 1353 
M einsperg. On y  a tro u v é  des squelettes avec parures 
de bronze, et des traces d ’occupation rom aine. Les 
com tes de K ibourg  y  ava ien t des biens en 1262. Meinis- 
berg dépendit de l ’Erguel, dès la  fin du X I I I e s. et 
de Bienne au m ilitaire  ju sq u ’à la  R évolution . Il fu t a n 
nexé le 7 févr. 1798 au  d ép artem en t français du H au t- 
R hin, sous-préfecture de D elém ont, et le 6 avril 1816 
au  d istric t de B üren. —• Voir F B B  I I .  —  T rouiliat III . 
422, 802. — Blösch : Gesch. der Stadt Biel I, 60, 61, 78, 
— B o n ste tten  : Carte arch., p . 25. [L. S.]

Meilen vers 1830. D ’après une aquat in te  (Bibl. de la ville, Wintc rthour) .
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M E I N R A D .  P robab lem en t conventuel de Saint- 
Gall, a u te u r d ’a n n o ta tio n s  h istoriques re la tives au 
X IV e et su rto u t au  X V e s., que V adian u tilisa , m ais qui 
son t perdues au jo u rd ’hui. D ans ses K leine Toggen- 
burger Chroniken, G. Scherer a  ten té  de reconstituer 
des fragm en ts de cette  chronique. [Bt.l

M E I R I N G E N  (C. B erne, D. Oberhasle. V. D G S). 
Vge, Com. et paroisse, com p ren an t égalem ent Balm , 
U n terbach , Zaun, Briinigen e t H ausen . E n  1234, 
M agiringen  ; 1269, M aigeringen  ; 1520, M öuringen. 
T rouvaille  d ’une hache  de p ierre  près de l ’église en 
1900, d ’une cognée de bronze au  G rindelgrat en 1905. 
Une tro u v aille  de m onnaies du I I I e s. et le nom  de 
Fontenen  fo n t supposer une  occupation  rom aine. 
Au p o in t de vue  po litique, M eiringen a  p a rtag é  les des
tinées du H asli. J u s q u ’en 1476, la  paroisse de M eirin
gen é ta it  la seule du H asli ; a u jo u rd ’hu i encore, elle 
figure p a rm i les plus grandes du can ton  de B erne. On 
ne sait rien  de certa in  su r sa fondation  ; elle fu t p ro 
bab lem en t constru ite  au  X I e s.; on y  reconnaît sept 
périodes de construction . E n  1234, H enri V II fit don 
à l ’ordre des lazarites de l ’église de M eiringen ainsi 
que du dro it de collation. E n  1272, les lazarites 
v end iren t l ’église, ainsi que leurs d ro its , au  couvent 
d ’In terlak en . Lors des tra v a u x  de res tau ra tio n  de 1915, 
on découvrit les parties  sou terraines de l ’église qui 
ava ien t été  recouvertes d ’une couche de 5 m ètres de 
g rav ier, au  com m encem ent du X IV e s .,  p a r  les débor
dem ents de l ’A lpbach. On m it encore à découvert des 
au te ls e t des fresques du X I I I e s. A près la  grande inon
dation  de la  p rem ière m oitié du X IV e s. on constru isit 
sur les ru ines de l ’église un  édifice religieux dans le 
style rom an ta rd if , ainsi que le clocher, séparé du corps 
de l ’église e t qui con tien t une cloche datée  de 1351, la 
plus ancienne du  can ton  de B erne. Au X V II Ie s. encore, 
l ’église fu t à  plusieurs reprises rem plie ju sq u ’à m i-hau- 
te u r  de g rav ier e t de boue p a r les inondations de l ’A lp
bach  et du D orfbach. C’est pourquoi l ’ancien cim etière 
se tro u v e  a u jo u rd ’hu i plus bas que les te rra in s  avoisi- 
n an ts . Sur le cim etière se tro u v a it  trè s  anciennem ent 
une chapelle (ossuaire), qui serv it plus ta rd  d ’arsenal

et p o rte  au jo u rd ’hu i encore ce nom . A l ’E st de Meiringen 
l'ut constru ite , au X V IIe s. p robablem ent, la  digue 
de l ’A lpbach, actuellem ent ex is tan te , qui p ro tégeait 
le village contre les débordem ents du to rre n t e t fu t 
prolongée ju sq u ’à l ’A ar. La ru ine du château  de R esti 
se tro u v e  sur le territo ire  com m unal. Les fam illes 
R udcnz et M eiringen h ab ita ien t dans la banlieue de 
Meiringen des châ teau x  don t to u te  trace  a  d isparu . En 
1669 la peste fit plus de 1000 victim es à M eiringen. Les

plus anciennes m aisons de Meiringen son t de beaux  
spécim ens des constructions en troncs de l ’h ab ita tio n  
alpine. M eiringen fu t souvent dévasté  p a r des incendies ; 
en 1632, 27 m aisons fu ren t dé tru ites , en 1879, 110 m ai
sons de la  p a rtie  inférieure du village, de Eisenbolgen et 
de Ilau sen  ; le 25 octobre 1891, 181 m aisons. U ne école 
est m entionnée en 1618, une école de scu lp ture  sur bois 
ex is ta  quelque tem ps à  la  fin du  X I X e s. Population  : 
1920, 2996 h ab . R egistres de bap têm es dès 1571, de 
m ariages dès 1602, de décès dès 17 6 7 .—  Voir bibliogr. 
sous a rticle  H a s l e .  —  E .-W . L iesegang : Die A usgra 
bungen in  der Kirche zu  M e ir in g en .—  B B G  V e t X II .
—  Kirchenblatt f. d. ref. Schweiz 30, n° 35. —  N Z Z  1916, 
n° 1794 ; 1920, n° 553. —  Die Garbe I , 1er fase. —  A S  A  
N. S. 19, p . 284. —  v . Graffenried e t v. S tü rler : Schwei
zerische Architektur. ■— G ladbach : Holzarchitektur der 
Schweiz. [F. L e u t h o l d . ]

M E IR IN G E N , von . Fam ilie noble, te n a n t  son 
nom  du village, citée dans les actes du couvent d ’In te r 
laken  de la fin du X I I I e s. à  la seconde m oitié  du  X IV e s. 
Sceau : un ours issan t. ■— B u r k a r d ,  lan dam m ann  du 
H au t-H as li 1304-1322. —  P h i l i p p ,  avoyer d ’In terlak en  
1306, 1307, bailli d ’U nspunnen 1309. —  F R B  I I I  et IV.
—  Gfr. 36, p. 283. ■— S te t tier : Berner Geschlechter, 
m ns. —  A. Willi : Ritter u . Edle des Hasletales. [H. Tr.]

M E IS N E R . Voir M E IS SN E R .
M E  IS S , von . Fam ille  noble zuricoise, la  plus ancien

nem ent citée, e t la  seule fam ille encore florissante de 
Zurich qui fa isa it déjà  p a rtie  du Conseil a v a n t le 

bourgm estre  B run . Elle est connue dès 
1225 et possède u n  arb re  généalogi
que com plet depuis 1357. Ses m em bres 
p o rte n t depuis 1366 le t i t r e  de gentils
hom m es. Arm oiries : d ’or à  la  fasce 
de gueules accom pagnée de tro is a i
gles de sable (2 e t 1). L a noblesse de 
la  fam ille fu t reconnue en 1675 pa r 
le bourgm estre  et le Conseil de Zurich. 
Les Meiss fu ren t to u jo u rs  m em bres 
des C onstables, e t de la  corporation  

du Schneggen. L eur berceau à Zurich fu t de 1400 à 
1795 la  m aison zur L inden (Steinhaus), 
à la  K irchgasse. Ils fu ren t seigneurs ju s 
ticiers des bailliages de W âdensw il 1404, 
de D übendorf 1424, E lgg 1440, N ürensto rf 
1448-1647, W erdeck 1495, de la  seigneurie 
de Teufen avec R orbas e t F reienste in  de 
1600 à la  R évolution , du bailliage de 
Berg 1600-1642, de la  seigneurie de W etzi- 
kon de 1606-1755, avec p a rts  à  K em pten , 
G reifenberg et W erdeck, de la  seigneurie de 
W ülflingen et B uch de 1634 à 1734. Avec 
les tro is fils du ban n ere t Jak o b  (n° 7) : 
Jak o b , H ans et H an s-Jak o b , la  famille 
se divisa en trois b ranches dans le prem ier 
tie rs du X V Ie s. La branche de H ans  s ’é- 
te ig n it déjà dans la  descendance m âle avec 
les deux fils de celui-ci. Celle de H ans-Jakob  
se subdivisa plusieurs fois et s ’é te ign it au 
X I X e s. Celle de Jakob, encore florissante 
actuellem en t en Suisse, A llem agne et A u
triche, se divisa au  X V IIe s. encore en 
tro is ram eaux , qui se nom m èren t d ’après 
leurs seigneuries von Teufen, von W ülflin 
gen et von W etzikon  (é te in t 1687). —  1. 
W a l t h e r ,  tém oin  ou conseiller 1225. —
2. H e in r ic h ,  conseiller 1387, bourgm estre 
to u s les seconds sem estres de 1393 à  sa 
m ort, en 1427, p lusieurs fois envoyé au 
près de l ’em pereur Sigism ond, à  la  D iète 
de l ’em pire à  N urem berg , cap itaine  des 

Zuricois en 1415 lors de la  conquête de l ’Argovie, et 
des Confédérés lors de celle de B aden; ad m in istra 
teu r, hom m e politique et chef m ilita ire  ém inent. —
3. H a n s ,  fils du n° 2, chanoine de la  p révô té  de Zurich, 
longtem ps v icaire du p révô t, f  1439. —  4. R u d o l f ,  
fils du n° 2, conseiller 1424, bourgm estre  1435, ren 
versé comm e chef du p a rti confédéré e t adversaire de 
Stüssi en 1439, seigneur d ’Elgg. —■ 5. H a n s ,  p e tit-  
fils du n° 2, conseiller 1440-1444, fa it prisonnier,

Ruines du château  de Resti vers 1860 près de Meiringen. D’après une gravure  sur
acier de A. Fesca.
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et décapité  en 1444 p a r  ses ennem is, com m e chef du 
p a rti confédéré. —  6. H a n s ,  fils du n" 5, conseiller 
1463-1494, bailli im périal 1487, bailli de B aden 1489, 
t  av . 1507. —  7. J a k o b ,  fils du n° 6, conseiller 1508, 
tréso rie r 1510, b an n ere t 1511, bailli im périal 1512, f  à  
M arignan en 1515 comm e b an n ere t. —  8. J a k o b ,  fils 
du n° 7, avoyer 1532-1546, bailli d ’Eglisau 1548-1554, 
t  1559. —  9. H a n s - J a k o b ,  fils du n° 7, l ’un des Dix- 
h u it des Constables, bailli de Greifensee 1540-1552, 
t  1553. —  10. H a n s ,  fils du n° 8, conseiller 1571-1584, 
bailli de Griiningen 1584-1588, gouverneur de la m aison 
des chevaliers de S a in t-Jean  de B ubikon 1589-1608, ac
q u it p a r  m ariage la  seigneurie de Teufen, f  1608. —
11. H aNS-Ba l t h a s a b , 1539-1587, fils du n° 9, des

D ix -hu it des Constables, 
bailli de Greifensee 1572- 
1578. —  12. H a n s - L u d 
w i g ,  1541-1587, frère du 
n° 11, des D ix-hu it des 
Constables, bailli de L au 
fen 1579-1585. —  13.
H a n s - R u d o l f ,  1574-1633, 
fils du  n° 10, ach e ta  la 
seigneurie de W etzikon. 
—  14. H a n s , 1585-1628, 
frère du n° 13, seigneur 
ju s tic ie r  de T eufen, Ror- 
bas et F reienste in  ; sa 
veuve ach e ta  avec H ans- 
H a rtm a n n  E scher vom  
Luchs la  seigneurie de 
W ölflingen. —  15. H a n s -  
J a k o b ,  1564-1602, fils du 
n° 11, bailli de Greifensee 
1600-1602. —  16. H a n s -  
F r i e d r i c h ,  1575-1619, 
fils du n° 12, bailli de 
Laufen 1609-1615. —  17. 

A c i - i i o r ,  1623-1687, fils du  n° 13, seigneur justic ier 
de W etzikon, ach e ta  une p a rtie  des seigneuries de 
K em pten , G reifenberg e t W erdeck. —  18. K a s p a r ,  
1643-1692, petit-fils du n° 14, seigneur ju s tic ie r  de 
Teufen, des D ix -hu it des Constables, bailli d ’A ndelfin- 
gen 1690-1692 —  19. H a n s ,  1668-1737, petit-fils du 
n° 14, cap ita in e-lieu ten an t de la  garde suisse de l ’élec
te u r  de B randebourg , puis au  service de la  H ollande, 
colonel. —  20. H a n s - H a r t m a n n ,  1659-1734, seigneur 
ju stic ie r de W ölflingen et Buch, conseiller 1705-17T1, 
bailli de K ibourg  1712-1717, conseiller de guerre  lors 
de la guerre  du T oggenbourg 1712. —  21. H a n s -  
H e i n r i c h ,  1646-1700, petit-fils du n° 16, m ajor, bailli 
de R egensberg 1692-1697. —  22. H a n s - K a s p a r ,  1706- 
1764, petit-fils du  n° 18, seigneur ju stic ie r de Teufen, 
colonel au  service de H ollande. —  23. H a n s - L u d w I G ,  
1745-1795, petit-fils du n° 19, conseiller, bailli de Locarno 
1770, de Lugano 1776, de K ibourg  1783-1790. —  24. 
H a n s - K o n r a d ,  1752-1820, descendan t du  n" 16, conseil
ler, bailli d ’Andelfingcn 1785-1790. Avec lu i e t son frère 
s ’é te ign it la  descendance m âle de la  b ranche  de H ans- 
Jak o b . —  25. H a n s - K o n r a d ,  1764-1845, a rriè re-pe tit- 
fils du n° 18, conseiller, colonel des fusiliers. Avec son 
petit-fils H ans s ’é te ign it ce ram eau  des Meiss de Teufen. 
—  Le dern ier seigneur ju stic ie r de Teufen fu t —  26. 
H a n s ,  1753-1822, a rrière-petit-fils du  n° 18, du Grand 
Conseil 1803 e t 1811. —  27. G o t t f r i e d ,  1785-1862, fils 
du  n° 26, cap ita ine  au  service de F rance, lieu ten an t- 
colonel à  Zurich, v en d it en 1838 le ch âteau  e t le dom aine 
de Teufen. —  28. O s k a r ,  1830-1883, fils du n" 27, colo
nel au  service de l ’A utriche. —  D ans le ram eau  des 
Meiss von W ölflingen : — 29. W a l t h e r ,  * 1869, au  ser
vice de la P russe, fu t dans la guerre européenne chef de 
l ’é ta t-m a jo r général du  I I I e corps de cavalerie, puis du 
IV e corps d ’arm ée, général en disponibilité . —  UZ. — 
Zürcher Stadtbücher. —  Z S tB .  —  A  GS. [ W a l th e r  v .  M e i s s . ]  

M E I S S E N .  Voir M a i s s e n .
M E I S S E R .  Ancienne fam ille de W alser, citée à 

Langwies depuis 1464 et à  Davos depuis 1562. —  1. P e 
t e r ,  ancien landam m ann  de Langw ies 1528. —  2. J o a 
c h i m ,  présiden t d ’un tribunal rév o lu tionnaire  à Davos 
en 1620. —  3. A n d r e a s ,  lan dam m ann  des Ligues 1843.

—  F. Jeck lin  : Jahrzeitbuch der Kirche Langwies. — 
Le m êm e : Zinsbücher der Klöster St. N ikolai und  
Churwaiden. —  Sechs Jahrh. Davoser Gesch., dans L and
buch... Davos 1 9 1 2 .—  [M. v.] —  4. L e o n h a r d ,  * 22 
dèe. 1803, successivem ent p a s teu r de Tscha.ppina, 
T enna, W iesen, M aladers, Val z ein a  e t Schuders 1841- 
1869, f  à Coire le 29 févr. 1872. Poète religieux, a u 
te u r  de Geistliche H arfenklänge, 1847 ; Neue H arfen
klänge, 1863. [ J .-R . T r u o g . ]

M E I S S N E R .  Fam ille originaire de H anovre, b o u r
geoise de Bâle depuis 1847. —  1. K a r l - F r i e d r i c h -  
A u g u s t  M eisner, * à  Ilfeld (H anovre) 1765, f  12 févr. 
1825, à Berne, n a tu ra lis te , fonda à B erne en 1799 un 
étab lissem ent supérieur d ’in stru c tio n , professeur d ’h is
toire n a tu re lle  à  l ’académ ie de Berne 1805, réd ac teu r des 
A nnales  de la Société suisse d ’histoire natu re lle  1815, 
a u te u r  de récits de voyage en Suisse et de Die Vögel der 
Schweiz. — 2. K a r l - F r i e d r i c h  Meissner, * à Berne 
1800, t  à  Bâle 1874, fils du n" 1, bo tan iste , D r m ed., 
professeur de m édecine à  Bâle dès 1828, de b o tan ique  
dès 1830. — Voir A nnales de la Société suisse d ’histoire 
naturelle I I .  —  B ull, de la Soc. botanique de France 
X X I. — A S  G 1910, 81. —  B T  1865 , —  S B B  I I .  [c. Ro. |

M E I S T E R ,  M E Y S T E R .  Fam illes des cantons de 
F ribourg , Schafïhouse, Zurich.

A. C an to n  de F r ib o u rg . I. Fam ille  é te in te , origi
naire de la paroisse de Guin, don t diverses b ranches de
v in ren t bourgeoises de F ribourg  aux  X IV e, X V e et 
XVI» s.

I I .  Une fam ille M eister, é te in te  égalem ent, bourgeoise 
de F ribourg  dès 1615, fu t reçue dans le p a tr ic ia t en 
1646. Arm oiries : d ’azu r à  deux pals d ’a rgen t, au  chef 
d ’or chargé de deux triang les évidés de sable entrelacés 
en form e d ’étoile b ro ch an t su r deux épées d ’arg en t p as
sées en sau to ir. Ces fam illes co m pten t plusieurs religieux 
d on t : —  Jacques-C hristophe, en religion P . B o n a g r a -  
t i a ,  * 1697, capucin  1718, gardien  du couvent de Bulle
1760, t  à F ribourg  27 février 1767. —  L L H .  —  A rchives
d ’É ta t  F ribourg . [G. Cx.]

B. C an to n  de S ch affh o u se . Fam ille  bourgeoise de 
Schaffhouse. Arm oiries  : d ’or à  une 
dem i-roue de m oulin de gueules. —
1. H a n s - M a r t i n ,  15 déc. 1597-20  
av ril 1673, du G rand Conseil 1660, 
juge  baillival 1669. —■ 2. A b r a h a m ,  
5 avril 1604 - 1er ao û t 1654, juge bail- 
1 ival 1634, h ô p ita lie r 1640. —  3. J o 
h a n n e s ,  fils du  n° 1, 19 oct. 1623-
28 févr. 1695, juge baillival 1682. —
4. J o h a n n - K o n r a d ,  17 févr. 1751 - 10 
oct. 1810, bailli de N eukirch 1784,

suscita  p a r ses vexations un  m éco n ten tem en t général 
qui se m an ifesta  lors des troub les po litiques de 1790. 
Accusé de co rrup tion  e t d ’au tres délits, il fu t ac
q u itté  après avoir rem boursé 300 florins. — US. — 
L L . —  Festschritft des K ts.
Schaffh. 1901, p . 464.

J a k o b ,  D r phil., * 2 
m ars 1850 à  M erishausen, 
m aître  à l ’in s titu t Ryffel 
à S täfa  1871-1880, p rofes
seur d ’h isto ire  natu relle  
1880-1909 e t de chimie 
1884-1926 à  l ’école can
tonale  de Schaffhouse ; 
chim iste can to n al 1909- 
1925, p résiden t de la  So
ciété he lvétique des scien
ces n a tu re lles 1894, dé
p u té  au  G rand Conseil,
Dr h. c. de l ’École p o ly 
technique fédérale 1925, 
f  7 oct. 1927. Il ren d it 
de g rands services dans 
l ’exploration  géologique 
du can ton  de Schaffhouse Jakob Meister,
e t fu t une a u to rité  dans D’après une photographie,
les questions h y d rau li
ques ; a u te u r  de nom breuses pub lications scientifi
ques, n o tam m en t de Flora von Schaffh . 1887, Geolog.

Heinrich von Meiss. 
D’après une  gravure  sur cuivre 
de Joh.  Meyer (Bibl. Nat.  Berne).
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Skizze des K ts. Schaffh . 1801-1892 ; Die E iszeit und  
die ältere S teinzeit, dans Festschrift 1901 ; Orographie 
und Hydrographie des K ts. Schaffh ., dans D G S, 1906 ; 
Die Wasserversorgungen im  K t. Schaffh ., 1927. L iste 
de ses pub lica tions dans M itte il, der na turf. Ges. 
Schaffh . I I ,  1923. —  Tageblatt f. den K t. Schaffh. 
1927, n° 237. [W.-K.j

C. C a n to n  de Z u r ic h .  I. A ncienne fam ille de Benken, 
où elle est é tab lie  en 1452 dé jà . —  [J. Frick.] —  1. 
U l r i c h ,  * 26 ao û t 1801, in specteu r des fo rêts du I I I e a r
rondissem ent 1822-1870, dépu té  au  G rand Conseil
1842-1869, au  Conseil na tio n a l de 1854 à sa m ort, 
1 "  av r. 1874 à Zurich. — N Z Z  1874, n" 183. —  2. 
Ulrich, * 14 ja n v . 1838 à  B enken, fils du n° 1, inspec
te u r  fo restier 1864, fo restier en chef de Zurich et b o u r
geois de cette  ville 1875, député  au G rand Conseil
1872-1916, p résid en t de ce corps 1883-1884, au Conseil 
n a tio n a l 1882-1889 e t 1892-1911 (présiden t 1903). P ré 
siden t de la  N Z Z  dès 1883, colonel d ivisionnaire 1891- 
1899, D r phil. h. c. de l ’un iversité  de Zurich 1905, 
t  3 févr. 1917 à Zurich. A u teu r du N bl. der Feuerwer
ker-Ges. in  Zur. 1877, 1891, 1892, 1896, 1897, 1899 et 
1902, a  publié Die Stadtwaldungen von Zürich, 1883. —
H . Schm id : Ulrich M eister 1925. —  A S G 1918, p. 88-89. 
—  N Z Z  1917, n° 202, 206, 251 et 277. — Schw. Portr. 
Gail. 338. — F . Hegi : Z u n ft zur Schmiden.

I I .  Deux, familles bourgeoises de la  ville de Zurich, 
l ’une originaire de W ollerau, é te in te  en 1734, l ’au tre  
originaire de R heinau , reçue dans la bourgeoisie en 

1537. Elle com pta  plusieurs m em bres 
au  gouvernem ent, de nom breux  ecclé
siastiques e t sav an ts . Arm oiries : de 
gueules au  tau re au  issan t de sable, 
ten an t une hache de boucher dans le 
sabo t an té rieu r d ex tre . —• 1. J a k o b ,  
* 1555, boucher, in te n d a n t des b â ti
m en ts 1600, bailli de Greifensee de 
1609 à  sa m o rt 1613 .—  2. H e i n r i c h ,  
1604-1665, boucher, A m tm ann  des 
angustine  1661. —  3. H a n s - J a k o b , 

fils du n° 2, 1627-1696, boucher, A m tm ann  d ’Em - 
brach  1668. —  4. I - I e i n r i c h ,  * 1681, boucher, ca
p ita in e , A m tm ann  de Töss de 1722 à  sa m ort 
1733. — 5. J o h a n n - H e i n r i c h ,  6 févr. 1700-27  ju il. 
1781, sav an t théologien et l itté ra te u r, surnom m é Le 
M aître. P as teu r français à B a ireu th  1721, à Schw abach 
1730, p récep teu r et p réd ica teu r de la cour à  Bücke- 
bu rg  1733, p as teu r français à E rlangen 1747, à  Küs- 
n a ch t 1757, doyen 1758. —  6. H e i n r i c h ,  1729-1779, 
greffier à W iedikon 1753, cap itaine  baillival à W il
1771. —  7. Leonhard, 2 déc. 1741-23  oct. 1811, écri
v a in  fécond, professeur de m orale, d ’h isto ire  e t de 
géographie à l ’école des a r ts  de Zurich 1773, p a s teu r à

St. Jak o b  1791, secré
ta ire -réd ac teu r du D irec
to ire  he lvétique à Lucerne 
et B erne 1799, p a s teu r à 
L angnau  am  Albis 1801- 
1806, à K appel dès 1807. 
De ses nom breux  écrits, 
les plus connus son t les 
su ivan ts : Berühmte Z ü r
cher, 1782 ; Helvetiens 
berühmte M änner, 3 vol., 
1782-1793 ; Historisch-geo- 
graph.-statist. Lexikon der 
Schweiz, 2 vol., 1796 ; 
M eisteriana, 1811. — 8. 
Ja ik o b -H e in r ic h ,  Als du 
n° 5, * 6 ao û t 1744 à 
B iickeburg, surnom m é 
« M eister de Paris » ou
« H enri Le M aître », écri
vain  et hom m e politique. 
Relevé de l ’é ta t  ecclésias
tiq u e  e t condam né à l ’em 
prisonnem ent (gracié en 

1772) p a r le Conseil de Zurich comme a u te u r  de l ’ou
vrage libre-penseur : De l’origine des principes reli
gieux, il s ’enfuit en 1769 à Paris, où il se lia avec

Jakob-Heinrich Meister. 
D ’après une gravure  sur cuivre 
de J. Lips (Bibl. Nat.  Berne).

Necker, D iderot e t Grim m  et rédigea de 1775 à  1790 
sa célèbre Correspondance littéraire, philos, et critique ; 
de re to u r à Zurich en 1798, il fu t nom m é en 1803 pa r 
N apoléon p résiden t de la comm ission gouvernem entale  
pour l 'in tro d u c tio n  de l ’A cte de m édia tion  dans le 
can to n  de Z urich ; du  G rand Conseil 1803, t  8 nov . 
1826. De ses nom breux  ouvrages (la p lu p a rt t r a d u its  
en allem and) son t à c iter : Souvenirs de mes voyages en 
Angleterre, 1795 ; Souvenirs de mon dernier voyage à 
P aris, 1797 ; Cinq nouvelles helvétiennes, 1805 ; E utha
nasie, 1809 ; Lettres sur la vieillesse, 1817 ; Voyage de 
Zuric à Zuric, 1818 ; Berne et les Bernois, 1820. Il 
a  en ou tre  tra d u it  en français les œ uvres de Salomon 
Gessner, 1773 et 1777. —  B ibliographies dans P .-L . 
B etz : A «s roman. Sprachen und Literaturen, dans 
Festschrift fü r H einr. M orf, 1905 et dans H . Schollen
berger : Grundriss zur Gesch. der deutsch.-Schweiz.
D ichtung  I , p. 51-54. — P. O. Bessire : J .-H . M eister.
—  M. R ychner : i  Jahrh. Orell F üssli, p . 106. — 
9 .  O t t o ,  * 3  m ai 1844 à  Liestal, p riv at-d o cen t à  
l ’École poly technique fédérale à  Zurich 1871-1885, 
chim iste industrie l à  Thalwil 1874-1909, D r phil. h. c. 
de l ’un iversité  de Zurich 1906 pour ses grands services 
dans le dom aine de la te in tu re  de la soie, t  6 ju in  1923 
à Zurich. —  S B  81, p . 302. —  Voir en général L L .  — 
L L H .  —  C. K eller-Escher : Prom ptuarium . —  C. W irz : 
Etat.. —  Katalog der Stadtbibl. Zurich  1864 e t 1896. — 
S trickier : Die F am ilie  M eister von Zurich  (avec tab les 
généal.) 1919. ‘ [ H .  Br.]

M E IS T E R N  A N S . Fam ille  de la paroisse d ’Andel- 
fingen (Zurich), don t l ’existence est établie à  H um li- 
kon dès 1613 e t à  Grossandel Angen dès 1634. E lle ve
n a it de R orbas, où elle é ta it é tablie  au  X V Ie s. — 
[J. Frick.] — K o n ra d ,  * 21 nov. 1858 à  AndelAngen, 
philologue des langues classiques, D r phil. 1884, p ro 
fesseur à  l ’école cantonale  de Soleure de 1883 à  sa m ort, 
en aoû t 1894. H isto rien , co llabora teur aux  M ittela lt. 
Kunstdenkm äler des K ts. Sol. de J .-R . R ahn , au teu r 
de Grammatik der attischen Inschriften, 1884 ; de 
Ælteste Gesch. des K ts. Soloth., 1890, etc. — N Z Z  1894, 
n° 220. —  Presse soleuroise, aoû t 1894. [H. Br.]

M E IS T E R S C H W A N D E N  (C. Argovie, D. Lenz- 
bourg. V. D G S). Com. et Vge. En 1173, Meisterswanc. 
Arm oiries  anciennes : d ’argen t à deux pals d ’azur, 
à  une fasce du m êm e b rochan t ; actuelles (1912) : 
coupé ondé d ’azu r et d ’argen t, qui est des seigneurs de 
M eisterschw anden. E n  1921 com m ença dans l ’Erlen- 
hölzli l ’exploration  d ’un im p o rtan t village de palaA ttes 
de la  dernière période du néolith ique (J S G U  13, 15-17 ; 
M A G Z  29, 4 ; N Z Z  1924, n" 1837). M eisterschw anden 
é ta it la résidence d ’une dynastie  de feudataires, m en
tionnée de 1232 à 1372. D ’après le registre  foncier des 
K ibourg, le village a p p arten a it au bailliage de Lenz- 
bourg, d ’après le registre  des H absbourg , au  bailliage 
de V illm ergen. E n 1415, M eisterschw anden passa à 
Berne et fu t incorporé au  bailliage de Lenzbourg. Il fu t 
séparé, en 1817, avec Fahrw angen, de la  paroisse de 
Seengen ; les deux localités fo rm èren t ensemble une 
paroisse et constru isirent, de 1819 à  1820, une église 
com m une. —  Voir W alth er Merz : Gemeindewappen.
— Le m êm e : Burgen und Wehrbauten. —  Argovia, 
28, p. 27. fH. Tr.]

M E IT Z E N . Fam ille  é te in te  de la  vallée d ’U rseren. 
P et er  est adm is en 1641 aux  droits de la vallée. — 
J ohann , am m ann de la vallée 1719, 1727, 1735, 1741.
—  G e rv a s iu s ,  capucin, 1731-1805, p réd ica teu r du 
chap itre  d ’Arlesheim  1768-1771. —  N bl. v. Uri X X , 
p. 27. —  Kiem  : Gesch. von M uri-G ries  I I ,  501. — 
F u rre r: Kollektanea (aux archives paroissiales d ’FIospen- 
thal). [J. M üller, A.]

M E IZ O Z . Fam ille vala isanne de Vallèges e t de 
R iddes. —  1. J ean-Ber n a r d , m aire de R iddes sous 
le régim e français, dépu té  au G rand Conseil 1844-1847.
—  2. Oscar , 1857-1897, dépu té  au  G rand Conseil, juge 
in fo rm ateu r du d is tric t de M artigny. | J.-B. B.]

M E L A N O  (C. Tessin, D. Lugano. V. D G S). Com. 
et paroisse. E n 799, Mellano. Le village est m entionné 
en 799, et en 847 le couvent de S. Am brogio de Milan 
y possédait des biens. E n 1873, on découvrit en tre  
Melano et M aroggia tro is tom bes probablem ent p ré 
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histo riques. Dans la  prem ière m oitié  du  X V e s., Me
lano est une com m une e t doit fourn ir 11 so ldats e t du 
m atérie l de guerre au  duc de M ilan. S u ivan t L L , les 
Com asques a u ra ien t élevé à  Melano une forteresse 
pour p ro téger leu r n av iga tion  sur le lac de Lugano. 
P en d an t la guerre  de dix ans en tre  Còme et Milan, 
Còme fit de Melano u n  p o rt m ilita ire , qui fu t  pris 
avec le ch â teau , en 1123,. p a r  les M ilanais, m ais fit 
re to u r  aux  Com asques. U ne fraccia ou m uraille  fo rti
fiée ex is ta it en tre  Melano et Capolago ; elle s’é tendait 
des flancs du M ont Generoso aux  bords du lac. De cet 
ouvrage  m ilita ire , m entionné encore en 1449, il ne 
reste  plus de traces. Melano fit p a rtie  en 1798 de la 
république de R iva-S an-V itale  ; il a p p a r tin t  p rim iti
vem ent à  la  paroisse de ce nom  e t en fu t détaché a v an t 
1591. Il form a une paroisse don t les C attaneo , puis les 
Castelli possédaien t le pa tro n ag e . L ’église actuelle  est 
du X IX e s. ; celle de la M adonna del C astelletto  a u 
ra it été b â tie , d ’après B allerini, su r l ’em placem ent d ’un 
ancien ouvrage m ilita ire , elle fu t agrandie  en 1637 et 
possède une fresque du X V e s. L ’ancienne chapelle 
d ite  des bate liers, avec des fresques trè s  anciennes, 
fu t d é tru ite  vers 1867-1868. G.-B. Fogliardi fonda à 
Melano, en 1840, la  prem ière grande fila ture  de soie du 
Tessin. Peste  en 1513. Population : 1591, env. 100 hab ., 
1801, 250 ; 1920, 462. R egistres de bap têm es dès 1573, 
de m ariages dès 1666, de décès dès 1577. —  BStor. 1890.
— A SA  1875. —  M onitore di Lugano  1921, 1922. —
S. B o rra n i: Ticino sacro. — R a h n :  I  M onum enti. — 
M onti : A tti.  —  N üscheler : Die Letzinen in  der Schweiz, 
dans MA GZ X V III . [C. T r e z z i n i . ]

M É L A N G E S  H E L V É T I Q U E S .  Pub lica tion  du 
doyen Bridel, voir É t r e n n e s  h e l v é t i e n n e s .

M E L B A U M .  Ancienne fam ille de N aters (Valais), 
qui p rit au  X IV e s. le nom  du ham eau  zem M elböm et 
ém it aussi des ram ifications à  Brigue, é te in te  au com m en
cem ent du X IX e s. —  F r a n z - X a v e r ,  D r t.heol., de Bri
gue, * 1706, jésu ite , professeur de philosophie e t de théo 
logie à  Brigue 1762-1765, t  1769. — J o i i a n n - S t e p h a n ,  
châtela in  de Brigue, 1713, 1723, 1729 et 1735. —  P h i 
l i p p ,  châtela in  de Brigue 1741. —  B W G  I I I .  — Im esch : 
Gesch. von Naters. —  F u rre r I I I .  [D .  I.]

M E L C H E R ,  F l o r i a n ,  D r phil., de Scanfs (Grisons), 
prem ier réd ac teu r de 1’ Idiotikon  rhé to-rom anche de 
Coire 1904, t  27 oct. 1913. — A nnalas della soc. reto- 
rom. 29. [B .M .]

M E L C H I  (C. Obwald, Com. Sächseln). P ra irie  où 
d ’après la  trad itio n  du L ivre b lanc se sera it passée la 
scène de la saisie d ’un a tte lage  de bœ ufs p a r le bailli, 
m esure qui a u ra it été le p o in t de d ép art du  soulèvement, 
populaire. Le héros de la libération  dans l ’U nterw ald  
s’appelle d ’après le L ivre blanc un  hom m e du Melchi. 
E tte r lin  su b s titu a  p a r confusion à ce nom  celui de 
M elchtal q u ’il connaissait. Au X V e s., les cham ps et 
prés du  Melchi a p p arten a ien t à  Nicolas de F lue ; c’est 
là q u ’il au ra it eu sa prem ière vision m ystique . — 
R . D ürrer : Bruder K laus  I I ,  1117. [R . D .]

M E L C H  I O N E ,  M E L C H  I O N  I et M A R C H  I ON I . 
Fam ille  tessinoise m entionnée à Sessa en 1593, à  La- 
m one 1601 e t à  Meride au  X V IIe s. La branche  de 
Meride a donné plusieurs m aîtres-construc teu rs : S t e 
f a n o ,  à O stende vers 1632 ; S t e f a n o ,  dans la  région 
de Pav ie  à la  m êm e époque ; G i o v a n n i ,  1724-1791, 
à  N ovare. —  S t e f a n o - I g n a z i o ,  fils du précédent, 
* 6 nov. 1765 à  Meride, t  1837 en Ita lie , a rch itec te  et 
ingénieur, trav a illa  dès 1790 su r to u t à N ovare à des 
constructions hydrau liques ; ingénieur en chef du dé
p artem en t de l ’Agogna 1802, un  des d irecteurs de la 
construction  du  grand  p o n t de B uffalora su r le Tessin. 
C orrespondant de l ’Académ ie des sciences de Turin, 
créé baron  en 1833 p a r le roi de Sardaigne. A publié  : 
R iflessioni sul modo ordinario di m isurare le dispense 
e portate dei fium i ... 1789. —• B Stor. 1889, 1900. — 
S K L .  — Oldelli : D izionario. — A: Barofiìo : Storia.
— B ianchi : A rtis ti ticinesi. [C. T.J

M E L C H N A U  (C. Berne, D. A arw angen. V. D G S).
Com. e t Vge ; paroisse com prenan t aussi Busswil, 
Gondiswil e t Reisiswil. E n  1100, Melchenouwe ; 1246, 
Melchnowe. D ans le Fâilim oos près de M elchnau on a 
trouvé quelques m onnaies d ’or celtiques. Sur une col

line se tro u v en t les ru ines des ch â teau x  des G rünenberg  
Schnabelburg  e t L angenstein . M elchnau passa p a r  
héritage  dans la prem ière m oitié du X V e s., avec une 
pa rtie  de la seigneurie de G rünenberg  d o n t il fa isait 
partie , à  E g b rech t von M ülinen, puis à  H ans-R udolf 
von L u te rn au . Ce dernier v en d it le to u t  à  B erne en 1480. 
La ville possédait déjà  la h au te  ju rid ic tio n  sur la sei
gneurie dès 1406 ; elle a ttr ib u a  M elchnau au  bailliage 
d ’A arw angen. Au spirituel, M elchnau se ra tta c h a  p r i
m itivem en t à  G rossdietw il (Lucerne) ; il possédait une 
chapelle qui é ta it celle de la seigneurie de G rünenberg. 
C ette chapelle fu t rem placée en 1508-1510 p a r une 
église, qui d ev in t paroissiale à  l ’in tro d u c tio n  de la 
Réform e et détachée de Grossdietwil. Lors de la  recons
truction  de 1709, l ’église fu t dotée de beau x  v itra u x . 
La popu lation  de M elchnau p r it  une p a r t  active  à 
d ifférents événem ents de l ’h isto ire bernoise, n o tam 
m en t à la  guerre des P aysans de 1653. R egistres de 
paroisse dès 1565. —  F R B .  — K äser : Topogr. Darstel
lung von M . —  Ja h n  : Chronik. — v . M ülinen : Beiträge
V. —  L ohner : Kirchen. —  E. v . R o d t : Bern. Kirchen, 
214. —  R ob. Sehedler : Oberaargau. — O. T schum i : 
Vor- und Frühgesch., 24. —  A. Plüss : Die Freiherren v. 
Grünenberg, dans A H V B  16. —  K asser : Aarwangen, 
dans A H V B  19. —  A SA  1882, 244. —  F . T horm ann
u. M ülinen : Glasgemälde. [H. Tr.]

M E L C H T A L  (C. O bw ald. V. D G S). P a r tie  de la 
com m une de K erns, fo rm an t une co rporation  p a r ticu 
lière. Une hache en bronze y  fu t trouvée en 1889 ; 
une fonderie est m entionnée en 1439. Les m ines de fer 
fu ren t exploitées ju sq u ’en 1689 La chapelle de M aria- 
hilf, constru ite  près de ces m ines en 1618, fu t consacrée 
en 1621 e t agrandie  en 1780. L a chapellenie, créée en 
1695, d ev in t un  lieu de pèlerinage en 1736. E n  1712, les 
Bernois envah iren t la vallée, enlevèren t du bé ta il et 
firent des p risonniers. E n  1866 fu t fondé com m e dé
pendance du m onastère  d ’Engelberg  un couvent de 
fem m es pour l ’A dora tion  perpétuelle  ; le b â tim en t con
ven tuel fu t con stru it en 1893 et. la  nouvelle église, édifiée 
de 1926 à 1928. —  K iichler : Chronik von K erns. — 
D ü rre r : E inheit Unterw. —• Le m êm e : Architekt. 
D enkm . Unterw. —  Gfr. Reg. [ A l .  T r u t t m a n n . ]

M E L C H T A L ,  v on .  Fam ille  de l ’Obw ald, paro is
sienne de L ungern . M e c h t i l d i s ,  nonne à E ngelberg 
1345. —  Gfr. 26. —  K iichler : Gen. N otizen. —  Le nom  
de M elchtal donné au  héros légendaire A rnold von 
M elchtal est dû à  une confusion avec Melchi. L ’a t t r ib u 
tion de ce personnage à la fam ille A nderhalden ne re 
m onte q u ’au X V II Ie s. —  Voir a r t.  A n d e r h a l d e n .  — 
A H S  1910, pl. X II . —  Meyer v . K nonau  : Die Sage von 
der B efreiung der Waldstätte. [Al. T .  e t R. D.]

M E L D E G G ,  von.  M inistériaux des abbayes de 
Saint-G all e t de R eichenau, cités de 1262 à  14Ö0. A r 
moiries : de gueules à  la  fasce d ’a rg en t chargée de tro is 
annelets du  cham p. Leurs ch â teau x  d ’AItm eldegg et 
de Neum eldegg, dans le G aiserw ald, près de Saint-G all, 
on t com plètem ent d isparu . L ’U StG  e t l ’OBG a d m e t
te n t  que les Meldegg é ta ien t de la  m êm e origine que 
la fam ille saint-galloise Mei deli connue de 1268 à 1320. 
Le 18 déc. 1400, H a n s  von Meldegg céda ses arm oiries 
au  m édecin dos. R eichlin , de Constance. Les succes
seurs de celui-ci p o rtè ren t dès lors constam m ent le 
nom  de R eichlin von Meldegg. L a fam ille a  sans doute 
donné son nom  à la  colline connue de Meldegg, au-des
sus de la com m une de W alzenhausen. Les Meldegg 
avaien t des p ropriétés dans ce tte  contrée  et figurèrent 
aussi dans la noblesse du R hein ta l. —  U StG . I I I ,  
p. 884, n o te  W artm an n . — H artm an n  : Ausgestorbene  
Geschlechter (m us. de la Bibi, de Saint-G all). —  I. von 
A rx : Gesch. St. Gallen I, 509 ; I I I ,  337. —  A. N aef : 
Chronik. —  OB G I I I ,  51, 400-420. —  St. Galler Nbl. 
1907, p . 30, n° 39 e t 40. [Bt.]

M E L E G A R I ,  L o u i s - A m é d é e ,  * dans le duché de 
Modène en 1807, t  à  B erne le 22 m ai 1881. A rdent 
adep te  de la  Jeu n e  Ita lie , il fu t condam né à m o rt en 
1831, et d u t s ’enfuir. II fu t le com m ensal de Mazzini et 
v in t à L ausanne où le gouvernem ent vaudois l ’appela 
en 1840 à  enseigner l ’économ ie po litique à  l ’académ ie, 
d ’abord  sous le nom  d ’em p ru n t de T hom as E m ery, 
de M alte, puis sous le sien p ropre. L a révo lu tion  vau-
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doise de 1845 le p riv a  de sa chaire. Il re n tra  en Ita lie  en 
1848, seconda la  politique de C avour, fu t  professeur à 
T urin , dépu té , sén a teu r, e t enfin m in istre  d ’Ita lie  à 
Berne de 1867 à sa m o rt, charge q u ’il n ’in te rro m p it que 
pour occuper, à  R om e, en 1876-1879, les fonctions de 
m inistre  des Affaires é trangères. Sa fille — D o r a ,  * à  
L ausanne en 1843, f  en Ita lie  en ju ille t 1924, fu t direc
trice  de la  Revue internationale  e t écrivain de valeur. 
E lle a  publié , en tre  au tres , en ita lien  : La Jeune Italie 
et la Jeune Europe, e t collaboré au  Journal de Genève 
e t à  la Gazette de Lausanne. —  J G ,  2 ao û t 1924. [M. R.j

M E L I .  Fam illes des Grisons et de Saint-G all.
A. C a n to n  d es  G riso n s . L ’une des fam illes les plus 

anciennes e t les plus considérées de la ville de Coire. 
Arm oiries : de gueules au joug  d ’a rgen t. —  H e i n r i c h ,  
chanoine, t  1251. —• H e i n r i c h ,  m aitre  à  l ’école de la 
cathédra le, f  1275. —  S i m o n  fu t vidom ne de Coire en 
1321. Son fils, du m êm e nom , lui succéda dans cette  
charge e t fu t en m êm e tem ps am m ann de Coire. —  La 
famille ém igra à  Feldkirch  au X IV e s., et y  acqu it la 
bourgeoisie .—  C. v. Moor : Cod. dipi. —-W . v. Ju v a lt  : 
Necrol. curiense. —  Arch, épiscopales de Coire. [A. v. C.]

B. C a n to n  de S a in t-G a ll. Fam ille du pays de Sar- 
gans. —  1. K o n r a d ,  de F lum s, zélé pa rtisan  des Confé
dérés 1444, am m ann à  N idberg, cité de 1466 à  1478, 
lan dam m ann  du pays de Sargans, cité de 1485 à  1496. 
Ancien landam m ann  et de nouveau am m ann  à  N idberg 
1501. —  W egelin : Regesten von Pfävers und Sargans. —
2. F r i d o l i n ,  de W angs, 1844-1898, m aître  secondaire 
à  A lts tä tten  1866, à  Sargans dès 1874, ren d it d ’ém inents 
services dans l ’exploration  bo tan ique  du pays de Sar
gans. —  Si. Galler N bl. 1899, p. 39. [Bt.]

M E L I D E  (C. Tessin, D. L ugano. V. D G S ). Com. 
et paroisse. E n  1482, M elitie  ; 1588, M eli ; 1555, 
M ylyde. Sceau : une ancre. Le village est m entionné 
dès 852 ; un  poste de péage y  ex is ta it en 1482. D ans la 
prem ière m oitié du  X V e s. la com m une d ev ait fourn ir 
cinq soldats au  duc de M ilan. E n  1555, la D iète accorda 
à Melide, Bissone e t M orcote le m onopole de la fourn i
tu re  du  poisson à  Lugano. E n  1818, après la construction  
de la  ro u te  can tonale , on organisa un  service de tra n s 
p o rt des véhicules sur le lac, sous la surveillance de 
Melide et Bissone. Ce service d u ra  ju sq u ’en 1847, à  l ’ou
v e rtu re  du p o n t de Melide. Ce dernier a  une longueur de 
817 m . ; le d ro it de pontonage qui y  fu t é tab li a  été 
racheté  p a r la C onfédération en 1853, pour la redevance 
annuelle  de 12 771 fr. E n 1863, le te rr ito ire  com m unal 
s ’acc ru t d ’une p a rtie  de la  « po in te  de Sain t-M artin  » 
à  la  su ite  d ’une rectification  de fron tière  avec l ’Ita lie . 
Au spirituel, Melide dépendit d ’abord  de L ugano, puis 
de Carona, don t il fu t détaché en 1525 et constitué  en 
paroisse. Il ra ch e ta  en 1636 l ’obligation de p a rtic iper 
à l ’en tre tien  de l ’église S a in t-L au ren t de Lugano. Un 
h ô p ita l avec une église San to-Spirito , qui dépendaient 
de l ’h ô p ita l du S a in t-E sp rit de Rom e son t m entionnés 
en 1498 ; ils fu ren t démolis en 1911, après avoir été 
longtem ps désaffectés. L ’église paroissiale fu t agrandie 
et restau rée  à p lusieurs reprises, n o tam m en t au  débu t 
du X V IIe s. p a r  les célèbres a rtis te s  F o n tan a . Peste  en 
1469. Population : 1591, 43 m énages ; 1801, 158 hab . ; 
1920, 594. R egistres de paroisse dès 1584. —  B Stor. 1890, 
1908, 1926. —  A H S  1923. — A S  I. —  A. Baroffio : Sto
ria. —  L. B ren tan i : M iscellanea storica.—  M onti : A tti. 
— M onitore di Lugano  1921,1923. —  S tückelberg  : Cice
rone im  Tessin . [ C .  T r e z z i n i . ]

M E L I D E ,  d e ,  G i a n - M a r t i n o ,  scu lp teur, trav a illa it 
en 1467 au  palais d it de Venise à Rom e pour le com pte 
de P au l I I .  —  S K L . —  BStor. 1885. [G. T.]

M E L L E T .  I. Fam ille vaudoise, originaire d ’Oron- 
la-V ille, citée dès le X V Ie s. -— 1. J e a n ,  p asteu r de 
Sainte-M arie-aux-M ines 1650, lec teu r de l ’église fran 
çaise de Bâle, chapelain  d ’Anne de Coligny, com tesse 
de M ontbéliard, écriv it en 1661-1662 des opuscules 
te n d a n t à rapprocher calvinistes e t lu thériens. —  2. 
J u l e s ,  f  1906, négociant et industrie l, archéologue, a 
publié diverses notices sur l ’histoire de L ausanne. —
3. R o d o l p h e ,  * 1877, professeur de chimie à l ’un iv er
sité de L ausanne. —  Livre d'Or.

I I .  M e l l e t ,  d e .  Fam ille noble de V evey, connue déjà 
au  X I I I e s. Arm oiries : d ’a rg en t à un  bélier de sable

dressé en pied contre un  arbre  de sinopie, fû té  du se
cond, le to u t  soutenu de tro is coupeaux de sinopie
— 1. N i c o l a s ,  châtela in  de la  T our 1688, b an n ere t 
1704, com m andan t d ’une flottille de guerre  su r le 

lac Lém an. —  2. C h a r l e s  - M a r c -  
L o u i s ,  1759-1811, officier au  service 
de H ollande, serv it en G uyane, puis 
rev in t au x  Pays-B as, d ev in t général- 
m ajo r et gouverneur de Groningue 
en 1809, Il défendit B reda contre les 
troupes françaises en 1810. —  3. 
J e a n - S a m u e l ,  1766-1793, frère du n°
2, lieu tenan t-co lonel au service de
France, envoyé pour rép rim er une 
in su rrection  à  S a in t - D om ingue, il 

m o u ru t à  son arrivée. —  4. L o u i s - P h i l i p p e ,  syndic 
de V evey 1784-1809, ad h éra  im m édia tem en t au régim e 
vaudois, en 1798. —  5. E u g è n e ,  t  1891, député  au 
Grand,Conseil, p réfe t de Vevey, a u te u r de tra v a u x  h is
to riques. —  Livre d’Or. [M. R.]

M E L L E Y .  Fam ille vaudoise, à  R ougem ont a v a n t 
1459. —  1. J u l e s ,  1823-1876, forestier, dépu té  au  G rand 
Conseil, lieu tenan t-co lonel, com m andan t de la gen d ar
m erie vaudoise. —  2. M é l a n i e ,  1829-1896, sœ ur du 
n° 1, a u te u r  de p lusieurs rom ans e t poésies. —  3. C h a r 
l e s ,  fils du n° 1, * 27 m ai 1855 à  L ausanne, a rch itec 
te , professeur à  l ’école d ’ingénieurs, re s ta u ra te u r  de 
l ’église Sain t-F rançois, à  L ausanne, co n stru cteu r d ’une 
pa rtie  du palais de R um ine, p résiden t de la  Société 
vaudoise des B eaux-A rts. —  4. L o u i s e ,  * 1860, sœ ur 
du  n° 3, p e in tre  de ta le n t.  — S K L .  [M. R.]

M E L L I E R .  Fam ille  neuchâteloise m entionnée à 
C ortaillod en 1439 ; plus ta rd  aussi de B evaix. —  J e a n -  
J a c q u e s ,  de B evaix, * 5 sep t. 1723, f  25 nov. 1805. 
Officier au  service de F rance, cap itaine  1759, lieu ten an t- 
colonel 1785, chevalier du M érite m ilita ire , re tra ité  
1792. Annobli en 1786. —- M ay : H ist. m il. des Suisses 
V I, 470. '  [L. M.]

M E L L I N G E N  (C. Argovie, D . B aden. V. DG S). 
Com. e t p e tite  ville. A rm oiries : de gueules à  une boule 
d ’a rgen t. P rim itiv em en t, le sceau p o rta it  l ’aigle à  la 
tê te  contournée (symbole de sa in t Jean , p a tro n  de la 
ville) ; de 1293 à 1798 il p o r ta  le lion des H absbourg  
à la  fasce b ro chan te . L a bannière, p a r  con tre , p o r
ta i t  la boule, p rim itiv em en t de gueules su r a rg en t, à 
p a r tir  de 1512 environ, d ’arg en t su r gueules, qui de
v in t à  la fin du X V II Ie s. le b lason des arm oiries et 
du sceau. La bannière  p o rta it en ou tre  les clefs d ’or 
papales, en v e rtu  d ’un privilège accordé le 24 ju ille t 
1512 dev an t A lexandrie p a r le card inal Schiner. Il est 
possible q u ’à  l ’époque rom aine déjà  u n  bac p assâ t la 
R euss près de Mellingen. A m ain tes reprises des m on
naies et des vestiges de m urs rom ains on t été décou
verts . Le nom  de Mellingen est d ’origine além anne. Des 
tom bes além annes on t été  m ises à  jo u r près du lieu dit 
B ildstöckli.

Mellingen é ta it une ancienne possession des Lenz- 
bourg, e t passa  en 1172 à la m aison de K ibourg  pa r 
R ichenza, héritière  des p rem iers. Ce ne  fu t q u ’à  l ’époque 
des K ibourg  que Mellingen dev in t une ville, désignée 
pour la prem ière fois comm e telle  en 1242. A côté de 
l ’oppidum , il y  av a it aussi un  castrum  ; un  avoyer est 
m entionné pour la prem ière fois en 1247. Un p o n t su r la 
Reuss ex is ta it déjà  en 1248 à la  place du bac. E n  1264, 
les com tesses É lisabe th  et A nna constru isiren t la m aison 
forte  appelée G räfinnenm ur. E n 1273, A nna de K ibourg 
v en d it Mellingen au  com te R odolphe de H absbourg , 
don t le fils, A lbert, octroya à la ville en 1296, les d ro its 
et franchises de W in te rth o u r. L 'av o y er en charge 
exerçait, pa r délégation du seigneur, la ju rid ic tio n  cri
m inelle. E n  1364, Mellingen acq u it la  ju rid ic tio n , dite 
Trostburger Tw ing , sur le ham eau , appelé plus ta rd  
Vorstadt ( =  faubourg), situé au delà d e là  R euss. E n 1415 
Mellingen fu t assiégé p a r les Zuricois e t les Lucernois, 
et pris le 21 avril pour le com pte de l ’em pire qui l ’hypo- 
th é q u a le  22 ju ille t à  Zurich ; ce tte  dernière ville s ’ad jo i
gnit Lucerne, Schwyz, U n terw ald , Z o u g et Claris comme 
créanciers hypothécaires et co-possesseurs. E n 1642, 
l ’am bassadeur de F rance, C aum artin , fu t à Mellingen 
l ’ob jet de m olesta tions qui occupèrent la D iète. L ’église
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a p p a rten a it au couven t de Schanis auquel elle ava it 
été  donnée p a r les com tes de L enzbourg ; en 1303, 
1311, elle v in t en possession de l ’A utriche. E n 1274 
le doyen H artlieb  de Mellingen fonda la chapelle de la 
T rin ité . Le d ro it de nom m er le curé passa  en 1415 à la 
paroisse ; le bailli confédéré av a it le d ro it de p résen
ta tio n . A van t d ’être incorporé à Mellingen, le Faubourg  
d épendait de la  paroisse de R olirdorf. L ’église, restaurée  
en 1629, fu t reco n stru ite  en 1671. E n  1529, Mellingen 
se p rononça pour la  Réform e à  la p lu ralité  des voix, 
m ais après la paix  de Cappel en 1531, les can tons catho li
ques ré ta b lire n t l ’ancienne foi p a r co n tra in te . La p ré 
sence d ’un  m aître  d ’école est é tab lie  en 1381 déjà. 
R egistres de paroisse dès 1619.

Sous la  dom ination  au trich ienne  comm e sous celle 
des Confédérés, des con tingen ts de Mellingen p riren t 
p a r t  à  de nom breuses expéditions ; en 1298 à  Spire, 
en 1315 à M orgarten, en 1386 à  Sem pach (où la  bannière 
de la ville fu t prise p a r  les L ucernois), à  M orat, dans la 
guerre  de Souabe, dans les expéditions d ’Ita lie , etc. 
Dans la  prem ière guerre  de Zurich, Mellingen é ta it du

Wehrbauten. —  Le m êm e : Gemeindewappen. —  Le 
m êm e : Inventar des Stadtarchiv M ellingen. —  Le 
mêm e : Rechtsquellen I ,  vol. V I .  —  H . Segesser von 
B runeck : Die W appen und Panner von M ellingen, dans 
A  I I S  1920. —  B ronner : K t. A argau. —  J .  M üller : 
Kt. A argau  I ,  p. 464. —  L L .  —  Ärgovia  15, p. 168 ; 
26, p. 41 et 94 ; 27, p. 60. —  A H V B  19, p . 300. —  A SA  
N. S. 15, p . 260. —  SA  F  17, p . 99. —  A bhandl. z. 
Schweiz. Recht 39, 287. —  Segesser : Die Segesser zu  
M ellingen, A arau u . Brugg. —  P lusieurs é tudes d ’h is
toire locale p a r K d. K unz, dans Z S K ,  12, 13, 14, 15 
e t 17, dans Reussbote 1915 et 1917 et dans Vaterland  
1919, n 1 254. —  H . Schm id : Jubiläum sschrift der Bez. 
Schule M ellingen  (1913). [H .  Tr.]

M E L L I N G E R .  Fam ilie bourgeoise é te in te  de la 
ville de Soleure. U r s ,  bourgeois 1477. — H a n s ,  bourg
m estre  1509, bailli du Bucheggberg 1511, de Gösgen 
1512, Gemeinmann  1517-1518. — Voir L L . — G. v. 
Vivis : Bestallungsbuch. —  A rc h .d e  Soleure. [v. V.] 

M E L L I N G E R ,  CARL, * 1858 à M ayence, D r m ed., 
j à  Bale 1887, p riv at-d o cen t pour l ’oculistique à Bale

Mellingen en 1654. D ’après une gru

côté de Zurich et de l ’A utriche ; pendant, les deux guer
res de K appel, la ville, a lte rn a tiv em en t occupée par 
les deux belligérants, eu t beaucoup à  souffrir. E n 1653, 
elle fu t occupée un  certa in  tem ps p a r les paysans, un 
trib u n a l m ilita ire  fédéral siégea à  Mellingen. E n  1656 
e t au  com m encem ent de la cam pagne de 1712, Mellin
gen fu t occupé p a r les catholiques, puis p a r les Bernois 
e t les Zuricois. Après la paix  générale d ’A arau  (1712), 
les can tons catholiques cessèrent de faire  p a rtie  du pro
te c to ra t ; ils fu ren t rem placés p a r Berne, qui p a rtag ea  
ces fonctions avec Zurich e t C laris ju sq u ’en 1798. Le 
2 février 1840 eu t lieu à Mellingen la m ém orable assem 
blée populaire  des catholiques qui réclam èren t, p a r pé
titio n , la création  d ’un  G rand Conseil catho lique séparé 
pour le can ton  d ’Argovie.

La ville fu t dévastée  p a r de grands incendies en 
1291, 1380, 1386, 1421 et 1505. Le b â tim en t le plus re
m arquab le  de Mellingen est la  m aison-forte  d ’Iberg 
(appelée aussi Segesserhof, F reihof), qui doit son nom 
aux  seigneurs d ’Iberg . C atherine d ’Iberg  l ’a p p o rta  en 
franc-alleu à  Jo h an n  Segesser (1303-1341), son époux. 
Ju s q u ’en 1644, l ’Iberg  dem eura en possession de la fa 
m ille Segesser, puis il fu t acheté  p a r le com m andeur 
p rovincial de l ’ordre teu to n iq u e , H eitirich Schenk von 
K aste l, qui y in sta lla  une com m anderie dépendan te  de 
Beuggen. E n 1731 il rev in t à la  fam ille Segesser e t fu t 
acquis en 1779 pa r la ville. Il se rt actuellem en t de m ai
son des ind igen ts. —  Voir Th. von L iebenau : Die 
Stadt M ellingen, dans A rg. 14. —  M aterialien zur Gesch. 
der Stadt M ellingen, A rg . 14. —  W . Merz : Burgen und

ivure sur cuivre de M atth.  Merlan.

1889, professeur ex trao rd ina ire  et d irec teu r de la  clini
que ophtalm ologique de Bàie 1896, professeur ordinaire 
dès 1900. —  A. B u rck h ard t : Gesch. d. med. F akultät 
zu  Basel. — R. Thom m en: Die Universität Basel 1884- 
1913. [C. Ro.]

M E L L Y ,  M E S L I E R .  Fam ille de Choulex (Genève) 
d on t le nom  prim itif, Collomb, fu t p o rté  p a r elle ju sque  
dans la  seconde m oitié du X V IIe s. Reçue à  la  bourgeoi
sie de Genève en 1640, elle donna plusieurs m em bres des 
Conseils législatifs. — 1. A m i,  1741-1804, fu t bann i pen 
d an t cinq ans pour avo ir favorisé Im m igration de quel
ques Genevois en Irlande . —  2. A n d r é ,  1751-1812, fu t 
condam né pour le m êm e m otif. Tous deux à  leu r re to u r 
firent p a rtie  à nouveau des Conseils. A une branche, 
devenue anglaise avec —  A n d r é ,  1802-1850, industrie l 
à Liverpool, possesseur de la  plus belle collection de 
coléoptères de son époque (léguée à  L iverpool), se r a t 
tache  — G e o r g e s ,  * 1830, dépu té  au parlem en t anglais 
1868-1875 — Galiffe: Not. gén. V I. — S o rd e t:Dici. [C. R.] 

M E L S  (C. Saint-G all, D. Sargans. V. D C S). Vge, 
Com. et paroisse com prenan t p lusieurs h am eaux  et 
des ferm es isolées. E n  766, M aile  ; 949, M eile  ; au 
X I e s. M eilis  ; 1209, M eils ; 1491, M eyls ; 1494, Mels. 
On y  a  trouvé une tom be à incinération  avec objets 
de l ’époque du bronze à H eiligkreuz 1870 ; un  four
neau à fondre de l ’époque du fer à  O berheiligkreuz 
1891, ainsi que de nom breux  ob jets rom ains, spéciale
m en t au  lieu d it K aste ls qui a  pu  ê tre  un  refuge à 
l ’époque prérom aine déjà, des m onnaies im périales 
rom aines à  divers endroits. A ces trouvailles s ’a jo u ten t
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ce lle s  d e  f ib u le s ,  d ’u n e  s t a t u e t t e  e n  t e r r e  s ig illé e  e t  de  
d é b r is  d e  v e r r e ,  a in s i  q u e  d e s  r e s te s  d e  c o n s t r u c t io n s .  
O n  a  d é c o u v e r t  d e s  to m b e s  a lé m a n n e s  à  P io n s  e n  1839  
e t  1 8 7 3 , d e s  s é p u l tu r e s  o r ie n té e s  d e  l ’O u e s t  à  l ’E s t  
p rè s  d u  B ild s tö c k l i  e n  1 9 0 1 .

A  l a  f in  d u  X I I I 6 o u  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X I V e s. 
s e  f o n d è r e n t  le s  c o lo n ie s  d i te s  d e  W a ls e rs  à  S chvvend i 
e t  W e i s s ta n n e n ,  d é ta c h é e s  d e  c e lle s  d e  D a v o s  e t  d e  R h e in -  
vvald. M ets se  r a t t a c h a i t  a u  c o m té  d e  S a rg a n s ,  u n e  
p a r t i e  d e s  d r o i t s  d e  j u r i d i c t i o n  a p p a r t e n a i t  a u  c h â t e a u  
d e  N id b e rg ,  a u -d e s s u s  d e  M els . E n  1 3 6 2 ,  c e t t e  d e rn iè re  
f u t  a c h e té e  p a r  le s  M eie r v o n  W in d e g g ,  e lle  p a s s a  en  
1 3 7 1  a u  d u c  R o d o lp h e  d ’A u t r ic h e ,  e n  1 4 0 6  a u  c o m te  
F r é d é r ic  V I I  d e  T o g g e n b o u rg  ; à  s a  m o r t ,  e lle  r e v in t  
à  l ’A u tr ic h e .  E n  1 4 3 7 ,  N id b e r g  f u t  p r is  e t  b r û lé  p a r  
le s  Z u r ic o is .  A v e c  R a g a z ,  F lu m s  e t  W a l l e n s t a d t ,  M els 
p a r t i c ip a  a u  m o u v e m e n t  p o p u la i r e  d ir ig é  p a r  P e t e r  
W e ib e l,  t e n d a n t  à  f o n d e r  u n e  r é p u b l iq u e  d u  p a y s  de  
S a r g a n s ,  a v e c  s iè g e  g o u v e r n e m e n ta l  a u  c h â t e a u  d e  
S a r g a n s .  C e t te  a c t io n  m i t  M els e n  é t a t  d ’h o s t i l i t é  a v e c  
C la r is  e t  S c h w y z , lié s  d e p u is  1 4 3 7  a u  c o m te  H e in r ic h  
d e  S a r g a n s  p a r  u n e  a l l ia n c e .  Ce n e  f u t  q u ’à  g r a n d ’p e in e  
q u e  M els p u t  é v i te r  e n  1 4 4 5  u n e  c o n t r ib u t io n  d e  g u e r re  
d e s  C o n fé d é ré s  q u i  a v a i e n t  b rû lé  S a rg a n s  a u  c o u rs  
d ’u n e  e x p é d i t io n  d e  p i l la g e .  E n  1 4 8 3 ,  le  c o m te  G e o rg  
d e  S a r g a n s  v e n d i t  a u x  V I I  a n c ie n s  c a n to n s  (à  l ’e x c lu 
s io n  d e  B e rn e )  ses  d r o i t s  d e  s o u v e r a in e té  s u r  le  p a y s  de  
S a rg a n s  ; à  p a r t i r  d e  ce m o m e n t  e t  j u s q u ’e n  1 7 9 8 ,  
M els f i t  p a r t i e  d u  b a i l l ia g e  d e  S a rg a n s .  E n  1 7 9 8 ,  M els 
t e n t a  d e  d e v e n i r  le  c h e f - l ie u  d ’u n e  R é p u b l iq u e  d u  p a y s  
d e  S a r g a n s  ( l a n d s g e m e in d e  d e  H e il ig k re u z ,  le  2 2  m a r s  
1 7 9 8 ) .  C e p e n d a n t  t o u t  le  p a y s  d e  S a rg a n s  f u t  a t t r i b u é ,  
so u s  le  n o m  d e  d i s t r i c t  d e  M els, a u  c a n t o n  d e  l a  L i n t h ;  
en  1 8 0 3 ,  il f u t  in c o r p o r é  a u  n o u v e a u  c a n to n  d e  S a in t -  
G a ll ; e n  1 8 1 4 ,  le  p r é f e t  J o h . - B a p t i s t  G a l la t i  se m i t  à  
l a  t ê t e  d ’u n  m o u v e m e n t  p o p u la i r e  e n  f a v e u r  d e  la  sé 
p a r a t i o n  d ’a v e c  S a in t - G a l l  e t  d u  r a t t a c h e m e n t  à  
C la r is .  L ’in t e r v e n t io n  d e s  t r o u p e s  f é d é ra le s  m i t  fin  à  
c e t t e  t e n t a t i v e .  A u  I X e s . d é jà ,  M els p o s s é d a i t  u n e  é g lise , 
p r o p r ié t é  d e  l ’a b b a y e  d e  P f ä f e r s ,  q u i  a v a i t  à  M els u n  i n 
t e n d a n t .  L e  m o u v e m e n t  d e  la  R é f o rm e  d é b u t a  e n  1 5 2 5  
p a r  le  re fu s  d e  p a y e r  le s  d îm e s  à  l ’a b b a y e  e t  u n  c o m p lo t  
p o u r  s ’e m p a r e r  d u  c o u v e n t .  L ’a c t io n  é t a i t  d ir ig é e  p a r l e  
c u ré  d o s t  K i lc h m e y e r ,  s o u s  l 'in f lu e n c e  d u q u e l  la  c o m 
m u n e  p a s s a  à  la  fo i n o u v e l le  e n  1 5 2 9 .  T o u te f o is ,  à  la  
s e c o n d e  p a ix  d e  K a p p e l  e n  1 5 3 2 ,  e lle  f u t  c o n t r a in t e  de  
r e to u r n e r  a u  c a th o l ic i s m e .  O n  c h e r c h a  à  m e t t r e  u n  
t e r m e  à  la  lo n g u e  e t  o p in iâ t r e  r é s is ta n c e  re l ig ie u s e  de  
l a  c o m m u n e  e n  f o n d a n t ,  e n  1 6 5 1 - 1 6 5 3 ,  u n  c o u v e n t  de  
c a p u c in s .  L a  p e s te  s é v i t  à  M els e n  1 6 1 1  e t  1 6 2 8  ; en  1 7 5 0 ,  
1 7 6 2  e t  1 7 6 4 ,  la  S eez  c a u s a  d e  g r a n d e s  i n o n d a t io n s  ; u n e  
p a r t i e  d u  v i l la g e  f u t  d é t r u i t e  p a r  u n  in c e n d ie  e n  1 7 6 8 .  
E n  1 7 9 8  e t  1 7 9 9 ,  p e n d a n t  le s  c o m b a ts  e n t r e  le s  F r a n 
ç a is  e t  le s  I m p é r i a u x ,  M els e u t  b e a u c o u p  à  s o u ff r i r  
d e s  c a n t o n n e m e n ts  e t  d e s  r é q u is i t io n s  ; 1 8  0 0 0  offi
c ie rs  e t  1 8 8  0 0 0  h o m m e s  d e s  t r o u p e s  f r a n ç a is e s ,  a in s i  
q u e  3 1  0 0 0  c h e v a u x ,  y  p r i r e n t  q u a r t i e r .  L a  le v é e  des 
t r o u p e s  s a in t -g a l lo is e s  p o u r  la  g u e r r e  d u  S o n d e r b u n d  
en  1 8 4 7  p r o v o q u a  à  M els u n e  é m e u te  q u i  e u t  d e s  s u i te s  j u 
d ic ia ire s .  E n  1 8 7 0 - 1 8 7 6  f u t  fo n d é e  u n e  g r a n d e  m a n u f a c 
t u r e  d e  c o to n .  P o p u l a t io n :  1 8 0 0 ,  2 4 3 3  h a b  ; 1 9 2 0 ,  4 3 5 5 .  
R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 6 3 8 .  —  V o ir  A rc h iv e s  d ’É t a t  
Z u r ic h ,  A c te s  S a rg a n s .  —  F . F ä h  : A u s  d e r  G e s c h . d e r  G em  . 
W a le n s t a d t  u .  d e s  S a r g a n s e r l a n d e s . —  W . G ö tz in g e r  : D ie  
r o m .  O r t s n a m e n  d e s  K t s . S t .  G a lle n .  —  J .  H  eie rii : U r g e s c h . 
d e r  S c h w e iz .  —  L e  m ê m e  : A r c h .  F u n d e i n  d e n  K t n .  S t .  G a l-  
l e n u .  A p p .  d a n s  A S A  N . S . V . —  F l .  K a is e r :  S t r e i f l i c h te r  
a u f  d ie  G e s c h . d e s  S a r g a n s e r l a n d e s . —  W . M an z  : B e i t r . z u r  
E t h n o g r a p h i e  d e s  S a r g a n s e r l a n d e s .  —  L e  m ê m e : Z u r  
S p r a c h -  u .  V ö lk e r  g r e n z e  i n  d e r  O s ts c h w e iz  d a n s  S L  1 9 2 4 ,  
n 6 5 1 .  —  L e  m ê m e :  D a s  K a p u z in e r k l o s t e r  M . —  C h.-M . 
M ü l le r :  S k i z z e n  a u s  d e r  R e f . - G e s c h .  d e s  S a r g a n s e r l a n d e s .  
—  R .T h o m m e n :  U r b a r  d e r  G r a f s c h a f t  S a r g a n s . —  A r c h i
v e s  d e  M els . —  S a r g a n s e r l ä n d e r ,  d è e . 1 9 2 7 .  [ W e r n e r  M a n z . ]

M E L T I N G E N  (C . S o le u re ,  D . T ie r s te in .  V . D G S ) . 
C o m . e t  V g e  p a ro is s ia l  q u i  a p p a r t e n a i t  a u t r e f o is  à  la  
s e ig n e u r ie  d e  G ilg e n b e rg , e t  f u t  v e n d u  a v e c  e lle , y  c o m 
p r is  le  p a t r o n a g e  d e  l ’é g lise , à  S o le u re  en  1 5 2 7 . J u s q u ’en  
1 4 3 8 , l ’é g lise , q u i  é t a i t  u n  lie u  d e  p è le r in a g e ,  f u t  u n e  
a n n e x e  d e  L a u fo n .  E n  15 1 9 , H a n s - I m e r  v o n  G ilg e n b e rg

lu i  f i t  d o n  d e  m a g n if iq u e s  v i t r a u x  ; c ’e s t  p r o b a b le m e n t  
à  c e t t e  é p o q u e  q u e  l ’é g lise  f u t  r e c o n s t r u i t e .  R e g is t r e s  
d e  p a ro is s e  d è s  1 6 5 6 . — J . - R .  R a h n  : K u n s t d e n k m ä l e r . . .  
S o lo t h u r n .  —  A . S c h m id  : K ir c h e n s ä t z e .  —- M H V S o l .  
V i l i ,  2 0 0 . —  K . V is c h e r -M e r ia n  : D ie  G la s g e m ä ld e  i n  
M .,  d a n s  B V G  B a s . ,  N . S . I I .  [H . T r.]

M E L T I N G E R ,  H e i n r i c h ,  d ’u n e  f a m ille  m e n t io n n é e  
à  B â le  d è s  1 3 9 6 , b a i l l i  e p is c o p a l  d u  B ir s e c k  1 5 0 4 , 
b a i l l i  p o u r  la  v i l le  d e  B â le  à  W a ld e n b o u r g  1 5 0 9 -1 5 1 2 , 
c a p i t a in e  d e s  B â lo is  à  N o  v a r e  e t  M a r ig n a n ,  O b e r s l-  
z u n f t m e i s t e r  15 1 6 , b o u r g m e s t r e  1 5 2 3 . P o l i t iq u e m e n t ,  
M e lt in g e r  é t a i t  e n t iè r e m e n t  d é v o u é  à  l a  c a u s e  p a p a le  
et. d e m e u r a  d a n s  l ’a n c ie n n e  fo i ; e n  1 5 1 2 , il f u t  u n  d e s  
e n v o y é s  s u is s e s  q u i  é t a b l i r e n t  M a x im ilie n  S fo rz a  d a n s  
s o n  d u c h é ,  f  en  152 9  à  C o lm a r  d a n s  la  m is è re .  A r m o ir ie s ' .  
d ’a z u r  à  u n e  fo i p a ré e  d ’o r .  —  W B .  —  B a s  C . —• R . 
W a c k e rn a g e l  : G e s c h . d e r  S ta d t  B a s e l  I I I ,  1 2 1 . [p .  R o .|

M É M O I R E S  E T  D O C U M E N T S ,  p u b l ié s  p a r  la  
S o c . d ’h is to i r e  d e  l a  S u is s e  r o m a n d e ,  ou  p a r  ce lle  d e  
G e n è v e , v o i r  H i s t o i r e ,  S o c i é t é s  d ’.

M E M O R A B I L I A  T I G U R I N A .  T i t r e  l a t i n  d o n n é  
à  p lu s ie u r s  d e s c r ip t io n s  e t  h is to i r e s  d u  c a n t o n  d e  Z u 
r ic h ,  d e  17 0 4  à  1 8 7 0 . I l r e m o n te  à  H a n s - H e in r i c h  B lu n t -  
s c h li (1 6 5 6 -1 7 2 2 ) q u i  f i t  p a r a î t r e  e n  1704  la  p re m iè re  
é d i t io n  d e  ses M e m o r a b i l i a  T i g u r i n a  ou  K u r z e  n a c h  A l 
p h a b e t i s c h e r  O r d n u n g  ' e in g e th e i l te  E r z e l l u n g  d e r  m e r k 
w ü r d ig s t e n  S a c h e n  d e r  S ta t t  u n d  I .a n d s c h a f t  Z ü r i c h .  
L ’é d i t io n  d e  1 7 1 1 , a u g m e n té e  d e  g r a v u r e s  s u r  c u iv re  n e  
p o r te  p lu s  le  t i t r e  l a t i n ,  m a is  s e u le m e n t  M e r k w ü r d i g 
k e i t e n  d e r  S ta d t  Z u r i c h  u n d  d e r o  L a n d s c h a f t .  I l  r e p a r a î t  
d a n s  l a  t r o i s iè m e  é d i t io n  d e  1 7 4 2 , d a n s  ce lle  d e  1 7 8 0 - 
1790 , en  d e u x  p a r t i e s ,  d u e  à  A n to n  W e r d m ü l le r ,  a in s i 
q u e  d a n s  la  p e t i t e  s u i te  d e  J . - H .  E r n i  d e  1 8 2 0 . F r ie d r ic h  
V o g e l c o n t in u a  c e t t e  p u b l ic a t io n ,  3 v o l .  1 8 4 5 -1 8 5 3 , e t  
p o u r s u iv i t  l ’h i s to i r e  d e  Z u r ic h  j u s q u ’e n  18 5 0 . G e o rg  
v o n  E s c h e r  a j o u t a  e n  1870  u n  q u a t r i è m e  v o lu m e  q u i  
e m b ra s s e  la  p é r io d e  1 8 5 0 -1 8 6 0 . L e s  M e m o r a b i l i a  T i g u 
r i n a  e n t r e n t  d a n s  le s  p lu s  p e t i t s  d é ta i l s  d e  l ’h i s to i r e  d e s  
lo c a l i té s  e t  d e s  in s t i t u t i o n s  d è s  le s  t e m p s  a n c ie n s  à  
l ’é p o q u e  m o d e rn e  ; ils  s e  c o m p o s e n t  d ’a r t ic le s  c la ssé s  
p a r  o rd r e  a lp h a b é t iq u e  e t  c o m p te n t  t r è s  p e u  d e  l a c u 
n e s .  [F . H .]

M E M O R I A L H A N D E L .  V o ir  S t æ f n e r h a n d e l .  
M E N A S E N E .  F a m il le  d e  L u g a n o  m e n t io n n é e  a u  

X V I e s ., o r ig in a ir e  d e  C ra v e g g ia  e t  s o u c h e  d e  la  f a m il le  
V ig le z io . A r m o i r i e s  : t ie r c é  e n  fa s c e ,  a u  1 d ’o r  à  u n e  
a ig le  d e  s a b le ,  a u  2 d ’a z u r  à  u n  lio n  d ’o r ,  a u  3 d ’a r g e n t  
à  u n e  c ro ix  d e  g u e u le s  c a n to n n é e  d e s  l e t t r e s  M E N A  d e  
s a b le  (1 5 9 0 ) . —  G i o v a n n i ,  d i t  d e  C ra v e g g ia  o u  d e  V e- 
g e zz o , m a î t r e  de  b e l le s - le t t r e s  à  L u g a n o  1 5 1 3 -1 5 3 7  e n v .,  
à  P a l la n z a  1 5 3 7 -1 5 4 9 , p u is  d e  n o u v e a u  à  L u g a n o  o ù i l  
m o u r u t  v e r s  1 5 5 4 . —  S es d e u x  fils, A n t o n i o - M a r i a ,  
t  a v .  15 9 0 , e t  F r a n c e s c o ,  f  v e rs  1 5 9 1 , f u r e n t  é g a le m e n t  
m a î t r e s  d e  b e l le s - le t t r e s  à  L u g a n o .  —- A H S  1916 . —  
B S t o r .  1 8 8 1 . —  M o n ti  : A t t i .  —  L . B r e n ta n i  : M is c e l 
l a n e a . [C. T.]

M É N A R D ,  J e a n - F r a n ç o i s - X a v i e r ,  1 7 5 6 -1 8 3 1 , d é 
p u té  à  l ’a s s e m b lé e  lé g is la t iv e  d e  P a r i s  17 9 1 , p u is  g é n é 
r a l  d e  b r ig a d e  l ’a n n é e  s u iv a n t e .  I l  c o m m a n d a i t  le s  
t r o u p e s  f r a n ç a is e s  q u i  r e ç u r e n t  l ’o rd r e  d e  p a s s e r ,  le  
24  j a n v i e r  17 9 8 , d u  P a y s  d e  G e x  a u  P a y s  d e  V a u d  e t ,  
t o u t  e n  l i b é r a n t  ce p a y s ,  d e  p r é p a r e r  à  B ru n e  le s  v o ie s  
à  la  c o n q u ê te  d e  B e r n e .  I l  s ’in s t a l l a  à  L a u s a n n e  o ù  il 
d ir ig e a  d e  f a i t  le s  t r a v a u x  d e  l ’A ss e m b lé e  p ro v is o i r e ,  
n o m m a n t  lu i- m ê m e  le s  c h e fs  d e  l ’a rm é e  v a u d o is e  q u i 
v e n a i t  d e  se  c o n s t i tu e r .  I l  d é c r é t a  u n  im p ô t  d e  g u e r r e  
d e  70 0  0 0 0  f r . ,  q u e  l ’on  a p p e l a  « l ’e m p r u n t  M é n a rd  » e t  
q u i  f u t  d ’u n e  r é a l i s a t io n  d iff ic ile . I l  n e  r e s t a  d ’a i l le u r s  
q u e  q u e lq u e s  jo u r s  e n  c h a r g e  e t  d è s  le  4  f é v r ie r ,  B r u n e  
l ’a v a i t  r e m p la c é  à  L a u s a n n e .  [M. R.J

M E N A T T I ,  B a r t o l o m e o ,  é v ê q u e  d e  L o d i 1 6 7 3 - 
1702, n o n c e  e n  S u is se  1 6 8 9 -1 6 9 2 , f  15 m a rs  1 7 0 2 . —  
L L .  —  H e lv e t ia  V I I I ,  182 . —  S te im e r  : D ie  p ä p s t l i c h e n  
G e s a n d te n .  [ J .  T .]

M E N D E .  F a m il le  d u  c a n t o n  d e  Z u r ic h .  —  A d o l f ,  
* 18 4 5 , p a s t e u r  à  B e d in g e n  1 8 8 3 -1 8 8 6 , n e  f u t  p a s  ré é lu  
à  c a u s e  d ’u n e  o ra is o n  f u n è b r e  q u ’il  a v a i t  p ro n o n c é e ,  
c o m b a t t i t  a lo r s  l ’a n t i s t è s  G . F in s le r .  A u te u r  d e  D r e i  
P r e d i g t e n ,  1886  ; D ie  M e n d e s c h e  M o t i o n  v o r  d e r  z ü r c h .  
G e is t l i c h k e i t s s y n o d e ,  1 8 8 6  ; D e  H e d ig e r h a n d e l  ì  V e r s e ,
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1 8 8 7 .  —  T h e o p h i l ,  *  2 9  a v r i l  1 8 5 3  à  R a f z ,  f  1 6  j u i n  
1 9 2 1  à  Z u r ic h ,  m é d e c in  à  Z u r ic h  d e p u is  1 8 7 8 ,  é m in e n t  
h o m é o p a th e ,  f u t  le  p r e m ie r  à  u t i l i s e r  e n  S u is s e  le  s é r u m  
c o n t r e  la  d ip h té r ie ,  r e f u s a  d e s  a p p e l s  d e  L e y d e  e t  d e  
P i t t s b u r g .  —  D i e  S c h w e iz  
2 5  [ E .  D e j u n g . ]

M E N D E L ,  J o h . - J a 
k o b ,  * à  D a r m s t a d t  1 8 0 9 ,  
d i r e c te u r  d e  m u s iq u e  e t 
o r g a n is te  d e  l a  c o llé g ia le  
d e  B e r n e  1 8 3 0  j u s q u ’à  
s a  m o r t  e n  1 8 8 1 ,  b o u r 
g e o is  d e  B e r n e  1 8 4 2 ,  c o m 
p o s i te u r .  D r p h i l .  h .  c . 
d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  B e rn e  
1 8 6 4 .  —  S B B  I I I .  —  A l 
p e n r o s e n  1 8 8 0 .  [H . T r.]

M E N D I A N T S  E T  
R Ô D E U R S .  L a  m e n d i 
c i té  e t  le  v a g a b o n d a g e  a t 
t e ig n i r e n t  l e u r  m a x im u m  
d ’in t e n s i t é  e n  S u is s e  d u  
m ilie u  d u  X V e s. a u  m i 
l ie u  d u  X V I I »  s .  I ls  a p 
p a r a i s s e n t  c o m m e  u n e  
c o n s é q u e n c e  d e  la  g u e r 
re ,  d e  l a  p e s te ,  d e  l ’i n 
s é c u r i t é  e t  d e  l a  d im in u t io n  d e  l ’a u t o r i t é  d e  l ’É t a t .  
O n  c o m m e n c e  à  p a r l e r  d e  m e n d ic i t é  e t  d e  v a g a 
b o n d a g e  a u  X V e s .,  a u  m o m e n t  o ù  a p p a r a i s s e n t  le s  
T z ig a n e s .  C e u x -c i f o r m a i e n t  d e s  b a n d e s  o rg a n is é e s  
d e  5 0 ,  7 0  p e r s o n n e s  e t  m ê m e  p lu s  ; e lle s  a v a i e n t  u n  
« d u c  » à  l e u r  t ê t e .  O n  c r o i t  le s  T z ig a n e s  o r ig in a ir e s  
d ’É g y p t e ,  d ’o ù  le  n o m  d ’É g y p t ie n s  o u  d e  p a ïe n s  q u ’on  
le u r  d o n n e  p a r f o is .  L e s  r ô d e u r s  e t  v a g a b o n d s  f a i s a i e n t  
m é t i e r  d e  jo n g le u r s  e t  d e  b a t e l e u r s ,  d e  d is e u r s  d e  b o n n e  
a v e n t u r e ,  d e  p r e s t i d ig i t a t e u r s ,  d e  c h a r l a t a n s ,  e tc .  S o u 
v e n t  le u r s  t r o u p e s  s ’a u g m e n ta i e n t  d e  p i l l a r d s  e t  d e  
v o le u r s  s a n s  p a t r i e .  D a n s  le s  g u e r r e s  in c e s s a n te s  d e  la  
f in  d u  m o y e n  â g e  e t  d e s  s iè c le s  s u iv a n t s ,  ils  s e r v i r e n t  
p a r fo is  d ’e s p io n s .  I ls  f o r m a i e n t  e n  d e h o r s  d e  l a  s o c ié té  
u n e  c o r p o r a t io n  m é p r is é e ,  h a ïe ,  r a r e m e n t  s y m p a t h iq u e ,  
q u i  a v a i t  q u e lq u e  b r ib e  d ’o r g a n is a t io n  e t  d o n t  le s  m e m 
b re s  é t a i e n t  t o u s  p lu s  o u  m o in s  s o l id a ir e s .  C e t te  o r g a 
n i s a t io n  s ’é t e n d a i e n t  d a n s  p r e s q u e  t o u s  le s  p a y s  ; e lle  
a v a i t  à  s o n  s e r v ic e  u n e  la n g u e  s e c rè te  f o r m é e  d e  la  
p l u p a r t  d e s  d ia le c te s  d ’E u r o p e  ; e lle  u t i l i s a i t  u n e  é c r i
t u r e  e t  d e s  s ig n e s  c o n v e n t io n n e ls ,  c o n n u s  d e s  s e u ls  
in i t ié s .  A p rè s  le s  g u e r r e s  d e  B o u rg o g n e ,  la  S u is s e  f u t  p a r 
c o u ru e  p a r  d e  d a n g e r e u x  v o le u r s  d e  g r a n d s  c h e m in s ,  
le s  R e i s i g e n  W a l e n , s o ld a t s  l ic e n c ié s  e t  d é s e r te u r s  d ’o r i
g in e  i t a l i e n n e .  L a  D iè te  d u t  à  m a in te s  r e p r is e s  s ’o c c u p e r  
d ’e u x  e t  d e s  b a n d e s  d e  « c a n a i l le s  é t r a n g è r e s  », la ^ p lu -

d e s  r ô d e u r s  à  l ’a u to r i t é  d e  l ’É t a t  e s t  d û  à  B à ie ,  q u i  a v a i t  
c ré é  u n e  « c i té  d e s  m e n d ia n t s  » s u r  le  K o h le n b e r g .  A  G o l- 
d a u ,  l a  b é n ic h o n  d i te  F e c k e r k i l b i  ( v o ir  a r t .  G e r s a u ) ,  s o i t  
le  p r e m ie r  d im a n c h e  a p r è s  l ’A s c e n s io n , d o n n a i t  l ie u  p e n -

Signes secrets de mendiants .  —  1. La flèche indique le chemin à 
prendre.  Les zéros désignent les enfants ; les longues barres ver
ticales, les camarades; la courte, la femme ou celle qui t ien t  le 
ménage.—  2-4. Indications dece  que reçoivent les m endiants  dans 
certaines maisons  : 2 =  argent ; 3 =  rien ; 4 =  dons en natu re .

p a r t  d u  t e m p s  s a n s  s u c c è s .  L e s  a u to r i t é s  c h e r c h è r e n t  
c o n s t a m m e n t  à  l u t t e r  c o n t r e  l a  m e n d ic i t é  e t  le  v a g a b o n 
d a g e  ; e lle s  é d ic tè r e n t  d e s  o r d o n n a n c e s  c o n t r e  l a  m e n d i 
c i té .  D a n s  n o m b r e  d e  v ille s  o n  e u t  d e s  a u b e r g e s  s p é c ia le s  
p o u r  m e n d ia n t s ,  o ù  o n  l e u r  d o n n a i t  le  g î t e  p o u r  l a  n u i t  
e t  u n e  c e r ta in e  q u a n t i t é  d e  n o u r r i t u r e  e t  d e  b o is s o n .

L e  s e u l e s s a i  q u i  a i t  é té  t e n t é  d e  s o u m e t t r e  le  p e u p le

Renseignements secrets pour rôdeurs trouvés au dos d ’un poteau  indicateur.  Les oiseaux sont
des corbeaux e t annoncent q u ’une bande  de cambrioleurs  se propose d ’entreprendre  un  vol avec
effraction dans une localité sise au bord  d ’u n  lac, ainsi q u ’en témoigne le pe t i t  bateau.  Le peigne 
indique  le moment,  tô t  le matin ,  parce que c’est à la toi le tte  du m a tin  qu ’on emploie cet objet. 
Le pe t i t  disque noir indique que la nouvelle lune va  commencer ; la souris dans le piège signifie 
effraction ; l’escargot, pa r  derrière. P a r  la flèche on demande aux compagnons s’ils veulent part ic iper 
à l ’affaire. La police, qui découvrit  cet te « annonce » c ru t  comprendre que le verre désignait une 
auberge. En réalité ce n ’é ta it  pas un  verre, mais une coupe, coupe de Sainte-Cène, e t le vol avec 
effraction eut lieu chez le pas teur  pen d an t  que la police faisai t le guet dans l ’auberge.

Tiré de Alte und Neue Welt 44/17.

d a n t  t r o i s  jo u r s  à  u n e 'f ê t e  r é s e r v é e  a u x  m e n d ia n t s  d e  la  
r é g io n .  P e n d a n t  l a  g u e r r e  d e  T r e n t e  a n s ,  le  n o m b r e
d e s  m e n d ia n t s  e t  d e s  « g u e u x  » s ’a c c r u t  d ’u n e  fa ç o n  c o n 
s id é r a b le  d a n s  n o t r e  p a y s .  M a lg ré  le s  m e s u r e s  to u jo u r s  
p lu s  s é v è re s  p r is e s  p a r  l a  D iè te  e t  le s  a u to r i t é s  d e s  c a n 
to n s ,  il n e  f u t  p a s  p o s s ib le  d ’y  m e t t r e  f in . S e u le , la  
p é r io d e  m o d e r n e ,  a v e c  s o n  o r g a n is a t io n  p o l ic iè re ,  p a r v i n t  
à  f a i r e  d i s p a r a î t r e  c e t t e  p la ie .  —■ G . K e s s le r  d a n s  
A l p e n r o s e n  1 9 0 4 . — A r t .  H e i m a t l o s e s .  [ l .  S.]

M E N D R I S I O  (a ll .  M e n d r i s )  (C . T e s s in ,  D . M en - 
d r is io .  V . D G S ) . C o m . e t  c h e f - l ie u  d e  d i s t r i c t ,  a n c ie n  

b a i l l ia g e .  E n  7 9 3 , M e n d r i c i  ; 1 2 7 5 , 
M e n d r ix io ;  14 6 8 , M e n d r i x e  1 4 6 9 , M a n -  
d r i s io .  A r m o i r i e s ,  d u  b o u r g  : d e  g u e u 
le s  à  l a  c ro ix  r e t r a n c h é e  d ’a r g e n t ,  le  
c a n t o n  s e n e s t r e  d u  c h e f  c h a r g é  d ’u n e  
t o u r  c r é n e lé e  d u  m ê m e  ; d u  b a i l l ia g e :  
d e  g u e u le s  à  la  c ro ix  d ’a r g e n t .

L a  c o m m u n a u té  e t le  b a i l l ia g e  j u s 
q u ’à  la  c o n q u ê te  p a r  le s  C o n fé d é r é s .  L e  
d i s t r i c t  d e  M e n d r is io  ou  M e n d r is io t to  

e m b r a s s a i t  d è s  l ’o r ig in e  l a  c o m m u n a u té  d e  M e n d r is io  e t  
p ie v e  d e B a le r n a ,  m o in s  le s  v il la g e s  d e  R iv a - S a n - V i ta le ,  
R a n c a t e ,  A rz o , B e s a z io , T r e m o n a ,  M eri d e  e t  C a p o la g o  
q u i  a p p a r t e n a i e n t  a u  v a l  L u g a n o  e t  n e  lu i  f u r e n t  r a t t a 
c h é s  q u ’e n  1 8 1 4 . A u -d e s s o u s  d e  l ’e r m i ta g e  d e  S a in t -  
N ic o la s  e x i s t e n t  d e u x  v a s te s  c a v e rn e s ,  d o n t  l ’u n e  a u r a i t  
é té  h a b i t é e .  A  S . P ie t r o  d e  S ta b io  o n  a  t r o u v é  d e s  i n s 
c r ip t io n s  N o r d - é t r u s q u e s ,  e t  d a n s  d iv e r s e s  lo c a l i té s  d e s  
t o m b e s ,  d e s  o b je t s ,  d e s  in s c r ip t io n s  e t  d e s  m o n n a ie s  r o 
m a in e s .  A  l ’é p o q u e  lo m b a r d e  il e s t  f a i t  m e n t io n  à  M e n 
d r is io  d e  l ’a r i m a n n u s .  E n  8 2 4 , le  M e n d r is io t to  a p p a r t e 
n a i t  e n  g r a n d e  p a r t i e  a u  c o m té  d e  C a s te l S e p r io  ; il s ’y  
r a t t a c h a i t  e n c o re  en  1 1 7 0 . L o r s  d ’u n  c o n f l i t  e n  1140 , 
e n t r e  le  c o m te  e t  L o c a m o  d e  B e s o z z o , c e r ta in s  d r o i t s  
d e  j u r i d i c t i o n  f u r e n t  r e c o n n u s  à  M e n d r is io . L e  d i s t r i c t  
p a s s a  e n s u i te  s o u s  la  j u r i d i c t i o n  d e  C ò m e . D a n s  le s  l u t t e s  
c o n t r e  F r é d é r ic  I I ,  l a  p o p u la t io n  é t a i t  p a r ta g é e  ; u n e  
p a r t i e  é t a i t  f a v o r a b le  à  l ’e m p e r e u r ,  u n e  a u t r e  à  l a  v ille  
de  M ila n . L e s  M ila n a is  s ’e m p a r è r e n t  d u  M e n d r is io t to  en  
124 2  e t  r a v a g è r e n t  M e n d r is io ,  q u i  r e n t r a  so u s  la  d o m in a 
tio n  d e  C orne  en  1 2 4 9 . E n  1 3 3 5 , le  M e n d r is io t to  p a s s a ,  a v e c  
C ò m e , a u x  V is c o n ti ,  e t  d e u x  a n s  a p r è s  a u x  R u s c a  q u i  le  
c é d è r e n t  a u  d u c  d e  M ila n  en  1 4 1 2 . S o u s  l a  s u z e r a in e té  
d e  ces d e r n ie r s  il e u t  d e  n o m b r e u x  s e ig n e u rs  : le s  R u s c a ,  
le s  S a n s e v e r in o ,  le s  S fo rz a .  E n  1 4 9 9 , il f u t  o c c u p é  p a r l e s  
a rm é e s  f r a n ç a is e s .  S o u s  la  d o m in a t io n  d e s  d u c s ,  il é t a i t  
a d m in is t r é  p a r  u n  p o d e s t a t ,  q u i  r e n d a i t  a u s s i  l a  ju s t i c e  à  
B a le r n a .  L a  c o m m u n a u té  d e  M e n d r is io  c o m p r e n a i t  c in q  
c o m m u n e s  : M e n d r is io ,  S a lo r in o ,  G e n e s tr e r io ,  L ig o r n e t to  
e t  S ta b io  ; l a  p ie v e  d e  B a le r n a  en  c o m p ta i t  d o u z e .

C o n q u ê te  et d o m i n a t i o n  s u i s s e .  L e  M e n d r is io t to  f u t  
o c c u p é , a v e c  L u g a n o ,  p a r  le s  C o n fé d é ré s  e n  1 5 1 2 , p u is
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r é o c c u p é  p a r  la  F r a n c e  e n  1 5 1 5 . L a  p a ix  p e r p é tu e l l e  de  
151 6  n e  le  m e n t io n n a n t  p a s ,  i l  s ’e n s u iv i t  u n  lo n g  c o n f l i t  
a v e c  le  ro i  d e  F r a n c e  p o u r  s a  p o s s e s s io n .  L ’in c o r p o r a t io n  
d é f in i t iv e  à  l a  S u is s e  a u r a i t  e u  l ie u ,  s u iv a n t  F r a n s c in i ,  
e n  15 1 7 , s u iv a n t  B o n f o r t i ,  e n  15 2 6  ; e n  t o u t  c a s ,  M en- 
d r is io  e u t  s o n  p r o p r e  b a i l l i  a u  m o in s  à  p a r t i r  d e  15 2 2 . 
L e  n o u v e a u  b a i l l ia g e  p o r t a i t  le  n o m  d e  M e n d r is io  e t  
p ie v e  d e  B a le r n a .  L e  b a i l l i  s ié g e a i t  à  M e n d r is io ,  m a is  
r e n d i t  a u s s i  l a  ju s t i c e  à  B a le r n a  j u s q u ’en  1 5 7 3 . L e  b a i l 
l ia g e  n e  p a y a i t  p a s  d ’im p ô t  d i r e c t  a u x  X I I  c a n to n s  
s o u v e r a in s  ; d ’a p rè s  le  D é fe n s io n a l  d e  1 6 6 8  il d e v a i t  
fo u r n i r  e n  c a s  d e  g u e r r e  3 0 0  s o ld a t s  e n  t r o i s  c o n t in g e n ts  
d e  100  h o m m e s .  L e  c h a n c e l ie r  é t a i t  n o m m é  à  v ie  p a r  le s  
c a n t o n s  ; la  c h a r g e  f u t  h é r é d i t a i r e  d e  166 6  à  17 9 8  d a n s  
la  fa m il le  B e r o ld in g e n .  L e  C o n se il o u  C o n g rè s  d u  b a i l 
lia g e  se  c o m p o s a i t  d e s  d é p u té s  d e s  c o m m u n e s  ; il se 
r é u n i s s a i t  u n e  fo is  p a r  a n  à  M e n d r is io  a v e c  l a  p e rm is s io n  
d u  b a i l l i .  L a  c o m m u n a u té  d e  M e n d r is io  a v a i t  p o u r  o r 
g a n e  e x é c u t i f  d e u x  r e g g e n t i  e t  l a  p ie v e  d e  B a le r n a  d e u x  
p l e b a n i  ; ces q u a t r e  m a g i s t r a t s  é ta ie n t  e n  m ê m e  te m p s  
p r o c u r e u r s  g é n é r a u x  ; r é u 
n is  e n s e m b le , ils  é t a i e n t  à  
l a  t ê t e  d u  b a i l l ia g e .

S o u s  la  R é p u b l iq u e  h e l
v é t iq u e .  L e  27  f é v r .  1797 
u n  a r b r e  d e  l ib e r té  é t a i t  
d re s s é  s u r  la  p la c e  d e  M en - 
d r is io  p a r  le s  a m is  d e  la  R é 
p u b l iq u e  c is a lp in e .  L e  15 fé 
v r ie r  1 7 9 8 , le  p a r t i  s u is s e , 
f o r m é  d e  la  m a s s e  d e  l a  p o 
p u la t i o n ,  lu i  s u b s t i t u a i t  le  
c h a p e a u  d e  T e ll,  e t  le  20 , 
n o m m a i t  u n  g o u v e r n e m e n t  
p ro v is o i r e .  M ais  le  le n d e 
m a in  le s  « b r ig a n d s  » s ’e m 
p a r e n t  d e  M e n d r is io  e t  la  
t e n t a t i v e  f a i t e  p o u r  le s  en  
c h a s s e r  é c h o u e  le  2 3 . U n e  
d é lé g a t io n  e s t  e n v o y é e  a u  
g o u v e r n e m e n t  d e  M ila n  
p o u r  d e m a n d e r  l ’in c o r p o 
r a t i o n  d u  M e n d r is io t to .  L e  
4  m a r s ,  le s  « b r ig a n d s  » s o n t  
c h a s s é s  d e  M e n d r is io ,  q u i 
e s t  o c c u p é  le  m ê m e  j o u r  p a r  
10 0  s o ld a t s  f r a n ç a i s .  L ’a n 
c ie n  b a i l l ia g e  a v a i t  é té  d é 
c la ré  a n n e x é  à  la  R é p u b l iq u e  c is a lp in e  p a r  le  g é n é r a l  
C h e v a l ie r  ; d ’a u t r e  p a r t ,  l a  c o n s t i t u t i o n  h e lv é t iq u e  a t t r i 
b u a i t  le  M e n d r is io t to  a u  c a n to n  d e  L u g a n o .  A u  d é b u t  
d ’a v r i l  le  g é n é r a l  B r u n e  r e t i r a  ses  t r o u p e s  e t  l a  p o p u la 
t io n ,  a p p e lé e  à  d é c id e r  d e  s o n  s o r t ,  se p r o n o n ç a  le  6 j u in  
à  l ’u n a n im i t é  p o u r  le  r a t t a c h e m e n t  à  l a  S u is s e . L e  M en 
d r i s io t to  c o n t in u a  à  f a ir e  p a r t i e  d u  c a n to n  d e  L u g a n o  e t  
e u t  à  s a  t ê t e  u n  s o u s -p r é f e t .  L e  11 m a i  1 7 9 9 , M en d r is io  
f u t  e n v a h i  p a r  le s  c a m p a g n a r d s ,  e t  le  2 4 , le  c o n g rè s  
a b o l is s a i t  le s  lo is  d e  l a  r é p u b l iq u e  u n i t a i r e  e t  a n n u la i t  
l ’a m n is t i e  a c c o rd é e  a u x  « b r ig a n d s  ». L e s  a n n é e s  1799  
e t  180 0  f u r e n t  m a r q u é e s  p a r  le s  o c c u p a t io n s  d e s  t r o u p e s  
f r a n ç a is e s  e t  im p é r ia le s .  E n  1 8 0 3 , le  M e n d r is io t to  d e v in t  
u n  d e s  h u i t  d i s t r i c t s  d u  c a n t o n  d u  T e s s in .  E n  1 8 1 1 , il 
l u t  q u e s t i o n  d e  r a t t a c h e r  le  M e n d r is io t to  e t  le s  c o m m u 
n e s  a u  S u d  d u  la c  d e  L u g a n o  a u  r o y a u m e  d ’I t a l i e ,  m a is  
l ’a f fa ire  n ’e u t  p a s  d e  s u i te  Q u e lq u e s  a n n é e s  p lu s  t a r d ,  
l ’A u t r ic h e  a u ra .i t  r e n o n c é  a u  c o m té  d e  C h ia v e n n a  c o n t r e  
la  c e s s io n  d u  M e n d r is io t to  à  l a  L o m b a r d ie .

L e  b o u r g .  L a  p r e m iè r e  m e n t io n  r e m o n te  a u  V I I I e s. 
E n  847  o n  y  m e n t io n n e  le s  p o s se ss io n s  d u  m o n a s t è r e  de  
S . A m b ro g io  d e  M ila n  e t  e n  88 6  c e lle s  d e  S . P i e t r o  de  
L o d i .  E n  1837  e t  d e  1878  à  1911 o n  a  d é c o u v e r t  à  M e n 
ti r is io  p lu s ie u r s  to m b e s  e t  in s c r ip t io n s  r o m a in e s ,  d e s  
o b je t s  g a l lo - r o m a in s  e t  n o t a m m e n t  le s  r e s te s  e n  m o s a ï 
q u e  d e  t h e r m e s  r o m a in s .  P lu s ie u r s  o u v ra g e s  d e  f o r t i f i c a 
t io n ,  d o n t  o n  a  r e t r o u v é  d e s  v e s t ig e s ,  e x i s t a ie n t  a u  C as
te l la c e lo ,  a u x  P o r ta c c e  ; u n e  t o u r  à  la  T o r re  a  é té  d é 
t r u i t e  v e rs  1 3 5 0 . P r è s  d e  la  c u re  c a th o l iq u e  o n  v o i t  e n 
c o re  le s  r e s te s  d ’u n e  a n c ie n n e  t o u r  c a r r é e .  S o u s  la  d o m i
n a t io n  s u is s e ,  la  p o p u la t io n  d e  M e n d r is io  é t a i t  d iv is é e  
e n  d e u x  c o r p o r a t io n s  : ce lle  d e s  n o b i l i  e b o r g h e s i  e t  celle
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d e s  d i v i s i .  L a  p re m iè re  é t a i t  u n e  i n s t i t u t i o n  f e rm é e ,  
d u  m o in s  à  p a r t i r  d e  1 5 1 2 . I l  e x i s t a i t  u n  C o n se il des 
n o b le s  e t  b o u rg e o is  p o u r  le s  a f fa ire s  p a r t i c u l iè r e s  de  
c e t t e  c o r p o r a t io n  e t  u n  C o n se il d u  b o u r g  p o u r  le s  a f fa ire s  
d e  l a  c o m m u n e .  L e s  s e r v î te s ,  q u i  a v a i e n t  d é jà  u n e  éco le  
p o u r  g a rç o n s ,  o u v r i r e n t  d e  1777 à  1789 u n e  éco le  l a t in e  
q u i ,  r e p r is e  a u  X I X e s ., e s t  d e v e n u e  u n  g y m n a s e  a p rè s  
l a  s u p p re s s io n  d u  c o u v e n t  en  1 8 5 2 . U n  h ô p i ta l ,  q u i  r e 
m o n t a i t  p r o b a b le m e n t  a u x  h u m il ié s  (1 2 6 8 ), a v a i t  p a ss é  
e n  147 6  a u x  s e r v î te s  ; il e x i s t a i t  e n c o re  e n  1 8 1 4 . U n  n o u 
v e a u ,  fo n d é  a u  d é b u t  d u  X I X e s ., p a r  le  c o m te  T u r c o n i  
e s t  d e v e n u  h ô p i t a l  c a n to n a l .  L ’a s ile  c a n t o n a l  d e s  a lié n é s  
à  C a s v e g n o  a  é té  o u v e r t  e n  1 8 9 8 . L a  d o u a n e ,  f ix é e  en  
1 80 3  à  M e n d r is io ,  f u t  t r a n s f é r é e  à  C h ia sso  e t  à  C a p o lag o  
e n  1 8 1 3 . U n e  f a b r iq u e  d e  p a p ie r  y  f u t  fo n d é e  v e r s  1540 , 
e t  l ’i n d u s t r i e  t e x t i l e  i n t r o d u i t e  a u  X V I I e s. A u  s p i r i tu e l ,  
M e n d r is io  a p p a r t i n t  d ’a b o r d  à  la  p ie v e  d e  B a le r n a ,  p u is  
f u t  c o n s t i tu é  e n  p a ro is s e  à  u n e  é p o q u e  q u e  l ’o n  ig n o re .  
A u  X I V e s ., on  y  m e n t io n n e  u n  c h a p i t r e  c o llé g ia l  q u i  
f u t  s u p p r im é  à  l a  f in  d u  s iè c le  s u iv a n t .  J u s q u ’e n  158 7
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l a  p a ro is s e  c o m p r e n a i t  a u s s i  C a p o la g o . E n  1262 , d e u x  
m a is o n s  d e s  h u m il ié s  s o n t  m e n t io n n é e s ,  d o n t  u n e  à  
S . G io v a n n i  ; le s  s e r v î te s  s ’é t a b l i r e n t  e n  1471 à  l a  T o r re  
e t  p a s s è r e n t  e n  1476  à  l ’h ô p i t a l  S . G io v a n n i .  L e u r  c o u 
v e n t  f u t  s u p p r im é  en  1 8 5 2 . L e  c o u v e n t  d e s  c a p u c in s ,  
p r o je té  e n  1 5 8 8 , f u t  b â t i  e n  1 6 2 1 -1 6 2 3 , s u p p r im é  en  
1848  e t  ses  b ie n s ,  a v e c  l ’é g lise , a t t r i b u é s  à  l ’h ô p i t a l  c a n 
to n a l  ; ce d e r n ie r  a  é té  é le v é  e n  1860  s u r  s o n  e m p la c e 
m e n t .  C elu i d e s  u r s u l in e s ,  o u v e r t  e n  1 6 6 4 , f u t  s u p p r im é  
e n  1 8 4 8 . L ’é g lise  p a ro is s ia le ,  d é d ié e  a u x  s a in t s  C òm e 
e t  D a m ia n ,  m e n t io n n é e  en  1 3 3 0 , a  é té  r e b â t i e  a u  X V I I e s.; 
l ’é d if ic e  a c t u e l  f u t  a c h e v é  en  1 9 2 5 . L ’é g lise  d e  S . M a r t in o  
q u e  q u e lq u e s -u n s  p r é t e n d e n t  à  t o r t  a v o i r  é té  l a  p re m iè re  
é g lise  p a ro is s ia le ,  r e m o n te  d a n s  s a  p a r t i e  a n c ie n n e  a u  
X I I e o u  a u  X I I I e s . ; p o u r  le  r e s te  à  16 9 5 . C elle  d e  S . G io 
v a n n i  a  é té  é le v é e  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X V I I I e s . s u r  
l ’e m p la c e m e n t  d ’u n e  a u t r e ,  b â t i e  e n  1 5 0 3 . L 'é g l is e  d e  l a  
p a ro is s e  g e n t i l ic e  d e  S . S is in io  à  la  T o r re ,  c o n s t r u i t e  s u r  
le s  r u in e s  d u  c h â t e a u  d é t r u i t  v e r s  13 5 0 , f u t  r e b â t i e  d a n s  
l a  s u i te  e t  a g r a n d ie  e n  1692 , 181 6  e t  1 8 8 0 . C elle  d e  l ’e r 
m i ta g e  d e  S . N ic o la s  o u  d e  S a n ta  M a r ia  L i b e r a t r i c e  
a u r a i t  é té  é le v ée  p a r  L o te r io  R u s c a  a u  d é b u t  d u  X V e s., 
e n  m ê m e  t e m p s  q u e  la  t o u r  d o n t  o n  v o i t  e n c o re  le s  r u i 
n e s .  D e u x  c h a p e lle s ,  l ’u n e  d e  la  M a d o n n a  d e lle  G ra z ie  
e s t  m e n t io n n é e  e n  14 7 6 , l ’a u t r e ,  d e  la  C a s c in a  d ’A rm i-  
ro n e ,  r e m o n te  à  1750 . R e g is t r e s  d e  n a is s a n c e s ,  m a r ia g e s  
e t  d é c è s  d è s  15 6 4 . P o p u l a t i o n  : 1 5 9 1 , e n v .  96 2  h a b .  ; 
1801 , 12 9 0  ; 1920 , 3 6 1 8 . —  V o ir  B S t o r .  1 8 7 9 -1 8 8 3 , 
1 8 8 5 , 1 8 8 9 -1 9 0 4 , 1 9 0 8 , 19 0 9 . 1 9 1 1 , 1 9 1 5 . —  Z S K  1915 . 
—  A S K  1 9 1 5 . —  A H S  1 8 9 5 . —  A S  I .  —  A S H R .  —  
R i v .  a r c h .  c o m .  1 9 0 7 , 1 9 1 2 , 19 2 2 , 1927 . —  P a g i n e  
n o s tr e  V . —  A r c h .  s to r .  d .  S v i z z e r a  i t a l .  1926 . —  Z R S
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1 8 9 2 . —  D ie r a u e r .  —  C a n tù  : S t o r i a  d i  C o m o .  —  A . B a 
ro ffio  : M e m o r ie  s to r ic h e .  —  L e  m ê m e  : D e l l ’i n v a s i o n e  
f r a n c e s e .  —  E .  F e r n e t t a  : C o m e  i l  T i c i n o .  —  W e iss  : 
D ie  T e s s i n .  L a n d v o g te i e n .  —  K .  M e y e r  : D ie  C a p i t a n e i  v o n  
L o c a m o .  —  L e  m ê m e  : B l e n io  u .  L e v e n t i n a .  —  T o r r i-  
c e lli : D is s e r t a z i o n i .  —  M o t ta  : N e l  1 0 C e n te n a r io .  —  
L . L a v iz z a r i  : E s c u r s i o n i .  —  R a h n  : I  M o n u m e n t i .  —  
M o n ti  : A t t i .  —  S . B o r r a n i  : T i c i n o  s a c r o .[ C. T re z z in i.]

IVI E N DR  IS I O ,  d e ,  A g o s t i n o ,  s c u lp t e u r ,  t r a v a i l l a  de  
1 4 6 9  à  1 4 8 4  a u  d ô m e  d e  M ila n . —  A n d r e a ,  re l ig ie u x  d u  
X V e s .,  p r o f e s s e u r  d e  p h i lo s o p h ie  à  l ’u n iv e r s i t é  d e  P a -  
v ie ,  c o n s e i l le r  d e  G a le a z z o  V is c o n t i  e t  s o n  a m b a s s a d e u r  
a u p r è s  d e  p lu s ie u r s  p r in c e s .  —  S K L .  —  B S t o r .  1 8 8 0 .—
A . B a ro ff io  : M e m o r ie  s to r ic h e .  [C. T .]

M E N E G H E L L I .  F a m il le  do  Ca g ia llo  et" S o n v ic o  
( T e s s in ) .  —  1. B e r n a r d o ,  d e  C a g ia llo , * 9  f é v r .  1753- 
1 8 1 1 , u n  d e s  c h e fs  d e  la  r é v o l te  d e  l a  C a p r ia s c a  c o n tr e  
la  R é p u b l iq u e  h e lv é t iq u e  e n  j a n v i e r  1 8 0 2 . C o n d a m n é  à  
m o r t  le  10 m a i ,  s a  p e in e  f u t  c o m m u é e  e t  i l  f u t  l ib é ré  le  
6 j a n v .  1 8 0 3 . —  2 . F r a n c e s c o ,  d e  C a g ia llo ,  19  o c t .  
1 8 0 4 - 3 0  s e p t .  1 8 7 6 , a r c h i t e c t e  p e n d a n t  u n e  t r e n t a i n e  
d ’a n n é e s  à  T r ie s te ,  A q u ilé e  e t  d a n s  l ’I s t r i e ,  d i r ig e a ,  e n t r e  
a u t r e s ,  l a  r e s t a u r a t i o n  d e  la  c a t h é d r a le  d e  T r ie s te .  
R e n t r a  a u  p a y s  e n  1 8 5 6 . —  3 . P io ,  d e  S o n v ic o , * 1861 , 
t  1912  à  L o c a m o ,  p r ê t r e ,  p r o f e s s e u r  a u  g y m n a s e  de  
M e n d r is io ,  c u ré  d e  V e rso io  d e  1892  à  s a  m o r t .  C o lla b o 
r a t e u r  a u  B S t o r .  —  S K L .  —  B ia n c h i  : A r t i s t i  t i c i n .  —  
E d u c a to r e  1 8 7 6 . —  A S G  1 9 1 5 . —  A . B a ro ff io  : D e l l ’ I n 
v a s io n e  f r a n c e s e .  —  S . F r a n s c in i  : S t o r i a .  —  R i v .  a r c h ,  
c o m .  1 9 1 3 . [C. T rez z in i.]

M E N E T  ( M e n e t h ,  M e n n e t h ) .  F a m il ie  d u  c a n to n  
d ’A p p e n z e l l  R h .  E x t . ,  p r o b a b le m e n t  o r ig in a ir e  de  
F r a n c e  e t  r é fu g ié e  p o u r  c a u s e  d e  r e lig io n . —  1. J a k o b ,
* 1 7 1 7 , m e m b r e  d u  G ra n d  e t  d u  P e t i t  C o n se il, à  G a is , 
1 7 6 2 -1 7 9 0 . —  2 . J o h a n n - J a k o b ,  1 8 1 3 -1 8 8 3 , m e u n ie r ,  
d u  P e t i t  C o n se il d e  G a is  1 8 4 0 -1 8 5 3 , 1 8 5 8 -1 8 5 9 , c a p i t a in e  
d e  c o m m u n e  e t  m e m b r e  d u  d o u b le  L a n d r a t , j u g e  c a n 
to n a l  1 8 5 9 -1 8 8 3 . —  3. K o n r a d ,  d e  G a is , * 1836 , 
t  1 9 1 6  à  S a in t - G a l l ,  é m ig ra  e n  1859  à  B u e n o s -A v re s  e t 
à  M o n te v id e o ,  c o n s u l s u is s e  d a n s  l ’U r u g u a y  1 8 6 9 , f it  
b e a u c o u p  p o u r  la  c o lo n ie  N u o v a  H e lv e c ia .  R e m p l i t  
d iv e rs e s  f o n c t io n s  à  S a in t- G a ll .  —  K o lle r  e t  S ig n e r  : 
A p p . W a jp p e n -  u n d  G e s c h le c h te r h u c h . [E . Sch.]

M E N E T R E Y .  F a m il le s  d e  F r ib o u r g  e t  d e  V a u d .
A . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  F a m il ie  b o u rg e o is e  d e  

C h a v a n n e s - le s - F o r ts  e t  d e  M a s s o n n e n s ,  m e n t io n n é e  à  
R o m o n t  e n  140 4  a v e c  É t i e n n e  M e n e s tr e r i i .  —  1. J o
s e p h , * 28  n o v .  18 1 2  à  G iv is ie z , j é s u i t e  18 3 6 , m is s io n 
n a i r e  a u x  M o n ta g n e s -R o c h e u s e s .  —  2 . L u t g a r d e ,
* 23  m a r s  1845 à  C h a v a n n e s ,  t  19 o c t .  1 9 0 9 , c i s t e r 
c ie n n e  à  la  F il le -D ie u  1 8 6 7 , a b b e s s e  18 8 3  ; e lle  r e le v a  
le  m o n a s t è r e  d e  ses  r u in e s  —  B a c k e r  : B i b i .  I I I ,  2 3 4 9 . 
—  L iv r e  d 'o r  d u  P e n s i o n n a t  d e  F r i b o u r g .  —  L ib e r té  
1908, n "  1 7 9 , 1 8 2 . —  S e m .  c a th o l.  1 9 1 9 . —  A rc h .  d ’É t a t  
F r ib o u r g .  [R æ m y.]

B . C a n t o n  d e  V a u d .  N o m  d e  d iv e r s e s  f a m il le s ,  à  
L a u s a n n e  en  1 5 2 0 , à  P o l ie z - le -G r a n d  a u  X V I e s . —  
D a v i d , d e  P o l ie z - le -G r a n d ,  d é p u té  à  l ’a s s e m b lé e  p r o 
v is o ire  v a u d o is e  1 7 9 8 . [M. R.]

M E N G .  F a m il le  d u  S c h a n f ig g , d e  D a v o s ,  S a y s ,  
T r im m is  e t  C a s ta s e g n a  (G riso n s ) ,  a u t r e f o i s  a u s s i  de  

J’E n g a d in e .  H a n s  M a n g , a u  S c h a n 
fig g  en  13 9 3 . L e s  r e n t i e r s  d e s  M o n t-  
f o r t  c i t e n t  d e s  M e n g a  à  D a v o s  e t  a u  
S c h a n f ig g  d e  1447  à  1 4 5 5 . L e s  M en g  
f u r e n t  s o u v e n t  a m m a n n  d a n s  le  
S c h a n f ig g ,  a u  X V e s . V e rs  le  c o m 
m e n c e m e n t  d u  X V I e s ., d e s  m e m 
b re s  d e  l a  fam ille , s ’é t a b l i r e n t  à  T r im 
m is ,  e t  f u r e n t  a lo r s  p lu s ie u r s  fo is  
l a n d a m m a n n  d e  l a  j u r i d i c t i o n  d e s  IV  
D ö r fe r .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  a u  p e n 

ta g r a m m a  s o m m é  d ’u n e  c ro ix  d ’a r g e n t .  L a  b r a n c h e  
a n o b l ie  p o r t e  c o u p é  d ’a z u r  à  l a  f l e u r 1 d e  ly s  d ’o r  e t  
d ’a r g e n t  a u  c œ u r  d e  g u e u le s  p e rc é  d e  d e u x  f lè c h e s . —
1. N ic o l a u s , r e p r é s e n ta n t  d e s  c o m m u n e s  d e  l a  B a sse -  
E n g a d in e  à  F e t a n ,  lo rs  d u  t r a i t é  a v e c  le s  d u c s  C h a r le s  
e t  F e r d in a n d  d ’A u t r ic h e  e n  1 5 1 9 , p o d e s t a t  d e  T i r a n o  
15 4 7 . —  2 . U l r i c h , d e  T r im m is ,  p o d e s t a t  d e  T i r a n o  
1547 . —  3 . A n d r e a s , d e  Z iz e rs , p o d e s t a t  d e  P l u r s . —

4. Se b a s t i a n , d e  T r im m is ,  1 6 6 3 -1 7 2 4 , c a p i ta in e  a u  
P ié m o n t ,  f u t  a n o b l i .  —  5 . J o h a n n e s , p o d e s t a t  de  
P lu r s  1 7 3 5 . —- 6 . H a r t m a n n , l a n d a m m a n n  d e  l a  h a u t e  
ju r i d i c t i o n  d e  C h u rw a ld e n  e n  1 7 5 8 , c h a r g e  q u e  r e v ê 
t i r e n t  —  7 . F l uri  en  1 7 7 5 , —  8 . J oi-ia n n  en  1 7 7 8 , e t
—  9 . Cy p r i u s  e n  1 7 8 0 . —  10 . H a n s , * 188 4  à  C o ire ,
c o n s e i l le r  n a t io n a l  1 9 2 0 -1 9 2 2 , b u r a l i s t e  p o s ta l  à  M a 
la n s  d e p u is  1 9 1 8 . —  11 . Gu s t a v-A d o l f , d e  C a s ta 
s e g n a ,  * à  B ro m b e rg  e n  P r u s s e  le  6 m a i  1 8 6 5 , p o r t r a i 
t i s t e  e t  s c u lp t e u r ,  t r a v a i l l a  en  S u is s e  e t  e n  A lle m a g n e .
—  L L .  —  A  G S  I .  —  A rn s te in  : W a p p e n b u c h .  —  S K L .
—  D S C .  [L . J . |

M E N G E L T ,  M E N G O L D .  F a m il le  d e  S p lü g e n  e t
T h u s is  (G ris o n s ) ,  b o u rg e o is e  d e  C o ire  d e p u is  18 0 9 . 
A r m o i r i e s  : d ’o r  à  l ’a ig le  d e  s a b le ,  à  u n e  fa s c e  d e  g u e u le s  
b r o c h a n t ,  o u  d ’a z u r  à  l a  c o lo m b e  d ’a r g e n t  (M e n g o ld  
d e  C o ire ). —  A l e x a n d e r , p o d e s t a t  d e  T i r a n o  1 5 5 3 . —  
A l e x a n d e r , l a n d a m m a n n  d u  R h e in w a ld  1 6 8 2 -1 7 0 9 .
—  Ca s p a r , p e u t - ê t r e  d e  T h u s is ,  p o d e s t a t  d e  T e g lio  
1 5 7 3 . —  L L .  [L . J .]

M E N G H  I NI .  F a m il le  d u  v a l  F a s c in a v o .  —  B e r n 
h a r d , p o d e s t a t  d e  P lu r s  1761 , d e  T i r a n o  1 7 6 9 . —  
L L H .  —  F .  J e c k l in  : A m t s l e u t e .  [L . J J

M E N G  IS.  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A rg o  v ie ,  d e  L u 
c e rn e  e t  d u  V a la is .

A . C an ton  d 'A r g o v ie . F a m il le  d e  R h e in fe ld e n ,  q u i 
e x e r ç a  le s  fo n c t io n s  d e  b o u r r e a u  s a n s  i n t e r r u p t i o n  
d e p u is  1 6 5 0 . —  D ie  S c h w e i z , 190 5  e t  19 0 6 . [H .  Tr .

B . C an ton  de L u c e r n e . F a m il le  d e  b o u r r e a u x  e t  de  
m é d e c in s  à  L u c e rn e ,  S u r s e e  e t  W il l is a u .  O n t  é té  b o u r 
r e a u x  : B a l th a s a r , à  L u c e rn e ,  1 6 5 5 -1 6 9 5  ; Ma t h ia s , 
à  S u r s e e , 1681 ; F ranz -A n t o n , à  L u c e rn e ,  1 7 3 0  ; 
Ma t h ia s , à  L u c e rn e ,  1 7 5 9 . —  G  f r .  R e g . —  L ie b e n a u  : 
D a s  a lte  L u z e r n  2 3 2 . [ p . - x .  W .]

C. C an ton  du V a la is .  F a m il le  d e  L o è c h e , p lu s  t a r d  
à  V iè g e . —  1. F e r d i n a n d , D r m e d . ,  1 8 0 9 -1 8 9 5 , co - 
f o n d a te u r  d e  l ’h ô p i t a l  d e s  é t r a n g e r s  à  L o è c lie - le s -B a in s ,  
18 7 0 , a u t e u r  d e  : V e r s u c h  e in e r  A b h a n d l u n g  ü b e r  d ie  
C h o le r a ,  18 3 2  ; L e s  s o u r c e s  th e r m a le s  d e  L o è c h e - l e s - B a in s , 
1 8 7 7 , e tc .  —  2 . J osf.f- I gn az , * 1 8 1 0 , f r è r e  d u  n °  1, 
c u ré  d e  M ü n s te r  1 8 4 0 -1 8 4 6 , c u ré  « h o r s  le s  m u r s  » d e  
S io n  1 8 4 6 -1 8 4 7 , c u ré  d ’E r n e n  d e  1847  à  s a  m o r t ,  4 f é v r .  
1 8 7 9 , d o y e n  e t  i n s p e c te u r  s c o la ir e  d u  d i s t r i c t  d e  C o n 
c h e s ,  a u t e u r  d e  : C o u p  d ’œ i l  s u r  le s  éc o le s  p r i m a i r e s  d u  
V a l a i s .  —  3 . J o s e p h , f r è r e  d u  n °  2 , * 16 s e p t .  1 8 1 6 , 
t  1881 à  L a u s a n n e ,  c h a n t e u r  d ’o p é ra ,  q u i  r é c o l ta  de  
g r a n d s  s u c c è s  n o t a m m e n t  à  L o n d r e s ,  à  P a r i s  e t  en  
A m é r iq u e .  —  4 . I gna z , fils d u  n °  1, * 185 3  à  V iè g e , 
d u  G ra n d  C o n se il 1 8 9 7 , s e c r é ta i r e  d ’É t a t  1905 , ju g e  
c a n t o n a l  d e  1907  à  s a  m o r t ,  2 a v r .  1913 . —  B W G  I I I .  —  
W a l l .  B o te  1 9 1 3 . —  G a ze tte  d u  V a l a i s  1 9 1 3 . —  C o n fé d é r é  
1 9 1 3 . —  B ib l io th è q u e  c a n to n a le  d u  V a la is .  [D . I.]

M E N G O L D .  F a m il le  d ’o r ig in e  g r is o n n e ,  f ix é e  à  B â le .
—  E s t h e r ,  a r t i s t e - p e i n t r e ,  * 1877  à  B â l e ,  c o n n u e  s u r 
t o u t  c o m m e  p o r t r a i t i s t e ,  f e m m e  d u  p e i n t r e  H e i n r i c h  
A l t h e r r  ( v o i r  ce  n o m ) .  —  S K L .  —  D S C .  [C. Ro.]

M E N G O N E  o u  M E N G O N I ,  D o m e n ic o ,  d e  L u 
g a n o ,  m e n t io n n é  c o m m e  s c u lp t e u r  d e  16 7 0  à  1 6 8 4 . 
P r o b a b le m e n t  le  m ê m e  q u e  le  s c u lp t e u r  M e n g o n e , d i t  
d u  la c  d e  L u g a n o ,  é lè v e  à  R o m e  d e  P a o lo  N a ld in i  e t  
m o r t  à  N a p le s .  —  S K L .  —  V e g ez z i : E s p o s i z i o n e  
S to r ic a .  [C. T .]

M E N G O T T I .  F a m il le  d e  P o s c h ia v o  (G riso n s ) ,  qu i 
a  d o n n é  p lu s ie u r s  m e m b re s  a u  c le rg é , n o t a m m e n t  5 
p r é v ô ts  d e  l a  c o llé g ia le  d e  P o s c h ia v o .  —  Carl- J o s e f , 
* v e rs  1691 , D r th e o l . ,  c o a d j u t e u r  d u  p r é v ô t  d u  c h a p i 
t r e  d e l à  c a th é d r a le  R u d o l f  v o n  S a lis  1732 , p r é v ô t  d e  l a  
c a th é d r a le  de  C o ire  14 d é c . 17 3 9 , t  à  P o s c h ia v o  le  19 fé v . 
1759 . —  T u  o r  : D ie  R e ih e n fo lg e  d e r  r e s id .  D o m h e r r e n .  —  
A l f r e d , * 8 j a n v .  1 8 6 6  à  B o lo g n e  ( I t a l i e ) ,  r e p r é s e n t a n t  
d e l à  m a is o n  z u r ic o is e  D a v e r io  H e n r ic i  & C le en  E s p a g n e ,  
où  il d e v in t  c o n s u l s u is s e ,  p u is  c o n s u l g é n é r a l ,  e n f in  
e n v o y é  e x t r a o r d in a i r e  e t  m in i s t r e  p l é n ip o te n t i a i r e  de  
la  C o n fé d é r a t io n  s u is s e  e n  1914 . t  à  M a d r id  le  2 9  m a rs  
1925 . —  B M  1925 . [J .  S im o n et.]

M E N H A R D T  (a u s s i  Ma n h a r d t ). F a m il le  é te in te  
d e  c o n se il le rs  d e  la  v il le  d e  C o ire . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  
a u  m o r t i e r  d ’o r  a c c o m p a g n é  d e  d e u x  é to ile s  d u  m ê m e  e t  
e n  p o in te  d e  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  —  L ie n h a r d  
p r o b a b le m e n t  o r ig in a ir e  d ’A u g s b o u r g ,  a c q u i t  la  b o u r -
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d u  D e v e n s  p rè s  d e  G o rg ic r ,  à  V a u r o u x  (N e u c h â te l )  e t  à  
B a s s e c o u r t  (B e rn e ) .  P lu s ie u r s  d e  ces m o n u m e n ts  o n t  
é té  d é t r u i t s  e t  n e  s o n t  p lu s  c o n n u s  q u e  p a r  d e s  d o c u 
m e n ts  é c r i t s .  L e  p lu s  g r a n d  m e s u r e  6 m . d e  h a u t e u r  ; 
le s  a u t r e s  v a r i e n t  en  t r e  3 e t  2 m .  É t a n t  d o n n é  l e u r  p e t i t e s  
d im e n s io n s ,  il n ’e s t  p a s  c e r ta in  q u e  to u s  le s  m e n h ir s  
s ig n a lé s  c h e z  n o u s  d a t e n t  d e s  é p o q u e s  p r é h i s to r iq u e s  : 
q u e lq u e s -u n s  d ’e n t r e  e u x  p o u r r a i e n t  f o r t  b ie n  a v o i r  
é té  é le v é s  a u  m o y e n  â g e ,  s o i t  c o m m e  b o r n e ,  s o i t  c o m m e  
s ig n a l .  L e s  q u a t r e  m e n h ir s  d e  C o rc e lle s  m a r q u e n t  le s  
a n g le s  d ’u n  t r a p è z e  i r r é g u l ie r .  I ls  o n t  lo n g te m p s  p a s s é  
p o u r  a v o i r  in d iq u é  l ’e m p la c e m e n t  d e  l a  t e n t e  d e  
G h a r le s - le - T é m é ra ire ,  m a is  l e u r  o r ig in e  p r é h i s to r iq u e  
n ’e s t  p a s  d o u te u s e .  —  A . S c h e n k  : S u i s s e  p r é h i s to r iq u e .
—  V . B o u rg e o is  : M o n u m e n t s  m é g a l i t h iq u e s .  [D . V.l 

M É N 1 È R E S  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é .  V . D G S ) .
C o m . e t  p a ro is s e  c ité e s  d è s  le  X I I I e s . L a  s e ig n e u r ie  a p 
p a r t e n a i t  p r im i t i v e m e n t  à  la  fa m ille  d e  la  M o liè re , m a is  
p a s s a  d è s  le  X I V e s . e n  d iv e rs e s  m a in s .  D è s  le  s iè c le  
s u iv a n t  e lle  a p p a r t i n t  a u x  s e ig n e u rs  d e  C u g y . E n  1658 , 
l ’a v o y e r  d e  L a n th e n ,  s e ig n e u r  d e  C u g y , v e n d i t  u n e  p a r t i e  
d e  M é n iè re s  à  F r ib o u r g .  A u  X I I I e s .  d é jà ,  e x i s t a i t  à  
M a n iè re s  u n e  lé p ro s e r ie  q u i  d o n n a  n a is s a n c e  a u  p e t i t  
h a m e a u  d e  l ’h ô p i ta l ,  d is p a r u  a u j o u r d ’h u i .  L ’é g lise , d é 
d ié e  à  s a in t  D e n is ,  f u t  r e b â t i e  à  l a  l in  d u  X V I I e s . L a  
c o l la t io n  a p p a r t e n a i t  à  F r ib o u r g  q u i  f a i s a i t  le s  n o m in a 
t io n s  s u r  p r é s e n t a t i o n  d e  t r o i s  c a n d i d a t s  p a r  le  s e ig n e u r  
d e  C u g y . —  D e llio n  : D ic t io n n a i r e .  —  K u e n l in  : D i c 
t i o n n a i r e .  —  G ra n g ie r  : A n n a l e s .  [H . V .]

M E N I N I .  F a m il le  d e  M ez z o v ic o . A r m o i r i e s  : d ’a r 
g e n t  à  u n  d e x t r o c h è r e  v ê tu  d ’a z u r ,  t e n a n t  t r o i s  ro s e s  d e  
g u e u le s  t ig é e s  d e  s in o p ie  ; à  u n e  c h a m p a g n e  d e  ce 
d e r n ie r .  —  I g n a z i o , m é d e c in ,  f  à  L u g a n o  18 o c t .  1825 ; 
d é p u té  à  la  D iè te  te s s in o is e  1801 e t  1 8 0 2 , a u  G ra n d  
C o n se il 1 8 1 3 -1 8 2 5 . M é d e c in  d e  l ’h ô p i t a l  d e  L u g a n o -  
S t .  F r a n s c in i  : S t o r ia  d e l la  S v i z z e r a  I t a l i a n a .  —  S. 
D o t t a  : I  T i c i n e s i .  —  B S t o r .  1 8 8 1 . — A S H R .  —  A H S
19 1 8 . [C. T.J

IVI E N N.  F a m il le  d e  S c h u ls  (G r iso n s ) ,  é ta b l ie  à  G e 
n è v e  v e r s  17 9 9 , n a t u r a l i 
sée  e n  18 1 4 . —  i .  B a r t h é 
l é m y ,  1 8 1 5 -1 8 9 3 , p e in t r e ,  
c h e f  d ’éco le  ; é tu d i a  e n t r e  
a u t r e s ,  à  P a r i s  a v e c  I n 
g re s ,  e t  e n  I t a l i e .  Se f ix a  
à  G e n è v e  e n  1843 ; ses  e n 
v o is  a u x  -e x p o s i t io n s  g e 
n e v o is e s  n e  f u r e n t  p a s  
g o û té s .  D ir e c te u r  d e  l ’É 
co le  d e  f ig u re  e n  1 8 5 0 , il 
l u t t a  p o u r  r é n o v e r  e t  é d u -  
q u e r  le  g o û t  d u  p u b l ic  
q u i  e n  é t a i t  r e s té  a u  r o 
m a n t i s m e  d es  C a la rn e  e t  
de s  D id a y .  I l  f u t  v i c to 
r ie u x  d a n s  c e t t e  l u t t e ,  
t a r d i v e m e n t  i l  e s t  v r a i ,  
e t  c o m p ta  p a r m i  ses  fils 
s p i r i tu e ls  : A u g u s te  B a u d -  
B o v y , B a r th é lé m y  B o d -  B arthélém y Menn.
m e r ,  F e r d in a n d  H o d le r ,  D ’après un  p o rtra it pein t 
le  s c u lp t e u r  B a r th o lo m é ,  p a r lui-même.
J e a n  M a r t in .  —  S K L  ( a r t .
d e  D . B a u d - B o v y ) .  —  2 . C h a r l e s ,  1 8 2 2 -1 8 9 4 , n e v e u  d u  
n °  1, s c u lp t e u r ,  m a î t r e  d e  d e ss in  a u  co llè g e , a u t e u r  d e  
n o m b r e u x  b u s te s ,  m é d a i l lo n s ,  e tc .  —  S K L .  [C. R.] 

M E N N E T .  F a m il le s  v a u d o is e s  o r ig in a ir e s  d e  L u t r y  
15 4 3 , C u lly  1 6 0 5 , C ro y  16 2 8 . L ’u n e ,  o r ig in a ir e  d e  V a 
le n c e  (D a u p h in é ) ,  a  é té  a d m is e  en  1635 à  l a  b o u rg e o is ie  
d e  L a u s a n n e .  E l le  a  d o n n é  a u  X I X e s. le s  t r o i s  f r è r e s  —  
J e a n - L o u i s ,  * 1816 , d i r e c te u r  d ’u n e  s u c r e r ie  à  K ie w .
—  J e a n - G a b r i e l ,  1 8 1 8 -1 8 9 6 , d i r e c te u r  d a n s  l a  m a is o n  
E s c h e r -W y s s  e t Cie à  Z u r ic h ,  e t  —  j E A N - F R A N Ç 0 i S , t  l8 8 9 ,  
d i r e c te u r  d e  f i l a tu r e  à  G e n è v e . —  L i v r e  d ’O r . [M. R.]

A  u n e  fa m il le  d e  V i l le t te  p rè s  L a u s a n n e ,  re ç u e  à  la  
b o u rg e o is ie  d e  G e n è v e  e n  17 9 1 , a p p a r t i e n t  —  L o u i s .  
1 8 2 9 -1 8 7 5 , p e in t r e  p a y s a g is te  c i té  d a n s  S K L .  [C. R.] 

MENI NI ,  J a n e t t ,  d e  S c h u ls  ( E n g a d in e ) ,  * 29  o c t .  
1812 , p a s t e u r  d e  G u a r d a  1 8 3 8 -1 8 4 1 , P o s c h ia v o  1841- 
1 846 , S a m a d e n  1 8 4 6 -1 8 8 6 , f  à  G ên es  le  5 a o û t  1890 ,

g e o is ie  e n  1 5 4 1 . —  1. J a k o b , t r é s o r i e r  d e  l a  v ille  1580 , 
p u is  b a i l l i  15 8 8 . —  2 . H a n s - U l ric h , t r é s o r ie r  d e  la  
v il le  1 6 1 0 , p lu s  t a r d  b a i l l i  d e  c e lle -c i. —  3 . H a n s -L uz i , 
fu t  p lu s ie u r s  fo is  p r é v ô t  d e  c o r p o r a t io n  v e r s  le  m ilie u  d u  
X V I I e s . ; i l  r e m p l i s s a i t  ces  f o n c t io n s  lo rs  d e  la  d é m o 
l i t io n  d u  c o u v e n t  de  N ik o la i .  —  4 . J o h a n n -L u z i , p r é v ô t  
d e  c o r p o r a t io n  17 2 3 , c a p i t a in e  d e  l a  v il le  e t  d i r e c te u r  
d e s  é co le s  1 7 3 3 . —  5 . Gu b e r t -A n t o n , c a p i ta in e  d e  la  
v il le  1 7 5 4 , b a n n e r e t  1 7 6 7 , c o n s e i l le r  1 7 6 4 . —  6. J o h a n n - 
H ein rici-i , p r é v ô t  d e  c o r p o r a t io n  1759 , p o u s s a  e n  1752 
à  la  c o n s t r u c t io n  d ’u n e  r o u te  c o m m e rc ia le  d e  C h ia v e n n a  
à  N a u d e r s  e t  la  m ê m e  a n n é e  à  l ’o r g a n is a t io n  d ’u n  s e r 
v ic e  p o s ta l  r é g u l ie r ,  t  1760 . L e  p r o j e t ,  q u i  r a p p e l le  le  
s e r v ic e  p o s ta l  m o d e r n e ,  f u t  r e je té  p a r  le s  c o m m u n e s  d e s  
ju r i d i c t i o n s .  L e s  M e n h a r d t  f u r e n t  d e  v io le n ts  a d v e r s a i 
re s  d u  p a r t i  S a lis . —  L L .  —  L L H .  —  S p r e c h e r  : G esch . 
G r a u b .  i m  1 8 . J a h r h .  —  V a lè r  : G e s c h . d e s  C h u r e r  S ta d t -  

r a le s .  [L. J.|
M E N H I R S .  L e s  m e n h ir s  (d u  b a s - b r e to n  m e n ,  p ie r r e  

e t  h ir ,  lo n g )  s o n t  d e s  b lo c s  d e  p ie r r e  a llo n g é s ,  p la n té s  v e r -

L e  m e n h i r  d e  G r a n d s o n .  D ’a p r è s  u n e  p h o to g r a p h ie .

t i c a le m e n t  d a n s  le  so l. I ls  a b o n d e n t  e n  F r a n c e ,  p a r t i c u 
l iè r e m e n t  d a n s  l a  p r e s q u ’île  a r m o r i c a in e ,  o ù  l ’o n  c o m p te  
p lu s  d e s  d e u x  t ie r s  d e s  m e n h ir s  c o n n u s .  Q u e lq u e s -  
u n s  d e  c e u x -c i  p e u v e n t  a t t e i n d r e  d es  d im e n s io n s  c o n s i
d é ra b le s  e t  m e s u r e r  j u s q u ’à  2 0  m . d e  h a u t e u r .  O n  a d m e t  
q u e  l a  p l u p a r t  d e  ces m o n u m e n ts  o n t  é té  é r ig é s  à  l ’é p o 
q u e  n é o l i th iq u e ,  b ie n  q u e  l ’o n  n ’a i t  j a m a is  t r o u v é  
d ’o b je ts  c a r a c té r i s t iq u e s  e n te r r é s  à  l e u r  p ie d  e t  p e r 
m e t t a n t  d e  f ix e r  e x a c te m e n t  l ’é p o q u e  à  l a q u e l le  ils 
o n t  é té  d re s s é s .  L a  v é r i t a b le  d e s t i n a t io n  d e  ces  m o n u 
m e n ts  d e m e u re  é g a le m e n t  in c o n n u e .  I l  e s t  c e p e n d a n t  
a ss e z  v r a i s e m b la b le  q u ’ils  o n t  d û  a v o i r  u n e  s ig n if ic a 
t io n  r e lig ie u s e .

E n  S u is se , le s  m e n h ir s  s o n t  p e u  n o m b r e u x  e t  to u jo u r s  
d e  p e t i t e  d im e n s io n  : il e s t  s o u v e n t  d iffic ile  d e  le s  d is 
t in g u e r  d e  b lo c s  e r r a t iq u e s  n a tu r e l s .  I ls  s o n t  in c o n n u s  
d a n s  la  S u is s e  o r ie n ta le  e t  t r è s  r a r e s  d a n s  la  S u isse  
c e n t r a le  : le  p lu s  c o n n u  e s t  c e lu i d ’A t t i s w i l  (B e rn e )  
O n  e n  a  a u s s i  s ig n a lé  u n  a u t r e  à  L a  R o c h e  ( F r i 
b o u rg ) .

L e  g ro u p e  le  p lu s  im p o r t a n t  se t r o u v e  d a n s  le  J u r a .  
C eu x  d e  G ra n d s o n ,  B o n v il la r s  e t  C o rce lles  p rè s  C o n c ise  
( V a u d )  s o n t  le s  p lu s  c o n n u s .  I l  e n  e x is te  d a n s  l a  f o r ê t
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a u t e u r  d ’u n e  v e r s io n  l a d in e  d u  N o u v e a u  T e s t a m e n t  : 
I l  n u o v o  T e s t a m e i n t . . . ,  18 6 1 . [ J . - R .  T a u  oc..]

M E N O U D .  N o m b re u s e s  e t  im p o r t a n t e s  f a m il le s  
f r ib o u rg e o is e s ,  t r è s  r é p a n d u e s  d a n s  le  c a n t o n  e t  p r in c i 
p a le m e n t  d a n s  le s  d i s t r i c t s  d e  l a  G la n e  e t  d e  l a  V e v e y s e , 
o ù  e lle s  se  d i s t i n g u e n t  p a r  l e u r s  s u r n o m s .  L e u r  o r ig in e  
d o i t  ê t r e  r e c h e r c h é e  a u x  É c a s s e y s  o u  à  k o m m e n t ie r  o ù  
e lle s  s o n t  m e n t io n n é e s  d é j à  e n  14 0 3  e t  143 9  s o u s  les  
d é n o m in a t io n s  d e  A y m o n o d u s ,  A y m o n o d ,  E m o n o d .  E l le s  
a d o p t è r e n t  le s  n o m s  d e  M o n o d  v e r s  l a  f in  d u  X V I e s ., 
d e  M o u n o u d  a u  d é b u t  d u  X V I I I e s . e t  d e  M e n o u d  d è s  
l a  fin  d u  m ê m e  s iè c le . —  1 . J e a n - J o s e p h ,  d e  L a  J o u x ,  
* 6  d é c .  18 3 7  à  F r ib o u r g ,  f  15  j a n v .  1927  à  B u lle ,  n o 
t a i r e ,  b a n q u ie r .  A v e c  s a  fe m m e  n é e  M u s y  ( t  11 j a n v .  
1 9 2 7 ), ils  o n t  a f fe c té  p lu s ie u r s  d o m a in e s  d e  l a  v a le u r  
d e  p r è s  d ’u n  m ill io n  à  l ’i n s t i t u t i o n  d ’u n  a s ile  p o u r  
e n f a n t s  tu b e r c u l e u x .  B ie n f a i t e u r s  d e  l a  p a ro is s e  de  
B u lle .  — ■ 2 . J e a n - A l e x a n d r e ,  d e  L a  M a g n e , 1820- 
15 m a rs  1876 , v ic a i r e  e t  c u ré  d e  N u v i l ly  j u s q u ’e n  18 5 2 , 
c u ré  d e  D o m p ie r r e  1 8 5 2 -1 8 7 4 , d e  M a n n e n s  1 8 7 4 -1 8 7 6 . 
I l  se  v o u a  à  l ’a r c h i t e c tu r e  re l ig ie u s e , r e s t a u r a  e t  a g r a n 
d i t  l ’é g lise  d e  D o m p ie r r e ,  f i t  le s  p la n s  e t  d i r ig e a  la  
c o n s t r u c t io n  d e s  é g lise s  d e  T r e y v a u x ,  d e  L a  T o u r -d e -  
T r è m e  e t  d e  M a n n e n s .  —  3 . F r a n ç o i s - X a v i e r ,  f r è r e  
d u  n °  2 , * 2 6  ju i l l e t  1821 à  L a  M a g n e , n o t a i r e ,  d é p u té  
a u  G r a n d  C o n se il 1 8 5 6 -1 9 0 1 , c o n s e i l le r  d ’É t a t  1 876- 
1892 , d é p u té  a u  C o n se il d e s  É t a t s  1 8 7 2 -1 8 8 3 , d i r e c te u r  
g é n é r a l  d e  l a  B a n q u e  d e  l ’É t a t  1 8 9 2 -1 9 0 0 , f  à  F r ib o u r g  
15  s e p t .  1 9 0 4 . I l  c o l la b o ra  à  la  r e v is io n  d e  l a  c o n s t i t u t i o n  
d e  1 8 5 7 , r é d ig e a  le  c o d e  r u r a l ,  le  c o d e  d e  p r o c é d u r e  p é 
n a le ,  e tc .  S a  g r a n d e  œ u v r e  f u t  la  c r é a t io n  d e  la  B a n q u e  
d e  l ’É t a t .  —  4 . F é l i c i e n ,  f r è r e  d e s  n os 2 e t  3 ,1 8 3 2 -1 9 2 4 ,  
s y n d ic  d e  L a  J o u x ,  u n  d e s  o r g a n is a t e u r s  d e  l a  jo u r n é e  
d e  P o s ie u x  e n  1 8 5 2 . —  5 . P a u l ,  fils  d u  n °  3 , 1 8 6 1 -1 9 1 6 , 
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 9 0 1 -1 9 1 5 , d u  C o n se il c o m m u 
n a l  e t  c o m m is s a ir e  d e  P o l ic e  d e  F r ib o u r g  1 9 0 7 -1 9 1 6 . —  
A S H F  IV ,  5 0 , 1 2 6 . —  D e llio n  : D ie t .  IV ,  5 4 6  ; V I I I ,  
3 1 2 ;  I X ,  4 3 . —  É t r .  f r i b .  1 9 0 5 , 1 9 1 7 , 19 2 5 , 1 9 2 8 . —  
S e m .  c a th o l .  1 9 0 4 . —  J G  1 9 0 4 , n °  2 5 6 . —  M o n a t - B o s e n  
1 9 1 5 -1 9 1 6 . —  S c h iv .  P o r t r .  G a ll .  4 8 5 . —  L a  L ib e r té  
18 7 6 , n °  7 3 ;  1 9 0 4 , n 0B 2 1 2 , 2 1 5 . —  A rc h .  d ’É t a t  F r i 
b o u r g .  [G . Cx.]

M E N S U R A T I O N  C A D A S T R A L E .  L a  m e n s u r a 
t io n  c a d a s t r a l e  c o m p r e n d  la  t r i a n g u la t i o n  d e  I V e o rd r e  
e t  l a  m e n s u r a t io n  p a r c e l la i r e ,  a in s i  q u e  l a  c o n s e r v a t io n  
d u  c a d a s t r e .  L a  p r e m iè r e  s ’a p p u ie  s u r  l a  t r i a n g u la t i o n  
d e s  o rd r e s  s u p é r ie u r s  e t  é t a b l i t  d e s  p o in t s  f ix e s  p o u r  la  
m e n s u r a t io n  p a r c e l la i r e .  C es p o in t s  s o n t  m a r q u é s  s u r  le  
t e r r a i n  p a r  u n e  p ie r r e  s u r  la q u e l le  e s t  é le v é  u n  s ig n a l .  
L es  m e n s u r a t io n s  p a r c e l la i r e s  n é c e s s a ir e s  à  l ’é ta b l is s e 
m e n t  d e s  p la n s  d u  r e g i s t r e  f o n c ie r  s o n t  à  l ’é c h e lle  d e  

. 1 : 2 5 0  ; 1 : 5 0 0  ; 1 ; 10 0 0  ; 1 : 2 0 0 0  ; 1 : 5 0 0 0 , e t  
1 : 10  0 0 0 , s u i v a n t  le  m o r c e l le m e n t  d e s  t e r r e s  e t  la  
d e n s i t é  d e s  b â t i s s e s  ; le s  p la n s  d ’e n s e m b le  s o n t  à  
l ’é c h e lle  d e  1 : 5 0 0 0  ou  1 : 10  0 0 0 .

D e  19 1 0  à  1 9 2 5 , le s  a u to r i t é s  f é d é ra le s  o n t  é d ic té  d e s  
p r e s c r ip t io n s  f o n d a m e n ta le s  s u r  l a  m a n iè r e  d ’e x é c u te r  la  
m e n s u r a t io n  d u  so l e t  s u r  le s  s u b v e n t io n s  à  a c c o r d e r  à  
ce  t r a v a i l .  L e s  p r in c ip a le s  s o n t  : A r r ê té  fé d é ra l  c o n c e r 
n a n t  l a  p a r t i c ip a t io n  d e  l a  C o n fé d é r a t io n  a u x  f r a is  d e s  
m e n s u r a t io n s  c a d a s t r a le s ,  d u  5 d é c . 191 9  ; O rd o n n a n c e  
d u  C o n se il f é d é r a l  s u r  le s  m e n s u r a t io n s  c a d a s t r a le s ,  d u  
30  d é c . 1 9 2 4  ; I n s t r u c t i o n  d u  C o n se il f é d é r a l  p o u r  la  
t r i a n g u la t i o n  d e  I V e o r d r e ,  d u  10 ju i n  191 9  ; I n s t r u c 
t i o n  d u  C o n se il f é d é r a l  p o u r  l ’a b o r n e m e n t  e t  l a  m e n s u 
r a t i o n  p a r c e l l a i r e ,  d u  10 j u i n  1919  ; I n s t r u c t i o n  d u  d é 
p a r t e m e n t  f é d é r a l  d e  J u s t i c e  e t  P o lic e  p o u r  l ’é ta b l i s s e 
m e n t  d e s  p la n s  d ’e n s e m b le  d e s  m e n s u r a t io n s  c a d a s t r a 
le s ,  d u  2 4  d é c . 192 7  ; A r r ê té  d u  C o n se il f é d é ra l  c o n c e r 
n a n t  l ’e n c o u r a g e m e n t  d e s  r e m a n ie m e n t s  p a r c e l la i r e s ,  d u  
23  m a r s  1918  ; R è g le m e n t  d e s  e x a m e n s  p o u r  l ’o b te n t io n  
d u  d ip lô m e  f é d é ra l  d e  g é o m è tre  d u  r e g is t r e  fo n c ie r ,  d u  
3 0  d é c . 1 9 1 9 . L a  s u r v e i l la n c e  e t  l ’e x é c u t io n  d e s  m e n s u 
r a t i o n s  p a rc e l la i r e s  e t  d e s  t r a v a u x  d e  m is e  à  j o u r ,  a in s i  
q u e  l e u r  v é r i f i c a t io n ,  s o n t  d u  r e s s o r t  d e s  c a n to n s  (g é o 
m è t r e s  c a n t o n a u x ) ,  t a n d i s  q u e  la  t r i a n g u l a t i o n  d e  I V e 
o rd r e  e t  l ’é ta b l i s s e m e n t  d e  p la n s  d ’e n s e m b le  s o n t  p la c é s  
so u s  la  s u r v e i l la n c e  d u  S e rv ic e  to p o g r a p h iq u e  f é d é ra l .

A u  1er j a n v i e r  192 7  l ’é t a t  d e s  m e n s u r a t io n s  c a d a s t r a 
le s  é t a i t  le  s u i v a n t  :

M e n s u ra t io n s  r e c o n n u e s   682 1  k m 2 1 6 ,5  %
» e n  v o ie  d ’e x é c u t io n  260 1  » 6 ,3 % .

T e r r a in s  e n c o r e  à  m e s u r e r   2 5 4 4 7  » 6 1 ,6 %
T o t a l  d e s  t e r r a i n s  s o u m is  à  m e n s u 

r a t i o n    3 4 8 6 9  k m 2
T e r r a in s  n o n  s o u m is  à  m e n s u r a t io n

(g la c ie rs ,  ro c h e r s ,  l a c s )   6 4 2 7  k m 2 1 5 ,6 % .

S u p e r f ic ie  t o t a l e  d u  p a y s  . . . 4 1 2 9 6  k m 2 100  %,
L e s  f r a is  do  l a  m e n s u r a t io n  c a d a s t r a l e  s o n t  s u p p o r té s  en 

g r a n d e  p a r t i e  p a r  l a  C o n fé d é r a t io n .  U n  la p s  d e  t e m p s  de  
60  a n s  (1 9 1 7 -1 9 7 6 ) a  é té  p r é v u  p o u r  l ’a c h è v e m e n t  d e  l a  
m e n s u r a t io n  d e  t o u t  le  t e r r i t o i r r e  s u is s e . [ B a l t e n s p e r g e r . ]

M E N T E L E R .  F a m il le s  d e  L u c e r n e  e t  d e  Z o u g .
A . C an ton  de L u c e r n e . F a m il le  é te in te ,  d e v e n u e  

b o u rg e o is e  e n  1 3 5 7 . —  J a k o b ,  t a n n e u r ,  ju g e  1 3 9 6 , 
m e m b r e  d u  G ra n d  e t  d u  P e t i t  C o n se ils , b a i l l i  d e  H o c h 
d o r f ,  1 3 9 8 , d e  W c g g is  1 4 0 1 , d e  M u ri e t  B o sw il 14 1 6 , d e  
M ü n s te r  1 4 2 0 , d i r e c t e u r  d e  l ’h ô p i t a l  1 4 3 0 , f  1 4 3 4 . —  
U l r i c h ,  b a i l l i  d e  I - lo c h d o r f  1 3 9 8 -1 3 9 9 . —  G fr .  R e g .  —  
L ie b e n a u  : D a s  a lte  L u z e r n .  —  S e g e ss e r  : B e c h ts g e -  
s c h ic h te .  —  A S  I ,  v o l .  I I ,  5 1 , 8 9 . [P .-X . w .]

B . C an ton  d e  Z oug. F a m il le  d e  Z o u g , p e u t - ê t r e  o r i 
g in a i r e  d e  L u c e rn e .  E l le  n e  f u t  a d m is e  à  la  b o u r g e o i
s ie  q u ’e n  1 8 6 6 . H e i n r i c h  e s t  c i té  e n  1 5 3 7 . —  F r a n z -  
T h a d d ä u s ,  1 7 1 2 -1 7 8 9 , s o n  fils  d u  m ê m e  p r é n o m ,  1 751- 
1 7 9 4 , e t  F r a n z - J o s e p h ,  1 7 7 7 -1 8 3 3 , é t a i e n t  p e in t r e s .
—  G fr .  2 3 , p .  2 9 0 . —  S K L .  [W .-J . M e y e r . ]

M E N T H A .  V ie ille  fa m il le  d e  C o r ta i l lo d  ( N e u c h â te l ) ,
c o n n u e  d è s  le  d é b u t  d u  X V e s. —  F r i t z - H e n r i ,  * 7 a v r i l  
1858  à  L a  C h a u x - d e - F o n d s ,  D r e n  d r o i t ,  a v o c a t ,  p r o 
f e s s e u r  d e  d r o i t  c iv il  e t  d e  d r o i t  p é n a l  à  l ’a c a d é m ie ,  
p u is  u n iv e r s i t é  d e  N e u c h â te l  d è s  1 8 8 3 , r e c t e u r  1 8 8 7 - 
18 8 9 , 1 8 9 7 -1 8 9 9 , p r é s id e n t  d e  l a  C o u r  d e  c a s s a t io n  p é 
n a le  d è s  1 8 8 6 , c o l la b o r a te u r  a u x  t r a v a u x  p r é p a r a to i r e s  
d u  C o d e  c iv il  s u is s e .  A  p u b l ié  p lu s ie u r s  o p u s c u le s  s u r  
d e s  s u je t s  d e  d r o i t  e t ,  a v e c  V irg ile  R o s s e l ,  u n  M a n u e l  
d e  d r o i t  c i v i l  s u i s s e  —  L i v r e  d ’O r d e  B e l le s - L e t t r e s  d e  
N e u c h â te l .  [L . M.]

M E N T H O N , d e .  F a m il le  d e  S a v o ie  d o n t  p lu s ie u r s  
m e m b r e s  o n t  jo u é  e n  S u is s e  r o m a n d e  u n  rô le  im p o r t a n t  
A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  a u  l io n  d ’a r g e n t ,  à  la  b a n d e  
d ’a z u r  b r o c h a n t  s u r  le  t o u t .  —  1. S a in t  Bernard, * v e rs  
9 2 3 , a u  c h â t e a u  d e  M e n th o n ,  1 1 0 0 8 , a r c h id ia c r e  d ’A o s te ,  
é v a n g é l is a  p e n d a n t  p lu s  d e  q u a r a n t e  a n s  t o u t e  l a  r é g io n  
d e  G e n è v e  à  M ila n  e t  fo n d a  l ’h o s p ic e  d e  S a in t - P ie r r e  
d e  M o n t jo u x ,  a p p e lé  p lu s  t a r d  le  G r a n d  S a in t - B e r n a r d ,  
a in s i  q u e  c e lu i d u  P e t i t  S a in t - B e r n a r d .  —• 2 . J a c q u e s ,  
o ff ic ia l d e  L a u s a n n e  13 0 6 , d e  G e n è v e  1 3 2 0 -1 3 2 5 , d o y e n  
d ’A v e n c h e s .  —  3 . R o b e r t ,  f  a p .  1 3 8 6 , c h e v a l ie r ,  s e i
g n e u r  d e  M e n th o n ,  b a i l l i  d e  L a u s a n n e  1 3 7 8 -1 3 7 9 , h é r i t a  
v e rs  13 6 9  d e  l a  m a is o n  d e s  L u c in g e  à  L a u s a n n e ,  q u i 
d e v in t  le  c h â t e a u  d e  M e n th o n .  —  4 . H e n r i ,  fils d u  n °  3 , 
t  1 4 3 7 , c h e v a l ie r ,  s e ig n e u r  d e  M e n th o n ,  b a i l l i  d e  V a u d  
1 4 1 8 -1 4 2 7 , h é r i t a  e n  1 4 2 4  d ’u n e  p a r t i e  d e  la  b a r o n n ie  
d ’A u b o n n e .  —  5 . GUILLAUME, fils d u  n "  4 , f  v e r s  1 4 5 6 , 
s e ig n e u r  d e  M e n th o n ,  a c q u i t  p a r  m a r ia g e  P o n t- e n - O g o z  
e t  C h â te l - S a in t - D e n is .  —  6 . J e a n ,  f r è r e  d u  n °  5 , b a ro n  
d ’A u b o n n e ,  v id o m n e  d e  M o rg es , b a i l l i  d u  C h a b la is  1441.
—  7 . N i c o d ,  f  a v .  1 4 7 5 , c h e v a l ie r ,  v id o m n e  d e  G e n è v e  
1 4 3 1 -1 4 3 5 , a m b a s s a d e u r  d u  d u c  d e  S a v o ie  e n  F r a n c e ,  
g o u v e r n e u r  d e  N ic e . •—  8 . C l a u d e ,  f  a v .  1 4 8 5 , f r è r e  d u  
n °  7 , v id o m n e  d e  G e n è v e ,  t i t r e  q u e  ses  d e s c e n d a n t s  p o r 
t a i e n t  e n c o re  v e r s  16 0 0 . —  9 . G e o r g e s ,  f  1 5 2 3 , c o n s e i l 
le r  d u  ro i  d e s  R o m a in s ,  c a p i ta in e  d u  c h â t e a u  d e  C h illo n , 
v e n d i t  C h â te l - S a in t - D e n is  a u  s ire  d e  B e a u f o r t  e t ,  en  
1 5 1 8 , le  c h â t e a u  l a u s a n n o is  d e  M e n th o n  a u  c h a p i t r e  
d e  c e t t e  v il le .  —  10 . C l a u d e ,  fils  d u  n °  6 , f  a p .  15 0 6 , 
b a r o n  d ’A u b o n n e ,  v id o m n e  d e  M o rg e s , s e ig n e u r  d e  
R o c h e f o r t ,  b a i l l i  d u  C h a b la is  1 4 7 5 -1 4 9 8 , d e  V a u d  1 4 8 2 - 
1 4 8 9 . —  1 1 . C l a u d e ,  s e ig n e u r  d e  L a v ig n y ,  v e n d i t  l a  co- 
s e ig n c u r ie  d ’A u b o n n e  en  15 5 6 , t a n d i s  q u e  s o n  f r è r e  
F r a n ç o is  v e n d a i t  en  155 2  le  v id o m n a t  d e  M o rg e s , 
t  157 6  p r i e u r  d e  B e l le y . —  F o r a s  : A r m o r i a l  I I I .  —

I B . D u m u r  : L e s  s é n é c h a u x  d e  L a u s a n n e .  —  R e y m o n d  : 
D i g n i t a i r e s .  —  d e  M o n te t  : D ic t io n .  —  D H V .  [M. R .]

M E N T H O N A Y ,  G u i l l a u m e  de ,  f  14 0 6 , d ’u n e  f a 
m ille  d e  B re s s e ,  c h a n o in e  d e  B e s a n ç o n  e t  d e  G e n è v e , 
a r c h id ia c r e  d e  R e im s  e t  d e  C h a r t r e s ,  f a m i l ie r  d u  p a p e  
C lé m e n t  V I I ,  f u t  é lu  é v ê q u e  d e  L a u s a n n e  le  7 a o û t  1391
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C o n s t r u i s i t  le  c h â t e a u  S a in t - M a ire ,  f i t  f a i r e  l ’in v e n ta i r e ,  
e n c o r e  e x i s t a n t ,  d e s  t i t r e s  d e  l ’é v ê c h é ,  o b t i n t  e n  1398 , d e  
l ’e m p e r e u r ,  la  r e c o n n a is s a n c e  d e s  d r o i t s  d e  l ’é v ê c h é , 
p u is  le  v i c a r i a t  im p é r ia l  s u r  l a  v il le ,  r é p r im a  e n  1399  
u n e  h é ré s ie  q u i  se  m a n i f e s t a i t  à  B e r n e ,  f u t  b le s s é  m o r 
t e l l e m e n t  à  L u  cen s  p a r  u n  d o m e s t iq u e  e t  m o u r u t  le  
9 j u i l l e t  140 6  —  S c h m i t t  e t  G r e m a u d  : H i s t ,  d u  d io c è s e  
d e  L a u s a n n e .  —  R e y m o n d  : D i g n i t a i r e s .  [M. R . |
—  A i m o n , é v ê q u e  d e  G e n è v e , v o i r  s o u s  A l MON.

M E N T L E N , von.  V o ir  V O NMENTLEN.
M E N U .  F a m il le  d e  C h a n c y ,  f ix é e  à  G e n è v e  a u  

X V I I e s . e t  d e v e n u e  b o u rg e o is e  e n  1 7 6 9 . — • J e a n -  
H e n r i ,  1 7 7 2 -1 8 4 6 , e n t r a  j e u n e  d a n s  l ’a r m é e  p r u s 
s ie n n e ,  d e v in t  p r é c e p t e u r  d u  p r in c e  C h a r le s  d e  P r u s s e  ; 
il p r i t  p a r t  a u x  g u e r re s  c o n t r e  N a p o lé o n ,  d ir ig e a  en  
1 8 2 0  u n e  e x p é d i t io n  s c ie n t i f iq u e  e n v o y é e  p a r  le  g o u v e r 
n e m e n t  p ru s s i e n  e n  E g y p t e ,  p a r v i n t  a u  g r a d e  d e  l ie u 
te n a n t - g é n é r a l  e t  f u t  a n o b l i  p a r  le  ro i  d e  P r u s s e ,  so u s  
le  n o m  d e  M i n u t o l i ,  fa m il le  i t a l i e n n e  d o n t  il s e  p r é 
t e n d a i t  is s u .  A  p u b l ié  : R e i s e  z u m  T e m p e l  d e s  J u p i t e r  
A m m o n  u n d  n a c h  O b e r ä g y p te n  ; F r i e d r i c h  u n d  N a p o 
lé o n  ; D e r  F e ld z u g  d e r  V e r b ü n d e te n  i n  F r a n k r e i c h  1 7 9 2 .
—  A S H  1 9 1 9 . —  d e  M o n te t  : D ic t io n n a i r e .  [H . Da.]

M E N Z B E R G  (C . L u c e rn e ,  D . W il l is a u ,  C o m .
M e n z n a u .  V . D G S ) .  V g e  p a r o is s ia l .  L e  S ib e r g u t  de  
G u te n e g g ,  s u r  l ’e m p la c e m e n t  d u  K u r h a u s  a c tu e l ,  
é t a i t  a u t r e f o i s  u n  f ie f  m â le  d e s  W o lh u s e n .  L ’é c u y e r  
P e t e r  v o n  L u t e r n a u  p o s s é d a i t  la  r é g io n  e n  f ie f  e n  1419 . 
U n e  c h a p e l le n ie  f u t  é r ig é e  e n  1 8 0 7 , u n e  é g lise  d e  1901 
à  1 9 1 0 , l a  p a ro is s e  e n  1 9 1 0 . L ’é g lise  e t  le s  b â t im e n t s  
v o is in s  f u r e n t  d é t r u i t s  p a r  u n  in c e n d ie  d a n s  l a  n u i t  d u  
23  a u  2 4  n o v .  18 2 3 . L e  K u r h a u s ,  a g r a n d i  d e p u is ,  d a te  
d e  1 8 3 3 - 1 8 3 4 .—  H u n k e le r  : M e n z n a u -  G e is s - M e n z b e r g .
—  M a th ia s  R ie d w e g  : H is to r .  N o t i z e n .  —  G fr .  R e g .,  
s u r t o u t  v o l.  6 1 , 2 4 5 . —  B r a n d s t e t t e r  : O r t s n a m e n s tu d i e n  
a u f  M e n z b e r g .  —  W e y  : H i t z k i r c h .  [P .-X . W .]

M E N Z E L ,  A u g u s t ,  * 27  a o û t  181 0  à B a y r e u t h ,  r é 
fu g ié  p o l i t iq u e  e n  S u is s e  1 8 3 4 , p r o f e s s e u r  d ’h i s to i r e  n a 
tu r e l l e  à  l ’éco le  c a n to n a le  d e  Z u r ic h  d e  185 2  à  s a  m o r t ,  
17 d é c .  1 8 7 8 , p r iv a t - d o c e n t  à  l ’u n iv e r s i t é  d è s  1 8 6 0 , 
b o u rg e o is  d e  S e e b a c h .  A u te u r  d e  n o m b r e u x  a r t ic le s  
d e  z o o lo g ie , c o n c e r n a n t  s u r t o u t  le s  a b e i l le s .  — • P r o g r .  
d e r  K a n t o n s s c h u l e Z u r .  18 7 9 . —  G . v .  W y s s  : H o c h 
s c h u le  Z u r . ,  p .  1 0 3 . [H . B r.]

M E N Z I  o u  M Æ N Z I .  F a m il le  g la r o n n a is e  d o n t  la  
b r a n c h e  c a th o l iq u e  s ’e s t  é te in te  à  N ä fe ls  a u  X V I I e s . ; 
p a r  c o n t r e  la  l ig n e  b o u rg e o is e  d ’O b s t a ld e n  e t  d e  F ilz -  
b a c h  c o m p te  a c t u e l le m e n t  d e  n o m b r e u x  r e p r é s e n ta n t s .
—  L L .  —- [ J . - J .  K.-M-l —  T h e o d o r ,  * 1826  à  O b s ta ld e n  
(G la r is ) ,  p a s t e u r  à  W a ld  (Z u r ic h )  1 8 5 3 -1 8 7 4 , à  H e n g -  
g a r t  1 8 7 5 -1 8 9 4 , f  24  j a n v .  19 0 5  à  K i lc h b e r g ,  a u t e u r  
d e  M a t e r i a l i s m u s  v o r  d e m  R ic h t e r s tu h l  d e r  W is s e n s c h a f t ,  
18 9 8  ; E r n s t  H a e c k e ls  W e l tr ä ts e l  o d e r  d e r  V o r m a te r ia l i s 
m u s ,  19 0 1 . —  N Z Z  1 9 0 5 , n ° 2 9 .  —  C. W irz :  E to i .  [H . Br.]

M E N Z I K E N  (C . A rg o v ie ,  D . K u lm .  V . D G S ) .  
C o m . e t  p a r o is s e .  E n  104 5  M a n z i n c h o u e n  ; 13 3 0  M e n t -  
z i n k o n .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  u n  h o m m e  a r m é  d ’a r 
g e n t ,  p o s é  s u r  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie ,  a c c o m p a g n é  
e n  c h e f  d e  d e u x  é to ile s  d ’o r .  D es  to m b e s  a lé m a n n e s  
p a s s e n t  p o u r  a v o i r  é té  t r o u v é e s  a u  B o d e n f e ld .  D a n s  
le  H a b s b .  U r b a r ,  M e n z ik e n  f a i s a i t  p a r t i e  d u  b a i l l ia g e  
d e  V illm e rg e n  ; e n  1 4 1 5 , il f u t  p r is  p a r  le s  B e rn o is  e t  
r a t t a c h é  a u  b a i l l ia g e  d e  L e n z b o u r g .  M e n z ik e n  a p p a r t e 
n a i t  à  l ’o r ig in e  à  la  p a ro is s e  d e  P f ä f f ik o n  ; à  p a r t i r  de  
1 5 2 9 , il f u t  r a t t a c h é  à  ce lle  d e  R e in a c h  ; p a ro is s e  a u t o 
n o m e  e n  1 8 8 8 . A  l ’é p o q u e  m o d e r n e ,  le  v i l la g e  a  p r is  
u n  e s s o r  i n d u s t r i e l ,  g r â c e  à  l ’i n d u s t r i e  d u  t a b a c  e t  d e s  
c ig a re s .  —- V o ir  W . M erz  : G e m e in d e w a p p e n . —  A r g o -  
v i a  2 7 , p .  6 0 . [H . T r.]

M E N Z I N G E N  (C . Z o u g . V . D G S ) .  C o rn , e t  V g e . 
A  l ’é p o q u e  fé o d a le ,  M e n z in g e n  é t a i t  fo r m é  d e  d o m a in e s  
s e ig n e u r i a u x  a p p a r t e n a n t  a u x  c o u v e n ts  d e  S a in t -  
B ia is e ,  E in s ie d e ln  e t  C a p p e l.  U n e  c o m m u n a u té  d e  
p a y s a n s  se  d é v e lo p p a  lo rs  d e  l ’e n t r é e  d e  Z o u g  d a n s  la  
C o n fé d é r a t io n  s u is s e .  E n  15 1 2 , e lle  r a c h e t a  a u  c o u v e n t  
d e  C a p p e l to u s  ses  d r o i t s  fo n c ie rs .  U n  r a c h a t  d e s  d ro i t s  
d u  c o u v e n t  d ’E in s ie d e ln ,  n é g o c ié  d è s  1 4 6 4 , f u t  r é v o q u é  
p a r  l ’a b b é .  Ce n e  f u t  q u ’e n  17 6 9  q u e  c e t t e  o p é r a t io n  
a b o u t i t .  L a  C o n s t i tu t io n  z o u g o ise  d e  1848 p a r t a g e a  la  
c o m m u n e  A m  B e r g e  e n  d e u x  c o m m u n e s  p o l i t iq u e s ,  M en 

z in g e n  e t  N c u h e im . E n  1517  d é jà ,  le s  b o u rg e o is  d e  M e n 
z in g e n  s ’é t a i e n t  d o n n é  u n  d r o i t  é c r i t ,  le  B e r g r e c h t .  J u s 
q u ’e n  1 4 7 9 , M e n z in g e n  f a i s a i t  p a r t i e  d e  l a  p a r o is s e  d e  
B a a r .  L a  c o n s t r u c t io n  d e  l ’é g lise  f u t  c o m m e n c é e  en  
1 4 7 7 . E n  1 4 7 9 , u n e  p a ro is s e  a u to n o m e  f u t  f o n d é e  p a r  
u n e  b u l le  d e  S ix t e  I V .  R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  17 5 7 . 
—  V o ir  W e b e r  : D ie  E i g e n le u t e  d e s  G o t te s h a u s g e r ic h te s  
a m  M e n z in g e r b e r g ,  d a n s  G fr .  7 0 . —  M ü lle r  : D a s  
B e r g r e c h t  v o n  M e n z i n g e n .  —  G fr .  4 0 , p .  2 8 . [A . M.]

M E N Z I N G E R .  F a m il le  b â lo is e  é te in te  e n  1813 
A r m o i r i e s  : d ’o r  à  u n e  f lè c h e  d e  s a b le  e n  p a l ,  c h a p é  
p lo y é  d e  s a b le  à  d e u x  b a s a n ts  d ’o r .  S o u c h e  : H a n s  v o n  
M e n z in g e n , m a ç o n  e t  t a i l l e u r  d e  p ie r r e ,  q u i  r e ç u t  la  
b o u rg e o is ie  d e  B â le  e n  14 8 8 . —  1. H a n s - F r i e d r i c h ,  
1 5 2 0 -1 5 8 4 , p e t i t - f i l s  d u  p r é c é d e n t ,  n o t a i r e  im p é r ia l  e t  
é p is c o p a l ,  s e c r é ta i r e  d e  la  v il le  1 5 6 9 -1 5 8 4 , f u t  é le v é  à  la  
n o b le s s e  p a r  l ’e m p e r e u r  F e r d in a n d  I e r. Q u a t r e  d e  ses  fils 
s e r v i r e n t  c o m m e  o ff ic ie rs  e n  F r a n c e ,  —  2 . H a n s - R u -  
d o l f ,  1 5 7 2 -1 6 2 7 , fils d u  n °  1, m a r c h a n d  d r a p ie r ,  c a 
p i t a in e  d e  la  v i l le .  —  3 . H i e r o n y m u s ,  1 6 3 1 -1 6 7 2 , p e t i t -  
fils  d u  n °  2 , a v o y e r  d e  L ie s ta l .—  W B .  [p .  R o .]

M E N Z N A U  (G. L u c e rn e ,  D . W il l is a u .  V D G S ) .  
V g e  e t  C o m . E n  11 8 5 , M e n z e n o v a .  T r o u v a i l le s  r o m a in e s  
e n  1 8 9 1 . L e s  s e ig n e u rs  fo n c ie r s  é t a i e n t  le s  H a s e n b o u r g ,  
q u i  f i r e n t  d o n  d e  l e u r  d o m a in e  à  l ’a b b a y e  d e  S a in t -  
J e a n ,  p rè s  d e  G e rlie r  ; a p r è s  l a  s é c u la r i s a t io n  d e  ce  m o 
n a s tè r e ,  ce  f u t  B e r n e  q u i  p e r ç u t  le s  r e v e n u s  d e  l a  r é g io n .  
S a in t - J e a n  e n t r e t e n a i t  u n  i n t e n d a n t  à  M e n z n a u . P lu s  
t a r d ,  l ’a d m in i s t r a t i o n  d e  l a  j u s t i c e  f u t  re m is e  à  u n  fo n c 
t i o n n a i r e  c h o is i  p a r  le  c o m m a n d e u r  d e  H i t z k i r c h  d a n s  
le  C o n se il d e  L u c e rn e .  L a  c o l la t io n  d e  l ’é g lise  a v a i t  p a s s é  
e n  132 0  à  l ’o rd r e  t e u t o n i  q u e . L a  c h a p e l le  d u  c h â t e a u  
d e  K a s te ln  a u -d e s s u s  d u  v i l la g e  f u t  l a  p r e m iè r e  é g lise . 
C o n s t r u c t io n s  d ’ég lise  1 3 2 9 , 1 6 2 7 -1 6 3 5 , 1891 ; r e s t a u r a 
t io n s  1 4 7 4 , 1 5 3 5 , 1 9 0 4 -1 9 0 5 . R ô le  d e  ju s t i c e  d e  162 8  ; 
r e p r é s e n ta t i o n  d ’u n  j e u  d e  P â q u e s  1721 ; éco le  d e  t r e s s a g e  
d e l à  p a i l le  1 8 2 5 . R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1644 . —  G fr .  
R e g .,  s p é c ia le m e n t  v o l .  7 4 , 122  ; 6 1 , 2 4 6 . —  W e y  : 
H i t z k i r c h .  —  H u n k e le r  : M e n z n a u .  —  S e g e ss e r  : R e c h ts -  
g e s c h ic h te .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  L u c e rn e .  [P . -X .  W.] 

M E N Z O N I O  (C . T e s s in ,  D . V a lle  M a g g ia .  V . D G S ) .  
C o m . e t  p a ro is s e .  E n  1 3 9 5 , M a n z o n o  ; 14 0 0 , M a n z o n i o  ; 
1 5 8 9 , M e n z o ia  ; 15 9 1 , M e n t o n o  ; 1 5 9 6 , M e n z o i i .  A u  
m o y e n  â g e  M en z o n io  f o r m a i t  u n e  v i c i n a n z a  a v e c  B ro n -  
t a l lo  ; so u s  la  d o m in a t io n  s u is s e  i l  n o m m a i t  u n  d e s  eo - 
ju g e s  q u i  a s s i s t a i e n t  le  b a i l l i  d a n s  l ’a d m in i s t r a t i o n  
d e  la  j u s t i c e ,  e t  e n v o y a i t  t r o i s  d é p u té s  a u  C o n se il d u  
v a l  L a v iz z a r a .  L a  c o n f ré r ie  d u  S . S a c r e m e n t ,  fo n d é e  en  
16 0 9 , a d m in i s t r a i t  l a  j u s t i c e  à  se s  m e m b r e s ,  ce  q u i a v a i t  
p o u r  r é s u l t a t  d e  r é d u i r e  p r a t i q u e m e n t  l a  j u r i d i c t i o n  
c iv ile  e t  c r im in e l le  d u  b a i l l i  ; d ’o ù  i n t e r v e n t io n  d e s  c a n 
to n s  s o u v e r a in s  e n  1 6 3 5 . A u  s p i r i tu e l  M e n z o n io  d é p e n 
d a i t  d e  la  p a ro is s e  d e  C ev io  ; il e n  f u t  d é ta c h é  e t  c o n s t i 
t u é  e n  p a ro is s e  a v e c  B r o n ta l lo  e n  150 6  ; à  s o n  t o u r  B ro n -  
t a l lo  se  d é ta c h a  d e  M en z o n io  e n  1 6 5 5 . L ’a n c ie n n e  r e d e 
v a n c e  q u e  M en z o n io  d e v a i t  à  C ev io  f u t  r a c h e t é e  en  
1 7 9 1 . L ’é g lise  d e  S . F i l ip p o  e s t  d é jà  m e n t io n n é e  à  la  
fin  d u  X V e s .; e lle  f u t  r e b â t i e  v e r s  1 5 8 5  e t  r e s ta u r é e  
e n  1905 . P o p u l a t i o n  : 1 5 9 1 , 30 0  h a b .  e n v .  ; 17 6 5 , 150 ; 
1 920 , 128 . R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 5 9 7 .—  A S  I .  —  
B S t o r .  1 8 9 1 . —  M o n i t o r e  d iL u g a n o ,  19 2 1 . —  K.  M e y e r  : 
D ie  C a p i t a n e i  v o n  L o c a m o .  —  G . B u e t t i  : N o te  s to r ic h e  
r e l i g io s e .  —  W e iss  : D ie  te s s in .  L a n d v o g te i e n .  —  G . S i
m o n a  : N o te  d i  a r te  a n t i c a .  [C. T .]

M E R A N .  F a m il le  é te in te ,  b o u rg e o is e  d e  L u c e r n e  de  
1400  à  157 3  e n v iro n .  A r m o i r i e s  : d ’o r  à  u n e  r a m u r e  d e  
c e r f  d e  s a b le ,  r e c o u r b é e  e n  a r r iè r e  e t  se  t e r m i n a n t  en  8. 
B a r t h o l o m æ u s  p r ê t a  d e  l ’a r g e n t  à  la  v ille  p o u r  l ’e x p é 
d i t io n  a u  T e s s in  d e  1 4 2 5 . —  1 . H a n s ,  d u  P e t i t  C o n se il 
14 3 0 . — • 2 . H a n s ,  m e rc e n a i r e  d u r a n t  la  g u e r r e  d e  Z u r ic h  
1444 , d u  P e t i t  C o n se il 1 4 5 0 , b a i l l i  d e  D ie tw il  1 4 5 5 , 
d e  l ’E n t l e b u c h  1 4 5 6 , B ü ro n  14 5 8 , f  1 4 6 1 . —  3 . N i k l a u s ,  
fils d u  n °  2 , m e r c e n a i r e  à  P o n ta r l i e r  1 4 7 5 , G ra n d s o n  
14 7 6 , d u  P e t i t  C o n se il 1 4 7 7 , b a i l l i  d e  W e g g is  1473 , 
1 4 7 5 , 1 4 8 9 , d e  H a b s b o u r g  1 4 8 1 , a r b i t r e  à H o h e n r a in  
1 4 8 3 , d é p u té  à  la  p r e s t a t i o n  d u  s e r m e n t  d ’a ll ia n c e  à  
G la ris  1 4 9 2 , f  1 4 9 6 . —  A rc h iv e s  d ’É t a t  L u c e rn e .  —  
G fr .  R e g . —  L L .  —  L ie b e n a u  : D a s  a l te  L u z e r n .  —  
A H S  1 9 0 0 . [P . -X .W .]

M E R A U D I ,  J o h a n n e s ,  b a c h e l ie r  e n  d r o i t ,  d e  l ’év ê -
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c h e  d e  L im o g e s , c h a n o in e  d e  S io n  1 4 6 6 , c u ré  e t  e n  1500  
v id o m n e  d e  N a x ,  t  14 j u in  1 5 0 1 .—  B W G  V I .  [ D .  I.]

M E R C A N T O N .  F a m il le  v a u d o is e ,  v e n u e  d 'A lb a n o  
(d io c è se  d e  N o  v a r e ) ,  é ta b l ie  à  R ie x  ( L a v a u x )  v e r s  l a  fin  
d u  X V e s .,  b o u rg e o is e  d e  L u t r y  1551, d e  C u lly  1826. 
A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  u n  1er d e  la n c e . —  1. S a m u e l ,  
1794-1871, p r o f e s s e u r  d e  c h im ie  e t  d e  m in é ra lo g ie  à  
l ’a c a d é m ie  d e  L a u s a n n e .  —  2. H e n r i ,  1825-1911, a g r o 
n o m e ,  s y n d ic  d e  C u lly ,  ju g e  d e  p a ix ,  f o n d a t e u r  d e  la  
S o c ié té  v a u d o is e  d ’a g r ic u l tu r e .  —  3 . E u g è n e ,  1846-1908, 
a v o c a t ,  j u g e  d ’in s t r u c t i o n  c a n to n a l  1886, ju g e  c a n to n a l  
1885. —  4. V i c t o r ,  1850-1910, f r è r e  d u  n °  3, c h i r u r g ie n  
e n  c h e f  d e  l ’h ô p i t a l  c a n t o n a l ,  p u is  m é d e c in  d e  l ’h o s p ic e  
d e  l ’e n fa n c e  à  L a u s a n n e . —  5. P a u l - L o u i s ,  11 m a i  1876, 
fils d u  n °  3 , p h y s ic ie n ,  g la c io lo g u e  e t  e x p lo r a t e u r  a r c t i 
q u e ,  p r o f e s s e u r  à  l ’u n iv e r s i t é  d e  L a u s a n n e  d è s  1906, 
d i r e c t e u r  d u  s e rv ic e  m é té o ro lo g iq u e  v a u d o is ,  a u t e u r  de  
p lu s ie u r s  p u b l ic a t io n s  s c ie n t i f iq u e s .  [M. R.j

M E R C I E R .  F a m il le s  d e s  c a n t o n s  d e  B e r n e ,  F r i 
b o u r g ,  G e n è v e , C la r is ,  N e u c h â te l ,  e t  V a u d .

A . C a n t o n  d e  B e r n e .  —  J e a n - P i e r r e ,  d i t  S o r t s c h y ,
* 21 j u i n  17 4 9  à  S a ig n e lé g ie r ,  f  1 8 2 7 , e n t r a  c o m m e  so l
d a t  a u  r é g im e n t  d ’E p t in g e n  e n  17 6 8 , c h e f  d e  b a ta i l lo n  
1 7 9 2 , c h e f  d ’u n e  d e m i- b r ig a d e  1 7 9 2 , p u is  g é n é r a l  d e  
b r ig a d e ,  se  r e t i r a  e n  1 7 9 9 . [J .  B e u r e t .J

B . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  M ERCIER, M e r c e r i u S .  F a 
m ille s  a c t u e l l e m e n t  r e s s o r t i s s a n te s  d e  G h â te l -S a in t-  
D c n is ,  d e  S e m s a le s  e t  d ’E s t a v a y e r - le - L a c .  D e s  M e rc ie r  
f u r e n t  d é jà  r e ç u s  d a n s  l a  b o u rg e o is ie  d e  F r ib o u r g  en 
1357  e t  1 3 6 5 . —  A rc h iv e s  d ’É t a t  F r ib o u r g .  [G. Cx.]

G. C a n t o n  d e  G e n è v e .  P a r m i  le s  t r è s  n o m b re u s e s  
fa m ille s  d e  ce  n o m  (p lu s  d e  30 r é c e p t io n s  à  l a  b o u rg e o i 
s ie  e t  u n e  q u in z a in e  d e  n a tu r a l i s a t i o n s  a u  X I X e s.) 
c e lle s  q u i  o n t  m a r q u é  s o n t  o r ig in a ir e s  d e  S a v o ie  o u  d e  
la  c a m p a g n e  g e n e v o is e .  —  1 . J e a n ,  d e  C lu se s , s y n d ic  
e n  1 3 7 2 , 13 7 3 , 1 3 8 0 . —  2 . P i e r r e ,  d e  J u s s y ,  n o ta i r e ,  
t r é s o r ie r  d e  l a  v il le  1 4 5 7 -1 4 6 5 . —  3 . J a q u e s ,  1 7 2 6 -1 7 9 8 , 
n o ta i r e ,  p r o c u r e u r - g é n é r a l  1 7 6 8 -1 7 7 0 . —  4 . F r a n ç o i s ,  
1 7 2 1 -1 7 9 3 , d ’u n e  f a m il le  o r ig in a i r e  d e  V iu z , b o u rg e o is e  
e n  1 6 1 1 , p a s t e u r ,  p r o f e s s e u r  d e  p h i lo s o p h ie  à  l ’a c a d é m ie  
d e  G e n è v e , r e c t e u r  1 7 7 8 -1 7 8 3 . A  p u b l ié  : N o u v e l le  
m é th o d e  p o u r  a p p r e n d r e  e t e n s e i g n e r  le  l a t i n ,  1761 ; D e  
s te l l i s  f i x i s ,  176 2  ; T r a i t é  d e  lo g iq u e ,  1 7 6 6 . —  F a m il le s  
é te in te s .  —  V o ir  A rc h iv e s  d e  G e n è v e .

U n e  fa m il le  d ’É c h a l le n s  r e ç u e  à  l ’h a b i t a t i o n  e n  1791 
a  d o n n é  : —  F r a n ç o is -A lp h o n s e -F iE N R i, * 18 6 7 , m a î t r e  
a u  c o llè g e , p r iv a t - d o c e n t  à  l ’u n iv e r s i t é  d e  G e n è v e  d ès  
1897, a u t e u r  d e  p u b l ic a t io n s  p é d a g o g iq u e s  e t  s u r  le  
fo lk lo re  g e n e v o is .  —  C a ta l .  d e s  p u b l i c a t i o n s  d e  l ’u n i v e r 
s i t é  d e  G e n è v e .  —  I s a a c ,  d i t  G ille s , * 1 5 7 3 , o r ig in a i r e  d e

L o r r a in e  r e ç u  b o u rg e o is  en  
160 3  g r a t u i t e m e n t  p o u r  
a v o i r ,  à  p ro p o s ,  f a i t  t o m 
b e r  l a  h e r s e  d e  l a  P o r te -  
N e u v e  la  n u i t  d e  l ’E s c a 
la d e .  [C. R.]

D .  C a n t o n  d e  C l a r i s .  
F a m il le  b o u rg e o is e  d e  C la 
r is ,  v e n u e  do L a u s a n n e  en 
1872 . —  1. C h a r l e s - P h i -  
i . i p p e  M e r c ie r - H e e r ,  * à  
A m s te r d a m  9 j a n v .  1844 , 
t  27  d é c .  1 8 8 9 , c o n s u l 
g é n é r a l  d e  S u is s e  e n  m is 
s io n  s p é c ia le  à  S a in t - P é 
t e r s b o u r g  1 8 7 1 -1 8 7 2 , c o n 
s e il le r  d e  l é g a t io n  à  B e r lin  
18 7 2 , é ta b l i  à  C la r is  1872 , 
c o n s e i l le r  n a t io n a l  1 884 - 
1 8 8 8 , v ic e - la n d a m m a n n  e t  
p r é s id e n t  d e  l a  c o m m u n e  
d e  C la r is  1 8 8 7 , c o n s e il le r  
a u x  É t a t s  1 8 8 8 . —  2 . 
P h i l i p p e , ,  fils  d u  n °  1,

* 6 s e p t .  1 8 7 2 , D r j u r . ,  p r é s id e n t  d e  la  c o m m u n e  de  
C la r is  1 9 0 4 -1 9 0 8 , c o n s e i l le r  a u x  É t a t s  1907 , p r é s id e n t  
d e  ce  c o rp s  1 9 1 7 , p r é s id e n t  d e  l a  C o u r s u p r ê m e  d u  
c a n to n  d e  C la r is  d è s  1911 , m in i s t r e  d e  S u is s e  à  B e r lin  
1 9 1 8 -1 9 1 9 . —  D ie  S c h w e iz  1 9 1 8 , p .  5 9 . —  A n n .  d e s  
C h a m b r e s  f é d .  —  D S C .  [Nz.]

E .  C a n t o n  d e  N e u c h â t e l .  F a m il le  b o u rg e o is e  de  
N e u c h â te l  a u  X V I I e s .  —  É d o u a r d ,  * 1 er m a r s  1819  
a u x  B r e n e t s ,  t  27  f é v r ie r  1903  à  N e u c h â te l ,  a v o c a t  e t  
n o t a i r e  a u  L o d e ,  ju g e  c a n t o n a l  1 8 7 7 -1 8 8 9 . —  L iv r e  
d ’O r  d e  B e l le s - L e t t r e s  d e  N e u c h â te l .  [L. M.]

F .  C a n t o n  d e  V a u d .  F a m il le  o r ig in a i r e  d e  M ilh a u  
( A v e y ro n ,  F r a n c e ) ,  v e n u e  v e r s  1740  à  L a u s a n n e  p o u r  
c a u s e  d e  re l ig io n ,  y  f u t  a d m is e  à  la  b o u rg e o is ie  e n  1 7 6 8 . 
F i t  f o r tu n e  d a n s  la  t a n n e r i e .  —  1. J e a n - J a c q u e s ,  
1 8 2 6 -1 9 0 3 , d é p u té  a u  G r a n d  C o n se il,  c o n s t r u i s i t  le  f u 
n ic u la i r e  d u  L a u s a n n e - O u c h y  e t  a m e n a  à  L a u s a n n e  
le s  e a u x  d e  B r e t ,  f o n d a t e u r  d e s  e n t r e p ô t s . —  2.  J e a n -  
J a c q u e s ,  * 4  m a i  1 8 5 9 , fils  d u  n ” 1, c o n s t r u i s i t  le  c h â 
t e a u  d e  P r a d e g g  s u r  B ie rre  e t  t r a n s f o r m a  le  c h â t e a u  
d ’O u c h y  e n  h ô te l ,  D r h .  c . d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  L a u s a n 
n e  d o n t  il e s t  u n  d e s  b i e n f a i t e u r s  ( p e in tu r e s  d e  l ’A u la ,  
e tc .) .  —  3 . A n d r é ,  * 3 f é v r .  1 8 7 4 , a v o c a t  à  L a u s a n n e ,  
p r o f e s s e u r  d e  d r o i t  c r im in e l  e t  d e  d r o i t  i n t e r n a t i o n a l  à  
l ’u n iv e r s i t é  d e  L a u s a n n e  1 9 0 1 , v ic e - p r é s id e n t  d e  l ’a s s o 
c ia t io n  s u is s e  p o u r  la  S o c ié té  d e s  N a t io n s  ; m e m b r e  e t  
p r é s id e n t  d e s  t r i b u n a u x  in t e r n a t i o n a u x  d ’a r b i t r a g e  ; 
a u t e u r  d e  L a  S u i s s e  et la  G u e r r e ,  e t  d ’a u t r e s  é c r i t s .

U n e  a u t r e  f a m ille  d e  C h e v e n o z  (S a v o ie ) ,  a d m is e  en  
159 0  à  l a  b o u rg e o is ie  d e  L a u s a n n e ,  a  d o n n é  : —
1. L o u i s ,  o ff ic ie r a u x  g a r d e s  s u is s e s  de  F r a n c e ,  q u i  h é 
r i t a  l a  s e ig n e u r ie  d e  B e t te n s ,  p o s s é d é e  p a r  s a  f a m ille  
j u s q u ’e n  1 7 2 8 . —  2 . C h a r l e s ,  1 7 6 3 -1 8 3 1 , d i t  M erc ie r-  
F e ls ,  p a t r i o t e  v a u d o is ,  p r i t  p a r t  a u  b a n q u e t  d e s  J o r d i l s ,  
m u n ic ip a l  à  L a u s a n n e .  —  3 . C h a r l e s - P h i l i p p e ,  v o i r  
so u s  G L A R is .  —  L iv r e  d ’O r .  [M. R.j

M E R C O L I .  F a m il le  d e  M u g e n a  (T e s s in ) .  A r m o i r i e s  : 
c o u p é  d ’a z u r  e t  d e  g u e u le s  à  u n e  fa s c e  b r o c h a n te  d 'a r 
g e n t ,  l ’a z u r  c h a r g é  d ’u n e  é to ile  d ’o r ,  le  g u e u le s  d ’u n  
c a d u c é e  d ’o r . —  1. B e r n a r d i n o ,  1 6 8 2 -1 7 4 6  à  M u g e n a , 
p e in t r e  à  C ré m o n e  e t  à  L u g a n o .  —  2 . G i a c o m o ,  fils d u  
n "  1, f  1 7 8 5 , g r a v e u r .  —  3 . G i a c o m o ,  n e v e u  d u  n °  2, 
1 7 4 5 - 1 8  o c t .  1825  à  M u g e n a , u n  d e s  g r a v e u r s  le s  p lu s  
re n o m m é s  d e  s o n  t e m p s .  R e f u s a  d e s  a p p e l s  d e s  a c a d é 
m ie s  d e  M ila n , N a p le s  e t  S a in t - P é t e r s b o u r g  ; t r a v a i l l a  
p o u r  l a  c o u r  d e  R u s s ie .  A  la is s é  u n  t r è s  g r a n d  n o m b re  
d e  g r a v u r e s ,  e n t r e  a u t r e s ,  d e s  v u e s  d e  L u g a n o ,  L o c a rn o  
e t  M e n d r is io .  —  4 . M i c h e l a n g e l o ,  fils d u  n °  3 , * 1773 
à  M u g e n a , t  180 2  à  M ila n , g r a v e u r ,  f î t  n o t a m m e n t  le  
p a s s a g e  d u  P ô  p a r  l ’a rm é e  f r a n ç a is e  p rè s  d e  P la is a n c e  
(7 m a i  1 796) e t  le  p o r t r a i t  d u  P r e m i e r  C o n su l. —  5 . B a r 
t o l o m e o ,  d e  V e z io , * 18 5 6 , t  1 9 1 2 , p r ê t r e ,  r e c t e u r  d u  
co llè g e  d ’A s c o n a ,  p u i s  d u  co llè g e  h e lv é t iq u e  d e  L o 
c a r n o .  —  S K L .  —  O ld e lli  : D i z io n a r io .  —  B ia n c h i  : 
A r t i s t i  t i c in e s i .  —  V e g e z z i : E s p o s i z .  s to r ic a .  —  B S t o r .  
18 8 5 , 18 9 5 , 19 0 4 . —  A H S  1 9 1 8 . [C. T.]

M E R C U R E  S U I S S E  ( L E) .  N o m  d e  d e u x  p u b l ic a 
t io n s  p é r io d iq u e s .  L a  p r e m iè r e ,  p a r u t  à  G e n è v e  en  
1634, ré d ig é e  p a r  S p a n h e im .  —  [C. R .j  —  L a  s e c o n d e ,  
fo n d é e  p a r  L o u is  B o u r g u e t ,  à  N e u c h â te l ,  e n  1732 , v é c u t  
j u s q u ’e n  1 7 8 4 . D è s  17 3 8  e lle  se d é d o u b le  : la  p a r t i e  
l i t t é r a i r e  p o r t e  le  t i t r e  d e  J o u r n a l  h e lv é t iq u e ,  e t  l a  p a r t i e  
p o l i t iq u e  c o n s e rv e  c e lu i  d e  M e r c u r e  s u i s s e  ; ce d e r n ie r  
d e v ie n t  e n  17 4 8  le  N o u v e l l i s t e  s u i s s e .  A  p a r t i r  d e  1768 
il n ’y  a  p lu s  q u ’u n  s e u l p é r io d iq u e ,  le  N o u v e a u  J o u r n a l  
h e lv é t iq u e ,  q u i  d e v ie n t  le  J o u r n a l  h e lv é t iq u e  e n  1781 e t  
1 7 8 2 . C e t te  d e r n iè r e  a n n é e  la  p u b l ic a t io n  p a r a î t  e n c o re  
so u s  d e u x  a u t r e s  t i t r e s  : le  J o u r n a l  d e  N e u c h â te l  e t  e n fin  
le  N o u v e a u  J o u r n a l  d e  l i t t é r a tu r e  d e  l ’E u r o p e  et s u r t o u t  
d e  la  S z i i s s e ,  q u i  s e r a  le  d e r n ie r .  —  V o ir  G . d e  R e y 
n o ld  : L e  d o y e n  B r i d e l .  —  B U  1 8 6 1 . [L . M.]

M E R E N D A .  F a m il le  m e n t io n n é e  d a n s  le s  e n v iro n s  
de  L u g a n o  a u  X I V e s . —  1. F r a n c e s c o ,  c h a n o in e  de  
L u g a n o  e n  13 6 4 . —  2 . J o s e p h u s - M a r i a ,  a v o c a t  e t  c a p i 
t a in e  d e s  a p p e l a t io n s  a u  C a p i to le  d e  R o m e  v e r s  le  m ilie u  
d u  X V I I I e s . —  M o n ti  : A t t i .  —  L L .  [C. T.]

M E R E N S C H W A N D  (C . A rg o v ie ,  D . M u ri.  V .D G S ) .  
C o m . e t  p a ro is s e .  A r m o i r i e s  : le  c y g n e  d e  H ü n e n b e r g  e t  
d e u x  s p a d ic e s  d e  r o s e a u  ( é m a u x  in c e r ta in s ) .  O n  y  a  
t r o u v é  d e s  r e s te s  d e  m u r s  r o m a in s  e t  u n e  h a c h e  d e  fe r .  
M e re n s c h w a n d  p a s s e  p o u r  a v o i r  p o s s é d é  u n  c h â t e a u  
f o r t  e t  d o n n é  s o n  n o m  à  u n e  fa m il le  n o b le ,  ce q u i  n ’e s t  
p a s  h i s to r iq u e m e n t  é ta b l i .  P a r  c o n tr e ,  u n e  fa m ille  
b o u rg e o is e  c o n n u e  j u s q u ’à  la  f in  d u  X I V e s .,  p o r t a  le 
n o m  d u  l ie u  ( W a l t e r ,  c h a n o in e  d e  Z o f in g u e  1263). 
A u  X I I I e s ., le s  s e ig n e u rs  d ’E s c h e n b a c h ,  l a  c o m m a n d e -
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r ie  t e u to n iq u e  d e  H i tz k i r c h  e t  le s  c o m te s  d e  H o m b o u r g  
a v a i e n t  d e s  b ie n s  à  M e r e n s c h w a n d  ; ces  d e r n ie r s  p o s s é 
d a i e n t  e n  o u t r e  le  p a t r o n a g e  d e  l ’é g lise . L e s  s e ig n e u rs  
d e  H ü n e n b e r g  a c q u i r e n t  e n  129 3  le  p a t r o n a g e  e n  m ê m e  
t e m p s  q u e  le s  p o s s e s s io n s  d e s  H o m b o u r g ,  e n  1328  celles  
d e  la  c o m m a n d e r ie  d e  H i tz k i r c h .  I ls  a v a i e n t  a u s s i  la  h a u te  
j u r i d i c t i o n  s u r  M e r e n s c h w a n d ,  H a g n a u ,  M ü h la u ,  E n g e , 
R ic k e n b a c h  e t  R ü t i .  L e s  g e n s  d e  M e r e n s c h w a n d  f u r e n t  
e x c o m m u n ié s  e n  139 3  à  c a u s e  d ’u n e  q u e re l le  a v e c  
H a r t m a n n  v o n  H ü n e n b e r g ,  a v o y e r  d e  Z u r ic h .  E n  1394 , 
ils  se  r a c h e t è r e n t  a u  p r o f i t  d e  L u c e rn e  d e s  d r o i t s  
q u ’a v a i t  s u r  e u x  la  m a is o n  d e  H ü n e n b e r g  ; le  b a i l l i  
lu c e rn o is  f u t  d é s o r m a is  d é s ig n é  s u r  la  p r o p o s i t io n  d e s  
c o m m u n e s  d u  b a i l l ia g e  d e  M e r e n s c h w a n d .  E n  1 8 0 3 , le  
b a i l l ia g e  f u t  c é d é  à  l ’A rg o v ie  e n  é c h a n g e  d e  H i tz k i r c h .  
L e  p a t r o n a g e  d e  l ’ég lise  p a s s a  e n  13 8 9  d e s  s e ig n e u r s  de  
H ü n e n b e r g  a u  c o u v e n t  d e  C a p p e l ,  p u is  e n  1531  à  L u 
c e r n e  e t  e n  1857  s e u le m e n t  a u  c a n t o n  d ’A rg o v ie .  
L ’é g lise  a c tu e l le  f u t  c o n s t r u i t e  d e  18 9 6  à  1 8 9 9 . H e in r ic h  
F is c h e r ,  le  c h e f  d u  m o u v e m e n t  r é v o lu t io n n a i r e  a rg o v ie n  
d e  d é c e m b r e  183 0  é t a i t  o r ig in a i r e  d e  M e r e n s c h w a n d .  
R e g is t r e s  de  p a ro is s e  d è s  1 5 8 6 . —  V o ir  W . M erz  : B u r g e n  
u n d  W e h r b a u te n .  —  L e  m ê m e  : G e m e in d e w a p p e n .  —  
B r o n n e r  : K t .  A a r g a u  I ,  p .  2 3 2 . —■ B u r k h .  V ill ig e r  : 
G e s c h . N o t i z e n  z u m  K i r c h e n b a u  v o n  M .  1 9 0 1 . —  Se- 
g e s s e r  : R e c h ts g e s c h .  I ,  5 4 9 . —  A r g .  2 6 , p .  60  e t  101 ; 
2 7 , p .  6 0 . —  A r c h .  S G  17 , 2 2 2 . —  G fr .  R e g . —  Z S R  N . 
S . I ,  4 5 0 . —  A H S  1 8 9 7 , p .  5 9 . [H . T r.]

M E R G O S C I A  (C . T e s s in ,  D . L o c a rn o .  V . D G S ). 
C o m . e t  p a ro is s e .  E n  14 0 6 , M e r g o s s i a  ; 1 4 1 1 , M a r g o s i a .  
L a  v i c i n a n z a  e s t  t r è s  a n c ie n n e .  E n t r e  14 0 3  e t  1406 . 
M e rg o sc ia  p r i t  p a r t  a u  m o u v e m e n t  d e  s é p a r a t i o n  de  
L o c a m o  p o u r  f o r m e r  a v e c  le  v a l  V e rz a s c a  e t  le  V a l 
M ag g ia  u n e  ju r i d i c t i o n  a u to n o m e .  A v a n t  1411 e t  de  
1 41 6  à  14 2 2 , il f u t  s o u s  la  d o m in a t io n  s u is s e  a v e c  le s  
d e u x  a u t r e s  v a llé e s .  E n  1 4 1 1 , il p r ê t a  s e r m e n t  d e  f id é li té  
a u  d u c  d e  S a v o ie .  L e s  n o b le s  d e  L o c a m o  a v a i e n t  d e s  
d r o i t s  fo n c ie rs  à  M e r g o s c ia ;  a u  X I V e s. il c o n s t i t u a i t  
u n  c e rc le  p o u r  le s  d îm e s  a v e c  M in u s io  e t  B r io n e .  M e r
g o s c ia  f o r m a  e n  1 7 9 9 , a v e c  O rs e l in a ,  M in u s io ,  B r io n e , 
C o n t r a  e t  G o rd o la  u n e  ju r i d i c t i o n  a v e c  t r i b u n a l  p a r 
t i c u l ie r .  L a  j u r i d i c t i o n  f é o d a le  q u e  M e rg o sc ia  a v a i t  en  
c o m m u n  a v e c  L o c a m o  e t  M in u s io  s u r  le s  T e r r ic c iu o le  
p r i t  fin  e n  19 2 0 , p a r  l ’a t t r i b u t i o n  d e  ce  t e r r i t o i r e  a u x  
c o m m u n e s  d e  L a v e r te z z o ,  G e r ra -V e rz a s c a  e t  G o rd o la .  
A u  s p i r i tu e l  M e rg o sc ia  d é p e n d i t  d ’a b o r d  d e  L o c a m o ,  
p u is  f u t  é r ig é  e n  p a ro is s e  a v a n t  1591 . L ’é g lise  S . G o t 
t a r d o  r e m o n te  p r o b a b le m e n t  a u  X I V e s. ; e lle  f u t  
a g r a n d ie  e t  t r a n s f o r m é e  a u x  X V I e e t  X V I I e s. L a  c h a 
p e lle  S . V in c e n z o  à  B u s a d a  r e m o n te  à  l a  p re m iè re  m o i
t i é  d u  X V I I I e s ., c e lle  d e  S a in t - A n to in e  d e  P a d o u e  à  
1 8 2 7 . P o p u l a t i o n  : 15 9 1 , 10 0  m é n a g e s  e n v .  ; 1 8 0 1 , 44 8  
h a b .  ; 1 9 2 0 , 2 6 5 . R e g i s t r e s  d e  b a p tê m e s  e t  d e  m a r i a 
g es d è s  16 8 6 , d e  d é c è s  d è s  1 7 1 0 .—  E . P o m e t t a  : C o m e  
i l  T i c i n o .  —  K . M e y e r  : G a p i ta n e i  v o n  L o c a m o .  —  
M o n ti  : A t t i .  —  G . B u e t t i  : N o te  s to r ic h e  r e l i g i o s e . —  
B S t o r .  1 8 9 2 , 1 8 9 4 . [C. T r e z z i n i . ]

M E R I A N .  F a m il le  d e  B â le ,  d o n t  le  n o m  o r ig in a ir e  
M u r i a  d é r iv e  d u  v il la g e  d e  M u r ia u x  (S p ie g e lb e rg ) .  E lle  

a  p o u r  a n c ê t r e  D i e p o l d  M u ria ,  1415- 
1 5 0 5 , m a ir e  p o u r  l ’é v ê q u e  d e  B â le  à  
C o u r ro u x  ; d e u x  b r a n c h e s  f u r e n t  r e 
ç u e s  d a n s  l a  b o u rg e o is ie .  A r m o i r i e s  : 
d e  g u e u le s  à  u n e  sc ie  d e  s a b le  p o s é e  
s u r  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie  ; a u g 
m e n ta t i o n  d ’a rm o ir ie s  o c t r o y é e  en  
156 3  p a r  l ’e m p e r e u r  F e r d in a n d  I er à  
l ’o r f è v r e  T h e o d o r  M e r ia n  (1 5 1 4 -1 5 6 6 ) 
d e  la  b r a n c h e  a în é e  : t r a n c h é  d e  s a b le  
à  u n e  é to i le  à  s ix  r a is  d ’o r  e t  d ’o r  à  

u n e  sc ie  d e  s a b le  p o s é e  s u r  t ro is  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .
B r a n c h e  a în é e .  —  1. D i e p o l d ,  1 4 6 5 -1 5 4 4 , fils de  

D ie p o ld  M u ria ,  b a te l i e r ,  b o u rg e o is  1 4 9 8 . Ses d e s c e n d a n t s  
d e s  p re m iè re s  g é n é r a t io n s  s o n t  p o u r  la  p l u p a r t  b a te l i e r s  
o u  o r f è v r e s  ; ils  s o n t  r e p r é s e n té s  p o u r  la  p r e m iè r e  fo is  
a u  P e t i t  C o n se il e n  1552 . P lu s ie u r s  f i r e n t  a u s s i  p a r t i e  
d u  C o n se il s e c re t  d e s  T re iz e .  —  2 . U l r i c h ,  1 5 2 0 -1 5 9 2 , 
fils  d u  n °  1, s c ie u r ,  d u  C o n se il, b a i l l i  d e  R ie h e n  e t  d u  
C o n se il d e s  T re iz e .  —  3 . B a r t h o l o m e ,  1 5 4 1 -1 6 0 9 , n e 
v e u  d u  n °  2 , o r f è v r e ,  d u  C o n se il e t  d é p u té  d a n s  le s  b a i l 

lia g e s  te s s in o is .  —  4 . O n o p i i r i o n ,  1 5 9 3 -1 6 6 5 , a r r i è r e -  
p e t i t - n e v e u  d u  n °  2 , d u  C o n se il, b a i l l i  d e  R ie h e n ,  d u  
C o n se il d e s  T r e iz e ,  d é p u té  d a n s  le s  b a i l l ia g e s  te s s in o is ,  
b ie n f a i t e u r  d u  g y m n a s e .  —  5 . J o h . - J a k o b ,  1 6 4 8 -1 7 2 4 , 
p e t i t - f i l s  d u  n °  4 , d u  C o n se il, b a i l l i  d e  R ie h e n ,  du  
C o n se il d e s  T r e iz e .  O b e r s t z u n f tm e is te r  1705  e t  d i r e c te u r  
d e s  c o m m e r ç a n ts ,  b o u r g m e s t r e  1 7 1 7 -1 7 2 4 , d é p u té  d a n s  
le s  b a i l l ia g e s  te s s in o is .  —  6 . S a m u e l ,  1 6 8 5 -1 7 6 0 , n e v e u  
d u  n °  5 , d u  C o n se il, p r é s id e n t  d u  D ire c to i r e  c o m m e rc ia l  
17 2 4 , O b e r s t z u n f tm e is te r  1 7 3 0 , b o u r g m e s t r e  1 7 3 1 -1 7 6 0 , 
à  m a in te s  r e p r is e s  d é p u té  à  la  D iè te .  —  7 . J o h . - R u d o l f ,
1 6 9 0 -1 7 6 6 , fils d u  n e 5, 
a n t i s t è s  1 7 3 7 -1 7 6 6 , s a v a n t  
th é o lo g ie n .  —  8.  J o h a n 
n e s ,  1 6 9 6 -1 7 6 2 , f r è r e  d u  
n °  7 , d u  C o n se il d e s  T r e iz e ,  ■ 
d é p u té  d a n s  le s  b a il l ia g e s  
t e s s in o is .  —  9 . ,loh.- ltu- 
c l o l t '  v o n  M e r ia n , 1 713- 
1 7 8 4 , a r r i è r e - p e t i t - n e v e u  
d u  n °  4 , m a jo r  g é n é r a l  a u  
s e rv ic e  d e  P r u s s e  o ù  il 
e n t r a  e n  1 7 4 0 . Se d i s t i n 
g u a  p e n d a n t  l a  g u e r r e  de  
S e p t  a n s  en  1757  à  P r a 
g u e , e n  175 8  en  M o rav ie ; 
o ù  il c o u v r i t  le s  p o n to n s  
p e n d a n t  l a  r e t r a i t e  e t  à 
P r e tz s c h ,  f a i t s  q u i  lu i  v a 
lu r e n t  l ’o rd r e  « P o u r  le  M é
r i t e  ». É c h a n g é  a p r è s  a v o i r  
é té  f a i t  p r i s o n n ie r  à  M a x e n  
a v e c  le  c o rp s  d ’a rm é e  d e  
F in c k ,  il f u t  n o m m é  c o lo 
n e l  d u  r é g im e n t  d e s  c u i 
r a s s ie r s  d e  la  g a r d e  e t  en  178 2  m a jo r  g é n é r a l  d e l à  c a v a 
le r ie .  T rè s  a p p ré c ié  d e  F r é d é r ic - I e - G r a n d ,  a n o b l i ,  il o b 
t i n t  le s  g r a n d s  b a i l l ia g e s  d e  D re i le b e n  e t  S o m m e r s c h e n -  
b u r g .  B lü c h e r  lu i  e s t  r e d e v a b le  d e  n o m b re u s e s  e x p é 
r ie n c e s ;  t  1 7 8 4  à  G ro sse  S a lz e .-— L u t z  : N e k r o l o g e d e n k -  
w iir d .  S c h w e iz e r .  —  10 . J o h . - B e r n h a r d ,  1 7 2 3 -1 8 0 7 , fils 
d u n 0 7 , p h i lo lo g u e  e t  p h i lo s o p h e ,  m e m b r e  d e  l ’A c a d é m ie  
d e  B e r lin  17 4 9 , i n s p e c te u r  d u  C o llège  f r a n ç a is  d e  B e r lin  
17 6 7 , d i r e c te u r  d e  l a  s e c t io n  d e s  b e l le s - le t t r e s  1 7 7 0  e t  
17 9 7 , s e c r é ta i r e  p e r p é tu e l  d e  l ’A c a d é m ie ,  a u x  p u b l i c a 
t io n s  d e  la q u e l le  il c o n t r ib u a  p a r  d e  n o m b r e u s e s  é tu d e s .  
C o m m e  v i s i t e u r  d u  g y m n a s e  d e  J o a c h im s ta l  il e x e r ç a  
u n e  in f lu e n c e  f a v o r a b le  s u r  l a  t r a n s f o r m a t io n  d e  l ’e n 
s e ig n e m e n t .  —  A D B .  —  B a s le r  N a c h r i c h t e n  1 9 2 3 , 
n °  3 5 8 . — ■ 11. J o h . - H e i n r i c h ,  1 7 3 1 -1 7 9 6 , p e t i t - n e v e u  
d u  n °  6 , o ff ic ie r a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e  p e n d a n t  la  
g u e r r e  d e  S e p t  a n s ,  e m p ê c h a  e n  179 2  le  r é g im e n t  
s u is s e  d e  C h â te a u v ie u x ,  d o n t  i l  é t a i t  l i e u t e n a n t - c o 
lo n e l,  d 'ê t r e  d é s a rm é  p a r  le s  r é v o lu t io n n a i r e s  e t  le  
r a m e n a  e n  S u is s e .  C h e v a l ie r  d e  l ’o rd r e  d u  M é r ite  m i l i 
t a i r e .  —  S c h w a rz  : R ü c k z u g  d e s  R e g .  C h â te a u v ie u x ,  
d a n s  B J  1 8 8 6 . —  12. J o h . - J a k o b ,  1 7 6 8 -1 8 4 1  e t  —  13 . 
C h r i s t o p h ,  1 7 6 9 -1 8 4 9 , a r r iè r e - p e t i t - f i l s  d u  n °  6 , f o n 
d è r e n t  e n  17 8 8  la  g r a n d e  m a is o n  d e  c o m m e rc e  G e b r .  
M e r i a n ,  q u i ,  so u s  le  p r e m ie r  e m p ire ,  f i t  d e  v a s te s  a f fa ire s  
e n  d é p i t  d e s  p o u r s u i te s  d e  N a p o lé o n ,  le q u e l  r e p r o c h a  
s a n s  c esse  a u x  M e r ia n  d e  r o m p r e  le  b lo c u s  c o n t in e n ta l  en  
t r a f i q u a n t  a v e c  d e s  m a r c h a n d is e s  a n g la is e s .  —  14 . P h i 
l i p p ,  1 7 7 3 -1 8 4 8 , f r è r e  d e s  p r é c é d e n ts ,  c o n s e il le r  c o m m u 
n a l  e t  b o u rg e o is  d ’h o n n e u r  d e  F r ib o u r g - e n - B r is g a u ,  
a u q u e l  i l  f i t  d e s  d o n s  c o n s id é ra b le s ,  c o m m a n d e u r  d e  
l ’o rd r e  d u  L io n  d e  Z ä h r in g e n .  —  15 . P e t e r ,  1 7 9 5 -1 8 8 3 , 
a r r i è r e - a r r i è r e - p e t i t - f i l s  d u  n °  6 , p r o f e s s e u r  d e  p h y s iq u e  
e t  d e  c h im ie  à  l ’u n iv e r s i t é ,  p u is  d e  g é o lo g ie  e t  d e  p a 
lé o n to lo g ie ,  c o n s e il le r ,  p lu s ie u r s  fo is  v ic e - b o u r g m e s t r e ,  
d é p u té  à  la  D iè te ,  a u t e u r  d ’o u v ra g e s  q u i  f i r e n t  é p o q u e  
s u r  la  c o n s t i t u t i o n  g é o lo g iq u e  d u  J u r a ,  d e  la  F o r ê t -  
N o ire ,  d e s  A lp e s , d e  la  v a llé e  d u  R h in  p r è s  d e  B â le ,  e t c .  
A p rè s  le s  t r o u b l e s  q u i  s u iv i r e n t  1 8 3 0 , il t r a v a i l l a  a u  
m a in t ie n  d e  l ’u n iv e r s i t é  e t  p lu s  t a r d  à  so n  d é v e lo p p e 
m e n t  p a r  la  c r é a t io n  d ’u n  o b s e r v a to i r e  e t d ’im p o r t a n t e s  
c o lle c tio n s  d ’h i s to i r e  n a tu r e l l e .  M e m b re  d e  l ’A c a d é m ie  
d e s  s c ie n c e s  d e  B e r l in .  —  L . R ü t im e y e r  : R a t s h e r r  P e te r  
M e r i a n .  —  16 . J o h . - R u d o l f ,  1 7 9 7 -1 8 7 1 , f r è r e  d u  n °  15 , 
p ro f e s s e u r  d e  m a th é m a t iq u e s .  —  1 7 . C h r i s t o p h ,  1 8 0 0 -

Samuel Merian (n° 6), D'ap.  une 
gravure sur cuivre de Christian 
de Mechel (Bibl. Mat. Berne).
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1858 , fils d u  n °  13, f o n d a t e u r  d e  l ’é g lise  d e  S a in te -  
É l is a b e t l i  e t  d ’u n e  a ile  d e  l ’h ô p i t a l  b o u rg e o is ,  b ie n f a i 
t e u r  d e s  M iss io n s  d e  B â le ,  f i t  d e  l a  v i l le  d e  B â le  l ’h é r i 
t i è r e  d e  s a  g r a n d e  f o r tu n e ,  c o n s i s t a n t  e n  p a r t i e  e n  b ie n s  
fo n c ie rs .  L e  p r o d u i t  d e  c e t t e  F o n d a t io n  C h r. M e r ia n  e s t  
d e s t i n é  à  d e s  œ u v r e s  b â lo is e s  d e  b ie n fa is a n c e  e t  d ’u t i l i t é  
p u b l iq u e .  —  G e e r in g  : C h r is to p h  M e r i a n .  —  18 . R u 
d o l f ,  1 8 0 4 -1 8 9 1 , b a n q u ie r ,  d u  C o n se il,  c o n s e i l le r  a u x  
É t a t s .  —  1 9 . J o h . - R u d o l f ,  1 8 2 0 -1 8 9 1 , fils  d u  n °  12 , 
c o lo n e l d iv is io n n a i r e ,  c o n s e il le r ,  f o n d a t e u r  d e  l ’h ô p i t a l  
M e r ia n - I s e l in  e t  p r o m o t e u r  d ’œ u v re s  d ’u t i l i t é  p u b l iq u e .  
—  A l l s c h w .  M i t .  Z t g .  —  S Z G  3 0 . —  2 0 . C l e m e n t i a -  
É l e o n o r e  - É m i l i e  M e r ia n , n é e  G e n a s t ,  1 8 3 3 -1 9 0 5 , 
é p o u s e  d ’E m il M e r ia n  (1 8 2 7 -1 8 7 3 ), c a n t a t r i c e ,  f i t  d e  sa  
m a is o n  d e  W e im a r  u n  fo y e r  d e  v ie  l i t t é r a i r e  e t  a r t i s t i q u e .

B r a n c h e  c a d e tte .  —  1. B u r k a r d ,  * 1 5 1 8 , n e v e u  d e  
l ’a n c ê t r e  d e  la  lig n e  a în é e ,  s c ie u r ,  b o u rg e o is  1 5 5 3 . L a  
s c ie r ie  q u ’il a c h e t a  a u  P e t i t - B â le  d e m e u r a  j u s q u ’a u  
X I X e s . e n  p o s s e s s io n  d e  la  f a m il le .  P lu s ie u r s  d e  ses 
d e s c e n d a n t s  se  v o u è r e n t  a u x  a r t s ,  a u  c le rg é  o u  à  la  
ju r i s p r u d e n c e .  C e t te  l ig n e  e s t  r e p r é s e n té e  p o u r  la  p r e 

m iè re  fo is  e n  1608  a u  P e 
t i t  C o n se il.  —  2 . M at
th ä u s ,  * 1 5 9 3 , p e t i t - f i l s  
d u  n °  1, g r a v e u r  e t  é d i 
t e u r  d ’a r t ,  é lè v e  d e  D ie 
t r i c h  M e y e r ,  d e  Z u r ic h ,  
t r a v a i l l a  p lu s  t a r d  à  S t r a s 
b o u r g  e t  à  B â le ,  r e p r i t  en  
1624 la  d i r e c t io n  d e  la  
m a is o n  d ’é d i t io n s  a r t i s t i 
q u e s  d e  s o n  b e a u - p è r e  T h .  
d e  B ry  à  F r a n c f o r t - s u r - l e -  
M a in . S e s  v u e s  d e  v ille s  
s u is s e s  c o m p te n t  p a r m i  
ses  m e il le u r s  t r a v a u x .  Ses 
t o p o g r a p h ie s  d o n t  le s  n e u f  
p re m ie r s  v o lu m e s  p o r t e n t  
la  m a r q u e  d e  s a  c o l la b o 
r a t i o n  e t  s o n  T h e a t r u m
E u r o p æ u m  s o n t  d e s  d o 
c u m e n ts  d ’h i s to i r e  d e  la  
c iv i l i s a t io n .  E n  164 2  p a r u t  
s a  T o p o g r a p h i a  H e lv e t iæ ,  
R h a e t iæ  et V a le s iæ - ,  f  1650  

à  S c h w a lb a c h .  —  E c k h a r d t  : M a t t h ä u s  M e r i a n .  —  
P r o b s t  d a n s  B J  1 8 8 7 . —  D . B u r c k h a r d t  d a n s  J a h 
r e s b e r ic h t  d e s  B a s le r  K u n s t v e r e i n s  190 6  e t  1 9 0 7 . —  
3 . M a tth ä u s ,  le  j e u n e ,  * 1621 à  B â le ,  fils d u  n °  2 , 
p o r t r a i t i s t e ,  é d i te u r  d ’a r t  e t  l ib r a i r e  à  F r a n c f o r t ,  c o n 
s e il le r  d e  l ’É l e c te u r  d e  B r a n d e b o u r g  e t  s o n  r é s id e n t
à  F r a n c f o r t ,  p o r t r a i t u r a  a u  c o u rs  d e  ses  n o m b r e u x

v o y a g e s  b e a u c o u p  d e  t ê te s  
c o u ro n n é e s  e t  c o n t in u a  
le  T h e a t r u m  E u r o p æ u m ,  
p o u r  le q u e l  i l  e x é c u ta  les 
e s q u is s e s  d e s  p o r t r a i t s  d e s  
c o n te m p o r a in s  i l lu s t r e s .  I l  
m o n t r a  e n  o u t r e  d e s  q u a 
l i té s  d e  d ip lo m a te  e t  d ’a 
g e n t  p o l i t iq u e ,  t  1687  à  
F r a n c f o r t .  S a  d e s c e n d a n c e  
q u i  f u t  a n o b l ie ,  s ’é te ig n i t  
e n  1 7 1 6 . —• 4 . K a s p a r ,  
* 1627 , f r è r e  d u  n °  3 , g r a 
v e u r .  —  5 . M a r i e - S i b y l -  
l a ,  a l l ié e  G ra f i ,  1 6 4 7 -1 7 1 7 , 
d e m i- s œ u r  d u  n °  4 , p e in t r e  
d ’a n im a u x ,  d e  p la n te s  e t  
d e  n a t u r e s  m o r t e s ,  g r a 
v e u r  e t  n a t u r a l i s t e ,  e n 
t r e p r i t  e n  1 6 9 9 -1 7 0 1  u n  

Andréas M erian. v o y a g e  d ’é tu d e s  à  S u r i-
D’après une gravure sur cuivre n a m .  P r in c i p a u x  o u v ra g e s  

de H . Lips (Bibl. N at. Berne). i l lu s t r é s  p a r  e lle  : E r u c a -  
r u m  o r tu s ; A l i m e n t u m  et 

p a r a d o x a  m e ta m o r p h o s i s , 1 6 7 9  e t  1683  ; M e t a m o r p h o s i s  
in s e c to r u m  s u r i n a m e n s i u m ,  17 0 5 . —  J a h r e s b e r . d e s  B .  
K u n s t v e r e i n s  1 9 0 8 . —  6 . E m a n u e l ,  1 7 3 2 -1 8 1 8 , t h é o lo 
g ie n , a n t i s t è s  d e  l ’ég lise  d e  B â le  1 7 6 6 -1 8 1 6 . —  L e ic h e n 

r e d e .  —  7 . Andreas, 1 7 4 2 -1 8 1 1 , a r r i è r e - p e t i t - c o u s in  d u  
n °  6 , s e c r é ta i r e  d e  l a  v i l le  1 7 8 3 , O b e r s t z u n f tm e i s t e r  
1 7 9 0 -1 7 9 8 . C o m m e  a d v e r s a i r e  d e  l a  R é v o lu t io n  e t  e s 
p o i r  d e s  p a r t i s a n s  d e  l ’A n c ie n  ré g im e ,  il f u t  a r r ê t é  
en  179 9  e t  i n t e r n é  p e n d a n t  d ix  m o is  à  la  f o r te r e s s e  d e  
B i tc h e .  S o n  r e t o u r  f u t  t r i o m p h a l .  E n  s e p te m b r e  18 0 2 , 
lo r s q u e  l ’o p p o s i t io n  se  m a n i f e s t a  c o n t r e  le  g o u v e r n e 
m e n t  h e lv é t iq u e ,  il f u t  d é p u té ,  p a r  B â le ,  à  la  D iè te  
d e  S c h w y z . L ’a v a n c e  d e s  F r a n ç a i s  le  c o n t r a ig n i t  à  f u i r  
à  l ’é t r a n g e r  d ’o ù  il n e  r e v in t  q u ’a p r è s  l a  p r o c la m a t io n  
d e  l ’A c te  d e  m é d ia t io n .  B o u r g m e s t r e  18 0 3 , la n d a m -  
m a n n  d e  la  S u is s e  1 8 0 6 . —  8 . M a t t h æ u s ,  1 7 4 4 -1 8 2 4 , 
p a r e n t  d u  n °  7 , p r o f e s s e u r  do  g re c  à  l ’u n iv e r s i t é ,  a r c h i 
v i s te ,  p a r t i c i p a  a u  m o u v e m e n t  r é v o lu t io n n a i r e  e t  f u t  
s e c r é ta i r e  d e  l a  m u n ic ip a l i t é .  —  9 . A b e l ,  1 7 7 1 -1 8 4 2 , 
p a r e n t  d u  n °  7 , d u  C o n se il e t  d é p u té  à  la  D iè te .  —  1 0 . 
A n d r e a s ,  b a r o n ,  1 7 7 2 -1 8 2 8 , fils d u  n °  7 , e n t r a  c o m m e  
é m ig r a n t  a u  s e r v ic e  d e  l ’A u t r ic h e ,  c h a r g é  d 'a f f a i r e s  a u 
t r i c h ie n  à  N u r e m b e r g  1 8 0 4 , à  D re s d e  1 8 1 0 , p r i t  e n  1813  
d u  s e rv ic e  e n  R u s s ie  à  c a u s e  d e  l ’a l l ia n c e  e n t r e  l ’A u t r i c h e  
e t  l a  F r a n c e  ; d e v in t  c o n s e i l le r  d ’É t a t  in t im e  e t  d i r e c 
t e u r  d u  C o n se il g o u v e r n e m e n ta l  à  D re s d e ,  f u t  e n v o y é  
e n  181 6  à  P a r i s  p o u r  f a ir e  r e n t r e r  le s  c o n t r ib u t io n s  d e  
g u e r r e  d u e s  à  la  R u s s ie .  —  B i o g r .  u n i v e r s .  2 8 , p .  3 3 . —  
R e f a r d t  d a n s  B J  1 9 1 8 . —  11 . J o h . - L u c a s ,  1 7 7 7 -1 8 5 1 , 
f r è r e  d u  n °  1 0 , d u  C o n se il,  p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  c iv il .  
—  12 . A n d r e a s ,  1 7 9 4 -1 8 8 0 , p e t i t - f i l s  d u  n °  8 , in g é 
n ie u r  c h a r g é  e n  1815 d e  l a  d é m o l i t io n  d e  la  f o r te r e s s e  
d ’H u n in g u e  ; i n s p e c t e u r  d e s  r o u te s  d u  c a n t o n  d e  B â le  
1820 ; e x e r ç a  p lu s  t a r d  le s  m ê m e s  f o n c t io n s  p o u r  le s  
c a n to n s  d e  C la r is  e t  Z u r ic h  ; in g é n ie u r  c a n to n a l  à  N e u 
c h â t e l  18 4 8  ; il s ’o c c u p a  d e  l a  c o n s t r u c t io n  e t  d e  l ’a m é 
l io r a t io n  d e s  r o u te s  d u  H a u e n s te in ,  d u  S im m e n ta l ,  e tc . ,  
d e  la  c o r r e c t io n  d e  l ’A a r ,  d e  la  B ir s e ,  e tc . ,  e t  d e  l ’é t a 
b l i s s e m e n t  d e s  p r e m ie r s  c h e m in s  d e  f e r  e n  S u is s e  ( lig n e  
d ’A ls a c e , c h e m in  d e  f e r  C e n t r a l  s u is s e ) .  —  L e  P è r e  
A n d r é  M e r i a n .  —  13. A m a d e u s ,  1 8 0 8 -1 8 8 9 , p a r e n t  d u  
n °  6 , i n s p e c te u r  d e s  b â t im e n t s  à  B â le  1 8 3 5 -1 8 5 9 , 
c o n s t r u c t e u r  d u  G e s e l l s c h a f ts h a u s  d u  P e t i t - B â le ,  d e  la  
m a is o n  c o r p o r a t iv e  d e s  S p i n n w e t t e r n ,  d e  l ’h ô te l  d e s  
T r o is - R o is ,  e tc .  —  A u to b io g r a p h ie  m a n u s c r i t e .  —  B J  
1901 e t  1 9 0 3 . —  B a s e l s  b a u l ic h e  E n t w i c k l u n g .  ■—  1 4 . 
J o h a n n e s ,  1 8 2 6 -1 8 8 0 , fils d u  n °  12 , in g é n ie u r  c a n t o n a l ,  
c o n s t r u c t e u r  d e  l a  c a n a l i s a t io n  e t  d u  p o n t  W e t t s t e i n ,  
a u t e u r  d e s  p la n s  d u  p o n t  S a in t - J e a n .  —  1 5 . H a n s ,
1 8 5 7 -1 9 0 2 , fils d u  n °  14 , h i s to r ie n  d e  la  l i t t é r a t u r e  e t  d e  
la  m u s iq u e  à  L e ip z ig ,  é c r iv i t  n o t a m m e n t  : G e s c h . d e r  
M u s i k  i m  1 9 . J a h r h . ,  q u i  f u t  r é é d i té e  so u s  le  t i t r e  : 
I l l u s t r .  G e s c h . d e r  M u s i k  v o n  d e r  R e n a i s s a n c e  b is  z u r  
G e g e n w a r t  ; M e i s t e r fü h r e r  ü b e r  T a n n h ä u s e r  ; M o z a r t s  
M e i s t e r o p e r n .  T r a d u c te u r  d e  L o m b ro s o .  —  16 . W i l 
h e l m ,  * 1 8 8 9 , p e t i t - n e v e u  d u  n °  14 , h is to r ie n  e t  h i s t o 
r ie n  d e  l a  m u s iq u e ,  r é d a c t e u r  e t  p r iv a t - d o c e n t  à  B â le ,  
a u t e u r  d e  M u s ik g e s c h i c h t e  v o n  B a s e l  ; D e r  T a n z  i n  d e n  
d e u ts c h e n  T a b u la tu r b ü c h e r n ,  e tc .  —  L L .  —  B a s le r  
B ü r g e r b u c h .  —  A G S .  —  B r i e f e  a u s  d e r  H e lv e tilc  d a n s  
B J  1 9 1 9 , 1 9 2 0 , e t  19 2 2 . —  A D B .  —  S K L .  —  B T  1919 ' 
e t  1 9 2 0  ( A u s  e i n e m  R e is e ta g e b u c h  d e s  1 8 . J a h r h , . ) .  —  
R u d .  M e r ia n  : T a g e b u c h .  —  E i n s t e i n :  D a s  n e u e  M u s i k 
l e x i k o n .  [Adr. S t ü c k e l b e r g . ]

M E R I D E  (C . T e s s in ,  D . M e n d r is io .  V . D G S ). C o m . 
e t  p a ro is s e .  E n  8 5 2 , M e le d e  ; 9 6 3 , M e la d e  ; 1 4 4 3 , 
M e r e d o  ; 1591 , M e r i to .  L e  v i l la g e  e s t  m e n t io n n é  e n  8 5 2 . 
E n  9 6 3 , le  m o n a s t è r e  d e  S . A m b ro g io  d e  M ila n  c é d a i t  le s  
b ie n s  q u ’il p o s s é d a i t  à  M e r id e  a u  c o u v e n t  d e  S . P i e t r o  
d e  L o d i .  M er id e  s u iv i t  le  s o r t  p o l i t iq u e  d e  la  p ie v e  d e  
R iv a  S . V ita le .  U n  c h â t e a u  y  e x i s t a i t  ; o n  e n  v o i t  e n c o re  
les r e s te s  p rè s  d e  l ’é g lise  S . S i lv e s t ro .  D a n s  l a  p r e m iè r e  
m o it ié  d u  X V e s .  la  c o m m u n e  d e v a i t  f o u r n i r  20  s o ld a t s  
e t  d u  m a té r ie l  d e  g u e r r e  a u  d u c  d e  M ila n . M er id e  f u t  
c o n s t i tu é  en  p a ro is s e  e n  1 4 8 3 , d é ta c h é e  d e  ce lle  d e  R iv a . 
S . V ita le .  L ’é g lise  S . G io rg io  e s t  t r è s  a n c ie n n e  ; l ’ég lise  
p a ro is s ia le  d e  S . S i lv e s tro  a  é té  b â t i e  v e r s  le  m il ie u  d u  
X V « s . s u r  l ’e m p la c e m e n t  d e  l ’a n c ie n  c h â t e a u .  L a  c h a 
p e lle  S . G io rg io , s u r  l a  m o n ta g n e  d u  m ê m e  n o m , e s t  
m e n t io n n é e  a u  X I I I e s. ; u n  e rm i ta g e  y  s u b s i s ta i t  e n c o r e  
a u  X I X e s . P o p u l a t i o n  : 1 5 9 1 , 4 5 0  h a b .  e n v . ; 18 0 1 , 34 0  ; 
1920 , 4 0 3 . R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  16 4 4 . —  B S t o r .  
1890. —  M o n ti  : A t t i .  —  R a h n  : I  M o n u m e n t i .  —  C o 
d e x  d ip l o m .  L o n g o b a r d ia e .  [C. T.]

M atthäus  Merian, l 'aîné. 
D’après une gravure  sur cuivre 

(Bibl. Nat.  Berne).
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M E R I D E , A n t o n i o  d e ,  m a î t r e - c o n s t r u c t e u r  à  
R o m e  d e  14 6 6  à  1 4 7 1 , t r a v a i l l a  p o u r  le  c o m p te  d u  
c a r d in a l  P ie t r o  B a r b o  a u  p a la is  d i t  d e  V e n ise ,  où  f u t  
o c c u p é  a u s s i  —  A n g e l o ,  t r è s  p r o b a b le m e n t  s o n  f r è r e .  
C e d e r n ie r  t r a v a i l l a  e n  o u t r e  e n  1469  à  la  b a s i l iq u e  d u  
V a t ic a n .  —  S K L .  —  B S t o r .  1885 . [C. T.]

M E R  I N G E N , J O H A N N  P r a e c o n is  d e , d u  d io c è se  d e  
C o n s ta n c e ,  n o t a i r e  d e  la  c u r ie  e p is c o p a le  à  C o ire  e t  
m a î t r e  à  l 'é c o le  d e s  g a rç o n s  1 3 7 3 -1 3 8 3 , c h a n c e l ie r  à  
C o ire  1 3 8 3 -1 3 8 6 , c h a n o in e  1 3 9 8 . —  C. v .  M o o r : C o d . 
d i p i .  I l i  e t  IV .  —  F .  J e c k l in  d a n s  A H S  1 8 9 7 , n»  5 . -  
A rc h iv e s  e p is c o p a te s  d e  C o ire . [A . v . C.]

M E R  IS.  F a m il ie  b o u rg e o is e  d e  K a is e r s tu h l  e t  B a d e n  
o ù  e lle  s ’e s t  é te in te  d a n s  la  s e c o n d e  m o i t ié  d u  X V I I I e s. 
A r m o i r i e s  : d ’o r  à  u n  h e x a g r a m m e  d e  s a b le ,  s u r m o n té  
d ’u n e  r a m u r e  d e  c e r f  d e  g u e u le s .  —  H a n s ,  a v o y e r  de  
B a d e n  16 1 3 . —  F r a n z - X a v e r - J o s . - A n t o n ,  d e  K a is e r 
s tu h l ,  c h a n o in e  à  C o ire , d o y e n  d u  c h a p i t r e  c o llé g ia l d e  
B a d e n -B a d e n  1 7 8 9 . —  L L . —  L L H .  —  W . M erz  : 
W a p p e n b u c h  v .  B a d e n .  [ H .  T r . ]

M E R I S H A U S E N  (C . e t  D . S c h a f fh o u s e .  V . D G S ). 
C o m . e t  p a ro is s e .  L e  n o m  p r o v ie n t  d u  a h d .  M o r o ,  M o r i  
o u  M ö r i  e t  s ig n if ie  m a is o n  d e  M o r o .  E n  8 4 6 , M o r i n i s -  
h u s u m .  C e t te  m ê m e  a n n é e ,  le  v il la g e  e s t  l a  p o s se ss io n  
d u  c o u v e n t  d e  S a in t - G a l l .  E n  1297  ce d e r n ie r  v e n d i t  
s a  m a is o n  d e  M e r is h a u s e n ,  a in s i  q u e  l a  c o l la t io n  de  
l’é g lise  e t  l a  m a v o r ie  a u x  Z u r z a c h ,  b o u rg e o is  d e  S c h a ff 
h o u s e  ; ces d r o i t s  p a s s è r e n t  e n s u i t e ,  p a r  h é r i t a g e ,  a u x  
I m  T h u r m ,  p u is  à  l ’h ô p i ta l .  P a r m i  le s  s e ig n e u rs  fo n c ie rs  
d e  M e r is h a u s e n  f ig u r e n t  e n  o u t r e  le s  c o m te s  d e  N e lle n -  
b o u rg ,  le s  s e ig n e u rs  d e  B lu m e n e g g ,  le s  R a n d e n b u r g e r ,  
le s  H e g g e n z i e t  le  c o u v e n t  d ’A U e rh e ilig e n . A  p a r t i r  de  
1336, ce d e r n ie r  a c q u i t  a v e c  l ’h ô p i t a l  la  p lu s  g r a n d e  p a r 
t ie  d u  v i l la g e .  L e s  d e u x  m a is o n s  re lig ie u s e s  e x e r ç a ie n t  
e n  c o m m u n  la  b a s s e  j u r i d i c t i o n .  C o n tu n d e r  d e  1 4 7 0 . L a  
h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e  M e r is h a u s e n  a p p a r t e n a i t  p r im i 
t iv e m e n t  a u  l a n d g r a v i a t  d e  N e lle n b o u rg ,  p u is  p a s s a  
d a n s  le  d o m a in e  im m u n is é  ( M u n d a t  ) d u  c o u v e n t  d ’A lle r-  
h e il ig e n  à  S c h a f fh o u s e ,  a p rè s  l a  f o n d a t io n  d e  ce m o n a s 
t è r e .  A  la  s u i t e  d e  l a  c o n v e n t io n  p a s s é e  e n  -1451 e n t r e  
l ’a b b é  e t  la  v il le ,  la  h a u t e  j u r i d i c t i o n  s u r  M e r is h a u s e n  
f u t  t r è s  p r o b a b le m e n t  e x e rc é e  p a r  le  C o n se il, s o i t  p a r  le  
b a i l l i  im p é r ia l .  A  p a r t i r  d e  1 5 5 9 , M e r is h a u s e n  fo r m a  a v e c  
O b e r b a r g e n  e t  U n te r b a r g e n  u n  d es  d ix  b a i l l ia g e s  s u p é 
r ie u r s  d e  la  v il le  d e  S c h a f fh o u s e .  L ’é g lise  d e  S a in t - M a r t in  
à  M e r is h a u s e n  e s t  l a  p r e m iè r e  d u  c a n to n  d o n t  l ’e x is 
te n c e  s o i t  d o c u m e n ta i r e m e n t  é ta b l ie .  E n  8 4 6 , le  c o m te  
L i u to l f  f i t  d o n  a u  c o u v e n t  d e  S a in t - G a l l  d e  l a  p a r t i e  
d e  l ’é g lise  lu i  a p p a r t e n a n t .  E n  13 2 6 , la  p a ro is s e  f u t  
in c o rp o ré e  à  l ’h ô p i t a l  p a r  l ’é v ê q u e  R u d o l f  d e  C o n s ta n c e .  
A v a n t  l a  R é f o rm e ,  l ’é g lise  é t a i t  u n  l ie u  d e  p è le r in a g e  
f o r t  f r é q u e n té  o ù  l ’o n  v é n é r a i t  s a in t  M a r t in .  T r a v a u x  
d e  r e s t a u r a t i o n  e t  d ’a g r a n d is s e m e n t  e n  1 8 3 8 . É c o le  d ès  
la  s e c o n d e  m o it ié  d u  X V I e s. R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  dès 
1 7 2 7 . —  U S .  —  R ü e g e r  : C h r o n ik .  —  F e s t s c h r i f t e n  (v ille  
e t  c a n t o n  1 9 0 1 ). —  B â c h to ld  : P f a r r p f r ü n d e n .  —  L e 
m ê m e  : G esc h . d e s  K i r c h e n g u te s .  [W .-K .]

M E R I S I ,  M i c h e l a n g e l o ,  d i t  le  C a r a v a g g io ,  1569- 
1609 , p e in t r e  c é lè b re  q u e  c e r ta in s  a u t e u r s  o n t  c ru  à  
t o r t  o r ig in a ir e  d e  M e n d r is io .  —  M e rz a r io  : I  M a e s t r i  
c o m a c i n i .  —  V e g ez z i : E s p o s i z i o n e  s to r ic a .  —  F I . B e r n a s 
c o n i : L e  m a e s tr a n z e  t i c i n e s i  n e l la  s to r ia  d e l l 'A r t e .  [C. T .]  

M E R K  ( M æ r k ) .  F a m il le  d e  B isc h o fs z e l l  (T h u rg o v ie ) ,  
c i té e  d e p u is  15 7 7 . A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  a u  s é n e s tro -  

c h è re  e m m a n c h é  d e  s a b le  e t  t e n a n t  
u n e  h o u le t t e  d u  s e c o n d  ( v a r i a n t e ) .  —  

I  A H S  1925 , p .  37  ; 1 9 2 6 , p .  7 4 . —  
æ  D ie th e lm  : M e m o r .  E p i s c o p a l i c e l l .  2, 
B 5 3 5 , m n s . —  1. A n t o n ,  * 18 1 6  à  R h e i-  

n a u ,  r é d e m p to r i s te ,  à  F r ib o u r g  en  
I  1840 , f u t  c h a r g é  d e  la  d i r e c t io n  d e  la  

7 m is s io n  p o p u la i r e  d u  c a n to n  d e  F r i 
b o u r g ,  d e  F r a n c e  e t  d u  L u x e m b o u r g ,  
a u t e u r  d ’é c r i ts  d ’é d i f ic a t io n .  C u ré  de  
D ie s s e n h o fe n  d e  18 5 0  à  s a  m o r t ,  1 8 6 5 . 

—  K K Z 1 8 6 5 , p . 2 4 . —  2 . W i l h e l m ,  * 7 j u i l .  1791 à  P f y n ,  
m é d e c in  en  ce l ie u ,  c h e f  d u  m o u v e m e n t  p o u r  la  re v is io n  
d e  la  c o n s t i t u t i o n  th u r g o v ie n n e  e n  1 8 3 0 ;  d u  P e t i t  C o n 
se il j u s q u ’e n  18 4 4 , d é p u té  à  la  D iè te  1 8 3 1 -1 8 3 2 , m é d e c in  
d e  l ’h ô p i t a l  c a n to n a l  à  M iin s te r l in g e n  de  1845  à  s a  m o r t ,

I er f é v r .  1 8 5 3 . —  T h u r g .  Z tg .  1 8 5 3 , n °  3 1 . —  3 . K o n 
r a d  d e  P f y n ,  * 6, s e p t .  1846 à  N e u n fo rn ,  m a î t r e  s e 
c o n d a i r e  à  S t .  P e te r z e l l  (S a in t -G a l l)  1 8 6 8 -1 8 7 2 , à  T h a y n -  
g e n  1 8 7 2 -1 8 7 4 , à  G o ssa u  1 8 7 4 -1 8 8 1 , à  B â le  1 8 8 1 -1 8 8 7 , 
à  l ’éco le  d e s  filles  d e  c e t t e  v il le  d è s  1887  e t  r e c t e u r  
1 8 9 9 -1 9 1 4 . t  2 6  a v r i l  1 9 1 4 . I l  d é c o u v r i t  e t  e x p lo r a  l a  
s t a t i o n  p r é h i s to r iq u e  d u  K e s s le r lo c h , s u r  la q u e l le  il p u 
b l ia  : D e r  H ö h l e n f u n d  i m  K e s s le r lo c h  b e i  T h a y n g e n ,  
d a n s  M A G Z  19 . [ A l b .  S c h e i w i l e r . ]

M E R K L E  ( M e r k l i ) .  F a m il ie  d ’E r m a t in g e n  ( T h u r 
g o v ie ) ,  v e n u e  p r o b a b le m e n t  d e  S t u t t g a r t  lo rs  d e  l a  R é 
fo r m e ,  m a is  c i té e  à  E r m a t in g e n  v e r s  17 0 0  s e u le m e n t .  
—  G u s t a v ,  11 j a n v .  1 8 2 2 - 2 6  m a r s  1 9 0 7 , a v o c a t  à  
F r a u e n f e ld ,  ju g e  c a n to n a l  1 8 5 8 -1 8 6 9 , d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il 1 8 5 5 -1 8 5 8  e t  1 8 7 2 -1 8 9 9 , a u  C o n se il n a t io n a l  
187 5 -1 8 9 9 . —  S o n  f r è r e  A l b e r t ,  * 11 a v r i l  1 8 2 3 , fo n d a  
la  m a is o n  d e  b a n q u e  M e rk le -K iip fe l  &  Cle à B â le .  [ L e i s i . ]  

M E R K L I , J o h a n n - J a k o b ,  * 1860 , o r ig in a i r e  d e  
N a s s e n w il-N ie d e rh a s l i  (Z u r ic h ) ,  b o u rg e o is  d e  Z u r ic h  
18 7 5 , ju g e  c a n t o n a l ,  c o lo n e l d ’in f a n te r ie .  [ H .  B r . ]  

M E R L A T , É L I E ,  1 6 3 4 -1 7 0 5 , p a s t e u r  à  S a in te s  
(F ra n c e )  1 6 5 7 -1 6 8 0 , b a n n i  p o u r  c a u s e  r e lig ie u s e , p r o 
fe s s e u r  à  l ’a c a d é m ie  d e  L a u s a n n e  d e  1682  à  s a  m o r t  ; 
a u t e u r  d e  n o m b r e u x  o p u s c u le s  r e l ig ie u x .  —  d e  M o n te t  : 
D ic t io n n a i r e .  [M. R .]

M E R L E .  F a m il le  o r ig in a ir e  d e  N îm e s  ; e lle  a  a jo u té  
à  s o n  n o m  d è s  177 5  c e lu i 
d e  la  f a m ille  d ’A u b ig n é ,  
d o n t  e lle  d e s c e n d a i t  p a r  
le s  f e m m e s . A r m e s  a n c i e n 
n e s  : d ’o r  a u  m e r le  d e  s a 
b le ,  a c tu e l l e m e n t  m is e s  a u  
c a n to n  s e n e s t r e  d e s  a rm e s  
d ’A u b ig n é  : d e  g u e u le s  a u  
l io n  d ’h e r m in e ,  a r m é ,  
la m p a s s é  e t  c o u ro n n é  d ’o r .
R e ç u e  à  la  b o u rg e o is ie  
g e n e v o is e  e n  1 7 4 3 . —
H e n r i  M erle  d ’A u b ig n é ,
1 7 9 4 -1 8 7 2 , p a s t e u r  à  H a m 
b o u r g ,  p u is  à  B ru x e l le s ,  
r e v i n t  à  G e n è v e  e n  1 8 3 0 , 
où  i l  a c c e p ta  d e  la  S o 
c ié té  é v a n g é l iq u e  u n e  
c h a i re  d ’h i s to i r e  e c c lé 
s ia s t iq u e .  C e t te  a c t io n  i r 
r i t a  la  C o m p a g n ie  d e s  
p a s te u r s  q u i  lu i  i n t e r d i t  
d e  p r ê c h e r  d a n s  le s  c h a i 
re s  d u  c a n to n .  I l  se  c o n 
s a c r a  a lo rs  a u  d é v e lo p p e m e n t  d u  R é v e i l .  A u te u r  de  
n o m b r e u x  o u v ra g e s  r e l ig ie u x  e t  h i s to r iq u e s  ; so n  H is to i r e  
d e l à  R é fo r m a t io n  d u  X V  I e s iè c le  a  é té  t r a d u i t e  d a n s  t o u t e s  
le s  la n g u e s ,  a in s i  q u e  l ’H is to i r e  d e  la  R é fo r m a t io n  e n  
E u r o p e  a u  te m p s  d e  C a lv in .  —  R e e . g é n .  s u i s s e  I I I .  —  
d e  M o n te t  : D i c t io n n a i r e .  —  F r a n c e  p r o te s ta n t e .  [H . Da.] 

M E R L E N ,  de  ( M a r l a n i e  o u  M e r l a n i ) .  V o ir  M a 
l i g n  y .

M E R L I N  d i t  M o n r o y  ou  M œ r o y ,  J e a n - R a y m o n d ,  
t  à  G e n è v e  1578 , b o u rg e o is  1 5 5 9 , p ro f e s s e u r  à  L a u s a n n e  
d e  15 4 0  e n v iro n  à  1 5 4 8 , p a s t e u r  à  G e n è v e . E n v o y é  en  
F r a n c e  e n  1561 i l  y  f u t  c h a p e la in  d e  C o lig n y , p u is  é v a n 
g é lis te ,  il r e v in t  à  G e n è v e  e n  1564, m a is  f u t  d e s t i tu é  d e  
s a  c h a r g e  d e  p a s t e u r  p o u r  s ’ê t r e ,  e n t r e  a u t r e s ,  o p p o s é  
a u  p o u v o i r  c iv il.  A  p u b l ié  : C o m m e n ta i r e  d ’Œ c o la m p a d e  
s u r  J o b  e t D a n ie l  ; T r a d u c t io n  et E x p o s i t i o n  d e s  d i x  c o m 
m a n d e m e n ts  d e  la  lo i  d e  D ie u .  —  V o ir  H e y e r  : É g l i s e  
d e  G e n è v e .  —  S o r d e t  : D ic t io n n a i r e .  —  B o rg e a u d  : 
L ’a c a d é m ie  d e  C a lv in .  [C. R.]

M E R L I S C H A C H E N  (C . S c ln v y z , D . K ü s s n a c h t .  
V. D G S ) .  V g e , a n c ie n n e  s e ig n e u r ie .  L e  c h â t e a u  e t  le s  
d r o i t s  d e  ju s t i c e  s u r  M e r lis c h a c h e n , o r ig in a i r e m e n t  en  
p o s s e s s io n  d ’u n e  f a m ille  é te in te  d u  m ê m e  n o m , m in is 
t è r i  a ie  d e  l ’a b b a y e  de  M u rb a c h  ( H a r t m a n n ,  té m o in  en  
1178  ; R u d o l f ,  c h e v a l ie r ,  1 2 4 0 ), p a s s è r e n t  en  1291 a u x  
H a b s b o u r g .  I ls  é t a i e n t  a u  m ilie u  d u  X I V e s. la  p o s se s 
s io n , à  t i t r e  d e  f ie f  im p é r ia l ,  d e  P e t e r  v o n  T o r b e r g  q u i 
le s  d o n n a ,  c o m m e  fie f m a s c u l in  en  1 3 6 2 , à  W a l te r  v o n  
T o t t ik o n .  D e  ce  d e r n ie r ,  ils  p a s s è r e n t  à  l a  f a m ille  de  
H u n w il ,  p u is  en  1418  à  U lr ic h  v o n  L ü t is h o v e n ,  q u i le s

Henri  Merle d ’Aubigné. 
D’après une lithographie de 

S. Duc (coll. Maillart).
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c é d a  le  7 j u i l .  d e  la  m ê m e  a n n é e  à  l ’a b b é  e t  a u  c o u v e n t  
d ’E n g e lb e rg ,  à  l ’e x c e p t io n  d e s  d r o i t s  d e  p ê c h e  q u e  se 
r é s e r v a  le  s e ig n e u r  f o n c ie r ,  le  p r é v ô t  d e  L u c e rn e .  E n  
1440, E n g e lb e r g  v e n d i t  le  c h â t e a u  a v e c  t o u s  le s  d r o i t s  
s o u v e r a in s  à  l ’É t a t  d e  S c h w y z , q u i  in c o r p o r a  M erli- 
s c h a c h e n  a u  d i s t r i c t  d e  K ü s s n a c h t .  M e r lis c h a c h e n  p o s 
s é d a i t  s o n  d r o i t  c o u tu m ie r  é c r i t ,  r é d ig é  v e r s  le  m ilie u  
d u  X I V 0 s. U n e  c h a p e l le  f u t  c o n s t r u i t e  s u r  l ’i n i t i a t i v e  
d e  H a n s  S c h u ld e r ,  b a i l l i  d ’E n g e lb e r g  d e  1468  à  1469 . 
L a  c h a p e l le n ie  f u t  fo n d é e  e n  1 7 9 0 , la  c h a p e l le  d é m o lie  
e n  1927 a p rè s  a v o i r  é té  r e m p la c é e  p a r  u n e  c o n s t r u c t io n  
n o u v e l le ,  é le v é e  s u r  u n  a u t r e  e m p la c e m e n t  e t  c o n s a 
c ré e  e n  1926 . —  V o ir  B . F le is c h l in  : S c h w  K i r c h e n g e 
s c h ic h te  I I .  —- L y s a t  : K o lle c ta n e e n .  —  D e t t l in g  : G e sc h . 
K a le n d e r  1 9 0 6 . —  G fr .  6 ,  4 6 , 57  e t  8 2 . —  F r e i e r  
S c h w e iz e r  19 2 6  e t  1927 . [A l. T r u t tm a x n .]

M E R M I L L I O D ,  MERMILLOD, J e a n - F r a n ç o i s ,  * v e rs  
1 6 1 3 , t  1 6 5 2 , d ’u n e  fa m ille  d e  C re s t  p rè s  V il le - la -G ra n d  
(S a v o ie ) ,  r e ç u e  à  l ’h a b i t a t i o n  d e  G e n è v e  e n  1588  ; p a s te u r ,  
p ro f ,  d e  p h i lo s o p h ie  à  l ’a c a d é m ie  d e  G e n è v e  1 6 4 9 . A u 
t e u r  d e  D is p u t a i i o n e s  d e  U n i v e r s a l i .—  H e y  e r  : L 'É g l .  d e  
G e n è v e .  —  B o rg e a u d  : L ’A c a d é m i e  d e  C a lv in .  (C. R.] 

M E R M I L L O D .  F a m il le  d e  M u siè g e s  (H a u te - S a v o ie )  
f ix é e  à  B a r d o n n e x  v e r s  l a  fin  d u  X V I I I e s ., p u is  à  
C a ro u g e .  —  G a s p a r d ,  * 182 4  à  C a ro u g e , p r ê t r e  1847 ,

v ic a ire  d e  S a in t - G e r m a in  
à  G e n è v e , se  f i t  t r è s  v i te  
r e m a r q u e r  p a r  s o n  é lo 
q u e n c e  ; p r e m ie r  r e c t e u r  
d e  N o tr e - D a m e  à  G e n è v e , 
é g lise  n o u v e l le m e n t  c o n s 
t r u i t e  g râ c e  à  ses  p r é d ic a 
t io n s  e t  ses q u ê te s .  C u ré  
d e  G e n è v e  1 8 6 4 , il f u t  
c o n s a c ré  la  m ê m e  a n n é e  
é v ê q u e  i n  p a r t i b u s  d ’H é - 
b ro n  a v e c  le s  fo n c t io n s  
d ’a u x i l i a i r e  d e  G e n è v e . I l  
p r i t  u n e  p a r t  a c t iv e  a u  
C o n c ile  d u  V a t ic a n  en  
187 0  e t  f u t  n o m m é  p a r  le  
p a p e ,  le  16  j a n v i e r  1873 , 
v ic a i r e  a p o s to l iq u e  d e  G e
n è v e .  C o m m e  c e t t e  fo n c 
t io n  i m p l iq u a i t  la  c r é a 
t io n  d ’u n  n o u v e l  é v ê c h é  e t  
q u e  M e rm illo d  p e r s i s t a i t  à  
v o u lo ir  la  r e m p l i r ,  i l  f u t  

e x p u ls é  d u  t e r r i t o i r e  s u is s e  p a r  le  C o n se il f é d é ra l  le  17 
f é v r .  1 8 7 3 . C e t te  d é c is io n  a  é té  p a s s io n n é m e n t  d is c u té e .  
P e n d a n t  s o n  e x il ,  M e rm illo d  r é s id a  à  F c r n e x  (A in )  a in s i  
q u ’à  M o n th o u x  (H a u te - S a v o ie ) .  P o u r  d é n o u e r  l a  s i t u a 
t io n ,  L é o n  X I I I  s u p p r im a  e n  1883  le  v i c a r i a t  a p o s to l iq u e  
d e  G e n è v e  e t  n o m m a  M e rm illo d  é v ê q u e  d e  L a u s a n n e  
e t  G e n è v e . M e rm illo d  p u t  a lo rs  r e n t r e r  à  F r ib o u r g ,  a u  
s ièg e  d e  s o n  é v ê c h é .  I l f o n d a  e n  18 8 4  l ’U n io n  d e  F r i 
b o u r g  (1 8 8 4 -1 8 9 1 ), q u i  s e r v i t  d e  l ie n  c o m m u n  a u x  
a s s o c ia t io n s  d ’é tu d e s  s o c ia le s  c h r é t i e n n e s  d e  R o m e , 
F r a n c f o r t  e t  d e  F r a n c e .  I l  c o n t r ib u a  b e a u c o u p  à  la  
c r é a t io n  d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  F r ib o u r g  e t  p r é s id a  à  so n  
in a u g u r a t io n  le  4  n o v .  1889 . L é o n  X I I I  le  c r é a  c a r d in a l  
le  2 3  j u i n  1890 e t  l ’a p p e l a  e n  n o v e m b r e  à  R o m e , o ù  il 
m o u r u t  le  23  f é v r ie r  1 8 9 2 . I l  a v a i t  ré s ig n é  s o n  é v ê c h é  
e n  f é v r ie r  1891 . M e rm illo d  s ’o c c u p a  b e a u c o u p  d e s  
q u e s t io n s  o u v r iè r e s  e t  s o c ia le s  ; i l  a v a i t  fo n d é  le s  A n 
n a le s  c a th o l iq u e s ,  q u i  d u r è r e n t  d e  1852  à  18 6 2 . U n  
s e r m o n  s u r  le s  I r l a n d a i s  q u ’il  a v a i t  p ro n o n c é  à  S a in te -  
C lo ti ld e  d e  P a r i s  e n  186 3  lu i  v a l u t  la  b o u rg e o is ie  d ’h o n 
n e u r  d e  D u b l in .  A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  la  s t a t u e  d e  
N .- D . d e  G e n è v e  a u  n a tu r e l ,  s u r m o n té e  d ’u n  m a n te l  
d im in u é  d 'a z u r  c h a r g é  d ’u n e  é to ile  d ’o r  a c c o s té e  d e  
d e u x  c o lo m b e s  d ’a r g e n t  p o r t a n t  d a n s  l e u r  b e c  u n  
r a m e a u  d ’o l iv ie r  d u  m ê m e .  —  J e a n t e t  : L e  c a r d in a l  
M .  —  L e  m ê m e  : H i s t ,  d e  la  P e r s é c u t io n .  —• W . M a r t in  : 
S i t u a t i o n  d u  c a th o l ic is m e .  —  G o y a u  : U n e  v i l le - é g l is e .  —- 
C o m te  : L e  c a r d in a l  M .  —- A . G ro s p e l l ie r  : Œ u v r e s  d u  
c a r d in a l  M .  —  C y rille  M a s s a rd  : L ’œ u v r e  s o c ia le  d u  c a r d .  
M .  —  C o u r r i e r  d e  G e n è v e ,  14 n o v .  1 9 2 6 . —  A H S  19 1 0 . 
—  A lb . B ü c h i  : K a r d .  M .  d a n s  S c h w .  R u n d s c h a u  X X V , 
1 9 2 5 . —  B e llo c  : L e  c a r d .  M .  1892 . [A. de M.]

M E R M I N O D .  F a m il le  d ’E s s e r t in e s  s u r  R o lle  (V a u d )  
d è s  le  X V I e s .  E l le  a  d o n n é  d e s  p ro f e s s e u r s  e t  d e s  m a 
g i s t r a t s .  [M. R.]

M E R M O D .  F a m il le s  v a u d o is e s ,  d o n t  u n e  à  S a in te -  
C ro ix  d è s  1 3 9 8 . —  1. J a q u e s - L o u i s ,  f  1698 , b a n n e r e t .  
—  2.  É l i e - L o u i s ,  1 7 3 2 -1 8 1 6 , f o n d a te u r  d e  la  c a is s e  de  
fa m il le .  —  3 . J é r é m i e ,  f  1 8 0 3 , b a n n e r e t .  —  3 . J o s e p h ,  
f  1 8 1 5 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il. —  4 . L o u i s ,  f  1 8 4 7 , 
ju g e  d e  p a ix ,  s y n d ic  d e  S a in te -C ro ix ,  f o n d a t e u r  e n  1816  
d e  la  m a is o n  d ’h o r lo g e r ie  q u i  p o r t e  s o n  n o m . —  5 . F r a n 
ç o i s ,  t  1 8 5 4 , f r è r e  d u  n °  4 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il, 
p r é f e t ,  c o lo n e l d ’in f a n te r ie .  —  6 . L o u i s - P h i l i p p e ,  
p e t i t - f i l s  d u  n °  4 , * 18 4 7 , in d u s t r i e l ,  d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il. — • 7 . A r t h u r ,  1 8 5 2 -1 9 1 5 , m é d e c in  à  S t r a s 
b o u r g ,  p u is  à  L a u s a n n e  ; p r o f e s s e u r  d e  la ry n g o lo g ie  à  
l ’u n iv e r s i t é  d è s  1 9 0 3 . —  C in q  M e rm o d  f a i s a i e n t  p a r t i e  
d u  r é g im e n t  s u is s e  q u i  se  c o u v r i t  d e  g lo ire  à  la  B é r é s in a  
e t  f u r e n t  tu é s .  —  L iv r e  d ’O r . —  A rc h ,  d e  f a m il le .  [M .R.] 

M E R M O U D .  F a m il le s  v a u d o is e s ,  d e  S é d e ille s  1 5 7 7 , 
d e  P o l ie z - le -G r a n d  1 5 8 0 , d e  P r é v e r e n g e s ,  e tc .  —  
L o u i s ,  d e  S é d e il le s ,  d é p u té  à  l ’a s s e m b lé e  p r o v is o i r e  
d e  1 7 9 8 . [M. R .]

M É R O V I N G I E N S .  L e s  t e r r i t o i r e s  q u i  f o r m e n t  a u 
j o u r d ’h u i  l a  C o n fé d é r a t io n  s u is s e , à  l ’e x c e p t io n  d u  T e s 
s in ,  d é p e n d a n c e  d u  r o y a u m e  lo m b a r d  d ’I t a l i e ,  o n t  a p 
p a r t e n u  à  la  m o n a r c h ie  f r a n q u e  so u s  la  d y n a s t i e  d e s  
M é ro v in g ie n s ,  à  p a r t i r  d e  5 3 4  p o u r  l a  p a r t i e  b u r g o n d e ,  
d e  53 6  p o u r  l a  p a r t i e  a lé m a n n iq u e  e t  r h é t iq u e .  J u s q u ’à  
la  fin  d e  l a  d y n a s t i e  d e s  ro is  m é ro v in g ie n s  7 1 5 , ils  s o n t  
c o m p r is  d a n s  le s  p a r ta g e s  s u c c e ss ifs  d e s  c i té s  d o n t  le s  
d e s c e n d a n t s  d e  C lo v is  c o m p o s e n t  le u r s  ro y a u m e s  : 
G o n t r a n ,  ro i  d ’O r lé a n s  o u  d e  B u rg o n d ie  d e  561 à  59 3  
h o n o r a  t o u t  s p é c ia le m e n t  p a r  le  d o n  d e  r e l iq u e s  le  m o 
n a s tè r e  d ’A g a u n e  (S a in t -M a u r ic e )  ; B r u n e h a u t ,  f e m m e  
d u  ro i  S ig e b e r t ,  à  la  m o r t  d e  s o n  p e t i t - f i l s  T h ie r r y  I I ,  
r o i  d e  B u rg o n d ie  e t  d ’A u s t r a s ie  en  6 1 3 , e s t  a b a n d o n n é e  
p a r  le s  g r a n d s  d e  B u rg o n d ie  ; e lle  se  r é fu g ie  d a n s  le  
p a g u s  U l t r a jo r a n u s  à  O rb e , d ’o ù  le  c o m te  p a l a t i n  
H e rp o  l ’e m m è n e  p o u r  l a  l iv r e r  a u  ro i  d e  N e u s t r ie  C lo- 
t a i r e  I I .  S o u s  le s  M é ro v in g ie n s  l ’a n c ie n n e  B u r g u n d i a  
e s t  u n e  p a r t i e  i n t é g r a n t e  d e  l a  m o n a r c h ie  f r a n q u e  a d 
m in is t r é e  c o m m e  le  r e s te  d u  p a y s  ; le s  c i té s  o u  p a g i  
d ’A v e n c h e s ,  d e  N y o n ,  d u  V a la is  e t  d e  G e n è v e  s o n t  le s  
c i r c o n s c r ip t io n s  a d m in i s t r a t i v e s  g o u v e rn é e s  p a r  d e s  
c o m te s  ; a u  V I I e e t  a u  V I I I e s .,  u n  d u c  e s t  à  la  t ê t e  d u  
p a g u s  U l t r a jo r a n u s  q u i g ro u p e  e n  u n  c o m m a n d e m e n t  
m i l i t a i r e  le s  c i té s  t r a n s ju r a n e s ;  u n  f a v o r i  d e  B r u n e h a u t ,  
P r o t a d i u s ,  r e ç u t  e n  6 0 4 -6 0 5  ce  d u c h é  a u g m e n té  d ’u n e  
p a r t i e  d e  la  c i té  d e  B e s a n ç o n  a v e c  le  t i t r e  d e  « p a t r i c e  ». 
L a  c i té  d e  B â le  e s t  r a t t a c h é e  a u x  V I I e e t  V I I I e s . a u  
d u c h é  m é ro v in g ie n  d ’A ls a c e  q u i  d é p e n d  d u  r o y a u m e  
d ’A u s t r a s ie .  L a  R e u s s  fo rm e  la  f r o n t iè r e  e n t r e  le 
p a g u s  U l t r a jo r a n u s  d e  l a  B u rg o n d ie  m é ro v in g ie n n e  e t  le  
d u c h é  d ’A lé m a n n ie  s o u m is  é g a le m e n t  a u x  M é ro v in g ie n s ,  
m a is  d o n t  le  d u c  n ’e s t  p lu s  a u  V I I e s . u n  s im p le  fo n c 
t io n n a i r e ,  m a is  u n  c h e f  a u to n o m e  ; l a  p a r t i e  d u  d u c h é  
d ’A lé m a n n ie  q u i  s ’é te n d  s u r  la  r iv e  g a u c h e  d u  R h in  
fo r m e  u n  g a u  o u  p a g u s ,  s o u s  l ’a d m in i s t r a t i o n  d ’u n  
g r a f  ou  c o m te .  C ’e s t  le  T h u r g a u .  E n t r e  la  R e u s s  e t  l ’A a r  
se  fo rm e  a u  V I I I e s . à  l a  s u i te  d e  la  p é n é t r a t i o n  a lé m a n 
n iq u e  d a n s  c e t t e  r é g io n  f r o n t iè r e  V A a r g a u  ; le  Z ü r i c h g a u  
q u i  a p p a r a î t  en  77 4  e s t  e n t r e  le s  la c s  d e  Z u r ic h  e t  d e  L u 
c e rn e  u n  d é m e m b r e m e n t  d u  T h u r g a u .  L a  R h é t ie  d e  
C o ire  e s t  u n e  c ité  a d m in is t r é e  p a r  u n  c o m te  q u i  p o r t e  le  
t i t r e  d e  p r a e s e s  ; e lle  e s t  d i s t in c te  d e  l ’A lé m a n n ie ,  m a is  
d é p e n d  c o m m e  e lle  d u  r o y a u m e  d ’A u s t r a s ie  e t  e s t  a t 
t r i b u é e  c o m m e  te l le  a u x  p a r ta g e s  s u c c e ss ifs  d e s  ro is  
m é ro v in g ie n s .  —  P . - E .  M a r t in  : É t u d e s  c r i t iq u e s  s u r  
la  S u i s s e  à l ’é p o q u e  m é r o v in g i e n n e  534-715. [P .-E . M.] 

M E R T E N S ,  É V A R I S T E - F r a n ç o i s - R e n é ,  * 1846 à 
B r e d a  (H o l la n d e ) ,  a r c h i t e c t e - j a r d in i e r  à  Z u r ic h  e t  
p r iv a t - d o c e n t  p o u r  l a  c u l tu r e  d e s  a r b r e s  f r u i t i e r s  à  
l ’É c o le  p o ly te c h n iq u e  f é d é r a le  d e p u is  1 8 8 5 , b o u rg e o is  
d e  Z u r ic h  1 8 9 5 , c r é a t e u r  d e  n o m b r e u x  p a rc s  e n  S u is s e  
e t  à  l ’é t r a n g e r ,  f  1 9 0 7 . —  Z W C h r .  1 9 0 7 . —  V S N G  
19 0 7 . [H . Br.]

M E R V E I L L E U X ,  de .  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  N e u 
c h â t e l ,  c o n n u e  d ’a b o r d  so u s  le  n o m  d e  W u n d e r l ic h ,  
t r a d u i t  e n  M e rv e il le u x . A n o b lie  e n  1 5 2 9 . A r m o i r i e s  : 
d ’a z u r  à  d e u x  b o is  d ’a r b a l è t e  d ’o r  p o s é s  e n  s a u to i r .  L a

Mgr Gaspard Mermillod. 
D ’après une photographie.
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p lu s  a n c ie n n e  m e n tio n  r e m o n te  à  H a n s  W o n d re l ic ,  
c u is in ie r  d e  J e a n  d e  F r ib o u r g ,  c o m te  d e  N e u c h â te l ,  
e n  1 4 2 8 , f  e n t r e  1 4 4 9 -1 4 5 3 . —  1 . G u i l l a u m e ,  1 470- 
1 5 4 4 , b a n n e r e t  d e  N e u c h â te l  1 5 3 1 , t  v e r s  15 4 4 . —
2. É t i e n n e ,  fils d u  n °  1, * 1 4 9 7 , c h â t e la in  d e  T h ie lle  

1 5 3 7 . — 3. J ean ,  fils d u  n °  1, 1489- 
1 5 5 9 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1524 , c h â t e la in  
d e  T h ie lle  1 5 1 7 , t r u c h e m e n t  d e  F r a n 
ço is  I e r, s e c r é ta i r e  d u  ro i d e  F r a n c e  
H e n r i  I I  e t  s o n  c h a r g é  d ’a f fa ire s  en  
S u is s e , j o u a  u n  rô le  im p o r t a n t  d a n s  
le s  n é g o c ia t io n s  d u  r e n o u v e l le m e n t  
d e  l ’a l l ia n c e  f r a n c o -s u is s e  1 5 4 8 -1 5 4 9 . 
I l  f u t  a n o b l i  e n  1529  p a r  J e a n n e  de  
H o c h b e r g  p o u r  s ’ê t r e  e m p lo y é  à  lu i  
f a i r e  r e c o u v r e r  le  c o m té  d e  N e u c h â te l .  

I l  f i t  b â t i r  le  c h â t e a u  d e  P e s e u x ,  e t  l ’é co le . B o u rg e o is  
d e  B e rn e  1 5 2 9 . —  E .  R o t t  : L e s  M e r v e i l l e u x ,  d a n s  M N  
1 8 9 8 . —  4 . G u i l l a u m e ,  fils d u  n °  3, c o n s e il le r  d ’É 
t a t  15 7 9 , t  1 6 2 4 . —  5 . J e a n ,  fils d u  n °  3 , c o n s e il le r  
d ’É t a t  15 9 6 , m a ir e  d e  R o c h e f o r t  1 6 2 3 . — ■ 6 . J o n a s ,  
fils  d u  n °  2 , s e ig n e u r  d ’E s s e r t ,  c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  
d u  p r in c e  d e  C o n d é , m a ir e  d e  l a  C ô te  1 5 6 1 , c h â t e 
la in  d e  T h ie lle  1 5 6 8 , m a ir e  d e  N e u c h â te l  j u s q u ’en  
1 5 7 9 ,  b a n n e r e t ,  f  e n  L o r r a in e  1 5 8 7 . —  7 . S a m u e l ,  fils 
d u  n °  4 , d u  C o n se il d e  B e rn e  16 2 4 , t  a u  c h â t e a u  d e  
W o rb  a v a n t  o c to b re  1 6 4 4 . —  8 . G e o r g e s ,  d u  G ra n d  
C o n se il d e  B e r n e ,  b a i l l i  d ’É c h a l le n s  1 6 5 7 . —  9 . F r é 
d é r i c ,  m a j o r  a u  s e r v ic e  d e  S a x e . —  1 0 . Sim on, t  1684 , 
m a ir e  d e  R o c h e f o r t  16 4 9 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 6 5 6 , c h â 
te la in  d e  T h ie lle  1670 , c o m m a n d a  le s  t r o u p e s  n e u c h â -  
te lo is e s  e n v o y é e s  a u  s e c o u rs  d e  B e r n e  e n  1653  e t  1656 .
—  11 . D a v i d ,  f  1 6 6 3 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 6 2 4 , m a ir e  
d e  R o c h e f o r t  e t  d e  l a  C ô te  1 6 3 8 , d e  B o u d e v i l l ie r s  
1 6 4 8 . —  12 . D a v i d ,  fils  d u  n °  11 , g e n t i lh o m m e  e t  
i n t e r p r è t e  d ’H e n r i  I I  d e  L o n g u e v i l le  a u  c o n g rè s  d e  
M ü n s te r  1 6 4 8 , m a ir e  d e  B o u d e v i l l ie r s  1 6 5 0 , p r o c u r e u r  
g é n é r a l  16 5 3 , c h â t e la in  d e  B o u d r y  1 6 5 6 , c o n s e il le r  
d ’Ë t a t  1 6 6 6 , t  1 6 8 4 . —  13 . D a v i d - F r a n ç o i s ,  fils 
d u  n °  12 , * 12 a o û t  1 6 5 2 , f  17 1 2 , m a ir e  d e s  B r e n e t s  
1 6 8 8 -1 6 9 5 , a u t e u r  d ’u n e  P a r f a i t e  i n t r o d u c t io n  à  la  
g é o g r a p h ie  u n iv e r s e l l e  e t  d ’u n e  c a r te  d e  l a  p r in c ip a u té  
d e  N e u c h â te l ,  1 6 9 4 , c a p i ta in e - in g é n ie u r  a u  s e rv ic e  d ’A n 
g le te r r e  e t  d e s  É t a t s  g é n é r a u x .  —  C. K n a p p  : D . - F .  
d e  M e r v e i l l e u x , d a n s  B u l l .  S o c .  n e u c h .  d e  g é o g r a p h ie  X X .
—  14 . C h a r l e s - L o u i s ,  f r è r e  d u  n °  13 , c a p i ta in e  a u x  
g a rd e s - s u is s e s  e n  F r a n c e  1 7 1 0 , i n t e n d a n t  d e s  b â t im e n t s .  
A u te u r  d ’u n e  c a r te  d e s  G ris o n s . —  15 . C h a r l e s -  
F r é d é h i c ,  fils  d u  n °  14 , c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e  
17 2 0 , l i e u te n a n t - c o lo n e l  17 4 1 , f  29  m a i  17 4 9  à  P a r is .  
C h e v a l ie r  d e  S a in t - L o u is .  I l  a v a i t  p a s s é  a u  c a th o l ic i s m e  
e t  f u t  la  s o u c h e  d e s  M e rv e il le u x  d u  V ig n a u x  d e  F r a n c e .
—  16 . D a v i d - F r a n ç o i s ,  fils d u  n °  14 , t  17 4 8 , D r m e d .,  
o ff ic ie r e n  F r a n c e ,  r é é d i t a  la  c a r te  d e  N e u c h â te l  d e  son  
o n c le  e t  p u b l i a  e n t r e  a u t r e s  : A m u s e m e n t s  d e s  b a in s  d e  
B a d e n .  S e c r é ta i r e - in te r p r è te  d u  ro i  d e  F r a n c e  p rè s  d e s  
L ig u e s  G ris e s . —  17 . S a m u e l ,  1 6 6 1 -1 7 4 3 , c o n s e il le r  d ’É 
t a t ,  1 7 0 9 -1 7 2 7 , m a ir e  d e  L a  B ré v in e  1 6 8 9 -1 6 9 4 . —  18 . 
G u i l l a u m e ,  1 1 7 5 5 , fils d u  n °  17 , m a ir e  d e  B e v a ix  1722 , 
c o n s e il le r  d ’É t a t  1 7 2 7 , ju g e  d e s  T r o i s - É ta t  s. —  19 . S a -  
m u e l - H e n r i ,  1 7 7 7 -1 8 5 4 , c h â t e la in  d u  L a n d e r o n  1804- 
1 8 1 4 , d e  T h ie lle  1 8 1 4 -1 8 3 1 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 8 1 0 -1 8 3 1 .
—  V o ir  E .  Q u a r t i e r - l a - T e n te  : F a m i l l e s  b o u r g e o is e s .  —  
M N  1 9 0 4 , p . 1 4 2 . —  B i o g r .  n e u c h .  I I .  —  A . P i a g e t  : L e  
c u i s i n i e r  de J e a n  d e  F r i b o u r g ,  d a n s  M N  1 9 2 2 . [L . M.'J

U n e  b r a n c h e  a  é té  a g ré g é e  à  l a  b o u rg e o is ie  d e  la  
v i l le  d e  B e r n e  e n  1828 .

M E R V E L I E R  (a ll .  M o r s c h w i l )  (G. B e r n e ,  D . M o n 
t i e r .  V . D G S ) .  C orn , e t  V g e . E n  1 1 8 4 , M o r s w i l r e  ; 1435 , 
M e r v e l ie r .  A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  d e u x  f r e lo n s  d e  g u e u le s  
p o s é s  l ’u n  s u r  l ’a u t r e .  O n  y  a  t r o u v é  u n  r e fu g e  e t  d e s  
v e s t ig e s  d ’u n e  e x p lo i t a t io n  d u  fe r .  R a t t a c h é  a u  s p i r i tu e l  
à  M o n ts e v e l ie r ,  il e n  f u t  d é ta c h é  en  1768  e t  é r ig é  en  
p a ro is s e  ; l ’ég lise  e s t  d é d ié e  à  s a in t  R e m i.  R e g is t r e s  de  
b a p tê m e s  e t  d e  m a r ia g e s  d è s  1 7 7 1 , de  d é cè s  d è s  1773 .
—  T r o u i l la t .

M E R Z .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A p p e n z e l l ,  A rg o  v ie ,  
B e r n e ,  F r ib o u r g ,  G r is o n s , L u c e rn e ,  S a in t - G a l l ,  S o le u re ,  
Z o u g  e t  Z u r ic h .

A . C a n t o n  d ’A p p e n z e l l .  F a m il le  d e s  R h . - E x t . ,

m e n t io n n é e  d è s  le  X V I e s. d ’a b o r d  à  H e r i s a u  ; e lle  d o i t  
ê t r e  v e n u e  d e  S a in t - G a l l .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  t r o i s  
é to ile s  ( M e r z s t e r n e ) .  ■—  1. J o h a n n - G e o r g ,  d e  H e r i s a u ,  
1 7 6 1 -1 8 3 0 , s o u s - p r é f e t  d u  d i s t r i c t  d e  H r r i s a u  1 7 9 9 -1 8 0 1 , 
b a n n e r e t  d u  p a y s  d e r r iè r e  l a  S i t t e r  1 8 1 6 -1 8 1 8 , t r é s o r i e r
1 8 1 8 -1 8 1 9 , v ic e - la n d a m m a n n  1 8 1 9 -1 8 2 0 . —  2 . L o r e n z ,
* 1769 , a r d e n t  p a r t i s a n  d e s  r é v o lu t io n n a i r e s  p e n d a n t  l a  
R é v o lu t io n ,  d u  G ra n d  C o n se il d u  c a n to n  d u  S ä n t i s  
1 7 9 8 -1 8 0 0 , d u  C o n se il l é g is la t i f  h e lv é t iq u e  à  A a r a u .  —
3. J o h a n n - L u d w i g ,  d e  H e r i s a u ,  1 7 7 2 -1 8 5 1 , o ff ic ie r a u  
s e rv ic e  d e  S a r d a ig n e  1 7 9 0 -1 7 9 6 , c o m m a n d a n t  d u  b a 
ta i l lo n  a p p e n z e l lo is  e n  180 2  lo rs  d e  la  m a r c h e  c o n tr e  
le  g o u v e r n e m e n t  c e n t r a l  h e lv é t iq u e  à  B e r n e ,  m a jo r  
1805 , l i e u te n a n t - c o lo n e l  1 8 0 9 . I l  s ’o c c u p a  d e  m a t h é m a 
t iq u e s  e t  d e  to p o g r a p h ie ,  f i t  d e s  m e n s u r a t io n s  t r ig o n o -  
m é t r iq u e s ,  d e s  o b s e r v a t io n s  m é té o ro lo g iq u e s  e t  le v a  
d iv e r s e s  c a r te s .  —  4 . J o h a n n e s ,  d e  H e r i s a u ,  1 7 7 6 -1 8 4 0 , 
a u t e u r  d ’u n  re c u e i l  d e  p o é s ie s  : D e r  p o e t is c h e  A p p e n z e l l e r  
1 8 2 7 , e t  d ’u n  p e t i t  d ic t io n n a i r e  d e  lo c a l i té s .  —  5 . L u d w i g ,  
d e  H e r i s a u ,  * 1 8 1 7 , fils d u  n °  3 , in i t ié  p a r  so n  p è re  à  la  
t o p o g r a p h ie  e t  a u  c o m m e rc e , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 
1 8 6 1 -1 8 7 6 , d i r e c te u r  d e s  t r a v a u x  p u b lic s  1 8 6 7 . —  6 . J a 
k o b ,  d e  H e r is a u ,  1 8 7 4 -1 9 2 2 , d ’a b o r d  ty p o g r a p h e  à  
F r a u e n f e ld ,  B e r n e  e t  G e n è v e , s e c r é ta i r e  de  la  c h a n c e l le 
r ie  c a n to n a le  1 9 0 3 , c h a n c f  l ie r  d ’É t a t  19 1 0 , a u t e u r  d e  t r a 
v a u x  h is to r iq u e s  e t  s t a t i s t i q u e s  : D ie  G e b ä u d e v e r s ic h e 
r u n g s a n s ta l t  v o n  A p p e n z e l l  A .  B h .  ; D a s  k a n t o n a le  S te u e r 
w e s e n .  —  V o ir  K o lle r  e t  S ig n e r  : A p p .  W a p p e n -  u n d  G e
s c h le c h te r b u c h .  —  [E . Scii-1 —  7 . V i k t o r ,  d e  H e r is a u ,
* 13 d è e . 183 9  à  O d e ss a , D r p h i l . ,  p r o f e s s e u r  d e  c h im ie  
à  l ’u n iv e r s i t é  d e  Z u r ic h  1 8 7 1 -1 8 9 3 , f  25  m a i  1 9 0 4 . L is te  
d e  ses  p u b l ic a t io n s  d a n s  V S N G  1 9 0 4 . —  G . M e y e r  
v . K n o n a u  : U n iv .  Z u r i c h  1 9 1 4 , p .  6 1 . —  V ie r te l -  
j a h r s s c h r .  d .  N a t u r f .  G es . Z ü r .  1904 . —  8 . E r w i n ,  * 5 
j a n v i e r  18 8 4  à  W a ld  (A p p e n z e ll ) ,  p a s t e u r  à  W it ik o n  
( Z u r ic h )  d e  191 4  à  s a  m o r t ,  5 m a i  1 9 2 5 , s a v a n t  
o r ie n ta l i s t e ,  c o l l a b o r a te u r  à  la  t r a d u c t i o n  z u r ic o is e  de  
la  B ib le .  —  T S B G  1 9 2 6 . [H. B r.]

B . C an ton  d ’A r g o v ie . F a m il le  d e  M e n z ik e n , o ù  e lle  
a p p a r a î t  e n  146 5  a v e c  U l r i c h ,  v e n a n t  d ’A p p e n z e ll ,  
d u  C o n se il d e s  q u a t r e .  U n  r a m e a u  e s t  a u j o u r d ’h u i  
b o u rg e o is  d e  B e in w il a m  See, u n  a u t r e  d e v in t  b o u r 
g e o is  d 'A a r a u  en  1868 . —  H e r m a n n ,  * 7 ju i l l e t  
1871 à  A a r a u ,  m a î t r e  d e  s c ie n c e s  n a tu r e l l e s  a u  g y m 
n a s e ,  à  l ’éco le  s e c o n d a ir e  d e s  filles  e t  a u  t e c h n ic u m  de  
B e r th o u d  d e p u is  1 8 9 4 , p u b l i a  d e  n o m b r e u x  t r a v a u x  
h is to r iq u e s  e t  a u t r e s  d a n s  B B G ,  B e r n e r  S c h u l b la t t ,  
S M ,  Z Z ,  S c h w e iz .  M i l i t ä r z e i t u n g ,  H i s t ,  m i l i t .  d e  la  
S u i s s e  ; il p u b l i a  d a n s  la  S c h w e iz .  M o n a t s s c h r i f t  f .  
O ffiz ie r e  a l le r  W a f f e n  u n  r é s u m é  d u  g r a n d  o u v ra g e  de  
l ’é t a t - m a j o r  f r a n ç a is  s u r  la  g u e r r e  d e  1 8 7 0 -1 8 7 1 . C o l
la b o r a t e u r  d e  l a  H e i m a t k u n d e . . .  B u r g d o r f  (en  p r é p a r a 
t io n )  e t  a u  D H B S .  —  D S C .  [H . Tr.]

C. C a n to n s de B e r n e  e t  S o le u r e . Ce n o m  e s t  c i té  
p o u r  la  p re m iè re  fo is  a v e c  P e t e r ,  c h a n o in e  d ’I n t e r l a -  
k e n  e n  13 3 9  (T ill ie r  I ,  18 7 ). U n e  b r a n c h e  d e s  M erz  d e  
M e n z ik e n  (A rg o v ie )  d e v in t  b o u rg e o is e  d e  B e r n e  en  
1839  ; u n e  a u t r e ,  d e  B u r g  p rè s  d e  M o ra t ,  e n  18 8 6  —  
W i l h e l m - F r i e d r i c h ,  5 j a n v i e r  1 8 2 8 -  13 o c to b re  1880 , 
p a s t e u r  à  Z w e is im m e n  1 8 5 6 -1 8 7 0 , p u is  à  R ü t t i  p r è s  de  
B ü r e n  j u s q u ’à  s a  m o r t .  I l  c o l la b o ra  à  la  p r é p a r a t io n  
d u  recueil d e  c a n t iq u e s  d e s  é g lises  ré fo rm é e s  s u is s e s . —  
V o lk s b la t t  f .  d .  r é f .  K i r c h e  18 8 1 . —  Z u r  E r i n n e r u n g  a n  
W . F .  M e r z ,  1 8 8 1 . —  [T. 0 -] —  S o n  fils —  W a l t e r .
* 1862 , D r p h i l  , r é d a c t e u r  à  B e r n e ,  a u t e u r  d e  D e r  
a r m e  R o l a n d .  —  A  u n e  b r a n c h e  o r ig in a ir e  d e  H ä g e n 
d o r f  (S o le u re )  e t  b o u rg e o is e  d e  T h o u n e  e n  18 8 0 , se  r a t t a 
c h e n t  —  V i k t o r ,  * 1865  à  T h o u n e ,  D r j u r . ,  g re f f ie r  d u  
t r i b u n a l  f é d é ra l  1 8 9 6 , ju g e  f é d é r a l  1903  e t  p r é s id e n t  
1 9 1 1 -1 9 1 2 . —  L e o ,  f r è r e  d u  p r é c é d e n t ,  * 186 9  à  T h o u n e ,  
a v o c a t  1 8 9 3 , ju g e  c a n to n a l  19 0 3 , p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  
c o m m e rc ia l  1 9 1 2 , c o n s e il le r  d ’É t a t  d è s  1 9 1 5 , d i r e c te u r  
d e  la  j u s t i c e  1 9 1 5 -1 9 1 8 , d e  l ’in s t r u c t io n  p u b l iq u e  dès 
19 1 8 , c o n s e il le r  a u x  É t a t s  1 9 1 8 -1 9 1 9 , p r é s id e n t  d e  la  
c a is s e  h y p o th é c a i r e  d u  c a n to n  d e  B e r n e  1 9 2 1 . — A n n .  
d e s  a u to r i t é s  fé d é r a le s .  jH .  T r  ]

D . C an ton  d e  F r ib o u r g . P lu s ie u r s  fa m ille s  é te in te s ,  
c o n n u e s  d è s  la  fin  d u  X I V e s. e t  a u  X V e s ., d o n t  l ’u n e  
re ç u e  à  la  b o u rg e o is ie  p r iv i lé g ié e  d e  F r ib o u r g  a u x  
X V e e t  X V I e s ., j o u a  u n  rô le  im p o r t a n t  d a n s  le  g o u v e r 
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n e m e n t .  A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  u n  t e r t r e  d e  t r o i s  c o u p e a u x  
d e  s in o p ie  s o m m é s  c h a c u n  d ’u n  c h a m p ig n o n  d ’o r ,  c e lu i 
d u  m ilie u  p lu s  é le v é  ; a u  c h e f  d ’o r  c h a r g é  d e  d e u x  
b a n d e s  d e  g u e u le s  ( v a r ia n te ) .  —  1. W i l l i ,  b o u rg e o is  de  
F r ib o u r g  1469 , d e s  S o ix a n te  14 8 7 , d u  C o n se il S e c re t  

1 4 9 3 , f  1 5 0 4 . —  2 . R u d o l f ,  b o u rg e o is  
d e  F r ib o u r g  14 8 9 , d e s  S o ix a n te  1513 , 
d u  C o n se il S e c re t  1 5 1 4 . —  3 . J e r o -  
n im u s ,  d e s  S o ix a n te  1 5 1 7 , d u  C o n se il 
S e c re t  1 5 2 0 , 15 2 6 , b a n n e r e t  d e s  P l a 
ces 1 5 2 2 , t  1529 . — • 4 . C u n r a d ,  d e s  
S o ix a n te  1508 , b a n n e r e t  d e  l ’A u g e  
15 2 2 , d u  P e tit .  C o n se il 1 5 2 5 , t  1529 . 
F i t  p a r t i e  d e  p lu s ie u r s  d é lé g a t io n s .  
—  5 . P e t e r ,  d e s  S o ix a n te  1 5 1 3 ,1 5 1 5 , 
1524, g r a n d  s a u t i e r  1 5 1 5 -1 5 1 8 , f  15 2 5 .

—  6 . B e r n a r d ,  d e s  S o ix a n te  1 5 4 3 , b a i l l i  d ’IU ens 1550- 
1553 , d 'É v e r d e s - V u ip p e n s  1 5 5 4 -1 5 5 9 , f  15 6 0 . —  7 . 
A dam , d e s  S o ix a n te  1555 , b a i l l i  d e  V a u lru z  1 5 5 6 -1 5 6 1 , 
t  1 5 6 2 . —  D ’u n e  s e u le  fa m il le  o r ig in a ir e  d e  C h a s te l  
(B u rg ) ,  c i té e  e n  1496 , d e s c e n d e n t  le s  n o m b r e u x  M erz, 
b o u rg e o is  d e  c e t t e  c o m m u n e .  —  A l f r e d ,  d e  B u rg , 
* 18 7 9 , a v o c a t ,  ju g e  a u  t r i b u n a l  d e  la  S a r in e  1 914- 
1 9 1 6 , a u  T r ib u n a l  c a n t o n a l  d è s  1 9 1 6 , p r é s id e n t  de  
ce c o rp s  e n  1923  e t  1 9 2 8 . —  V o ir  L L . —  W e i tz e l  : 
R é p e r to i r e , d a n s  A S H F  X .  —  E n g e lh a r d  : C h r o n i k . —  
W e l t i  : S ta d t r e c h t  v o n  M u r t e n .  —  H . N a e f  : F r i b o u r g  
a u  s e c o u r s  d e  G e n è v e .  —  R e v u e  d e s  f a m i l l e s  1 9 1 6 , p . 
3 5 8 . —  A rc h iv e s  d e  M o ra l .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  F r i 
b o u r g .  [G. Cx.)

E .  C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  F a m il ie  b o u rg e o is e  d e  C o ire , 
v e n u e  d ’A lle m a g n e .  —  F r i e d r i c h , D r m e d .,  2 1  m a i 
1 8 5 7  - 2  f é v r .  1 9 1 4 ,  m é d e c in  à  C o ire , m e m b r e  d e  p lu s ie u r s  
a u to r i t é s ,  f u t  l ’â m e  d e s  œ u v re s  e n  f a v e u r  d e s  m a la d e s  
à  C o ire . —  B M  1 9 1 4 .  —  K S A  1 9 1 4 ,  n °  1 9 .  [F . P .]

F .  C a n t o n  d e  L u c e r n e .  —  F r i e d r i c h ,  de L u c e rn e ,  
in s p e c te u r  f o r e s t ie r  d e  l ’E n t l e b u e h  1 8 7 9 -1 8 8 5 , fo r e s t ie r  
c a n to n a l  d u  T e s s in  j u s q u ’e n  19 0 9 , i n s p e c te u r  fé d é ra l  
d e s  fo r ê ts  1 9 0 9-1919  ; r é d a c t e u r  d e  la  S c h w e iz .  M i l c h 
z e i t u n g , a u t e u r  d e  E n t l e b u c h  u n d  s e in e  V ie h z u c h t ,  1887 , 
D ie  E d e l k a s t a n i e ,  e tc .  [P .-X . W .]

G . C a n t o n  de  S a i n t - G a l l .  V ie ille  fa m il le  b o u rg e o is e  
d e  S a in t - G a l l .  A r m o i r i e s  : d ’o r  à  la  fa s c e  d ’a z u r ,  c h a rg é e  
d ’u n  so le il  e t  d ’u n e  é to ile  d u  c h a m p  ( v a r ia n te s ) .  —
1. K o n r a d ,  b o u rg e o is  d e  S a in t - G a l l ,  c i té  d e  140 0  à  1420 , 
a n c ê t r e  c o m m u n  d e  la  fa m ille  a c tu e l le .  —  2 . H e i n r i c h  
o u  H e i n z ,  c i té  d e  140 9  à  1446 , d é s ig n é  e x p r e s s é m e n t  en

1 41 9  c o m m e  « h o m m e  l i 
b r e  e t  b o u rg e o is  » d e  S a in t -  
G a ll, d u  C o n se il 1418 , 
v i c e - b o u r g m e s t r e  1420 , 
h o s p i ta l i e r  1 4 2 1 , e tc .  —
3 .  L i e n h a r d , f i l s  d u  n °  1 ,  
s e c r é t a i r e  d e  v i l l e  1 4 5 0 ,  
d u  C o n s e i l  1 4 5 1 - 1 4 5 5 .  —
4 .  L i e n h a r d ,  fils d u  n °  3 ,  
d u  C o n se il 1 4 7 3 ,  a m m a n i i  
d e  la  v il le  1 4 7 9 ,  b o u r g 
m e s t r e  1 4 9 0  ; le  7  m a rs  
d e  la  m ê m e  a n n é e ,  il c o n 
c lu t  a v e c  le s  C o n fé d é ré s  
la  p a ix  d ’E in s ie d e ln  si d u re  
p o u r  S a in t - G a l l  ; p a r  sa  
c ir c o n s p e c t io n  e t  la  c o n 
s id é r a t io n  q u ’il i n s p i r a i t ,  
i l  a p a i s a  la  d a n g e r e u s e  s é 
d i t io n  d u  1 0  f é v r .  1 4 9 1

Heinrich-Kaspar Merz. D ’après d i t e  d u  « fo l  j e u d i  », f  1507 .
une gravure sur acier de C. __  M V C  X X V Î  e t

G onam bach (BibL N at. Berne). X X X I V .  —  L e s  M erz  d e s
g é n é r a t io n s  s u iv a n t e s  o n t  

é té  f o n c t io n n a i r e s  m u n ic ip a u x ,  a r t i s a n s  ou  th é o lo g ie n s .
—  5 . H E iN R iC H -(K a sp a r) , * l 6r m a i  180 6  à  S a in t- G a ll ,  
t  29  j u i l .  1 8 7 5 , u n  d e s  g ra v e u r s  c é lè b re s  d e  so n  
te m p s ,  a  v é c u  p re s q u e  t o u t e  s a  v ie  à  M u n ic h . —  
A D B .  —  S K L  (a v e c  l is te  d e  ses œ u v re s ) .  —  6 . O s k a r -  
( D a v id - H e in r ic h ) , fils d u  n °  5 , * 1851 à  M u n ic h , t  19 0 8  à  
Z u r ic h ,  c o m p o s i te u r  e t  c r i t iq u e  m u s ic a l ,  f ig u r a  p a r m i  
les  a m is  d e  R ic h a r d  W a g n e r  à  B a y r e u t h ,  c o l la b o r a n t  
p e n d a n t  d e  lo n g u e s  a n n é e s  à  la  p r é p a r a t i o n  d e s  F e s t i 

v a ls .  —  U S t G  V  e t  V I .  —  V a d ia n  : C h r o n ik .  —  L L .  —  
L L H .  —  H a r tm a n n  : L e b e n d e  G e s c h le c h te r  ( m u s . à  la  
B ib i,  d e  S a in t- G a ll) .  —  B ü r g e r b u c h  1 9 2 0 . —  S t .  G a lle r  
N b l .  19 0 9 , p .  67  e t  81 ; 1 9 1 2 , p .  90  ; 19 2 5 , p .  6 3 . —  D e r  
K t .  S t .  G a lle n  ( l iv re  d u  c e n te n a i r e ) ,  p .  4 5 0 . [B t.]

H .  C a n t o n  d e  S c h w y z .  F a m il le  d e  l ’a n c ie n  p a y s  d e  
S c h w y z . E r n i ,  t  1444 à  S a in t - J a c q u e s  s u r  la  B irs e  ; 
J o s t  e t  K a s p a r ,  f  à  M a r ig n a n  1 5 1 5 . —  1. H a n s ,  b a il l i  
d e  T h u r g o v ie  1468 , 1496 . —  2 . J a k o b ,  b a i l l i  d e  M e n d r i-  
s io  15 4 8 , où  il f u t  a s s a s s in é .  —  L L . —  M . D e t t l i n g :  
S c h w y z e r c h r o n i k .  [D . A.]

I .  C a n t o n  d e  Z o u g  L 'u n e  d e s  p lu s  a n c ie n n e s  f a m il 
le s  d e  l a  v a l lé e  d ’/E g e r i .  L a  b r a n c h e  d e  la  v il le  d e  Z o u g  
s ’e s t  é te in te  e n  1 7 2 3 . B e r c h t o l d  é t a i t  té m o in  à  Z o u g  
e n  1 4 1 4 . P lu s ie u r s  M erz  d e  B u o n a s  (R is c h ) ,  r e n o u v e 
lè r e n t  e n  156 5  le u r  b o u rg e o is ie  à  Z o u g . —  K a r l -  
J o s e p h ,  15 d é c . 1818  - 25  a v r i l  18 8 6 , v é té r in a i r e ,  
p r é s id e n t  d e  l a  c o m m u n e  d ’U n te r - Æ g e r i  1 8 5 6 -1 8 6 5 , 
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il j u s q u ’e n  1 8 7 6 , c o n s e il le r  
d ’E t a t  1 8 6 0 -1 8 7 6 , l a n d a m m a n n  1 8 6 4 , c o n s e i l le r  n a t i o 
n a l  1 8 6 7 -1 8 7 2 . —  G fr .  2 3 , p .  3 2 3 . —  A . L e t t e r  : Æ g e r i -  
ta l ,  p .  1 6 1 . — - Z u g e r  K a le n d e r  18 9 2 , p .  2 0 .[W .-J . M e t e r . ]

J .  C a n t o n  d e  Z u r i c h .  —  J a k o b ,  d e  B u c h  a m  I r c h e l ,  
* 7 a v r i l  17 8 3 , t  2 0  o c t .  18 0 7 , p e in t r e  e t  g r a v e u r ,  é lè v e  
d e  H e in r ic h  L ip s ,  t r a v a i l l a  à  V ie n n e . —  N b l .  K ü n s t l e r -  
g e s . 1 8 1 1 . —  J . - W .  V e i th  : N o t i z e n  a u s  d e m  L e b e n  v o n  
J .  M e r z .  —  S K L .  [H . Br.]

M E R Z L I G E N  (C . B e r n e ,  D . N id a u .  V . D G S ). C o m . 
e t  V g e  d e  la  p a ro is s e  d e  B ü rg le n .  A u  X I I I e s. M e r c i n  (? ), 
M e r z e l i n g e n  ; a u  X I V e s . M e r z l i n g e n ,  J e r z e l i n g e n .  L e  
v il la g e  f a i s a i t  p a r t i e  d e  la  s e ig n e u r ie  d e  N id a u  e t  p a s s a  
a v e c  e lle  à  B e r n e  e n  1 3 8 8 . A u  m o y e n  â g e , le s  c o m te s  d e  
K ib o u r g  y  p o s s é d a ie n t  d e s  b ie n s ,  p lu s  t a r d  ce  f u t  le  c a s  
d e s  c o m te s  d e  N e u c h â te l - N id a u ,  d e  l ’a b b a y e  d e  F r ie n i s -  
b e rg , d u  p r ie u r é  d e  l ’I le  d e  S a in t - P ie r r e ,  e tc .  L ’a t t r i 
b u t io n  d e  la  d îm e  à  N ic o la s  d e  R o m o n t  ( R o d m u n t )  
(1354) e t  à  l ’é c u y e r  J o h a n  G ra n s  (1 3 5 8 ) d o n n a  l ie u  à  u n  
in t é r e s s a n t  j u g e m e n t  d e  v a s s a l i t é  (11 j u i n  1 3 6 6 ). P e n 
d a n t  la  g u e r r e  d e s  P a y s a n s ,  u n e  la n d s g e m e in d e  se  t i n t  
e n  1653  à  M e rz lig e n . E n  1 6 7 4 , le s  h a b i t a n t s  d u  lie u  
d é s i r è r e n t  c o n s t r u i r e  u n e  é g lise . D é b o u té s ,  ils  d e m a n 
d è r e n t  e n  172 4  à  f a ir e  p a r t i e  d e  la  p a ro is s e  d e  K a p p e le n ,  
ce  q u i  n e  p u t  ê t r e  a c c o rd é  v u  l ’e x ig u ï té  d e  l ’é g lise  d e  ce 
v il la g e . —  V o ir  F R B .  —  A rc h .  N id a u .  —  v .  M ü lin e n  : 
B e i t r ä g e  V I .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  B e r n e .  [ A e s c h b a c h e r .  |

M E S C H I N I .  F a m il le  m e n t io n n é e  d a n s  le  G a m b a -  
ro g n o  d è s  le  d é b u t  d u  X V I I e s . —  1. P i e t r o - F r a n c e s c o  
d ’A la b a r d ia ,  * 2 6  a v r i l  1 7 5 7 , t  12 a v r i l  1 8 1 3 , s tu c a t e u r ,  
d é c o r a  p lu s ie u r s  p a la is  à  G ê n es , à  M ila n  e t  à  M o n z a . E n  
18 1 3 , i l  f u t  a p p e lé  p o u r  t r a v a i l l e r  à  l a  r é é d i f ic a t io n  de  
M o sc o u , m a is  m o u r u t  a v a n t  d e  s ’y  r e n d r e .  —  2 . F r a n -  
c e s c o - D o m e n ic o ,  d ’A la b a r d ia ,  * 4  a o û t  17 6 2 , t  3 d é c . 
1840 , a r c h i t e c t e  e t  in g é n ie u r .  I l  t r a v a i l l a  d ’a b o r d  à  
P a r m e  e t  à  M a n to u e .  A u  T e s s in , il c o n s t r u i s i t  p r e s q u e  
to u t e s  le s  r o u te s  d u  S o p r a - C e n e r i ,  le  g r a n d  p o n t  
d ’A s c o n a , la  r o u t e  d u  G o th a r d  de  B e l i in z o n e  à  G e s e h e 
n e n .  D é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 8 1 3 -1 8 3 0 , c o n s e il le r  
d ’É t a t  1 8 1 5 -1 8 2 7 , l a n d a m m a n n ,  r e g g e n te  1 8 2 5 . —  3 . 
G i o v a n n i - A n t o n i o ,  f r è r e  d u  n °  2 , * 7 j a n v .  1776 , 
t  28  m a i  1848 , a v o c a t  e t  n o ta i r e ,  d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il 1 8 1 5 -1 8 2 1 . U n  d e s  c h e fs  d e  l a  r é v o lu t io n  d e  
G iu b ia s c o  1 8 1 4 . —  4 . G i o v a n - B a t t i s t a ,  d e  M a g a d in o , 
t  1878 , a v o c a t ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 8 3 9 -1 8 4 4 . 
U n  d e s  f o n d a te u r s  en  186 6  e t  d i r e c t e u r  p e n d a n t  d o u z e  
a n s  d u  R e p e r to r io  d i  g i u r i s p r u d e n z i a  p a t r i a .  —  5 . 
C a r l o ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  3, 12  a v r i l  1861 - 7 d é c . 1907 , 
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il,  b ie n f a i t e u r  d e  la  c o m m u n e  
e t  d e  la  p a ro is s e  d e  M a g a d in o . —  S a  fe m m e , T e o d o 
l i n d a ,  n é e  Z a c c h e o , r e ç u t  e n  192 0  la  c ro ix  d ’o r  P r o  
E c c le s ia  et P o n t i j i c e ,  d e  B e n o î t  X V  p o u r  ses  m u n i f i 
c en c e s  e n  f a v e u r  d es  c a th o l iq u e s  d e  L o n d r e s .  —  S K L .
—  B ia n c h i  : A r t i s t i  t i c i n e s i .  —  A . B a ro  filo : S to r ia .
—  E d u c a to r e  1 8 7 8 . —  B S t o r .  1892 e t  1 9 0 7 . —  S . F r a n -  
sc in i : L a  S v i z z e r a  i t a l i a n a .  —  D e  V i t  : I l  L a g o  M a g 
g io r e .  [ C .  T r e z z i . n i . ]

M E S C H L E R  (à  l ’o r ig in e  M a c e l l a r iu s ).  V ie ille  fa -  
m ille  d u  v a l  d ’A n n iv ie r s  (V a la is ) ,  q u i  e s s a im a  d e  b o n n e  
h e u re  ; u n e  b r a n c h e  s ’é t a b l i t  à  L o è c h e  e t  d e  l à  à  T o u r -  
te m a g n e .  —  1. S a m u e l , d e  T o u r te m a g n e ,  n o ta i r e ,  m a jo r  
d e  L o è c h e  1 7 0 2 . — ■ 2 . M o r it z , d e  T o u r te m a g n e ,  * 16
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s e p t .  183 0  à  B r ig u e , j é s u i te  1 8 5 0 , p ro v in c ia l  de  l a  p ro v in c e  
a l l e m a n d e  18 8 1 , c o n s e il le r  d e  l ’a s s is ta n c e  a l le m a n d e  
à  F ie s o le  e t  R o m e  1 8 9 2 -1 9 0 6 , t  2 d é c . 1 9 1 2  à  E x a te n .  
C o l la b o r a te u r  à  d iv e rs e s  p u b l ic a t io n s ,  e t  a u t e u r ,  e n t r e  
a u t r e s ,  d e  : D ie  N o v e n e  u .  I. F r a u  i n  L o u r d e s , 1876  ; 
D ie  G a b e  d e s  h l .  P f m g s t f e s t e s ,  1887  ; D a s  L e b e n  u n s .  
H e r r n  J e s u  C h r i s t i ,  18 9 0  ; D a s  h a th o l .  K i r c h e n ja h r ,  190 4  ; 
D ie  G e s e l ls c h a ft  J e s u ,  1 9 1 1 . —  B W  G  I I I .  —  F u r r e r  I I I .  
—  O . P f ü l f  : P .  M .  M e s c h le r .  —  N . S c h e id  : P .  M .  
M e s c h le r .  [D . I.]

M E S E Y ,  M I S E Y .  F 'a m ille  b o u rg e o is e  d e  M oral, 
c o n n u e  d è s  le  d é b u t  d u  X V I e s . A r m o i r i e s  : p a r t i  de  
g u e u le s  e t  d ’a r g e n t  à  d e u x  lio n s  d e  l ’u n  e n  l ’a u t r e .  —  
W i l h e l m ,  b o u r g m e s t r e  1 6 0 3 -1 6 0 6 , b a n n e r e t  1607 . L es  . 
M ese y  é t a i e n t  p a r t i c ip a n t s  à  la  g r a n d e  p r o p r ié té  d ’E r l i  ! 
e t  B ra n d ,  d o n t  la  jo u is s a n c e  é t a i t  r é s e r v é e  a u x  b o u rg e o is  
q u i ,  e n  1 5 1 7 , a v a i e n t  d é f r ic h é  l a  p a r t i e  d u  G ra n d  M a ra is  
q u i  p o r t e  ce  n o m . —  E n g e lh a r d  : C h r o n ik  I .  [R . M.] 

M E S O C C O  (a il.  MlSOX) (G. G r is o n s . V . D G S ) .  V a llé e , 
b o u r g  e t  c h â t e a u .  A  la  h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e  M eso cco  se 
r a t t a c h a i t  a u s s i  le  v a l  C a la n c a . L e  p a y s  f o r m a i t  j a d i s  
le  c o m té  d e  M eso cco , q u i  a p p a r t i n t  a u x  b a r o n s ,  p u is  
c o m te s  d e  S a x -M e so c c o  d u  c o m m e n c e m e n t  d u  X I I I e s. 
à  1 4 8 0 . G ia n - P ie t r o  d e  S a x -M e so c c o  le  v e n d i t  a u  c o m te  
T r iv u lc e  q u i ,  à  la  s u i t e  d ’u n e  q u e re l le  a v e c  L u d o v ic - le -

M o re , d e  M ila n , e n t r a  e n  1496  a v e c  s o n  c o m té  d a n s  la  I 
L ig u e  G ris e . A  p a r t i r  d e  c e t t e  é p o q u e  le  c o m té  de 
M eso cco  c o n s t i t u a  la  V I I I e H a u te  ju r i d i c t i o n  d e  la  
L ig u e  G rise . E n  15 4 9 , i l  se  r a c h e t a  a u  c o m te  T r iv u lc e  
p o u r  24  5 0 0  é c u s .  L a  h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e  M eso cco  se 
c o m p o s a i t  d e  q u a t r e  ju r i d ic t i o n s  c iv ile s  : le  v ic a r ia t

i s u p é r ie u r ,  a v e c  M eso cco , S o a z z a  e t  L o s ta l lo  ; le  v ic a r ia t  
in f é r ie u r ,  de  C a m a  à  S a n - V i t to r e  a v e c  R o v e r e d o  c o m m e  
c h e f - l ie u  ; C a l a n c a - E x té r i e u r  a v e c  S a n ta - M a r ia  c o m m e  
c h e f - l ie u  e t  C a la n c a - I n té r ie u r  a v e c  A rv ig o  c o m m e  c h e f -  
lie u . L a  h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e v in t  e n s u i te  le  d i s t r i c t  d e  la  
M o esa . —  A rc h iv e s  c o m m u n a le s  d e  M eso c co  e t  C a la n c a .

J u s q u ’à  l ’o u v e r tu r e  d u  c h e m in  d e  f e r  d u  G o th a r d  en  
1882 , le  v a l  M eso cco  a v a i t  u n  t r a f i c  a n im é .  D a n s  l ’a n t i 
q u i t é  d é jà ,  la  r o u t e  d u  S a in t - B e r n a r d in  é t a i t  u n  p a s s a g e  
a lp e s t r e  t rè s  f r é q u e n té  ; e n  p lu s ie u r s  e n d r o i ts ,  o n  v o i t  
e n c o re  le s  t ra c e s  d ’u n e  r o u te  ro m a in e .  L a  r o u t e  a c tu e l le  
a  é té  c o n s t r u i t e  d e  181 8  à  182 2  ; le  c h e m in  d e  f e r  à  v o ie  
é t r o i t e  B e l lin z o n e -M e so c c o  a  é té  é ta b l i  d e  190 5  à  1907 . 
—  V o ir  v o n  L ie b e n a u  : D ie  G r a fe n  v o n  S a x - M i s o x .  —
B . P u o r g e r  : D e r  A n s c h l u s s  d e r  M e s o lc in a  a n  G r a u b ü n 
d e n ,  d a n s  J H G G  1917 . —  S . T a g l ia b i le  : L a  S i g n o r i a  
d e i  T r i v u l z i o  i n  v a l le  M e s o lc in a ,  d a n s  B o l le t t in o  d e l la  
S v i z z e r a  i t a l i a n a  1 9 2 7 . |B . p .]

L e  c h e f - l ie u ,  M eso cco , c o m p r e n d  le s  lo c a l i té s  d e
A n d e rg ia ,  A n z o n e ,  B e n a b b ia ,  C e b b ia ,  C re m e o , B a r b a ,  
D o ira ,  L eso , S . R o c c o , S o g ra n o  e t  S . B e r n a r d in o -
S . G ia c o m o . D a n s  le  r e n t i e r  im p é r ia l  d e  8 3 1 , I n  M e s a n c o  
(C o d . I ,  n °  193) ; 1 0 2 6 , i n  M e s a u c i n a m  (C o d . I ,  n "  8 6 ).

I A u  X I I I e s. d é jà ,  M eso cco , c o m m e  le s  a u t r e s  c o m m u n e s  
d e  la  v a llé e  p o s s é d a i t  u n e  la r g e  a u to n o m ie  ; il p o s s é 

d a i t  d e s  a lp a g e s  e t d e s  f o r ê t s  ;
a u  X V e s .,  il e x e r ç a i t  lu i- m ê m e  
s a  p o lic e  r u r a le .  L e  t r i b u n a l  d e  la  
v a llé e  d o n t  le  p r é s id e n t  ( v i c a r io )  
é t a i t  c h o is i p a r  le s  c o m te s  d e  S a x -  
M eso cco , s ié g e a i t  à  M eso cco  e t  se 
c o m p o s a i t ,  o u t r e  le  p r é s id e n t ,  de  
14 ju g e s .  L a  l a n d s g e m e in d e  d e  la  
v a l lé e  se  r é u n i s s a i t  à  M eso cco .
L e s  c o m m u n e s ,  h è re s  d e  le u r s  
l ib e r té s ,  é t a i e n t  s o u v e n t  e n  c o m 
p é t i t i o n  a v e c  le u r s  s e ig n e u rs  t e r 
r i t o r i a u x .  L ’é g lise  d e  M eso cco  e s t  
d é d ié e  a u x  s a in t s  P ie r r e  e t  P a u l .  
L a  c h a p e l le  de  la  M a d o n n a  d e l 
C a s te llo ,  s i tu é e  a u  p ie d  d u  c h â 
t e a u ,  a  d e s  f r e s q u e s  d u  X V e s . A u  
X V I e s .  la  fo i n o u v e l le  p é n é t r a  
d a n s  la  v a l lé e  a v e c  J e a n  B e c c a r ia ,  
m a is  e lle  f u t  e x t i r p é e  p a r  la  C o n 
t r e - R é f o r m a t io n  d e  C h a r le s  B o r-  
r o m é e .  R e g is t r e s  d e  p a r o is s e  d è s  
1701 . —  L L .  —  A rc h ,  d e  M e 
s o c c o . —  G . L e o n h a r d i  : D ie  
A u s r o t t u n g  d e s  P r o t e s t a n t i s m u s  
i m  M is o x e r t a l ,  d a n s  D e r  w a h r e  
P r o te s t a n t  I I I .  —  S p r e c h e r  : C r o 
n ic a ,  2 7 2 . —  N ü s c h e le r  : G o tte s 
h ä u s e r .  —  G . F i e n t  : V e r f a s s u n g s 
k u n d e .  —  D ’A le s s a n d r i  : A t t i  d i  
S a n  C a r lo . [L . J .]

L e  c h â te a u  d e  M e s o c c o .  D es  t r o u 
v a i l le s  d e  l ’â g e  d e  la  p ie r r e  in d i 
q u e n t  q u e  l a  c o llin e  d u  c h â t e a u  
é t a i t  d é jà  h a b i t é e  à  l ’é p o q u e  p r é 
h is to r iq u e .  D a n s  le  v o is in a g e  o n  a 
a u s s i  t r o u v é  d e s  t r a c e s  é t r u s q u e s  
e t  ro m a in e s .  L a  p re m iè re  m e n t io n  
h i s to r iq u e  d u  c h â t e a u  d e  M eso cco  
d a t e  d u  X I I e s . A u  m o y e n  â g e , 
c e t t e  fo r te r e s s e  a  jo u é  u n  g ra n d  
rô le  e t  p a s s a i t  p o u r  im p r e n a b le .  
L ’e m p e r e u r  S ig is m o n d  la  v i s i t a  en  
14 1 3 . L e  rô le  d u  c h â t e a u  f u t  p a r t i 
c u l iè r e m e n t  i m p o r t a n t  lo r s  d e s  
b a ta i l l e s  d ’A rb e d o  e n  1422  e t  de  
G io rn ic o  e n  1 4 7 8 . E n  1 4 8 0 , il f u t  
v e n d u  a v e c  t o u t e  l a  v a l lé e  à  J e a n -  
J a c q u e s  T r iv u lc e ,  c o n s id é r a b le 

m e n t  f o r t i f ié  e t m u n i  d ’a r t i l l e r i e .  T ro is  in v e n ta i r e s ,  
d a t a n t  d e  la  d o m in a t io n  d e s  T r iv u lc e ,  s o n t  c o n s e rv é s  
e t  d o n n e n t  u n e  d e s c r ip t io n  a s s e z  e x a c te  d e  l ’é t a t  o ù  
le c h â t e a u  se  t r o u v a i t  a lo r s .  E n  1 4 9 9 , o n  e n  s o r t i t  l ’a r 
t i l le r ie  q u i  s e r v i t  a u x  G ris o n s  à  p r e n d r e  d ’a s s a u t  la  
r e d o u te  de  C a lv e n  ; la  m ê m e  a r t i l l e r i e  f u t  e m p lo y é e

Ruines du château  de Mesocco vers 1860. D 'après une gravure sur acier de A. Fesca 
(B ibliothèque Nationale, Berne).
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e n  1525 a u  s ièg e  d e  G h ia v e n n a .  E n  1 5 2 6 , le  c h â t e a u  f u t  
d é t r u i t  d e  f o n d  e n  c o m b le  p a r  le s  G r is o n s . E n  19 2 2 , la  
s o c ié té  P r o  C a m p a g n a  s ’in t é r e s s a  à  c e t t e  r u in e  ; e lle  
e n t r e p r i t  a v e c  le  c o n c o u r s  d ’é tu d i a n t s  s u is s e s ,  a u x q u e ls  
l ’é c r iv a in  H e in r ic h  F e d e r e r  a v a i t  a d re s s é  u n  a p p e l  e t  
q u i  t r a v a i l l è r e n t  c o m m e  v o lo n ta i r e s ,  d ’im p o r t a n t s  t r a 
v a u x  d e  r e s t a u r a t i o n .  C e t te  ru in e ,  q u i  p a s s e  p o u r  la  
p lu s  g r a n d e  d e  l a  S u is s e ,  e s t  a c tu e l le m e n t  u n  m o n u m e n t  
h i s to r iq u e  p la c é  s o u s  la  p r o te c t io n  d e  l a  C o n fé d é r a 
t i o n .  —  V o ir  I I  S a n  B e r n a r d in o  ( n u m é ro  ju b i la i r e  
1 9 2 6 ). [A. Ciocco.]

M E S S E L O  o u  M E S S E L L O .  F a m il le  f r ib o u rg e o is e ,  
o r ig in a i r e  d e  l a  v a l lé e  d ’A o s te ,  r e ç u e  d a n s  l a  b o u rg e o is ie  
p r iv i lé g ié e  d e  F r ib o u r g  e n  1521 d a n s  la  p e r s o n n e  de  
L o u i s  M esse lo , le  m e rc ie r  ; é t e in t e  a u  X V I I e s. B ie n 
f a i t r i c e  d e  l ’h ô p i ta l  d e  F r ib o u r g .  A r m o i r i e s  : t r a n c h é  
a u  1 d ’a r g e n t  a u  l io n  d ’a z u r  s u p p o r t a n t  d e  s a  p a t t e  
d e x t r e  u n e  ro s e  d e  g u e u le s ,  a u  2  d ’a z u r  à  d e u x  p a ls  
d ’o r .  —  H a n s ,  fils d u  p r é c é d e n t ,  d e s  S o ix a n te  1559 , 
d e s  S e c re ts  15 6 3 , d u  P e t i t  C o n se il 1 5 7 1 , f  15 8 2 . S a  fille  
M a r g u e r i t e ,  lé g u a ,  p a r  t e s t a m e n t  d u  19 a o û t  1592 , 
u n e  p a r t i e  d e  s a  f o r tu n e  p o u r  la  c o n s t r u c t io n  e t  le  
d é v e lo p p e m e n t  d u  co llè g e  S a in t- M ic h e l .  L a  C h r o n i 
q u e  d i t e  d e  M esse lo  e s t  u n  e x t r a i t  d e  ce lle  d ’A n to n  
P a l l ia r t i ,  f a i t  p r o b a b le m e n t  p a r  H a n s .  —  L L .  —  
F u c h s - R a e m y  : C h r o n iq u e .  —  F G  X I V  140 . —  A . 
B ü c h i  : D ie  C h r o n ik e n  v o n  F r e i b u r g ,  2 6 8 . —  A rc h iv e s  
d ’É t a t  F r ib o u r g .  [G. Cx.l

M E S S E N  (G . S o le u re ,  D . B u c h e g g b e rg .  V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e  p a r o is s ia l .  E n  1 2 7 8 , M e s s o n .  R e s te s  de  
c o n s t r u c t io n s  r o m a in e s  ; l ’é g lise  s e m b le  b â t i e  s u r  d es  
r u in e s  ro m a in e s .  U n  t o m b e a u  p r é g e r m a n iq u e  c o n te n a n t  
u n  s q u e le t t e ,  d e s  b o u c le s  d ’o re ille s  d e  b r o n z e  e t  d ’a u t r e s  
o b je t s  d e  p a r u r e  a  é té  d é c o u v e r t  e n  1 9 2 3 . L e s  p re m ie r s  
s e ig n e u rs  d e  M esse n  a p p a r t e n a i e n t  à  u n e  fa m il le  de  
m in i s t é r i a u x  d e s  K ib o u r g  q u i  p o r ta ie n t ,  le  n o m  d e  la  
lo c a l i té  (A r m o i r i e s  : d ’a z u r  a u  c h â t e a u  d ’a r g e n t  à  d e u x  
to u r s ) .  I ls  s o n t  c i té s  a u  X I I e s . e t  d e v in r e n t  b o u rg e o is  
d e  S o le u re  ( M a t t h i a s ,  a v o y e r  d e  S o le u re  1 3 0 3 ). L a  
fa m il le  s ’é te ig n i t  d a n s  l a  d e s c e n d a n c e  m â le  a v e c  J a k o b ,  
t  a v a n t  1 3 3 0 . L a  s e ig n e u r ie  d e  M esse n  p a s s a  p a r  
V e re n a  a u  c h e v a l ie r  J o r d a n  d e  B u r g is te in ,  e t  p a r  u n e  
h é r i t i è r e  d e  c e t t e  fa m il le  à  H e in r ic h  v o m  S te in .  L a  s e i
g n e u r ie  e t  l a  c o l la t io n  d e  M esse n  f u r e n t  l ’o b je t  d ’u n  
c o n f l i t  e n  14 1 0  e n t r e  H a n s - U lr ic h  v o m  S te in  e t  le  c h a 
p i t r e  d e  S a in t - O u r s  d e  S o le u re ,  d o n t  le s  p r é t e n t io n s  se 
b a s a ie n t  s u r  u n e  c e s s io n  f a i t e  p a r  u n e  A d e lh e id  v o n  
M esse n , a v a n t  12 7 8  d é jà .  P a r  a r b i t r a g e  d u  C o n se il de  
S o le u re ,  to u s  le s  d r o i t s  p a s s è r e n t  a p r è s  le  d é c è s  d e  
H a n s - U l r ic h  a u  c h a p i t r e .  S o le u re  e x e r ç a  d è s  lo rs  la  
b a s s e  j u r i d i c t i o n  ; le  t r a i t é  d e  W y n ig e n  r é g la  e n  1665 
la  q u e s t i o n  d e  l a  h a u t e  j u r i d i c t i o n ,  c o m m e  p o u r  le  
r e s te  d u  B u c h e g g b e rg  e t  la  c o n f ia  à  B e r n e .  A f in  d e  
p o u v o ir  m a in t e n i r  le  c a th o l ic i s m e  à  K r i e g s t e t t e n ,  le  
c h a p i t r e  d e  S a in t - O u r s  d u t  c é d e r  e n  1 5 7 7  s o n  d r o i t  d e  
c o l la t io n  à  B e r n e .  A  la  s u i te  d u  c o n c o r d a t  d e  1 8 0 6 , le  
c u ré  f u t  n o m m é  p a r  le  g o u v e r n e m e n t  s o le u ro is  s u r  u n e  
d o u b le  p r é s e n ta t i o n  f a i t e  p a r  B e r n e .  R e g is t r e s  de  
b a p tê m e s  d è s  1 6 3 2 , d e  m a r ia g e s  d è s  1 6 3 9 , d e  d é cè s  
d ès  1 6 8 7 . —  V o ir  F R B .  —  S t e t t l e r  : B e r n e r  G e s c h le c h 
te r ,  m n s .  —  M H V S o l .  8 , p .  8 7 . —  J a h n  : C h r o n ik .  
—  L o h n e r  : K i r c h e n .  —  N Z Z  1 9 2 3 , n °  1 0 2 2 . —  J .  
A m ie t  :  S i.  U r s e n s t i f t ,  p .  6 0 . —  [ H .  T r . ] — A  la  p a ro is s e  
d e  M essen  se  r a t t a c h e  le  h a m e a u  b e rn o is  d e  S c h e u n e n  
e t  l ’a n c ie n n e  c o m m u n e  d ’h a b i t a n t s  d e  M esse n , à  l a 
q u e l le  O b e r -S c h e u n e n  e t  J e g e n s to r f - S c h e u n e n  (d a n s  la  
p a ro is s e  d e  J e g e n s to r f ) ,  f u r e n t  r é u n is  e n  u n e  c o m m u n e  
p o l i t iq u e  le  23  n o v e m b r e  1911 . —  F .  B ü h lm a n n  : 
V o n  d e n  e i n s t i g e n  E i c h e n -  r in d  B u c h e n w a ld u n g e n  i m  A m t  
F r a u b r u n n e n .  [F. B ü h l m a n n . ]

M E S S I L A  ( M e s s i e z ,  M e s s e r i e ) .  F a m il ie  d u  G e n e 
v o is  d o n t  p lu s ie u r s  m e m b re s  v in r e n t  se  f ix e r  à  G e
n è v e  m ê m e  e t  y  f i r e n t  s o u c h e .  •—  1. B a r t h é l é m y ,  
n o ta i r e  d a n s  la  p re m iè re  m o i t ié  d u  X V I e s .,  c o n s e il le r  
d e  153 4  à  1 5 3 9 , s e c r é ta i r e  d e s  C o n se ils  a v e c  C la u d e  
R o s e t  1 5 3 5 -1 5 3 7 . —  2 . G u i l l a u m e ,  * v e r s  1 5 1 8 ,1 1 5 6 9 , 
fils d u  il"  1, a u s s i  n o ta i r e ,  a u d i t e u r  1 5 6 3 . S es  p r o to c o 
le s  c o n t i e n n e n t  u n  r é s u m é  d e  l ’h i s to i r e  d e  G e n è v e  de  
so n  t e m p s  e t  s a  b io g r a p h ie .  —  A rc h iv e s  d e  G e n è v e . —  
G a liffe , m n s .  —  S o r d e t  : D i e t . —  M D G  I X .  [C. R .]

M E S S  I KO M M  E R .  F a m il le  d e  S e e g rä b e n  (Z u r ic h ) ,  
o ù  o n  l a  t r o u v e  m e n t io n n é e  d è s  1577  e t  q u i  t i r e  s o n  n o m  
( a u t r e f o i s  M e s ik o m e r )  d u  l ie u  d e  M es ik o n  p rè s  d ’111- 
n a u .  E l le  d e s c e n d  d e  H e i n r i c h  M e s s ik o m m e r , d ’a b o r d  
c o n v e n tu e l  à  R i i t i ,  p u is  p r e m ie r  p a s t e u r  p r o t e s t a n t  d e  
S e e g rä b e n  e n  15 2 6 , e n f in  p a s t e u r  à  W e is s lin g e n  d e  1535 
à  s a  m o r t  e n  1 5 6 3 .— - R e n s e ig n e m e n ts  d e  J .  F r ic k  e t
H .  M e s s ik o m m e r . —  C. W irz  : E t a t .  —  1. Jakob, * 18 
a o û t  182 8  à  S te g e n - W e tz ik o n ,  a g r i c u l t e u r  e t  a r c h é o lo 
g u e , d é c o u v r i t  le  2 f é v r .  18 5 8  d a n s  le s  to u r b i è r e s  d e  
R o b e n h a u s e n ,  p rè s  d u  la c  d e  P f ä f f ik o n ,  u n  im p o r t a n t  
é ta b l i s s e m e n t  d e  p a l a f i t t e s ,  q u ’il  e x p lo r a  s y s t é m a t iq u e 
m e n t  ; il f i t  d e s  r e c h e r 
c h e s  e n  i 8 6 0  s u r  le s  r i 
v e s  d u  B o d a n  in f é r i e u r  e t  
p lu s  t a r d  e x p lo r a  la  s t a t i o n  
d e  p a l a f i t t e s  d e  N ie d e rw il  
p rè s  d e  F r a u e n f e ld  ; il d é 
c o u v r i t  p rè s  d e  R ie d ik o n  
le  p r e m ie r  é ta b l i s s e m e n t  
l a c u s t r e  d u  la c  d e  G re i-  
fe n s e e  e n  1 8 6 6 , ce  q u i  
a m e n a  p lu s  t a r d  l a  m is e  
a u  j o u r  d e  c in q  a u t r e s  ; 
il d é c o u v r i t  é g a le m e n t  le  
l i t  d e  h o u i l le  s c h is te u s e  
d e  S c h ö n e ic h  p rè s  d e  W e - 
tz ik o n  e t  é tu d i a  la  g é o lo 
g ie  d e  l ’O b e r la n d  z u r i-  
c o is . P u b l i a  d a n s  d e s  r e 
v u e s  s u is s e s  e t  é t r a n g è r e s ,  
a in s i  q u e  d a n s  la  N Z Z  
e t  d a n s  le s  j o u r n a u x  lo 
c a u x  d e s  c o m p te s - r e n d u s  
d e  ses  fo u il le s ,  D r .  p h i l .  
h .  c . d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  
Z u r ic h  18 9 3 , t  23  a o û t  1917  à  W e tz ik o n .  —  H .  M es
s ik o m m e r  : D e r  P f a h l b a u  R o b e n h a u s e n  1 9 1 3 . —  D ie  
S c h w e iz  1917 . —  D . R u d o l f  : K o n r .  M e y e r  u .  s .  F r e u n 
d e s k r e i s ,  p .  9 9 . —  A S  G  1 9 1 8 , p . 9 3 . —  A S A  19 1 7 , 
p .  2 2 2 . —  S c h w e iz .  P o r t r . - G a i l ,  n °  4 7 2 . —  2 . H e i n 
r i c h ,  fils d u  n "  1, * 10  a o û t  1 8 6 4  à  W e tz ik o n ,  a r c h é 
o lo g u e , é d i t e u r  d e  V A n t i q u a ,  e n  c o l la b o r a t io n  a v e c  R o b .  
F o r r e r ,  1 8 8 2 -1 8 8 5 , a in s i  q u e  d e s  P r d h i s to r .  V a r ia  1889 . 
A u te u r  d e  : A u s  a lte r  Z e i t ,  4  v o l .  1 9 0 8 -1 9 1 1 , e t  d e  
D e r  P f a h l b a u  R o b e n h a u s e n ,  1913  ; e n  1 9 1 7 , il f i t  d o n  
à  l a  S o c ié té  h e lv é t iq u e  d e s  sc ie n c e s  n a tu r e l l e s  d e  la  
« r é s e r v e  M e s s ik o m m e r  » à  R o b e n h a u s e n ,  t  30  m a i  
1924. —  V S N G  1 9 2 4 . —  V i e r t e l s j a h r s s c h r i f t  N a t .  G es. 
Z u r i c h  19 2 4 . [H . Br.]

M E S S M E R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  B e r n e  e t  de  
S a in t - G a l l .

A . C an ton  de B e r n e . D e u x  fa m ille s  é te in te s  d e  la  
v il le  d e  B e r n e ,  a )  H a n s ,  t  c o m m e  c a p i ta in e  d e s  B e r 
n o is  à  M a r ig n a n  1 5 1 5 . —  T i l l ie r .  —  b )  F a m il le  d e  T e t t -  
n a n g  ( W u r te m b e r g ) ,  re ç u e  d a n s  l a  b o u rg e o is ie  en  1619 , 
t  1 9 1 6 . A r m o i r i e s  : c o u p é  d ’a r g e n t  à  la  f le u r  d e  ly s  d ’o r  
e t  d e  s a b le  à  t r o i s  lo s a n g e s  d ’a r g e n t .  A u  X V I I I e s ., 
c e t t e  fa m il le  a  d o n n é  à  l ’é g lise  b e rn o is e  p lu s ie u r s  e c c lé 
s ia s t iq u e s  é m in e n ts .  —  B e a t - L u d w i g ,  * 17 6 4 , j u r i s t e ,  
c o m m is s a ire  d e s  fie fs  d e  l a  v il le  d e  B e r n e ,  p u is  a d m i
n i s t r a t e u r  d e  l ’h ô p i t a l  e x té r i e u r ,  a u t e u r  d e  p lu s ie u r s  
m o n o g ra p h ie s  s u r  le s  h ô p i t a u x  b e rn o is ,  t  1 8 3 3 . —  v . 
M tilin e n  : P r o d r .  —  L L H .  —  G r. —  G o t t l i e b ,  1 799- 
1 8 6 2 , n o ta i r e ,  l a n d a m m a n n  d u  c a n t o n  d e  B e r n e  1834  
e t  18 3 6 , p r é f e t  d e  T h o u n e  1 8 3 7 -1 8 4 6 . [ T h .  I m H o f . ]

B . C an ton  de S a in t-G a ll. M ESNER. F a m il le  d u  R h e ïn -  
t a l  s a in t -g a l lo is ,  s u r t o u t  d e s  c o m m u n e s  d e  R h e in e c k  e t 
T h a l .  H a n s  M e s n e r  d e  M o n tlin g e n  1 3 9 8 ; H a n s  M es n e r  
de  T h a l  1 4 5 2 . —  1 . E g l i ,  a m m a r a i  d e  T h a l  1 5 1 1 , f u t  a r 
r ê té  en  15 3 0  p a r  Z u r ic h  à  c a u s e  d e  ses  m e n é e s  c o n t r e  la  
R é f o rm e ,  b a i l l i  d e  R o r s c h a c h  p o u r  le  c o u v e n t  d e  S a in t -  
G a ll 1 5 3 3 -1 5 4 2 . —  2 . J o i i a n n - J a k o b ,  a m m a n n  de  
R h e in e c k ,  l a n d a m m a n n  e t  b a n n e r e t  d u  R h e i n ta l  1798 . 
—  3 . J a k o b - L a u r e n z ,  14  j u in  176 8  - 7 a v r i l  18 2 6 , 
f r è r e  d u  n °  2 , c o m m a n d a n t  d u  c o n t in g e n t  d u  R h e in ta l  
e n  a v r i l  1 7 9 8 , c o n s e i l le r  d ’É t a t  d u  c a n to n  d e  S a in t- G a ll  
1 8 0 3 -1 8 2 6 . —  4 . I s a a k ,  2 9  m a i  1832  - 6 o c t .  19 0 4 , d e  
A u , m a î t r e  d ’é co le , f a b r i c a n t  d e  b ro d e r ie s ,  ju g e  c a n to n a l  
1 8 9 0 -1 9 0 4 . —  5 . S e b a s t i a n ,  * 29  a o û t  1847 à  G o ld a c h ,

Jakob  Messikommer. 
D ’après une lithographie 

(Bibl. N at. Berne).
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D r e n  d r o i t  c a n o n ,  p r ê t r e  1 8 7 1 , p r o f e s s e u r  d e  d r o i t  e c c lé 
s ia s t iq u e  a u  s é m in a ir e  d u  d io c è se  d e  N e w a rk  (A m é r iq u e  
d u  N o rd )  1 8 7 1 , p r o f e s s e u r  à  l ’u n iv e r s i t é  c a th o l iq u e  de  
W a s h in g to n  1889 , é v ê q u e  d e  G re e n -B a y  1 8 9 1 , a r c h e v ê q u e  
d e  M ilw a u k e e  1 9 0 3 . —  6 . A n t o n ,  * S f é v r .  1 8 5 8 , d e  T h a l ,  
f a b r i c a n t  d e  b ro d e r ie s ,  c o n s e i l le r  d ’É t a t  1 9 0 2 -1 9 1 2 , p r é 
s id e n t  d u  G ra n d  C o n se il 1 9 1 6 -1 9 1 7 , c o n s e i l le r  a u x  É t a t s
1 9 1 9 . —  7 . A u g u s t ,  * 29  ju i l .  1 8 6 5 , à  L u c e rn e ,  a r t i s t e -  
p e in t r e .  —  8 . A r n o l d ,  6 s e p t .  1 8 8 9 - 3  o c t .  1 9 2 5 , d ’A u , 
m a î t r e  p r in c ip a l  à  l ’éco le  d ’a g r ic u l tu r e  d e  C u s te rh o f  
1 9 1 3 , s e c r é ta i r e  d e s  p a y s a n s  d u  c a n t o n  d e  Z u r ic h  1919 , 
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 9 2 0 . —  9 . C h a r l e s ,  * 28  a v r i l  
18 9 3 , fils d u  n °  7 , a r t i s t e - p e in t r e ,  f o n d a t e u r  e t  p r é s id e n t  
d e  l a  S o c ié té  d e s  d e s s in a te u r s  h u m o r i s te s  s u is s e s .  —  
V o ir  H a r d e g g e r  e t  W a r tm a n n  : H o f  K r i e s s e r n ,  p .  8 0 . —  
G ö ld i : H o f  B e r n a n g ,  p .  1 7 3 , 3 5 6 , 4 3 8 . —  D ie r a u e r  : 
B e f r e i u n g  d e s  R h e in ta l e s , p .  3 6 . —  C e n t e n a r b u c h ,  p .  11, 
15 3 . —  S t .  G a ll .  N b l .  18 7 2 , p .  3 ; 19 0 5 , p .  36  ; 1926 , 
p .  6 2 . —  D S C .  —  A n n .  d e s  a u to r i t é s  fé d .  —  O s ts c h w e iz  
19 2 7 , n °  3 9 7 . [J .  M.J

M E S S I N E R ,  E m i l e ,  * 1 8 7 5 , in g é n ie u r - d i r e c te u r  d es  
U s in e s  S e lv e  à  T h o u n e  : a v e c  le  c o lo n e l S c h æ c k , u n  d e s  
p io n n ie r s  d e  l ’a é r o n a u t iq u e  s u is s e ,  g a g n a  en  19 0 8  a v e c  
ce  d e r n ie r  le  p r ix  G o rd o n  B e n n e t t .  L i e u te n a n t - c o lo n e l  
d u  g é n ie ,  p r é s id e n t  d e  l ’A é ro -C lu b  s u is s e . F i t  p lu s  d e  
m ille  a s c e n s io n s  e n  a é r o s t a t .  [R a e u b e r .]

M E S T R A L j d e .  F a m il le s  v a u d o is e s ,  n o b le s  ou  b o u r 
g e o ise s , q u i  t i r e n t  le u r s  n o m s  d e  l e u r  e m p lo i p r im i t i f .

F a m i l l e  d e  M o n t  et d ’A r u f f e n s .  A r 
m o ir ie s  d e  la  b r a n c h e  d ’A ru f fe n s  a c 
tu e l l e m e n t  e x i s t a n t e  : d e  g u e u le s  à  la  
b a n d e  c o m p o n é e  d ’o r  e t d ’a z u r  d e  s ix  
p iè c e s .  —  1. P i e r r e  L a y d e r r i e r ,  c ré é  
e n  1306  p a r  L o u is  d e  S a v o ie  m é t r a i  
d e  M o n t s u r  R o lle .  —  2.  A n t o i n e ,  
p r i e u r  d e  G ra n d s o n  1 4 3 3 , a b b é  d e  
S a in t - J e a n  d e  C e r lie r  1 4 5 0 , p r i e u r  à  
C lu n y . —  3. A n t o i n e ,  p r i e u r  d e  B ro c  
e t  d e  R ü e g g is b e rg ,  v ic a i r e  g é n é r a l  de  

P a y e r n e  1 4 6 0 -1 4 7 6 . —  4 . J e a n ,  1 4 8 8 -1 5 6 5 , s e ig n e u r  
d ’A ru ffe n s ,  C o in s in s  e t  A l la m a n ,  p r i t  p a r t  e n  15 3 0  à

l ’e x p é d i t io n  d es  g e n t i l s 
h o m m e s  d e  la  C u ille r . —  
5 . A r m a n d - L o u i s ,  1 738 - 
18 0 5 , s e ig n e u r  d e  V u fïle n s -  
la -V ille  e t  d e  S a in t - S a -  
p h o r in ,  m in i s t r e  d u  ro i 
d e  D a n e m a r k  à  D re s d e , 
V a rs o v ie ,  M o sc o u , M a 
d r id ,  L a  H a v e  e t  V ie n n e . 
—  6.  C h a r l e s - A l b e r t ,  
1 7 4 0 -1 8 0 9 , f r è r e  d u  n °  5, 
s e ig n e u r  d e  L a v ig n y  e t 
D iz y , s o u t in t  le  ré g im e  
b e rn o is  s o u s  l a  R é v o lu 
t io n  ; p u b l i a  u n  M é m o ir e  
c o n tr e  la  s u p p r e s s i o n  d es  
lo d s  q u i  lu i  v a l u t  p l u 
s ie u r s  s e m a in e s  d e  d é t e n 
t io n .  —  7. H e n r i - G e o r -  
g e s ,  1 7 7 0 -1 8 4 9 , fils  d u  n °  

Armand-Louis de Mostrai. 6,  d é f e n d i t  e n  17 9 8  le  c h â -
û ’après un portra i t  à l’huile. t e a u  d e  L u c e n s  c o n t r e  le s  

p a t r i o t e s  ; e n v o y é  d es  
c o n s e r v a te u r s  v a u d o is  a u  c a m p  d e s  a l l ié s  en  1 8 1 4 , b o u r 
g e o is  d e  la  v il le  d e  B e rn e  d è s  1 8 0 4 . —  8 . H e n r i ,  * 6 
d é c e m b r e  1 8 4 7 , a g ro n o m e  à  V u ll ie re n s ,  d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il p e n d a n t  32  a n s  ; le  p lu s  g r a n d  p r o p r ié t a i r e  f o n 
c ie r  d u  c a n to n  d e  V a u d . —  9 . A r m a n d ,  1 8 1 5 -1 8 7 3 , p a s 
t e u r ,  p u b l ia  d e s  é c r i t s  s u r  l ’u n io n  d e s  é g lise s . —  10. 
V i c t o r ,  * 26  n o v e m b r e  1854 , m é d e c in  à  B e r n e ,  a u t e u r  
d ’u n e  G é n é a lo g ie  d e  s a  f a m ille  d a n s  R G V .  —  11 . A r 
m a n d ,  1 8 6 1 -1 9 2 1 , p a s t e u r ,  f u t  à  la  t ê t e  d e  p lu s ie u r s  
œ u v re s  se  r a t t a c h a n t  à  l ’É g l ise  l ib r e .

A  la  b r a n c h e  d ’O u ta r d  a p p a r t i e n t  : —  12 . P h i l i p p e -  
F h é d é r i c ,  1 7 4 2 -1 8 1 2 , b a r o n  e t  g é n é r a l - m a jo r  a u  s e rv ic e  
d e  B a v iè r e .  —  A ce lle  d e  C o t t e n s - C u a r n e n s - M é z e r y  : —  
13. A n to in e  d i t  L o u i s ,  1 6 5 0 -1 7 1 9 , c o lo n e l d u  r é g im e n t  
S a c c o n a y ,  se  d i s t in g u a  à  la  b a ta i l l e  d e  M a lp la q n e t ,  
o ù  i l  v i t  to u s  ses  o ff ic ie rs  t u é s  à  ses  c ô té s .  —  14. M i c h e l -

S a m u e l ,  fils d u  n °  1 3 ,1 6 9 0 -1 7 5 0 , g é n é r a l - m a jo r  a u  s e rv ic e  
d e  H o l la n d e  1 7 4 9 . —  V . d e  M e s tra ]  : G é n é a lo g ie .  —  P o u r  
la  fa m il le  d e s  M e s tr u i  de B e g n i n s ,  v o i r  R F V .

F a m i l l e  d e  R u e ,  d e  P a y e r n e  o u  d e  C o m b r e m o n t .  A r m o i 
r ie s  : d e  g u e u le s  a u  s a u to i r  d ’o r ,  c h a r g é  d ’u n e  r o u e  d e  
s a b le .  —  1. H u m b e r t ,  m é t r a i  d e  R u e  e n  12 6 7 . —  2 . 
J e a n ,  1 3 0 6 -1 3 4 4 , fils  d u  n °  1, d o n z e l à  P a y e r n e .  —  
2 . P i e r r e ,  p r i e u r  d e  P a y e r n e  1 3 4 5 -1 3 5 6 , f u t  d é p o s é  p a r  
le  c h a p i t r e  g é n é r a l  d e  C lu n y . —  4 . C l a u d e ,  c u ré  d e  

P a y e r n e  e n  1 5 3 3 -1 5 3 6 , e u t  d e s  d é 
m ê lé s  a v e c  P ie r r e  V ire t .  —  5 . P i e r r e ,  
a v o u é  d u  c o u v e n t  d e  P a y e r n e  p o n i
le  d u c  d e  S a v o ie ,  1 5 0 6 -1 5 3 6 , o b t in t  
e n  1517  d u  d u c  l a  r e c o n n a is s a n c e  d e s  
f r a n c h is e s  d e  P a y e r n e ,  d é c la r a  e n  1536  
se  s o u m e t t r e ,  p a r  n é c e s s i t é ,  a u  g o u 
v e r n e m e n t  b e rn o is  ; v e n d i t  e n  15 3 8  
la  m é t r a l i e  d e  R u e  a u  g o u v e r n e m e n t  
d e  F r ib o u r g .  —  6 . G i r a r d ,  f r è r e  d u  
n °  5 , a v o y e r  d e  P a y e r n e  1 5 3 6 -1 5 5 7 , 

s e ig n e u r  d e  B r i t  1 5 1 4 , a c h e t a  e n  1537  la  s e ig n e u r ie  
d e  C o m b re m o n t- le -G r a n d  e t  en  155 3  ce lle  d e  C om - 
b r e m o n t - l e - P e t i t .  —  7 . J e a n ,  s e ig n e u r  d e  C o m b re m o n t-  
le - G r a n d ,  a v o y e r  d e  P a y e r n e  1 5 5 7 -1 5 6 2 , 1 5 7 3 -1 5 7 4 .
—  8 . G e o r g e s ,  s e ig n e u r  d e  B r i t  e t  d e  C o m b re m o n t-  
l e - P e t i t ,  a v o y e r  d e  P a y e r n e  1 5 7 4 -1 5 7 8 . —  9 . J e a n -  
R o d o l p h e ,  s e ig n e u r  d e  C o m b r e m o n t- le - G r a n d ,  a v o y e r  
d e  P a y e r n e  1 6 3 9 -1 6 6 0 . —  1 0 . P i e r r e ,  a v o y e r  d e  
P a y e r n e  1 6 8 9 -1 6 9 2 . —  11 . J é r ô m e ,  s e ig n e u r  d e  C o m 
b r e m o n t- le - G r a n d ,  c a p i t a in e ,  t u é  à  V illm e rg e n  e n  1 7 1 2 .
—  12 . V i c t o r ,  1 7 9 6 -1 8 7 3 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 
e t  p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  d e  P a y e r n e  1 8 3 7 -1 8 4 5 . —  13. 
G a s t o n ,  * 18 5 9 , b a n q u ie r  à  P a r i s ,  a u t e u r  d ’u n e  D e s 
c e n d a n c e  d e  C o n o  d e  R u e .  —  14 . V i c t o r ,  * 1842 , p e in t r e  
d e  p o r t r a i t s  e t  d e  p a y s a g e s .  —  15 . J u l i e  d e  M e s tra l-C o m - 
b r e m o n t  * 1863  à  M o u d o n , a u t e u r  d e s  b io g r a p h ie s  d e  L a  
b elle  M a d a m e  C o lle t ,  J o s é p h i n e  B u t l e r ,  19 1 7 , d e  r o m a n s  : 
L e  f a n t ô m e  d u  b o n h e u r  e t  L e  M i r o i r  a u x  a lo u e t te s  e t  d e  
t r a d u c t io n s  de  l ’a n g la is .

U n e  b r a n c h e  d e  la  f a m il le ,  f ix é e  à  V e v e y , a  p r i s  le  
n o m  d e  T a v e l .  —  V o ir  G . d e  M o s tr a i  : D e s c e n d a n c e  d e  
C u n o  d e  R u e .  —  R H V  19 1 6 . [M. R .]

M E S T R E Z A T .  A n c ie n n e  fa m il le  d u  P a y s  d e  G ex , 
c o n n u e  d è s  le  X V e s .,  é m ig ré e  à  T h o n o n ,  p u is  à  G e n è v e , 
d ’o ù  q u e lq u e s  b ra n c h e s  
e s s a im è r e n t  d a n s  le  P a y s  
d e  V a u d ,  e n  F r a n c e  e t  
en  A m é r iq u e ,  ces  d e u x  
d e r n iè r e s  s e u le s  e x i s t a n 
t e s  ; a d m is e  à  l a  b o u r 
g e o is ie  g e n e v o is e  e n  1524 .
A r m o i r i e s  : d 'o r  à i a  b a n d e  
e n g rê lé e  d e  s a b le ,  p e r f i lé e  
d ’a r g e n t ,  a c c o m p a g n é e  en  
c h e f  d ’u n e  é to ile  d e  g u e u 
le s  e t  e n  p o in te  d ’u n  m o n t  
d e  s in o p ie .  —  1 . J e a n ,
1 5 9 2 -1 6 5 7 , th é o lo g ie n ,  
n o m m é  p a s t e u r  à  C h a -  
r e n to n  16 1 4 , a t t a q u é  p a r  
le s  j é s u i te s ,  il se  f i t  c o n 
n a î t r e  à  P a r i s  e t  à  la  c o u r  
p a r  d e  b r i l l a n te s  c o n t r o 
v e rs e s  c o n t r e  e u x ;  a u t e u r  
d e  n o m b r e u x  s e rm o n s  e t  
d ’o u v ra g e s  r e l ig ie u x .  —
2. D o m a i n e ,  1 5 8 3 -1 6 5 8 , 
f r è r e  d u  n °  1, s ix  fo is  s y n 
d ic , p u is  p r e m ie r  s y n d ic  ; f o n d a t e u r  d e  la  C h a m b re  d e s  
b lé s  1 6 2 8 , q u i  r e n d i t  d 'i m p o r t a n t s  s e rv ic e s  j u s q u ’à  l a  
fin  d u  X V I I I e s . •—  3 . P h i l i p p e ,  1 6 1 8 -1 6 9 0 , n e v e u  d u  
n °  1, p a s t e u r  à  G e n è v e  1 6 4 4 , p r o f e s s e u r  d e  p h i lo s o p h ie  
1641 , d e  th é o lo g ie  1649 . —  4 . A b r a h a m ,  1 6 5 1 -1 7 2 1 , 
a v o c a t  à  O r lé a n s  1 6 7 4 , r e v i n t  à  G e n è v e  e t  f u t  s y n d ic  
en  1 7 1 0 , r e f u s a  l ’o ffre  d u  ro i  d e  P r u s s e  d ’e n t r e r  à  so n  
s e rv ic e  c o m m e  s e c o n d  m in i s t r e  d ’É t a t .  C h a rg é  p a r  G e
n è v e  d e  p lu s ie u r s  m is s io n s  d ip lo m a t iq u e s  à  l ’é t r a n g e r .
—  5 . F r é d é r i c ,  1 7 6 0 -1 8 0 7 , th é o lo g ie n ,  p a s t e u r  à  G en - 
th o d  1 7 9 4 , à  Z u r ic h  e t  à  B â le  d e  1795  à  1803, p u is  à  
P a r i s  o ù  il f u t  p r é s id e n t  d u  c o n s is to ir e .  —  G aliffe  : N o t .

Jean  Mestrezat.
D ’après une gravure  sur cuivre 

(Bibl. N at .  Berne).
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g ê n .  t .  —  A  G S  IV .  —  d e  M o n te t  : D ie t .  —  G re n u s  : 
F r a g m e n t s . —  S e n e b ie r  : H i s t .  l i t t .  —  F r a n c e  p r o t .  —  
H e y e r  : L ’é g l is e  d e  G e n è v e .  [H . D a.]

L a  b r a n c h e  v a u d o is e  a  d o n n é  p lu s ie u r s  m é d e c in s  :
—  1. A im é ,  m é d e c in  à  N y o n  1 6 0 8 .—  2 . M i c h e l ,  f r è r e  
d u  n °  1 , c h â t e l a in  e t  l i e u t e n a n t  b a i l l iv a l  à  N y o n  1620- 
1 6 2 8 . —  3 . F r a n ç o i s ,  fils  d u  n °  2 , m é d e c in  à  B e rn e  
1 6 2 9 -1 6 5 5 , b o u rg e o is  d e  B e r n e .  —  4 . D a v i d ,  * 1675, 
c h â t e l a in  d e  D a il le n s ,  s e c r é ta i r e  b a i l l iv a l  à  É c h a l le n s .
—  A rc h .  c a n t ,  v a u d o is e s .  [M. R .]

M E T H F E S S E L ,  E r n s t ,  * 20  m a i  1811 à  M ü h l
h a u s e n  (T h u r in g u e ) ,  d i r e c te u r  d e  m u s iq u e  à  W in te r -  
t h o u r  1 8 3 7 -1 8 7 2 , b o u rg e o is  d e  c e t t e  v il le  1 8 6 7 , c o m p o 
s i t e u r  d e  c h a n t s ,  d e  c h œ u r s ,  d e  m o r c e a u x  d ’o rc h e s t r e  
e t  d ’u n  o p é ra  D e r  L ie b e s r in g ,  1 8 7 3 . f  26  j a n v .  1 8 8 4 .—  
R . I - Iu n z ik e r  : Z u r  M u s i k g e s c h .  W i n t e r t h u r ’s  1 9 0 9 . —  
S M  1886. [H . Br.J

M É T I E R S .  A r t s  e t m é t i e r s , A r t i s a n a t .  L a  b ib l io g r a 
p h ie  c o m p lè te  d e s  a r t s  e t  m é t ie r s  e n  S u is s e  j u s q u ’en  
1900, c o m p r e n a n t  a u s s i  le s  in n o m b r a b le s  o rd o n n a n c e s  
s u r  le s  m é t ie r s  e t  le s  c o r p o r a t io n s ,  é d ic té e s  p a r  le s  
c a n t o n s  d e  l ’a n c ie n n e  C o n fé d é r a t io n ,  se  t r o u v e  d a n s  
E d .  B o o s - J e g h e r  : G e w e r b e  u n d  I n d u s t r i e ,  f a s e .  V , 9 
(6  v o l.)  d e  la  B i b l i o g r a p h i e  n a t i o n a le  d e  la  S u i s s e .

L es  c o n d i t io n s  d e  l ’a r t i s a n a t  f u r e n t  p r o f o n d é m e n t  
m o d if ié e s  p a r  la  p r o c la m a t io n  d e  la  l ib e r té  d u  c o m m e rc e  
e t  d e  l ’i n d u s t r i e  p o u r  t o u t e  la  S u is s e  e t  p a r  l a  s u p p r e s 
s io n  d e s  c o r p o r a t io n s ,  le  18 o c t .  1 7 9 8 . L a  s u p p re s s io n  
d e s  c o n t r a in te s  c o r p o r a t iv e s  p r o v o q u a  d a n s  t o u s  le s  
m é t ie r s  u n e  g r a n d e  a f f lu e n c e  ; le  b o u s i l la g e  se  m i t  à  
s é v i r  ; o n  v i t  s u r g i r ,  d e  la  c a m p a g n e  s u r t o u t ,  u n e  
fo u le  d e  g â te - m é t ie r s ,  q u i  e x c i ta ie n t  le s  c o lè re s  d e s  p a 
tr o n s  a c c o u tu m é s  à  t r a v a i l l e r  s e lo n  le s  lo is  c o r p o r a t iv e s .  
A  p a r t i r  d e  1801 s u r t o u t ,  la  D iè te  h e lv é t iq u e  f u t  a s s a il l ie  
d e  r e q u ê te s  p a r  le s q u e lle s  d e s  a r t i s a n s  d e  Z u r ic h ,  L u c e rn e ,  
Z o u g , S o le u re ,  S c h a f fh o u s e  e t  S a in t - G a l l ,  p lu s  o u  m o in s  
o rg a n is é s  e n  s y n d ic a t s ,  se  p la ig n a ie n t  d u  d é f a u t  d e  t o u te  
o r d o n n a n c e  s u r  le s  m é t ie r s  e t  r é c la m a ie n t  u n e  lé g is la 
t io n  d e s  a r t s  e t  m é t ie r s  p o u r  t o u t e  la  S u is s e .

L e  P a c t e  f é d é ra l  d e  1815  r é t a b l i t  e n  u n e  c e r ta in e  m e 
s u r e  le s  c o n d i t io n s  a n c ie n n e s  e n  r e m e t t a n t  a u x  c a n to n s  
le  so in  d e  lé g if é re r  s u r  le s  m é t ie r s .  Ce ré g im e  d u r a  j u s 
q u ’à  la  C o n s t i tu t io n  d e  1 8 7 4 . L a  C o n s t i tu t io n  d e  1848  
n e  f i t  q u ’a b o l i r  l ’o b l ig a t io n  d e  f a i r e  p a r t i e  d ’u n e  c o rp o 
r a t i o n  p o u r  p o u v o ir  e x e r c e r  u n  m é t ie r ,  m a is  la  l ib e r té  
d u  c o m m e rc e  e t  d e  l ’i n d u s t r i e  n ’é t a i t  g a r a n t i e  q u ’e n  ce 
q u i c o n c e r n a i t  le s  im p o r t a t i o n s ,  le s  e x p o r ta t io n s  e t  le  
t r a n s i t .  L e  d é v e lo p p e m e n t  i n d u s t r i e l  n ’e m p ê c h a  p a s  
l ’a r t i s a n a t  e t  l ’a g r ic u l tu r e  d e  se  t r o u v e r  d a n s  u n e  s i
t u a t i o n  c r i t iq u e .  L e s  e ssa is  t e n t é s  p o u r  s o r t i r  d e  c e t t e  
c r is e  f u r e n t  d û s  p o u r  la  p l u p a r t  à  l ’in i t i a t i v e  p r iv é e .  
P o u r t a n t  q u e lq u e s  c a n to n s  f i r e n t  d e s  e f fo r ts  d a n s  le  
m ê m e  s e n s .  E n  18 2 5 , le  c a n to n  d e  L u c e rn e  o rg a n is a  d es  
s o c ié té s  d ’a r t i s a n s  q u i n e  p u r e n t  p r e n d r e  g r a n d e  im p o r 
t a n c e .  O n  v i t  a p p a r a î t r e  le s  lé g is la t io n s  s u r  le s  a r t s  
e t  m é t ie r s  e n  A rg o v ie ,  e n  181 3  e t  1 8 3 9 , à  B e r n e  e n  1849 , 
a u x  G ris o n s  e n  1814 e t  1 8 4 1 , à  L u c e rn e  en  1 8 1 9 , à  
S c h a f fh o u s e  e n  18 3 1 , à  S o le u re  e n  1 8 1 0 , à  S a in t - G a l l  
e t  e n  T h u r g o v ie  e n  1832 , à  Z u r ic h  e n  18 0 4  e t  18 3 2 .

L e s  g o u v e r n e m e n ts  n e  v o y a ie n t  p a s  to u jo u r s  d e  b o n  
œ il ces  s o c ié té s  d ’a r t i s a n s ,  q u i  d e v a i e n t  l e u r  d e m a n d e r  
l ’a u to r i s a t i o n  de  se  c o n s t i tu e r .  S o u s  ce  ré g im e ,  l ’a c t io n  
d e  ces a s s o c ia t io n s  n e  p o u v a i t  g u è re  se  d é v e lo p p e r .  L es  
g r a n d s  p ro b lè m e s  t o u c h a n t  l ’a r t i s a n a t  e t  l ’é c o n o m ie  p u 
b l iq u e  f u r e n t  é tu d ié s  p a r  d ’a u t r e s  g r o u p e m e n ts  im p o r 
t a n t s  c o m m e  la  S o c ié té  s u is s e  d ’u t i l i t é  p u b l iq u e ,  la  
S o c ié té  d e s  a r t s  d e  G e n è v e  e t  la  S o c ié té  p o u r  F  e n c o u r a 
g e m e n t  d e s  a r t s ,  d es  m é t ie r s  e t  d e  l ’a g r ic u l tu r e ,  fo n d é e  
v e r s  1840  à  S a in t - G a l l .  L a  f o r m a t io n  p ro fe s s io n n e lle  
f u t  f a v o r is é e  p a r  le s  e x p o s i t io n s  d es  a r t s  e t  m é t ie r s  e t 
le s  m u s é e s  in d u s t r ie ls .  L e s  e f fo r ts  e n t r e p r i s  e n  v u e  d ’o r 
g a n is e r  l ’a r t i s a n a t  q u i  a b o u t i r e n t  à  la  f o n d a t io n  d e  
l ’U n io n  s u is s e  d e s  a r t s  e t  m é t ie r s  c o ïn c id è r e n t  a v e c  l ’é la 
b o r a t io n  d e  l a  C o n s t i tu t io n  d e  18 4 8 . C e lle  d e  187 4  a  
g a r a n t i  d a n s  s o n  a r t i c le  31 la  l ib e r té  d e  c o m m e rc e  e t  
d ’in d u s t r i e ,  m a is  a v e c  d e s  r é s e r v e s .  L a  c o m p é te n c e  de  
lé g if é re r  s u r  c e r ta in e s  m a t iè r e s  e s t  a t t r i b u é e  s o i t  à  la  
C o n fé d é r a t io n ,  s o i t  a u x  c a n to n s ,  s o i t  e n c o re  à  l ’u n e  e t  
a u x  a u t r e s ,  d e  te l le  s o r te  q u e  n o u s  p o s s é d o n s  a c tu e l le 
m e n t  d e s  lo is  f é d é ra le s  e t  c a n to n a le s  s u r  le s  a r t s  e t  m é 

t i e r s .  L a  C o n fé d é r a t io n  a  le  d r o i t  d e  lé g i f é re r  s u r  le s  
ré g ie s  e t  le s  m o n o p o le s  d ’É t a t  ( p o s te s ,  té l é g r a p h e s  e t  
té lé p h o n e s ,  m o n n a ie s ,  p o u d r e s ,  a lc o o l e t  b i l le ts  d e  b a n 
q u e ) .  —  V o ir  à  ce s u je t ,  a in s i  q u e  s u r  le s  lé g is la t io n s  
c a n to n a le s  c o n c e r n a n t  le s  a r t s  e t  m é t ie r s  R e ic h e s b e r g  : 
H a n d w ö r t e r b u c h  I I ,  p .  3 0 6 . —  U n  a r r ê t é  f é d é ra l  d u  
27  ju i n  1884  d o n n e  à  la  C o n fé d é r a t io n  le  d r o i t  d e  s u b v e n 
t io n n e r  le s  é ta b l i s s e m e n t s  d ’e n s e ig n e m e n t  p ro f e s s io n n e l  
p o u r  l ’a r t i s a n a t  e t  l ’in d u s t r i e  (é c o le s  d ’a r t s  e t  m é t ie r s  
e t  d e  d e s s in ,  é ta b l i s s e m e n t s  s u p é r ie u r s  d ’é tu d e s  t e c h n i 
q u e s  e t  in d u s t r ie l le s ,  é co les  d ’a r t  a p p l iq u é ,  c o lle c tio n s  
d ’é c h a n t i l l o n s ,  d e  m o d è le s  e t  d e  m a té r i e l  d ’e n s e ig n e 
m e n t ,  m u s é e s  in d u s t r i e l s  e t  d e s  m é t ie r s ,  e tc .) .

M u s é e s  d e s  a r ts  e t m é t i e r s  et d e  l ’i n d u s t r i e .  L e  p r e 
m ie r  é ta b l i s s e m e n t  d e  ce g e n re  f u t  le  M u sée  in d u s t r i e l  
f o n d é  e n  18 6 2  p a r  M a d a m e  d e  R u m in e ,  à  L a u s a n n e .  
D es  i n s t i t u t i o n s  a n a lo g u e s  f u r e n t  c ré é e s  à  B e r n e  en  
1868 , W in te r th o u r  18 7 4 , Z u r ic h  1 8 7 5 , S a in t - G a l l  1878 , 
B â te  1 8 8 1 , G e n è v e  1 8 8 5 , F r ib o u r g  18 8 8  e t  A a r a u  
1 8 9 5 . [ H .  T s c h c m i . ]

M É T R A L ,  M E S T R A L ,  d u  l a t i n  m i s t r a l i s ,  m i n i s t r a -  
l i s ,  f o n c t io n n a i r e  q u i  d é p e n d a i t  g é n é r a l e m e n t ,  d a n s  le  
P a y s  d e  V a u d ,  d e  s e ig n e u rs  la ïq u e s ,  t a n d i s  q u e  le  
m a y o r  r e le v a i t  d e  s e ig n e u rs  e c c lé s ia s t iq u e s .  I l  é t a i t  
c h a r g é  d e  p e r c e v o i r  le s  r e v e n u s  e t  d e  fa ire  e x é c u te r  le s  
c o n d a m n é s  à  m o r t .  S o u s  le  ré g im e  c o m m u n a l ,  ses  fo n c 
t io n s  c o n s i s ta ie n t  à  v é r i f i e r  le s  d if f é r e n te s  m e s u r e s  e m 
p lo y é e s  p o u r  le  g r a in ,  le  v in ,  e tc . ,  à  s u r v e i l le r  le s  b o u 
c h e r s ,  le s  m e u n ie r s ,  le s  b o u la n g e r s ,  à  in s p e c te r  le s  m a r 
c h é s  e t  le s  fo ir e s .  —  D H V .  [L . S.]

M É T R O Z .  F a m il le  d e  L id d e s  (V a la is ) ,  q u i  a  d o n n é  
d e s  c h a n o in e s  a u  G ra n d  S a in t - B e r n a r d  e t  à  S a in t -  
M a u r ic e .  —  G a s p a r d ,  1 8 0 5 -1 8 8 4 , c u ré  d e  L id d e s  1858- 
1 8 7 9 , a u t e u r  d ’u n  v o lu m e  d e  n o te s  s u r  le s  A lp e s  p e n -  
n in e s .  [J . -B .  B.]

M E T T  ( f r a n ç .  M a c h e )  (C . B e r n e ,  D . B ie n n e - N id a u .  
V . D G S ). V g e , j a d i s  C orn , e t  p a ro is s e ,  in c o rp o ré  e n  1919  
à  la  c o m m u n e  d e  B ie n n e .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  u n e  
b o rn e  a u  n a t u r e l  p o s é e  s u r  u n e  t e r r a s s e  d e  s in o p ie  b o r 
d a n t  u n e  r iv iè r e  d ’a r g e n t ,  s u r m o n té e  d ’u n e  fo i d e  g u e u 
les m o u v a n t  d e  d e u x  n u a g e s  d ’a r g e n t .  A u  X I I e s ., M e -  
c in  ; a u  X I I I e s ., M e t to n ,  M e t th e n  ; a u x  X I V e e t  
X V e s ., M e t to ,  M a c h e n s ,  M e t t u n  M e t t z .  O n  a  t r o u v é  
à  M e tt  e t  a u x  e n v iro n s  d e  n o m b r e u x  o b je t s  r o m a in s ,  
m o n n a ie s ,  s t a t u e t t e s ,  a m p o u le s ,  e tc . ,  a in s i  q u e  d e s  
s q u e le t t e s  e n  g r a n d  n o m b r e .  A u  m o y e n  â g e , le  v i l 
la g e  a p p a r t e n a i t  a u x  c o m te s  d e  N e u c h â te l - N id a u ,  
d o n t  le s  d r o i t s  d e  s e ig n e u r ie  p a s s è r e n t  e n  1388  à  B e rn e . 
L e s  c o m te s  d e  N id a u  y  a v a i e n t  d e s  b ie n s  p r o p r e s  c o n 
s id é r a b le s  ; ils  y  p o s s é d a ie n t  a u s s i  o r ig in a i r e m e n t  t o u 
te s  le s  d îm e s  q u i  p a s s è r e n t  p lu s  t a r d  a u x  a b b a y e s  
d e  G o t t s t a t t  e t  d e  S a in t - J e a n .  E n  1 5 3 8 , le s  d îm e s  de  
S a in t - J e a n  f u r e n t  c éd é e s  p a r  é c h a n g e  à  B . W y t t e n b a c h ,  
b o u rg e o is  d e  B ie n n e .  L ’é v ê q u e  d e  B â le  p o s s é d a i t  é g a le 
m e n t  à  M e t t  d e s  b ie n s  im p o r t a n t s .  I l  a v a i t  f a i t  d o n  en  
1103 a u  c o u v e n t  d e  S a in t - A lb a n  d e  l a  c o u r  c o lo n g è re  de  
M e t t ,  o ù  se t e n a i t  la  ju s t i c e .  D ès  la  f in  d u  X I V e s .,  il 
e x is te  u n  rô le  d e s  c o lo n g e s  d e  M a c h e .  L ’a b b a y e  de  
F r ie n i s b e r g ,  le s  b a r o n s  d e  W o lh u s e n ,  le s  m in i s té r i a u x  
d e  L o b s ig e n , d ’A a rb e rg ,  d e  C o u r te la r y ,  d e  N id a u ,  e tc . ,  
a v a i e n t  a u s s i  d e s  p r o p r ié t é s  à  M e tt .  L ’ég lise  e s t  m e n 
tio n n é e  p o u r  la  p re m iè re  fo is  e n  1 2 2 8 . L e  p a t r o n a g e  
a p p a r t e n a i t  a u x  c o m te s  d e  N e u c h â te l - N id a u  e t  f u t  
d o n n é  e n  1305  a u  c o u v e n t  d e  G o t t s t a t t .  L e s  b a ro n s  d e  
W o lh u s e n  é t a i e n t  a u  X I I I e s . le s  a v o u é s  d e  l ’ég lise . 
C elle-c i f u t  r e s ta u r é e  e n  1688  e t  1 9 2 3 . L e  « S c h lö s s li  », 
q u i  e s t  a u j o u r d ’h u i  u n  d e s  é ta b l i s s e m e n t s  d e  la  f o n d a 
tio n  d e  G o tte s g n a d ,  a  a p p a r t e n u  j u s q u ’en  1667 a u  m a ir e  
de s  é v ê q u e s  d e  B â le  à  B ie n n e  (v o ir  M a i s o n  b o u r g e o is e  
X I)  ; d ès  c e t t e  d a te ,  il f u t  e n  p o s s e s s io n  d e  la  fa m ille  
C h e m ille re t ,  d e  B ie n n e .  U n e  fa m ille  n o b le  v o n  M e tt ,  
a p p a r t e n a n t  à  la  p e t i t e  n o b le s s e ,  n e  j o u a  ja m a is  u n  rô le  
i m p o r t a n t .  R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  e t  d e  m a r ia g e s  d è s  
1612 , d e  d é cè s  d è s  1 6 8 7 . —  V o ir  F R B .  —  A rc h iv e s  de  
B ie n n e . —  A rc h iv e s  d ’É t a t  B e r n e .  —  A rc h iv e s  d e  l ’é 
g lise  d e  M e t t . —  A e s c h b a c h e r  : D ie  G r a f ' .v .  N i d a u . —  L . 
S to u f f  : L e  p o u v o i r  t e m p .  d .  é v ê q u e s  d e  B â l e . —  J a h n  : 
K a n t o n  B e r n . —  v .  M ü lin e n  : B e i t r ä g e  V I .  [ A e s c h b a i - h e r . ]  

M E T T E M B E R G  (C. B e rn e , D . D e lé m o n t .  V .D G S ) .  
C o m . e t  V g e . E n  1 1 7 0 , M e t te n b e r c  ; 1264, M e t te n b e r g
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C ité  p o u r  la  p re m iè re  fo is  en  1 1 7 0 . A u  X I I I e s .,  M e tte m -  
b e rg  é t a i t  u n e  c o u r t in e  d e  l ’a b b a y e  d e  P e t i t - L u c e l le  q u i 
la  c é d a  a u  c h a p i t r e  d e s  A n g u s t in e :  d e  S a in t - L é o n a r d  à  
B à ie  e n  1 2 6 4 . A  c a u s e  de  l ’é lo ig n e m e n t ,  l ’é v ê q u e  de  
B à ie  P ie r r e  R e ic h  d e  R e ic h e n s te in  la  r e p r i t  e n  1 2 8 7 . A  la  
f in  d u  X I I I e s ., la  d îm e  d e  M e t te m b e r g  a p p a r t e n a i t  a u x  
c o m te s  d e  T ie r s te in .  P lu s  t a r d ,  le  v i l la g e  r e v i n t  a u  
m o n a s t è r e  d e  L u c e lle  q u i  p o s s é d a i t  le s  t r o i s  q u a r t s  d e  la  
d îm e ,  t a n d i s  q u e  le  r e s te  a p p a r t e n a i t  a u x  L ö w e n b o u rg  ; 
à  l ’e x t in c t io n  d e  c e t t e  fa m ille  e n  1 7 5 9 , l ’é v ô q u e  d e  B a le  
r e p r i t  l e u r  p a r t  d e  d îm e .  P o p u l a t i o n  : 1 8 1 8 , 95  h a b .  ; 
1 9 2 0 , 1 2 7 . —  T r o u i l l a t .  —  D a u c o u r t  IV .  [G. A.l 

M E T T E N B E R G .  F a m il le s  d u  d i s t r i c t  de  W illi-  
s a u  d è s  1 3 1 7 . —  H a n s ,  a v o y c r  d e  W il l is a u  1 4 5 3 -1 4 5 4 , 
1461 ; d u  C o n se il 1 4 6 2 , 1 4 6 8 . — • V o ir  A rc h iv e s  de  
l ’É t a t ,  L u c e rn e .  [P .-X .-W .]

M E T T E N D O R F  (C . T h u r g o v ie ,  D . F r a u e n f e ld .  
V . D G S ) .  V g e  e t  C orn . E n  1261 M e t h i n d o r f .  L e s  s e i
g n e u r s  d e  M e t t e n d o r f  s o n t  m e n t io n n é s  e n  1 2 8 6  e t  1312  
c o m m e  b o u rg e o is  d e  F r a u e n f e ld  ; o n  n e  c o n n a î t  c e p e n 
d a n t  p a s  d e  c h â t e a u  à  M e t te n d o r f .  L a  b a s s e  ju r i d ic t i o n  
é t a i t  e x e rc é e  e n  c o m m u n  j u s q u ’e n  179 8  p a r  le  d é t e n t e u r  
d e  la  s e ig n e u r ie  d e  W e l le n b e rg  e t  le  b a i l l i  d e  R e ic h e n a u  
à  F r a u e n f e ld .  L e  4  s e p t .  1445  l a  g a r n is o n  c o n fé d é ré e  de  
W il i n c e n d ia  le  v i l la g e  a u  c o u rs  d ’u n e  e x p é d i t io n  ; u n  
g r a n d  in c e n d ie  le  r a v a g e a  d e  n o u v e a u  le  29  a o û t  1701 ; 
il f u t  f r é q u e m m e n t  a u s s i  in o n d é  p a r  la  T h u r .  M e t t e n 
d o c i  f a is a i t  p r im i t i v e m e n t  p a r t i e  d e  l a  p a ro is s e  d e  P f y n ,  
m a is  d è s  le  X V I e s . d é jà  le s  h a b i t a n t s  se  r e n d a i e n t  
à  l ’é g lise  p lu s  r a p p r o c h é e  d e  H ü t t l i n g e n  ; e n  1 7 1 2 , ils 
en  o b t in r e n t  e x p r e s s é m e n t  le  d r o i t .  P o p u l a t i o n  : 1669 , 
3 05  h a b .  ; 1 8 5 0 , 28 0  ; 19 2 0 , 2 0 6 . —  P u p .  T h .  —  J .  W ä lli  
d a n s  T B  4 7 , p . 17 e t  4 9 , p .  6 4 . —  H . H a s e n f r a tz  : 
L a n d g r a f s c h a f t  T h u r g a u .  —  H .- G . S u lz b e rg e r  : E v .  
K ir c h g e m .  (m n s .) .  [ L e i s i . ]

M É T T E N W I L ,  von.  F a m il le  p a t r i c ie n n e  é te in te  de  
L u c e rn e .  E n  13 1 8  a p p a r a î t  u n  W a l t e r  v o n  M e tte n w il ,  
p u is  H e i n r i c h ,  d i t  M e tte n w ile ,  d e  L u c e rn e ,  p r ê t r e  e t 
c h a n o in e  à  Z o f in g u e  13 2 5  ; e t  d ’a u t r e s .  U n e  s e c o n d e  
fa m il le  M e tte n w il  e s t  o r ig in a ir e  d e  H o rw  e t  a c q u i t  la  
b o u rg e o is ie  a u  X V "  s . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  tro is  tê te s  
d e  m a u r e s  d e  s a b le  to r t i l l é e s  d ’o r e t  d e  g u e u le s ,  l e t o r t i l  
c h a r g é  d ’u n e  é to ile  d ’o r .  —  1. M o r i t z ,  d u  P e t i t  C o n se il 
1 5 0 9 , b a i l l i  d e  H a b s b o u r g  1 5 1 1 , d e  S a rg a n s  1 5 1 9 , de  
W ik o n  15 2 6 , d e  R o th e n b o u r g  1 5 2 8 , i n t e n d a n t  de  l ’h ô 
p i t a l  1 5 3 0 -1 5 5 0 , b a i l l i  d e  W il l is a u  1 5 3 4 , t  1 5 5 1 . —
2 . M o r i t z ,  d u  P e t i t  C o n se il 15 4 2 , s e c r é ta i r e  d e  la  v ille  
15 5 1 , f  15 6 6  d e  la  p e s te .  —  3 . R u d o l f ,  d u  P e t i t  C o n se il 
1 5 5 9 , i n t e n d a n t  de  l ’h ô p i t a l  1 5 6 1 , b a i l l i  d e  R u s w il  1563, 
c a p i ta in e  e n  F r a n c e ,  f  1 5 6 8 . —  4 . L u d w i g ,  c is t e r c ie n  de  
S a in t - U r b a in ,  g r a n d  celle  r i  e r  15 6 1 , 1 5 7 4 , é c o n o m e  1574 , 
1 5 8 5 , a b b é  1 5 8 5 , t  1588 . —  5 . J o h a n n e s ,  s e ig n e u r  
d ’O b e r k i r c h  1 5 7 4 , b a i l l i  d e  W ik o n  1 5 7 6 , d u  P e t i t  C o n se il 
1 5 7 7 , i n t e n d a n t  d e s  b â t im e n t s  1 5 9 3 -1 5 9 8 , a c h e ta  
S c h a u e n s e e  ; c h e v a l ie r  e t  c a p i ta in e ,  t  1 5 9 9 . — - 6 . M o 
r i t z ,  fils d u  n °  5 , d u  G ra n d  C o n se il 1 6 1 6 , a s s a s s in é  1619 . 
d e r n ie r  d e  s a  fa m il le .  —  V o ir  L L .  —  G fr .  R e g .  —  v .  V i- 
vis, d a n s  A H S  1 9 0 5 . —  T h e o b a ld  M a s a re y  : U n s e r e  
l ie b e  F r a u  a u f  d e m  W e s e m l i n .  —  M . E s t e r m a n n  : 
H o c h d o r f .  —  B e s a t z u n g s b u c h .  —  N o tic e s  g é n é a lo g i
q u e s .  [v. V .]

M E T T E R N I C H ,  ERNST, c o m te  d e , d ’u n e  fa m ille  
d u  B a s - R h in  à  la q u e l le  a p p a r t e n a i t  a u s s i  le  m in is t r e  
a u t r i c h i e n .  M in is t re  d e  P r u s s e  à  R e g e n s b o u rg ,  f u t  a c c ré 
d i t é  e n  S u is s e  e n  17 0 6  e n  q u a l i t é  d ’e n v o y é  e x t r a o r d i 
n a i r e  e t  m in i s t r e  p l é n ip o te n t ia i r e  p o u r  s ’o c c u p e r  des 
a f fa ire s  d e  N e u c h â te l .  I l  v i n t  à  B e r n e  e n  170 6  e t  le  
23  j u in  1707 à  N e u c h â te l ,  o ù  il r e v e n d iq u a  l a  s u c c e ss io n  
d e  la  p r in c ip a u té  p o u r  so n  m a î t r e ,  le  ro i  d e  P r u s s e .  A p rè s  
la  s e n te n c e  d u  3 n o v . ,  il r e ç u t  le  s c e p t r e  d e  l ’É t a t  a u  
n o m  d u  ro i ,  p r ê t a  s e r m e n t  p o u r  c e lu i-c i e t  d è s  lo rs  p r é 
s id a  le  C o n se il d ’È t a t  j u s q u ’à  s o n  d é p a r t ,  e n  j u in  1709 . 
I l  r e p r i t  s o n  p o s te  à  R e g e n s b o u rg .  —  B o y v e  : A n n a l e s  
—  T r ib o le t  : H i s t ,  d e  N e u c h â te l .  —  A . P f i s t e r  : S im e o n  
B o n d e l i , d a n s  F e s t g a b e . . .  B e r n  1 9 0 5 . —  E .  B o u rg e o is  : 
N e u c h â te l  e t la  p o l i t i q u e  p r u s s i e n n e .  —  [L . M.] —  C lé -  
m f . n t - V e n c e s l a s - L o t h a i r e ,  p r in c e  d e  M e tte r n ic h .  
1 7 7 3 -1 8 5 9 , m in i s t r e  d e s  a f fa ire s  é t r a n g è r e s  180 9  e t 
c h a n c e l ie r  d ’É t a t  d ’A u tr ic h e .  S o n  p r e m ie r  c o n ta c t  
a v e c  la  S u is s e  se  p r o d u is i t  e n  d é c e m b r e  1813  ; ce  f u t

s u r t o u t  à  s o n  in s t i g a t io n  q u e  le s  A llié s  t r a v e r s è r e n t  
n o t r e  t e r r i t o i r e .  L ’id é e  d e  M e t t e r n ic h  é t a i t  d e  p r o v o q u e r  
d a n s  la  C o n fé d é r a t io n  u n  c o u r a n t  r é a c t io n n a i r e  c o n 
fo r m e  à  s a  p o l i t iq u e  (c o m ité  d e  W a ld s h u t ,  L e b z e l te r n ,  
S e n f f t-P i l s a c h )  ; ce p l a n  é c h o u a ,  g râ c e  à  la  r é s is ta n c e  
d u  t s a r  A le x a n d r e  d e  R u s s ie  e t  à  la  p o l i t iq u e  a v is é e  d e s  
h o m m e s  d ’É t a t  z u r ic o is  R e in h a r d  e t  M o u ss o n  q u i  
c o n t r e c a r r è r e n t  le s  v is é e s  d e  M e t te r n ic h  e n  c o n v o q u a n t  
la  D iè te  à  Z u r ic h  p o u r  le  2 7  d é c . 18 1 3 . P a r  c o n t r e ,  le  
n o u v e a u  p r o j e t  d e  P a c t e ,  d u  9 s e p t .  1 8 1 4 , e t  le  P a c t e  
f é d é r a l  d é f in i t i f ,  d u  7 a o û t  1 8 1 5 , t é m o ig n e n t  d e  la  f o r te  
in f lu e n c e  e x e rc é e  p a r  M e t t e r n ic h  d a n s  la  q u e s t i o n  c o n s 
t i t u t i o n n e l l e .  E n  é c a r t a n t  a u t a n t  q u e  p o s s ib le  la  f o r m a 
t io n  d ’u n  p o u v o i r  c e n t r a l  c a p a b le  d e  m a in t e n i r  l ’u n io n  
e t  e n  f a v o r i s a n t  l ’e x te n s io n  d e s  d r o i t s  c a n t o n a u x ,  il 
v o u lu t  m a in t e n i r  la  S u is se  e n  é t a t  d e  fa ib le s s e  e t  r é u s s i t  
e n  u n e  la r g e  m e s u r e  à  l a  r e n d r e  p lu s  a c c o m m o d a n te  
a u x  v œ u x  d e s  p u is s a n c e s  e t  s p é c ia le m e n t  à  ses  v œ u x  
p a r t i c u l i e r s .  C ’e s t  é g a le m e n t  à  so n  in f lu e n c e  q u ’il f a u t  
a t t r i b u e r  e n  b o n n e  p a r t i e  la  p e r t e  d é f in i t iv e  d e s  a n c ie n s  
p a y s  s u je t s  d e s  G ris o n s .

T o u te  l a  p o l i t iq u e  d e  M e t t e r n ic h  e s t  d o m in é e , j u s q u 'à  
s o n  e x p i r a t io n  e n  1 8 4 8 , p a r  l ’id é e  q u ’e n  t a n t  q u e  p r o 
t e c t e u r  e t  g a r a n t  d u  P a c te  d e  1 8 1 5 , s o n  rô le  c o n s is ta i t  
à  i n t e r v e n i r  s a n s  cesse  d a n s  le s  a f fa ire s  p o l i t iq u e s  
s u is s e s . D a n s  le s  a n n é e s  q u i  s u iv i r e n t  1 8 2 0 , i l  le  f i t  à  
l ’o c c a s io n  d u  s é jo u r  d e  n o m b r e u x  ré fu g ié s  p o l i t iq u e s  
e t  d a n s  ce lles  q u i  s u iv i r e n t  183 0  à  p ro p o s  d e s  r e v is io n s  
c o n s t i tu t io n n e l le s  q u ’a p r è s  la  r é v o lu t io n  d e  ju i l l e t  183 0  
à  P a r is ,  p lu s ie u r s  c a n to n s  e n t r e p r i r e n t  d a n s  u n  e s p r i t  
l ib é ra l .  Ces p r é te n t io n s ,  e t  s o n  h o s t i l i t é  c o n t r e  la  t e n 
d a n c e  t o u jo u r s  p lu s  m a n if e s te  à  f o r t i f i e r  le  p o u v o ir  c e n 
t r a l  d a n s  la  C o n fé d é r a t io n ,  d i c t è r e n t  l ’a c t i v i t é  d e  ses  
e n v o y é s  d ip lo m a t iq u e s  S c h r a u t ,  P h i l ip p s b e r g ,  K a is e r s 
b e rg .  L a  l u t t e  e n t r e  le  f é d é ra l is m e  e t  le  c e n t r a l i s m e  
q u i ,  a p rè s  18 4 0 , e n t r a  d a n s  s a  p h a s e  c r i t iq u e  ( s u p 
p re s s io n  d e s  c o u v e n t s ,  e x p é d i t io n s  d e s  c o rp s  f r a n c s ,  
r a p p e l  d e s  jé s u i te s ) ,  le  t r o u v a  t o u t  e n t ie r  d u  c ô té  d u  
f é d é ra l is m e .  S a  p o l i t iq u e  n e  c o n t r ib u a  p a s  p e u  à  p o u s 
s e r  le  c o n f l i t  v e r s  so n  d é n o u e m e n t  p a r  le s  a r m e s .  L ’is 
su e  d e  la  g u e r r e  d u  S o n d e r b u n d  f u t  d ia m é t r a le m e n t  
c o n t r a i r e  a u x  v œ u x  d e  M e t t e r n ic h  e t  f u t  le  p r e m ie r  c o u p  
im p o r t a n t  p o r té  à  so n  s y s tè m e  p o l i t iq u e .  A u  p r in t e m p s  
s u iv a n t ,  le  m in i s t r e  si lo n g te m p s  t o u t  p u i s s a n t ,  é t a i t  
r e n v e r s é  e t  a v e c  s a  c h u te  p r i t  f in  s o n  rô le  n é f a s te  en  
S u is s e . —  V o ir  D ie r a u e r  V . —  A rn .  W in k le r  : M e t t e r 
n i c h  u n d  d ie  S c h w e iz ,  d a n s  R H S  1 9 2 7 . —  l i e h ,  v o n
S r b ic k  : M e t t e r n i c h ,  2 v o l. ,  M u n ic h  1 9 2 5 . —  W . S u te r 
m e is te r  : M e t t e r n i c h u .  d ie  S c h w e iz .  —  A D B .  —  C Eehsli : 
G esc h . d e r  S c h w e iz  i m  1 9 . J a h r h .  I I .  —  M é m o ir e s  d u

p r in c e  d e  M e t t e r n i c h .  [ P .  G i i . l a r d o n . ]
M E T T I  E R .  F a m il ie  d e  L a n g w ie s  (G riso n s ) .  —  1. 

F l o r i a n ,  c o m m is s a ire  à  C h ia v c n n a  16 1 1 . —  2 . U l r i c h .  
p o d e s t a t  d e  F lu r s  1 6 2 1 . —  3 . J o h a n n e s ,  p o d e s t a t  d e  
B o rm io  1 7 0 7 , d e  T r a o n a  1 7 3 1 . —  4 . H a n s ,  * 1851 à  
L a n g w ie s ,  f  1903  à  Z u r ic h ,  i n s t i t u t e u r  à  T h u s is  1 8 7 2 - 
1 8 7 7 , r é d a c t e u r  d u  V o l k s f r e u n d  à  C o ire  1 8 8 1 -1 8 8 2 , d u  
M u r te n b i e t e r  18 8 3 , p u is  d u  B ie le r  A n z e i g e r ,  d é p u té  a u  
G ra n d  C o n se il b e rn o is ,  r é d a c t e u r  d u  G r ü t l ia n e r  1893- 
1 9 0 3 . —  G r ü t l i k a le n d e r  1 9 0 3 , p .  17 . —  5 . P e t e r ,  f r è r e  
ju m e a u  d u  n °  4 , lo n g te m p s  m a î t r e  à  l ’éco le  de  l a  v il le  
d e  C o ire , f u t  p lu s  t a r d  l ’u n  d e s  p r in c ip a u x  p r o m o te u r s  
d e  la  s t a t i o n  c l im a té r iq u e  d ’A ro s a , d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il, f  11 s e p t .  1 9 1 7 . [F . P . ]

M E T T L E N  (C. T h u r g o v ie ,  0 .  W e in fe ld e n .  V . D G S ) .  
V g e  e t  C o m . E n  845  M it ta lo n o  ; 87 5  M it te l o i ia  ; 1155 
M it le l o .  S a in t - G a ll y  a v a i t  d e s  p r o p r ié t é s  a u  I X e s ., 
m a is  d è s  110 0  le  c h a p i t r e  c a t h é d r a l  d e  C o n s ta n c e  a p p a 
r a î t  c o m m e  s e ig n e u r  fo n c ie r .  A u  S u d  d u  v i l la g e  se t r o u 
v e n t  le s  v e s t ig e s  d e  d e u x  c h â t e a u x  d o n t  le s  n o m s  n e  
s o n t  p a s  é ta b l is .  U n  c h â t e a u  d e  M e tt le n  e s t  m e n t io n n é  
e n  1 1 5 5 . E n  f a i t  d e  s e ig n e u rs  d e  M e tt le n ,  on  n e  c o n n a î t  
q u e  E b e r h a r d ,  q u i lé g u a  p e u  a v a n t  1155  ses  b ie n s ,  le 
c h â t e a u  e x c e p té ,  à  la  c a th é d r a le  d e  C o n s ta n c e ,  e t  
R u d o lf ,  té m o in  e n  1 2 7 5 . L a  c h r o n iq u e  d e  K l in g e n b e rg  
m e n t io n n e  d e s  « c h e v a l ie r s  d e  M itte n  ». L e  c h a p i t r e  
c a t h é d r a l  t r a n s m i t  l ’a v o u e r ie  a u x  c o m te s  d e  T o g g e n -  
b o u rg .  A  c e t t e  é p o q u e  d é jà ,  u n e  r o u t e  im p é r ia le  t r a v e r 
s a i t  le  v il la g e . A p rè s  1 2 2 1 , l ’a v o u e r ie  p a s s a  a u x  b a ro n s  
d e  B ü rg te n ,  p u is ,  d e  1 3 8 4  à  1443  a u x  K l in g e n b e rg
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e t  e n fin  a u x  s e ig n e u r s  d e  S a x .  J u s q u ’e n  1 7 9 8 , M e tt le n  
f i t  p a r t i e  d e  la  j u r i d i c t i o n  d e  B ü rg le n  q u i  a p p a r t e n a i t  
à  l a  v ille  d e  S a in t - G a l l  d e p u is  1 5 7 9 . M e t t le n  r e s s o r t is -  
s a i t  p r im i t i v e m e n t  à  l a  p a ro is s e  d e  B u s s n a n g  ; lo r s 
q u ’u n e  é g lise  p r o t e s t a n t e  f u t  c o n s t r u i t e  à  S c h ö n h o lz e rs -  
w ile n  e n  1 7 1 4 , le s  g e n s  d e  M e t t le n  o b t i n r e n t  le  d r o i t  de  
s ’y  r e n d r e ,  m a is  ce  n e  f u t  q u ’e n  1836  q u ’ils  f u r e n t  d é f i
n i t i v e m e n t  in c o rp o ré s  à  la  p a ro is s e  d e  S c h ö n h o lz e r s w ile n .
—  T U .  —  L L H .  —  P u p .  T h .  —  H . H a s e n f r a tz  : 
L a n d g r a f s c h a f t  T h u r g a u .  —  J . - R .  R a h n  : A r c h i t e k l u r -  
d e n k m ä l e r . . .  T h u r g a u  (so u s  M e t t le n  e t  K o c h e r s b e r g ) .  —
H .- G . S u lz b e rg e r  : E v .  K i r c h g e m .  (m n s .) .  [L eisi.]

M E T T L E I N , d e .  F a m il ie  n o b le  f r ib o u rg e o is e  c ité e  
d è s  1 1 4 3 , é te in te  a u  m ilie u  d u  X I V e s . ; v a s s a le  d e s  
c o m te s  d e  H a b s b o u r g ,  K ib o u r g  e t  T i e r s te in .  B ie n fa i
t r i c e  d e  l ’a b b a y e  d e  H a u te r iv e ,  d e  l ’é g lise  d e  K ö n iz  e t 
d u  c o u v e n t  d e  l a  M a ig ra u g e . A r m o i r i e s  : p a lé  d e  s ix  
p iè c e s  (le s  é m a u x  a r g e n t  e t  a z u r  n e  s o n t  d o n n é s  q u e  
p a r  le s  a r m o r i a u x  d u  X V I I I e s .) .  L a  f i l ia t io n  r e m o n te  à
—  1. J o r d a n u s , c i té  d e  1217 à  1 2 3 4 , s e ig n e u r  e t  c h e v a 
l ie r .  —  2 . W i l l e l m u s , fils  d u  n»  1, c i té  d e  1241 à  12 6 7 , 
d o n z e l ,  b o u rg e o is  e t  c o n s e i l le r  d e  F r ib o u r g .  —  3 . P e t r u s , 
c i té  d e  1315 à  1 3 3 2 , d o n z e l ,  p r e m ie r  p r o p r ié t a i r e  c o n n u  
d e  B a r b e r ê c h e  e t  v a s s a l  d e s  T ie r s te in .  [P . de Zi r ic h .]

M E T T L E R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A p p e n z e l l ,  
S a in t - G a l l ,  S c h w y z , U n te r w a ld .

A  C a n t o n  d 'A p p e n z e l l  L e s  fo rm e s  d iv e r s e s  d e  ce 
n o m  d e  f a m ille  (D e  M i t l a  X I I I e s. ; a n  d e r  M e t l u n  1381 ; 
M e t l le r  v e r s  1400) t i r e n t  l e u r  o r ig in e  d ’u n e  lo c a l i té  : 
M e t( t ) le n .  A u x  X V I I e e t  X V I I I e s .,  l a  fa m il le  s ’e s t  
r é p a n d u e  d ’U r n â s c h  à  H e r is a u  e t  W a l d s t a t t ,  e t  e s t  d e 
v e n u e  b o u rg e o is e  d e  ces d e u x  c o m m u n e s .  —  1. U l r i c h ,  
d é p u té  à  la  D iè te  1522 . —  2 . U l r i c h ,  d ’U r n â s c h ,  v ic e -  
l a n d a m m a n n  1 6 0 0 -1 6 0 6 . —  3 . J a k o b ,  d ’U r n â s c h ,  t r é 
s o r ie r  d u  p a y s  1 6 9 5 -1 6 9 7 , v ic e - la n d a m m a n n  1 6 9 7 -1 7 1 0 , 
1 7 1 2 -1 7 2 7 , d é p u té  à  la  D iè te ,  f  1 7 2 7 . —  4 . W a l t e r ,  
d e  H e r is a u ,  * 18 6 8 , s c u lp t e u r  à  Z u r ic h ,  M u n ic h , F lo 
r e n c e ,  R o m e  e t  P a r i s ,  a u x  É t a t s - U n i s  1 8 9 2 -1 8 9 8 . Œ u 
v re s  p r in c ip a le s  : r e l ie f  d ’U li R o ta c h  a u  R a t h a u s  d ’A p 
p e n z e l l ,  p o r te u s e  d ’e a u  e t  f o n ta in e  d e s  P ê c h e u r s  à  
Z u r ic h  ; H e r o ,  a u  m u s é e  d e  S a in t - G a l l  ; B o g e n s p a n n e r , 
à  l a  K u n s th a l l e  d e  B â le  ; m o n u m e n ts  a u x  s o ld a t s  à  
H e r i s a u .  —  V o ir  K o lle r  e t  S ig n e r  : A p p .  W a p p e n -  u n d  
G e s c h le c h te r b u c h .  [E S - h .]

B . C a n t o n  d e  S a i n t - G a l l .  N o m b re u s e  f a m il le  d u  
T o g g e n b o u rg ,  o r ig in a ir e  d e  O b e rh e lf e n ts w il  ( c a th o l i 
q u e ) ,  d e  W a t tw i l ,  K a p p e l ,  E b n a t ,  M o g e ls b e rg  e t  H e m 
b e rg  ( p r o t e s t a n t e )  ; d e s  b r a n c h e s  is su e s  d e  ces  d e u x  
d e rn iè re s  lo c a l i té s  o n t  é té  r e ç u e s  e n  1 8 6 3 , 1 8 7 2 , 1875  e t  
1883 d a n s  la  b o u rg e o is ie  d e  S a in t - G a l l ,  o ù  p lu s ie u r s  
d e  le u r s  m e m b r e s  j o u e n t  a c tu e l le m e n t ,  c o m m e  g r a n d s  

c o m m e r ç a n ts ,  u n  rô le  i m p o r t a n t  d a n s  
l a  v ie  é c o n o m iq u e  d e  c e t t e  v i l le .  A r 
m o i r i e s  : d ’a z u r  à  u n  c r o is s a n t  f ig u ré  
d ’o r ,  a c c o m p a g n é  e n  c h e f  d e  d e u x  
é to ile s  d u  m ê m e . J o h a n n e s ,  d e  F i-  
s c h in g e n ,  a c q u i t  e n  1409  d e  R u d o lf  
R u e g g  de  T a n n e g g ,  le s  b a i l l ia g e s  de  
B u m b e rg ,  E r n s t a l  e t  Œ tw i l  (C o m . 
K ir c h b e r g ) .  E n v i r o n  c e n t  a n s  p lu s  
t a r d ,  le s  M el t i e r  v e n d i r e n t  ces b a i l l i a 
g e s  à  l ’a b b é  F r a n z  d e  S a in t- G a ll .

—  1. H a n s ,  1 7 4 7 -1 8 1 3 , M e i e r  d e  M o g e ls b e rg , f u t  u n  d e s  
d é lé g u é s  p r o t e s t a n t s  d u  T o g g e n b o u rg  e n v o y é s  a u  g é 
n é r a l  S c h a u e n b o u r g  e n  1 7 9 8 . —  2 . J o s e f ,  1 7 5 6 -1 8 0 0 , 
a m m a n n  c o m m u n a l  à  H e m b e r g  ; s o u te n u  p a r  s o n  in 
f lu e n te  p a r e n té ,  i l  o rg a n is a  e n  1799  la  r é s is ta n c e  a u x  
r é q u is i t io n s  a u t r i c h ie n n e s ,  ce  q u i  lu i  v a l u t  d ’ê t r e  e m 
m e n é  c o m m e  p r is o n n ie r  à  S t .  F id e n ,  o ù  il f u t  r e te n u  
p e n d a n t  d e s  s e m a in e s .  Ce t r a i t e m e n t  a v iv a  l ’a n im o s i té  
d e s  T o g g e n b o u rg e o is  p r o t e s t a n t s  à  l ’é g a r d  d e  l ’a b b é  
P a n c r a c e  d e  S a in t- G a ll ,  r é t a b l i  p a r  l ’A u t r i c h e .  —  3. 
J o h a n n e s ,  p e in t r e ,  d e  M o g e ls b e rg , * à  N ie d e ru z w il  en  
1 8 1 2 , f  e n  1863  à  S a in t - G a l l .  —  4 . J o h a n n e s  M e tt le r -  
L ä m m lin ,  d e  M o g e lsb e rg , f  1897  à  S a in t - G a l l ,  a  la is sé  
d e s  l e t t r e s  e t  n o te s  in té r e s s a n te s  s u r  ses a v e n t u r e s  p e n 
d a n t  la  g u e r r e  d u  S o n d e r b u n d  ; d u  G r a n d  C o n se il. —  
S t G A  V I I I ,  p .  20  e t  2 4 . —  5 . J o h a n n - A r n o l d ,  d e  S a in t -  
G a ll,  * 18 6 7 , c o m m e r ç a n t ,  d u  G r a n d  C o n se il, p r o m o 
t e u r  d ’œ u v re s  s c ie n t i f iq u e s  e t  a r t i s t i q u e s .  —  U S t G .  •—

I .  v o n  A rx  : G e s c h . S t .  G a lle n  I I I ,  p .  3 6 9 . —  R o th e n i lu e  : 
T o g g .  C h r o n ik .  —  L iv re  d e s  b o u rg e o is  S a in t - G a l l .  ■—  
S K L .  —  A . M e t t le r - T o b le r  : F a m i l i e n b u c h  d e r  F a m .  M .  
a u f  d e m  M o r g e n .  —  B a u m g a r tn e r  : G e s c h . d e s  K t s  
S t .  G a lle n .  [B t.J

C. C a n to n  de S c h w y z . V ie ille  fa m il le  s c h w y z o is e .  
L a  t r a d i t i o n  v e u t  q u e  l ’a n c ê t r e  s o i t  v e n u  d ’U n te r w a ld  
a u  X I I I e s . ou  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X I V e. I l  s ’é t a b l i t  
à  A r th  o ù  il o b t in t  d r o i t  à  l ’O b e ra l lm e in d  e n  r é c o m p e n s e  
d e  s e rv ic e s  p a r t i c u l ie r s .  —  1. G i l g ,  c o n s e i l le r  14 7 9 . 
— ■ 2 . M e l c h i o r ,  b a i l l i  d ’U z n a c h  1 5 8 2 , d e  E le n io  1598 .
—  3 . B a l t h a s a r ,  b a i l l i  d e  B e l l in z o n e  e t  d e  l a  R iv ie r a  
1682 . —  4 . H a n s - B a l t h a s a r ,  b a i l l i  d ’U z n a c h  16 8 2 , 
d u  R h e i n t a l  1 6 8 8 . —  5 . B a r t h o l o m æ u s ,  b a i l l i  d e  B e l
lin z o n e  e t  d e  l a  R iv ie r a  1688  e t  1 7 1 0 . —  6 . J o s e f -  
B a l t h a s a r ,  b a i l l i  d e  B e l l in z o n e  e t  d e  la  R iv ie r a  17 0 0 .
—  7 . J o s e f - F r a n z ,  s e c r é ta i r e  d ’É t a t ,  d e r n ie r  b a i l l i  
s c h w y z o is  d e  B a d e n  17 0 3 . —  8 . J o s e f - F r a n z ,  b a i l l i  
d u  G a s te r  17 2 0 , 1 7 3 2 , 1 7 3 6 . —  9 . J o s e f - L e o n h a r d ,  
d ’A r th ,  d é p u té  à  l a  D iè te ,  d u  t r i b u n a l  d e s  N e u f  17 9 5 , 
c o n s e il le r  1 8 0 2 . —  10 . J o s e f ,  d ’A r th ,  p r é s id e n t  de  
l ’U n te r a l lm e in d ,  d u  t r i b u n a l  d e s  N e u f  1 8 3 0 , d u  G ra n d  
C o n se il 1 8 3 3 , d é p u té  d e  S c h w y z  à  la  c a p i tu l a t i o n ,  e n t r e  
le s  m a in s  d u  g é n é r a l  D u fo u r ,  le  26  n o v .  1 8 4 7 . —  11 . 
A l o i s ,  * 1 7 9 8 , d ’A r th ,  p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  c a n to n a l  
1 8 3 8 , p r é s id e n t  d u  G ra n d  C o n se il 1 8 5 5 , la i s s a  e n  1859 , 
10 0 0 0  f r .  à  la  c o m m u n e  d ’A r th  p o u r  l ’éco le  e t  le s  in 
d ig e n ts .  —  12 . A u g u s t i n ,  a u  S c h w y z e r h o f  à  S e e w e n , 
* 1 8 6 3 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 9 0 8 , p r é f e t  1 9 1 8 , a m 
m a n n  d e  d i s t r i c t  1 9 2 0 . —  L L .  —  L L H .  —  D o m . S ty g e r  : 
D ie  B e i s a s s e n  d e s  a l le n  L a n d e s  S c h w y z .  —  M . D e t t l i n g  : 
S c h w y z e r  C h r o n ik .  —  L e  m ê m e  : G e s c h . u n d  S t a t i s t i k  
d e r  G e m . S c h w y z ,  m n s .  —  F .  D e t t l i n g  : H is t . - g e n e a lo g .  
N o t i z e n ,  m n s .  —  [D. A.] —  J o h a n n e s ,  d e  S c h w y z , 
f u t  so u s  le  n o m  d e  J o h a n n e s  IV ,  a b b é  d e  F is c h in g e n  
d e  m a i  143 5  à  s a  m o r t ,  le  16 m a i  146 5  ; le  c o u v e n t  
p o r t a  p la in te  à  l ’é v ê q u e  c o n t r e  s a  m a u v a is e  a d m in is 
t r a t i o n .  —  v .  M iilin e n  : H e lv e t ia  s a c r a  1 , 9 1 . —  K u h n  : 
T h u r g .  s a c r a  2 , 4 5 . [A lb. S c h e i w i l e r . ]

D . C an ton  d’U n te r w a ld . A n c ie n n e  fa m il le  d u  N id -  
w a ld  (W o lfe n s c h ie s s e n , S ta n s ,  D a l le n w i l ,  B u o c h s ) .  A r 

m o i r i e s  d u  n °  3 : u n  M o n c ia l  s u r m o n 
t a n t  u n e  é to i le  ; p lu s  t a r d  : d e  g u e u 
le s  à  u n  t a u  d ’a r g e n t ,  a c c o m p a g n é  
d e  t r o i s  b a s a n t s  d u  m ê m e  e t  f la n q u é  
d e  d e u x  f le u rs  d e  ly s  d ’o r ,  t r o i s  c o u - 
p e a u x  d e  s in o p ie  en  p o in te ,  a u  c h e f  
d ’a r g e n t  c h a r g é  d e  l a  c ro ix  d e  g u e u 
le s  d e  l ’o rd r e  d e  S a in t - É t i e n n e .  A n 
d r e a s  M e t t i  e r  v e r s  1 3 3 2 . —  1 . U l i ,  
f u t  u n  d e s  p r in c ip a u x  té m o in s  d e  
l ’U n te r w a ld  lo r s q u e  G e rs a u  se  r a c h e t a

d u  b a i l l ia g e  en  1 3 9 0 . —  2 . W e r n e r ,  c o u r r ie r  d e  la  
D iè te  1 3 9 7 . —  3 . H a n s ,  d e  S ta n s ,  l a n d a m m a n n  
1 4 2 7 , 14 2 9 , 1 4 3 3 , 1 4 3 5 . —  4 . U n ,  m é d ia t e u r  d a n s  le 
c o n f l i t  e n t r e  le s  p a ro is s ie n s  d e  W o lfe n s c h ie s s e n  e t  le  
c o u v e n t  d ’E n g e lb e r g  1 4 6 5 . —  5 . U l i ,  f  à  l a  b a ta i l l e  
d e  la  B ic o q u e  1 5 2 2 . —  6 . K a s p a r ,  g r a n d  s a u t i e r  1 549- 
1 5 5 6 , b a i l l i  d e  la  R iv ie r a  1 5 5 6 . —  7 . U l r i c h ,  fils  du  
n °  6 , g r a n d  s a u t i e r  1 5 6 9 -1 5 7 2 , b a i l l i  d e  l a  R iv ie r a  1 574- 
1 5 7 5 , 1 5 8 0 -1 5 8 1 , c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e  157 9  
e t  1 5 8 5 -1 5 8 7 , c h e v a l ie r  d e  l ’o rd r e  to s c a n  d e s  S S . É t ie n n e  
e t  M a u r ic e , l a n d a m m a n n  1 6 0 2 . A  la  s u i te  d ’a b u s  d a n s  
l a  g e s t io n  d e s  p e n s io n s ,  d e  v io la t io n  d u  s e r m e n t  e t  de  
r u p t u r e  d e  l ’e n g a g e m e n t  d e  n e  p a s  se  v e n g e r ,  il f u t  m is  
e n  a c c u s a t io n  e n  1 6 0 5 , d é c la r é  in f â m e  p a r  le  L a n d r a t  
le  20  m a r s  160 6  e t  c o n d a m n é  à  u n e  a m e n d e  d e  3 0 0  flo 
r in s .  E n  1 6 0 7 , la  la n d s g e m e in d e  le  r é h a b i l i t a ,  m a is  n e  
lu i  r e n d i t  p a s  s a  p la c e  a u  C o n se il, f  1 6 0 9 . S o n  fils il lé 
g i t im e  —  10 . U l r i c h ,  c a p i ta in e  a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e ,  
t  1 er m a i  1 6 5 8 , d e r n ie r  d e  s a  fa m ille .  —  U n e  lig n e  c o lla 
té r a le  d e  l a  fa m il le  é t a i t  é ta b l ie  a u  X V e s . à  M e ir in g e n .
—  K l a u s ,  l a n d a m m a n n  d u  H a s l i .  fR .  D.]

M E T T M E N S T E T T E N  (C . Z u r ic h ,  D . A f fo l te rn .
V . D G S ) .  C o rn , e t  p a ro is s e  a v e c  D a c h e ls e n ,  H e ffe rs w il ,  
G ro s sh o lz , S c h e u re n ,  R o s s a u ,  f o r m a n t  U n te r - M e t tm e n -  
s t e t t e n  e t  O b e r - M e t tm e n s te t t e n .  A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  
à  d e u x  t ê t e s  d e  l ic o rn e  a d o s s é e s  d e  s a b le .  O n  y  a  
f a i t  q u e lq u e s  t r o u v a i l l e s  d e  l ’é p o q u e  d u  b ro n z e ,  c o n s 
t r u c t io n s  ro m a in e s  e t  to m b e s  a lé m a n n e s .  E n  1 1 1 6 .

0
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M e t e m u n s t a t ,  M e t a m u n s t e t .  L a  s o u v e r a in e té  s u r  M e tt -  
m e n s t e t t e n  a p p a r t i n t  j u s q u ’e n  14 1 5  a u x  H a b s b o u r g ,
p u is  h  la  v il le  d e  Z u r ic h .  L es  c o u v e n ts  d e  S c h ä n n is ,
d e  P la f e r s ,  le s  s e ig n e u rs  d e  S c h n a b e lb o u r g  y  a v a i e n t  
d e s  t e r r e s ,  m a is  il e x i s t a i t  e n  o u t r e  d e s  p a y s a n s  l i
b re s ,  p a r t i c u l iè r e m e n t  à  U  n t  e r-  M e t t m e n s t  e t t e n . L a  b a ss e  
ju r i d i c t i o n  s u r  U n te r - M e t tm e n s t e t t e n  a p p a r t i n t  j u s 
q u ’e n  141 5  a u x  H a b s b o u r g  ; e lle  p a r v i n t  e n s u i te  a v e c  

le  F r e i a m t  a u x  Z u r ic o is  q u i in c o r p o 
r è r e n t  le  v il la g e  a u  b a i l l ia g e  d e  M asc h - 
w a n d e n .  D ès  1 3 4 6 , le s  c h e v a l ie r s  de  
H ü n e n b e r g  e x e r ç a ie n t  la  b a s s e  ju s t i c e  
s u r  O b e r - M e t tm e n s te t t e n  e t  K n o n a u ;  
en  1 3 9 8 , ces  d r o i t s  p a s s è r e n t  a u x
c h e v a l ie r s  d e  S e o n , L a n d e n b e r g  e t
H e id e g g  ; e n  1399  a u x  M e y e r  v o n
K n o n a u  q u i  le s  v e n d i r e n t  e n  1512  à  
l a  v il le  d e  Z u r ic h .  C elle -c i a t t r i b u a  
O b e r-  e t  U n te r - M e t tm e n s t e t t e n  a u  

b a i l l ia g e  d e  K n o n a u .  M e t t m e n s t e t t e n  p a r t i c ip a  en  
1489  a u  s o u lè v e m e n t  c o n t r e  W a ld m a n n  e t  n ’a c c e p ta  
q u e  m a la is é m e n t  la  R é f o r m a t io n .  L o rs  d e s  t r o u b le s  
d e  W â d e n s w il ,  e n  16 4 6 , u n e  a s s e m b lé e  d e s  h o m m e s  
d u  F r e i a m t ,  r é u n ie  à  M e t t m e n s t e t t e n ,  d é c id a  d e  p a r 
t i c ip e r  a u  m o u v e m e n t .  L ’é g lise , p r im i t i v e m e n t  d é d ié e  
a u x  s a in t s  P ie r r e  e t  P a u l ,  f u t  r e c o n s t r u i t e  d e  1 4 7 4  à  
1 5 2 1 , r e s ta u r é e  à  la  fin  d u  X I X e s . L e  d r o i t  d e  c o l la t io n  
a p p a r t e n a i t  j u s q u ’e n  12 4 3  a u  c o u v e n t  d e  M u rb a c h ,  
p u is  à  l ’é v ê q u e  d e  C o n s ta n c e  ; e n  1 4 5 9 , l ’é g lise  f u t  
in c o rp o ré e  a u  c h a p i t r e .  M a s c h w a n d e n  q u i  f a i s a i t  p a r t i e  
d e  la  p a ro is s e  d e p u is  1 3 6 0 , d e v in t  u n e  p a ro is s e  a u t o 
n o m e  e n  150 4  ; Æ u g s t  se  d é t a c h a  e n  1 6 6 7 . L e  p a t r o n a g e  
e t  le s  d îm e s  f u r e n t  a c h e té s  e n  152 7  p a r  q u e lq u e s  
p a y s a n s  d e  M e t t m e n s t e t t e n ,  m a is  p a s s è r e n t  b i e n tô t  
à  l a  v il le  d e  Z u r ic h .  E n  1 8 0 4 , M e t t m e n s t e t t e n  f u t  p u n i  
d ’u n e  a m e n d e  d e  2 5 0 0  f lo r in s  p o u r  a v o i r  p a r t i c ip é  
a u  B o c k e n k r ie g .  P o p u l a t i o n  : 1 8 5 0 , 145 0  h a b .  ; 1920, 
1503 . R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  e t  d e  m a r ia g e s  d è s  1614 , 
d e  d é c è s  d è s  1 6 4 2 . —  V o ir  L a r g i a d è r  e t  H e g i d a n s  
F e s t g a b e  P .  S c h w e iz e r .  —  Z W C h r .  19 1 0 , p .  3 2 6 , 3 7 6 , 
3 7 9 ,3 8 0 .  —  Z w .  III, 4 6 1 . —  E . E g l i  d a n s  Z T  1887 ,
1 8 8 8 . —  V o lle n w e id e r  : D a s  G o tte s h a u s  M e t tm e n s te t t e n .  
—  H . B r a n d e n b e r g e r  : D a s  K n o n a u e r  A m t .  [ E .  D  : j u n g . ]

M E T T O N .  F a m il le  d a u p h in o is e  fix é e  à  G e n è v e  a u  
X V I I I e s . —  1 . J e a n - D a v i d ,  1 8 1 3 -1 8 9 5 , d é p u té  a u  
G r a n d  C o n se il 1 8 6 3 . —  2 . É D O U A R D -L o u is-Â u g u ste , 
* 1 8 5 6 , p e in t r e ,  s p é c ia l i s te  d e  v u e s  a lp e s t r e s .  —  
S KL .  [C .  H . ]

M E T T R A U X ,  M É T R A U X .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  
d e  F r ib o u r g  e t  d e  V a u d .  V o ir  M e s t r a l .

A . C a n t o n  d e  F r ib o u r g . M e s t r a u l ,  M e s t r a u x .  
N o m  d e  fa m ille  p r o v e n a n t  d e  l a  f o n c t io n  d e  m e s t r a l ,  
c i té  à  T r e y v a u x  e n  12 8 2 , d a n s  la  r é g io n  d ’E s t a v a y e r  en  
l à 2 0  e t  1 3 4 3 , à  F r ib o u r g  d è s  le  X I V e s. L e s  p lu s  a n 
c ie n n e s  f a m ille s  d e  ce n o m  e n c o re  e x i s t a n te s  s o n t  o r ig i
n a i r e s  d e  N e y ru z  e t  d e  M a tr a n .  C elle  d e  N e y ru z  a p 
p a r a î t  a u  X I V e s. E l le  p o r t a  p r im i t i v e m e n t  le  n o m  de  
G o d io n , p u is  c e lu i d e  M e s tr a u l .  U n  r a m e a u  f u t  re ç u  
b o u rg e o is  fo r a in  d e  F r ib o u r g  en  1 3 7 4  e t  d o n n a  n a is s a n c e  
à  l a  fa m il le  p a t r i c ie n n e  d ’A m m a n .  C elle  d e  M a tr a n  e s t  
m e n t io n n é e  d a n s  la  p e r s o n n e  d e  P e t r u s  M e s tra u l ,  
r e ç u  b o u rg e o is  d e  F r ib o u r g  e n  14 0 9 , a u q u e l  se  r a t t a c h e  
u n e  a u t r e  b r a n c h e  d e  N e y r u z ,  re ç u e  d a n s  la  b o u rg e o is ie  
d e  F r ib o u r g  e n  1709 . —  P .  A e b is c h e r  : O r ig in e  et f o r m a 
t i o n  d e s  n o m s  d e  f a m i l l e ,  p .  6 8 . —  G u m y  : R e g e s te  
d ’H a u te r i v e .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  F r ib o u r g .  [G . Cx.j

B . C a n t o n  de V a u d . —  E u g è n e ,  d e  P a i t ly ,  1850- 
19 0 6 , a v o c a t  à  L a u s a n n e ,  p r é s id e n t  d u  C o n se il c o m m u 
n a l  d e  c e t t e  v il le ,  d é p u té ,  p u is  p r é s id e n t  d u  G ra n d  
C o n se il en 1901. [M. R .j

M E T Z E L T E N  ( M e t z i l t o n ) .  A n c ie n n e  fa m ille  d u  
d iz a in  d e  B r ig u e  (V a la is ) , a u s s i  é ta b l ie  à  S io n  a u  X V I e s. 
—- 1. M i c h a e l ,  c a p i ta in e  d u  d iz a in  d e  B r ig u e  1 4 0 6 . —
2 . K a s p a r ,  c a p i ta in e  d e s  V a la i s a n s  q u i  a s s ié g è r e n t  en  
1517 le  c h â t e a u  d e  la  B â t ia z  p rè s  d e  M a r t ig n y ,  c h â t e la in  
d e  B r ig u e  1518  e t  1 5 3 2 , g o u v e r n e u r  d e  S a in t- M a u r ic e  
1520  e t  15 3 3 , c a p i ta in e  d u  d iz a in  d e  B r ig u e  1524 , b a i l l i  
d ’É v ia n  1536 ; s o u v e n t  d é p u té  d u  p a y s  a u p rè s  d e s  
C o n fé d é ré s .  —  3 . B a r t h o l o m æ u s ,  c a p i ta in e  d u  d iz a in  
d e  B r ig u e  15 5 4 , c h â t e la in  d e  S io n  1 5 8 4 . — • 4 . E u s e b i u s ,

b o u r g m e s t r e  d e  S io n  1 5 8 3 . — • B W G  I I I .  —  F u r r e r  I I I .
—  I m e s c h  : W a l l i s e r  L a n d r a t s a b s c h ie d e  I .  [D . 1.1

M E T Z E N E R ,  M E Z E N E R ,  M E Z E N E N .  A n c ie n 
n e s  fa m ille s  d e s  c a n to n s  d ’A rg o  v ie , B â le - C a m p a g n e ,  
B e r n e ,  S c h w y z , U n te r w a id ,  Z o u g  e t  Z u r ic h .  L e  n o m  
( fo rm e s  a n c ie n n e s  : M e t z i n e n ,  M e t z i n e r ,  M e s e n n e r ,  M e s -  
s in e r )  r e m o n te  a u  n o m  d e  p e r s o n n e  M e c h tild  ( fo rm e  
f a m il iè r e  M e t z a ,  M e t z i ) .  —  S o c in  : M h d .  N a m e n b u c h ,  
p . 5 8 7 . —  S I  IV , 6 1 1 , 6 1 2 . —  K lu g e  : E t y m .  W ö r te r b u c h ,  
p .  3 0 9 . —  F r ie d l i  : B ä m d i t s c h  V I I ,  p .  3 6 2 . —  E n  B â le -  
C a m p a g n e  le  n o m  a p p a r a î t  e n  1339  e t  1352  ; à  L e n z -  
b o u r g  en  141 9  e t  en  14 2 6  à  K i r c h le e r a u .  E n  136 6  e t  
p lu s  t a r d ,  d e s  M e tz in e r  s o n t  b o u rg e o is  e x te r n e s  d e  Z u 
r ic h  ( E r d b r u s t  p rè s  K i lc h b e rg  e t  Z ü r ic h b e r g - F lu n t e r n )  ; 
d a n s  le  c a n to n  d e  S c h w y z , d e s  M e tz in e r  a p p a r a i s s e n t  
d è s  le  X I V e s . ( H a n s ,  f  à  S e m p a c h  13 8 6 ), d a n s  l ’U n te r -  
w a ld  d è s  le  X V I e s . ( B a l z ,  g r a n d - s a u t i e r  d e  N id w a ld  
1 5 3 0 -1 5 3 7 ).

A . C a n t o n  d e  B e r n e .  M E Z E N E R .  F a m il le  d ’o r ig in e  
s c h w y z o is e ,  é m ig ré e  a v a n t  1487  à  G e s s e n a y . W i l l i ,  
ju g e  1 4 8 7 . A r m o i r i e s  : c o u p é  d ’a r g e n t  e t  d e  s a b le ,  l ’a r 
g e n t  c h a r g é  d ’u n e  f le u r  d e  ly s  a u  p ie d  n o u r r i  d e  g u e u 
les  s u r m o n té e  d ’u n e  é to ile  
d ’o r .  W i l h e l m ,  1664- 
1732 , n o ta i r e ,  c h â t e la in  de  
G e s s e n a y  1 7 1 6 -1 7 1 9 ,1 7 2 2 -  
1 7 2 5 . — • 1. J a k o b ,  de  
G e s s e n a y , * 1621 à  S t .
S te p h a n ,  a p p a r a î t  d a n s  
l ’O b e rh a s l i  en  1652 e t 
d e v ie n t  b o u rg e o is  e n  1673.
—  2 . F r i e d r i c h ,  * 30 
j a n v .  1832  à  M e ir in g e n , 
i n s t r u c t e u r  e n  c h e f  de  
l ’i n f a n te r ie  b e rn o is e  1867 , 
l i e u te n a n t - c o lo n e l  1870 , 
r é o r g a n i s a t e u r  d e s  m ilic e s  
b e rn o is e s ,  c o m m a n d a n t  
d e  la  p la c e  de  B e rn e  1 8 7 0 - 
1871 , c h e f  d u  s e rv ic e  d e s  
in te r n é s ,  b o u rg e o is  d ’h o n 
n e u r  d e  B e rn e  18 7 4 , f  23  
j a n v .  18 7 8 . U n  m o n u m e n t  
lu i  a  é té  é r ig é  d a n s  la  c o u r  
d e  l a  c a s e rn e  e n  1 8 7 9 . —
B a s le r  N a c h r .  1 8 7 8 , n °  2 1 . —  ..>!,/(,«.(.C . i v  i o,
n °  2 3 7 . —- A . S c h e rz  : Z u r  A u s b i l d u n g  d e r  S c h w e iz . M i 
l i z i n f a n t e r i e ,  p . 136 . —  3 . F r i e d r i c h ,  fils d u  n °  2 , 
* 186 8  à  B e r n e ,  c o lo n e l, c h e f  d u  s e r v ic e  t e c h n iq u e  m i
l i t a i r e .  —  D e  l ’O b e rh a s l i  e s t  é g a le m e n t  o r ig in a ir e
—  4 . P e t e r ,  1 8 2 5 -1 8 7 7 , s c u lp t e u r  s u r  b o is ,  q u i t r a  
v a i l la  à  la  c o u r  d e  S to c k h o lm , v é c u t  e n s u i t e  à  L u 
c e rn e  e t  Z u r ic h ,  e t  s c u lp t a  n o t a m m e n t  le s  s ta l le s  de  
l ’ég lise  d e  S a in te - É l i s a b e th  à  B â le .  —  U n e  b r a n c h e  de  
la  l ig n e  d ’O b e rh a s l i  e s t  b o u rg e o is e  d e  B â le  d e p u is  
1 9 1 1 . [H . T r.]

B . C a n t o n  d e  Z o u g .  L a  f a m il le  M e tz e n e r  a p p a r a î t  
dè s  1401 à  /E g e r i ,  e n  143 5  c o m m e  b o u rg e o is e  d e  Z o u g  
e t  d a n s  le s  p lu s  a n c ie n s  o b i tu a i r e s  d e  W a lc h w il .  A r m o i 
r ie s  : d ’a z u r  à  u n e  f le u r  d e  ly s  d ’a r g e n t  a c c o m p a g n é e  en  
c h e f  d e  d e u x  é to ile s  d ’o r e t  e n  p o in te  d e  t r o i s  c o u p e a u x  
d e . s in o p ie  ( v a r ia n te ) .  —  B a l t h a s a r ,  m a î t r e  d ’é co le  à  
O b e rw il 1685 , p u is  s o u s -b a i l l i  à  W a lc h w il ,  f  1705 à  Z o u g , 
f i t  d e s  le g s  im p o r t a n t s  à  d e s  œ u v re s  d ’u t i l i t é  p u b l iq u e .

D ’u n e  b r a n c h e  o r ig in a ir e  d e  S u is s e  q u i  a p p a r a î t  en  
1648  à  O s n a b r ü c k ,  é ta b l ie  à  N ie n d o r f  (L a u e n b u r g ,  A lle 
m a g n e )  e n  1 8 2 1 , e s t  is s u  : A l f r e d ,  * 7 d é c . 1833 , 
a r t i s t e - p e in t r e ,  f  10 j a n v .  1905  à  Z w e is im m e n . —• V o ir  
U L B .  —  Z ü r c h e r  S te u e r b ü c h e r .  —  L e t t e r  : Æ g e r i .  —  
Z u g e r  K a le n d e r  18 8 5 . —  Z u g e r  N b l .  1 9 1 2 , p .  58 . —  
A H S  1 9 2 6 -1 9 2 7 . —  G fr .  R e g . —  P a p ie r s  e n  p o s s e s 
s io n  d e  M . A lb e r t  M e tz e n e r ,  à  B â le .  [H .  Tr.]

M E T Z E R L E N  (C . S o le u re ,  D . D o rn e c k .  V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e  p a ro is s ia l .  O n  y  a  t r o u v é  d e s  m o n n a ie s  r o 
m a in e s .  L e  d o m a in e  d e  M e tz e r le n  a p p a r t e n a i t  a u  c h e v a 
l ie r  R o d o lp h e  d e  F e r r e t t e ,  e n  f ie f d u  p r in c e -é v ê q u e  de  
B â le  e t  a r r iè r e - f ie f  d e s  T ie r s te in  ; F e r r e t t e  y  r e n o n ç a  en  
1 2 1 3 . M e tz e r le n  d é p e n d a i t  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X V I e s. 
d e s  s e ig n e u rs  d e  W e s s e n b e rg ,  q u i  c é d è r e n t  e n  1 5 2 0  le s  
d r o i t s  d e  b a s s e  j u s t i c e  a u  c o u v e n t  d e  B e in w il  ; il p a s s a

Friedrich Mezener. 
D’après une photographie.
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e n  1639  à  S o le u re .  Ce d e r n ie r  e x e r ç a i t  l a  h a u t e  j u r i d i c 
t io n  d e p u is  1515  a v e c  l a  s e ig n e u r ie  d e  R o tb e r g ,  e t  p o s 
s é d a i t  la  c o l la t io n  d e p u is  1 5 0 2 . L ’é g lise  p a ro is s ia le  e s t 
d e  1 8 2 1 . —  M H V S o l .  8 , p .  1 7 2 . —  A . S c h m id  : K i r c h e n 
s ä tz e .  [L . S.]

M E T Z G ,  h i n t e r  d e r  ( l a t .  r e t r o  M a c e l l u m ) .  F a 
m ilie  d e  c o n se il le rs  z u r ic o is  d u  X I I I e s ., c i té e  d e p u is  1265 .
—  J o h a n n e s ,  d u  C o n se il d e  c a r ê m e  1265-1272. —  L ’a- 
v o y e r  J a k o b  v o r  o u  v o n  d e r  M e tz g  s ’a p p e l le  a u s s i  e n  1289 
h in t e r  d e r  M e tz g . —  V o ir  L L . —  U Z  IV -V , X I .  [F .  H .]

M E T Z G ,  vo r  d e r  ( l a t .  d e  M a c e l l o  o u  a n t e  M a 
c e l l u m ) .  F a m il le  d e  c h e v a l ie r s  e t  m e m b re s  d u  C o n se il 
d e  Z u r ic h  a u x  X I I I e e t  X I V e s .,  c i té e  d e p u is  1225 . 
O n  ig n o re  si e lle  e s t  en  r e la t io n s  d e  p a r e n t é  a v e c  le s  
H i n t e r  d e r  M e tz g . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  d e u x  f le u rs  de  
ly s  d ’o r p a s s é e s  en  s a u to i r  (S i g e l a b b . z u m  U Z ,  n °  86). 
L es  a rm o ir ie s  in d iq u é e s  p a r  D ü r s te le r  : d ’a z u r  a u  b é lie r  
d ’a r g e n t ,  a c c o rn é  d ’o r , q u ’a u c u n  s c e a u  n ’a t t e s t e ,  a p 
p a r t i e n n e n t  p e u t - ê t r e  a u x  H in t e r  d e r  M e tz g . —  1. 
B u r k h a r d ,  c h e v a l ie r ,  m e m b r e  d u  C o n se il d ’é té  1253 , 
1256 , a v o y e r  1 2 5 6 -1 2 5 9 . —  2 . H e i n r i c h ,  c i té  d e  1271 
à  1 2 7 5 , c h e v a l ie r  e t  a v o y e r  1 2 7 5 . —  3 . J a k o b ,  fils d u  
n °  1 ou  2 , a v o y e r  1 2 8 7 , 1 2 9 1 -1 2 9 8 , t  a v .  1306  ( s ’a p p e l le  
v o n , v o r ,  m a is  a u s s i  h i n t e r  d e r  M e tz g ) . —  L L .  —  U Z  
I - V I I I .  —  M o n .  G e r m . N e e r .  I. [F . H .]

M E T Z G E R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A rg o v ie ,  S c h a ff-  
h o u s e  e t  Z u r ic h .

A . C a n t o n  d ' A r g o v i e .  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  la  v ille  
d e  Z o f in g u e  d è s  1 6 3 9 . —  J o h a n n ,  1 7 5 0 -1 8 1 0 , fo n d e u r  
d e  c lo c h e s .  —  S K L .  —  S c h a u e n b e rg .  —  O t t  : S t a m m 
r e g is te r .  —  L L H .  [H . T r.]

B .  C a n t o n  d e  S c h a f f h o u s e .  V ie ille  fa m il le  b o u rg e o is e  
d e  S c h a ffh o u s e  r e p r é s e n té e  a u  G ra n d  C o n se il a u  
X V I e s. d é jà .  —  1. H a n s - J a k o b ,  ju g e  b a i l l iv a l  1669 .
—  2 . H a n s ,  ju g e  b a i l l iv a l  1 6 8 8 . —  3 . J o h a n n e s .  
* 16 7 9 . ju g e  b a i l l iv a l  1 7 2 1 . —  4 . H a n s - K a s p a r ,  b a il l i  
d e  R ü d l in g e n  1755 . —  5 . H a n s - K a s p a r ,  1 7 2 0 -1 7 7 7 , D e 
m e d . à  L e v d e  1746, ju g e  b a i l l iv a l  1 7 5 9 . —  6 . B e r n 
h a r d i n ,  * 1 7 3 3 , b a i l l i  d e  B u c h  1 7 6 8 -1 7 7 1 . —  7 . J o h a n n -  
R u d o l f ,  1 7 3 9 -1 7 6 8 , g r a v e u r  s u r  c u iv re .  L e  S K L  d o n n e  
la  l is te  d e s  p la n c h e s  q u e  l ’o n  c o n n a î t  d e  lu i .  —  8. 
J o h a n n - J a k o b ,  1 7 5 9 -1 8 4 1 , p ro f e s s e u r  d ’h is to i r e  a u  
C o l l e g iu m  h u m a n i t a t i s  1784 , p a s t e u r  d u  S te ig  1789. A 
p u b l ié  d e s  é c r i t s  th é o lo g iq u e s  e t  m o r a u x .  —  9. J o h a n n -  
C o n r a d ,  fils  d u  n °  8 , 1 7 8 8 -1 8 6 3 , p a s t e u r  d e  O b e rh a l-  
la u  18 1 3 , de  G a c h l in g e n  1 8 1 9 ;  a u t e u r  d e  p u b l ic a t io n s  
th é o lo g iq u e s .  —  10. J o h a n n - J a k o b ,  1 8 1 7 -1 8 9 3 , p a s 
t e u r  de  H e r b l in g e n  1842 , m a î t r e  d e  re lig io n  a u  g y m 
n a s e  d e  S c h a f fh o u s e  1 8 5 1 -1 8 8 5 . p a s t e u r  d e  N e u h a u s e n  
1 8 5 0 , b ib l io th é c a i r e  d e  la  v il le ,  a n t i s t è s  d è s  1 8 6 1 . D r 
th e o l .  h . c . d e  Z u r ic h  1876 . A  p u b l ié  e n t r e  a u t r e s  : 
D e r  e r s te  B u n d  S c h a f fh .  m i t  d e r  E i d g e n o s .  1 4 5 4 ,  d a n s  
B e i t r .  S c h a f fh .  1 ; D ie  S t e l l u n g  u .  G e s c h . S c h a f fh .  w äh
r e n d  d e s  3 0 jä h r ig e n k r ie g e s ,  d a n s  J S G  I X ;  G e s c h . d .  
deutschen B i b e l  U e b e r s e tz u n g e n  in  d e r  Schweiz. R e fo r 
m ie r te n k i r c h e .  —  11 . J o h a n n - H e i n r i c h ,  18 4 5 -1 8 9 1 , 
l i th o g r a p h e  à  G e n è v e  o ù  il f i t  les  p la n c h e s  p o u r  le s  
o u v ra g e s  d ’e n to m o lo g ie  d e  P i c t e t  e t  H .  d e  S a u s s u re  ; 
m a î t r e  d e  d e ss in  d a n s  le s  é co les  de  S c h a f fh o u s e .  —  
L L . —  L L H .  —  M äg is  : S c h a f fh .  S c h r i f t s te l l e r .  [L. S.]

C. C a n t o n  d e  Z u r i c h .  I .  F a m il le s  d e  la  c a m p a g n e ,  
d o n t  l ’u n e  e s t  e n c o re  a c tu e l l e m e n t  b o u rg e o is e  d e  T u r b e n -  
t a l  e t  Z e ll. —  C l a u s ,  b a i l l i  d ’A l t l a n d e n b e r g  1 4 1 9 -1 4 2 8 .
—  A rc h . d ’É t a t  Z u r ic h .  —  S ta d tb ü c h e r  I I ,  3 1 1 , 3 8 9 . —
I I .  F a m il le s  d e  la  v il le  d e  Z u r ic h ,  c i té e s  d è s  le  X I V e s. 
L ’u n e  d ’e lles r e p r é s e n té e  a u  C o n se il a u x  X V e e t  X V I e s ., 
a v a i t  p o u r  a r m o i r i e s  : c o u p é  d ’o r  e t  de  s a b le  a u  b é l ie r  
n a i s s a n t  d ’a r g e n t  a c c o rn é  d ’o r .  L ’a n c ê t r e  e s t  C l a u s ,  
d e  M e m m in g e n . S a  v e u v e  M a r g a r e t a  d e v in t  b o u r 
g e o ise  e n  1471 . —  A l e x a n d e r ,  b a i l l i  d e  W o llis h o fe n  
1510 e t  1515 , d ’E g l is a u  1 5 1 1 -1 5 1 3 , f  à  M a r ig n a n  1515 .
—  E l i a s ,  fils d u  p r é c é d e n t ,  o r f è v re  1 5 0 4 . L a  fa m ille  
d o i t  s ’ê t r e  é te in te  a v e c  so n  f r è r e  E n o c h ,  c a p u c in ,  e t  
le  fils  n a t u r e l  d e  ce d e r n ie r  P o m p e j u s . . —  L L . —  D o k .  
W a l d m a n n .  —  G lü c k s h a fe n r o d e l  v . 1 5 0 4 .  —  N b l .  d e r  
S ta d t b ib l .  Z ü r .  1 9 0 1 , p .  5 0 . —  A H S  1 9 0 7 . —  G e m â c h t-
u .  S c h i r m b ü c h e r  a u x  A rc h . d ’É t a t  Z u r ic h .  —  E .  E g l i  : 
A c t e n s a m m l u n g  1 4 1 4 . —  S K L .  [F. H.]

M E T Z L E R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e s  G ris o n s  e t  
S a in t- G a ll .

A . C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  —  CH RIST OPH , D r j u r . ,  d e  
F e ld k i r c h ,  é c o lâ t r e  d u  c h a p i t r e  d e  C o ire  1 5 1 9 , v ic a i r e  
g é n é r a l  1 5 2 5 , p r i t  p a r t  à  la  d i s p u te  d ’I la n z  en  q u a 
l i té  d e  c h e f  d u  p a r t i  c a th o l iq u e  ; v ic a i r e  g é n é r a l  de  
C o n s ta n c e ,  é v ê q u e  d e  C o n s ta n c e  1 5 4 8 -1 5 6 1 , t  à  M erse -  
b o u r g  le  11 s e p t .  1 5 6 1 . —  B a r t o l o m æ u s ,  d e  F e ld k i r c h ,  
D r j u r . ,  é c o lâ t r e  d u  c h a p i t r e  d e  C o ire  o c t .  1 5 6 7 , r é s i 
g n a  s o n  c a n o n ic a l  1 5 7 2 . —  C h r is t .  T u o r  : R e ih e n f o lg e  
d e r  r e s id ie r e n d e n  D o m h e r r e n .  [ J .  S im onet . ]

B . C a n t o n  d e  S a i n t - G a l l .  M e t z l e r  ( M æ t z l e r ,  
M e z l e r ) .  F a m il ie  d u  R h e i n t a l .  A r m o i r i e s  : c o u p é  de  
g u e u le s  e t  d ’a r g e n t  a u  s e l l e r  d e  l ’u n  en  l ’a u t r e ,  p o s é  
e n  p a l  ( v a r ia n te s ) .  —■ 1 . H a n s ,  a m m a n i i  d e  B a lg a c h
1 5 1 8 . —  2 . J a k o b ,  a m m a n a  d e  B c r n e c k  1 5 9 7 . —  3 . 
J o c l o c u s ,  d ’A n d e ls b u c h ,  D r e n  d r o i t  c a n o n ,  * 1 5 7 4 , 
p ro f e s s e u r  à  S a in t- G a ll  1 5 9 3 , o ù  e n  q u a l i t é  d e  b ib l io 
th é c a i r e  d u  c o u v e n t  il r é d ig e a  e n  160 4  la  C h r o n iq u e  du  
c o u v e n t  d e  S a in t - G a l l ,  a l l a n t  d u  m o in e  G a ll j u s q u ’à  la  
m o r t  d e  l ’a b b é  J o a c h im  O p s e r  e n  1 5 9 4 , d o c u m e n t  q u i 
a  s e rv i  d e  b a s e  à  l ’h is to i r e  s a in t -g a l lo is e .  I l  f o u r n i t  à  
H e in r ic h  C a n is iu s  le s  h y m n e s  e t  s é q u e n c e s  s a in t -  
g a llo is e s  d e s  I X e e t  X e s ., p u b l ié e s  d a n s  le  to m e  V  d es  
L e c t io n e s  a n t i q u æ  e t  d e u x  l iv r e s  d e s  D e  v i r i s  i l l u s t r i b u s  
s .  G a l l i  p u b l ié s  p a r  P e z  d a n s  s o n  T h e s a u r u m  a n e c d o to -  
r u m  I ,  3. S o u s -p r ie u r  16 0 5 . C o m m e  m in is t r e  e t  n é g o 
c ia te u r  d e  l ’a b b é ,  il r e n d i t  d ’é m in e n ts  s e rv ic e s  d a n s  de  
lo n g s  c o n f l i ts  d e  ju r i d ic t i o n  a v e c  l ’é v ê c h é  d e  C o n s ta n c e  
e t  lo r s  d e  la  c o n c lu s io n  d e s  C o n c o r d a ta  d u  22  m a r s  1613 . 
P r e m ie r  o ff ic ia l (v ic a ire  g é n é ra l )  1 6 1 4 , l i e u t e n a n t  de  
W il 1 6 1 6 , a u t e u r  d e s  p la n s  p o u r  le  c o u v e n t  d e  N e u 
s t .  J o h a n n ,  d o n t  i l  d ir ig e a  la  c o n s t r u c t io n ,  t  7 a v r i l  1639  
à  W il.  —  4 . G a l l u s ,  d e  R o r s c h a c h ,  1 7 4 3 -1 8 2 0 , p ro fè s  à  
S a in t- G a ll  1 7 6 3 , c u ré  à  E b r in g e n  1 7 7 4 , p r é v ô t  d u  fie f, 
l i e u t e n a n t  d e  N e u  S t .  J o h a n n  1 7 9 3 , h é r a ld i s te ,  c o lle c 
t io n n a  le s  a r m o r i a u x  C od . 1 4 8 2 -1 4 8 5  d e  la  b ib l io th è q u e  
c o n v e n tu e l le .  —  V o ir  W a r tm a n n  : H o f  W i d n a u .  —  
H a s la c h ,  p .  2 1 . —  G ô ld i : H o f  B e r n a n g ,  p .  2 4 1 . —  L L . 
—  I .  v o n  A rx  : G esc h . S t .  G a lle n  I I I ,  p .  2 7 0 . —  W e id 
m a n n  : G esc h . d e r  B i b i . ,  p .  7 9 . —  A D B .  —  S te ig e r  : 
D a s  K lo s te r  S t .  G a lle n  i m  L ic h t e  s e in e r  k i r c h l .  R e c h ts 
g e s c h ic h te .  —  S t .  G a il .  N b l .  18 9 6 , p .  19 . —  S K L .  —  
S c h e re r  : K a ta l o g .  —  A rc h iv e s  d u  c o u v e n t .  [ J .  M.]

M E U L I .  F a m il le  t r è s  r é p a n d u e  d a n s  le  R h e in w a ld  
(G riso n s ) ,  a u s s i  b o u rg e o is e  d e  S c h a r a n s ,  A n d e e r  e t  
C a s ta s e g n a .  A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  u n e  fe m m e  t e n a n t  
d a n s  c h a q u e  m a in  u n  t r è f l e  de  s in o p ie ,  o u  d e  g u e u le s  a u  
b o u q u e t in  p a s s a n t  d e  s a b le  a c c o m p a g n é  d ’u n e  é to ile  
d ’o r .  L e s  M eu li r e m p l i r e n t  d e  n o m b re u s e s  fo n c t io n s  p u 
b l iq u e s  d a n s  le  R h e in w a ld .  —  A n t o n ,  D r j u r . ,  * 1 8 7 7 , 
lo n g te m p s  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il à  C o ire  d e p u is  
1926, f a v o r is a  l ’u t i l i s a t i o n  d e  la  fo rc e  h y d r a u l iq u e  d a n s  
s o n  c a n to n .  —  R e n s e ig n e m e n ts  p r iv é s .  [L . J .]

M E U R I C O F F R E .  V o ir  M Œ R I K O F E n .
M E U R O N  e t  d e  M E U R O N .  F a m il le  d e  S a in t- S u l-  

p ic e  (N e u c h â te l ) ,  c o n n u e  d è s  le  X V e s ièc le , d o n t  p lu s ie u r s  
m e m b re s  a c q u i r e n t  l a  b o u rg e o is ie  d e  N e u c h â te l  à  p a r 
t i r  d e  l a  fin  d u  X V I e s. D es  M e u ro n  d e v e n u s  b o u rg e o is  
de  N e u c h â te l ,  le  2 e r a m e a u  f u t  a n o b l i  e n  1 7 1 1 , le s  r a m e a u x  
I I I  à  V  e n  1 7 6 3 ; l a  n o b le s s e  d e  ces  d e rn ie r s  f u t  é t e n 

d u e  en  1789  a u  p r e m ie r  r a m e a u  d e  
la  fa m ille .  U n  r a m e a u ,  d é ta c h é  d e  
S a in t - S u lp ic e  se f ix a  à  O rb e  (V a u d )  
v e r s  1 7 6 0 . A r m o i r i e s  : p r im i t iv e s ,  d ’a r 
g e n t  à  u n e  p l a n t e  d e  v io rn e  d e  s in o p ie  
à  la  to u f f e  de  f r u i t  d e  g u e u le s ,  s o r 
t a n t  d ’u n  m o n t  d u  s e c o n d  ; c o n c e s 
s io n  de  1 7 1 1 , d ’o r  à  la  t ê t e  d e  m a u r e  
a u  n a t u r e l ,  t o r t i l l é  d ’a r g e n t ,  l a  b o r 
d u re  d ’a r g e n t  c h a rg é e  d e  t r e iz e  c o 
q u il le s  d e  s a b le  ; c o n c e s s io n  d e  176 3  e t  

1789 , d ’o r  a u  m û r i e r  a u  n a t u r e l  p l a n t é  s u r  t r o i s  m o n t a 
g n e s  d e  s in o p ie .  L ’a n c ê t r e  e s t  C l a u d e ,  v i v a n t  a u  X V e s., 
q u i la i s s a  t r o i s  fils . L e s  r a m e a u x  I  à  V  o n t  p a r t i c ip é  
a u x  c o n c e s s io n s  n o b i l ia ir e s  d e  1711 , 1763  e t  1789 .

P r e m ie r  r a m e a u .  —  1. A n t o i n e  M eu ro n  d i t  C o c h a n t ,  
m a ir e  d e s  V e r r iè re s  1 5 6 9 -1 5 8 9  ; e x p lo i ta  u n  h a u t  f o u r 
n e a u  à  S a in t - S u lp ic e .  —  2 . L o u i s ,  1 7 8 0 -1 8 4 7 , m a ir e  d e  
B e v a ix  1 8 0 4 -1 8 1 4 , c h â t e la in  d u  L a n d e r o n ,  1 8 1 4 -1 8 3 0 . 
A  p u b l ié  : D e s c r ip t i o n  to p o g r .  d e  la  c h â te l l e n ie  d u  
L a n d e r o n ,  1 8 2 8 ;  D e s c r ip t i o n  to p o g r a p h ,  d u  V a l - d e -
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T r a v e r s ,  1830 . —  3 . H e n r i - F r é d é r i c ,  1 8 0 2 -1 8 7 2 , l i e u 
t e n a n t - c o lo n e l  d e s  m ilic e s ,  b a n n e r e t  d e  N e u c h â te l  
1 8 4 1 -1 8 4 8  ; il f u t  u n  d e s  c h e fs  d u  m o u v e m e n t  r o y a l i s t e  
d e  185 6  e t  s ’e m p a r a  d u  c h â t e a u  d e  N e u c h â te l  le  3 s e p 
te m b r e .  —  4 . J a m e s ,  1 8 1 1 -1 8 7 1 , f r è r e  d u  n °  3 , m a ire  
d e  L ig n iè r e s  18 3 7 , c h â t e la in  d u  L a n d e r o n  1 8 4 5 -1 8 4 8 , 
d é p u té  à  la  D iè te ,  a u  G r a n d  C o n se il 1 8 5 0 -1 8 6 2 , ju g e  
de  p a ix  d e  N e u c h â te l  d e  1848  à  1 8 5 1 . —  5 . P i e r r e ,  
* 23  ju i l l .  1 8 6 3 , c o n s e il le r  c o m m u n a l  à  N e u c h â te l  1903- 
1 9 1 9 , d é p u té  a u  G ra n d _  C o n se il d è s  1 8 9 8 , p r é s id e n t  
1 9 0 8 , a u  C o n se il d e s  É t a t s  d è s  19 1 6 . —  6 . L o u i s ,  
p e t i t - f i l s  d u  n °  4 , * 28  ju in  1 8 6 8 , a r t i s t e - p e in t r e  à  M a r in . 
— • 7 A b e l ,  f r è r e  d u  n °  6 , * 4  a v r i l  1 8 7 1 , m is s io n n a i r e  
a u  T r a n s v a a l  d è s  18 9 6 , p u is  s e c r é ta i r e  d e  la  M iss io n  
r o m a n d e  ; m e m b r e  d u  C o n se il i n t e r n a t i o n a l  d e s  m is 
s io n s .

D e u x i è m e  r a m e a u .  —  8. I s a a c ,  c a p i ta in e  e n  F r a n c e ,  
c o m m a n d a n t  de  C o g n ac , f u t  t u é  a u  s ièg e  d e  C a n d ie  en  
16 6 0 . —  9 . S a m u e l ,  n e v e u  d u  n °  8 , 1 6 4 8 -1 7 1 1 , m a ir e  
d e  B e v a ix  1 6 9 3 , p r o c u r e u r  d e  V a la n g in  1 6 9 4 . —  10. 
É t i e n n e ,  fils d u  n °  9 , 1 6 7 5 -1 7 5 0 , c o n s e il le r  d ’É t .a t  e t 
c o m m is s a ire  g é n é r a l  1709 , a n o b l i  1 7 1 1 . C o l la b o r a te u r  
a u  M e r c u r e  s u i s s e .  —  11 . S a m u e l ,  fils d u  n °  10 , 1703- 
1 7 7 7 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 7 3 9 , c o m m is s a ire  g é n é r a l  1750 , 
p r o c u r e u r  g é n é r a l  1 7 6 4 -1 7 6 7 , a v o c a t  g é n é r a l  1 7 6 9 . —  
12. S a m u e l ,  fils d u  n °  11 , 1 7 4 0 -1 8 0 9 , c o n s e il le r  d ’É t a t  
1 7 8 4 . —  13 . J e a n - P i e r r e ,  fils  d u  n °  11 , * 1744 , o ff ic ie r

e n  P r u s s e ,  p u is  c o lo n e l a u  
r é g im e n t  M e u ro n . N o y é  à  
M a d r a s  le  20  o c t .  1803 . 
—  14 . A u g u s t e ,  d i t  M eu - 
r o n - B a h ia ,  26  a o û t  1 789- 
1 er a v r .  18 5 2  à  N e u c h â 
t e l ,  n é g o c ia n t  à  B a h ia  
(B ré s il) ,  f o n d a t e u r  d e  la  
m a is o n  d e  s a n té  d e  P r é -  
f a r g ie r  1849 .

T r o i s i è m e  r a m e a u .  —
15 . P i e r r e - H e n r i ,  * 1690 , 
a c q u i t  e n  17 6 6  l a  s e ig n e u 
r ie  d e  C o rce lle s  s u r  C o n 
c ise . —  16. J e a n - P ie r r e -  
H enri-S lG lSM O N D , 1 783- 
1 8 5 7 , p e t i t - f i l s  d u  n °  15, 
c h â t e la in  d e  G o rg ie r  1806 , 
c o n s e il le r  d ’É t a t  1 8 1 1 , 
c o m m is s a ire  d e s  g u e r re s  
1 8 1 5 . — 17. Maxim ilien , 
f r è r e  d u  n °  16, * 8 s e p t .  
178 5  à  C o rc e lle s  s u r  C o n 
c ise , f  27  f é v r .  186 8  à  

N e u c h â te l ,  p e in t r e ,  a m i d e  L o r y  p è re ,  s é jo u r n a  en  
I t a l i e  à  p lu s ie u r s  re p r is e s  d ès  1 8 1 0 . F u t  u n  d e s  p re m ie rs

à  f a ir e  d e  la  p e in tu r e  a lp e s 
t r e  ; s o n  G r a n d  E i g e r  m a r 
q u e  le  p o in t  d e  d é p a r t  
d a n s  ce  g e n re .  A y a n t  r e 
n o n c é  à  p e in d re ,  il s ’i n 
té r e s s a  a u x  a r t i s t e s ,  o rg a 
n is a  le s  p re m iè re s  e x p o 
s i t io n s  d e  p e in tu r e  à  N e u 
c h â t e l ,  fo n d a  la  S o c ié té  
d e s  a m is  d e s  a r t s  e t  le 
m u s é e  d e  p e in tu r e .  — ,18. 
A l b e r t ,  fils d u  n °  17, 13 
a o û t  1 8 2 3 -2 0  m a r s  1897 
à  N e u c h â te l ,  p e in t r e ,  é t u 
d ia  à  D ü s s e ld o r f ,  p u is  à  
P a r i s ,  o ù  il f u t  l ’é lè v e  de  
G le v re .  P e in t r e  d e  la  m o n 
t a g n e ,  il a  la is sé  de  n o m 
b r e u x  t a b l e a u x  r e p r é s e n 
t a n t  d e s  s i te s  d e  l ’O b e r- 
la n d  b e rn o is  e t  d e s  G ri
so n s . Œ u v re  p r in c ip a le  : 
L e s  b e r g e r s  b e r g a m a s q u e s , 
a u  M u sée  d e  N e u c h â te l .  

—  P h .  G o d e t : L e  p e i n t r e  A l b e r t  d e  M e u r o n .
Q u a tr iè m e  r a m e a u .  —  19. H e n r i ,  1752-1813, p ro fes

se u r de b e lle s -le ttre s  e t de p h ilo so p h ie  au  collège de

N e u c h â te l ,  p r e m ie r  b ib l io th é c a i r e  d è s  la  f o n d a t io n  d e  
la  b ib l io th è q u e  d e  N e u c h â te l  de  1790  à  s a  m o r t .

C i n q u i è m e  r a m e a u .  —  2 0 . C h u r l e s - D a n i e l , * 6 m a i  
1738  à  S a in t - S u lp ic e ,  e n 
t r a  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e  
17 5 5  ; c h e v a l ie r  d u  M é r ite  
m i l i t a i r e  1773 , c a p i ta in e  
a u x  g a rd e s  s u is s e s  1768 , 
c o lo n e l 1778 . E n  1 7 8 1 , il 
f u t  c h a r g é  p a r  la  F r a n c e  
d e  le v e r  u n  r é g im e n t  p o u r  
le  c o m p te  d e  la  c o m p a 
g n ie  h o l la n d a is e  d e s  I n 
d e s  ; c o n d u is i t  son  r é g i 
m e n t  a u  C ap  de  B o n n e -  
E s p é r a n c e ,  p u is  à  C e y la n .
E n  17 9 5 ,1 e  r é g im e n t  p a s s a  
a u  s e rv ic e  d e  l ’A n g le te r r e  
e t  r e s t a  a u x  In d e s  j u s 
q u ’e n  180 6  ; il se  d i s t i n 
g u a  à  la  p r is e  d e  S e r in -  
g a p a t a m  e n  1 7 9 9 . E n  1813 , 
il f u t  t r a n s p o r t é  a u  C a
n a d a  e t  lic e n c ié  en 1816 .
S o n  p r o p r ié t a i r e ,  d e v e n u  
l ie u te n a n t - g é n é r a l ,  s ’é t a i t  
r e t i r é  à  N e u c h â te l  e n  1 8 0 1 , o ù  il m o u r u t  le  4  a v r i l  
18 0 6 . —  2 1 . P i e r r e - F r é d é r i c ,  f r è r e  d u  n °  2 0 ,
1 7 4 7 -1 8 1 3 , o ff ic ie r a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e ,  p u is  c o lo 
n e l  a u  r é g im e n t  d e  so n  f r è r e  1 7 8 7 , b r ig a d ie r  1 7 9 5 , 
m a jo r - g é n é r a l  1 7 9 8 , l ie u te n a n t - g é n é r a l  1 8 0 5 . G o u v e r 
n e u r  m i l i t a i r e  d e  C e y la n  1 7 9 7 . —  2 2 . C h a r l e s - G u s 
t a v e ,  fils  d u  n °  2 1 , * 1 7 7 9 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  d e  
P r u s s e ,  p r e m ie r  c o m m a n d a n t  d u  b a ta i l lo n  n e u c h â te -  
lo is  d e s  t i r a i l l e u r s  d e  l a  g a r d e  à  B e r l in  1 8 1 4 , p u is  
m in i s t r e  d e  P r u s s e  p rè s  l a  C o n fé d é r a t io n  s u is s e  e t  e n 
s u i te  à  C o p e n h a g u e ,  où  il m o u r u t  le  8 j a n v i e r  1 8 3 0 . 
I l  a v a i t  o b te n u  e n  18 2 8  d e  p o u v o i r  p o r t e r  le  t i t r e  de  
c o m te .

A  u n e  b r a n c h e  n o n  a n o b lie  e t r e s té e  à  S a in t - S u lp ic e  
se r a t t a c h e  —  2 3 . C o n s t a n t ,  * 22  f é v r .  180 4  à  S a in t -  
S u lp ic e ,  p r i t  p a r t  a u  m o u v e m e n t  in s u r r e c t io n n e l  de  
18 3 1 , à  la  s u i t e  d u q u e l  il f u t  c o n d a m n é  à  m o r t .  A r r ê té  
à  B e r n e  e t  l iv r é  a u  g o u v e r n e m e n t  n e u c h â te lo is ,  sa  
p e in e  f u t  c o m m u é e  e n  u n e  d é te n t io n  à  p e r p é tu i t é ,  
m a is  il s ’é v a d a  le  13 ju i l l e t  18 3 4 . —  A . T i l l ie r  : L ’e x 
t r a d i t i o n  d e  C o n s ta n t  M e u r o n .  —  V o ir  e n  g é n é r a l  B i o g r .  
n e u c h .  I I .  —  E .  Q u a r t i e r - l a - T e n te  : F a m i l l e s  b o u r g e o is e s  
de  N e u c h â te l .  —  A  G S  I I .  —  É t a t  d e  la  f a m i l l e  M e u r o n
1917, 1927. —  T h . d e  M e u ro n  : C h .- D a n ie l  d e  M e u r o n  
et s o n  r é g im e n t ,  d a n s  M N  1880-1885. —  M . B o y  d e  la  
T o u r  : L e  g é n é r a l  C h .- D .  d e  M e u r o n ,  d a n s  M N  1921. —
A . D u P a s q u ie r  : L a  R o c h e tte  à  N e u c h â te l ,  d a n s  M N
1 9 1 8 . —  L e  m ê m e  : L e  g é n é r a l  C h .- D .  d e  M e u r o n  
d ’a p r è s  s a  c o r r e s p o n d a n c e ,  d a n s  M N  1923 .

B r a n c h e  v a u d o i s e .  —  1. H e n r i - F r a n ç o i s ,  c o m m u n ie r  
d e  S a in t - S u lp ic e ,  a c q u i t  la  b o u rg e o is ie  d ’O rb e  en  1 7 6 6 .—
2. H e n r i ,  fils  d u  n °  1, 1 7 7 0 -1 8 2 9 , c a p i ta in e  a u  r é g im e n t  
M e u ro n , p r i t  p a r t  à i a  p r is e  d e  S e r in g a p a ta m  en  1 7 9 9 . —
3. F r é d é r i c ,  fils d u  n °  2 , 1797-1857, l i e u t e n a n t  d a n s  u n  
r é g im e n t  h a n o v r ie n ,  a s s i s ta  à  la  b a ta i l l e  d e  W a t e r lo o .—
4. P a u l ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  2 ,  1851-1924, s y n d ic  d e  C or- 
s e a u x  s u r  V e v e y  1889-1913. —  5. ALOIS, f r è r e  d u  n °  4, 
* 1854, a v o c a t ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il, m e m b r e  d u  
C o n se il c o m m u n a l  d e  L a u s a n n e ,  c o n s e il le r  n a t io n a l  
dè s  1899. P r é s id e n t  d u  g ro u p e  su isse  d e  l ’U n io n  i n t e r 
p a r le m e n ta i r e  ; p r é s id e n t  e t  m e m b r e  d e  p lu s ie u r s  
c o m m is s io n s  d e  c o n c i l ia t io n  in te r n a t io n a le s .  —  6 . A l 
f r e d ,  f r è r e  d e s  n os 4 e t  5, * 1857, in g é n ie u r  e t  p u b l i 
c is t s  à  G e n è v e . A  p a r t i c ip é  à  la  c o n s t r u c t io n  d u  c h e m in  
d e  f e r  d u  S a lè v e . D é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1895-1910 ; 
f o n d a t e u r  e t  d i r e c te u r  d e  l ’O ffice s o c ia l, r é d a c t e u r  d u  
C o o p é r a le u r  g e n e v o is .  P r é s id e n t  d e  la  S o c ié té  s u is s e  d e  
la  C ro ix -b le u e , d u  C o m ité  n a t io n a l  s u is s e  p o u r  l a  r é 
p re s s io n  d e  la  t r a i t e  d e s  b la n c h e s ,  d e  la  C o m m is s io n  
a d m in i s t r a t i v e  d e  l a  F é d é r a t io n  a b o l i t io n n is te  i n t e r 
n a t io n a le .  —  7 . É d o u a r d ,  f r è r e  d e s  n os 4-6 , * 1863, 
offic ie r i n s t r u c t e u r ,  c o m m a n d a n t  d e  la  2 e b r ig a d e  p e n 
d a n t  la  m o b i l i s a t io n  1914-1918, d e  la  l re d iv is io n  1919-
1923. [L. M.]

Maximilien de Meuron. 
D ’après une gravure (Bibl. 

Nat.  Berne).

Albert de Meuron. 
D ’après une eau-forte de 

G-. Pœtsch.

Charles-Daniel de Meuron. 
D ’après un port rai t.
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M E U W L Y .  T rè s  a n c ie n n e  fa m il le  f r ib o u rg e o is e  d o n t  
le  n o m  se  r e n c o n t r e  e n  13 8 8  d é jà  à  W e n g e s w ille ,  à  
P o n te ls  1 4 4 5 , à  O rm e y  13 9 7 , à  C re ss ie r ,  d o n t  e lle  e s t  
e n c o re  b o u rg e o is e ,  e n  1 4 4 5 . D es  m e m b r e s  d e  c e t t e  f a 
m ille  f u r e n t  re ç u s  d a n s  la  b o u rg e o is ie  d e  F r ib o u r g  
en  156 0  e t  e n  1 6 3 1 . A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  u n  c a 
n a r d  d ’a r g e n t  s o m m é  d ’u n e  é to i le  d ’o r . —  1 . J o s e p h ,  
d e  C o u r te p in ,  * 1 er d é c . 1 7 3 3 , f  à  F r ib o u r g  4  j a n v .  
1801 ; c o rd e l ie r  1 7 5 4 , p r o f e s s e u r  d e  r h é to r i q u e  a u  
c o u v e n t  d ’A n n o n a y  1 7 6 1 , l e c te u r  à  M a ih in g e n  1778, 
s e c r é ta i r e  e t  a s s i s t a n t  p r o v in c ia l  1 7 8 9 -1 7 9 2 . G a rd ie n  d u  
c o u v e n t  d e  F r ib o u r g  1 7 9 2 -1 7 9 5  e t  1 8 0 0 -1 8 0 1 , d e  c e lu i 
d e  L u c e r n e  1 7 9 5 -1 7 9 8 , c o m m is s a ire  g é n é r a l  d e s  c o u v e n ts  
d e  l a  S u is s e  i t a l i e n n e ,  d é lé g u é  à  R o m e  a u  c h a p i t r e  g é 
n é r a l  d e  s o n  o r d r e .  P e in t r e  à  l ’a q u a r e l l e  e t  à  la  g o u a c h e ,  
a  la is sé  u n  c e r ta in  n o m b r e  d e  t a b l e a u x .  —  2 . C h a r l e s ,  
c o n s e i l le r  c o m m u n a l  d e  F r ib o u r g  d è s  19 2 2 , c h e f  d u  
p a r t i  s o c ia l is te  f r ib o u rg e o is .  —  S tu d e r u s  : D ie  a l te n  
d e u ts c h e n  F a m i l i e n n a m e n  v o n  F r e i b u r g .  —  B . F l e u r y  : 
C a ta lo g u e  d e s  r e l i g i e u x  d u  c o u v e n t  d e s  c o r d e l ie r s  de  
F r i b o u r g .  —  S K L .  [ R æ m y . ]

M E X  (C . V a u d ,  D . C o ss o n a y . V . D G S ) .  C o m . e t  V ge. 
E n  1154 , M a i s .  S e ig n e u r ie  m e n t io n n é e  d è s  le  X I I e s ., 
m o u v a n te  d e  ce lle  d e  C o s s o n a y . A p rè s  a v o i r  é té  a u x  
m a in s  d e  la  fa m il le  d e  ce n o m , e lle  p a s s a  a u  X V e s. 
a u x  M o llin s , p u is  a u x  C h issé , d e  l à  a u x  C o m te , d e  L a u 
s a n n e .  H u g u e s  C o m te , q u i  p r i t  p a r t  à  la  c o n ju r a t io n  
d ’I s b r a n d  D a u x ,  a v a i t  é té  p r é c é d e m m e n t  m is  e n  f a i l 
l i te .  L a  s e ig n e u r ie  d e  M e x  f u t  a c q u is e  en  158 5  p a r  
G e o rg e s -F ra n ç o is  C h a r r iè re ,  b a n n e r e t  d e  C o s s o n a y . Ses 
d e s c e n d a n t s  o n t  p o s s é d é  d è s  lo r s ,  e t  j u s q u ’à  a u j o u r d ’h u i ,  
t o u t  o u  p a r t i e  d e  l a  s e ig n e u r ie ,  a v e c  le s  d e u x  c h â t e a u x  
q u i ,  to u s  d e u x ,  d a t e n t  d u  X V I I e s .,  e t  o n t  r e m p la c é  
u n e  a n c ie n n e  m a is o n  f o r t e .  L ’é g lise  S a in te -M a r ie -  
M a d e le in e , p a ro is s ia le  a v a n t  la  R é f o rm e ,  e s t  d e v e n u e  e n 
s u i te  f il ia le  d e  P e n th a z  e t  a c t u e l l e m e n t  d e  V u lïle n s . 
E l le  a  é té  r e s t a u r é e  e n  1 9 0 9 , e t  o rn é e  d e  f r e s q u e s  d u  
p e in t r e  L o u is  R iv ie r .  —  D H V .  [M. R ]

IVIEY,  - O c t a v i u s ,  d e  L u c q u e s ,  v i n t  a u x  G ris o n s  
c o m m e  ré fu g ié  r e l ig ie u x ,  f u t  r e ç u  a u  s y n o d e  e n  1581 , 
p a s t e u r  d e  T e g lio  1 5 8 0 -1 6 0 0 , à  C h ia v e n n a  1 6 0 0 -1 6 1 5  a u  
m o in s ,  l ’u n  d e s  m e m b re s  i t a l i e n s  le s  p lu s  c o n s id é ré s  d u  
s y n o d e ,  a c t i f  c o l l a b o r a te u r  à  l a  r é fo r m e  i n t r o d u i t e  d a n s  
le  p a y s  e n  1 6 0 3 . [ J . - R .  T ru o g .]

M É Y E N B E R G .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A rg o v ie ,  
L u c e rn e  e t  Z o u g .

A . C an ton  d 'A r g o v ie . F a m il le  d e  c o n se il le rs  e t  
d ’a v o y e r s  d e  l a  v ille  d e  B r e m g a r te n ,  o r ig in a ir e  d e  B a a r  
(Z o u g ) . — • J o h a n n ,  s e c r é ta i r e  d e  v il le  1591-1641, la is s a  
d e  n o m b r e u x  d o c u m e n ts  m n s .  s u r  s a  v il le  n a t a l e .  —  
L L .  —  v .  M ü lin e n  : P r o d r .  —  P .  W e is s e n b a c h  : G esc h .  
v .  B r e m g a r t e n .  [H . T r.]

B . C an ton  de L u c e r n e . F a m il le  d e  S u rse e  e t  L u c e rn e .  
—  H a n s ,  d e  S u r s e e ,  b o u rg e o is  d e  L u c e rn e  1 5 1 9 , g r a n d  
s a u t i e r ,  d u  P e t i t  C o n se il 1 5 3 3 -1 5 4 1 , b a i l l i  d e  R ü s e g g  
1535 . —  H a n s ,  d u  G ra n d  C o n se il 1 5 5 9 -1 5 7 0 , b a i l l i  d e  
K r ie n s  e t  H orvv . —  A rc h iv e s  d ’É t a t  L u c e rn e .  —  
L L .  [P .-X .  W.]

C. C an ton  de Z ou g . A n c ie n n e  f a m il le ,  f o r t  r é p a n d u e  
à  B a a r ,  M e n z in g e n , N e u h e im  e t  Z o u g  e n  p a r t i c u l ie r .  —  
G œ ts c h i  e s t  m e n t io n n é  à  N e u h e im  e n  14 1 3  ; H e i n r i c h ,  
f u t ,  e n  1 4 1 3 , A m t m a n n  d e  N e u h e im  e t  ju g e  d u  m o n a s t è r e  
d e  S a in t- B ia is e  d a n s  la  F o r ê t - N o ir e .  T rè s  t ô t  o n  r e n c o n 
t r e  d e s  m e m b re s  d e  la  f a m ille  c o m m e  f o n d a te u r s  d es  
ég lises  d e  B a a r  e t  M e n z in g e n , p lu s  t a r d  c o m m e  s a u t i e r s ,  
e c c lé s ia s t iq u e s ,  c o n s e il le rs ,  b a i l l is ,  c a p i t a in e s ,  d é p u té s  
à  la  D iè te .  D e  B a a r ,  le s  M e y e n b e rg  a c q u i r e n t  l a  b o u r 
g e o is ie  d e  B r e m g a r te n ,  L u c e rn e  e t  F r e ie n b a c h  (S ch w y z ). 
— • 1. E l i s a b e t h ,  d e  B a a r ,  f  15 j u i n  16 4 4 , a b b e s s e  d u  
c o u v e n t  d e  F r a u e n ta l  1 5 9 3 -1 6 0 0 . —  2 . C le m e n s -  
D a m ia n , d e  M e n z in g e n , 1 7 0 8 -1 7 6 1 , b a i l l i  d e  L u g a n o  
17 5 8 , a m m a n n  d e  la  v il le  e t  d u  d i s t r i c t  d e  Z o u g  17 6 1 . —
3 . A l b e r t ,  * 9 n o v .  1 8 6 1 , p r ê t r e  18 8 5 , d è s  1891 p ro f e s 
s e u r  a u  s é m in a ir e  e c c lé s ia s t iq u e  d e  L u c e rn e ,  r é d a c t e u r  
d e  la  S c h w e iz .  K i r c h e n z e i tu n g  1 9 0 0 -1 9 2 3 , a u t e u r  d ’o u 
v ra g e s  e t  d ’o p u s c u le s  d e  th é o lo g ie  ( l is te  d a n s  K e i te r  : 
K a th o l .  L i t e r a t u r k a l . 1 9 2 7 ). D e  1922  à  19 2 6  o n t  p a r u  
d e u x  v o l .  d e  s o n  g r a n d  o u v ra g e  : D a s  L e b e n  J e s u .  —  
V o ir  L L . —  B . S ta u b  : D a s  G e sc h le c h t M e y e n b e r g , d a n s  
Z u g e r  K a l . ,  1 8 9 2 . [W .- J .  M e y e r . ]

M E Y E N B U R G , von.  F a m il le  d e  S c h a f fh o u s e ,  a n o 
b lie  e n  1 7 0 6 . A r m o i r i e s  : é c a r te lé  a u x  1 e t  4  d ’a z u r  à  
t r o i s  t ê t e s  d e  lio n  p o s é e s  2 e t  1, a u x  2 e t  3 d ’a r g e n t  à  
u n  s e r p e n t .  L a  fa m il le  f a i t  r e m o n te r  s a  g é n é a lo g ie  à  
B e r n h a r d i n  M ey e r, b a i l l i  d e  N e u n k ir c h  e t  t r é s o r ie r  
(1 5 4 5 -1 5 9 8 ). L e  p e t i t - f i l s  d e  B e r n h a r d in  f u t  le  b o u r g m e s 
t r e  L e o n h a r d  M ey e r, 1 6 0 7 -1 6 8 2 .—  1. J o h a n n - , l a k o b ,  
* 13 j a n v .  1 6 6 5 , D r m e d .  à  B â le  1 6 8 7 , m é d e c in  d u  c o u 
v e n t  d e  S a in t- B ia is e  16 9 5 , c o n s e i l le r  e t  m é d e c in  p a r t i c u 
l ie r  d u  l a n d g r a v e  d e  F ü r s t e n b e r g  1 6 9 9 , m é d e c in  p a r t i 
c u l ie r  d u  d u c  d e  W u r te m b e r g  17 0 0 , f u t  a n o b l i  en  1706 
p a r  l ’e m p e r e u r  J o s e p h  I e r. A d m in i s t r a t e u r  d e s  p o s te s  
l a  m ê m e  a n n é e ,  m a î t r e  d e s  p o s te s  im p é r ia le s  e t  m a î t r e  
d e s  p o s te s  a u t r i c h ie n n e s  à  S c h a f fh o u s e  1 7 1 2 , c o n s e il le r  
d ’e m p ire  1 7 1 3 , c o n s e il le r  e t  m é d e c in  p a r t i c u l i e r  d e s  l a n d 
g ra v e s  d e  H e ss e  1 7 1 7 , d i r e c te u r  d u  M u sé e  K a r o l i  à  
C asse l, f  2 4  n o v .  1717  à  C asse l. —  2 . J o h a n n - M a r t i n ,  
fils d u  n °  1 , * 5 j u in  16 8 9 , m a î t r e  d e s  p o s te s  1 7 1 4 , ju g e  
1718 , d u  G ra n d  C o n se il 1 7 2 0 , c o n s e il le r  d ’e m p ire  1721 , 
p r o c u r e u r  d u  b a i l l ia g e  d e  B u c h th a le n  1 7 2 3 , r é s i l ia  ses 
fo n c t io n s  e n  1742 , f  8 j a n v .  1743 . —  3 . F r a n z ,  fils d u  
n °  1, * 4  a o û t  1 6 9 0 , i n t e n d a n t  e t  s e ig n e u r  ju s t i c i e r  
p o u r  l ’é v ê q u e  d e  C o n s ta n c e  à  U h w ie s e n  17 1 3 , a r c h iv i s te  
1732 , p r o c u r e u r  d ’O s te r f ln g e n  1734 , t r é s o r ie r  1736 , 
ju g e  b a i l l iv a l  1 7 4 2 , v ic e - b o u r g m e s t r e  1 7 4 9 , b o u r g m e s t r e  
1750 , ré s i l ia  ses  fo n c t io n s  1 7 5 8 , t  14  j u i l .  17 6 0 . —  4 . 
A n s e l m - F r a n z ,  fils d u  n °  2 , * 28  o c t .  1723 , m a î t r e  d e s  
p o s te s  17 4 3 , ju g e  b a i l l iv a l  1 7 5 0 , t r é s o r ie r  1 7 5 3 , v ic e -  
b o u r g m e s t r e  1 7 6 1 , b o u r g m e s t r e  1763 , q u in z e  fo is  d é p u té  
à  la  D iè te  d e  17 5 4  à  17 8 7 , e n v o y é  à  S o le u re  en  1775  p o u r  
j u r e r  l ’a l l ia n c e  f r a n ç a is e ,  c h â t e la in  d e  H e rb l in g e n ,  
t  18 j u i l l e t  1 8 0 5 . —  5 . J o h . - M a r t i n ,  fils d u  n - 4 ,  * 3  s e p t .  
1 7 5 7 , b a i l l i  im p é r ia l  1794  
e t  1 7 9 9 , ju g e  1 7 9 8 , p r é s i 
d e n t  d u  t r i b u n a l  s u p rê m e  
e t  d e  l a  c o u r  m a t r im o n ia le  
la  m ê m e  a n n é e ,  d u  G ra n d  
C o n se il 1 8 0 3 , v ic e - b o u r g 
m e s t r e  18 0 9 , r é s i l ia  ses 
fo n c t io n s  18 2 0 , f  9 j a n v .
1 8 3 3 .—  ô . F r a n z - A n s e l m ,  
fils d u  n °  5 , * 15 d é c .
1 785 , ju g e  d e  la  v il le  1812 , 
s e c r é ta i r e  de  la  v il le  1813 , 
d u  G ra n d  C o n se il 1822 , 
d u  P e t i t  C o n se il 1825 , 
b o u r g m e s t r e  e t  p r é s id e n t  
d u  G ra n d  C o n se il 182 6 - 
1836 , d i r e c te u r  d e  l ’o r 
p h e l in a t  d e  1822  à  sa  
m o r t ,  11 a v r .  1 8 5 9 . — V o ir  
L L .  —  M äg is  : S c h a f f h .
S c h r i f t s t e l l e r  H a n s e l-  Franz-Anselm von Meyenburg,
m a n n  : P o s t - u n d  O r d i-  D ’après un dessin.
n a r iw e s e n  i n  S c h a f f h .  —
F e s t s c h r i f t  d e s  K t s .  S c h .  1 9 0 1 . —  N b l .  d e s  h i s t - a n t iq .  
V e r e in s  189 6  e t  18 9 7 . —  H e g . g é n é a l .  d e  S c h a f f h .  [W .-K .]

M E Y E R ,  M E I E R  (v o ir  a u s s i  M a i e r  o u  M a y e r ) ' .  
D es  f a m ille s  d e  ce  n o m  ( d é s ig n a n t  à  l ’o r ig in e  le s  f o n c 
t io n s  d e  M e i e r ,  c ’e s t - à - d i r e  ré g is s e u r )  s o n t  r e p ré s e n té e s  
d a n s  to u s  le s  c a n to n s .

A . C an ton  d’A p p e n z e ll. Ce n o m  d e  f a m ille  a p p a 
r a î t  s u r t o u t  d a n s  le  M it te l la n d  e t  le  H in te r la n d .  
A r m o i r i e s  : g é n é r a le m e n t  d ’a z u r  à  u n e  p l a n te  fle u rie .
—  1. K o n r a d ,  * 1 6 0 4 , b a i l l i  d u  R h e i n ta l  1 6 4 8 -1 6 5 0 .
—  2 . J o h a n n e s ,  d e  H e r is a u ,  1 6 2 6 -1 7 1 0 , s e c r é ta i r e  d u  
C o n se il 1 6 5 1 , e n rô la  u n e  c o m p a g n ie  p o u r  la  F r a n c e  en  
1677. —  3. J o h a n n e s ,  1 6 6 1 -1 7 3 3 , fils d u  n °  2 , se  d is 
t i n g u a  c o m m e  o ff ic ie r a u  s ièg e  d ’A rc i en  171 0  e t  f u t  
n o m m é  c o lo n e l-b r ig a d ie r .  —  4 . J e r e m i a s ,  d e  H e r is a u ,  
1 6 6 6 -1 7 4 4 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  d e  l a  F r a n c e ,  b a n n e r e t  
e t  t r é s o r ie r  d u  p a y s ,  v ic e - la n d a m m a n n  1 7 2 9 , 1738 .
—  5 . A d r i a n ,  1 7 0 4 -1 7 7 3 , fils d u  n °  4 , o ff ic ie r a u  
s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  d e  l ’e m p ire ,  d e  la  H o lla n d e  e t  de  la  
S a rd a ig n e  ; c o lo n e l, b r ig a d ie r ,  m a jo r  g é n é r a l ,  l i e u t e 
n a n t  g é n é r a l  e t  g é n é ra l is s im e  en  1 7 7 1 . —  6 . U l r i c h ,  de  
H u n d w il ,  * 1 7 3 2 , b a n n e r e t ,  c a p i t a in e ,  t r é s o r ie r  e t  i n 
t e n d a n t  d e s  b â t im e n t s  d u  p a y s .  —  7 . J o h a n n e s ,  de  
T ro g e n , 1 7 9 9 -1 8 3 3 , m é d e c in ,  b ib l io th é c a i r e  d e  la  
V a te r lä n d is c h e  G es . f o n d é e  e n  1 8 2 3 , p u b l ia  à  p a r t i r  de
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1825 V A p p e n z .  M o n a t s b la t t  e t  d è s  1828  1’A p p e n z e l l e r  
Z e i t u n g , p r é s id e n t  d e  c o m m u n e  à  T r o g e n  1 8 2 8 -1 8 3 2 , 
v ic e - la n d a m m a n n  1 8 3 2 . —  8 . L a u r e n z ,  d e  H e r is a u ,  
1 8 0 2 -1 8 6 8 , n é g o c ia n t ,  t r é s o r ie r  d u  p a y s ,  v i c e - la n d a m 
m a n n .  —  9 . J o h a n n - M a r t i n ,  1 8 0 2 -1 8 5 4 , l i e u t e n a n t -  
c o lo n e l 1836 , c o m m a n d a n t  d e  b a ta i l lo n  d u r a n t  la  c a m 
p a g n e  d u  S o n d e r b u n d ,  v ic e - la n d a m m a n n  1 8 5 0 -1 8 5 2 .
—  10 . E m a n u e l ,  d e  I- Ie risau , 1 8 1 3 -1 8 9 5 , t r é s o r i e r  du  
p a y s ,  v ic e - la n d a m m a n n ,  j o u a  u n  rô le  im p o r t a n t  d a n s  
la  c r é a t io n  d ’u n  c h e m in  d e  f e r  a p p e n z e l lo is ,  e n c o u r a g e a  
l ’a g r ic u l tu r e  e t  l a  s y lv ic u l tu r e  ; a u t e u r  d e  B e r i c h t  ü b e r  
d ie  fo r s t l i c h e  W i r k s a m k e i t  i m  K t .  A p p e n z e l l , 18 6 4  ; 
U e b e r  d ie  A l p w i r l s c h a f t  i n  A .  R h . ,  186 6  ; U e b e r  V e r 
b e s s e r u n g  d e r  V ie h z u c h t ,  186 9  ; E n t w u r f  z u  e in e m  
F o r s tg e s e l z ,  18 6 9 . —  11 . J o h a n n - M a r t i n ,  d e  H e r is a u ,  
1 8 2 5 -1 8 9 3 , fils d u  n °  8, L a n d e s h a u p t m a n n  1 8 6 7 -1 8 7 1 , 
v ic e - la n d a m m a n n  1 8 7 1 -1 8 7 2 , s ’in té r e s s a  a u x  ro u te s ,  
a u x  é co les  e t  tu t e l l e s  d e  l a  c o m m u n e  d e  H e r is a u .  —
12. J o h a n n - U l r i c h ,  d e  T r o g e n ,  1 8 2 5 -1 8 6 8 , f r è r e  d u  
n °  7 , D r m e d .,  j u g e  d ’in s t r u c t io n  1 8 5 0 -1 8 6 6 , m é d e c in ,  
p r o m o t e u r  d u  s e r v ic e  s a n i t a i r e ,  ju g e  c a n to n a l  1866-
1867 , v ic e - la n d a m m a n n  1 8 6 7 -1 8 6 8 , c o n s e il le r  n a t io n a l
1868. —  13 . E m i l ,  d e  H e r is a u ,  1 8 3 0 -1 8 9 1 , fils d u  n °  9, 

p r é s id e n t  d e  c o m m u n e ,  d é p u té  a u  G ra n d . C o n se il.
—  14 . H e i n r i c h ,  de  H e r is a u ,  1 8 3 2 -1 8 7 5 , d é v e lo p p a  
la  f a b r iq u e  d ’a p p r ê t  C i la n d e r  q u e  s o n  p è re  lu i  la i s s a  à  
H e r is a u ,  e t  f u t  m e m b r e  f o n d a te u r  d e  l a  b la n c h is s e r ie  
E is e n h a m m e r  à  G o ss a n . D é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 
1 8 6 5 -1 8 7 1 . —  15. A l b e r t - E u g e n ,  d e  I- Ie risa u , * 1857 , 
fils d u  n "  11 , p ro f e s s e u r  d e  c o n s t r u c t io n s  m é c a n iq u e s  
à  l ’É c o le  r o y a le  d e  S t u t t g a r t  1 8 8 6 -1 8 9 4 , p ro f e s s e u r  à  
l ’É c o le  p o ly te c h n iq u e  fé d é ra le  d e  Z u r ic h  1 8 9 4 -1 9 2 3 . —
16. G o t t l i e b ,  * 1865 , d e  H e id e n ,  o r ig in a i r e  d ’A rg o v ie ,  
v é té r in a i r e  à  H e id e n ,  ju g e  c a n to n a l  19 1 9 . —  17. K a r l ,  
d e  H e r is a u ,  * 18 7 3 , D r j u r . ,  a v o c a t  à  H e r is a u ,  r é d a c 
t e u r ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 9 2 7 . —  V o ir  A U .  —
K o lle r  e t  S ig n e r  : A p p .  W a p p e n -  u .  G e s c h le c h te r b u c h .—
[E. Sch.l —  A l b e r t ,  d e  H e r is a u ,  * 8 d é c . 1847 , m u s i 
c ie n  à  S a in t- G a ll  o ù  il f u t  p e n d a n t  38  a n s  c h e f  d ’o r 
c h e s t r e  ; c o m p o s i te u r  de  c h a n t s ,  de  s o n a te s  e t  d e  la  
p iè c e  c o m m é m o ra t iv e  W a l t h a r i ,  19 0 3 . [B t.]

B . C a n t o n  d ’A r g o v i e .  F a m il le s  b o u rg e o is e s  d a n s  
d e  n o m b re u s e s  c o m m u n e s  d u  c a n to n ,  d o n t  q u e lq u e s -  
u n e s  s o n t  m e n t io n n é e s  a u  X I V 0 s. —  I .  M e y e r  cl’A a r a u .
—  R u d o l f  d e r  m e r g e r  1302  ; B ü r g i  M eie r 1 3 2 9 , e tc .  
A u  c o u rs  d e s  s ièc le s  d e  n o m b re u s e s  fa m ille s  d e  ce n o m , 
p r o v e n a n t  d e  d iv e rs e s  lo c a l i té s ,  f u r e n t  r e ç u e s  d a n s  la  
b o u rg e o is ie  d e  la  v ille . A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  u n  c h e 
v r o n  d e  g u e u le s  (p a r fo is  p lo y é )  a c c o m p a g n é  d e  t r o i s
é to ile s  d u  m ê m e  ( v a r ia n te s ) .  U n e  b r a n c h e ,  o r ig in a ir e

d ’E n t f e ld e n ,  o c c u p a  de  
1450  à  1550  e n v iro n ,  
d ’im p o r t a n t e s  c h a rg e s  
m u n ic ip a le s .  —  1. G a 
b r i e l ,  s e c r é ta i r e  d e  la  
v il le  1 5 2 6 -1 5 6 3 , le  p e r s o n 
n a g e  le  p lu s  i m p o r t a n t  
q u e  le  v ie il  A a r a u  a i t  eu  
d a n s  c e t  office (A r g o v i a  
25 , p .  X X X I I ) .  S o n  fils 
S a m u e l  s ’é t a b l i t  à  B e rn e . 
D ès  le  c o m m e n c e m e n t  d u  
X V I I e s . a p p a r a î t  l a  b r a n 
ch e  d e  —  2 . J o h a n n -  
l t u c l o l f ,  s u rn o m m é  le  
« p è re  M e y e r  », * 25  fé v r .  
17 3 9  à  A a r a u ,  f u t  d ’a 
b o r d  m a r c h a n d  d r a p ie r ,  
p u is  s ’a d o n n a  à  l a  f a b r i 
c a t io n  d e s  r u b a n s  de  so ie ; 
il f it u n e  g r a n d e  f o r tu n e
e t  se  s ig n a la  p a r  ses œ u 
v re s  p h i la n th r o p iq u e s .  I l  
f i t  e n t r e p r e n d r e  p a r  d e s  

g é o m è tre s  les p re m iè re s  m e n s u r a t io n s  d e s  A lp e s  e t  é t a b l i t  
u n  v a s te  r e l ie f  d e  t o u t  le  t e r r i t o i r e  s u is s e  ; c e t t e  œ u v re ,  
q u i  m e s u r e  90  p ie d s  c a r ré s ,  se  t r o u v e  a c tu e l le m e n t  à  
B e r l in .  I l  f i t  e x é c u te r ,  d e  1797 _à  18 1 3 , l ’A t la s  su isse  
q u i  p o r t e  so n  n o m  (v o ir  a r t .  Ca’r t o g r a p h i e )  e t  e n g a 
g e a  le  p e in t r e  lu c e rn o is  R e in h a r d  à  e x é c u te r  s a  cé lè -
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b r e  s é r ie  (1 3 6  to ile s )  d e s  c o s tu m e s  s u is s e s  d e s  d if f é 
r e n t s  c a n to n s .  P r é s id e n t  d e  l a  S o c ié té  h e lv é t iq u e  en  
1 7 9 3 , il é m i t ,  le  p r e m ie r ,  l ’id é e  d e  l a  c o r r e c t io n  de  
la  L in  t h .  M e m b re  d u  S é n a t  h e lv é t iq u e  1 7 9 8 -1 8 0 0 , d e  
l a  C o n s u l ta  à  P a r i s  e n  18 0 3 , il r e n d i t  d e  s ig n a lé s  s e r 
v ic e s  d a n s  l a  f o n d a t io n  d e  l ’éco le  c a n to n a le  d ’A r 
g o v ie .  f  11 n o v .  18 1 3  à  A a r a u .  —  A D B .  —  W o lf  : B i o g r .
I I .  — • L e  m ê m e  : G esc h . d e r  V e r m e s s u n g e n ,  1 2 3 . —  A . 
H a r t m a n n  : G a l. d e s  S u i s s e s  c é lè b r e s  I I .  —• A r g o 
v i a ,  4 0 , p .  2 6 . —■ Z s c h o k k e  : F e s t s c h r .  A a r g a u .  —  
J .  M ü lle r  : A a r g a u  I I ,  p .  18 . —  E m il  Z s c h o k k e  : V a te r  
J .  R .  M e y e r .  —  H .  G r a f  d a n s  A H  V B  X I .  —  M erz  : W a p -  
p e n b u c h  v .  A a r a u .  — ■ 3 . J o h . - R u d o l f ,  p e t i t - f i l s  d u  
p r é c é d e n t ,  fils d u  p r e m ie r  a s c e n s io n n is te  d e  la  J u n g 
f r a u ,  J o h . - R u d o l f  M ey e r (1 8 1 1 ), n a t u r a l i s t e ,  p r o f e s s e u r  
de s  sc ie n c e s  n a tu r e l l e s  ä  l ’éco le  c a n to n a le  d ’A a r a u  18 2 1 , 
r e c t e u r  1 8 2 3 -1 8 2 4  ; a  la is sé  p lu s ie u r s  p u b l ic a t io n s ,  
t  6 n o v . 1 8 3 3 . —  A D B .  —  A l p e n r o s e n  1 8 5 2 , p. 10 .

I I .  M e y e r  d e  B a d e n .  —  4 . H e i n r i c h ,  s e c r é ta i r e  d e  la  
v ille  1 5 9 8 -1 6 0 8 , a v o y e r  1 6 1 0 , f  d e  la  p e s te  1 6 1 1 . —
5. K arl-D lE T H E L M , * 28  j a n v .  1 8 4 0 , f  13 o c t .  188 4  à  
M u n ic h , b ie n  c o n n u  c o m m e  p o r t r a i t i s t e  e t  p e in t r e  de  
g e n re .  —  S K L .  —  L e s  M e y e r  v o n  S ig g in g e n  é t a i e n t  
b o u rg e o is  d e  B a d e n .

I I I .  D ’i m p o r t a n t e s  fa m il le s  M e y e r  e x i s t a i e n t  d a n s  
le s  v il le s  d e  L e n z b o u rg ,  B ru g g  e t  M e ll in g e n . L ’é le c tio n  
d e  —  6 . E l i a s  c o m m e  a v o y e r  d e  M e ll in g e n  e n  149 0  
d o n n a  l ie u  à  d e s  c o n f l i ts  q u i  o c c u p è r e n t  la  D iè te .  —  
T h .  v o n  L ie b e n a u  : M e l l in g e n .  —  7 . A d e l r i c i i ,  de  
M e ll in g e n , a b b é  d e  W e t t in g e n  1 6 8 4 -1 6 9 4 . —■ G fr .  40 , 
p .  4 8 . —  A l b u m  W e t t in g e n s e  IV .  [H . T r.]

IV .  A u tr e s  M ey e r : —  8 . M e i n r a d ,  1 8 0 2 -1 8 7 0 , d e  K i r c h 
d o rf ,  c u ré  d e  S a in t - J e a n  (F r ib o u r g )  1 8 3 2 , b ib l io th é c a i r e  
c a n to n a l  1 8 4 8 -1 8 7 0 . I l  o rg a n is a  la  n o u v e l le  b ib l io th è 
q u e , d re s s a  e t  p u b l ia  le  c a ta lo g u e  e n  4  v o l .  1 8 5 2 -1 8 6 8 ; 
d i r e c t e u r  d u  M u sé e  d e s  a n t i q u i t é s  e t d u  m é d a i l l ie r .  
A u te u r  d ’u n e  H is to i r e  d e  la  G o m m a n d e r ie . . .  S a i n t -  
J e a n  à  F r i b o u r g  e t  d e  b io g ra p h ie s  d e s  é v ê q u e s  s a in t  
M a ire , Cl. A n t .  D u d in g  e t  G e o rg e s  d e  S a lu c e . L é g u a  
4 8  0 0 0  f r .  à  d es  œ u v re s  p ie s  e t  d ’u t i l i t é  p u b l iq u e .  —■ 
J .  G re m a u d  : N o tic e  s u r  M .  M e y e r .  —  É t r .  f r i b .  18 7 2 . 
A S H F  IV .  —  v .  M ü lin e n  : P r o d r .  —  [G. Cx.j —
9. T h e o d o r ,  * 4  m a r s  1821 à  B ü n z e n ,  j é s u i t e  à  B r i 
g u e  18 4 1 , i n s t i t u t e u r  à  P a d e r b o r n  1 8 5 2 , p r o f e s s e u r  d e  
m o ra le  e t  d e  d r o i t  n a t u r e l  à  B o n n  1 8 5 6 -1 8 8 1 , a u t e u r  
d e  D ie  G r u n d s ä tz e  d e r  S i t t l i c h k e i t  u n d  d e s  R e c h ts  1868, 
e t  d ’a u t r e s  p u b l ic a t io n s  ; il f u t  p e n d a n t  u n  c e r ta in  
t e m p s  d i r e c te u r  d e s  S t i m m e n  a u s  M a r i a  L a a c h .  S o n  
œ u v re  p r in c ip a le  e s t  : I n s t i t .  j u r i s  n a t u r a l i s  s e u  p h i 
lo s o p h ie s  m o r a l i s , 2 v o l. ,  188 5  e t  19 0 0 . —  B i o g r .  
J a h r b u c h  18 , p .  3 4 . —  10 . G a b r i e l ,  d e  B a ld in g e n ,  b é 
n é d ic t in ,  * 27  n o v .  184 5  à  B a d e n ,  b ib l io th é c a i r e  d u  
c o u v e n t  d ’E in s ie d e ln  1878-
1 916 , f  17 o c t .  1 9 2 4 . P u 
b l ia  d e  n o m b r e u x  o u v r a 
g es  h i s to r iq u e s  e t  b io g r a 
p h iq u e s ,  le  C a ta lo g u s  co- 
d ic u m  m a n u s c r i p t o r u m . . .
E i n s i d l e n s i s  e t ,  so u s  le  
n o m  d ’A lw in  d e  B a ld in 
g e n , d e s  o u v ra g e s  p o p u 
la ir e s .  L i s te  d e  ses  œ u v re s  
d a n s  D S C .  —  N Z Z  1924 , 
n °  1 5 8 8 . —  V o ir  e n  o u t r e  
M erz  : W a p p e n b u c h  A a 
r a u .  —  L e  m ê m e  : W a p 
p e n b u c h . . .  B a d e n .  —  L e  
m ê m e  : R e c h ts q u e l l e n .  —
L L . —  L L H .  [H . T r .]

V . M e i e r  (o u  M e y è r e s ) ,  
d e . F a m il le  d u  F r i c k t a l ,  
o r ig in a i r e  d ’Œ s c h g e n  q u i 
a  d o n n é  p lu s ie u r s  o ff ic ie rs  
a u x  t r o u p e s  p o n t i f ic a le s .
—  1 . J o s e p h - A n t o i n e ,  p e 
t i t - f i l s  d u  n °  1, 1 7 9 8 -1 8 6 8 , 
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il,  d é m is s io n n a  en  1832 p o u r  
e n t r e r  c o m m e  o ff ic ie r a u  s e rv ic e  p o n t i f ic a l .  B o u rg e o is  
d ’h o n n e u r  d e  B o lo g n e  e t  d e  F e r r a r e ,  c h e v a l ie r  d e  l ’o r 
d r e  d e  S a in t - G r é g o i r e - le -G ra n d .  —  2 . J u l e s ,  fils  d u
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n “ 1, * 10 f é v r .  1829 , o ( lic ie r  d a n s  le s  t r o u p e s  p o n t i f i 
c a le s ,  c o m m a n d a n t  d e  b a t a i l l o n  1 8 6 8 . P r i t  p a r t  a u x  
c a m p a g n e s  d e  C a s te l f id a r d o  e t  d e  M e n ta n a  1867 ; d a n s  
c e t t e  d e r n iè r e ,  i l  r e p r i t  l a  p o r t e  d e  S a in t - P a u l  to m b é e  
a u x  m a in s  d e  l ’in s u r r e c t io n .  C o m m a n d a n t  d u  s e c te u r  
d e  la  p o r t e  d e  S a i n t - J e a n  lo r s  d e  l a  p r i s e  d e  R o m e  
1 8 7 0 . C ito y e n  r o m a in  1 8 7 0 . C o m m a n d a n t  d e  la  g e n 
d a r m e r ie  f r ib o u r g e o is e  1 8 8 5 -1 9 0 5 . C h a n c e lie r  d e  d iffé 
r e n t s  o rd r e s ;  L é o n  X I I I  lu i  c o n fé ra  le  t i t r e  d e  c o m te  
1 9 0 1 , t  29  j u i l l e t  19 0 7  à  F r ib o u r g .  —  3 . P io ,  fils  d u  n °  2 , 
* à  S o le u re ,  m é d e c in - c h e f  d e s  s a n a to r i u m s  d e  L e y s in  
1 8 9 8 -1 9 1 8 , p u is  m é d e c in  à  F r ib o u r g .  C o lla b o ra  a u  R e 
c u e i l  d e s  t r a v a u x  d e  la  S o c .  d e s  m é d e c i n s  d e  L e y s i n ,  à  la  
R e v .  m é d .  d e  la  S u i s s e  r o m . ,  à  l a  R e v u e  s u i s s e  d e  m é d e c in e .
—  4 . C h a r l e s ,  fils  d u  n °  2 , * 187 3  à  S o le u re ,  n o ta i r e ,  
n a tu r a l i s é  f r ib o u rg e o is  e t  r e ç u  b o u rg e o is  d e  G u in  1917 .
—  A n n u a i r e  p o n t i f i c a l  1 8 6 9 . —  R o u s s e l  ; D i x  a n s  a u  
s e r v ic e  p o n t i f i c a l ,  4 2 5 . —  R e v u e  s u i s s e  c a th o l .  1884 . —  
É t r .  f r i b .  1 9 0 8 . —  S t .  U r s e n  K a le n d e r  1 9 0 9 . —  A r c h . 
d ’É t a t  F r ib o u r g .  [G. Cx.]

L a  f a m il le  M e y e r  d e  H e g g lin g e n  e x e r ç a  ju s q u e  v e r s  
140 0  o u  1 4 1 5  le s  f o n c t io n s  d e  M e i e r  d e s  g r a n d e s  p r o 
p r ié té s  d u  c o u v e n t  d e  B e r o m ü n s t e r  d a n s  le  t e r r i t o i r e  
d e  H ä g g lin g e n .  I l  se  p e u t  q u ’e lle  s o i t  d e  la  m ê m e  s o u 
c h e  q u e  le s  n o b le s  d e  H e g g lin g e n ,  b ie n f a i t e u r s  d u  c o u 
v e n t .  S e lo n  L ü to l f ,  le s  p r e m ie r s  c u ré s  d e  H ä g g lin g e n ,  
e n  1 0 3 6 , a p p a r t i n r e n t  a u x  M e y e r  v o n  H e g g lin g e n .  
P lu s ie u r s  f u r e n t  c h a n o in e s  d e  B e r o m ü n s t e r .  A r m o i 
r ie s  : a u t r e f o i s  d ’a z u r  à  6 ( 3 ,3 )  f la m m e s  d e  g u e u le s  ; 
a c t u e l l e m e n t  d e  g u e u le s  à  d e u x  t ig e s  d e  m u g u e t  a u  
n a t u r e l  a c c o m p a g n é e s  d ’u n  ly s  d ’o r ,  i s s a n t  d e  tro is  
c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  —  A rc h ,  f a m il ia le s  d e s  M ey e r 
v o n  H e g g lin g e n ,  p r o p r ié t é  d u  D r B e r c k u m -M e y e r  à  
M u r i-B e rn e . —  A rc h ,  p a ro is s ia le s  d e  H ä g g lin g e n .  —  
A rc h ,  d u  c o u v e n t  d e  B e r o m ü n s t e r .  —  K .  L ü t o l f  : 
G e s c h . d e r  P f a r r e i  H ä g g l i n g e n .  [ H . - I .  B e r c k u m . ]

C. C a n t o n  d e  B à i e .  I .  M e y e r  d e  H u n i n g u e .  D e u x  
f a m il le s ,  p o s s é d a n t  l a  c h a r g e  d e  M e i e r  d e  l a  c o u r  co- 
lo n g è re  d e  H u n in g u e  p rè s  d e  B à ie ,  a u  n o m  d u  p r é v ô t  
d e  l a  c a t h é d r a l e  d e  B â le .  —  a )  A n c i e n n e  f a m i l l e  : —  
1 . I v o n r a d ,  d o n z e l ,  c i té  d e  1 2 4 4  à  1 2 6 5 , b o u rg e o is  de  
B â le .  —  2 . J a k o b ,  c i té  d e  13 4 3  à  s a  m o r t  1383 , p e t i t -  
fils d u  n °  1, d e r n ie r  d e  la  f a m il le .  A r m o i r i e s  : d ’o r  a u  
l io n  d e  g u e u le s ,  à  la  b o r d u r e  d ’a z u r .  —  b )  F a m i l l e  p lu s  
r é c e n te  : —  1. H e i n r i c h ,  d o n z e l ,  c i té  d e  1345  à  1371 , 
t  a v .  1 3 8 1 , s e ig n e u r  d e  W ile r ,  M e n d e la c h  e t  B o n g a r te n ,  
b o u rg e o is  d e  B â le .  —  2 . W a l t h e r ,  fils d u  n °  1, f  à  
S e m p a c h  1 3 8 6 . —  3 . L u d w i g ,  c i té  d e  1421 à  14 4 8 , fils 
d u  n °  2 , c a p i ta in e  à  R a p p e r s w i l ,  m a r c h a  e n  1421 c o n tr e  
le s  H u s s i te s .  —  4 . H a n s ,  c i té  d e  145 9  à  1471 , p e t i t - f i l s  
d u  n °  3 , b a i l l i  d u  m a r g r a v e  d e  B a d e  à  B a d e n w il le r s .  —
5 . H a n s ,  c i té  d e  15 0 0  à  1 5 2 8 , c o u s in  d u  n "  4 , b a il l i  
a u t r i c h ie n  d ’A l tk i r c h .  —  6 . H a n s ,  c i té  e n  1 5 4 0 , fils 
p ré s u m é  d u  n °  4 , v e n d i t  le  d o m a in e  d e  H u n in 
g u e  ; d e r n ie r  d e  s a  f a m il le .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  la  
b a n d e  d ’a r g e n t ,  c h a r g é e  d e  t r o i s  é to ile s  d e  g u e u le s .  —  
V o ir  W B  2 , V . [C. Ro.]

I I .  M e y e r  v o n  B a l d e r s d o r f .  F a m il le  d e  b o u la n g e r s ,  q u i  
s ’é le v a  à  la  n o b le s s e  a u  c o u rs  d u  X V 0 s . e n  p r a t i q u a n t  
l a  p ro f e s s io n  d e  c h a n g e u r .  E l le  s ’é te ig n i t  d a n s  la  d e s 
c e n d a n c e  m â le  a v e c  le s  f r è r e s  M i c h a e l ,  d u  C o n se il, 
t  a v .  14 9 6 , e t  H a n s - B e r n h a r d ,  f  15 5 3 . A r m o i r i e s  : 
d ’o r  a u  b u s t e  d e  m a u r e  a ilé  d e  s a b le ,  v ê tu  d e  g u e u le s .
—  V o ir  B W  1, I. [C. Ro.]

I I I .  M e y e r  z u m  H a s e n .  —  Jakob  M ey e r z u m  H a 
s e n , 1 4 8 2 -1 5 3 1 , p r e m ie r  b o u r g m e s t r e  d e  B â le  c h o is i 
d a n s  u n e  c o r p o r a t io n ,  p r o b a b le m e n t  u n  d e s c e n 
d a n t  d e s  a n c ie n s  M e y e r  d e  L e im e n  q u i  p o r t a i e n t  
le  s u r n o m  d e  H a s o  (o u  M e y e r  - H a s e n ) ,  e t  q u i  s o n t 
c i té s  d e p u is  le  X I I I e s. a u  P e t i t - B â le .  D ’a b o r d  
c h a n g e u r  d a n s  la  m a is o n  zu m . H a s e n ,  M ey e r e n t r a  
a u  s e rv ic e  é t r a n g e r ,  f u t  e n  1507  b a n n e r e t  d e s  B â -  
lo is  d a n s  l ’e x p é d i t io n  d e  G ê n e s , c a p i ta in e  d a n s  celle  
d e  C h ia s s o  15 1 0 , c o m m a n d a n t  d a n s  celle  de  P a v ie
1 5 1 2 ; p r i t  p a r t  à  l a  b a ta i l le  d e  M a r ig n a n .  D é p u té  à
M ila n , à  l ’in t r o n i s a t io n  d u  d u c  15 1 2 , b o u r g m e s t r e  
1 5 1 6 -1 5 2 1 , f u t  d é p o sé  en  1521 p o u r  a v o i r  a c c e p té  d e s  
p e n s io n s  é t r a n g è r e s .  S o n  p o r t r a i t ,  f a i t  en  1516  p a r  
H a n s  H o lb e in  le  j e u n e ,  a p p a r t i e n t  a u  M u sée  d e s  B e a u x -  
A r ts  d e  B â le  ; c e lu i d e  s a  fe m m e , f a i t  e n  1526 , e s t

c o n s e rv é  à  D a r m s t a d t .  A r m o i r i e s  : c o u p é  d e  s a b le  e t  
d ’a r g e n t  à  d e u x  b é l ie r s  d e  l ’u n  en  l ’a u t r e .  —  W B .  [P . R o.j

I V .  M e y e r  z u m  H i r z e n .  F a m il le  d e  c o n s e il le rs .  —-
1. C l a u s ,  a v o y e r  d u  t r i 
b u n a l  d e  la  v il le  e t  c o n 
s e il le r  1 3 8 3 -1 3 8 5 . —  2 .
J a k o l ) ,  1 4 7 3 -1 5 4 1 , p e t i t -  
fils d u  n °  1, d r a p ie r ,  
é p o u s a  V e re n a  H u s m a n n ,  
v e u v e  d e  L e o n h a rd  B il
l in g  z u m  H i r z e n ,  d ’o ù  la  
f a m ille  p o r t a  d è s  lo rs  le  
n o m  d e  M e y e r  z u m  H i r 
z e n , c o n s e il le r  1 5 1 7 ,0 6 m i -  
z u n f t m e i s t e r  1 5 2 2 . P a r t i 
s a n  d e  l a  R é f o rm e  e t  
c o l la b o r a te u r  d ’Œ c o la m -  
p a d e ,  b o u r g m e s t r e  1530 , 
il r é o r g a n is a  l ’u n iv e r s i t é  
s u r  d e s  b a s e s  ré fo rm é e s ,  
t r a v a i l l a  à  m e t t r e  s u r  
p ie d  la  c o m b o u rg e o is ie  
c h r é t ie n n e ,  la  p re m iè re  
c o n fe ss io n  b a l  o is e d e  15 3 4  
e t  l a  p re m iè re  c o n fe ss io n  
h e lv é t iq u e  d e  1 5 3 6 . I l  s o u 
t i n t  le s  m o u v e m e n ts  d ’u 
n io n  d e s  r é fo r m é s  e t  d e s  lu th é r ie n s .  —  3 . J a k o b ,  
1 5 2 6 -1 6 0 4 , p e t i t - f i l s  d u  n °  2 , é lè v e  d e  M y c o n iu s  à  B â le , 
de  B u c e r  e t  C a p i to  à  S t r a s b o u r g ,  d e  M e la n c h to n  à  
W i t t e n b e r g ,  d e v in t  le  g e n d r e  d e  C a p i to ,  p a s t e u r  d e  S t .  
A lb a n  à  B â le .  —  4  J o n a t h a n ,  1 5 5 7 -1 6 3 3 , fils d u  n °  3 , 
g e n d r e  d ’A m b ro s iu s  F r o h e n ,  d a n s  l ’o ffic in e  d u q u e l  il 
t r a v a i l l a  p lu s  t a r d ,  é c o n o m e  d e  K l in g e n th a l ,  f o n d a t e u r  
d u  l iv r e  g é n é a lo g iq u e  d es  M e y e r . —  5 . W o l f g a n g ,  
1 5 7 7 -1 6 5 3 , f r è r e  d u  n ° 4 ,  D r th e o l . ,  p ro f e s s e u r  d e  d o g m a 
t iq u e  à  l ’u n iv e r s i t é ,  p a s t e u r  d e  S t .  A lb a n ,  d é lé g u é  d u  
C o n se il a u  s y n o d e  d e  D o r d r e c h t  1 6 1 8 , r é o r g a n i s a t e u r  d e  
l ’é g lise  d e  M u lh o u se . —  6 . E m a n u f . l ,  1 6 2 2 -1 6 8 7 , fils d u  
n °  5 , s e c r é ta i r e  d e  v il le  a u  P e t i t - B â le .  —  7 . P a u l ,  1 6 6 2 - 
17 3 2 , n e v e u  d u  n °  6 , p a s t e u r ,  a n c ê t r e  d e  l a  b r a n c h e

é te in te  d e  M u lh o u se . —  8. N i k l a u s -  
H e i n r i c h ,  1 8 0 6 -1 8 9 3 , p a s t e u r  e t  a r 
t i s t e  a m a te u r ,  a u t e u r  d ’u n  g r a n d  
n o m b r e  d e  v u e s  to p o g r a p h iq u e s  de  
v a le u r  d u  v ie u x  B â le .  —  9 . B e n e 
d i k t ,  1 8 1 3 -1 8 8 9 , h é r a ld i s te ,  é d i t e u r  
d ’u n  B a s le r  W a p p e n b u c h ,  1 8 8 0 , f o n 
d a t e u r  d e  la  c o lle c tio n  d e  p o r t r a i t s  
d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  B â le . A r m o i r i e s  : 
d ’o r  à  u n  a r b r e  m o u v a n t  d e  t r o i s  c o u - 
p e a u x  d e  g u e u le s .  —  V o ir  M e y e r i a n a  

a u x  A rc h iv e s  d e  B â lc - V i l l e .—  M a n u s c r i p t a  B ib l io th e c æ  
B a u m i a n æ  à  l a  B ib l.  d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  S t r a s b o u r g .
—  S t a m m b u c h  d e r  M e y e r  z u m  H i r z e n ,  a u  m u s é e  h i s t ,  
d e  B â le .  —  A G S  I I I .  —  B J  1 9 1 3 , p .  71 ; 19 1 5 , p .  209
—  R u d o l f  W a c k e r n a g e l :  G e sc h . d e r  S t a d t  B a s e l  I I I .
—  B Z  2 3 , p .  9 7 . —  B W  1, V . [P . M.]

V . M e y e r  z u m  P f e i l .  V ie ille  fa m ille  p a t r i c ie n n e  d e  
B â le ,  d o n t  e lle  a c q u i t  la  b o u rg e o is ie  a v a n t  135 6  ; e lle  
p o r t a  a u x  X V e e t  X V I e s . le  t i t r e  d e  J u n k e r  e t  d e s c e n d  
d es  M e i e r  d u  c o u v e n t  d ’O th m a r s h e im  à  C E tlingen  
(B a d e ) ,  d é jà  m e n t io n n é s  d a n s  l a  s e c o n d e  m o i t ié  d u  
X I I I e s . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  u n e  f lè c h e  d ’o r  t o m b a n te ,

e m p e n n é e  d ’a r g e n t ,  s u r m o n té e  d ’u n  
c r o is s a n t  r e n v e r s é  d u  m ê m e  à  l a  b o r 
d u r e  d ’o r .  —  1 . HENM AN, f  1 4 1 4 , 
t i s s e r a n d ,  d u  C o n se il e t  d u  t r i b u n a l ,  
a d m i n i s t r a t e u r  d e  l ’é g lise  M a r ie -M a -  
d e le in e .  —  2 . K l a u s ,  fils d u  n °  1 , 
a c q u i t  e n  1 4 2 0 , e n  g a g e  h y p o th é c a i r e ,  
l a  s e ig n e u r ie  do  B iire n  d e s  c o m te s  d e  
T ie r s te in  e t  f u t  a s s a s s in é  e n  14 2 6  p a r  
le s  p a y s a n s  d e  l a  s e ig n e u r ie .  —  3 . 
K l a u s ,  1451 - 1 5 0 0 ,  p e t i t  - fils d u  

n °  2 , s e c r é ta i r e  d u  C o n se il à  B â le  e t  a v o y e r  d e  M u l
h o u s e ,  p r i t  p a r t  c o m m e  v o lo n ta i r e  b â lo is  à  l a  p r i s e  
d e  G ra n d s o n ,  a u t e u r  d ’u n  m a n u s c r i t  r i c h e m e n t  i l lu s 
t r é .  —  4 . ADELBERG, 1 4 7 4 -1 5 4 8 , fils d u  n °  3 , d r a p ie r ,  
d u  C o n se il, p r e m ie r  b o u r g m e s t r e  é lu  s a n s  l a  p a r t i c ip a -

Jakob  Meyer zum Hasen 
en 1516. D’après un  por tra i t  

de Holbein le Jeune.
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t io n  d e  l ’é v ê q u e  (1 5 2 1 -1 5 4 8 ), d é p u té  à  la. D iè te  e t  en 
1 5 2 6  à  la  d i s p u te  d e  B a d e n .  F i t  p r é v a lo i r  la  R é f o r m a t io n  
d a n s  u n  e s p r i t  m o d é ré  e t  c o n c i l ia n t ,  c o l le c t io n n e u r  d ’a n 
c ie n n e s  c h r o n iq u e s .  —  5 . B e r n h a r d ,  1 4 8 8 -1 5 5 8 , f r è r e  
d u  n °  4 , c h a n g e u r ,  d u  C o n se il, d u  c o llèg e  d e s  T ro is ,  
b a n n e r e t ,  b o u r g m e s t r e  1 5 4 9 -1 5 5 8 , c o n c lu t  a v e c  T é v ê q u e  
d e  B a le  le  t r a i t é  d e  1 5 4 7 , f a v o r a b le  à  l a  v il le ,  e n v o y é  
a u p r è s  d u  ro i d e  F r a n c e  1 5 5 2 . —  6 . A d e l b e r g ,  p e t i t - f i l s  
d u  n °  4 , 1 5 6 0 -1 6 2 9 , f u t  p r iv é  d e  s a  d ig n i té  d e  c o n se il le r  
e t  c o n d a m n é  à  la  r é c lu s io n  p e r p é tu e l le  à  d o m ic ile  p o u r  
s o rc e lle r ie .  —  E c k e n s t e in  : D e r  E r b - u n d  G ü te r r e c h ts 
p r o z e s s  z w is c h e n  d e n  E c k e n s t e i n ’s e h e n  u n d  A d e lb e r g  
M e y e r .  —  T h .  M e y e r-M e ria n  : A d e lb e r g  M e y e r , d a n s  
B a s .  T .  1 8 5 1 . —  7 . H a n s - G e o r g ,  1 7 5 4 -1 8 2 9 , p r o p r ié 
t a i r e  d ’u n  m a r t i n e t  à  fo r g e r  le  f e r  e t  le  c u iv re ,  du  
P e t i t  C o n se il,  m e m b r e  d e  l a  C o u r d ’a p p e l ,  v ic e - p r é s id e n t  
d u  C o n se il d e  v il le  e t  p r é s id e n t  d e  la  v ille  d e  B à ie  1815- 
1 8 2 1 . —  8 . D a n i e l ,  fils  d u  n °  7 , 1 8 1 5 -1 8 9 3 , f a b r ic a n t  
d e  r u b a n s  e t  p r o p r ié t a i r e  fo n c ie r  e n  A ls a c e , f o n d a t e u r  
d u  f id é ic o m m is  d e  la  fa m il le  M ey e r. —  9 . T h e o d o r ,  
f r è r e  d u  n °  8 , 1 8 1 8 -1 8 6 7 , D r m e d .,  m é d e c in  d e  d iv is io n , 
d i r e c te u r  d e  l ’h ô p i t a l  b o u rg e o is  1 8 5 1 -1 8 6 7 , r e n d i t  de 
g r a n d s  s e rv ic e s  e n  m a t iè r e  d ’h y g iè n e  p o p u la i r e ,  a u t e u r  
d e  n o u v e l le s  e t  d e  r é c i t s  t i r é s  d e  l a  v ie  p o p u la i r e ,  de

d r a m e s  p a t r i o t i q u e s  e t  de  
c h a n s o n s  e n  d ia le c te  e t  en  
a l le m a n d  l i t t é r a i r e .  —  
O se r  : T h .  M e y e r - M e r i a n .
—  (E ri : T h .  M e y e r - M e 
r i a n . —  J e n n y :  T h .  M e y e r -  
M e r i a n .  —  10. G a r l -
T h e o d o r ,  fils d u  n "  9,
* 18 6 0 , p e in t r e  p a y s a g is te  
e t  g r a v e u r  à  H a u p tw i l ,  
j a d i s  à  M u n ic h .  —  S K L .
—  D S C .  —  11. P e t e r -  
T i - i e o d o r ,  fils d u  n °  10,
* 1 8 9 4 , a r c h i t e c t e .  —  12. 
FRIEDRICH-CARL, * 1884 , 
d e s c e n d a n t  d u  n °  7 , p r o 
f e s s e u r  d e  p a th o lo g ie  à  
B e r k le y  e t  c h e f  d e  la  d i 
v is io n  b a c t é r io lo g iq u e  de 
l a  F o n d a t io n  H o o p e r  à  
S a n  F r a n c is c o .  —  V o ir 
L L .  — ■ L L H .  —  A G S  I I .
—  W B .  —  A D B .  —  B a s 
le r  B ü r g e r b u c h  —  L iv re

g é n é a l .  d e  la  fa m il le  M e y e r . C h ro n iq u e  d e  l a  fa m ille  
M e y e r  1 5 3 3 -1 6 5 6 . [A dr. Stü ck elb erg .]

V I .  M e y e r  z u m  S c h l ü s s e l .  —  1 . J o h a n n e s ,  c i té  en  
1 2 6 9 . —  2 . W a l t h e r ,  d u  C o n se il, c i té  e n  13 2 8 . —  A r m o i 
r ie s  : p a r t i  d 'a z u r  e t  d e  g u e u le s  à  la  f a s c e  d ’o r b r o c h a n t .

V I I .  M e y e r  z u m  F a l k e n .  —  H a n s - J a k o b ,  s iz e n ie r  
z u m  S c h l ü s s e l  1 5 6 9 , h a b i t a n t  la  m a is o n  d u  fa u c o n .  
A r m o i r i e s  : p a r t i  d ’a r g e n t  à  u n  r a m e a u  f le u r i  d ’u n e  ro s e  
d ’o r e t  d e  s a b le  à  u n e  c ro ix  d ’o r  a c c o m p a g n é e  d ’u n e  
é to ile  d u  m ê m e .

V I I I .  B r a n c h e  d e  J o h a n n - J a k o b  M e y e r . —  1. J a k o b ,  
1 6 1 4 -1 6 7 8 , th é o lo g ie n ,  p e in t r e  p a y s a g i s te ,  g r a v e u r  e t  
g é o m è tre ,  d ’a b o r d  m a î t r e  d ’é co le , p u is  é c o n o m e  d u  
c h a p i t r e ,  L o h n h e r r  o u  d i r e c te u r  d u  s e rv ic e  d e s  c o n s t r u c 
t io n s  1668 , se  d is t in g u a  c o m m e  a r p e n t e u r  e t  d e s s in a te u r  
d e  p la n s  ; on  lu i  d o i t  le  re le v é  d ’u n e  g r a n d e  p a r t i e  d u  
c a n to n  d e  B a le . —  S K L .  —  2 . G e o r g - F r i e d r i c i - i ,  1645- 
1693 , fils d u  n °  1, a r p e n te u r  e t  g r a v e u r ,  a u t e u r  d e  n o m 
b r e u x  re le v é s  t o p o g r a p h iq u e s  p o u r  le  g o u v e r n e m e n t  
b â lo is  e t  d iv e rs  p r in c e s  é t r a n g e r s .  —  S K L .  —  3 . J o h a n n -  
J a k o b ,  1 7 0 8 -1 7 7 2 , c o n se il le r  d e s  fo rg e ro n s  e n  1 7 5 9 . 
A r m o i r i e s  : d ’o r  à  la  b o r d u r e  d e  s a b le ,  a u  b o u c l ie r  d u  
s e c o n d  a c c o m p a g n é  en  c h e f  d ’u n  so le il d ’o r  e t  e n  p o in te  
d e  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .

I X .  B r a n c h e  d u  ta n n e u r  J a k o b  M e y e r ,  f  v e rs  1638 . 
A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  u n e  f lè ch e  d ’o r  p o s é e  e n  p a l ,  
f e r r é e  e t  e m p e n n é e  d ’a r g e n t ,  a c c o m p a g n é e  e n  c h e f  d ’u n  
c o u te a u  de  t a n n e u r  e t  e n  p o in te  d e  t r o i s  c o u p e a u x  de 
s in o p ie .

X .  B r a n c h e  d u  p e i n t r e  H a n s - C a s p a r  M e y e r ,  c i té  de  
1645  à  1 7 0 5 . A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  a u  b é l ie r  d e  s a b le  
a r m é  d ’o r , s u r  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  —  S K L .
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X I .  B r a n c h e  d ’H e in r i c h  M e y e r ,  c i té  d e  1 6 5 0  à  1718 . 
A r m o i r i e s  : u n e  b o b in e  (? ) .

X I I .  B r a n c h e  d e  G e o r g - M a r t in  M e y e r ,  c i té  d e  164 5  à  
17 0 8 . A r m o i r i e s  : p a r t i  d e  g u e u le s  à  t r o i s  é to ile s  d ’o r , 
s u r m o n té e s  d ’u n e  p la n te  d e  s in o p ie  a u x  b o u rg e o n s  d ’a r 
g e n t ,  e t  d ’h e r m in e  à  la  c ro ix  d e  s a b le .

X I I I .  B r a n c h e  d e  J o h a n n - J a k o b  M e y e r ,  c i té  d e  1670  
à  1 7 2 7 , b a t t e u r  d ’o r  e t  A m t m a n n .  A r m o i r i e s  : d e u x  l a n 
ces  p a s s é e s  e n  s a u to i r ,  le s  p o in te s  e n  b a s ,  s u r  t r o i s  c o u 
p e a u x  d e  s in o p ie .

X I V .  B r a n c h e  d e  H a n s - H e i n r i c h  M e y e r .  —  1. H e i n 
r i c h ,  c o n s e il le r  z u m  S c h l ü s s e l  1760 , p lu s ie u r s  fo is  d é p u té  
d a n s  le s  b a il l ia g e s  te s s in o is  1 7 6 8 -1 7 7 9 . A r m o i r i e s  : d ’a r 
g e n t  à  u n  r a m e a u  fe u il lé  d e  t r o i s  fe u il le s  d e  s in o p ie  e t  
t ro i s  c o u p e a u x  d u  m ê m e  e n  p o in te .

X V . D iv e r s .  —  1. G r e g o r ,  m u s ic ie n ,  d e  S ä c k in g e n ,  
o r g a n is te  d e  l ’ég lise  S a in t - O u r s  à  S o le u re  1 5 3 5 , p u is  
d è s  1561 d e  l a  c a t h é d r a le  d e  B a le  o ù  l ’a n t i s t è s  S im o n  
S u lz e r  l ’a p p e l a ,  m a lg ré  s a  c o n fe ss io n  c a th o l iq u e ,  a f in  
d ’y  r é in t r o d u i r e  le  j e u  d e  l ’o rg u e  s u p p r im é  d e p u is  1529 , 
t  1 5 7 6 . —  S c h w e iz .  J a h r b u c h  f ü r  M u s i k w i s s e n s c h a f t  I ,
1 9 2 4 . —  2 . J o h a n n - J a k o b ,  p e in t r e  im a g ie r ,  * 168 4  ou  
1685  à  B à ie , f  17 2 8  à  B à ie .  —  S .K L .  —  3 . F r i e d r i c h ,  
p e in t r e ,  à  B a le , 1 8 0 2 -1 8 3 4 , p o r t r a i t i s t e  a p p ré c ié ,  r e s 
t a u r a t e u r  d e s  p e in tu r e s  m u r a le s  d e  l 'h ô t e l  d e  v il le  de 
B à ie .  —  S K L .  —  4 . A d o l f ,  s c u lp t e u r ,  * à  B à ie  1 8 6 7 , 
é lè v e  d e  R e in h o ld  B e g a s , é ta b l i  d e p u is  1897  à  Z o llik o n  
p rè s  d e  Z u r ic h ;  c o l la b o ra  a v e c  H e e r  a u  m o n u m e n t  
d e  la  R é p u b l iq u e  à  N e u c h â te l ,  t r a v a i l l a  a u  p a la is  
f é d é ra l  à  B e r n e ,  a u  b â t i m e n t  d e s  p o s te s  à  Z u r ic h ,  e tc .
—  S K L .  —  5 . H e r m a n n ,  p a y s a g is te  e t  p o r t r a i t i s t e ,  * à  
B à ie  1 8 7 8 . —  S K L .  —  P o u r  le s  b r a n c h e s  V 1 I - X I I  e t 
X I V ,  v o i r  c o lle c tio n  d ’a rm o ir ie s  M e y e r - K r a u s  a u x  A rc h . 
d ’É t a t  B a le .  [C. Ro.]

D . C an ton  de B e r n e . L es  d e u x  fo r m e s  d u  n o m  s o n t  
a u s s i  r e p r é s e n té e s  d e p u is  u n e  é p o q u e  t r è s  a n c ie n n e  
d a n s  p r e s q u e  to u s  le s  d i s t r i c t s  b e rn o is .  L e  n o m  a p p a 
r a î t  en  1322  d a n s  F B B .  —  I .  V i l le  d e  B e r n e .  A  p a r t i r
d u  X I V e s ., o n  d o i t  d i s t in g u e r  q u a t r e  fa m ille s  b o u r 
g e o ise s , é t e in te s  d e p u is .  D ’a u t r e s ,  p lu s  r é c e n te s ,  e n c o re  
f lo r is s a n te s ,  r e m o n te n t  à  d e s  b r a n c h e s  d e v e n u e s  b o u r 

g e o ise s  e n  1578  e t  1632  ; a u x  X I X e
e t  X X e s ., f u r e n t  a u s s i  r e ç u s  d e s  b o u r 
g e o is  de  d iv e rs e s  o r ig in e s .  L es  a r 
m o i r i e s  s o n t  d ’o rd in a i r e  d e  g u e u le s  à  
u n e  o u  p lu s ie u r s  f le u rs  d ’a r g e n t  t i -
g é e s  d e  s in o p ie  ( M e i e r i )  o u  d e s  m u 
g u e ts  ( M e i e n r i s l i )  a c c o m p a g n é e s  en  
p o in t e  d e  t ro i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  
—  1. H a n s ,  c u ré  d e  B ü re n ,  é m it  
en  i4 8 6 ,  a p p u y é  s u r  u n e  r e c o n n a i s 
s a n c e  p a p a l e  e t  a u to r i s é  p a r  le  C o n 

se il d e  B e r n e ,  d e s  p r é t e n t io n s  s u r  l a  p r é v ô té  d e  M o u - 
t i e r - G r a n d v a l  c o n t r e  H a n s  P f y f ïe r  d e  S u r s e e  q u i 
a v a i t  é té  c h o is i  e t  in s ta l lé  p a r  le  c h a p i t r e  d e  B â le  
e t  s ’e m p a r a  d e  c e t t e  s i t u a t io n  p a r  l a  fo rc e  d e s  a r m e s .  
U n  f o n c t io n n a i r e  é p is c o p a l e s s a y a  p a r  la  fo rc e  é g a 
le m e n t  d e  le  c h a s s e r .  B e r n e  l e v a n t  d e s  t r o u p e s  
d a n s  le  S e e la n d , d a n s  la  H a u te - A r g o v ie  e t  d a n s  le
M it te l la n d  e t  a v i s a n t  S o le u re  e t  B ie n n e  d e  se  t e n i r
p r ê t s ,  u n e  g u e r re  c iv ile  a v e c  l ’a u t r e  p a r t i e  d e  l a  C o n 
fé d é r a t io n  q u i  p r i t  p a r t i  p o u r  H a n s  P f y f f e r  é t a i t  
m e n a ç a n te .  F in a le m e n t ,  u n  a c c o rd  i n t e r v i n t  a v e c  l ’é 
v ê q u e  q u i  a b a n d o n n a i t  la  d é c is io n  a u  p a p e .  M e y e r  p a 
r a î t  s ’ê t r e  r e t i r é  e t  d e v in t  e n  149 8  c u ré  d e  B e r th o u d .
—  L L .  —  T i l l ie r  I I ,  3 5 8 . —- A H S  1907  p .  8. —  P iu s  
K i s t l e r :  D a s  B u r g r e c h t  z u  B e r n  u .  d . M ü n s t e r ta l .  —
2 . N i k l a u s ,  i n t e n d a n t  d e  K ö n ig s fe ld e n  1 5 0 3 .—  3. J o h a n 
n e s ,  fils  d u  n °  2 , b a i l l i  d e  W a n g e n  1525 , d u  P e t i t  
C o n se il 15 2 9 , b a i l l i  d e  N id a u  15 3 4 , c h â t e la in  d e  Z w e i
s im m e n  15 4 7 , b a i l l i  d ’I n t e r l a k e n  1554 . —  4 . JAKOB, fils 
d u  n °  3 , a v o y e r  d ’U n te r s e c n  1 5 5 0 , b a il l i  d e  C e r lie r  1557 , 
d u  P e t i t  C o n se il 1 5 6 3 , b a n n e r e t  1 5 6 7 . — 5. A m b r o s i u s ,  
fils d u  n °  4, b a i l l i  d e  C e r lie r  1 5 7 3 , d u  P e t i t  C o n se il 
1 5 7 9 . —  6 . J o h a n n e s ,  d u  P e t i t  C o n se il 1 5 7 8 , a v o y e r  
d e  B ü re n  1578 . —  D ’u n e  b r a n c h e  b o u rg e o is e  v e n u e  
d ’A a r a u  (v o ir  s o u s  B . G a b r i e l )  q u i  a c q u i t  la  s e ig n e u 
r ie  d e  R e ic h e n b a c h  d e s c e n d  : —  7 . S a m u e l ,  b a i l l i  de  
L e n z b o u rg  1581 - 1 5 9 3 . —  8 . F r i e d r i c h ,  1 8 0 6 - 1 8 4 1 ,  
m a î t r e  d e  g é o g ra p h ie  e t  d ’h is to i r e  à  l ’éco le  s e c o n d a ire

Theodor Meyer. 
D ’après une lithographie 

(Bibl. N at .  Berne).
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d e  B e rn e  d e p u is  1 8 3 1 , i n s t i t u a  u n  fo n d s  p o u r  v o y a g e s  
s c o la ire s .  —  A S N  2 6 . —  P r o g r .  d e r  B e r n e r  K a n to n s -  
s c h u le  1880 . —  S B B  V . — ■ V o ir  e n  g é n é r a l  L L . —  
L L H .  —  G r. —  B u rg e rb u  ch .

S e b a s t i a n ,  * e n  1465  à  N e u e n b u r g  s u r  le  R h in ,  D r 
th e o l . ,  f r a n c is c a in ,  l e c te u r  à  B e rn e  1 5 2 1 -1 5 2 4 , p r o b a b le 
m e n t  l ’e c c le s ia s t iq u e  le  p lu s  i m p o r t a n t  p a r m i  c e u x  
q u i  é t a i e n t  f a v o r a b le s  à  la  R e f o r m a t io n  ; il f u t  t rè s  a t 
t a q u é ,  m a is  s o u v e n t  p r o té g é  p a r  le  C o n se il d e  B e rn e . 
E n  1524  il f u t  c h a s s é  de  B e rn e  à  c a u s e  d e  s a  v io le n c e  
d a n s  le  c o n f l i t  a v e c  le  l e c te u r  d e s  d o m in ic a in s  q u i  f u t  
a u s s i  c h a s s é .  I l  a b a n d o n n a  s o n  o rd r e ,  d e v in t  p r é d ic a 
t e u r  à  A u g s b o u r g ,  p u is  à  S t r a s b o u r g ,  f u t  r a p p e lé  à  
B e r n e  e n  153 6  a p r è s  la  m o r t  d e  B . I l a l l e r ;  il s ’e ffo rça  
d ’a m e n e r  u n  r a p p r o c h e m e n t  a v e c  le s  lu th é r ie n s ,  n ’y  
r é u s s i t  p a s ,  d é m is s io n n a  e n  1541  e t  d o i t  ê t r e  d é c é d é  
e n  1545  à  S t r a s b o u r g .  —  V o ir  L L .  —  T i l l ie r .  —  S B B
I. —  A D B .  —  Z w i n g l i s  W e r k e  V I I ,  p .  6 1 1 . —  S a m . 
S c h e u re r  : L e b e n  D r .  S .  M ’s . d a n s  B e r n .  M a u s o le u m
I I .  [Th. I m H o f . ]

I I .  A u t r e s  M e i e r .  —  J O H A N N - K a r l ,  d e  K irc h d o r f ,
1 8 1 9 - 1 8  oc t.  18 8 5  à  B e r n e ,  d i r e c t e u r  d e s  d o u a n e s  f é 
d é ra le s  1 8 6 4 -1 8 7 2 , d i r e c te u r  d e  la  l ig n e  B e r n e - L u c e rn e ,  
d u  G r a n d  C o n se il 1 8 7 1 -1 8 8 5 , c o lo n e l 18 6 3 , c o m m a n 
d a n t  d e  l a  3 e d iv is io n  1 8 7 5 -1 8 8 5 . —  Q u o tid ie n s  d u  20 
o c t .  1 8 8 5 . —  [H . T.] —• R u d o l f  M e y e r - D ü r ,  fils d ’u n  
A lle m a n d  o r ig in a ir e  de  B a v iè r e ,  é ta b l i  à  B e r th o u d ,  1812- 
1 885 , e n to m o lo g is te ,  à  Z u r ic h  d e p u is  1 8 7 9 , r e m a r q u a b le  
c o l le c t io n n e u r .  —  S B B  I I  é n u m è r e  ses  é c r i t s  .[T h. Im H of.] 

N i k l a u s  M ev e r, d ’O b e rw il p rè s  d e  B ü re n ,  m a ir e  d e  la  
v il le  d e  B ie n n e  1 8 7 4 -1 8 9 7 , d u  G ra n d  C o n se il, m e m b re  
de  n o m b re u s e s  a u to r i t é s ,  f  1 er ju i l .  1 9 2 2 . —  S e e lä n d e r  
B o te  19 2 2 , n °  1 5 2 ..  [L .S . ]

E .  C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  N o m  d e  fa m il le  t r è s  r é 
p a n d u  d a n s  le  c a n to n .

I .  D es  M e y e r , o r ig in a ir e s  d e  S c h le s t a d t  ( B a s - R h in ) ,  de  
W e s tp h a l ie ,  d ’E s s l in g e n  ( W u r te m b e r g ) ,  se  f ix è r e n t  à  
F r ib o u r g  a u  X V "  s. e t  y  f u r e n t  r e ç u s  b o u rg e o is .  —  
L o u i s ,  d e  H u n in g u e ,  c a p i ta in e  d e s  F r ib o u rg e o is  p o u r  
le  d u c  A lb e r t  d ’A u tr ic h e  d a n s  l a  g u e r r e  c o n t r e  la  
S a v o ie  1 4 4 7 -1 4 4 8 . U n e  fa m il le  d e  S t r a s b o u r g  a c q u i t  
d r o i t  d e  c i té  à  F r ib o u r g  à  l a  fin  d u  X V «  s . ; e lle  a  c o m p té  
p lu s ie u r s  o ffic ie rs  a u  s e r v ic e  é t r a n g e r  e t  d e s  m a g i s t r a t s  
d e  v a le u r .  É t e i n t e  1 7 4 3 . A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  la  b a n d e  
d e  s a b le  c h a r g é e  d e  d e u x  fe rs  d e  f lè c h e  d u  c h a m p .  —
1. D a n i e l ,  d e  S t r a s b o u r g ,  r e ç u  b o u rg e o is  d e  F r ib o u r g  
1491 , p e r c e p t e u r  d e  l ’o h m g e ld  1 5 0 6 , d e s  S o ix a n te  1507 , 
d u  C o n se il s e c re t  1515 ; l ’e m p e r e u r  M a x im ilia n  lu i  a c 
c o r d a  u n e  l e t t r e  d ’a rm o ir ie s  e n  1 5 1 5 , f  15 4 2 . —  2 . F r a n 
ç o i s ,  fils d u  n °  1, p e r c e p t e u r  d e  l ’o h m g e ld  15 3 1 , d e s  
S o ix a n te  1542 , 1 5 5 1 , m a î t r e  d e  l a  f a b r iq u e  d e  S a in t -  
N ic o la s  1 5 6 4 -1 5 6 7 , d u  C o n se il s e c r e t  1 5 6 9 . A n o b li  en  
1555  p a r  C h a r le s -Q u in t ,  q u i  lu i  o c t r o y a  u n e  c o n c e s s io n  
d e  se l à  S a lin s ,  e t  e n  156 0  p a r  le  ro i  F r a n ç o is  I I ,  f  20  j u in  
1576. —  3 . N i c o l a s ,  fils  d u  n °  1, d e s  S o ix a n te  15 4 3 , d u  
C o n se il s e c r e t  1 5 4 5 , 15 6 1 , a v o y e r  d e  M o ra t  1 5 5 5 - 
15 6 0 , a n o b l i  a v e c  s o n  f r è r e  e n  1555  e t  e n  15 6 0 . I l  p o s 
s é d a  la  s e ig n e u r ie  d e  C a r ro u g e  (V a u d )  a v a n t  156 4  e t  
j u s q u ’e n  1 5 7 9 , b ie n f a i t e u r  d e  l ’h ô p i t a l  d e  F r ib o u r g ,  
t  1 5 7 9 . —  4 . N i c o l a s ,  fils d u  n °  2 , p e r c e p t e u r  d e  l ’o h m 
g e ld  1566 ; d e s  S o ix a n te  15 7 6 , 1 5 8 2 , d u  C o n se il s e c r e t  
1 5 8 1 , 1583 , m a î t r e  d e  l a  f a b r iq u e  d e  S a in t - N ic o la s  1582 . 
t  1 5 9 7 . —  5 . H a n s ,  n e v e u  d e s  n 0B 2 e t  3, p e r c e p t e u r  de  
l’o h m g e ld  1 5 6 8 , d e s  S o ix a n te  1 5 7 0 , b a i l l i  d e  M o n ta g n y  
1 5 7 2 -1 5 7 7 , d u  C o n se il s e c re t  1 5 7 7 , c o n s e il le r  la  m ê m e  
a n n é e ,  b o u r g m e s t r e  1 5 7 9 -1 5 8 2 , m a î t r e  d e  l ’a r s e n a l  1588- 
15 9 1 , a v o y e r  1 5 9 1 -1 6 1 2 . I l  p a r t i c i p a  e n  c e t t e  q u a l i té  à  
d e  n o m b re u s e s  D iè te s  e t  r e m p l i t  d iv e rs e s  m is s io n s  d i
p lo m a t iq u e s  p o u r  le  c o m p te  d e  F r ib o u r g  e t  d u  C o rp s  
h e lv é t iq u e .  L e s  d e u x  p lu s  im p o r t a n t e s  f u r e n t  le s  a m 
b a s s a d e s  d e  15 9 5  à  l a  c o u r  d e  F r a n c e  a u  s u j e t  d e s  a f fa ire s  
d e  l a  F r a n c h e - C o m té .  C a p i ta in e  a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e ,  
s e ig n e u r  d e  C a r ro u g e , f  7 j u i l l e t  1 6 1 2 . —  6 . N i c o l a s ,  
p e t i t - f i ls  p r o b a b le  d u  n "  2 , d e s  S o ix a n te  1 6 0 5 , b a i l l i  de  
R u e  1 5 9 8 -1 6 0 3 , r e n o n ç a  à  la  n o b le s s e  p o u r  ê t r e  b a n n e r e t  
d u  B o u r g  1 6 0 7 , c o n s e il le r  16 0 8 , c o m m is s a ir e  g é n é r a l  
1 6 0 9 . A m i d e  l ’h is to i r e  n a t io n a le  e t  p r o t e c t e u r  de  
G u i l l im a n .  I l  f u t  c h a r g é  d e  p lu s ie u r s  a m b a s s a d e s  p o u r  
F r ib o u r g  e t  p o u r  G e n è v e , c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d ’E s p a 
g n e ,  f  17 m a r s  1616  d e s  s u i te s  d e  s a  c a m p a g n e  d e  L o m 

b a r d ie .  —  7 . A n t o i n e ,  p e t i t - f i l s  p r o b a b le  d u  n °  2 , 
b a i l l i  d e  R o m o n t  1 6 0 4 -1 6 0 9 , d e s  S o ix a n te  1 6 0 7 , b a n n e 
r e t  d u  B o u rg  1 6 1 4 -1 6 1 6 , c o n s e i l le r  1 6 1 6 . C a p i ta in e  a u  
s e r v ic e  d e  S a v o ie  a v a n t  1 6 1 4 , f  21 m a r s  16 3 1 . —  
8 . S i m o n - P i e r r e ,  fils d u  n °  6 , d e s  S o ix a n te  1645 , 
c o n s e i l le r  1 6 4 8 , m a î t r e  d e  l ’a r s e n a l  1 6 5 0 -1 6 5 2 , b o u r g 
m e s t r e  1 6 5 3 -1 6 5 5 , a v o y e r  1 6 6 3 -1 6 7 8 . P o r t a  le  t i t r e  
d e  c h e v a l ie r .  R e p r é s e n ta  s o n  c a n t o n  d a n s  d iv e rs e s  c i r 
c o n s ta n c e s  e t  f i t  p a r t i e  d u  t r i b u n a l  a r b i t r a l  c h a r g é  d e  
t r a n c h e r  le s  q u e s t io n s  l i t ig ie u s e s  a p r è s  l a  p re m iè re  
g u e r r e  d e  V il lm c rg e n  1 6 5 6 , f  18 o c t .  1 6 7 8 . —  9 . N i c o l a s ,  
d es  S o ix a n te  1 6 2 9 , b a i l l i  d e  G ru y è re  1 6 2 8 -1 6 3 3 , d u  C o n 
se il s e c r e t  1 6 3 3 , b a n n e r e t  d u  B o u rg  1 6 3 7 -1 6 3 9 , c o n s e il le r  
1 6 3 9 -1 6 5 9 . —  L L .  —  F u c h s - R a e m y  : C h r o n iq u e  f r i b .
—  A S H F  I I ,  183 . —  A H S  1 9 0 3 , 1 0 7 . —  A. d ’A m m a n  : 
L e t t r e s  d ’a r m o i r i e s , d a n s  A H S  1 9 2 0 . —  A . W e i tz e l  ; 
R é p e r to ir e ,  d a n s  A S H F  X .  —  R o t t  : R e p r .  d ip l o m .  I I ,  
I I l .  —  L ib e r t é  1 9 1 1 , n °  115 . —  C h . P a s c h e  : L a  c o n tré e  
d ’O r o n . —  G . C a s te l la  : H is to i r e  d u  C a n to n  d e  F r i 
b o u r g  3 8 5 . —  P .  d e  Z u r ic h  : C a ta lo g u e ,  d a n s  A F  1919 .
—  B r a u n s b e r g e r  : C a n i s i i  E p i s t u l æ  e t A c t a .  —  J .  
N iq u i l le  : N o t i c e  m a n u s c r i t e .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  F r i 
b o u r g .  [Or. C O R PA T A U X .]

I I .  F a m il le s  d ’U lm iz  e t  d e  C h a m p a g n y .  A  la  p re m iè re  
a p p a r t i e n t  —  J a c o b ,  * 1 8 8 0 , m a î t r e  à  l ’éco le  s e c o n d a ir e  
d e  M o ra t  1 9 0 6 -1 9 1 0 , d i r e c t e u r  d e s  é c o le s  d e  M o ra t  
1 9 1 0 -1 9 2 4 , p r é f e t  d è s  19 2 4 . —  U n e  fa m il le  b o u rg e o is e  
d e  M o ra t  d è s  le  d é b u t  d u  X V "  s . s ’e s t  é te in te  e n  1 9 2 0 . 
A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  u n  b o u c  d e  s a b le  s a i l l a n t  s o u te n u  
de  t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  —  F r a n z ,  b o u r g m e s t r e  
1 7 6 4 , b a n n e r e t  d e  M o ra t  1 7 6 7 , f  1 7 6 8 . —  L e  d e rn ie r  
m e m b r e  d e  la  fa m il le  f i t  u n  le g s  i m p o r t a n t  p o u r  l ’é t a 
b l i s s e m e n t  d ’u n e  c la s s e  p o u r  a n o r m a u x  d e  la  c o m m u n e  
d e  M o ra t .  —  E n g e lh a r d  ; C h r o n iq u e .  —  A rc h .  d ’É t a t  
F r ib o u r g  e t  A rc h ,  d e  M o ra t .  [R . M. e t G. Cx.]

F .  C a n t o n  d e  C l a r i s .  F a m il le  p e u  r é p a n d u e ,  o r i 
g in a ir e  d e  l a  c o m m u n e  d e  R ü t i .  —■ 1. T h o m a s ,  d u  
C o n se il d e  156 5  à  1 5 6 6 . —  2 . J a k o b ,  b a i l l i  d e  W e r 
d e n b e r g ,  15 3 2 , t  e n  c h a r g e  e n  j u in  15 3 3 . —  L L .  —  
J H V G  15 . [ J .- J .  K .-M .]

G . C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  M EYER a u s s i  M e i e r .  N o m  
d e  fa m il le  t r è s  r é p a n d u  d a n s  le s  G r is o n s  s u r t o u t  à  
C o ire , d a n s  l a  H e r r s c h a f t  e t  d a n s  le  P r ä t i g a u .  L e s  
M e y e r  d e  C o ire , v e n a n t  d e  F lä s c h ,  o n t  a c q u is  la  b o u r 

g e o is ie  d e  C o ire  a v e c  J c e r i ,  e n  1569 . 
A r m o i r i e s  : é c a r te lé  a u x  1 e t  4  d ’a z u r  
à  u n e  é to ile  d ’o r ,  a u x  2 e t  3 c o n tr e -  
é c a r te lé  d e  g u e u le s  e t  d 'a r g e n t .  —  1.
J e a n ,  d u  P r ä t i g a u ,  p o d e s t a t  d e  T i r a 
n o  1 5 4 3 , u n  d e s  d é p u té s  p o u r  l ’a l 
l ia n c e  a v e c  la  F r a n c e  1549 , c a p i t a in e  
en  F r a n c e ,  p lu s ie u r s  fo is  a m m a n n  de  
l a  j u r i d i c t i o n  d e  C a s te ls ,  f  1 5 7 5 . —
2 . G r e g o r i u s ,  b o u r g m e s t r e  d e  C o ire  
à  la  fin  d u  X V I e s . —  3 . G r e g o r i u s ,

p o d e s t a t  d e  T i r a n o  1 6 0 3 -1 6 1 1 , t r é s o r ie r  d e  l a  v ille  159 7 - 
1603, b o u r g m e s t r e  16 1 8 , 1631 e t  16 3 3 , m e m b r e  d u  
K e t t e n b u n d  q u i f u t  s ig n é  d a n s  s a  m a is o n ,  a m i e t  c o m 
p a g n o n  d e  J e n a t s c h ,  f  1 6 3 7 . —  4 . C a m i l l ,  s e c r é ta i r e  
d e  l a  v ille  a v a n t  1758 , g r a n d  p r é v ô t  d e  c o r p o r a t io n  
1 768 , t  1 7 7 7 . —  5 . J o o s ,  d e  S a a s ,  p o d e s t a t  d e  B o r 
m io  17 1 7 . —  6 . F r a n z ,  p r o f e s s e u r  a u  C o lle g iu m  p h i-
lo s o p h ic u m  d e  C o ire , d e p u is  1742  p a s t e u r  à  l ’ég lise  de  
S t .  M a r t in ,  d o y e n  d e  l a  L ig u e  d e  la  M a is o n -D ie u , 
t  1 7 5 2 . —  L L .  —  V a lè r  ; C h u r e r  S ta d t r a t .  —  A H S  
1906. —  D . J ä c k l in  : B ü r g e r  g e s c h le c k te r .  [L. J .]

H .  C a n t o n  d e  L u c e r n e .  I .  A n c ie n n e s  fa m il le s  de  
L u c e rn e .  S c e au  : u n  t r i d e n t .  —  W i l h e l m ,  c i té  de 
1382 à  1410 , d u  P e t i t  C o n se il, b a i l l i  d e  H o c h d o r f  1393 , 
c a u t io n  p o u r  S e m p a c h  1 3 9 7 , b a i l l i  d e  R o te n b u r g  13 9 8 , 
1400, 1408 , d e  W o lh u s e n  1 4 0 2 -1 4 0 4 , d ’E n t le h n  c h  1403 , 
1406 , d e  R u s w il  1407 , d ’E n t le b u c h - W il l i s a u - W o lh u s e n  
1409 . —  P e t e r ,  b o u c h e r ,  b a il l i  d ’E b ik o n ,  d u  P e t i t  
C o n se il 1 5 1 7 . —  G fr . R e g . —  T h .  v .  L ie b e n a u  : D a s  
a lte  L u z e r n .  —  A rc h . d ’É t a t  L u c e rn e .

I I .  F a m il le s  d e  la  c a m p a g n e ,  a )  M e y e r  d e  S c h ü tz ,  
c i té s  â  p a r t i r  de  13 6 9 . —  J o h a n n ,  8 a v r i l  1856 - 30  ju in  
1911 , a g ro n o m e  e t  c h e r c h e u r  d e  p a l a f i t t e s ,  fo u i l la  le  
m a ra is  d e  W a u w il ,  e n  p a r t i e  p o u r  lu i ,  e n  p a r t i e  p o u r  les  
f r è re s  S a r a s in , à  B â le ,  e n  1 9 0 4 , e t  p o u r  le  M u sé e  n a t io n a l
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e n  1 0 0 6 , d é c o u v r i t  l a  h u t t e  d e  p a la f i t te  d e  S c h ü tz ,  la  
p l a n c h e t t e  d e  b o is  p o r t a n t  u n  d e ss in  d e  p o is so n  (v o ir  
l ’a r t .  L u c e r n e ,  P r é h i s t o i r e ), e t  le s  to m b e s  d e  I i a l l s t a t t ,  
à  l a  S c h le i f m a t te .  —  M i t t e i l .  d . N a t u r f .  G es . L u z .  1924 , 
7 - 3 3 .  —  J S G U  4 .  —  b )  M eie r d e  G ro s s w a n g e n , c i té s  d è s  
1 3 8 4 . —  c )  M e ie r d e  N e u e n k ir c h  —  N i k l a u s ,  b a n n e r e t  
d e  R o te n b u r g  1584 . —  G fr .  R e g .  —  d )  M ei e r  d e  S u rse e  
(e t  d e  R e i tn a u )  : —  J o h a n n ,  a v o y e r  13 3 0 , 13 4 2 , 1346 , 
1348 , 1 3 4 9 , 1 3 5 0 , 1 3 5 5 , 13 6 1 . —  J o h a n n ,  a v o y e r  1384 . 
—• H a n s - J o s t ,  o r f è v r e  1 6 6 5 . —  A t te n h o f e r  : G esch . 
v .  S u r s e e .  —  G fr . R e g . —  S c h n e l le r  : L u k a s b r u d e r s c h a f t .
—  e )  M e ie r  d e  R u s w il .  —  U l r i c h ,  d e  B u t t i s h o lz ,  m a î 
t r e  d ’éco le  à  R u s w il ,  f i t  le  p è le r in a g e  de  J é r u s a le m  
1 6 0 3 . —  G fr . R e g .  —  R in g h o lz  : W a l l fa h r t s g e s c h .  v .  
E i n s i e d e l n .  —- P . - X .  W e b e r  : E r w ä g u n g e n  e in e s  L u z e r -  
n e r s  z u r  G e s c h . d e r  T ü r k e i .  —  A r c h .  S G  X V I I ,  84 .
—  R a t s b u c h  I ,  7 9 . —  U n  c e r ta in  n o m b r e  d ’a r t i s t e s -  
p e in t r e s ,  d e  v e r r ie r s ,  d ’o r f è v re s  e t  d e  g r a v e u r s ,  d u  n o m  
d e  M eie r, s o n t  c i té s  d a n s  S K L .

K a r l ,  d e  B u c h s ,  * 21 n o v .  1 8 8 5 , D r p h i l . ,  p ro f e s s e u r  
d ’h i s to i r e  a u  g y m n a s e  c a n to n a l  d e  L u c e rn e  1 9 1 2 -1 9 2 0 , 
p r o f e s s e u r  e x t r a o r d in a i r e  19 2 0  e t  d è s  1921 o rd in a i r e  
d ’h i s to i r e  à  l ’u n iv e r s i t é  d e  Z u r ic h  a in s i  q u ’à  l ’É c o le  
p o ly te c h n iq u e  f é d é ra le  d ès  1 9 2 8 . S ’e s t  o c c u p é  s p é c ia 
le m e n t  d u  p ro b lè m e  d e s  o r ig in e s  d e  l a  C o n fé d é r a t io n  
q u ’il e x p l iq u e  en  a c c o r d a n t  u n e  p a r t  d e  c r é a n c e  a u x  
r é c i t s  t r a d i t i o n n e l s .  A  p u b l ié  : B l e n i o  u n d  L e v e n t i n a  v o n  
B a r b a r o s s a  b is  H e i n r i c h  V I I . ,  1911  ; D ie  C a p i t a n e i  v o n  
L o c a r n o  i m  M i t te l a t t e r ,  191 6  ; D ie  U r s c h w e iz e r  B e -  
f r e i u n g s t r a d i t i o n ,  1 9 2 7 , a in s i  q u e  d e  n o m b r e u x  a r t ic le s  
d a n s  d e s  r e v u e s  d ’h i s to i r e ,  n o t a m m e n t  : D e r  a tte s te  
S c h w e i z e r b tm d ,  d a n s  R H S  1 9 2 4 .

M e y e r  z u m  G ru n d h o f .  L ’a n c ê t r e  e s t  —  1. J o h a n n -  
E u p r e p ,  d e  W o lh u s e n .  S o n  a r r i è r e - p e t i t - f i l s  — ■ 2 . ICas-  
p a r - J o s e f ,  d e v in t  b o u rg e o is  d e  l a  v il le  e n  1 8 0 4 , d u  
G r a n d  C o n se il 1 8 1 4 -1 8 3 3 . —  3 . J a k o b  M e y e r - B ie lm a n n ,  
fils d u  n °  2 ,1 8 0 5 -1 8 7 7 ,  l i e u te n a n t - c o lo n e l ,  c o m m a n d a n t  
d e  b a t a i l l o n  lo rs  d e s  c o m b a ts  d e  G e ltw il ,  G is ik o n  e t 
K le in d ie tw i l  e n  1 8 4 7 , p o s a  le s  b a s e s  d ’u n e  r ic h e  c o l
le c t io n  d ’a r t  e n  a c q u é r a n t  l a  g a le r ie  d e  t a b l e a u x  d u  
c h a n o in e  F r a n z  G e ig e r  ; f i t  d e s  d é m a rc h e s  e n  v u e  d e  
la  f o n d a t io n  d ’u n  M u sé e . —  G fr .  3 2 , V I I .  —  4 . J o s t

M e y e r -a m  R h y n ,  fils d u  
il"  3 , 2 4  o c t .  1 8 3 4 -  2 2  o c t .  
18 9 8 , a r t i s t e - p e in t r e ,  u n  
d e s  p lu s  g r a n d s  c o l le c t io n 
n e u r s  e t  c o n n a i s s e u r s  d es  
a n t iq u i t é s  s u is s e s  d e  so n  
é p o q u e ,  u n  d e s  f o n d a 
te u r s  d e  la  S o c . p o u r  la  
c o n s e r v a t io n  d e s  m o n u 
m e n ts  h i s to r iq u e s .  —  5 . 
H a n s  M e y e r - R a h n ,  fils d u  
n °  4 ,  * 1 8 6 8 , D r j u r . ,  h is 
to r ie n  d ’a r t  e t  s e c ré ta i r e  
d e  la  f o n d a t io n  G o t t f r ie d  
K e lle r .  —  V o ir  G fr . 5 4 ,
17 . —  A H S  18 9 8 , 111.
—  N b l .  d e r  K u n s t g e s e l l 
s c h a f t  L u z e r n  189 9  e t  1921 .
—  S K L .  —  R . D u r r e r  : 
P r é f a c e  d u  c a ta lo g u e  de  
l a  m is e  a u x  e n c h è re s  
M e y e r -a m  R h y n  Z u r ic h  
1 9 2 3 . [P .-X . W .  et R . D.]

J e a n - F r i d o l i n ,  d e  H il-  
d is r ie d e n ,  c u ré  d e  P la s s e lb  (F r ib o u r g )  1 8 4 6 -1 8 5 3 , f o n 
d a t e u r ,  1 8 5 1 -1 8 5 6 , d e  l ’é ta b l i s s e m e n t  d e  p a u v r e s  d ô  la  
G a u g le r a ,  q u ’il d ir ig e a  j u s q u ’e n  1861 , f  19  a v r i l  1861 
à  F r ib o u r g .  •—  H e llio n  : D ie t .  I X .  —  L e  N a r r a t e u r ,  19 
m a rs  1 8 5 3 . —  S K Z  1 8 6 1 . —  L . G e n o u d  : M a n u e l  d e s  
œ u v r e s  1 0 6 . [G. Cx.]

1. C a n t o n  d e  S a i n t - G a l l .  N o m  d e  fa m ille  q u i  se  
r e n c o n t r e  à  p a r t i r  d e  la  s e c o n d e  m o it ié  d u  X I I I e s. 
d a n s  l a  v ille  d e  S a in t - G a l l ,  d è s  le  X I V e s . d a n s  l ’A lte  
L a n d s c h a f t  e t  t ô t  a p rè s  d a n s  l a  p l u p a r t  d es  a u t r e s  j u r i 
d ic t io n s  s a in t -g a l lo is e s .  P o u r  le s  M a y e r  d e  la  v ille  de  
S a in t- G a ll ,  v o i r  M a i e r ,  M a y e r .  A  p a r t i r  d e  1 8 1 4 , de  
n o m b re u s e s  fa m ille s  d u  n o m  d e  M ey e r p r o v e n a n t  d ’a u 
t r e s  c a n to n s ,  a in s i  q u e  d ’A u t r ic h e  e t  d ’A lle m a g n e  s o n t

d e v e n u e s  b o u rg e o is e s  d e  S a in t - G a l l .—  B ü r g e r b .  1 9 2 0 .[B t.] 
A  d e s  fa m ille s  é te in te s  d e  R a p p e r s w il a p p a r t i e n n e n t  : 

—  P e t e r ,  a v o y e r  1406 . A r m o i r i e s  : u n e  m a r q u e  d e  
m a is o n .  —  A n t o n ,  q u i  d ir ig e a  d e  158 8  à  1592 , à  t i t r e  
d ’a r c h i t e c te  p r in c ip a l ,  le  r e lè v e m e n t  d u  c o u v e n t  i n 
c e n d ié  d e  R a t h a u s e n  e t  d e v in t  e n  1591 b o u rg e o is  d e  
L u c e rn e .  —  A rc h iv e s  d e  R a p p e r s w i l .  —- S K L .  —  A S  A  
1885 , p .  2 2 3 . —  G fr .  2 , p . 2 5 , 27  ; 37 , p . 197 . [M. Schn.]

J .  C a n t o n  d e  S c h a f f h o u s e .  A n c ie n n e s  fa m ille s  b o u r 
g e o ise s  d e  S c h a f fh o u s e , a u  n o m b r e  d e  s ix  ou  s e p t  q u i  
s o n t  d ’o r ig in e s  d iv e r s e s  e t  d o iv e n t  ê t r e  n e t t e m e n t  d is 
t in g u é e s  le s  u n e s  d e s  a u t r e s .  A r m o i r i e s  : I .  c o u p é  d ’a z u r  
à  u n e  p l a n t e  d e  m u g u e t  i s s a n t  d e  t r o i s  c o u p e a u x  d e  
s in o p ie ,  e t  d ’a z u r  (? ) à  t r o i s  p a ls  d ’a r g e n t  ; I I .  d ’a z u r  
à  u n e  p l a n t e  d e  m u g u e t .  —  1. K o n r a d ,  c o n s e il le r ,  
a d m i n i s t r a t e u r  d ’A lle rh e il ig e n  15 2 4 , t r é s o r i e r  15 3 2 , 
v ic e - b o u r g m e s t r e  1 5 4 5 , b o u r g m e s t r e  1 5 4 6 , f  1 5 5 4 . —
2. K o n r a d ,  D r j u r .  à  B â le  15 6 1 , t r é s o r ie r  1 5 7 1 , b a il l i  
d e  M e r is h a u s e n  15 7 4 , v ic e - b o u r g m e s t r e  1 5 7 5 , b o u r g 
m e s t r e  1 5 7 7 . C h a rg é  d e  p lu s ie u r s  d é p u ta t io n s ,  a in s i  en  
1587  à  M u lh o u s e  lo rs  d e s  t r o u b le s ,  e n  1582  à  P a r is  
p o u r  le  r e n o u v e l le m e n t  d e  l ’a l l ia n c e ,  e n  1597  à  p ro p o s  
d e  l a  d iv is io n  d u  p a y s  d ’A p p e n z e l l  ; d é m is s io n n a ir e  
1598 , t  m a î t r e  d ’éco le  d e  M a ie n fe ld  19 j u in  16 0 4  ; 
s ’o c c u p a  a u s s i  d ’a lc h im ie .  —  3 . B e r n h a r d i n ,  f r è r e  d u  
n °  2 , 24  o c to b re  1 5 4 5 - 5  s e p te m b r e  15 9 8 , b a i l l i  de  
N e u n k ir c h  15 8 2 . —  4 . H a n s - K o n r a d ,  D r j u r . ,  19 n o 
v e m b r e  1 5 6 4 - 7  m a i  1 6 2 6 , b a i l l i  d e  B u c h  1616 . —  5 . 
I I a n s - J a k o b ,  2 4  f é v r ie r  1 5 7 4 - 6  o c to b re  1 6 2 9 , i n t e n 
d a n t  g é n é r a l  d e s  b â t im e n t s  16 1 4  e t  1 6 2 9 , b a i l l i  de  
N e u n k ir c h  1619  ; a u t e u r  d e  l ’a r s e n a l  ( a c tu e l le m e n t  
p a la is  d u  g o u v e r n e m e n t ) ,  e t  d e s  m a is o n s  z u m  g o ld e n e n  
O c h s e n  e t  z u m  r o te n  T u r m .  —  6 . L e o n h a r d ,  d ’u n e  a u t r e  
b r a n c h e ,  17 m a i  1 6 0 7 - 1 2  j a n v i e r  1 6 8 2 , ju g e  b a i l l iv a l  
1645 , d é p u té  d a n s  le s  b a i l l ia g e s  te s s in o is  16 5 0 , i n t e n 
d a n t  do l ’a r s e n a l  1651 ; b a i l l i  de  T h a y n g e n  1 6 5 2 , t r é 
s o r ie r  1 6 5 3 , b o u r g m e s t r e  1 6 5 6 , d é p u té  a u  r e n o u v e l le 
m e n t  d e  l ’a l l ia n c e  f r a n ç a is e  à  P a r i s  1 6 6 3 , 21 fo is  d é p u té  
à  la  D iè te .  —  7 . L e o n h a r d ,  fils d u  n °  6 , * 20  d é c e m b re  
1627 , p a s t e u r  d e  B u c h  1649 , d ia c re  d e  S t .  J o h a n n  à  
S c h a f fh o u s e  1 6 5 1 , p a s t e u r  d e  l ’h ô p i t a l  1655 , d é p o sé  en  
16 7 5 . A u te u r  d ’u n e  D a r s t e l l u n g  d e r  R e fo r m a t io n  lo b i .  
S ta d t  S c h a f f h . ,  1 6 5 6 . —  8 . H a n s - M a r t i n ,  fils d u  n °  6, 
18  f é v r ie r  1 6 3 3 - 2 3  n o v e m b r e  1 7 1 1 , b a i l l i  d e  R ü d l in g e n  
16 8 9 . —  9 . L e o n h a r d ,  fils  d u  n "  8 , 28  m a i  1 6 5 9 - 2  j a n 
v ie r  1 7 2 0 , b a i l l i  d e  H e r b l in g e n  1 7 0 8 . —  10 . J o h a n n -  
M a r t i n ,  fils d u  n °  8 , 27  f é v r ie r  1 6 6 2 - 5  a o û t  1742 , 
p a s t e u r  d e  H e m m e n ta l  1 6 8 6 , d u  M ü n s te r  1 6 9 2 , d ’U n te r -  
h a l la u  17 0 4 , d e  l ’h ô p i t a l  1 7 1 3 , d e  n o u v e a u  a u  M u n s te r  
1724, a u t e u r  d ’é c r i t s  th é o lo g iq u e s .  —  1 1 . J o h a n n -  
M a r t i n ,  fils  d u  n °  10 , 2 9  a o û t  16 9 4  - 5 d é c e m b r e  1 7 7 9 , 
D r m e d .,  m é d e c in  d e  l a  v il le  de  S c h a f fh o u s e  1 7 5 4 , a u 
t e u r  d ’é c r i ts  m é d ic a u x .  —  1 2 . J o h a n n - W i l i i e l m ,  18 
s e p te m b r e  1 6 9 0 - 2 7  d é c e m b r e  17 6 7 , p a s t e u r  d e  H e m -  
m e n ta l  1 7 2 1 , S ib l in g e n  1722 , d u  M ü n s te r  1 7 4 9 , a n t i s t è s  
e t  d o y e n  1 7 5 6 , a u t e u r  d ’u n  g r a n d  n o m b r e  d e  c h a n t s  
r e l ig ie u x  g r o u p é s  d a n s  D ie  s in g e n d e  S e e le .  —  13 . D a v i d ,  
p e t i t - f i l s  d u  n °  9 , 14  d é c e m b r e  1 7 1 4 - 9  o c to b r e  1 7 8 8 , 
c o n s e il le r  1 7 4 3 , ju g e  b a i l l iv a l  1746 , c o m m a n d a n t  d e  la  
fo r te r e s s e  d e  l ’U n o t  ; d u  C o n se il s e c r e t  17 5 7 , t r é s o r ie r  
17 5 8 , v ic e - b o u r g m e s t r e  1763 , e n v o y é  à  V ie n n e  1 7 6 4 , 
b o u r g m e s t r e  1 7 6 8 . I l  f i t  é t a b l i r  en  1 7 4 4 , p a r  le  m a î t r e  
d ’éco le  J o h a n n - L u d w ig  B a r te n s c h la g e r ,  le s  r e g is t r e s  
g é n é a lo g iq u e s  d e  la  v il le  d e  S c h a f fh o u s e . —  14. J o h a n 
n e s ,  * 24  m a r s  1 7 5 7 , p a s t e u r  d e  M e r is h a u s e n  1 7 9 0 , de  
B u c h b e r g  1804 . S o n  é p o u se , M a g d a le n a - E l is a b e th a ,  
s œ u r  d e  l ’h i s to r ie n  J e a n  d e  M ü lle r  e t  d e  G e o rg  M ü lle r , 
la i s s a  à  s o n  d é c è s , s u r v e n u  le  5 a v r i l  1 8 2 4 , le s  m a n u s 
c r i t s  d e  J e a n  d e  M ü lle r , l a  b ib l io th è q u e  d e  G e o rg  
M ü lle r , le  p o r t r a i t  d e  L u t h e r  p a r  L u k a s  K r a n a c h  e t  
c e lu i d e  H a m a n n  à  la  B ib l.  d e s  b o u rg e o is  d e  S c h a f f 
h o u s e .  —  1 5 . J o h a n n - G o t t f r i e d ,  3 a v r i l  1 8 3 8 - 2  
ju i l l e t  1 8 7 4 , a r c h i te c te ,  c o l l a b o r a te u r  d e  S e m p e r ,  a r c h i 
t e c t e  d e  la  v il le  1 8 6 2 -1 8 7 3 , a r c h i t e c t e  c a n to n a l  187 3  ; 
c o n s t r u i s i t ,  e n t r e  a u t r e s ,  l a  n o u v e l le  c a s e rn e  à  a u f  
d e r  B r e i t e .  — • 16 . K o n r a d ,  d e  S te in ,  18 d èe . 1 8 0 8 -  7 m a i  
1 8 8 3 , d i r e c te u r  d e  l ’o r p h e l in a t  à  S te in  1 8 4 7 -1 8 5 9 , p e in 
t r e .  —  I m  T h u r n - H a r d e r  : C h r o n ik .  —  L L .  —  S K L .  — : 
F e s t s c h r i f t e n  (v il le  e t  C. d e  S c h a f fh .) ,  1 9 0 1 . — • M äg is  : 
S c h a f f h .  S c h r i f t s te l l e r .  —- R e g . g é n . d e  S c h a ffh . [W .-K .]

J o s t  Meyer-am R hyn  en 1857. 
D ’après un po r t ra i t  à l ’huile 

du  prof. Sohn.
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Uno branche s ’est fixée à F ribourg  en 1829, avec —
1. J e a n - C o n r a d ,  * 4 dèe. 1809 à  Schaffhouse, t  9 dèe. 
1871 à Fribourg , m aître  d ’allem and et do dessin à

Fribourg  1829, lith o g ra 
phe, fonda un comm erce 
de lithograph ie  e t de p a 
peterie  en 1835. D evint 
catholique. —  2. J e a n ,  fils 
du n° 1, * 1840 à  F ri
bourg, ingénieur,ingénieur 
en chef du chem in de fer 
de la  Suisse occidentale 
1871, de la  Suisse occi- 
dentale-S im plon 1883, du 
Jura-S im plon  1889, a u 
te u r  du  p ro je t du perce
m en t du Sim plon. Mem
bre du Conseil de l ’Éco
le poly technique fédérale 
1881. D irigea la  co n struc
tio n  de p lusieurs voies 
ferrées, expert pour l ’exa
m en du tu n n el du G othard  
1883. C ollaborateur à  la 
Rev. génér. des chemins de 
fer, au  B ull, de la Soc.

J e a n  M e y e r  (n" 2 ). 
D ’a p r è s  u n e  p h o to g r a p h ie .

des ing . civils français, f  29 ju in  1891 à L ausanne.
—  3. H e n r i ,  fils du  n° 1, * 1856 à F ribourg , arch itec te  
a tta ch é  au  m in istère  des T rav au x  publics et de l ’In s
tru c tio n  publique à Sofia 1889-1898, constru is it, entre 
au tres, la B anque na tionale  bulgare et le m ausolée du 
prince A lexandre de B a tten b erg  ; a rch itec te  en chef 
de l ’exposition na tionale  de Philipopoli 1891. A rchi
tec te  à L ausanne dès 1898 où il édifia en au tre s  le 
casino de M ontbenon. — S K L .  —  É lr. frib . 1892. — 
S B  18. — Arch. d ’É ta t  F ribourg . [G. Cx.'J

J o h a n n e s ,  de R iidlingen, h istorien , 11 déc. 1835- 
8 déc. 1911. m aître  au  gym nase de Fellin (Livonie)
1858-1862, réd ac teu r au  Tagblatt f. d. K t. Schaffh. 
1863, bourgeois de Schaffhouse 1866, m aître  au gym nase 
à Frauenfeld  1869-1908, rec teu r de l ’école cantonale 
thurgovionne 1874-1878, dès 1880 arch iv iste  cantonal 
e t bibliothécaire, D r phil. h . c. de l ’université  de 
Zurich 1883. A uteur de 120 publications e t de nom breux 
ouvrages m anuscrits . Œ uvres principales : Gesch. des 
Schweiz. Bundesrechts, 2 vol., 1875, 1878 ; Die drei 
Zeigen, 1880 ; Thurg. Urk.-Buch. I I ,  fase. 1-4, 1882- 
1885 ; Besiedelung des Ilegaus und Kletlgaus, 1901 ; 
Die früheren Besitzer v. Arenenberg, 1906. M onographies 
m us. des châ teau x  th u rg o viens. Meyer légua sa biblio
thèque e t ses m anuscrits à  la ville de S tein a. R hein.
— T B  52. — S V B  41. —  N Z Z  1911, n° 343. —  Neue 
Zürch. Nach. 1911. n "  336. —  A S  G X I, p .  372. [ L e i s i . ]

K . C an ton  de S c h w y z . M e i e r . Fam ille bourgeoise de 
K üssnacht, f  à N iederim m ensee. H e i n i  1385 ; J a k o b ,  
reçoit le d ro it de bourgeoisie en 1563. —  1. K l e m e n s -  
A n t o n ,  a m m a ra , 1797-1798, zélé p a rtisan  de la R épu
blique helvétique. —  2. J o s e f ,  député au Grand Conseil 
1831-1833, 1838-1840 et 1842-1844, am m ann et m em bre, 
pen d an t quelques années, de la  commission d ’É ta t  du 
can ton  de Schwyz.— E n 1632, J œ r g  Meier, le forgeron, 
de Lucerne et son fils K a s p a r  reçoivent le d ro it de bour
geoisie. — A l o i s ,  zélé p a rtisan  de l ’ancien ordre de 
choses et chef des conservateurs (1831-1848), s’enfuit 
lors de l ’in te rven tion  des troupes fédérales, fu t cité 
en ju stice  pour hau te -trah iso n . Dans la guerre du Son- 
derbund , il com m anda les hallebardiers et les porte- 
gourdins de K üssnach t. — Gfr. 4. —  Arch, de K üss
nach t. — Arch. É ta t  Lucerne. — P. H üsser : Gesch. 
d. Unabhängigkeitsbestrebungen in  Ausserschwyz. — Al. 
T ru ttm an n  : Chr. d. A m m a n n  J . Ulrich. [ A l .  T r u t t m a n n .]

L. C an ton  de S o le u r e . I. M e y e r .  N om breuses fa 
milles de la cam pagne et famille bourgeoise de Soleure 
re m o n tan t à  U l r i c h ,  de D erendingen, devenu bour
geois en 1599. Arm oiries  : de gueules chapé d ’argen t 
à  tro is roses de l ’un en l ’au tre . — 1. J o h a n n ,  1772- 
1835, négociant, capitaine au  service de F rance 1811, 
b ib lio thécaire  à  Soleure, a u te u r de diverses descrip
tions de la ville et du can ton  de Soleure, du W eis- 
senstein, etc. —  Ad. L echner : J .  M eyer von Sol. ■—

B o n a v e n t u r a  M e y er . 
D 'a p r è s  u n e  p h o to g r a p h ie .

[H . Tr.] — 2. K o n r a d ,  27 m ai 1 780-6  jan v ie r  1813, 
profès à  Sa in t-U rbain  1798, so rtit  p lus ta rd  des o r
dres ; p rem ier archiviste  
can tonal et ad m in istra 
teu r de la  B iblio thèque 
du couven t de Saint-G all 
1805, reçu t la bourgeoi
sie de R o tm o n ten . A uteur 
du p ro je t du p rem ier code 
pénal saint-gallois. Il re 
v in t en 1811 à  S a in t-U r
bain . t  p réfe t de H erdern .
— W eidm ann : Gesch. der 
B ibi., p . 195. —• Inv.
S c h w e i z .  A r c h iv e n , p .  127.
—  M V G  21, p. 276 ;
24, p. 401. — Der E rzäh
ler 1811, p. 155. [ J .  M.]

I I . D ’une fam ille de 
bate liers d ’« O lten ennet 
der A are»  des X V II Ie et 
X IX e s. descend : —  B o 
n a v e n t u r a ,  * 5 jan v .
1804, f  à O lten 8 févr.
1865; serv it en France
dès 1820, puis dans la Légion é trangère  1832-1851,
1854-1857. In specteu r des m ilices du can ton  de Soleure 
1838, colonel fédéral 1853, com m andeur de la  Légion 
d ’honneur et colonel 1854. —  Voir Briefe von üu four  
und Jos. M unzinger an M . —  Oltener Wochenblatt 11 
févr. 1865. —  A llg . Zeitg. 4 déc. 1837, Suppl. —• Sol. 
Blatt 1837, 1840, 1842, 1845, 1847. [M. v .  A r x . ]

M. C a n to n  d e  T h u rg o v ie .  Fam ille de Steckborn ,
qui sem ble être  venue de S tein vers 1500. Elle a  donné 
aux  X V IIe e t X V II Ie s. un  grand  nom bre de poeliers, 
don t les ouvrages ex is ten t encore dans les châteaux , 
couvents, hôtels de ville e t m aisons bourgeoises de la 
Suisse orientale, des cantons de Lucerne et des Grisons, 
sous le nom  de poêles de S teckborn . On doit c ite r les 
m aîtres H a n s - H e in r i c h ,  f  1708, et son fils D a n i e l ,  
* 1688 ; un  a u tre  D a n i e l ,  1674-1736, et son fils D a 
n i e l ,  1711-1759, qui dirigeait avec son cousin I-Ians- 
H e in r i c h ,  1724-1772, la  m aison D, & H . Meyer von 
Steckbohren ; enfin les fils de ce D aniel : H a n s - J a k o b ,  
1736-1811, e t D a n i e l ,  1743-1811. Arm oiries : d ’azur 
au lion d ’or accom pagné d ’un bouquet de m uguet au 
n a tu re l. —  S K L  (ne différencie pas les divers Daniel).
— R enseignem ents de K . Frei. [ L e i s i . ]

N. C a n to n  d 'U r i .  M e y e r .  Fam ille d ’A n d erm att dès
le X V IIe s., originaire du W urtem berg. L ’ancêtre  com 
m un, le boulanger G œ rg  M ayer, de Langenargen 

(Bodan) dev in t en 1641 ressortissan t 
d ’U rseren. Arm oiries : p rim itivem ent 
d ’azur à  une m arque de m aison de 
sable ; actuellem ent d ’azur à  un bou
q uet de fleurs d ’argen t (M eien )  feuil- 
lées de sinopie e t trois coupeaux de 
sinopie en poin te. O nt été am m ann 
d ’Urseren : —  1. à 3. JOHANN, fils du 
fo n d a teu r de la  fam ille, 1680-1682,
1691-1693, 1712-1714 ; J o h a n n - K a s -  
p a r ,  1745-1747, 1757-1759 ; K a s p a r -  

A n to n ,  1773-1775. —  4. F r a n z - J o s e f ,  am m ann 1803-
1805, p réfe t de d istric t 1798-1803, ren d it de grands 
services à son pays sous la  R épublique he lvétique et 
lors du passage des troupes russes, au trich iennes et 
françaises dans les vallées d ’U rseren et de T avetsch . Il 
fu t surnom m é le père de la  vallée, m ais fu t a tta q u é  
comme partisan  de la nouvelle république. —  5-7 : 
K a s p a r - A n to n ,  am m ann 1821-1823 ; F r a n z - I s i d o r ,  
am m ann 1845-1847 ; F r a n z ,  1830-1890, am m ann 1869- 
1874, 1876-1882, 1885-1887. —  8. I s i d o r ,  * I860, a m 
m ann 1902-1906, 1910-1912, du G rand Conseil 1889, 
conseiller d ’É ta t  1915, v ice-landam m ann 1915-1920, 
1926, 1927, landam m ann 1920-1922. —  9. A l b e r t ,  
Dr ju r ., d ’A n d erm att, à Zoug, cons, na tiona l dès 1923.

Officiers : F e l i x - A d e l r i c i i ,  colonel en E spagne, t  à 
A nderm att le 23 m ars 1822. —  K a s p a r ,  à H ospen ta l, 
frère du n° 8, * 1868, hôtelier, lieu tenant-colonel, du 
Grand Conseil dès 1920. La famille a com pté encore
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plusieurs officiers en E spagne, des ecclésiastiques et des 
conseillers. —  L L .  — P. Plaz. a Spescha : sein Leben u. 
seine Schriften, p. 3 7 1 .— N bl. v. Uri 1897, 1900, 1908, 
1914, 1921. — F u rre r : Kollektanea aux  arch, parois
siales d ’H ospental. — Urner Wochenblatt 1890, n° 11 ; 
1917, n° 8. —  Gfr. 45, p. X II .  [J. M ü ller, A.]

O .  C an to n  d u  V a la is .  M e i e r ,  M a j o r ,  M a j o r i s .  
Trois fam illes d istinctes se ren co n tren t tô t  dans l ’h is
toire, en H aut-V alais : l ’une, é te in te  a u jo u rd ’hui, dans 
la vallée de Saint-N icolas (à Z erm att et à Saint-N icolas 
en particu lier), la  deuxièm e dans la »'allée de Lötschen 
et la troisièm e dans celle de T ourtem agne (Agarn, 
Loèche). Cette dernière est p robab lem en t originaire de 

Saint-N icolas. Arm oiries  de la  famille 
de T ourtem agne : d ’azu r à  la  fleur de 
lys d ’or accom pagnée en chef de deux 
étoiles du m êm e. —  I .  —  1. J a k o b ,  
de Saint-N icolas, no ta ire , député  du 
dizain 1428-1449, 1441 e t 1449. —  2. 
G e o r g ,  de Viège, g rand  bailli 1495 et 
1500-1501, châtelain  1497, ban n ere t de 
Viège 1505. — 3. J o h a n n ,  de Saint- 
Nicolas, rec teu r de Valére 1482, cha
noine 1499, chan tre  1501, curé de Sierra 

1502, f  1505. —  4. A n t o n ,  m ajor de Chouson 1515. —  5. 
P e t e r ,  à m ain tes reprises député du dizain de Viège 1510-
1519. —  I I .  —  1. P e t e r ,  chanoine 1538, chan tre  de Sion 
1555, t  10 sept. 1567. — 2. P e t e r ,  chanoine 1575, curé 
de N endaz 1577-1596, vidom ne de Vex 1605, doyen de Va
lére 1608, f  5 m ai 1611. —  I I I .  — L e o ,  de Tourtem agne, 
D r phil., * 17 nov. 1870, p rê tre  1895, professeur à Brigue 
1896-1905, dès 1905 archiviste  d ’É ta t  et b ibliothécaire 
à Sion, professeur d ’histoire ecclésiastique au sém inaire 
dès 1919. A uteur, en tre  au tres, de Die periodischen 
Walliserdrucksachen im  19. Jahrh., 1908 ; Die Volks
zählungen im  W allis 1798-1900, 1908 ; Untersuchungen 
über die Sprache von E infisch im  IS . Jahrh., 1913 ; 
Geschichtl. u . naturhist. Notizen über d. D orf St. Luc, 
1914 ; Theologie u . hist. H ilfsw iss., 1914 ; Die Sektion  
Monte Uosa S . A . C. in  ihren 60 Jahren, 1925 ; Zermatt 
in  alten Zeiten, 1922 ; Das Turtm anntal, 1923. [D. I.]

P . C an ton  de V a u d . Nom  de diverses fam illes. — 
É t i e n n e ,  * à  N euchâtel le 10 novem bre 1857, bour
geois d ’A arbourg, avoca t à L ausanne où son père L ou is 
(1823-1887) é ta it lib ra ire-éd iteur. B âtonnier de l ’ordre 
des avocats vaudois 1911-1913, présiden t de la F éd éra 
tion suisse des avocats 1919-1922, chevalier de la  Légion 
d ’honneur. —  J e a n  e t H e n r i ,  voir sous J .  [M. R.]

Q. C an ton  de Z ou g . Fam ille trè s  répandue, su rto u t 
à  Æ geri. J o h a n n ,  d ’Æ geri, et J a k o b ,  de Chain, t  à 
Bellinzone 1422. H a n s  devin t bourgeois de Zo.ug en
1435. On ne sa it pas si ces Meyer ap p artien n en t à  la 
descendance des M eier du dom aine franc de Cham, ' 
qu i élevèrent à  la  fin du V IIe s. la  chapelle des Meier 
à  M eierskappel. L a fam ille fu t p robablem ent déjà  de 
bonne heure très répandue dans le can ton  de Zoug. 
Les familles Meier ont donné de nom breux  ecclésias
tiques et m em bres des au to rités cantonales ou com m u
nales. —  1. P h i l i p p ,  25 févr. 1842-11 m ars 1909, à 
Steinhausen, conseiller d ’É ta t  1870, landam m ann , con
seiller aux  É ta ts  1898-1909. —  2. W i l i - i e l m - J o s e f ,
* 23 oc t. 1884, de Risch, D r phil., b ib lio thécaire à  Berne, 
a u teu r de publications d ’histo ire, de b ibliographie et 
re la tives aux incunables ; réd ac teu r du B ulletin  des 
Schweizer Sammlers, co llaborateur au D H B S . —  Gfr. 
23, p. 3 2 4  ; 6 4 ,  p. X X . —  DSC. [W.-J. M e y e r .]

R . C an ton  de Z u rich . M e y e r .  Nom  de diverses fa
m illes de la  ville e t du canton. —  I. F a isa ien t p a rtie  
de familles au jo u rd ’hui, étein tes, sans p a ren té  prouvée 
en tre  elles : R u d o l f ,  du Conseil 1336. — H a n s ,  cor
donnier, bailli de H orgen 1441. — H e i n r i c h ,  cha
pelain au G rossm ünster 1441, chanoine et m aître  
d ’école. — S t e p i - i a n ,  doyen de B rem garten  1472, cha
noine au F rau m ü n ste r 1496, avoué à B ülach. — 
C h r i s t i a n ,  bailli de K nonau  1566. —  T h o m a n n ,  cor
donnier, de Seen, bourgeois 1511, bailli du F re iam t 
1524, avoyer 1529. — L L .  —  L L H .  —  C. R elier- 
E scher : Prom ptuarium . —  II . Fam ille pa tricienne 
considérée, dite des W egqen-M eyer, qui acqu it une 
grande fortune et eu t de l ’influence politique. É te in te

au  X I X e s. Arm oiries : d ’a rgen t à une brioche (W eg- 
gen) d ’or, enclose dans une roue de m oulin du m êm e.
—  1. H a n s ,  boulanger, p rév ô t de la corporation  du 
Weggen 1404-1407. —  2. H e i n r i c h ,  fils du n» 1, bou

langer, du Conseil 1443, bailli de H o r
gen 1455, de W ollishofen 1458. —  3. 
E r h a r d ,  fils du n° 2, du  trib u n a l de 
la ville 1495, bailli d ’A ndelfm gen 1497, 
de G rüningen 1503. — 4. L e o n h a r d ,  
1518-1568, boulanger, A m tm a n n  de 
Töss 1549, bailli de R egensdorf, in te n 
d a n t des blés et ban n ere t de la  ville 
1562. —  5. H e i n r i c h ,  fils du n» 4, 
1546-1586, bailli de H öngg 1568, A m t
m ann  d ’Œ tenbach  1570, du Conseil

e t b an n ere t de la  ville 1577. —  6. H a n s - H e in r i c h ,  fils 
du n° 5, bailli de Greifensee 1602, ban n ere t de la ville, 
f  1624. —  7, H a n s - H e in r i c i i ,  1614-1673, bailli de K no
nau  1 6 6 5 .—  8. A n d r e a s ,  1635- 11 avr. 1711, bailli 
de R üm lang  1668, synd ica teu r au Tessin 1669, vice- 
bourgm estre  et bourgm estre 16 jan v . 1696, fréquem m ent 
envoyé en m ission. —  9. H a n s - J a k o b ,  1653-1704, bailli 
d ’E rlenbach  1693, de H orgen 1698, du F re iam t 1702.—
10. C a s p a r ,  1657-1724, bailli du F re iam t 1704, du Con
seil p a r  libre élection 1708, bailli de R egensdorf 1710, 
grand  veneur 1711, in te n d a n t général de l ’arsenal 1717, 
trésorier 1722. — 11. A n d r e a s ,  1668-1731, v ice-bourg
m estre  1710 et 1729, in te n d a n t des couvents 1721. —
12. C a s p a r ,  1672-1755, ré siden t de la république de 
Venise à  Zurich e t à  Berne, sy nd icateu r au Tessin 
1736, bailli des Vier Wachten 1745. —  13. D i e t r i c h ,  
1682-1741, lieu tenant-colonel au service de Venise, 
bailli de M endrisio 1731, landam m ann  en T hurgovie
1738. — 14. H a n s - H e in r i c h ,  1683-1740, A m tm ann  de 
R ü ti 1717. —  15. H e i n r i c h ,  1705-1748, tan n eu r, di
recteu r de la  corporation  des m archands 1739, b an n e
re t de la ville 1741. —
16. H a n s - K a s p a r ,  1730- 
1793, p a steu r à Ü itikon 
1754-1773, professeur à 
Zurich dès 1759, chanoine
1773. — C. W irz : Etat.
—  17. H ein rich ,  16 m ars 
1760 - 11 oct. 1832, t  à 
Jen a , p e in tre  et critique 
d ’a r t, am i de G œ the ; 
élève de Jo h . K ôlla e t de 
Jo h .-K asp a r Füssli, vo y a
gea en Ita lie  de 1784 à 
1790 où il ren con tra  Gœ
th e  en 1786. P rofesseur à 
l ’In s t i tu t  a rtis tiq u e  de 
W eim ar 1791, dès 1807 
conseiller aulique e t di
recteu r, fu t, de 1794 à 
1797, l ’un des Weimarische 
Kunstfreunde  ; co llabora
te u r  de la  revue Horen, de 
Schiller, collabora aux 
Propyläen  de G œ the, 1798- 
1800, et à  d ’au tres périodiques. Il fit de nom breux  vo y a
ges, v in t en 1797 avec G œ the à  S täfa  et v isita  en sa 
com pagnie le G othard . Dans la nouvelle p a rtie  du châ
teau  de W eim ar, il peignit en q u a tre  cartouches m onu
m en tau x  l ’éducation  de Diane, deux frises rep ré sen tan t 
des B acchantes et en outre cent figures d ’enfan ts. Il 
écrivit avec G œ the l ’ouvrage : W inckelm ann und sein 
Jahrh. 1805 ; con tribua  à l ’édition des œ uvres de W in
ckelm ann en 8 vol., 1807-1820. Son œ uvre principale 
est : Geschichte der bildenden K ünste bei den Griechen 
und Römern, 3 vol., 1824-1836. — S K L .  —  A D B . — 
N bl. Künstlerges. Zürich  1852 — jVZZ 1886, n° 359 ; 
1922, n" 908. — Goethes Briefwechsel m it Heinrich  
M eyer, publié p a r M. H ecker, vol. 1 et 2. [H. Br.]

I I I .  Fam ille pa tricienne d ite  Rosen-M eyer. A rm o i
ries : coupé d ’a rgen t et de gueules à  une rose de l ’un 
en l ’au tre . L ’ancêtre  probable  est — 1. L u d w i g ,  bou
cher, bailli de K nonau  1549, capitaine contre Sain t- 
Gall 1567, A m tm ann  de R ü ti 1569, t  1580. F u re n t 
m em bres du Conseil : —  2. H a n s - J a k o b ,  f  1622,

H e in r ic h  M e y e r .
D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv re  

(B ib l. N a t .  B e rn e ) .
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A m tm ann  de Töss ; —  3. H e i n r i c h ,  1670-1741, bailli, 
ancê tre  com m un des M eyer du  T raubenberg  à  Zolli
kon, m aison de cam pagne qui se tro u v e  a u jo u rd ’hui 

encore en possession de la famille 
p a r les femm es; —  4. L u d w ig ,  1650- 
1731; — 5. H a n s - K o n r a d ,  1693- 
1766, A m tm a n n  de R ü ti; — 6. H A N S -  
H e i n r i c h ,  1665-1717 et —  7. H a n s -  
K a s p a r ,  1735-1796, bailli. —  Au 
G rand Conseil, la fam ille eu t une 
v ing ta ine de ses m em bres, e t p en d an t 
des générations elle fu t représen tée  
dans les Schildner zum  Schneggen, 
ainsi que dans la  corporation  des 

forgerons. —  8. H a n s - K o n r a d  M eyer-Escher, 1715- 
1788, m édecin de la  ville, fo n d a teu r de la  dynastie  
de m édecins des Meyer zum  Felsenegg, don t les 
m em bres exercèrent cette  profession p en d an t six gé
n érations de su ite . —  9. K o n r a d  M eyer-H ofm eister,
1807-1881, D r m ed., fo n d a teu r des Èlâtter fü r Ge
sundheitspflege, a u te u r de Die Æ rzle Zürichs  (N b l.
W aisenhaus 1871 et 1872) ; p résiden t de la  société 
m édicale du  can ton  de Zurich 1859-1867. — Fest
schrift de la  société m édicale 1810-1910. —■ P arm i les 
ecclésiastiques de la  fam ille —  10. H e i n r i c h ,  1703- 
1754, a  a tte in t au x  plus h au tes d ignités comme cha
noine au  G rossm ünster. —  11. H a n s - J a k o b ,  1749- 
1829, paysag iste  et aq u afo rtis te , professeur à l ’École 
des B eaux-A rts 1793. —• 12, H e i n r i c h ,  1755-1829, 
paysag iste  et g raveur, a u te u r  de biographies do pein
tres  dans les N bl. der Künstlerges. Zurich  1796, 1800,
1 8 1 8  e t  1 8 2 4 , a i n s i  q u e  d e  Malerische Reise in  die 
italien. Schweiz, 1 7 9 3  ; Die R u inen  von Unterwalden,
1 8 0 1 ;  Der Bergfall von Goldau, 1 8 0 6 . — S K L .  —  1 3 .
J o h a n n - H e i n r i c h ,  fils d u  n °  1 2 , 1 8 0 2 - 1 8 7 7 ,  graveur 
et lithographe, trav a illa  pour les N bl. zuricois. — S K L .
—  1 4 . W i l h e l m ,  1 8 0 6 - 1 8 4 8 ,  officier dans la garde 
suisse à Paris, p e in tre  d ’a rch itec tu re . —  S K L .  —
N bl. Künstlerges. Zür. 1855. —  15. J o h a n n - L u d w i g  
M eyer-von Ocelli, 1819-1894, dernier p roprié ta ire  de 
la pharm acie  M eyer zum  S ternen, fondée en 1780. —
1 6 . J a k o b - L u d w i g  M eyer-Zschokke, neveu du  n° 1 5 ,
* 1858, a rch itec te , d irec teu r du m usée can tonal des 
a r ts  e t m étiers à A arau , a u te u r  de publications h is to 
riques e t de c ritique a rtis tiq u e . —  Voir en général 

A  GS I I I .  —  N Z Z  1926, n° 961. —  Z T  
1895 et 1897. —  N bl. W aisenhaus Zür.
1871, 1872 e t 1892. —  N bl. Ges. zum  
Schwarzen Garten 1809.

IV . M eyer et M eyer von Stadelhofen, 
appelés H irschen-M eyer. Fam ille p a tr i
cienne originaire d ’E glisau. Arm oiries  : 
d ’or à  un  cerf de sable sur tro is cou- 
peaux  de sinopie. — 1. H a n s ,  d ’Egli
sau, bourgeois 1614. La fam ille en tra  
a v e c — 2. M e l c h i o r ,  1701-1787 e t —

3 . P a u l u s ,  1 7 1 1  - 1 7 7 3 ,  
grands m archands e t im 
p o rtan ts  industrie ls, dans 
le p a tr ic ia t. Melchior, fon
d a te u r d ’une grande m a 
n u fac tu re  de soie, laissa 
650 000 florins, la plus 
grosse fo rtune  connue à 
Zurich p en d an t la seconde 
m oitié du X V II Ie s. Son 
fils —  4 . I-Ie inr ich  Meyer- 
L ando lt, 1 7 3 2 - 1 8 1 4 ,  cap i
ta in e  q u artie r-m aître  et 
fab rican t de soieries, é ta it 
en 1 7 9 8  le plus gros con tri
buable de Zurich. Avec 
lui, la fam ille fu t rep ré 
sentée popr la  prem ière 
fois au gouvernem ent en
1 7 7 4 .  —  P arm i les nom 
breuses p ropriétés te rr ito 
riales de la fam ille figurent 
la m aison des chevaliers 
teu ton iques à B ubikon et

J o h a n n - J a k o b  M e y e r .  
D 'a p r è s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv re  

d e  J .  L ip s .

le ch âteau  de Schw andegg. —  5. H e i n r i c h ,  fils du 
n° 4, 1755-1828, m em bre du D irectoire com m ercial 
et du G rand Conseil. —  6. J o h a n n e s ,  fils du n° 4, 
1768-1845, com m erçan t à  Stadelhofen et ancêtre  de 
la  ligne des Meyer de Stadelhofen, au jo u rd ’hui 
établie  au  ch âteau  d ’H erm ance près de Genève. —
7. J o h a n n - J a k o b ,  fils du n° 4, * 29 oct. 1763, 
u n  des Zuricois les plus ém inents de l ’époque de 
la R épublique he lvétique. Indu strie l, chef m ilita ire  
des p a rtisan s de l ’ancien régim e 1798, rep ré sen tan t du 
gouvernem ent zuricois auprès des com m andants des 
arm ées é tran g ère s’p en d an t la ba ta ille  de Zurich 1799, 
ém igra à  L indau  et T ubingue 1799 et 1800 ; comme 
colonel et com m andant de la ville il défendit v ic
to rieusem en t Zurich en sept. 1802 contre l ’arm ée 
helvétique ; du Grand Conseil dès 1803, Oberamtmann 
de G rüningen 1816, t  17 ja n v . 1819. —  N Z Z  1919, 
n° 85. —  8. F r i e d r i c h ,  fils du n° 7, 1792-1870, officier 
de la  garde en F rance, puis 
pein tre . —  S K L .  — Nbl.
Künstlerges. Zür. 1873. —
9. W i l h e l m  M eyer-O tt, 
fils du n° 7, 26 aoû t 
1 7 9 7 -6  m ars 1877, con
seiller m unicipal, écrivain 
m ilita ire , a u te u r de : Die 
krieger. Ereignisse in  Ita 
lien, 1848 et 1849 ; Joh.
K onr. ILotz, 1853 ; Die 
Schlacht bei Zürich 1799 
dans le Schweiz. Jahrbuch  
fü r 1S57, nouv . éd. 1886 ;
Kriegstaten von Zürchern  
in  ausländischen Diensten, 
dans N bl. Feuerwerker 
Z ür. 1871-1876, etc. —
A S G  3. — A D B .  —  10.
F e r d i n a n d ,  fils du n° 7,
* 7 m ars 1799, secrétaire  
d ’É ta t  1826, député  au 
G rand Conseil, à la  Cons
t i tu a n te  1830, conseiller 
d ’É ta t  1831-1832, m aître  
à  l ’école cantonale, conseiller d ’É ta t  et p résiden t du 
Conseil scolaire après les troub les de sept. 1839, t  H  m ai 
1840. A u teu r de : Die evangel. Gemeinde in  Locarno, 
2 vol. 1836 ; D r ph il. h. c. de l ’université  de Zurich 1836. 
—  A D B . —  Z u r E rinnerung  an F . M . 1840.—  11. H e i n 
r i c h  M eyer-Finsler, 1817-1896, juge can tonal, présiden t 
de la  cour de cassation,
Dr. ju r . h . c. de l ’un iv er
sité de Zurich 1883. —  G.
Meyer von K nonau  : Univ.
Zurich i9 1 i ,  p . 71. — N Z Z  
1896, n" 346 e t 347. —
12. C ou r a d - F e r  d in o tic i, 
fils du  n° 10, * 11 oct. 1825 
à Zurich, poète e t l it té ra 
teu r, se voua d ’abord  aux  
études ju rid iques ; après 
une crise m orale, qui n é 
cessita une re tra ite  à  l ’asile 
de P réfar gier, e t un séjour 
à L ausanne où il tro u v a  
en l ’h istorien  Louis Vul- 
liem in un  am i p a te rnel, il 
se consacra aux  le ttres  et à 
l ’histo ire. Il en trep rit dans 
ce b u t p lusieurs voyages 
à l ’é tranger, fit, en p a r
ticu lier, un assez long 
séjour à Paris e t re n tra  à 
Zurich pour se liv rer à  la 
litté ra tu re . C’est en 1864 que p a ru t, sans nom  d ’a u 
teu r, sa prem ière œ uvre : Zw anzig Balladen von einem  
Schweizer. Elle fu t suivie de Romanzen und Bilder, 
1869 ; H uttens letzte Tage, 1871 ; Engelberg, 1872, puis 
de rom ans et de nouvelles : Das A m ulet, 1873 ; Jürg  
Jenatsch, 1875, qui fu t la consécration de sa renom m ée 
litté ra ire  ; Der LIeilige, 1880 ; Plautus im  Nonnenkloster ;

F e r d in a n d  M e y e r  (n° 10). 
D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv re  
d e  J .-C .  W c r d m ü l l e r  (B ib i.  N a t .  

B e rn e ) .

C o n r a d - F e r d in a n d  M e y e r .  
D ’a p r c s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv r e  

d e  H . B a u r  (B ib l. N a t .  B e rn e ) .
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Gustav A dolfs Page ; Leiden eines K naben  ; Die Hoch
zeit des M önchs ; Die R ichterin  ; Die Versuchung des 
Pescara, enfin comme dernière œ uvre en prose : Angela  
Borgia. Il vécu t à p a r tir  de 1877 dans sa m aison 
de cam pagne de K ilchberg près de Zurich, f  28 nov. 
1898. Comme nouvelliste  e t au to u r de rom ans h isto 
riques, C.-F. M eyer passe au jo u rd ’hu i encore dans 
la  lit té ra tu re  allem ande pour un  m aître  qui n ’a  pas 
été surpassé. B iographies p a r Ad. F rey , R. d ’H arcourt,
A. Langm esser, sa sœ ur B e t s y  Meyer (1831-1912), Luise 
von François, etc. Voir aussi B a rth  II , p. 269. — R. 
Fasi : C.-F. M eyer 1924. —  W L. —  Catal. de la B iblio
thèque nationale à Berne. —  13. F r i e d r i c h ,  fils du n° 9, 
1er m ars 1829-30  m ars 1910, p a s teu r à  R ilïersw il 1850, 
m aître  de religion à  l ’école cantonale  1868-1903, D r 
theo l. h . c. de l ’un iversité  de Zurich 1906. A u teu r de 
Jugenderinnerungen eines alten Zürchers, dans Nbl. 
W aisenhaus Zur. 1910. —  G. Meyer von K nonau  : 
Univ. Zürich  1914, p . 84. —  A S  G 11, p. 336. —  N Z Z  
1910, n» 87 et 96. —  14. W i l h e l m ,  fils du n° 9, 1830- 
26 m ars 1906, D r m ed., dès 1860 m édecin à D übendorf, 
a u te u r d ’une Gesch. der Gem. D übendorf 1898, et de 
A u s dem Leben eines Landarztes, dans N bl. Hülfges. 
Zür. 1906. —  A S G  10, p. 215. —  15. P a u l ,  fils du n° 13, 
* 1857, D r phil., professeur au  gym nase de Berne 1882- 
1923, rec teu r 1916-1921, a u te u r de m anuels scolaires 
pour l ’é tude de la langue la tine , de tra v a u x  h isto ri
ques et d ’une h isto ire du  gym nase de la  ville, en 
p rép ara tio n . — D SC . —  16. V V iltie lm  M eyer-Lübke, 
fils du n° 14, * 30 ja n v . 1861 à D übendorf, D r phil., 
professeur ex trao rd ina ire  de philologie rom ane à  lén a  
1887, à Vienne 1890, ordinaire dans cette  ville 1892, 
à  Bonn 1915, conseiller d ’É ta t  in tim e, a u te u r de : 
Grammatik der roman. Sprachen, 4 vol. 1890-1901 ; 
E in führung  in  die roman. Sprachwissenschaft, 1901 ; 
Histor. Grammatik der französ. Sprache, 1908 ; R om ani
sches etymolog. Wörterbuch, 1911-1920, etc. — Kürschners 
Deutscher Gelehrten Kalender 1927. —  L a descendance 
du n° 3, établie  au  Bleicherweg, posséda de 1743 jusque  
vers 1840 une im p o rtan te  m an u factu re  d ’indiennes, 
son principal rep ré sen tan t est —  17. K o n r a d  Meyer- 
A hrens, 1813-1872, D r m ed., a u te u r de Geschichte 
des Schweiz. M edizinalwesens, 2 p a r t. 1838 et 1840; 
Die Heilquellen und Kurorte der Schweiz, 1860, et de nom 
breuses au tres publications m édicales et balnéologiques.

V. M eyer de W iedikon. A rm oiries : de sable à  un 
m oule à briques d ’a rgen t co n ten an t des roses du mêm e, 
su rm o n tan t tro is coupeaux de sinopie. — 1. B e r n h a r d  
Meyer, nom m é ICeller, b riquetier, bourgeois 1618. — 
2. J o h a n n e s ,  1720-1789, arch itec te  ém inent, construc
te u r  du F re igu t, du K reuzbühl, des églises réform ées 
de B aden en Argo vie e t trè s  p robab lem en t aussi de 
l ’o rphelinat de Zurich. —  3. H e i n r i c h  M eyer-Ochsner, 
im  Berg, * 12 févr. 1802 à O berg latt (Saint-G all), philo
logue et num ism ate, D r phil. 1828, dir. du m édaillier de 
la  Bibl. de la ville de Zurich, m em bre fo ndateu r de 
l ’A SG A  1855 et de l ’A SA  1869, a u te u r de nom breuses 
études, p articu lièrem en t dans le M A GZ, en tre au tres : 
Die Ortsnamen des K ts. Zürich, 1849 ; R om . A lpenstrassen  
in  der Schweiz, 1861. f  m ai 1871 à Zurich. —  A D B . —  4. 
H e r m a n n  M eyer-Zeller, fils du  n° 3, 1833 - 15 sept. 
1897, D r ju r ., a u te u r de Das Haus Im  Berg 1830-1850, 
1879 ; Jos. A m m a n n  von Zurich, 1879 ; Die Schweiz. Sitte 
der F enster-und  W appenschenkung, 1884 .—  A S G  8, p. 
377. —  N Z Z  1897, n° 259. [H .  Sch. et H. Br.]

VI. Fam ille patricienne appelée M aierisli-M eyer, 
d ’après la  touffe de m uguet figuran t dans ses armoiries, 
é te in te  au  X IX e s. —  1. J a k o b ,  bailli de Steinegg 1600, 
A m tm ann  des augustins 1615, f  1622. —  2. H a n s ,  fils 
du n° 1, 1591-1650, bailli de Sax 1638.

V II. Fam ille pa tricienne é te in te . Arm oiries : coupé 
d ’azur à  un  b uste  de fem m e d ’a rgen t et d ’or tou rn é  à 
dex tre  p o rta n t un  sac sur son épaule gauche et palé d ’or 
et de gueules de six pièces. D ’après ces arm es, la  fa
m ille est appelée F räuli- ou F räulein-M eyer. —  1. 
J a k o b ,  poêlier, m em bre des Douze 1523, t  1552. —  2. 
C aspar ,  fils du n° 1, poêlier, bailli d ’Eglisau 1572, 
t  1594. —  3. D i e t r i c h ,  fils du n e 2,1572 -1 2  déc. 1658, 
p ein tre-verrier, p o rtra itis te , g raveur et aquafo rtis te , 
in ven teu r du procédé au vernis, peign it et g rava  des

p o rtra its , des v ignettes , des figures d ’an im aux , etc. Son 
œ uvre la  plus connue est le Zürcher W appenbuch  1605, 
publié avec des ad jonctions de K onrad  Meyer 1674.
—  4. R u d o l f ,  fils du  n° 3, 1605- 15 ao û t 1638, dessina
teu r, peintre, et g raveur, g rava  les illu stra tions de VHel
vetia Sancta d ’H einrich  M urer 1648 ; une Danse des 
m orts fu t continuée et publiée en 1650 p a r son frère
—  5. K o n r a d ,  fils du n° 3, 1618-1689, p o rtra itis te  et 
graveur, a u te u r de nom breux  dessins à la plum e, d ’en
viron 1000 gravures, d ’images de sa in ts, etc. ; grava 
une collection de p o rtra its  des bourgm estres et des 
an tistès zuricois, ainsi que la  carte  de Suisse de Joh .- 
K onrad  Gyger 1657. —  6. D i e t r i c h ,  fils du n° 5, 
1651-1733, orfèvre, dessinateur et g raveur, d irec teu r 
du service de l ’assistance 
1702, a d m in is tra teu r des 
aum ônes 1715. —  7. J o 
h a n n ,  fils du n° 5, 1655- 
1712, pe in tre  et g raveur, 
con tinua  la  collection des 
p o rtra its  de bourgm estres 
de son père, ainsi que le 
Zürcher W appenbuch. —
S K L .  — Z T  1881, 1882.
—  F.-O . Pestalozzi : Z ü 
rich ; Bilder 1925. — A D B .

V III . Bourgeois de Zu
rich, issus de fam illes de 
la Campagne. —  1. K o n 
r a d ,  * 3 sept. 1824 à W in
kel, près de B ülach, in s
pecteur d ’assurances à  Zu
rich dès 1862, poète , ré 
dacteu r du Republikaner- 
Kalender 1858-1863, de 
Neuer H aus-Kalender 
(Zoug) 1859-1862, a u te u r 
de Die Jung frau  von Or
léans, épopée ro m an tique, 1854, de Feuerassekuranz- 
Gedichte, 1892, etc. Bourgeois 1877. f  31 m ars 1903.
—  D ora R udolf : Konrad M eyer 1909. — Æ hren- 
lese 1920, n° 1. — 2. H a n s  Meyer-Riiegg, * 4 ju il. 1856 
à R ieden, D r m ed., gynécologue, professeur à  l ’un iv er
sité de Zurich ju sq u ’en 1926, a u te u r de Lehrbuch der 
Frauenkrankheiten, Die F rau als M utter. Bourgeois 1893.
— N Z Z  1926, n° 1082. —  3. A l b e r t ,  * 13 m ars 1870 à 
Fällanden, D r ju r ., réd ac teu r 1897 et réd ac teu r en chef 
1915 de la  N Z Z ,  m em bre du Conseil général de Zurich 
1907, p résiden t 1912, conseiller na tional 1915, lieu tenan t- 
colonel d ’in fan terie , bourgeois 1912. — ZW C hr. 1915. — 
A n n . des autorités féd. 1927.

IX . Fam illes étrangères, bourgeoises de Zurich. —
1. H e r m a n n  von Meyer, * 1815 à  Francfort-sur-le-M ain , 
D r m ed. 1837, p rivat-docen t et prosecteur à  Zurich 1844, 
prof, ex trao rd ina ire  d ’anatom ie pathologique 1852, o r
d inaire d ’anatom ie 1856-1889, rec teu r 1862-1864, b o u r
geois 1875, f  21 ao û t 1892 à Francfort-sur-le-M ain , 
a u te u r de plus de 160 études dans des revues et de Sta tik  
u n d  M echanik des menschl. Knochengerüstes ; Lehrbuch 
der physiolog. A natom ie des Menschen. —  G. von W yss : 
Hochschule Zur., p. 62 e t 91. —  G. Meyer von K nonau  : 
Univ. Zür. 1914. —  Zürcher medizingeschichtl. A bh . 8 
et 11. —  2. E d g a r  M eyer, * 1879 à  Bonn, D r phil., 
p riv at-d o cen t à l ’un iversité  de Zurich 1908-1909, prof. 
ordinaire de physique 1916, bourgeois 1925. — Poggen- 
dorff : Handwörterbuch 5.

X . Dans la cam pagne zuricoise, des Meyer sont cités 
au X IV e s. déjà à  Meilen, U etikon  et W inkel. En 1634, 
to u te  la population  de W inkel p o rta it le nom  de Meyer.
—  1. J o h a n n - J a k o b ,  * 1787 à Meilen, paysag iste  et 
aquarelliste, f  3 déc. 1858 à  Zurich. — S K L .  —  Nbl. 
Künstlerges. Zür. 1861. —  2. J o h a n n - J a k o b ,  * 1798 à 
Schôiïlisdorf, pharm acien  et m édecin, philhellène, se 
ren d it en 1821 en Grèce, pub lia  à  Missolonghi deux 
jo u rn au x , la  néo-grecque Hellenische Chronik et le 
Telegraph, rédigé en p lusieurs langues, t  le 23 avril 
1826 lors de la prise de Missolonghi, où une colonne com 
m ém orative lui a été élevée en 1926. — Schweizer Echo 
1926, n» 9 et 10. - -  N Z Z  1926, n» 828. — A. S tern  : 
Der Zürcher H ilfsverein fü r die Griechen, dans N bl.

K o n r a d  M e y e r  (n° 5 ). 
D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv r e  

(B ib l.  N a t .  B e rn e ) .
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Stadtbibi. Zur. 1904. — A. S tern  : A bhandlungen zur 
Gesch. der Schweiz, 1926. —  3. J a k o b ,  * 23 m ars 1799 à 
Morgen, D r phil., géographe et n a tu ra lis te , professeur 
à  l ’école can tonale  de Coire 1830-1848, m aître  e t recteu r 
de l ’école de d is tric t de Z urzach  1849 à sa m ort, 30 jan v . 
1865, inspecteur scolaire. A u teu r de Die Erde in  ihrem  
Verhältnis zum  Sonnensystem , 1847 ; Die Erde in  ihrem  
Verhältnis zum  F ixsternhim m el, 1853 ; P hysik  der Schweiz, 
1854 ; Naturbilder aus dem Schweizerlande, 1856 ; Land, 
Volk und Staat der Schweiz. Eidgenossenschaft, 2 vol. 
1861. —  P oggendorö  : Handwörterbuch 2. —  A D B .  —
4. R u d o l f ,  * 1803 à Regensdorf, aquare lliste , m aître  
de  G ottfried  Keller 1837-1838, f  9 sept. 1857 à Zurich.
—  S K L .  — 5. G e o r g ,  * 1814 à  F laach, paysagiste , dès 
1848 à Zurich ; son œ uvre m aîtresse, le P an o ram a  du 
R ighi, fu t term inée en 1868, f  4 jan v . 1895. — S K L .  —
6. A r n o l d ,  * 1844 à Andelfingen, Dr phil. 1870, profes
seur de m athém atiques à  l ’un iversité  de Zurich 1876, 
f  7 ju il. 1896 ; in itia teu r dans le dom aine de la  théorie  des 
nom bres. — N Z Z  1896, n» 194. —  S B  2 8 .—  S P Z  1897.

X I. Vieille fam ille de W in te rth o u r, bourgeoise 1400. 
Arm oiries : de gueules à  une fourche d ’or. N om breux 
rep résen tan ts  au Conseil. —  1. L o r e n z ,  juge de la  ville 
1453, du P e tit Conseil 1459. —  2. H a n s ,  du  P e tit  Conseil 
1507, avoyer 1532, 1534 et 1535, f  1544. —  3. U l r i c h ,  
fils du n° 2, 1503-1577, du P e tit  Conseil 1562, trésorier 
1568, chron iqueur. —  4. P a n k r a z i u s ,  du P e tit Conseil 
1553, avoyer 1568, 1570 et 1572. —  5. H a n s - H e i n r i c h ,  
1606-1670, p a steu r à  Pfungen 1642, à  W ülHingen 1648, 
à  W in te rth o u r 1654, m em bre fo n d a teu r de la B iblio thè
que de la ville, au teu r d ’écrits théologiques, chroniqueur.
— 6. H a n s - H e i n r i c h ,  fils du n° 5, 1630-1712, recteu r 
1661, p asteu r dans le P a la tin a t, b ib lio thécaire 1670, 
collectionna et décriv it les an tiq u ité s  trouvées au  Lind- 
berg, près de W in te rth o u r 1709. —  7. F e l i x ,  * 6 févr. 
1656, paysagiste , dessinateur e t g raveur, A m tm a n n  au 
château  de W iden de 1708 à  sa m ort, 11 ju in  1713. — 
S K L .  — 8. H a n s - J a k o b ,  * 1731, p réd ica teu r du châ
tea u  à H auptw il (Thurgovie) 1752, pasteu r à Pfungen de 
1770 à  sa m o rt, 28 oct. 1792, ab o n d an t chroniqueur.

F a it p a rtie  d ’une fam ille M eyer originaire de B ubendorf 
(Bâle-Cam pagne) adm ise à la  bourgeoisie en 1859 —
9. J u l i u s ,  * 1859, ingénieur-m écanicien, officier in s
tru c te u r  du génie 1901, colonel, chef du génie au  Saint- 
G othard  1906-1912, dès 1911 professeur de l ’a r t  des 
fortifications à  l ’École poly technique fédérale de Zurich, 
au to rité  en m atière  d ’artillerie  e t de génie ; écrivain m i
lita ire  ; f  févr. 1927. —  P S  1927, p . 296. — Voir en gé
néral K ünzli : Bürgerbuch  (m ns). — W irz : Etat. — Nbl. 
Bürgerbibi. W interthur 1880 et 1881. —  N bl. Stadtbibl. 
W ’thur 1925. — K . H auser : Die W appen in  der Sa 
kristei der Stadtkirche W ’thur. [H . Br.]

J o h a n n - H e i n r i c h ,  de Seebach e t  K üsnach t, 18 aoû t 
1804 - 13 avr. 1877, m aître  à L ichtensteig  1826, au  sém i
naire de K ü snach t 1836-1856, fonda en 1850 un in s titu t  
particu lier d ’éducation , où en 1854, il cacha pen d an t 
54 jours Mazzini. A uteur de Erzählungen aus der 
Schweizergeschichte, 1872; Biographien berühmter Schwei
zer ; Blätter aus der Gesch. von Küsnacht, 1863. F onda
te u r  de la caisse de p rê ts de K üsnach t. — Anzeiger... 
M eilen  1 8 7 7 ,  n° 1 7 .  [A. M ., T i i a l w i l . ]

M E Y E R , V i k t o r ,  * 1848 à  Berlin, professeur à 
l ’École poly technique fédérale de Zurich 1872-1885, 
f  8 ao û t 1897 à H eidelberg. Chimiste ém inent, am i de 
G ottfried  K eller. — N Z Z  1897, n° 220.—  Vierteljahrsschr. 
naturf. Ges. Zurich  1897. —  B J  I I I .  [H. Br.]

M E Y E R ,  A r n o l d ,  * 1 8 6 1  à  W e s e l  ( A l l e m a g n e ) ,  D r 
t h e o l . .  p r o f ,  d e  t h é o l o g i e  à  l ’u n i v .  d e  Z u r i c h  1 9 0 4 . [H. B r.]

M E Y E R  V O N  B À L D E G G .  V .  M a y r  V. BALDEGG.
M E Y E R  V. E R S T F E L D .  V .É R S T F E L D  ( M e i e r  V.).
M E Y E R  V O N  K N O N A U .  Fam ille  considérée du 

vieux Zurich, qui tire  son nom  de l ’exercice de la  charge 
de  M eier sur les biens de l ’abbesse de Schanis à  Kno- 
nau . Arm oiries  : de gueules au  chapeau  de M eier 
d ’arg en t au x  rubans d ’a rg en t lacés et term inés en 
h o u p p e ttes . L a famille d ev in t bourgeoise de Zurich 
vers le m ilieu du X IV e s. et occupa dès l ’abord  une 
s itu a tio n  ém inente. Elle a p p a rtin t  dès le déb u t aux 
constables et parm i eux au g roupem ent plus é tro it des 
nobles zum  Rüden  ; ses m em bres p o rta ien t le t it re  de

gentilhom m e. K onrad , n° 6, reçu t à  R om e en 1433, 
une le ttre  d ’arm oiries de l ’em pereur Sigism ond. La 
famille ach e ta  en 1432 et 1435 . les seigneuries 

d ’Œ tw il et de W einingen dans la v a l
lée de la L im m at, q u ’elle conserva 
ju sq u ’en 1798. —  i. W e r n i i e r u s ,  
villicus de Chnonowo, tém oin  1240. 
— 2. R u d o l f u s ,  M eier de K nonau, 
ach e ta  avec d ’au tre s  la  dîm e de Kno- 
nau  en 1322 e t 1324. —  3. J o h a n n e s ,  
1 1383, du Conseil 1370, Sihlherr 1377, 
ban n ere t a u f  dem Markt. 1379, ach e ta  
la m aison encore appelée M eyershof, 
à  la  M ü n stergasse .—  4. J o h a n n e s ,  le 

cadet, fils du  n° 3, bourgeois 1363, du Conseil 1388, b a n 
n eret zur L inden 1393, bourgm estre de 1393 à sa m ort, 
1409 ; il ach e ta  en 1404, avec son frère R udolf, le b a il
liage de K nonau . — 5. R u d o l f ,  frère du n" 4, f  1405, 
du Conseil 1391, bailli de Meilen 1393, de Pfâfflkon et 
W ollerau 1399. —  6. K o n r a d ,  fils du n" 4, du  Conseil 
1426, bailli de Morgen 1427, bailli du lac 1431, d ’Andel- 
fingen 1436, de B iilach 1439, b an n ere t 1440, t  1443 à 
S a in t-Jacq u es su r la Sihl ; il av a it acheté  les bailliages 
de la vallée de la L im m at. —  7. J o h a n n e s ,  fils du n° 6, 
du Conseil 1452, bailli de R üm lang  1456, du N euam t 
1463 et 1471, de B ülach 1465, de Morgen 1469 et 1477, 
ban n ere t 1476 et à G randson, f  1495. —  8. G e r o l d ,  
fils du n° 7, 1454-1518, du  trib u n a l de la  ville 1477, du 
Conseil et bailli de S tam m heim  1482, bailli de Regens- 
berg 1484, de l ’em pire 1486, 1489, 1492 et 1495 ; rem plit 
ces fonctions lors de l ’exécution de H ans W aldm ann en 
1489, bailli de S täfa  1490, du lac 1501, céda à Zurich 
en 1512 tous ses biens à  K nonau . —  9. J o h a n n e s ,  fils 
du n" 8, 1478-1517, épousa en 1502 A nna R einhard , 
fu tu re  fem m e d ’Ulrich Zwingli, du trib u n a l de la ville 
1511, t  à No vare 1513. —  10. G e r o l d ,  fils du n° 9, 
* 1509, beau-fils d ’U lrich Zwingli qui lui dédia en 1523 
son Lehrbüchlein, du tr ib u n a l de la ville 1530, f  1531 à 
la bata ille  de Cappel. — 11. W i l h e l m ,  fils du n° 10, 
1526-1570, du trib u n a l de la ville 1558, é ru d it. —  12. 
B e r n h a r d ,  fils du  n° 11, 1548-1618, A m tm a n n  de 
W in te rth o u r 1593, du trib u n a l de la ville 1603. —  13. 
H a n s - H e i n r i c h ,  fils du- n° 11, 1552-1616, du trib u n a l 
de la ville 1579, bailli de K nonau  1586, avoyer 1597, du 
Conseil et bailli d ’E rlenbach  1602. — 14. H a n s - R u d o l f ,  
fils du  n° 12, 1577-1625, bailli d ’A ndclfingen 1619.
— 15. H a n s - H e i n r i c h ,  fils du n° 13, 1582-1640, du t r i 
bunal de la ville 1611, bailli de K n onau  1622 e t 1634.— 16. 
H a n s ,  fils du n° 15, 1606-1658, A m tm a n n  d ’Œ ten- 
bach  1641. — 17. H a n s ,  fils du n° 16, 1633-1695, bailli 
d ’Eglisau 1686. —  18. H a n s - L u d w ig ,  fils du n° 17, 
1672-1729, com m andan t de K aiserstuh l 1712, bailli 
de Regensberg 1722. — 19. H a n s - L u d w ig ,  1700-1775, 
du  Conseil 1749, bailli de R egensdorf 1751, d irec teu r 
de l ’arsenal 1752, dernier possesseur du M eyershof.— 
20. J o h a n n e s ,  fils du 
n» 18, 1704-1782, bailli de 
R egensberg 1752, 1770 et 
1776, bailli de Sargans 
1762. —  21. J o h a n n - L u d 
w ig ,  fils du  n» 18, 5 ju il.
1705-1785, seigneur ju s ti
cier de W einingen, pe in tre  
et poète de l ’en tourage de 
Bodmer, pub lia  en 1744 
E in  halbes H undert Fabeln, 
q u ’il rééd ita  en 1757 avec 
58 gravures de sa m ain .
— 22. H a n s - K a s p a r ,  fils 
du n° 21, 1737-1808, du 
trib u n a l de la  ville 1766, 
bailli d ’Eglisau 1771, du 
Conseil et bailli de Wol- 
lisliofen 1778, conseiller 
de guerre et inspecteur 
général 1779, bailli de Re- G e ro ld  M e y e r  v. K n o n a u  (n° 26). 
gensdorf 1791, dernier D ’a p r è s  u n e  p h o to g r a p h ie  
seigneur ju stic ie r de W ei- (B ib l. N a t .  B e rn e ) ,
ningen. —  23. L u d w ig ,
fils du n° 22, 12 sep tem bre 1769-21  septem bre 1841,
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hom m e d ’É ta t  et h istorien , Stetrichter 1793, juge 
can tonal 1800, du G rand Conseil et juge cantonal 
1803, du P e tit  Conseil 1815, professeur à  l ’in s titu t po
litique  1807, conseiller d ’É ta t  1829, 1831-1839, Dr phil. 
h . c. de l ’un iversité  de Zurich 1836. A u teu r de Geistes
religion uncl Sinnenglaube im  19. Jahrh., pub i, sans 
nom  d ’a u te u r en 1822 ; Handbuch der Gesch. der Schweiz. 
E idgen., 2 vol., 1826 et 1829. — 24. G ero lc l, fils du 
n° 23, 2 m ars 1804- 1er nov. 1858, h istorien  e t géographe, 
a rch iv iste  d ’É ta t  1837, a u te u r de trav a u x  biographiques 
e t d ’un  A briss der Erdbeschreibung und Staatskunde der 
Schweiz, 1824, développé sous le titre  d 'E rdkunde der 
Schweiz. E idgen., 2 vol., 1838 e t 1839. In itia te u r  et édi
teu r de la collection des Ilistorisch-geographisch.-statist. 
Gemälde der Schweiz, pour laquelle il rédigea les vo lu
mes de Zurich, 1834, e t de Schwyz, 1855. Les au to rités 
fédérales le chargèren t en 1853 de d iriger la  publication  
des Abschiede  fédéraux  ; il p ub lia  lui-m êm e le vol. 8, 
1778-1779. F onda  en 1858 le Z T  avec Salom on Vögelin.
—  25. J o h a n n - K o n r a d ,  fils du n° 23, 1805-1865, secré
taire  d ’É ta t  1831-1839, é ru d it. —  26. G e r o ld ,  fils du 
n° 24, * 5 aoû t 1843, D r phil. 1866, p riv a t-d o cen t 1867, 
prof. ex trao rd ina ire  1870, prof. ord inaire d ’histo ire  à 
l’un iversité  de Zurich 1872-1920, prof, honoraire dès 
1920, recteu r 1896-1898, D r theol. h. c. 1909. P résiden t 
de la Société des A ntiquaires de Zurich 1871, de la  So
ciété générale suisse d ’histoire 1894-1921, dernier de sa 
fam ille. H isto rien  fécond, a  publié, en tre  au tres  : A u s  
einer zürch. F am ilienchr., dans N bl. W aisenhaus Zur. 
1875 et 1876, rééd ité  en 1884 ; A u s  mittleren und neue
ren Jahrh., 1876; Georg von W yss, dans N bl. W aisen
haus Zür. 1895 et 1896 ; Gesch. der Ges. der Schildner 
zum  Schneggen, dans le m êm e 1898-1917 ; Der Chronist 
Johannes von W interthur, dans le m êm e, 1911 ; Joh.- 
Rud. Rahn, dans le m êm e, 1914 ; Die Univ. Zürich  
1833-1913 ; St. Gail. Geschichtsquellen, dans M V  G 1870- 
1881 ; Ekkehart IV . casus Sancii Galli, dans Gesch.- 
schreiber der deutschen Vorzeit 1878 ; Die ältesten U rkun
den von Rheinau, dans QSG  3, 1883 ; Lebenserinn. von 
Ludw ig M eyer von K nonau, 1883 ; Jahrbücher des deut
schen Reiches unter Heinrich IV . und  Heinrich V., 1890- 
1909. —  Voir en général C. K eller-Escher : Promptua- 
rium . — L L .  —  L L H .  — M G S  I I I .  — A  GS  I .  —  H. 
Schulthess dans A U S  19 2 4 .—  G. Meyer von K nonau : 
A u s einer zürch. Fam ilienchr., 1884. —  A D B  21 et 24.
— S K L . —  Z T  1858. —  N bl. Stadtbibi. Zür. 1821. — 
Zw ingli Festschrift 1919, col. 289. —  Lebenserinn. von 
Ludw. M . v. K ., 1883. —  P . Keller : Die zürch. Staats
schreiber, 1908. —  Chr. N eum ünster, p. 468. —  DSC. — 
N Z Z  1920, n°= 1228, 1239, 1713 ; 1921, n° 17. —  Gei
stiges Deutschland, 1902. —  ZW C hr. 1913. —  Katalog 
Stadtbibi. Zür. 1864 et 1896. [H. Br.]

M E Y E R  VO N L A U C H E N A U .  V. L A U C H E N  AU VON.
M E Y E R  V O N  M A U R  ( anciennem ent M un, 

M u re ). Fam ille de chevaliers, fonctionnaires de l ’ab- 
baye du F rau m ü n ste r de Zurich du X I I I e au  X V e s. ; 
ils exerçaient la  charge d ’in te n d a n t (M eier) à M aur 
(Zurich), d ’où leu r nom . A rm oiries : de sable à  la m u
raille crénelée d ’argen t. — 1. HEINRICH, cité dès 1257, 
t  av . 1294, chevalier 1257, M eier de M aur. Ses droits 
fu ren t dim inués en 1260 en faveur de l ’abbaye . — 
2. J o h a n n e s ,  cité de 1390 à sa m o rt en 1398, écuyer. 
A son décès, sa charge à M aur passa à Jak o b  B letscher 
et Johann  Schwend. — 3. E l i s a b e th ,  prieure du cou
ven t d ’Œ tenbach  1392-1414. La famille possédait le 
château  de M aur, don t la to u r  d ’h ab ita tio n  est encore 
reconnaissable dans le b â tim en t actuel. —  UZ. —
O. Ringholz : Einsiedeln, p. 709. [F. H.]

M E Y E R  V O N  S C H A U E N S E E .  Fam ille p a tr i
cienne de Lucerne. La généalogie re
m onte  avec certitu d e  à A n d re a s  
Meyer, boulanger, du G rand Conseil 
1523-1546, m ais on connaît d ’au tres 
m em bres de la fam ille au  X V e s. — 
A n d re a s ,  qui renouvela son dro it de 
bourgeoisie en 1495, sellier, m em bre 
du trib u n a l des N euf 1499, e t son 
père, C l e v i ,  tan n eu r, de Mellingen, 
bourgeois 1468, du G rand Conseil 1489, 
t  1511. A r m o i r i e s  : d ’or au ram eau de

tilleul à  5 feuilles de sinopie, m o u v an t de tro is coupeaux 
du m êm e. Schauensee échut en 1736, pa r héritage , à  la 
fam ille qui en p rit le nom  en 1749. Un décret du Con
seil d ’É ta t  du 9 déc. 1895 consacra ce tte  appellation . 
L ’im m atricu la tio n  dans la noblesse bavaroise eu t lieu en 
1877. Un fidéicom m is de fam ille (m ajorat) in s titu é  en 
1757 en faveur de la fam ille Fleckenstein a passé en 1835 
à ia  fam ille M. de Sch.—  1. L e o d e g a r ,  bailli de H absbourg  
1579, du P e tit  Conseil e t Sentispitalm eisler 1581, in te n 
d a n t de l ’allm end, f  1606. —  2. L u d w i g ,  fils du n° 1, 
1590-1663, du P e tit  Conseil 1626, bailli de Rusw il 1627, 
in te n d a n t de l ’église d ’im  H of 1633, bailli dans le F re iam t 
1644, lieu ten an t d ’avoyer 1660, am m anii du couvent 
d ’Engelberg. —  3. W i l h e l m ,  fils du  n° 2, 1610-1674, D r 
theol., p ro tono ta ire  aposto lique, curé de B üron, p révôt 
de B erom ünster 1640, trav a illa  à  l ’am élio ration  de la 
situ a tio n  sociale de ses su je ts e t fit orner l ’église. —  4. 
P l a c i d u s ,  frère du n° 3, du P e tit  Conseil 1691, cheva
lier e t cap itaine  au  service du pape, ingénieur m ilita ire , 
f  1693. —  5. J o h a n n - L u d w i g ,  bailli de K riens 1657, 
Landeshauptm ann  à  W il 1662, du P e tit  Conseil 1670, 
bailli d ’E n tleb u ch  1673, de R o ten b u rg  1687, colonel 
des villes forestières de la Forêt-N oire  1701, lieu ten an t 
d ’avoyer et a d m in is tra teu r du couvent de W erthen- 
stein ," f  1713. —  6. F r a n z - L e o n z ,  1656-1737, du 
P e tit Conseil 1682, bailli de Rusw il 1689, in te n d a n t des 
b â tim en ts  1691, bailli dans le R hein ta l 1699, trésorier 
1705. —  7. K a s p a r - K a r l ,  fils du n° 5, 1660-1724, 
Landeshauptm ann  à  W yl 1694, secrétaire  de W illisau 
1704, du P e tit  Conseil 1713, bailli de M ünster 1717. —
8. F r a n z - J o s e p h ,  1672-1741, bailli de H absbourg  et 
a d m in istra teu r de Heidegg 1703, du P e tit  Conseil 1709, 
bailli de R o tenburg  1713, du F re iam t 1721, de 
M erischwand 1715, a u te u r d ’une excellente h isto ire de 
la guerre du Toggenbourg et d ’une a u tre  sur les origines 
de la  ville de Lucerne,
1697. —  9. F r a n z - J o s e f -  
L e o n z ,  fils du n° 8, 1695- 
1764, bailli de K riens 1739, 
du P e tit Conseil 1741, bailli 
de M ünster 1747, seigneur 
de Schauensee 1749, in ten- 
n d a n t des bâ tim en ts  1752.
— 10. F r a n z - J o s e p h -  
F r o n z ,  1720-1789, é tud ia  
la m usique à Milan 1739, 
lieu ten an t au  régim ent 
Keller en Savoie 1741, fu t 
fa it prisonnier à la ba 
taille de V illafranca; sous- 
in ten d an t de l ’arsenal
1748, p rê tre  e t organiste 
à  St. Leodegar 1752, cha
pelain, chanoine de L u
cerne 1760, d irec teu r d ’é
cole 1763, m aître  de cha- Franz-Joseph-Leonz Mever
pelle 1764, d irec teur m u- von Schauensee.
sical de S t. Leodegar, D’après une gravure sur cuivre

de J.-A ndré  Fridrich 
(Bibl. N at. Berne).fo n d a teu r d ’u n  collège de 

m u siq u e ,. de la Helveti
sche Concordiagesellschaft
1775, q u ’il dirigea. A u teu r d ’un grand nom bre de 
jeu x  chan tés et de m usique d ’église. — 11. J o s e p h -  
R u d o l f - V a le n t i n ,  1725-1808, d it der göttliche M eyer. 
cap itaine  en Sardaigne 1748, juge 1755, com m an
d an t de la  gendarm erie et greffier baiUival 1759, se
crétaire  du Conseil 1760, du P e tit  Conseil 1763, bailli 
dans l ’E n tlebuch  1765, p résiden t de la Société h e lv é ti
que 1765 et 1788, chef du p a r ti  opposé à Schum acher 
1762, dépu té  à  Frauenfeld  1767. Il fu t le chef du  p a rti 
de l ’opposition ecclésiastique, chassé du Conseil en 1769 
et bann i pour quinze ans à  cause de la publication  de ses 
Reflexionen über die Zuträglichkeit der Aufhebung...der 
regulären Orden in  der Eidgenossenschaft. Il se rend it 
à  Bischofszell e t acq u it en 1770 la seigneurie d ’Ober- 
staad  près de S tein a . R hein ; ren tré  en 1785, il devint 
m em bre du P e tit Conseil, a d m in is tra teu r de Heidegg 
1789, bailli de R usw il 1793, R o tenburg  1797. —
12. F r a n z - A n t o n - C h r i s t o f  (P . Gerold), frère du n° 11, 
1729-1810, bénédictin  à  Muri 1746, p rê tre  1752, adm i-
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n is tra te u r  de la  p réfec tu re  des seigneuries souabes de 
G la tt, D euttingen , Diessen, D cltensee e t N eckerhausen, 
professeur de théologie, b ib lio thécaire . D ernier prince- 
abbé de Muri 1776, il en trep rit en 1791 l ’édification du 
couvent. —  13. F r a n z - X a v e r - B e n i g n u s - V a l e n t i n  
(P . B ernhard), frère du  n° 12, bénéd ictin  à R heinau, 
1735-1805, pro ies 1752, p rê tre  1759, p rieu r 1775, abbé 
1789 .—  14. F r a n z - B e r n h a r d ,  1763-1848, bailli de 
B üron 1787, de H absbourg  1791, du Conseil secret 
17 jan v ie r  1798; p a rtisa n  d e là  R épublique helvétique, 
m in istre  de la  ju stice  et de la police, 23 av ril 1798. Il 
r e n tra  dans la vie p rivée de 1803-1814, après la chu te  du 
régim e he lvétique. A d m in is tra teu r des fonds de guerre 
fédéraux , conseiller d ’É ta t ,  tréso rie r d ’É tat., présiden t 
du  Conseil financier e t de la  com m ission d ’école, m em 
bre  des Conseils d ’éducation  e t d ’affaires ecclésiastiques, 
conseiller financier 1814. —  15. M a u r u s ,  frère du 
n° 14, 1765-1802, sous-lieu tenan t au régim ent de la 
garde-suisse à  Paris 1784, décoré d ’une m édaille à  l ’oc
casion de l ’assau t de la B astille  en 1789, d ev in t citoyen 
français. Il p rit une grande p a r t  au x  lu tte s  de p a r ti de 
la  F rance  (Lucerne vou lu t lui ô ter son dro it de bourgeoi
sie), fu t aide de cam p du  général L afay ette  dans l ’arm ée 
du  N ord et a d ju d a n t à l ’é ta t-m a jo r général des P y ré 
nées o rientales 1792, en Ita lie  sous B onaparte  1796, 
a d ju d a n t et com m andan t de b a ta illon  en E spagne 1794, 
chef d ’é ta t-m a jo r général de la I I e division en Espagne 
e t général de b rigade 1795, en Vendée 1796. Il p rép ara  à 
Lucerne e t pour la R épublique helvé tique  un  p ro je t 
d ’organisation  m ilita ire  du pays qui ne fu t pas adop té , 
1798. R etourné  en I ta lie , p risonnier de guerre au trich ien  
à  Loeben 1799 après la  rétrocession de. M antoue, il 
écriv it les Lettres familières sur la Carinthie et la Styrie, 
im prim ées à  Paris en 1800 su r l ’ordre de B onaparte . 
A djo in t à  l ’arm ée prévue pour l ’Inde 1801, chef de l ’é ta t- 
m ajo r général de l ’arm ée des A ntilles à B rest 1800, p a r ti 
c ip a  aux  tro is te n ta tiv e s  inutiles de venir en aide à 
l ’E g yp te , com m e chef de l ’é ta t-m a jo r général e t com 
m an d a n t de l ’arm ée d ’O rient en 1801. Il s ’em barqua 
le 6 ju ille t 1802 à  B rest pour les A ntilles e t m o u ru t de la 
fièvre jau n e  six jou rs  après son arrivée à  S ain t-D om in
gue. —  16. L u d w i g ,  frère du n° 14, 1770-1841, curé de 
Grossw angen 1792, chanoine de B erom ünster 1803, 
p rév ô t 1813, chanoine de Bàie 1828. —  17. N i k l a u s ,  
frère du n° 14, 1774-1836, s’efforça d ’in tro d u ire  l ’in d u s
tr ie  du fer et du  cuivre dans le can ton  de Lucerne. — 
18. F r i e d r ic h - F r i d o l i n ,  frère du n° 14, 1777-1860, 
officier en F rance, cap itaine  1806, chef d ’escadron 1808, 
colonel e t chevalier de la  Légion d ’hon n eu r avec octroi 
d ’arm oiries 1810, baron  de l ’E m pire  avec octroi d ’arm oi
ries 1812, général de b rigade 1813. F it la cam pagne d ’E s
pagne 1813, dev in t chevalier de Saint-L ouis 1814, com 
m an d a n t de M ont-Louis 1814, com m andeur de la  Lé
gion d ’honneur, officier de réserve de l ’é ta t-m a jo r géné
ral 1836. Il occupa un ran g  élevé sous la  R estau ra tio n  
et la m onarchie de ju ille t. —  19. L e o p o l d ,  fils du n° 14, 
1803-1860, cap itaine  de la  garde suisse pontificale à 
R om e 1848. —  20. X a v e r ,  1803-1885, fo n d a teu r de 
l ’im prim erie M eyer e t du  Luzerner Tagblatt. —  21. 
L u d w i g - P l a c i d u s ,  1807-1871, ju ris te , p rocureu r gé
néral 1836-1841, dépu té  à la  D iète 1847, conseiller aux 
É ta ts  1851-1857, m em bre fo n d a teu r du chem in de fer 
du  C entral suisse. —  22. R e n n w a r d ,  frère du n° 21, 
1818-1895, ju r is te , conseiller aux  É ta ts , p rocureu r gé
néral 1852, avoyer du can ton  de Lucerne 1860, prom o
te u r  des revisions du dro it de bourgeoisie, de l ’assistance 
publique et des im pô ts lucernois. —  23. L o u i s e ,  fille 
du n° 17, 1829-1902, épouse de Jo sep h  Z ünd, écrivain, 
a u te u r  de S turm  a u f  dem Vierwaldstättersee. —  24. 
L u d w i g - P l a c i d ,  fils du n° 21, * 1850, Dr ju r .,  juge 
d ’appel dès 1886, v ice-présiden t du tr ib u n a l cantonal ; 
vo ir liste  de ses nom breux  tra v a u x  dans D SC . —■ Voir 
LL. —- L L H .  — Gfr. Reg. —  H . v . Schalter : H ist, des 
troupes suisses. —  M arkus L utz  : Nekrologe denkw. 
Schweizer. — v. Vivis, dans A H S  1909. —  H ans Dom 
m ann  : Franz Beruh. M eyer v. Schauensee. —  Le m êm e : 
Notizen über die beiden Generäle, M aurus u . Friedrich F r i
dolin M eyer von Sch. —  Eug. K oller : F ranz Jos. Leonz 
M eyer von Sch. —  K as. Pfyffer : Der Kanton Luzern. — 
D achenhausen : Adelige Häuser, 1892. —  A G S  I I I .  —

M. Riedw eg : Collegiatstift Beromünster. — v. M ülinen : 
Helvetia sacra. — Besatzungsbuch. — P apiers de fam ille.
—  N otices généalogiques. [v. V.]

M E Y E R  V O N  S I G G I N G E N  (VON S lG G IN G E N ) .  F a 
milie vassale des H absbourg , o rig inairem ent libre, en 
possession du M eierhof à  Siggingen. Elle fa it son a p p a 
rition  avec N œ g g e r ,  M eier de Siggingen en 1245. 
Arm oiries  (diverses) : de sable au buste  d ’a rgen t, coiffé 
d ’un  bonnet. Comme vassale des H absbourg , la  famille 
p o rta it : d ’argen t au lion à la  tê te  contournée de gueu
les. Les M eyer de Siggingen s ’é te ig n iren t dans la  seconde 
m oitié du X V e s. A près 1467, on n ’en trouve plus aucune 
trace dans les registres fiscaux zuricois. — 1. R ü d e g e r  
von Siggingen, à  W aldshu t 1305, avoyer 1314. —
2. R ü d e g e r  von Siggingen, bourgeois de B aden 1311, 
M eier, t  1320. — 3. C o n r a d  von Siggingen, avoyer de 
B aden 1351-1352 et 1356-1357. —  4. R u d o l f ,  frère du 
n° 3, sous-bailli de B aden. Le duc A lbert lui donna en 
gage Siggingen en 1357, m ais le duc R odolphe rep rit en 
1369 le Hôwgeld e t le rem plaça pa r Leuggern. —  5. 
I - I e i n r i c h ,  frère du n° 3, appelé Meyer von B aden 1346, 
du Conseil de B aden 1369, in ten d an t de l ’hôpital 1378.
—  6. G œ tz ,  fils du n° 5, bailli de Freienw il 1371, de 
W olbusen 1374, du Conseil, f  comme chevalier à  Sem
pach  1386. —  7. G œ tz ,  fils du n° 6, envoyé à  Vienne 
1393, am m ann  du couvent d ’E insiedeln à D agm ersellen, 
E ttisw il et W illisau 1395, châtelain  de R üm lang  1399, 
bourgeois de Zurich 1407. — 8 . H e i n r i c h ,  M eier de 
K irchdorf, bailli de Siggental 1406, sous-bailli pour les 
Confédérés au  m êm e endroit 1434, à  K irchdorf 1430, 
official de l ’abbé de Saint-B iaise 1455 et 1460. — 
Voir M erz : Burgen und Wehrbauten. — Le m êm e: 
W appenbuch der Stadt Baden. —  A S A  1892. —  Zeller- 
W erdm üller: Das Wasserhaus im  Rohr bei R üm lang. [v.V.]

M E Y E R  V O N  S T A N S .  Voir M a l t e r s ,  v o n  et 
S t a n s ,  v o n .

M E Y E R H A N S ,  J o s e p h - G e o r g ,  * 1806 à B änikon- 
B ussnang, curé à Som m eri 1831, à A rbon 1845, chanoine 
de l ’évêché de Bâle, doyen 1861, com m issaire épiscopal, 
p résiden t du Conseil ecclésiastique thurgovien , t  18 ju in  
1870. —  K K Z ,  1870, p. 279. [J. M.]

M E Y L A N .  Fam ille de la Vallée de doux, établie  au 
Lieu a v an t 1370, qui a  donné son nom  à deux villages 
de la  com m une du  Ghe- 
n it. Arm oiries : d ’or à  la 
fasce d ’azur accom pagnée 
en chef d ’une aigle cou
ronnée de sable en chef 
et en po in te  d ’un  poisson 
d ’azur. — 1. C l a u d e ,  l ’un 
des cinq fondateu rs du 
Chenit vers 1598. — 2.
S a m u e l - O l i v i e r ,  * 1731, 
fonda l ’industrie  de l ’ho r
logerie à la  Vallée, e t ob
tin t de Berne en 1756, un 
règlem ent de m aîtrise  pour 
la  région. — 3. P h i l i p p e -  
S a m u e l ,  * 1770 au Bras- 
sus, horloger de grande 
valeur, se fixa en 1811 à 
Genève où il m ouru t. —
4. A u g u s t e ,  1840-1897, 
jo u rn aliste  à  B erne, rédac
te u r  au  Nouvelliste vau- 
dois, a u te u r de récits de 
voyages. —  5. C h a r l e s ,
1852-1916, avocat, juge de paix , p résiden t des trib u n au x  
d ’Y verdon e t de G randson. —  6. P a u l ,  * 19 avril 1856. 
frère de Charles e t d ’H enri, dépu té  à la  C onstituan te  
de 1884, p résiden t du tr ib u n a l de L ausanne depuis 
1905. — 7. P e d r o ,  * à B uenos-Ayres en 1890, scu lp
teu r à  Morges, a u te u r  d ’un  b u ste  de P are to . —  8. 
H e n r i ,  * le 14 sept. 1895 au Sentier, p e in tre  de p o r
tra its  et de paysages. —  9. P h i l i p p e ,  * 23 m ai 1893 
à L ausanne, professeur de d ro it rom ain  à l ’un iv er
sité de L ausanne. —  10. R e n é ,  f  18 sep tem bre 1926, 
m édecin à  M oudon, é ru d it ; fo n d a teu r de l ’association 
du Vieux M oudon et l ’un  des p rincipaux  réd ac teu rs 
de son B ulletin  e t co llabora teur à ia  R H V .— 11. H e n r i ,

Philippe-Sam uel M eylan. 
D ’après une lithographie  

(Bibl. N at. Berne).
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M eylan-Faure, * à  L ausanne 7 dèe. 1860, professeur de 
grec à  l ’un iversité  de L ausanne 1899-1924, a u te u r de p lu 
sieurs études parues dans la R H V .—  Livre d’Or. —  H. 
P iguet : L'Horlogerie à la Vallée. —  H . Golay : Les fa 
milles de la Vallée. —  Conteur vaudois 1927. [M. R.]

M E Y L L .  Fam ille de Pleujouse (Ju ra  bernois). — 
P i e r r e ,  * vers 1819, f  à  F ribourg  en septem bre 1854, 
libraire-im prim eur e t co llabora teur de l ’Union suisse, 
fondateu r et co-rédacteur de la Gazette de Fribourg  ; il 
p rit une p a r t  active  à la polém ique des jo u rn au x  dans 
les affaires du  Valais de 1840 à  1844. Son fils P i i i -  
l i p p e - A l e x i s ,  * 1851, fu t reçu  dans la  bourgeoisie de 
F ribourg  en 1871. [ R æ m y . ]

M E Y N A D  1ER.  Fam ille du Languedoc don t deux 
branches fu ren t reçues à  la bourgeoisie de Genève au 
X V II Ie s. —  J a c o b ,  1724-1805, d ’une b ranche  venue 
de B arre, du  Conseil des D eux-C ents 1775, m em bre 
du P e tit  Conseil d it illégal 1782, suspendu du Conseil 
des D eux-C ents pour avo ir refusé de p rê te r  serm ent à 
l ’É d it de pacification , ré tab li en 1789, de l ’Assemblée 
na tionale  et juge en 1793. —  Voir Ree. gén. suisses I I I ,
p . 203.

M E Y R I E Z
V. D G S ). Corn.

[C. R.]
(all. M e r l a c h )  (C. F ribourg , D. Lac. 
et paroisse. Arm oiries : de gueules à 
deux poissons adossés d ’a rgen t. Mey- 
riez o b tin t le d ro it de com m une au 
X V Ie s. déjà, m ais sa dé lim ita tion  dé
finitive ne da te  que de 1825. Sa s itu a 
tion  à la lim ite  des langues française 
e t allem ande a donné lieu à  des lu tte s  
p our la préém inence de l ’u n  ou l ’a u 
tre  de ces idiom es. Le français est 
so rti v icto rieux . On connaît à  Meyriez 
une sta tio n  lacustre  de l ’âge du bronze 
et une ten ière  ; dans les cham ps, au 

Sud du village, on rem arque des vestiges de la 
rou te  rom aine A venticum -P etinesca . L a paroisse 
com prend les com m unes de C ourgevaux, Courlevon, 
Coussiberlé, Greng et M eyriez. L ’église est bâ tie  sur 
les fondations d ’une chapelle rom ane. P ierre  d ’Oley- 
res, avoyer de M orat, céda, en 1239, le d ro it de col
la tion  à l ’abbaye de Fontaine-A ndré  près N euchâtel, 
qui l ’exerça ju sq u ’à  la  R éform e en 1530, prêchée pa r 
Farei. Dès lors, Berne p o u rv u t aux  besoins de la  pa 
roisse ju sq u ’en 1803, où elle passa  à  F ribourg . E n  1812, 
le Conseil d ’É ta t  réu n it la  paroisse française de M orat 
à celle de M eyriez. Ju s q u ’à la Réform e, le curé de Mey
riez desservait l ’ossuaire de M orat. — L L . —  K uenlin  : 
Diet. —  A S H F  V II, 278. — A IL S  1897, 35. —  A F  1913, 
1915. —  E ngelhard  : Darstellung. —  G um y : Regeste. 
—  Arch, de M orat. [R. M.]

MEYRIIM (C. Genève, R ive droite . V. D G S). Com. et 
Vge. L a com m une com prend, ou tre  le village de M eyrin, 

ceux de M ategnin et de Cointrin. T er
rito ire  cédé p a r la France en 1815. 
M eyrin e t M ategnin é ta ien t autrefo is 
deux paroisses d istinctes ; M eyrin à 
la  p résen ta tio n  du p rieu r de Saint- 
Je a n  près Genève, M ategnin à  celle 
du chap itre  de Genève. Arm oiries : 
p a r ti au  ! de sinopie à l ’épée h au te  
d ’or, accostée de deux croissants 
adossés d ’a rgen t ; au  2 de gueules à  la 
b ande d ’a rgen t accom pagnée de deux 

cotices du mêm e. Ce son t les arm oiries jux taposées 
des anciennes fam illes M eyrin e t L ivron. Les Meyrin 
possédaient une m aison forte  au  centre actuel du v il
lage de ce nom  e t les L ivron possédèren t Cointrin 
et M ategnin dans leu r seigneurie aux  X V Ie et X V IIe s. 
Plusieurs fa its  d ’arm es entre  les Genevois e t leurs 
ennem is euren t lieu à M eyrin, le plus im p o rtan t 
(contre les gentilshom m es de la  Cuiller) en 1530. En 
1794 les comm unes de Meyrin et de M ategnin, ju sq u ’alors 
séparées fu ren t réunies. Du 31 aoû t 1813 au  24 m ars 
1814, Meyrin occupé pa r les A utrichiens fu t pillé et en 
p a rtie  incendié. Population : fin du X V e s., M eyrin 
24 feux, M ategnin 30 feux ; de la  com m une en 1927, 
1553 h ab . R egistres de paroisse dès 1723. —  Voir Ver- 
chère dans B IG .  —  Galiffe : Genève hist, et archéol. 
I I .  —  M ontfalcon et S iebenthal : Arm orial. [C.. R.]

FVIEYSTRE, A b r a m - D a v id ,  de ïh ie r re n s  (Vaud), 
* 10 nov. 1812 à Curtilles, f  26 nov. 1870, avocat, préfe t 
de L ausanne 1845-1852, conseiller n a tio n a l 1848-1852, 
1864-1870, dépu té  au  G rand Conseil, conseiller d ’É ta t
1855-1862, puis avo ca t à  Payerne. M embre fo n d a teu r 
de la Société vaudoise de secours m utuels en 1846, q u ’il 
p résida ju sq u ’à  sa m o rt, et de la  grande loge suisse 
Alpina. Il fu t en re la tions suivies avec Mazzini. —  E m . 
M eystre : Biographie de A .-D . M eystre. [H. W.j

IV1EZ, A d a m , orien taliste , * 1869 à Fribourg-en- 
B risgau, professeur de philologie sém ite à  l ’université  
de Bâle 1905. O uvrage p rincipal : Gesch. Bagdads in  
seiner Hochblüte, f  1917. —  R. T hom m en : Die Universi
tät Basel 1884-1913. —  B J  1919, p. 333. —  C.-H. 
B ecker : A dam  M ez. [C. Ro.]

MIEZ ou M IE Z , F r a n ç o i s  d e ,  d ’une fam ille noble 
de Savoie, succéda à  son oncle le cardinal de B rogny 
comm e évêque de Genève en 1426. Il av a it été  abbé 
de Saint-C laude et fu t créé cardinal en 1440. A dm inis
tra te u r  habile , il réglem enta les foires, le comm erce, 
la s ituation  des Ju ifs, etc., p r it  p a r t  au  Concile de Bâle, 
t  1444. —  G auth ier I I I ,  214-229. —  F leury  : Église de 
Genève. — A rch, de Genève. [A. de M.]

M É Z E R Y  (C. V aud, D. L ausanne, Corn. Jou x ten s- 
Mézery. V. D G S). Vge. E n  929, M ofiriaco ; 1227, 
M aisiru . Il dépendait dès le X e s. du chap itre  de L au 
sanne, fu t constitué  en seigneurie après 1536, au  profit 
des P rarom an . Les Gimel, puis les Crousaz le possédèrent 
ensuite, ces derniers ju sq u ’à la  R évolution . A été réuni, 
au X IX e s., à la  com m une de Jo u x ten s .— D H V .  [M. R.] 

M É Z E R Y  (C. V aud, D. Y verdon. V. D G S). Vge et 
Corn, qui a  passé en de nom breuses m ains, en dernier 
lieu aux M estral de Cuarnens, au x  Rolaz, au x  V arney 
et aux Loys. —  D H V . [M. R .]

M E Z G Ë R ,  P a u l ,  théologien, * 1851 dans le W ur
tem berg , 1 1913 à  Bâle, p a steu r à  S tu ttg a r t  1886, à T ann , 
près Ludw igsburg 1891, professeur de théologie sy s tém a
tiq u e  à  Bâle 1902, D r theol. h . c. de Berne 1903. —  Z ur  
Erinnerung  an Dr. P . Mezger 1913. —  B J  1917. — R. 
Thom m en : Die Univers. Basel 1884-1913. [C. Ro.]

M É Z I È R E S  (G. F ribourg , D. Glâne. V. D G S). Vge 
et Com. Au X I I e s . ,  Masieres ; 1228, M aiseres ; 1 4 1 7 ,  

M exieres, du la tin  maceria, v ieux  français m aisière, 
c’est-à-dire m uraille  ou m aison. Ce village, où l ’on a  dé
couvert des vestiges d ’h ab ita tio n s  rom aines, est m en
tionné dès le X I I e s .  ; il fo rm ait au  X IV e s . une p e tite  
seigneurie qui re levait de la Savoie ; elle a p p a r tin t  aux 
Bonvillars ju sq u ’en 1547, puis aux Fre itag , K rum m en- 
stoll, Gurnel, Revff, M eister (1606) et D iesbach (1627). 
B éat-N icolas de D iesbach, m o rt célibataire  en 1654, 
légua Mézières à  l ’H ôp ita l bourgeoisial de F ribourg  qui 
v end it ce fief, en 1655, à  la  fam ille B run, de F ranche- 
Comté. Mézières passa  ensuite aux  M ontagu, G ram m ont, 
Lugeur et B ully  ; en 1756, la  seigneurie f u t  rachetée  
par Je a n -Joseph-G eorges de D iesbach. Le ch âteau  resta  
dans la fam ille de D iesbach ju sq u ’en 1871. Mézières, 
don t l ’église est dédiée à sa in t P ierre-aux-L iens, for
m ait une paroisse en 1228. Au X V e s., le d ro it de colla
tion  a p p a rten a it à  l ’évêque de L ausanne ; après la con
quête  du Pays de V aud, les seigneurs de Mézières dev in
ren t les collateurs du bénéfice. Population : en 1800, 239 
h ab . ; 1920, 409. Reg. de paroisse dès 1762. — Schneuw- 
ly  : Les seigneurs de Mézières, dans A S H F  V. —  Jaccard  : 
Essai de toponymie, dans M D R  V II. —  K uenlin  : Diet.
I I .  —  Dellion : Diet. V II I .  —  L L . [J. N.]

M É Z I È R E S  (C. V aud, D. Oron. V. D G S). Com. et 
Vge. E n 1161, Maseres ; 1180, M a i s i è r e s .  Chef-lieu du 
cercle où l ’on a tro u v é  les restes d ’une im p o rtan te  villa 
rom aine e t des sépultures bürgendes. Au m oyen âge 
fit p a rtie  de la  seigneurie de Vulliens. Vers 1400, C athe
rine de Vulliens en a p p o rta  en do t une p a rtie  à son m ari, 
Jean  de B lonay. Des B lonay, la  coseigneurie passa  dès 
le X V Ie s. aux  Lenzbourg, au x  M ayer, aux  Molin, aux 
Graffenried, et aux  D iesbach. L ’au tre  m oitié de la sei
gneurie av a it passé, dès le X V e s. aux  m ains des sei
gneurs d ’E stav ay er, don t les Cerjat h é ritè ren t au débu t 
du X V II Ie s. C’est à  Mézières q u ’é ta it le p a steu r M ar
tin  qui con testa  en 1790 que les paysans dussent la 
dîme su r les pom mes de te rre , déclara tion  qui déterm ina 
son a rresta tio n . L ’inciden t a fa it l ’objet d ’un dram e his-



MEZZOLA (LAG DE) MICHEL
to rique de M. Bene M orax, la  Dime, joué à Mézières en 
1903, dans un  th éâ tre  im provisé qui, dès lors, a  été  rendu 
définitif. L ’église du  m oyen âge a  été  reco n stru ite  en 
1731, et m unie récem m ent de v itra u x  de Louis Ri- 
vier. R egistres de bap têm es e t de m ariages dès 1602, 
de décès dès 1728. —  D H V .  [M. R.]

M E Z Z O L A  ( LAC DE)  (LAGO DI GhiAVENNA, LAGO 
s u p e r i o r e ,  C l e f n e r s e e )  (Ita lie , p rov . Sondrio). Lac 
situé au  Sud de C hiavenna, com m andan t l ’accès des pas
sages grisons les plus fréquen tés (Splügen, M aloja, Ju lier, 
Septim er). Sa possession fu t d é b a ttu e  d u ra n t des siè
cles. Il fu t à  diverses reprises le th éâ tre  de v iolents com 
b a ts  (guerre de Musso 1525-1526, 1531-1532 ; cam pagne 
de G oeuvres 1624-1627). Un accord délim ita  les dro its 
de pêche des I I I  Ligues et de la  com m une m ilanaise 
de Sorico en 1534. L a fron tière  en tre  le com té de Chia
venna et le duché de Milan passa ju sq u ’à  la  guerre de 
Musso au  Sud du lac (Torre d ’O lonio). A p a r tir  de l ’accord 
de 1534, elle fu t souven t confondue avec la lim ite  de la 
pêche, ce qui donna lieu à de nom breux  différends entre  
Milan e t les I I I  Ligues, su r to u t en tre  C hiavenna et 
Sorico. Ce n ’est que dans la  troisièm e cap itu la tio n  de 
Milan, en 1763, que l ’A utriche, alors t itu la ire  du duché 
de Milan, reconnut, aux  Grisons la  p ropriété  te rrito ria le  
du lac de Mezzola ; ils le p e rd iren t en 1797 avec la  Valte- 
line. —  Voir C rollalanza : Storia ciel contado di Chia
venna. —  Giussani : Il forte di Fuentes. —  G. Jeck lin  : 
Die ehemal. Fischereirechte des lago di Mezzola. —  
M artinelli : La campagna del Marchese di Cceuvres. —  
Sprecher : Geschichte der R epublik  der I I I  B ünde im  
18. Jahrh. [ C o n r a d in  J e c k l i n . ]

M E Z Z O V I C O  (C. Tessin, D. Lugano. V. B G S ). Com. 
avec Vira-M ezzovico e t paroisse. Au X V e s., Medievicho. 
Dans la  prem ière m oitié du X V e s., il d evait fourn ir au 
duc de Milan 48 soldats et du m atérie l de guerre. Au 
sp iritue l, il dépendit d ’abord  de Bironico ; il en fu t d é ta 
ché p ro b ab lem en t en 1568 pour form er avec V ira une 
vice-paroisse. V ira se dé tach a  à  son to u r de Mezzovico 
au  X I X e s. L ’église paroissiale de S. A bbondio, m en tio n 
née en 1423, fu t reconstru ite  en tre  1591 et 1625. L ’église 
co-paroissiale de S. M am ette rem o n tera it, su iv an t Ba- 
rofflo, à  1055 ; elle fu t transform ée  vers la  fin du X V e s. 
et possède des fresques de cette  époque e t du  déb u t du 
X V Ie s. Peste  en 1583. Population : 1591, env. 775 
hab . (avec Vira) ; 1801, 220 ; 1920, 502. R egistres de 
paroisse dès 1607. —  A SA  1891. —  BStor. 1890, 1892.
— M onti : A tti.  —  R ah n  : I  M onum enti. —  E . Masp oli : 
La pieve d ’A g n o .—  A. Baroffio : M emorie storiche. [C. T.]

M IA S K O W S K I , A u g u s t  vo n  , économ iste, * 1838 
en L ivonie, professeur d ’économ ie na tiona le  à  Râle 
1874-1881, a u te u r de la  b iographie d ’Isaak Iselin, 1875, 
etc. — R . Thom m en : Univ. Basel 1884-1913. [C. R o .]  

M I C H A E L  (voir aussi M i c h e l ) .  Fam ille  de Schams 
et du Schanfigg, égalem ent répandue dans le reste  des 
Grisons. —  1. F l o r i a n ,  p o d esta t de Teglio 1711. —
2. A n t o n ,  de W iesen, * 19 nov . 1733, p a steu r de Stuls 
1757, T schappina 1762-1770, V ersam  1770-1784, 
M aienfeld de 1784 à sa m o rt 1799, doyen de la  Ligue 
des D ix -Ju rid ic tions 1795. [ J . - R .  Tnuoo.]

M I C H A L S K i .  Fam ille d ’origine polonaise qui de
v in t bourgeoise d ’H ilfikon (Argovie) en 1884. —  1. L u d 
w i g ,  arriv a  à  Zurich en 1864 comm e réfugié politique 
polonais, alla à  S u m atra  comme ingénieur ; il acquit, en 
1884 le ch âteau  d ’ililfikon  et y  m o u ru t en 1888.
—  2. J a c e k  (Ludw ig), * 17 déc. 1872 dans l ’ile de Penang 
à  S u m atra , D r m ed., m édecin général des C. F .F . ,  à  Berne 
depuis 1915, a u te u r  d ’articles m édicaux . L iste dans DSC. 
t  1924. —  Freiüm terstim . 1888, n° 52. [L. S.]

M I C H A U D .  Nom  de fam ille dérivé du prénom  Mi
chel e t connu dans les cantons de 
Berne, F ribourg  et N euchâtel.

A. C an to n  de B e rn e . Fam ille d ’Or- 
vin m entionnée en 1534 avec — 
P i e r r e ,  m aire d ’Orvin. A donné p lu 
sieurs no taires. A rm oiries  : d ’or à  3 
flanchis de gueules posés 2 et 1, au 
chef d ’azur à  un  lion d ’or. —  A l b e r t ,  
essayeur-juré à L a C haux-de-Fonds, 
num ism ate, * 7 avril 1856 à  Orvin. 
A publié  : Les monnaies des princes -

évêques de Belle, 1 9 0 5  ; Iconographie du Jura  bernoi- 
et du lac de B ienne, dans A S J  1 9 1 9 ;  Contribution à 
l ’histoire de la seigneurie d ’Orvin, 1 9 2 3 .  —  [ A I L .  M . ]  — 
E u g è n e ,  * 1 8 3 9  à Poully  su r Saône, professeur à  la 
facu lté  catho lique-chrétienne de l ’u n iv ers ité  de B erne 
1 8 7 6  et à  la  facu lté  de philosophie 1 8 8 9 - 1 9 : 1  5  ; a b eau 
coup publié, en tre  au tres Louis X I V  et Innocent X I .  
4 tom es, 1 8 8 2 - 1 8 8 3 ;  e t de trè s  nom breux  articles dans 
la Revue intern, de théol. f  3  déc. 1 9 1 7 .  —  [ M .  G.] — 
Son fils —  L o u is ,  d ’É piquerez , * ju in  1 8 8 0  à B erne, 
D r m ed., professeur à  l ’un iversité  de L ausanne 1 9 1 3 ,  
m édecin à l ’h ôp ita l can tonal vau dois. A u teu r de d ivers 
tra v a u x  scientifiques. — D SC . [G. A.]

B. C an ton  de F r ib o u r g . Fam ille  bourgeoise de p lu 
sieurs com m unes de la  B royé, et de V illarepos où elle 
est m entionnée au  X V Ie s. Des personnages de ce nom , 
originaires de la  Savoie, fu ren t reçus dans la  bourgeoisie 
de F ribourg  en 1560, dans celle de Bulle en 1784. — 
1. J o s e p h - B r u n o ,  * 26 av r. 1739, jésu ite  1759, profes
seur à  Vienne, t  24 févr. 1795 à F ribourg . —  2. A d r i e n ,  
professeur à l ’école secondaire de la  G ruyère 1879, à 
l ’école norm ale de H au terive  1880, d irec teur 1883-1890, 
receveur du d istric t du Lac dès 1890, t  7 févr. 1916. — 
L L .  —  É tr. frib . 1917. —  Arch. d ’É ta t  F ribourg . [J. N.]

C. C an ton  de N e u c h â te l .  Fam ille bourgeoise de 
N euchâtel dès le X V Ie s. —  L o u is ,  1 6 févr. 1832 -15  oct. 
1915 à N euchâtel, D r en d ro it, avocat, député  au  G rand 
Conseil 1856-1862, 1865-1874, 1877-1892, professeur de 
dro it pénal à  l ’académ ie 1867-1884, p rocureu r général 
1862-1874, m em bre 1874 et p résiden t 1877-1883 de la 
cour d ’appel, juge can tonal 1883-1894. Légua 221 000 fr. 
à des œ uvres d ’u tilité  pub lique et do bienfaisance. — 
M ess, boiteux de Neuchâtel 1917. — Ph . G odet : Souve
nirs de M . Louis M ichaud, dans M N  1921. [L . M.]

M I C H E L .  Nom de fam ille des can tons de Berne, 
Fribourg , C laris, Grisons, Sain t-G all, Soleure, U n ter- 
w ald, V aud e t Zurich.

A. C an ton  de B e r n e . I. Fam ille patric ienne  é te in te  
de la ville de B erne, d ’origine inconnue, d ite  M ichel 
von Schwertschwendi. Arm oiries : d ’or à  tro is épées 
de sable p lan tées dans tro is coupeaux de sinopie. —
I. H e in z m a n n ,  des D eux-C ents 1419. —  2. B e a t -  
L u d w ig ,  lan dam m ann  du H au t-H asli 1496 e t 1509, 
avoyer de B üren 1502, châtela in  de F ru tigen  1514, 
t  1519. Son fils B e r c h t o l d ,  secrétaire  de ville à  Ber- 
th o u d , f  1517, y  fonda la chapelle des fem m es. —  3. 
J a k o b ,  bailli de N idau 1558, avoyer de T houne 1565, 
1 1576. —  4. D a v id ,  fils du n° 3, 1550-1599, bailli d ’A ar- 
bourg  1581, du P e tit  Conseil 1591, gouverneur d ’Aigle 
1591. —  5. W o l f g a n g ,  fils du n° 3, 1557-1627, av o y er 
de T houne 1590, du P e tit  Conseil 1598, 1607, bailli de 
Lausanne 1600, b an n ere t 1608, 1616, 1624. —  6. B e a t -  
L u d w ig ,  fils du n" 3, bailli de Cerlier 1606, t  1624. —
7. B e a t - L u d w i g ,  fils du n» 4, 1580-1630, avoyer de 
M orat 1610, bailli de L ausanne 1618, du P e tit  Conseil 
1625, plusieurs fois député . —  8. D a v id ,  fils du n° 6, 
1604-1648, bailli de Schwarzen bourg  1635. —  9. D a v id ,  
fils du n° 8, 1634-1696, bailli de G o tts ta tt  1684, seigneur 
de B alligen. —  10. F r a n z -L u d w ig ,  fils du n° 9, 1675- 
1720, se ren d it deux fois en Pensylvanie (É ta ts-U n is), de 
1701 à  1704. Le récit de ses voyages fu t la cause ind i
recte de la  fondation  de la société Georg R itte r  et Cle 
S. A., e t, au  tem ps de Christoph von G rafenried, de celle 
de New-Bern. La branche  q u ’il fonda est encore flo
rissan te  sous le nom  de Mitchell. —  B T  1898. —  La 
famille s’ét.eignit à Berne en 1742 avec J o h a n n - L u d w i g ,  
fils du  n° 10, commis aux  douanes à  Y verdon. —  Voir 
L L .  —  Gr. — Buchers Regimentsbuch, m ns. [H . T r.]

I I .  D ’anciennes fam illes Michel ex is ten t encore a c tu e l
lem ent dans les com m unes de Büm pliz, K öniz, Neue- 
negg, H asleberg, Guggisberg, W ählern  et Toffen, m ais 
su rto u t dans le d istric t d ’In te rlak en . De Bönigen sont 
originaires : —  1. C h r i s t i a n ,  1762-1831, hom m e poli
tiq u e  sous la R épublique he lvétique, d ’abord  m em bre 
du G rand Conseil, puis du  Sénat ; il fu t  l ’un  des chefs 
du soulèvem ent oberlandais de 1814. —  H opf : Der 
Oberländer A u fs ta n d  1814. —  A S H  R. —  2. J o h a n n .  
1805-1872, fils du n° 1, avoca t, dépu té  au  G rand Conseil 
1835-1846, com m andan t des francs-tireu rs de l ’Oborland 
contre Lucerne 1845, cap ita ine  lors du Sonderbund
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1847, d irec teu r des pénitenciers de B erne 1846-1850. 
—  B T  1915, p. 30. —  3. F r i e d r i c h ,  1825-1889, fils du 
n° 2, av o ca t à In terlak en , dépu té  au G rand Conseil 
1862-1889 et p résiden t 1880-1881, conseiller aux  É ta ts  
1876-1878. — B T  1891, p. 306. — 4. F r i e d r i c h ,  * 1856, 
fils du n° 3, D r ju r ., avocat à  In terlak en , dépu té  au 
G rand Conseil 1889-1926 et p résiden t 1898-1899, au 
Conseil na tiona l 1902-1922 ; il favorisa l ’in d u strie  des 
é trangers . —- D SC. — A nnua ire  des autorités fé,dératés. 
—• [H .  Sp.]  —  C h r i s t i a n ,  guide à Grindelw ald (H alten) ; 
1817 -2 0  ju in  1880, fit la  prem ière ascension du G rand 
Schreckhorn e t exécuta un  g rand  nom bre d ’au tres  avec 
de nouveaux  itinéraires avec Jacom b, F .-F. T u ck e tt 
et E dm ond de Feilenberg. —  P e t e r ,  frère du précédent, 
guide à Grindelw ald (M ettenberg), 28 oct. 1827 -16  jan v . 
1878, fit la prem ière ascension du Silberliorn 1863, ac
com pagna E d. de Feilenberg dans la  seconde escalade 
du  Schreckhorn 1863. —  A bney et Cunningham  : 
The pioneers o f the A lp s , p. 141. —  J S A C  I, p . 573 ; 
I I ,  p . 530 ; V, p. 424 ; VI, p. 439. — [Hch. D ü b i . ]  — 
S a m u e l ,  de M engistorf près Gasel, officier in stru c teu r, 
officier en F rance, agen t français sous la  R épublique 
helvétique, p a tr io te . — Ch. L erch, dans le B und, 
21 sep t. 1927. [H. Tr.]

V i c t o r ,  * 1804 à Oye et Pa lle t (France), f  7 nov. 
1888 à P o rren tru y , bourgeois de Löw enbourg (Ju ra  
bernois) en 1865. Im prim eur e t lithographe, il se
fixa à P o rre n tru y  en 1832 ou il éd ita  L ’Tlelvétie, de
X av ier S tockm ar, de 1832 à  1840, e t de 1849 à 1850, 
puis il fonda  Le Jura , 1850. Michel éd ita  les q u a tre  
p rem iers volum es des M onum ents de l ’Évêché de Bâle 
pa r J .  T rou illat et de nom breux  ouvrages ju rassiens. — 
S K L .  . [G. A.]

B. C an to n  de F r ib o u rg . P lusieurs familles m en tio n 
nées à V illarlod, à Bulle et à  F ribourg  dès le X V e s.

Arm oiries : d ’azur à  un agneau d ’a r 
g en t pascal p assan t su r un  rang  de 
pics de rocher du m êm e m o u v an t de
la poin te (varian tes). —  1. J e a n ,  de
Bulle, * vers 1558, cordelier, m aître  
ès a rts  e t bachelier -en théologie de 
l ’un iversité  de Paris 1577, lec teu r au 
couvent des cordeliers de F ribourg  
1578, p rovincial de l ’ordre 1586-1589, 
gardien  du couvent de F ribourg  1589-
1598, t  20 ja n v . 1598 à F ribourg . —

2. C l a u d e ,  * vers 1629, D r theo l. et en dro it, p ro 
fesseur de théologie, curé et doyen de Bulle 1677-
1707, f  18 sept. 1710 à  Bulle. —  3. C l a u d e - N i -
COLAS, * 1682, curé et doyen de Bulle 1707-1747, 
provicaire  général du diocèse de L ausanne 1712, f  14avr. 
1747 à  Bulle. — 4. J e a n - D e n i s ,  1798-12  m ars 1873, 
curé de C erniat 1823, de Nyon 1824, professeur à Châtel- 
Saint-D enis 1825-1873. B otan iste  distingué. —  5. J o 
s e p h ,  de V illarlod, * 1859, m em bre de la congrégation 
des Pères du S a in t-E sp rit, D r theo l., professeur au sém i
naire  français de Rom e. C hartreux  en 1896, sous le nom  
de dom Josaphat. Il s ’em barqua  en 1920 pour les m is
sions e t m o u ru t dans le naufrage de l ’A frique. —  6. 
G a s t o n ,  * 1882, D r ès. sc., professeur au collège Saint- 
Michel, géographe et c a r to g rap h e .—  7. E r n e s t ,  * 1870, 
dépu té  au G rand Conseil 1906, conseiller com m unal de 
F rib o u rg  1921, présiden t du Conseil paroissial de Saint- 
P ie rre . — Grem aud : Notice hist, sur Bulle, dans 
A S H F  I I I .  — Hellion : Diet. I I I .  —  B. F leu ry  : Catalo
gue, dans A S H F  V III . —  Sem. cathol. 1920. — É tr. 
frib . 1921. [J. N.]

C. C an to n  de C la r is . Fam ille  catholique des com 
m unes de N etsta l et C laris. —  1. H a n s , bailli d ’U znach 
1 4 9 2  et 1 5 1 2 .  —  2 .  J o h a n n -K a s p a r ,  1 7 3 5 - 1 8 0 8 ,  tréso 
rier, é lecteur du canton de la L in th . —  3 .  Jo h a n n -  
M e lc h io r ,  1 7 6 7 -1 8 0 8 ,  secrétaire  catho lique du canton. 
—  Voir L L H .  [ J . - J .  K .-M .]

D. C a n to n  des G riso n s . Fam ille de W alser qui, p ro 
bab lem en t de Davos, se rép an d it dans le P rä tig au , le 
Schanfigg, la  vallée de l ’A lbula et le R hein ta l de Coire.

I. Branche de Seewis et du P rätigau, citée dès le m ilieu 
du X V Ie s. —  1. K a sp a r , chef du con tingen t de Seewis 
en Val teline 1 5 8 5 , envoyé des X  Ju rid ic tio n s aux 
V II anciens cantons 1 5 9 0 . •— 2 . M a r t i n , landam m ann

de Seewis 1590, envoyé des X  Ju rid ic tio n s à  Zurich et 
C laris. —  3. H a n s ,  lan dam m ann  des Ligues 1654 et. 
1670. —  4. F l u r i ,  p o d esta t de Teglio 1711. —  U ne 
branche de cette  famille se fit appeler occasionnellem ent 
à  p a r tir  du X V II Ie s., von M ichel, après ê tre  entrée  au 
service de la F rance. Arm oiries : d ’azur à une flèche d ’or 
e t une épée d ’a rg en t posées en sau to ir. —  5. A n t o n  
v. Michèl, * 25 m ars 1736, officier au  service de F rance, 
m ajo r 1788, c o m b a ttit dans la  guerre de Sep t ans, en tre  
au tres , à  R ossbach, chevalier du M érite m ilita ire  1777.
—  6. J o h a n n - K a s p a r  v . Michèl, fils du n° 5, * 1776, 
serv it en France et au P iém ont, chef de bata illon  1826, 
chevalier du M érite m ilita ire  1829. — 7. A n t o n  v. Mi
chel, fils du n ° 6, * 22 ao û t 1800, com ba t tit en Espagne 
1823-1824, dém issionna avec le grade de cap itaine  en 
1831, vo lon taire  à  M eierskappel 1847, colonel fédéral.
—  8. G e o rg  v. Michèl, frère du n° 7, 28 m ai 1804- 
10 m ars 1867, lieu tenant-colonel et com m andan t du 
bata illon  gris on au Sonderbund 1847, colonel d ’é ta t- 
m ajo r général 1851-1858, renonça à la p a rticu le  n ob i
liaire. L andam m ann  de la  Ligue des X  Ju rid ic tions 
1837-1851 et m em bre du gouvernem ent grison, du t r i 
bunal can tonal 1860-1863, six fois présiden t du G rand 
Conseil, conseiller na tio n a l 1848-1860, so u tin t ac tive
m en t l ’étab lissem ent aux  Grisons d ’entreprises indus
trielles (verrerie d ’Em s, gypseries de K losters e t Maien- 
feld). —  B M  1867. —  F . R ebb i : Die Standes- und Vice- 
präsidenten des K ts. Graubünden.

I I .  Branche d’Igis, citée dès le X V IIe s. —  9. L u z iu s , 
9 jan v . 1841 - 17 jan v . 1876, p a steu r de P e ist-S t. Pe ter- 
Molinis 1866-1868, de Sils en D om leschg 1868-1876. 
R éd ac teu r du Volksm ann  1873-1875, dépu té  au Grand 
Conseil 1875. —  A. K nellw olf : Der Volksm ann L uzi  
M ichel. —  10. C h r i s t i a n ,  fils du n° 9, * 20 déc. 1864, 
pasteu r de Celerina 1889-1895, de Sam aden-B evers 
1895-1920, conseiller d ’É ta t  1920-1927.

I I I .  Branche de Latsch, venue de D avos-M onstein. —
11. J a n e t t ,  20 ao û t 1848-11 jan v . 1895, p a s teu r de 
M aienfeld, Tam ins et Sam aden, a u te u r d ’une Gesch. 
der Reformation in  den parität. Gem. des Kreises der 
V Dörfer. —  B M  1881. — 12. J a n e t t ,  fils du n° 11, 
* 1888, D r phil., m aître  à l ’école cantonale  de Coire, 
a u te u r de divers tra v a u x  philologiques et h isto riques : 
Die Quellen der Raeteis des S . Lem nius  ; Beitrag ztir 
Gesch. des Splügenpasses ; Gesch. des bündn. Schützen
wesens. [B. H.]

E . C a n t o n  d e  S a i n t - G a l l .  Fam ille é te in te  de la 
ville de Saint-G all, qui occupa quelques charges au 
X V e s. — G e o r g -J o a c h im ,  d ’E gnach (Thurgovie), 
1854-1924, bourgeois de Saint-G all 1890, m em bre de la 
direction principale de la  Société de B anque Suisse à 
Saint-G all 1913-1919, dépu té  au  Grand Conseil d u ran t 
14 ans, etc. —  L L . —  S K L .  —  Bürgerbuch  1920. — 
St. Galler Tagblatt, 10 sept. 1924. [Bt.]

F . C a n t o n  d e  S o l e n n e .  Voir GlPSER.
G. C a n t o n  d ' U n t e r w a l d .  Fam ille de l ’Obwald, ori

g inaire de l ’O berland bernois, paroissienne de K erns. 
J a k o b ,  au M elchtal en 1531. L a fam ille fu t souvent 
représen tée  au  Conseil et au  trib u n a l des Quinze, et 
com pta  quelques ecclésiastiques. —  F r a n z - J q s e f ,  du 
Conseil 1803, in te n d a n t de l ’arsenal 1821, in ten d an t 
des b â tim en ts  1827, v ice-landam m ann 1838. —  A l o i s ,  
son fils, 1816-1872, ban n ere t 1843, intendant, des b â ti 
m en ts 1845, tréso rie r 1847, landam m ann  1850, 1853, 
1856, 1859, 1862, 1865. —  A l o i s ,  du Conseil 1847, 
conseiller d ’É ta t  1865, juge can tonal 1868 ; f  1887. — 
Voir K üchler : Chronik K erns. —  R. D ü rre r : Einheit 
Unterwaldens. — Al. T ru ttm an n  : Landleutebuch Ob
waldens. —  Gfr. 82. [Al. T.]

H . C a n t o n  d e  V a u d .  Nom  de p lusieurs familles 
vaudoises. — 1. A b r a h a m -L o u is ,  * 1712 à  V evey, 
t  23 avr. 1782 à Berlin, en tra  au service de la  P russe 
comm e secrétaire  de légation  à Londres 1741, chargé 
d ’affaires 1756, m in istre  résiden t 1760. E n  ju in  1766 il 
v in t, en qualité  de vice-gouverneur, à  N euchâtel, où il 
joua  un  rôle peu heureux  dans le conflit qui s’éleva au 
su je t de la ferm e des im pôts. Ses fonctions p riren t fin 
pa r l ’arrivée du nouveau  gouverneur L en tu lus, le 
1er sep t. 1768. — A D B .  — E . de Boyve : Le vice- 
gouverneur M ichel, dans M N  1913. — F avarger et
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Borei : Les troubles de Neuchâtel de 1766 à 1768, dans 
M N  1913. —  [L. M.] —  2. F r a n ç o i s - L o u i s ,  conseiller 
d ’É ta t  1831-1835. — Livre d’Or. [M. R.]

I .  C a n t o n  d e  Z u ric h . Fam ille  pa tric ienne  de Zurich, 
qui ne p a rtic ip a  tou tefo is pas aux  affaires publiques. 
A rm oiries : d ’or à  une m arq u e  de m aison de sable. R u 
d o l f ,  ta illeu r de pierres, de H orgen, bourgeois 1572. 
La fam ille a  donné un certa in  nom bre d ’ecclésiasti- 
ques. —  H a n s - K a s p a r ,  1712-1798, conseiller du 
prince d ’O range-N assau e t in specteu r des m ines de 
Dillenburg. —  L e o n h a r d ,  1811-1880, in te n d a n t de 
l’arsenal à  Zurich, a u te u r de Illustr. zürch. Zeughaus
büchlein. —  L L H .  —  C. K eller-Escher : Prom ptuarium . 
—  G. W irz : Etat. —- N i k l a u s ,  * 2 ju in  1850 à 
M engistorf (Berne), m aître  de gym nastique  e t in s tru c 
teu r des cadets à  W in te rth o u r 1876-1921, bourgeois 
de cette  ville 1898, écrivain. —  Festschrift Gymn. 
W interthur, 1912. —  Bericht K ts.-Schule W interthur 
1920-1921. [ H .  B r .]

IVHCHEL,  J e a n ,  f  1468, originaire de Verceil, cha
noine de L ausanne et de Genève 1448, curé de Moudon 
et fam ilier de Félix  V 1444, p rév ô t de Verceil 1454, 
doyen de Sion 1461, chancelier de Savoie 1464, nom m é 
évêque de L ausanne le 3 ju in  1466, f  à  Lucens le 28 dé
cem bre 1468 ; le chap itre  e t les Lausannois ne l ’ava ien t 
reconnu que le mois p récéden t. —  Voir S ch m itt et Gre- 
m aud : H ist, du diocèse de Lausanne. —  R eym ond : 
Dignitaires. [M . R .]

M I C H E L ,  LEO, dom inicain, * 24 oct. 1857 à Stein- 
am anger (H ongrie), f  29 avril 1919 à F ribourg , p ro 
fesseur de philosophie à l ’un iversité  de F ribourg  de
puis 1891, rec teu r 1912-1913. [G. Sch.]

M I C H E L  ou M I C H A E L ,  P I E R R E ,  jésu ite , * 1549, 
à N eu m ark t (Silésie), m issionnaire et professeur à  Lüllin
gen, p rem ier rec teu r du  collège Saint-M ichel à  F ribourg , 
q u ’il dirigea de 1582 à 1596, f  à  F ribourg  le 4 novem bre 
1596. —  Jo h . K älin  : Notizen über P . Petrus M ichael, 
dans F  G V III . —■ J.-B . Jaccoud  : Notice sur le Collège 
Saint-M ichel de Fribourg. —• O tto  B raunsberger: Ganisii 
epistulæ et acta V II I .  [J. N.]

M I C H E L E .  P lusieurs personnages tessinois ne sont 
connus que p a r le prénom  de Michele et le lieu de leur 
origine. —  1. M i c h e l e  d e  B e n e d e t t o  d e  Cam pione,  
scu lp teur, trav a illa  à  la  construction  du  dôm e de Milan, 
v ivait encore en 1406. —• 2. M i c h e l e  d e  C a r o n a ,  
scu lp teu r à  Sinigaglia e t à A ncona, à  la  fin du X V e s., 
est un  Solari-Lom bardo ; voir S o l a r i .  —  3. M i c h e l e  
d e  G h ion a  (Ciona), scu lp teur, trav a illa it en 1586 à 
Venise pour le com te A. V itto ria . —  4. M i c h e l e  d e l  
L u g a n e s e ,  scu lp teu r de la  fin du X V e s., trav a illa  à 
l ’église de S. Zaccaria de Venise. —  5. M i c h e l e  d e  L u 
g a n o ,  m aître-co n stru cteu r, trav a illa it en 1466 à  la  to u r
S. Giorgio et au  C astelletto  de Gênes. —  6. M i c h e l e  
d e  S a l a ,  capucin, m in istre  provincial de Lugano 1586-
1588. — S K L . —  BStor. 1893 e t 1896. [C. T.]

M I C H E L E T .  Fam ille de N endaz (Valais), essaim a à 
S al van . —  1. B a r t h é l é m y ,  1710-20  aoû t 1759, cha
noine de Saint-M aurice, p rieu r c lau stra l 1738, curé de 
T ro isto rren ts 1748-1759. A uteur d ’une H ist, de l’ab
baye restée  m anuscrite . —- 2. J e a n - F r a n ç o i s ,  vice- 
châtela in , puis châtela in  de C onthey dès 1823, député 
à  la  D iète 1816-1835, m em bre du  trib u n a l suprêm e 
1835, p résiden t de la  com m une de N endaz. —  B er
tra n d  : Le Valais intellectuel. —  Tam ini e t Delèze : 
Vallée d ’Illiez. [J .-B . B. e t L . D .-L .]

M I C H E L E T T I ,  Fam ille de Garasse (Tessin). L. La- 
vizzari e t E . M otta  a ttr ib u e n t à un  a rch itec te  de cette 
famille les p lans de la  collégiale de Bellinzone C’est à 
to rt, car les plans seraien t de Tom aso R odari. —  L. La- 
vizzari : Escursioni. —  S K L .  —  L. B ren tan i : Storia  
artistica d. collegiata di Bellinzona. [C. T.]

M I C H E L I .  Fam ille genevoise du  refuge ita lien , 
originaire de Lucques, qui rem onte  à  U b e r t o  dei Moc- 
cindento (prem ier nom  des Micheli), anziano  de L uc
ques vers 1200. Arm oiries : fascé d ’a rg en t et d ’azur 
de six pièces. F r a n c e s c o ,  1508-1558, s ’expatria  pour 
cause de religion, fu t reçu bourgeois de V icosoprano 
(Grisons) e t s ’é ta b lit à  Genève en 1556. Dès lors, les 
Micheli on t fourni des officiers à la  France ju sq u ’à  la 
R évolution, et à  G enève des savan ts et des m ag istra ts . —

Branche aînée. Micheli de D ully et Micheli de C hâteau- 
v ieux. —  1 . M a r c ,  1 5 8 8 - 1 6 6 9 ,  petit-fils de Francesco, 
reçu bourgeois de Genève en 1 6 6 4 .  —  2 .  M a r c - L o u i s ,  
1 6 8 9 - 1 7 5 9 ,  petit-fils du  n° 1 , acqu it la seigneurie de 

D ully (V aud). — 3 . M ic h e l ,  d it Mi
cheli de C hâteauvieux, 1 7 5 1 - 1 8 3 0 ,  des
cendan t du n° 1 , soldat et d ip lo
m ate . L ieu tenan t-généra l au  service 
de F rance, g ra n d ’croix du M érite m i
lita ire  ; nom m é en 1 7 9 7  m inistre  de 
Genève auprès du D irectoire français, 
il jo u a  en cet in s tan t critique un 
rôle de prem ier p lan , m ais ne p u t 
réussir à  sauver Genève de l ’annexion. 
C om m andant de la Légion du Lé

m an  et, après la  R estau ra tio n , colonel des m ilices du 
can ton . Désigné le 1 er ju in  1 8 1 4  pour recevoir le 
Suisses au  Port-N o ir. S’occupa de bo tan ique  e t créa 
le ja rd in  du  bastion  du P in . Avec lui s’é te ign it la 
branche aînée. —  Galiffe : D ’un  siècle à l’autre. —  E. 
C hapuisat : De la terreur à l ’annexion.

Branche cadette. Micheli du Crest. —  4 .  J a c q u e s ,  
1 5 9 9 - 1 6 4 5 ,  frère du n° 1 , gentilhom m e de la Cham bre 
de Louis X I I I .  A cquit 
à son re to u r la  seigneurie 
du  Crest en 1 6 3 7 . —  5 .
J a c q u e s ,  1 6 4 2 - 1 7 2 3 ,  fils 
du n° 4 ,  cap itaine  au  ser
vice de F rance, se signala 
aux  ba ta illes de Mons,
F leurus e t N am ur. — 6.
J a c q u e s  - B a r th é le m i, 
dit Micheli du  Crest, 1 6 9 0 -  
1 7 6 6 , l ’un  des hom m es 
les plus ém inents de la 
Genève du X V II Ie s., 
m em bre co rrespondant de 
plusieurs sociétés sav an 
tes et en re la tions épisto- 
laires avec les M aran,
H aller, Bernoulli et Ja l- 
lab e rt. C apitaine au  ser
vice de France  1 7 1 3 , il se 
spécialisa dans le génie et 
s ’a tt i r a  l ’estim e des m a
réchaux  D ubourg  e t Puy- 
ségur ; se signala à  De- 
nain  e t au  siège de Philipsbourg . E x écu ta  divers 
tra v a u x  topograph iques pour Genève e t dessina une 
Carte des environs de Genève, actuellem en t à  la B iblio
thèque  de Genève. A y an t critiqué le p ro je t gouverne
m en ta l de la réfection  des fo rtifica tions e t p résen té  un  
con tre-p ro je t, il fu t condam né en 1 7 2 8  et 1 7 3 1  à la 
dé ten tio n  à  vie et confiscation de ses biens. Micheli fit 
alors de Paris le q u a rtie r général des m éconten ts et 
p rép ara  la révo lu tion  de 1 7 3 9 .  Un p a rti « M icheliste » 
se form a à Genève, don t le chef fu t François De Luc, 
en opposition avec les T am ponneurs. Le 4  sep t. 1 7 3 5  
Micheli est condam né à  m o rt ; son p a r ti s’em pare du 
pouvoir en 1 7 3 7 , m ais lui-m êm e n ’est pas com pris 
dans l ’am nistie  de 1 7 3 8 . Im pliqué dans la con ju ra tion  
de Henzi à  Berne en 1 7 4 9 , il fu t condam né à l ’em pri
sonnem ent perpétuel et enferm é à A arbourg , d o n t il 
ne so rtit que tro is mois a v an t sa m o rt, su rvenue le 
2 9  m ars 1 7 6 6 . Micheli s’est occupé de physique, et 
acqu it dans ce dom aine une ré p u ta tio n  universelle. A 
publié divers ouvrages scientifiques et M axim es d ’un  
républicain  ; à  A arbourg, il dessina son fam eux Pros
pect géométrique des montagnes neigées. — Sénebier : 
H ist. litt. — de M ontet : Diet. —  H . G raf : Das Leben ... 
J .-B . M icheli du Crest. —  W . Merz : Z u r Gesch. .. 
A a r bürg. —  F. G ardy : La carte des environs de Genève 
par M ., dans Genava 1 9 2 4 . —  7 . F r a n ç o i s - G r a t i e n ,  
1 7 0 5 - 1 7 8 5 ,  frère du n° 6 ,  cap itaine  au  service de France, 
conseiller, puis syndic ; s ’occupa de physique e t de 
sta tis tiq u e . —  8 . J e a n - L o u i s ,  1 7 4 5 - 1 8 0 6 ,  fils du n° 7 , 
cap itaine-m ajor en France e t chevalier du M érite m i
lita ire  ; conseiller, puis syndic de la garde lors de l ’in 
vasion de la  Savoie p a r M ontesquieu ( 1 7 9 2 ) .  Plus tard  
p résiden t du Conseil général du d ép artem en t du Lé-

J a c q u e s - B a r th é le m y  M ic h e li 
d u  C re s t.

D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e .
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m an. —  9. M a rc , 1844-1902, bo tan iste , tra d u is it  en 
français le Traité de physiologie expérimentale de 
Sachs. Maire de Ju ssy  de 1878 à  sa m o rt. —  10. LÉo- 
rOLD, fils du n° 9, 1877-1910, arch iv iste  paléographe, 
conserva teu r à  la B ibliothèque de Genève.

Ram eau de Landecy. —  11. H o r a c e - L o u i s ,  1776- 
1846, fils du  n° 8, fit pa rtie  du Conseil provisoire à la 
R estau ra tion , conseiller, puis syndic, m aire de Com- 
pesières. —  12. M ich el-H o r a c e ,  * 6 ju in  1866, D r ès 
le ttres , correspondant, puis d irec teu r du Journal de 
Genève ; dépu té  au Conseil na tio n a l en 1914 e t dès 
1922. [ A .  C o r b a z . ]

M I C H E L I ,  A n d r e a  d e .  Voir D e m i c h e l i .
M I C H E L L O D .  Fam ille de Bagnes (Valais), essaim a 

à  Orsicres, Saxon, L eytron, M artigny. —  J e a n - F r a n -  
ç o is ,  chanoine du G rand S ain t-B ernard , a d m in istra teu r 
général de la com m unauté en l ’absence du  p rév ô t 1735- 
1753 ; dès 1741 prieur c laustral de M artigny où il m ou
ru t en 1759. —  A t h a n a s e ,  1789-1850, jésu ite , profes
seur de m athém atiques e t de philosophie au  collège de 
Sion. —  Desloges : E ssai sur le Saint-Bernard. —  Ch. 
Duc : Le Saint-B ernard et ses prévôts. — Zim m er- 
m ann  : Le collège de Sion. [J.-B. B.]

M I C H E L S A M T  ( B a i l l i a g e  S a i n t - M i c h e l ) .  Une 
un ité  territo ria le  constituée  dans un  b u t  ad m in istra tif  
e t de ju rid ic tion  baillivale au to u r de l ’église Saint- 
Michel en Argovie s ’appela  ju sq u ’à la  R évolution  St. 
M ichelsam t ou C helam t. La région av a it passé des Lenz- 
bourg aux  K ibourg  et à  l ’A utriche, au  X IV e s., p a r  h y 
po thèque, aux  barons de G rünenberg, de ceux-ci, le 
12 ju ille t 1415, à  Sursee pour 650 florins. Lucerne la 
conquit la  m êm e année et rach e ta  l ’hypo thèque  de Sur
see le 1er m ars 1420 pour 900 florins, puis fît adm inis
trer le pays p a r ses baillis. Vers 1300, le te rrito ire  com 
pren ait M ünster, W itw il, Adelswil, N eudorf, Gunzwil, 
O berkirch, Stege, Sigerswil, W erdingen, Toboldswil, 
Pfeffikon, Schw arzenbach, W alde, G erüt, H ilprechtin- 
gen, Beche, Schenken, E rm ensee e t Schongau. Lors d e là  
guerre des Paysans, les « coupeurs de barbes » y  firent 
de g rands ravages. — Voir Gfr. Reg. —  Segesser : 
Rechtsgesch. I. — K as. Pfyffer : Gesch. —  L L .  —  J S G  
X X . [ p .  X .  W .]

M I C H L I G  (M ichals 1383, M ichalius  1389, Michaels 
1480, Michel et M ichling  1502). A une époque ancienne, 
on trouve  des Michlig en plusieurs endroits du H au t- 
Valais. Trois vieilles fam illes, encore ex istan tes, peu
ven t se distinguer, l ’une à T ourtem agne, la  deuxièm e 
à  E rnen , d ’où elle a poussé des ram ifications à  Bellwald, 
Fiesch e t d ’au tres lieux, la troisièm e à  N aters, d ’où elle 
a  essaimé à Ried-Brieg et Gam sen. Au X V Ie s. Georg 
Michlig ad o p ta  le nom  de Supersaxo, tiré  de son dom i
cile d ’A uf der Fliie. Ces Michlig, alias Supersaxo, é tein ts 
dans la prem ière m oitié du X V II Ie s. on t engendré :
1. G e o r g ,  châtela in  de Brigue 1527 e t 1533. —  2. 
J o h a n n ,  châtela in  de Brigue 1547 et 1548. —  3. 
G e o r g ,  1567-1603, châtela in  à  m ain tes reprises, 
b annere t de Brigue 1585-1604, bailli de Saint-M aurice 
1587, grand  bailli 1594 et 1595. —  4. G e o r g ,  n o 
taire, châtela in  1613, ban n ere t de Brigue 1614-1620.
— 5. G e o r g ,  * 1601, dix fois châtela in  1637-1673, 
b annere t de Brigue 1639-1674, cap itaine  au service de 
F rance, bailli de M onthey 1644, grand  bailli 1664- 
1669, t  15 jan v . 1676. —  6. F r a n z - G e o r g ,  châtelain 
1687, 1695 et 1697, cap itaine  du dizain de Brigue 1683, 
bailli de Saint-M aurice 1699. —  7. F r a n z - I g n a z ,  * 1679, 
cap itaine  du dizain 1717, châtelain  de Brigue 1725 et
1739. —  B W G  IV. —  Im esch : Gesch v. Naters. —  F o r
cer I I I .  —■ Arch. S tockalper Brigue. —  Archives parois
siales de N aters. [D. I.]

M I C H O N .  Fam ille é te in te , de R om ont (Fribourg). 
Des personnages de ce nom , originaires de Grenoble, 
fu ren t reçus dans la bourgeoisie de F ribourg  au  X V II Ie s. 
Arm oiries : d ’argen t à la  croix de sable. —  1. M ic h e l ,  
jésu ite , * 16 m ai 1660, rec teu r du collège d ’A ugsbourg 
1705, t  1er février 1709. —  2. L o u is , jésu ite , * 23 ju ille t 
1664, rec teu r de plusieurs collèges allem ands, t  â Augs- 
bourg le 12 jan v . 1754. —  L L .  —  Dellion : Diet. X , 449.
—  Archives d ’É ta t  Fribourg. [J. N.]

M I D A R T ,  L o r f .n z -L u d w ig ,  issu peut-être d ’une
branche collatérale des M idart de Metz, * 1733, m aître

d h b s  IV  —  4 8

de langues à Solenne 1774, cham bellan  des pages à  la 
cour de l ’évêque de Bâle à P o rre n tru y  1776, p e in tre  et 
g rav eu r à  Soleure, bourgeois de R iedholz 1785, f  à  Bâle 
1800. —  L iste de ses nom breuses œ uvres dans S K L ,  
Suppl. [H . T r.]

M I D D E S  (G. F ribourg , D. Glane. V. D G S). Com. et 
paroisse. E n  929, M ildes ; X I I e s., M iddes. On y  a  dé
couvert des ob jets rom ains. L ’abbaye de Saint-M aurice 
inféoda en 929 des possessions à Middes. Ce dernier 
fo rm ait une seigneurie qui a p p a rtin t  aux  Villarzel du 
X I I I e s. au  déb u t du  X V Ie, puis aux  fam illes Loys, 
R eyff a v an t 1575, et Forel dès la  fin du  X V IIe s. Un 
long procès eu t lieu au  cours du X V IIe s. en tre  les fa
milles Loys et Reyff au  su je t du d ro it de coseigneu- 
rie. Les Forel édifièrent le château  actuel de Middes 
a v a n t 1784 (au jo u rd ’hui p ropriété  de Jean -D an ie l de 
M ontenach) ; ils le possédaient encore avec la  seigneurie 
au  X IX e s. Celle-ci é ta it com prise dans le Pays de 
Vaud et dépendait de la seigneurie de M ontagny ; elle 
acq u it une certaine  im portance dans l ’histoire du droit 
crim inel à  cause de ses nom breux  procès de sorcellerie 
au  X V IIe s. Après la  conquête du  Pays de V aud, Mid
des fu t incorporé au bailliage de M ontagny ju sq u ’en 
1798, et successivem ent aux  d istric ts de Payerne, Mon
tagny, D om pierre et dès 1848 de la  Glâne. S ta tu ts  
com m unaux 1793, 1809. E n 1830-1831, le château  de 
Middes a b r ita  les dam es du Sacré-C œ ur de Besançon 
et de la  Ferrand ière . Au sp irituel, Middes form e une 
paroisse avec T o rn y -P itte t ; elle p a ra ît rem on ter au 
X IV e s. Le chap itre  de L ausanne posséda le d ro it de 
collation ju sq u ’à la R éform e. Une fam ille de Middes 
ex ista it de la  fin du X I I e s. au  déb u t du X I I I e s. — 
W i l l e l m u s ,  chevalier, cité de 1201 à  1228. —  Kuen- 
lin : Dici. —  A G S V i l i ,  416. —  D. M artignier : Vevey 
et ses environs. — Jaccard  : E ssa i de toponym ie , dans 
M D R  V II. —  Dellion : Diet. X I. —  A S H F  IV , 19, 43.
— J .  S tadelm ann  : Études de toponymie, dans A S H F
V II. —  F A  1907, 1908. —  Semaine cathol. 1916, 770.
— G um y : Regeste d ’Hauterive. —  N. Peissard  : La 
Broyé archêol., dans A F  1925. —  Arch. d ’É ta t  F r i
bourg^ [G. Cx.J

M I É C O U R T  (ail. M lE S C H D O R F )  (C. Berne, D. P o rren 
tru y . V. D G S). Com. e t paroisse. E n  1136, M iecurt ; 
1137, M eticuria  ; 1175, Myechort ; 1280, M ieschdorf ; 
1308, M iekort. P rem ière m ention , dans la  confirm ation  
des possessions de l ’abbaye de Lucelle pa r l ’archevêque 
de Besançon, H u m b ert et pa r l ’évêque de Bâle, A dalbéro 
en 1136. Lucelle possédait de nom breuses terres à Mié- 
court, et les tro is q u arts  de la  dîme. De m êm e, les sei
gneurs de Valangin, puis les com tes de N euchâtel 
ava ien t p lusieurs colonges en ce lieu q u ’ils conservèrent 
de 1343 à 1625. A cette  da te , ils les cédèren t à l ’évêque 
de Bâle, qui y  percevait des censes, ren tes et tailles assez 
im p o rtan tes. E n  1386, l ’évêque Im ier, de R am stein , 
engagea p lusieurs villages de l ’Ajoie au  com te de Mont- 
béliard, m ais il se réserva M iécourt et ses dépendances 
qui, cependant, dev in ren t un  tem ps propriété  des sei
gneurs de M orim ont (Alsace). Ces derniers les cédèrent 
à Jean  de Venningen en 1468 pour 400 fl. du R hin . 
Dès lors, M iécourt re sta  p ropriété  des évêques de Bâle. 
Il souffrit beaucoup de la guerre de T ren te  ans, puis, 
en 1652, du passage de l ’arm ée lo rraine  et en 1675, de 
l’occupation m ilita ire  des cavaliers français qui tra v e r
saien t l ’évêché de Bâle en se re n d an t en. Bourgogne. 
P en d an t les troubles de 1730 à 1740, les h a b ita n ts  de 
M iécourt fu ren t d ’arden ts soutiens de Pierre Péqu ignat 
et des commis d ’Ajoie. Le village se ra tta c h a it  à la 
m airie d ’Alle. Au spirituel, M iécourt dépendit ju sq u ’en 
1611 de la paroisse de C harm oille. Le liber marcarum  de 
1444 m entionne p o u rta n t un  curé et un  chapelain, 
a ttach és à  l ’au te l S a in t-E rh ard  à M iécourt. E n  1611, 
les deux paroisses fu ren t séparées et l ’abbé de Lucelle 
resta  collateur de la nouvelle cure. L ’église actuelle 
fu t bâ tie  en 1771. Les deux paroisses de Charmoille et 
de M iécourt é ta ien t les seules à  ne pas être  ra ttach ées à 
l ’archevêché de Besançon. Population  : 1764, 431 h ab . ; 
1920, 494. R egistres de paroisse dès 1675. —  Voir 
T rou illat. — V au trey  : Notices I I .  —  D aucourt : Dic
tionnaire  I I .  [G. A.]

M I É C O U R T ,  d e .  Fam ille noble de l ’ancien évêché
Février 1928
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de Bàie d on t le p rem ier m em bre connu est R o d o l p h e  en 
1173. É te in te  vers 1350. Son ch âteau  passa à  différentes 
familles, n o tam m en t au x  Asuel et aux  Spechbach ; il a 
été  brûlé au  X IX e s. —  B ibliographie comme a rt. 
M i é c o u r t .  [G. A.]

IVI I E G.  D eux familles bâloises, reçues à la  bourgeoisie 
au  X V e et au  X V IIe s. —  I. Arm oiries  : ta illé  d ’azu r au 
lion d ’or e t d ’or à deux ou trois pals d 'azu r. —  1. C la u s ,  
de K nöringen en Souabe, cité de 1453 à 1509, m eunier, 
bourgeois de Bàie 1470. —  2. I-Ians, cité de 1506 à 1520, 

p etit-fils du n° 1, secrétaire  et t r é 
sorier im périal. — 3. H i e r o n y m u s ,  
1494-1557, frère du n° 2, du P e tit 
Conseil. La fam ille s ’é te ign it au X V IIe 
siècle. —  L L . —  B W.

I I .  A rm oiries : coupé d ’or au lion de 
gueules et d ’azu r à  deux étoiles d ’or. 
—  1. K a r l ,  * 1602 à  S trasbourg , né
gociant, é tab li à  Bàie 1629, bourgeois 
d ’honneur 1648 pour services rendus 
au tra ité  de W estphalie , représen

ta n t  d ip lom atique du prince-électeur p a la tin  auprès 
des Confédérés à p a r tir  de 1650, fu t chargé pa r Bàie de 
diverses négociations avec l ’é tranger, f  1677. —  2. K a r l -  
L u d w ig ,  * 1633 à  Bâte, 1 1684 à  Cölln su r la  Sprée (Ber
lin), fils du n° 1, D r ju r ., d ip lom ate  au  service d ’Olivier
Cromwell, puis du prince-électeur p a la tin , conseiller au 
tr ib u n a l pa la tin  du p rince-électeur du B randebourg  1667. 
— 3. L u d w i g - H e i n r i c h ,  * 1662 à  Bàie, t  1712 à  Berlin, 
fils du  n° 1, p réd ica teu r à  la  cour du prince-électeur 
de B randebourg  1689. —- 4. J o h a n n - R u d o l f ,  1694- 
1733, petit-fils du n° 1, professeur d ’anatom ie  et de b o ta 
nique à Bâle 1724. —  5. A c h i l l e s ,  1731-1799, D r m ed., 
in tro d u isit à  Bâle la vaccination  préven tive  ; profes
seur de m édecine 1777. —  6. J o h a n n e s ,  * 1780 à  Bâle 
f  1859 à  M adrid, négociant, puis p récep teu r à  la cour 
royale de M adrid, enfin professeur d ’histoire n a tu re lle  à 
M adrid. —  7. J o h a n n - L u d w i g ,  1788-1849, D r m ed., 
pharm acien , n a tu ra lis te  e t co llectionneur. —  8. Jo - 
h a n n -J a k o b ,  1794-1870, professeur de chirurgie et de 
gynécologie à Bâle 183Ó-1864. —  Voir L L . — L u tz  : 
Biogr. — M. Mieg : Tableaux généalogiques de la famille 
M ieg. —  Die M ieg ’s und ihr Geschlecht, publié par 
G. B anzhaf. [C. Ro.]

IVI 1ÈGE (all. M ie s e n )  (C. Valais, D. Sierre. V. D C S). 
Com. et Vge paroissial. Anciennes form es : M ieio, 
M iegio, M yejoz. D écouverte de tom bes préhistoriques. 
Le village, connu dès le X I I e s., a p p a rten a it à  la châ
tellenie de Bierre ; il en fu t détaché p a r Nicolas de Che
vron pour form er un  v id om nat. Ce dernier é ta it, vers 
1560, la  possession d ’Angelin de P reu x . Son arrière- 
petit-fils, Je a n -Joseph-G eorges de P reu x , renonça à son 
v id om nat en faveur de la  châtellenie de Bierre pour la 
charge de capitaine-général. L a com m unauté  de Miège, 
avec bourgeoisie, est m entionnée au  X V e s. ; elle dépen
d a it de la  g rande  bourgeoisie de la contrée de Bierre. 
Miège d ev in t une com m une au tonom e en 1870. Il eut 
à  souffrir des troupes françaises en 1799, don t un  d é ta 
chem ent y  é ta it can tonné. Au sp irituel, Miège relevait 
de Saint-M aurice de Laques ; il éleva une chapelle en 
1679, dédiée à sa in te  B arbe, qui d ev in t rec to ra t en 1769 
et paroisse en 1785. L ’église actuelle da te  de 1876. On 
lui ra tta c h a  le village de V eyras en 1880. —  G rem aud: 
A rch, locales. [ T a .]

M I È G E  (en la tin  M ed ic i ) .  Très nom breuses familles 
de la région de Genève. D eux d ’en tre  elles, fixées à 
Genève au X V Ie s., s ’y  son t m ain tenues ju sq u ’au 
X V II Ie s. Celle venue de Jussy , bourgeoise en 1605 a 
donné — P i e r r e ,  1621-1703, avocat, au d iteu r, juge et 
châtela in  du chap itre  1670, de Sain t-V ictor 1679. Elle 
a com pté, en ou tre, parm i ses m em bres, plusieurs mat- 
tres-im prim eurs. —  Ree. Gén. suisse I I I .  [C. R.]

M I E S  (G. V aud, D. N yon. V. D G S). Vge et Corn, où 
l ’on a découvert p lusieurs blocs e rra tiques, don t la 
Pierre à pen i, les restes d ’une s ta tio n  lacustre  de l ’âge 
du bronze, de villas rom aines, e t des tom bes burgondes. 
Au m oyen âge, dépendance de la baronnie  de Coppet. — 
D H V .  [M. R .]

M I E S C H E R .  Fam ille de W alkringen (Berne), de
venue bourgeoise de B erthoud en 1839 et de Bâle en

1867. Arm oiries : d ’or à  l ’aigle de sable. —  1. F r i e 
d r i c h ,  * 1811 à W alkringen, t  à Bâle 1887, D r m ed., 
professeur de physiologie et de pa thologie  générales à 
Bâle 1837, appelé à  B erne en 1844, professeur d ’an a 
tom ie pa thologique à  Bâle 1850, dém issionnaire en 

1871.— 2. J o i i a n n - F r i e d r i c i i ,  * 1844 
à Bâle, t  1895, fils du n° 1, p riv a t- 
docent de physiologie à  Bâle 1871, 
professeur ordinaire de physiologie et 
d irec teu r de l ’in s titu t  physiologique 
de Bâle 1872, a u te u r  d ’une série 
d ’ouvrages im p o rtan ts  de physiologie 
et de chim ie h istologique.—  3 - E r n s t -  
G o t t f r i e d ,  fils du n° 1, * 1848 à B er
ne, p a steu r de L ippersw il (Thurgovie) 
•1870, d ’EUikon (Zurich) 1876, à Sain t- 

Gall 1879, à Bâle 1891, D r theo l. h . c., a u te u r de nom 
breux  ouvrages d ’histo ire  et d ’édification, réd ac teu r du 
Christi. Volksfr. depuis 1875.—  4. P a u l ,  * 1849 à Berne, 
f  1922 à  Bâle, fils du  n° 1, ingénieur, d irec teu r des eaux 
de la  ville de Saint-G all 1883-1889, d irec teu r du gaz et 
des eaux, plus tard  aussi de l ’électricité de la  ville de 
Bâle 1889, D r phil. h. c., lieu tenant-colonel du  génie. —
5. K a r l - O t t o ,  1851-1890, fils du n e 1, D r ju r ., prem ier 
p résiden t du trib u n a l civil de Bâle 1878, quelque tem ps 
aussi p riv at-d o cen t à la  faculté  de d ro it. —  6. K arl- 
R u d o l f ,  * 1880 à Saint-G all, fils du  n° 3, D r ju r .,  
conseiller d ’État. à Bâle dès 1914, conseiller na tional dès 
1919, colonel d ’in fan terie . — Voir A. B u rck h ard t : 
Gesch. der med. Fakultät zu  Basel. — K S A  25. — Z Z  
36. —  Die Rheinquelle.n 17. — S B  80. —  Oraisons 
funèbres. —  DSC. —  A n n . des autorités féd. —  Die 
Histochem. und physiologischen Arbeiten von F r. M ie- 
scher, publié  p a r W ilh. H is [C. R o .]

M I E Z,  d e .  Voir MEZ.
M I É V I L L E .  Nom  de p lusieurs fam illes vaudoises. 

—  1. G a b r i e l - A n t o i n e ,  * à G randson 1766, f  à L au 
sanne 1852, notaire  e t avocat ; condam né en 1791 p a r 
Berne pour avo ir pris p a r t  au b an q u et révo lu tionnaire  
des Jord ils, m em bre de l ’assem blée provisoire en 1798, 
fo ndateu r et réd ac teu r p rincipal du B ulletin  officiel, qui 
dev in t en 1804 la Gazette de Lausanne, et q u ’il continua 
à rédiger alors m êm e q u ’il é ta it devenu aveugle en 1836. 
D éputé  au  G rand Conseil 1831 ; a u te u r  de divers ou
vrages h istoriques, entre  au tres de Souvenirs des révo
tions de Suisse dès 1798. —  2. L o u is , 1834-1875, de 
L onay, p a s teu r à  L ’É tiv az  e t à  Baulm es, professeur 
d ’exégèse du N ouveau T estam en t à l ’académ ie de L au 
sanne 1871-1875. —  3. LÉOPOLD, 1847-1913, professeur 
de dessin aux  Écoles norm ales à  L ausanne, dessina teu r 
distingué. — 4. J e a n - F r a n ç o i s ,  d ’Y verdon, p a s teu r 
de l ’Église française de C anterbéry  (A ngleterre) en 
1784. — de M ontet : Dictionnaire. —  Livre d ’Or. | M. R .] 

M I É V I L L E  D E  R O S S E I N S ,  de .  Fam ille vaudoise, 
qualifiée noble depuis l ’ach a t, p a r D a v i d ,  p asteu r à  
Corsier (1610-1682), de la  seigneurie de B rit en 1667, et 
qui acq u it en 1797, la seigneurie de Rossens, localité où 
elle est m entionnée dès 1466.— Voir D e m i é v i l l e .  [M. R.] 

M I G E R A N D .  Fam ille de L uyn  en Savoie, bour
geoise de Genève en 1501 p a r —  J e a n ,  n o taire , syndic 
1560 et 1564, tréso rie r 1557-1560, député  à  Berne en 
1557 pour le renouvellem ent de l ’alliance et en 1558 
auprès des divers cantons en vue d ’alliances. — Bordet : 
Diet. —  R . C. pub . [C. R.]

M I G L I E G L I A  (C. Tessin, D. Lugano. V. D G S). 
Com. e t paroisse. E n 1129, M egliania\ 1473, M uglieja  ; 
1478, M ayeyo  ; 1591, M ulielia  et M ulielio. E n  1818 on 
découvrit une m onnaie d ’or de N éron e t p lusieurs 
objets anciens. On vo it encore les restes d ’un ancien 
château . D ans la  prem ière m oitié du X V e s. la  com 
m une d evait fou rn ir au  duc de Milan 12 so ldats e t du 
m atérie l de guerre. Le 28 jan v ie r 1478 le village fu t 
presque to ta lem en t d é tru it p a r un incendie. Une m ine 
fu t exploitée à  Camorè de 1878 à 1882. Au spirituel 
Miglieglia dépendit d ’abord  de la paroisse d ’Agno. La 
chapellenie fu t érigée en paroisse en 1621. L ’église p a 
roissiale actuelle  rem onte  à  1634. L ’église de S. Ste
fano, anciennem ent paroissiale, rem onte  p robab lem en t 
au X I I I e s. Elle est la plus ancienne de la région et 
possède des fresques de 1511 et un m aître -au te l en bois
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rem arquab le  p robab lem en t du X V Ie s. Population  : 
1591, 257 hab . ; 1801, 202 ; 1920, 291. Registres 
de paroisse dès 1700. —  M onti : A tti.  —  E. Mas poli : 
La pieve d 'A gno. — BSlor. 1884, 1890 e t 1915. — 
G alli-T am burini : Guida del M alcanlone. — Almanacco 
ticinese 1924. —  R ahn  : 1 M onum enti. [C. T.]

IVI I GY,  P it ni, d ’une fam ille bourgeoise de Porren- 
tru y  et de S a in t-U rsanne * 14 sept. 1814, f  à  Berne 
1 av r. 1879. A vocat à  C ourtelary  1841, dépu té  au 
G rand Conseil 1842, à la C onstituan te  1846, juge d ’a p 

pel 1844-1851. Il fu t délé
gué en 1847, avec Trum - 
py, dans le can ton  d ’U ri, 
afin d ’engager les can
tons catholiques à recon
n a ître  les décisions de la 
D iète (Sonderbund), et 
l ’année su iv an te  à N eu
châtel, avec Schneider. 
D éputé  au Conseil des
É ta ts  1848-1851, prési
den t 1850, au Conseil na- 

" tiona l 1854-1878, prési
den t 1857 ; m em bre du 
T ribunal fédéral 1851- 
1874, p rocureu r général 
de la C onfédération 1851, 
conseiller d ’É ta t  1850- 
1870. juge  d ’appel de
1876 à sa m ort. —  Quo- 

Paul Migy. tid iens du Ju ra . —  A l-
D’après une photographie. penrosen IX , 115. [G. A.J

M I L A N  ( A R C H E V E 
C H E  D E ) .  Pour ses possessions au  Tessin, voir Am- 
RRO SIENN ES, V A LLÉES.

M I L A N  ( D U C H É  D E ) .  On tro u v era  dans l’article  
G u e r r e s  d ’I t a l i e  u n  exposé de la  période principale 
où les Confédérés p a rtic ip è ren t aux destinées politiques 
de l ’ancien duché de Milan. Ce qui su it se lim ite aux 
Rapports de M ilan  avec les Grisons. Les re la tions nées 
de la  s ituation  géographique de ces deux pays s’in ten- 
sifièrent lorsque la  V alteline, C hiavenna et Bormio 
p assèren t sous la dom ination  des Ligues grisonnes en 
1512. L a paix  de G allerate du 8 sept. 1515 prévoyait 
encore la rétrocession de ces territo ires  au  duché de
Milan, m ais la p a ix  conclue le 29 nov. 1516 avec la
France  a p p o rta  enfin aux  Grisons la reconnaissance de 
leurs nouveaux  te rrito ires  pa r les F rançais, alors sei
gneurs de Milan. Le danger de les perdre  p en d an t les 
deux guerres de Musso de 1526 et 1531 p u t  ê tre  écarté , 
en bonne p a rtie  grâce au  secours des Confédérés. Seules 
les tro is  paroisses à l ’Ouest du lac de Mezzola rev in ren t 
à M ilan.

L a s itu a tio n  politique des I I I  Ligues em pira lorsque 
Milan to m b a  sous la dom ination  espagnole en 1535 et 
que l ’em pire des H absbourg  v in t les border au  Sud. Les 
dissensions s’av iv è ren t en tre  le p a r ti austro-hispano- 
m ilanais d ’une p a r t,  le p a r ti franco-vén itien  de l ’au tre . 
Le b u t essentiel de la  po litique de l ’Espagne et de 
l ’A utriche fu t de s’assurer, p a r la V alteline, la ro u te  
la plus courte de Milan au Tyrol. Au p o in t de vue re
ligieux, l ’inlluence espagnole de Milan se m anifesta  pa r 
ses in te rven tions en faveur de l ’église catholique (aux 
réunions des Ligues à  Coire et à  Ilanz 1561). Ce fu t 
su rto u t l ’archevêque de Milan, Charles Borrom ée, qui, 
p en d an t la  C ontre-R éform ation , m ena dans les pays su
je ts  la lu tte  contre le p ro tes tan tism e . La suppression de 
l'école des Ligues à Sondrio fu t son œ uvre (Camenisch : 
G. Borromeo und  die Gegenreformation im  Velllin). Le 
com te F u en tès , gouverneur de Milan, ap p u y a  les m ê
m es visées politiques et religieuses en fa isan t constru ire, 
après la  conclusion de l ’alliance de Venise et des I I I  
Ligues, le fo rt qui p o rte  son nom , aux portes de la 
V alteline. Une convention défavorable, conclue avec 
Milan le 16 nov. 1603 pour em pêcher cette  construc
tion , fu t  re je tée  p a r les com m unes grisonnes à  l ’in s ti
gation  de la France e t de Venise. Ce fu t le déb u t des 
troub les politiques qui du rè ren t ju sq u ’en 1639 avec de 
courtes in te rru p tio n s . Ils fu ren t m arqués p a r les p ro 
cès pénaux  de 1607, 1618, 1619, pa r l ’abandon  de la

Valteline en 1620, p a r des actes de guerre  (irru p 
tions austro-espagnoles de 1621, 1622, 1629, cam pa
gnes de C o u v res 1623-1626 et de R ohan 1635-1637), 
enfin p a r  des tra ité s  conclus, abrogés ou jam ais exécu
tés (tra ité  de M adrid 1621, de L indau 1622, de Monso- 
nio 1626, accord héréd ita ire  1629). C ette période se 
term ina, après deux ans de pourparlers, p a r  la p re 
m ière C apitu lation  de Milan du 3 sept. 1639 qui ren 
d it la Valteline aux Grisons e t fu t suivie d ’une lon
gue ère de pa ix . Elle co n ten ait u n  certain  nom bre 
de clauses défavorables : exclusion de la confession 
réform ée dans les pays su je ts , insuffisante dé te rm i
n a tio n  de la  fron tière, extension abusive des droits 
e t privilèges du clergé, ju rid ic tio n  spirituelle de Leve
que de Corne sur ces te rrito ires . Son app lication , com 
pliquée encore p a r de continuels conflits douaniers re 
latifs au x  grains, suscita  de nom breuses difficultés. 
Dès le d éb u t, les Ligues ép rouvèren t le besoin d ’am é
liorer les conditions de la C apitu lation , m ais le X V IIe s. 
s’écoula sans que ce vœ u p u t être  réalisé.

P e n d a n t la  guerre de Succession d ’E spagne, la ques
tion si contestée d ’une com m unication en tre  Milan et 
le Tyrol rev in t au  prem ier p lan . L ’A utriche s’assura 
cette  com m unication  p a r la convention d ite  du pas
sage (1707), m ais elle ne t in t  pas ses prom esses au 
su je t de certaines am éliorations de la cap itu la tio n  de 
Milan. Dès 1716, les Ligues ten tè re n t d ’ob ten ir une 
m eilleure frontière  dans la  région du lac de Mezzola 
et. la re s titu tio n  de P ian tedo  (pro jet de 1719), m ais 
ces efforts se h eu rtè ren t à  la m auvaise volonté de 
l ’A utriche qui depuis 1715 g ouvernait le duché de 
M ilan comme successeur de l ’E spagne.

L a deuxièm e C apitu la tion  de M ilan, plus ou m oins 
dictée p a r l ’A utriche, fu t conclue le 21 oct. 1726 ; elle 
n ’am ena que quelques allègem ents douaniers, des p ro 
messes re la tives au paiem ent des pensions et l ’augm en
ta tio n  à douze du nom bre des places réservées au Col
lège Borrom ée. Cet insuccès, de m êm e que la  rigueur 
im pitoyable  que m it l ’A utriche à expulser les R éfor
més de la Valteline en v e rtu  de ce nouveau tra ité  (en
voyés au trich iens W ens er et Riesenfels), p rovoquèren t 
parm i les Ligues de grandes dissensions in testin es qui 
ren d iren t m êm e nécessaire la  m édiation  de Berne et 
Zurich.

Seule la  tro isièm e C apitu lation  de Milan, de ju in  
1762, négociée en quelques sem aines avec le nouveau 
gouverneur de Milan, le com te F irm ian , sous la  pres
sion des pourparlers ouverts entre  les Ligues et Venise 
au su je t de la  construction  de la  ro u te  de S t. Marc, 
tin t enfin com pte, en une large m esure, des v œ u x  et 
des p la in tes des Grisons.

Ju s q u ’à la fin du siècle, les re la tions avec Milan fu 
ren t am icales, to u t  p a rticu lièrem en t p en d an t le gou
vernem ent du com te F irm ian  (aide p en d an t les années 
de fam ine 1770-1772, p ro je t de rou te  N auders-C hia- 
venna pour am éliorer les com m unications avec Milan). 
Mais lo rsqu’on 1797 la dom ination  au trich ienne sur 
Milan p r it  fin et que la R épublique cisalpine fu t fon
dée, les gens de la  V alteline, m éconten ts du gouver
nem ent grison, en p ro fitè ren t pour p roclam er leur in 
dépendance (21 ju in  1797) et en tre r dans la nouvelle 
république (10 oct. 1797). L ’entrée des Grisons et de 
Milan dans des É ta ts  plus g rands am ena la fin de 
leurs re la tions réciproques. — Voir P . C. P la n ta  : 
Gesch. von Graubiinden . — C. von Moor : Gesch. von 
Currätien und der R epublik  der I I I  Bünde. —  A. v . 
Sprecher : Gesch. d. I I I  Bünde im  18. Jahrh. —  Alfr. 
R ufer : Der Freistaat der I I I  Bünde und die Frage des 
Veitlins. —  A rt. G r is o n s  et V a l t e l i n e .  [p . G illaroon.]

IVI FLAN DRE  (C. Berne, D. P o rre n tru y . V. D G S ). 
Ancien château  situé sur la com m une de B oncourt. En 
1282, M ilande  ; 1284, M ylande  ; 1350, M ilani. En 1282. 
M ilandre é ta it détenu  en fief de l ’évêque de Bâte par 
T hierry  I I I ,  com te de M ontbéliard. R enaud de B our
gogne, époux de G uillem ette de N euchâtel (Suisse), 
arrière-petite-fille  de T hierry , p ré ten d it à  la propriété  
du ch âteau  et l ’évêque H enri d ’Isn y  appela à  son se
cours R odolphe de H absbourg  qui assiégea R enaud 
dans le château  de P o rre n tru y  où il s ’é ta it enfermé 
(1283). R enaud d u t rendre  à  l ’évêque le château et le
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fief de Milan dre e t en jo indre à son vassal, É tienne  de 
Gonsans, qui en é ta it investi, de rendre  hom m age à 
révoque de Bâte (3 avril 1284). E n  1321, M itandre 
é ta it inféodé à  H artm an n  de M assevaux, puis à  sa veuve 
Jeanne, puis à H enri de M ilandre. E n 1386, le château  
passa avec l ’Ajoie au x  com tes de M ontbéliard  auxquels 
il a p p a r tin t  ju sq u ’au ra ch a t de l ’Ajoie p a r Je a n  de 
Venningen (1461). M ilandre fu t alors rem is à  Jean - 
H enri de Spechbach. Au com m encem ent du  X V IIe s., 
M ilandre é ta it encore h ab ité  e t le prince-évêque Guil
laum e R inck  de B aldenstein  y  fa isa it des séjours pen 
d a n t l ’é té . Le château  fu t d é tru it p en d an t la guerre 
contre les princes allem ands, p a r ordre du  général 
Turenne (1674). Il n ’en subsiste  plus q u ’une to u r qui 
tom be en ru ines. — Voir T rou illat : M onum ents. —  
V au trey . [G-, A.]

M I L E S  ou R I T T E R .  Sous ce dern ier nom , famille 
actuellem ent ex istan te  de L ich tenste ig  (Saint-G all). A 
la fin du X V e ou au  com m encem ent du X V Ie s., les 
Miles fu ren t aussi reçus dans la  bourgeoisie de Saint- 
Gall ; ils s ’é te ign iren t dans cette  ville en 1636. A r
moiries : d ’a rg en t à  une tê te  de cham ois de sable. —
1. H e i n r i c h  o u  H e i n z  R itte r , bourgeois de L ich ten
steig, achète  le dem i-bailliage de L iebingen 1416, en
suite les biens et d ro its de T hu rstu d en  1419, acquiert 
en 1421, avec son fils Iian s , le fief dom anial de Ober- 
helfentsw il, fa it des donations pieuses en 1423, etc. —
2. H a n s  R itte r , de L ichtenste ig , d it M iles, fils du n° 1, 
vassal du com te de Toggenbourg, 1421, 1422. Cette 
b ranche  de la famille p o rta  constam m ent le nom  de 
Miles, tan d is  q u ’une a u tre  conserva celui de R itte r . —
3. A l b r e c h t  Miles, fils présum é du n° 2, avoyer de 
L ichtensteig  1469-1501 ou ju sq u ’à sa m o rt, 1503 ; 
acq u it le bailliage de K rinau , v en d it en 1482 le ba il
liage de T hurstu d en  au  couvent. —  4. H e r m a n n ,  prê 
tre  e t chron iqueur, fils du n° 3, * 1463, m aître  ès-arts 
1484, e t la m êm e année p rieu r de l ’église de St. Mang 
à  Saint-G all et curé de B ernhardzell ; cam érier 1495, 
plus ta rd  doyen du chap itre  provincial, d ignité à  la
quelle p a r la su ite, il renonça. Ami et conseiller de Va- 
dian, il passa à  la Réform e en 1525 ; f  3 jan v . 1533. 
A u teu r d ’une chronique saint-galloise, rédigée sous 
form e d ’annales et t r a i ta n t  su rto u t son époque (pu
bliée dans M V G  X X V III) . —  5. H i l d e b r a n d ,  frère 
du  n° 4, bailli d ’Iberg , avoyer de L ichtensteig . —  6. 
M a u r i z ,  fils du n° 5, curé de W a ttv il  1520, ré form a
teu r de la  paroisse, p a steu r à  H erisau 1542, doyen du 
chap itre  du can ton  d ’Appenzell 1567 f  1568. — 7. 
A l b r e c h t ,  frère du  n° 6, conventuel e t sous-doyen 
dans le can ton  de Saint-G all, passa au  p ro testan tism e 
en 1529, dev in t laïc, bourgeois de Saint-G all et rem 
p lit p lusieurs charges m unicipales ; f  1562. — 8. 
F r a n z ,  frère du n° 7, h a b ita  L ichtensteig , collabora en 
1532 à  la convention  en tre  les Toggenbourgeois et l ’a b 
bé de Saint-G all. —  Voir U StG. —  M. Gm iir : Rechts
quellen I I .  — I. von A rx : Gesch. St. Gallen I I ,  583 ; 111, 
367. — W egelin : Gesch. der Landschaft Toggenb. I I , 
14, 318. —  H artm an n  : Ausgestorbene Geschlechter 
(Mns. à  la Bibi. Saint-G all). —  Kessler : Sabbata. — 
W yss : Historiographie. —  R othenflue : Toggenb. 
Chronik. — T. Schiess : Nachwort zur Chronik des H . 
M ., dans M V G  X X V III . —  St. Galler N bl. 1925, 
p. 23. [Bt.l

M I L I T I S .  Fam ilie vala isanne originaire de Loèche, 
don t le nom  allem and é ta it R itte r . — 1. J o h a n n ,  no
taire , curé de Loèche-les-Bains 1504-1517, de Sain t- 
Léonard 1520-1534, chancelier épiscopal 1534-1537, 
curé de Loèche en 1549, f  .1568. —  2. J o h a n n ,  m aître  
ès a rts  à  Paris, chanoine de Sion 1534, curé de K aters 
1534-1539, de S a in t-L éonard  1539-1548, de L eytron  
1548-1550, abbé de Saint-M aurice 1550, inqu isiteu r gé
néral pour la Suisse 1562, il fit b rû ler pub liquem ent 
des Bibles de Genève e t de Zurich e t plusieurs écrits 
des p rincipaux  réform ateurs. Pour le punir, Berne con
fisqua les biens de l ’abbaye dans le gouvernem ent 
d ’Aigle 1567. R eprésen ta  l ’évêque de Sion au Concile 
de T ren te  e t à  plusieurs D iètes de l ’em pire. A laissé un 
recueil considérable de notes h istoriques su r l ’abbaye de 
Saint-M aurice, f  19 févr. 1572 à Bagnes. —  B W G  I I I .  
— A ubert : Trésor de Saint-M aurice. —  Michel : Con

tri!). à l ’hist. de Saint-M aurice. — B ertran d  : Le Valais 
intell. —  R H E  X V II, 150. [L. D.-L.J

M I L L E N E T .  Fam ille de la  C ham pagne reçue à 
l ’h a b ita tio n  de Genève en 1650 et à  la  bourgeoisie en 
1762. Elle donna plusieurs pein tres ou pein tres sur 
émail au  X IX e s. —  1. L o u is - I I i p p o l y te ,  1802-1844, 
paysagiste . —  2. L o u is , * 1852, p e in tre  sur émail, 
spécialisé dans le genre d it « de Limoges ». —  3.
L o u is - É l i e ,  * 1874, co n tin u a teu r de la fab rique  de 
couleurs pour ém ail D ufaux, don t les p rodu its origi
n au x  son t un iversellem ent connus. — S K L .  [C. R.]

M I L L E R .  Fam ille de B iberist (Soleure). —  1.
O s k a r ,  de H eidenheim  (W urtem berg), * 28 m ai 1826, 
d irec teu r d ’une fabrique de pap ier à Vol tri près de Gênes 
1852, de celle nouvellem ent fondée à  B iberist de 1862 
à sa m ort, bourgeois d ’honneur de B iberist 1876, 
t  2 m ars 1893. —  Z u m  A ndenken an O. M iller, 1893.
— 2, K a r l ,  fils du n° 1, 1858-1891, ingénieur, un  des 
directeurs de la fabrique de pap ier 1890, dépu té  au 
G rand Conseil 1887. —  V S N G  74. —  3. O s k a r ,  fils 
du n° 1, * 1862, d irec teu r de la fabrique de pap ier depuis 
1893, écrivain d ’a r t. —  D SC . [H. Tr.l

M I L L E R  V O N  A I C H H O L Z .  Voir M ü l n e r .
M I L L E T .  Fam illes fribourgeoises actuellem ent 

ressortissan tes de M ontbrelloz, Morons e t Vuissens. —
I. Fam ille é te in te  de M orat. —  II . Une très  ancienne 
fam ille Millet p a ra ît avoir existé à E stav ay er dès le 
X I I I e s. E lle y jo u a  u n  certain  rôle et son nom  dis
p a ru t vers 1600. —  1. P i e r r e ,  curé d ’E stav ay er 1303- 
1316, s ’opposa à  l ’é tab lissem ent des dom inicaines à  
E stav ay er en 1316. —  2. M e h m e t, rec teu r de l ’h ôp ita l 
d ’E stav ay er 1355. —■ Plusieurs historiens ra tta c h e n t 
à cette  fam ille le célèbre h u m an iste  Christophe Mylaeus.
—  A S H F  I I ,  180. —  Dellion : Diet. V, 204 et 225. —
A. D aubigney : Le monastère d’Estavayer, p . 8-10. — 
Grangier : A nnales d ’Estavayer. —  L ’É m ula tion  1842, 
n os 18-19. — Alph. R ivier : Un hum aniste fribourgeois, 
dans A F  1918. [G. Cx.]

M I L L E T ,  J a m e s , 1846-1903, p e in tre  genevois qui 
vécu t à Toulouse, R ochefort, Paris, Gryon. L ’église de 
ce dernier lieu a  été  ornée pa r lui de pein tures. — 
S K L .  [C. R .]

M I L L I E T ,  Fam ille vaudoise d ’Orbe. —  1. G e r 
m ain , gouverneur d ’Orbe 1536. —  2. F r a n ç o is - L o u is ,  
t  1836, n o ta ire  à  C havornay, m em bre de l ’assem blée 
provisoire de 1798, député  au G rand Conseil h e lvé ti
que 1798, au  G rand Conseil vaudois 1803, p résiden t 
du tr ib u n a l d ’Orbe 1810-1824, conseiller d ’É ta t  1824- 
1830. — Livre d’Or. [M. R.]

M I L L I E T ,  E d m o n d - W ilh e lm , de Bàie, *1857 à  Bale 
direc teur du B ureau fédéral de s ta tis tiq u e  1885, de la  ré
gie fédérale des alcools 1889-1922. Du G rand Conseil b e r
nois 1897-1906, professeur honoraire  d ’économie poli
tiq u e  à  l ’un iversité  de Berne 1909. E n 1908, il a v a it été 
chargé p a r le Conseil fédéral, à  la  dem ande des grandes 
puissances, de réorganiser les finances de l ’île de Crè
te . La réunion de cette  île à  la  Grèce ren d it sa m ission 
inu tile . —  DSC. [A. S h.]

M I L L I E T ,  J e a n - P a u l ,  * 1844, p e in tre  français 
don t le père, fouriériste, se réfugia à  Genève après les 
événem ents du 2 déc. 1851. Il y  fu t l ’élève de Léonard 
Lugardon et peignit plus ta rd  les p lafonds du th éâ tre . 
Parm i ses publications in té ressan t l ’a r t  en Suisse il 
fau t c iter : Vases antiques des collections de la ville de 
Genève. A donné à  Genève une certaine  som m e dont 
les revenus do iven t être  consacrés à  l ’ach a t de m ou
lages d ’an tiques. — S K L .  — P. Millie t : Une famille  
de républicains fouriérisles, les M . 1910-1911. [C .R .]

M I L L I O U D .  Fam ille vaudoise de Pen théréaz  dès 
le X V e s. —  1. C h a r l e s ,  1834-1905, professeur de fra n 
çais à  l ’école im périale de Sain t-P étersbourg . —  2. A l 
f r e d ,  * 22 ju in  1864, o rien taliste  et h isto rien , sous- 
a rch iv iste  de l ’É ta t  de V aud 1898-1913, a u te u r  de : 
Anciennetés du P ays de Vaud  ; E n  marge des parchemins ; 
Pâturage de Niédens ; Documents sur l ’histoire de Bex  ; 
L ’invasion de Bex en 1464. —  3. M a u r ic e ,  frère du  n° 2, 
* 31 déc. 1865, t  8 jan v . 1925 ; en tra  to u t  d ’abord  dans 
la carrière pasto rale  en 1890, puis fu t nom m é en 1892 
professeur de philosophie à  l ’un iversité  de L ausanne, 
en rem placem ent de Charles Secrétan  ; dirigea la B i-
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bliothique universelle de 1913 à 1924. C ollaborateur ä 
la Gazette de Lausanne, p rit une p a r t  très active  aux

discussions politiques de 
la  guerre. [M. R.'J

M I L L I Q U E T .  Fam ille 
vaudoise, établie  à La- 
v au x  dès le X IV e s. (Mel- 
licat à Chexbres en 1776). 
A  donné sous le régime 
bernois des conseillers, des 
ju stic iers , des assesseurs ; 
sous le régim e vaudois 
des députés, dès 1843, des 
juges dès 1849, des syn 
dics de Fully , dès 1871, 
le to u t  presque sans in 
te rru p tio n . [M. R.]

M I L O T .  Fam ille  b o u r
geoise de L ausanne, qui a 
donné — 1. J e a n - L o u i s ,  
1678-1739, boursier, puis 
secrétaire  de la ville ; il 
p résidait le Conseil de la 
ville au  m om ent de l ’a r
resta tio n  de Davel. — 2. 

A b r a h a m ,  a u te u r  d ’un  plan  de L ausanne en 1723. [M. R.] 
M I L T  (autrefois E l s i n e r ) .  Fam ille de C laris, origi

na irem ent d eB ilten . R u e d i ,  t  à Nàfels 1388. K a s p a r  
f  1590, souche des M iltac tue ls .—  1 . H e i n r i c h , conseiller, 
constru c teu r de l'église de B ilten, pour l ’édification 
de laquelle il donna en 1607 un grand  te rra in , f  1640. —
2. J o h a n n - H e i n r i c h ,  1608-1670, bailli de B aden 1643. 
—  3. H a n s - U l r i c h ,  1592-1629, bailli des bailliages 
libres 1617. [.T.-.T. K.-M.]

M UN AL.  Fam ille de Schuls et Rem iis (Grisons). — 
N i k o l a u s ,  landam m ann  de R em üs 1783. [B. M a t h i e u . ]

M I N A R .  Fam ille de pasteu rs  de Schleins (Basse- 
Engadine). — J a k o b - J o h a n n ,  1740-1809, p a s teu r de 
Feldis 1762-1764, L av in  1764-1770, F ideris 1770-1809, 
l ’un des m eilleurs m aîtres privés de son tem ps pour les 
jeunes théologiens grisons ; questeur, chancelier et 
ex am inateu r du synode évangélique rhé tique. A uteur 
de La accurata evangelica ordinanza del salild, 1775; 
et avec le p asteu r C aiani de S t. A ntonien et le doyen 
Poi de Luzein, de la prem ière gram m aire  allem ande à 
l ’usage des rom anches, 1778, [J.-R. T r u o g . ]

M I N D ,  G o t t f r i e d ,  fils d ’un H ongrois devenu 
bourgeois de P izy  (Vaucl) en 1766, * 1768 à  W orblaufen

G ottfried Mind. D’après une gravure su r cuivre de H. Lips.

(Berne), élève de Sigismond Freudenberger, d ev in t un 
pein tre  anim alier fo rt connu. Il a conservé ju sq u ’à nos 
jou rs le qualifica tif de « R aphaël des chats » qui lui 
fu t donné pa r V igée-Lebrun, f  1814. — S K L  avec bi- 
bliogr. — S B B  I I I .  — A D B . — O mein Heimatland  
(calendrier) 1918. — Franz  G audy : Der K atzen-Baf-

fael. —  Ad. Koelsch : Gottfried M ind , der K atzen-Raf- 
fael. [H . T r.]

M I N D E R .  Fam illes des can tons de Baie e t de 
Berne.

A. C an to n  de B à ie . Fam ille de m euniers originaire
de K nonau  (Zurich), bourgeoise de Bàie 1666 avec J o 

h a n n e s ,  t  1682. Arm oiries  : d ’or à
tro is grenades de sable. —  1. J o 
h a n n  - J a k O b ,  1755- 1830, m eunier, 
conseiller, conseiller d ’É ta t  e t Dreier- 
herr. —  2. S a m u e l ,  1782-1868, m eu
nier, conseiller de ville 1809, conseil
ler e t p résiden t de la  comm ission des 
constructions 1830-1858, connu p a r  
sa m otion  présentée en 1862 au G rand 
Conseil et te n d a n t à  réu n ir de n o u 
veau les deux dem i-cantons de Bâle-

ville et B âle-cam pagne ; Oberstschützenmeister. — 3. 
J o h a n n - J a k o i î ,  1810-1876, fils du n" 2, m eunier, dé
p u té  au  G rand Conseil, juge à  la cour d ’appel, prési
d en t du Conseil de ville 1870-1876. —  Voir L L .  — 
L u tz  : Denkw ürdigkeiten.— Collection Meyer à ia  B ib l.de  
l ’université  de Bâte. [C. Ro.]

B. C a n t o n  d e  B e r n e .  Fam ille bourgeoise n o tam 
m ent dans les d istric ts d ’A arw angen, F rau b ru n n en , 
Berne, B ienne, H u ttw il, K irchberg, K anderg rund  et 
W angen. Une branche de H u ttw il s ’est é tendue  à 
Fliihli (Lucerne). —  1. J o h a n n e s ,  de H u ttw il, * 1848, 
no taire, p réfe t de Trachselw ald 1890, conseiller d ’É ta t  
1895 ; f  1907. — Unter-Emmenthaler, 18 oct. 1907. —
2. F r i e d r i c h ,  de H u ttw il, * 1864, D r m ed., député  au 
G rand Conseil 1910-1914, au  Conseil na tiona l 1911- 
1919 ; fo ndateu r de l ’hôpita l de d istric t de H u ttw il
1903. —  [G. B .] —  3. L e o ,  de Fliihli, LU phil., * 1887, 
chim iste au labora to ire  de la  ville de Z urich depuis 
1914 ; a publié une série d ’articles scientifiques. [L. S.]

M I N E S .  E n  dehors des salines de Bex et de Schweizer
halle, la Suisse possède peu de m ines v a lan t la peine 
d ’être  exploitées. L ’industrie  m inière ne s ’est développée 
q u ’en quelques endroits, indiqués ci-après et groupés 
pa r cantons.

A. C a n t o n  c U A r g o v ie .  Les R om ains on t p eu t-ê tre  
cherché du m inerai dans le Ju ra  argovien. O utre les 
m ines du H ungerberg  près A arau , les plus im p o rtan tes 
é ta ien t celles de I-Ierznach et de W ölflinswil dans le 
F rick ta l. Un docum ent de 1207 parle  de la fon te  de 
m inerai à Laufenbourg . Au X V Ie s,, les m ineurs du 
F rick ta l é ta ien t constitués en une corporation  (Erzner- 
gemeinde) englobant les ouvriers des m ines des bailliages 
de W ölflinswil, W ittn au , F rick  et H erznach. S ’y  jo i
gn iren t ceux de E iken en 1609, Gîschgen en 1653, 
Zeihen en 1657 e t H ornussen en 1659. Elle com pta it 
environ 400 com pagnons et ava it à sa tê te  un  com ité 
composé d ’un M eter, d ’un bailli et de ju rés . Le M eier 
é ta it l ’a d m in istra teu r général des m ines et p rononçait 
sur tous les conflits in té ressan t celles-ci. Le bailli avait 
la surveillance des m ines et des ouvriers ; ju sq u ’à  la 
fin du X V Ie s., il fu t chargé de percevoir les redevances 
dues p a r la  « ligue du fer » (E isenbund), calculées par 
saum ons de m étal, et d ’en rendre  com pte à l'officier 
seigneurial à R heinfelden. Les ju rés  secondaient le 
M eier dans ses fonctions et assista ien t aux journées 
trim estrielles de justice  des m ineurs. Chaque tom bereau  
de m inerai d evait payer à la seigneurie 8 rap p en  en 
1520 et 2 creuzer 4 deniers en 1720-1743. La q u a n tité  de 
m inerai ex tra ite  en 1494 s’élevait à 31 500 q u in tau x  ; 
en 1596 elle n ’é ta it plus que de 18 480 q u in tau x . De 
1596 à 1743, la p roduction  du m inerai a tte ig n it 2 275 140 
qu in tau x . Les h au t-fou rneaux  d isp a ru ren t peu à  peu, 
p a r pénurie de bois et de charbon. Les m ines, qui 
n ’é ta ien t pas exploitées ra tionnellem en t, p roduisirent 
de m oins en m oins chaque année. E n 1743, l ’exp lo ita
tion fu t abandonnée. — A rnold M ünch : Die Erzgruben 
im  Fricktal, dans A rgovia  24. [F. W.]

B. C a n t o n  d e  B à i e .  Au X V Ie s. Bàie lira it son cu i
vre de la  m ine de W aldenbourg . Au X V II Ie s. p lusieurs 
ten ta tiv es  fu ren t faites, m ais sans beaucoup de succès, 
pour découvrir de la houille, no tam m en t à Auwil, à 
Tenniken et à  W aldenbourg. [A. B.]

G. C a n t o n  d e  B e r n e .  1. Jura . A. Quiqucrez p rétend

M aurice Millioud. 
D ’aprcs line photographie.
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que dans la p a rtie  N ord de l ’ancien évêché de Bêle et 
principalem ent dans la vallée de D elém ont, on re trouve  
de  nom breuses traces de forges prim itives d a ta n t des 
époques celtique, rom aine ou burgonde. L a prem ière 
m ention de g isem ents de fer da te  de 1179 : le pape 
A lexandre I I I  confirm e les possessions du chap itre  de 
Mou tie r-G randvai, en pa rticu lie r le d ro it d 'exp lo iter 
les m ines d ’E sch ert. E n  1598, des fouilles fu ren t faites 
à  Séprais p a r l ’évêque de Bale. On tro u v a  des gise
m en ts de 1er qui a lim en tèren t les forges de Courren- 
delin e t d ’U ndervelier p en d an t près de deux siècles 
pour les tro is  q u a rts  de leu r consom m ation. Des mines 
fu ren t ouvertes à Gourrendelin et à C hâtillon en 1624- 
1625, m ais l ’exp lo itation  en é ta it difficile. E n  1696, 
celle de Gourcelon fu t ouverte  et en 1705 celle de Vie
ques. Vers le m ilieu du X V II Ie s. on com m ença l ’ex
p lo ita tion  de la  m ine de Golliard, près de Courroux, 
l ’une  des plus im p o rtan tes , et vers 1840, celles des envi
rons de D elém ont. Ces dernières sont encore en ac tiv ité , 
avec celles de C ourroux. On estim e la  p roduction  des 
m ines du  J u ra  de 1845 à 1914 à  environ 900 000 to n 
nes ; la m oitié p rov ien t de D elém ont e t C ourroux,

Des gisem ents de fer m oins im p o rtan ts  on t été exploi
tés dans le L aufonnais, à  R oggenbourg, à  Löw enbourg, 
à  Bourrignon (de 1805 à  1820); ces tro is derniers ali
m en ta ien t les forges de Lucelle ; dans le Clos-du- 
Doubs, à  M ontm elon, à  Ghercenav ; en Ajoie, dans les 
environs de Charmoille, à R ocourt (exploités p a r  le 
duc de R an d an  de 1739 à  1744 pour les forges de Neuf- 
châtel en Franche-C om té) ; dans la vallée de la Suze 
pour le h au t-fo u rn eau  de R euchenette  aux  X V IIe et 
X V II Ie s.

La régale des m ines ap p a rten a it aux  princes-évêques 
de Bale en v e rtu  de la  bulle d ’or de 1356. Christophe 
Blarer fit é tab lir  pour son propre  com pte un  h a u t
fourneau à Gourrendelin e t une forge à U ndervelier ; 
il éd ic ta  des ordonnances pour l ’exp lo itation  des forêts, 
des m ines, des fonderies et des forges. Une adm in is
tra tio n  spéciale fu t créée, à  la tê te  de laquelle  é ta it un 
in te n d a n t appelé Bergvogt. A p a r tir  de 1663, il p rit le 
nom de d irecteur. Sous le régim e français, 1793-1815, 
les m ines é ta ien t p ropriétés privées à la condition to u 
tefois de re s te r  à  la disposition de la n a tio n . Les p ro 
priétaires o b tin ren t du gouvernem ent français des con
cessions éq u iva lan t à peu près à un  m onopole. Il en 
fu t de m êm e sous le régime bernois ju sq u ’en 1834 ; une 
loi su r les m ines fu t prom ulguée cette  année-là et rev i
sée en 1841 e t 1853. A ctuellem ent les usines Louis de 
Roll, à Choindez sont les seules à exploiter les m ines 
du Ju ra . —  A. Quiquerez : Notice sur les m ines, les fo
rêts et les forges de l'ancien évêché de Bâle. —  Les usines 
Louis de Boll et l ’industrie jurassienne du fer, 1914. — 
J ,  Feune ; Un mot sur la question de propriété des mines 
de fer du Jura  bernois. [G ustave Amweg.]

2. M ittelland. Quelques m ines de lign ite  on t été ex
ploitées à  Frienisberg , L angnau , t ru b sc h a c h e n  et 
B lapbach, m ais le peu de va leu r de ce charbon et le 
peu  d ’épaisseur des couches les firent b ien tô t a b an 
donner. Dans l ’E m m e et ses affluents, ainsi que dans les 
to rren ts v e n an t de la  région du N apf on a recueilli a u tre 
fois quelques p a ille ttes d ’or.

3. Alpes. Elles con tiennen t du m inerai de fer, de plom b 
et d ’argen t, ainsi que du charbon et du m arb re . Les plus 
im p o rtan ts  gisem ents de fer se tro u v en t dans l ’Ober- 
hasli ; ils on t été exploités du X V e s. à  la fin du X V II Ie s. 
La prem ière fonderie m entionnée se tro u v a it à  Biirglen, 
localité d isparue, à  une heure en aval de Meiringen. Le 
fer se tro u v e  à la P la n p la tte  et dans la crête frontière  
entre  Berne et U nterw ald , du B alm eregghorn à  l’Erzegg. 
Les U nterw aldiens exp lo itèren t aussi le m inerai de 
leur côté et le fondiren t dans le M elchtal, ce qui fut 
la cause de conflits, dont" Berne eu t à  s ’occuper en 1416 
déjà . L ’histo ire des m ines de fer du  H au t-H asli est 
p rincipalem ent celle d ’une lu tte  séculaire en tre  les p ro
priétaires des m ines et l ’É ta t ,  avec des désagrém ents 
de to u tes sortes et l ’opposition, ta n tô t  ouverte , ta n tô t  
sourde, des gens de la vallée. L ’É ta t  a tou jo u rs  a tta ch é  
une grande im portance à ce que l ’exp lo itation  fu t con
tinuée, afin principalem ent de devenir indép en d an t de 
l ’é tranger pour la livraison des m unitions. Les cens

consistaien t parfois en la seule livraison de boulets à 
l ’arsenal de Berne. La p lu p a rt des en trep reneurs, p a 
triciens bernois, gens de la vallée et é trangers, renon
çaient b ien tô t à leurs concessions ; m êm e les avances 
de l ’É ta t  ne p a rv en a ien t pas à  rendre  l ’exp loitation  
ren tab le . E n 1798, les in sta lla tions et les concessions 
m inières passèren t au  gouvernem ent helvétique, qui 
in sta lla  un  ad m in istra teu r. I , ’exp lo itation  ne ta rd a  pas 
à  ê tre  suspendue.^ Sous l ’Acte de m édia tion , les m ines 
firent re to u r à l ’É ta t  de Berne ; un  accord fu t conclu 
avec le H asli en 1813, p a r lequel le dom aine de l ’É ta t  
fu t bien défini. L ’explo itation  fu t défin itivem ent a b an 
donnée. Dans la  vallée de L au terb ru n n en  le fer fu t 
e x tra it p en d an t une période plus courte que dans le 
H asli. Ë n  1638, un  h au t-fo u rn eau  fu t élevé à  Zwei- 
lü tsch inen . Le m inerai ne p ro v en ait pas d ’Isenfluh. 
m ais de S techelberg et de S tufisteinalp  derrière L au ter- 
b runnen . Les galeries de Stufistein  é ta ien t déjà  a b an 
données il y a un  siècle et à S techelberg seul le lieu 
d it E rzp la tz  rappelle  cette  ancienne industrie . L ’Étal: 
fit là  aussi de fâcheuses expériences, de sorte  que l ’en
trep rise  d u t ê tre  abandonnée en 1686 et to u te  l ’in s ta l
la tion  vendue en 1715.

Plomb et zinc. De to u t tem ps, on a cherché dans les 
m ontagnes de l ’Oberland d ’au tres m étau x  que le fer ; 
ainsi, en 1711, du cuivre à  A delboden e t en 1700 du 
v itrio l à  U eschinental près de K andersteg . De nom 
breuses concessions fu ren t accordées pour l ’ex traction  
de l ’or, de l ’a rg en t ou d ’au tres  m étau x . A G uttan n en  on 
a re tiré  du  plom b, m ais la m ine é ta it déjà  épuisée au 
déb u t du  X I X e s. E n 1705, W olfgang C hristen o b tin t 
une p a te n te  pour la recherche du plom b et du zinc 
dans le fond de la vallée de L au terb ru n n en  ; il en trep rit 
des fouilles à Sichellauenen, m ais sans ré su lta t. D ’au tres 
rep riren t ses tra v a u x  ; ils découvriren t des gisem ents 
à  2 heures au-dessus de cet endro it en 1763. E n 1782, 
K asp ar Deggeler, de Schalfhouse, co n stitu a  une so
ciété d ’actionnaires qui abso rba  en v ing t-tro is ans un 
cap ita l de 130 000 fr. suisses. Sam . G runer, de Berne, 
lui succéda, m ais son en treprise  p rit fin vers 1807.

Charbon. Le charbon des Alpes bernoises, le lignite, 
se tro u v e  au  G uggisgrat, au-dessus de B eatenberg  et 
dans la  chaîne du Sigrisw ilergrat. Au F loschhorn et 
au N iederhorn, on a  e x tra it annuellem ent, de 1784 à 
1843, 400 à 4000 q u in tau x  de charbon. A E rlenbach , 
le lignite  fu t aussi exploité vers le m ilieu du X V II Ie s. 
Mais la m ine la plus im p o rtan te  fu t celle de la cluse 
à Boltigen, qui com pta 16 galeries de 1760 au  m ilieu 
du X I X e s. Ce charbon  fu t, en tre  au tres , envoyé à 
l ’usine à gaz de Berne. E n 1916. l ’exp lo itation  fu t reprise 
pa r suite de la pénurie  de com bustible, m ais sans succès 
de sorte que la m ine a été  abandonnée en 1921.

M arbre. Du m arb re  existe à  Grindelw ald. Au m ilieu 
du X V II Ie s., on exploita  les gisem ents que le recul 
du glacier in férieur av a it m is à découvert. L ’avance 
du glacier, vers 1770, recouvrit les carrières, m ais lors
q u ’elles fu ren t de nouveau à découvert, vers 1865, on 
ne songea pas à  recom m encer l ’ex traction  du m arb re . 
Les vieilles m aisons pa triciennes bernoises possèdent 
encore de belles chem inées faites en m arb re  de Grin del- 
wald. A la fin du  X IX e s., quelques p laques de m arb re  
fu ren t tirées de là pour le palais fédéral, l ’hôtel des 
postes et l ’université  de Berne. Les carrières de m arbre  
du B allenberg près de Brienz et du G adm ental, on t été 
exploitées p en d an t peu de tem ps ; celle de Goldswil, 
près d ’In te rlak en , a servi, en tre  au tres, à p av er la 
fosse aux ours de Berne. —  Voir A. Willi : Das E isen 
bergwerk im  Oberhasli, dans B T  1884. —  II.-C . E scher : 
M aterialen zu  einer... Gesch. des Bergbaues bei Trach- 
sellauinen, dans A lp in a  I I ,  1807 .— C. Schm idt : E r
läuterungen zur Karte der Fundorte von mineral. Roh
stoffen in  der Schweiz.—  Arch. d ’É ta t  B erne. [R.Z e l l e r . ]

D. C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  L ’industrie  m inière rem onte  
p robablem ent aux  R om ains, en to u t  cas au  h a u t m oyen 
âge. Dans le ren tier im périal de Louis-le-Pieux, la m ine 
de fer de M ontafon est signalée. Au X e s., le m oine 
saint-gallois E k k eh a rt le jeune cite dans ses Casus 
monasterii S ti. Galli des m ines au Jn lier. Le lieu dit 
Cam pfer au pied du col tém oigne en faveur d ’un gise
m ent, quoique dans la su ite  il n ’en a it jam ais été ques-
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tion  à  cet endro it. Le 28 m ai 1200, Egino von M atsch 
afferm e à L anfrancus del Pesce e t à  la com m une de 
Poschiavo to u te s  les m ines de cette  région. Ce fief 
fit re to u r aux  M atsch en 12-43 et ju sq u ’en 1470 on n ’en
ten d it plus p a rle r de cette  exp lo itation . E n 1317, le 
com te H enri du  Tyrol inféoda à K onrad  et Friedrich  
P la n ta  la  m ine d ’a rg en t de Scarl, e t en 1332 à  K onrad 
P la n ta  e t à  ses fils celle de V aidera su r l ’Ofenberg. 
La famille M armels fît p o u r ses propres m em bres en 
1338 un  tra ité  pour l ’exp lo itation  de la  m ine de fer de 
T inzen. Le roi Charles IX  confirm a en 1349 à  l ’évêché 
to u s ses d ro its sur les m ines depuis la L an d q u a rt ju s 
q u ’au Lufer dans le Bregaglia. E n  1356, Ludw ig von 
B randenburg , com te du  Tyrol, confirm a à  U lrich von 
P la n ta  la  concession des m ines situées en tre  M artins- 
b ru ck  et P o n ta lt dans le val Scarl. Les P la n ta  devaient 
lui verser chaque année le 10 % de l ’or et de l ’a rgen t 
obtenus, et 100 fers à  cheval, ainsi que 600 clous. Un 
long procès pour les m ines de la B ernina surg it en 
1460 en tre  l ’évêque O rtlieb von B randis et les P lan ta . 
Des m ines d ’a rgen t ex is ta ien t dans le val Models ; l ’abbé 
de D isentis o b tin t du pape en 1354-1366 la  reconnais
sance de celles-ci, q u ’il afferm a en 1366 à  divers par- , 
ticu liers des cantons voisins. Les m ines de Models fu 
ren t encore affermées en 1606. Au com m encem ent du 
X IX e s., la  société m inière de T runs fît faire des fouil
les pour tro u v er du plom b sur l ’alpe de Nadels e t dans 
le fond de la  vallée du m êm e nom .

D ans la Ligue Grise, l ’industrie  m inière fleurit su rto u t 
a u  X V e s. à  W altensburg , Buis, O bersaxen et dans la 
seigneurie de R häzüns. De longs conllits eu ren t lieu 
au  su je t des m ines de V aldera à cause des d ro its de 
suzeraineté que se d isp u ta ien t l ’A utriche et l ’évêque de 
Coire. Il en fu t de m êm e pour celles de Scarl. Après la 
guerre de Souabe, l ’em pereur M aximilien confirm a en 
1506 à  l ’évêque la régale et la concession des gisem ents 
e t  m ines que d é ten a it le chap itre  cathed ra l. Scarl 
re s ta  en m ains de l ’A utriche. A la fin du X V Ie s., les j  

m ines d ’arg en t de V aldera tom bèren t en décadence e t J  
p en d an t les troubles des Grisons l ’exp lo itation  fu t I 
com plè tem ent a rrê tée . Des m ines ex is ta ien t aussi I 
dans le bassin de l ’A lbula, ainsi à  O berhalbstein, 
exploitées au  X IV e s. Celles de B ergün, F ilisur, Alva- 
neu, Schm itten , W iesen, Arosa, P a rp an  et p a rticu liè 
rem en t de la  région de Davos son t m entionnées au 
X V Ie s. Les gisem ents d ’argen t, de cuivre, de plom b et 
de fer de F ilisur sont signalés la  prem ière fois en 1565. 
Au déb u t du X V Ie s. un juge des m ines fu t é tab li à 
D avos. A la  fin du siècle, il exerçait aussi les fonctions 
de juge crim inel e t de receveur. C hristian Gadm er, 
qui é ta it juge en 1588 rap p o rte  que cette  a.nnée-Ià il 
a  v isité  93 m ines (J N G G  X I). D ans la  ju rid ic tion  de 
Belfort on exploita  le fer e t le plom b, no tam m en t sur 
l ’alpe R am utz . Le m inerai é ta it fondu principalem ent à 
F ilisur. Non loin de la  rou te  W iesen-Schm itten  il y  
av a it une m ine de cuivre. Lorsque les X ju rid ic tions se 
rach e tè ren t de l ’A utriche, en 1640, la régale des m ines 
passa aux com m unes, ce qui influença défavorablem ent 
l ’industrie  m inière. Dans la région de Scham s, des mines 
son t signalées à  la  fin du X V Ie s. ; en 1570, q u a tre  sont 
en exp lo itation , une au-dessus de Zillis sur l ’alpe 
Daspin, une à A ndeer, une à F errera  et une mine 
d ’arg en t située sur l ’au tre  v e rsan t de la vallée. Ce sont 
des gisem ents d ’argen t, de cuivre et de plom b. Le sei
gneur de H aldenstein , T hom as von Ehrenfels, a  tiré 
l ’a rgen t pour la  frappe de ses m onnaies de la m ine de 
Zillis. Le m inerai é ta it fondu à A ndeer ou à Filisur.

Au débu t du X IX e s., la  fièvre des entreprises m i
nières gagna aux  Grisons beaucoup de personnes qui 
av a ien t été ruinées p a r la  guerre. E n  1804 fu t constituée 
à  Coire, la société m inière de T iefencasten. Elle acquit 
pour 74 000 II. la seigneurie de R eiclienau, don t elle 
p rit le nom , pour y  é tab lir des fonderies. On espérait 
découvrir des filons de cuivre e t d ’argen t. On releva 
des traces de m étal à  divers endroits, m ais nulle p a r t 
des gisem ents p e rm e tta n t une exp lo itation . L a société 
s ’est dissoute en 1812, avec de grosses pertes. Une a u 
tre société, dite Bündner Gesellschaft, se co n stitu a  en 
1818, form ée de personnes de la  Ligue Grise, m ais elle 
d u ra  peu. D ’au tres ten ta tiv e s  du m êm e genre eurent

encore lieu, m ais sans plus de succès. Un synd icat fu t 
fondé en 1805 pa r J .-U lr. Sprecher de Jen ins, qui com 
m ença dès 1811 à ex tra ire  le zinc et le plom b du Silber
berg près D avos. Un h a u t fourneau fu t élevé à K losters, 
où l ’on tran sp o rta  le m inerai, 3 à  4000 q u in tau x  p a r an  ; 
il subsista  ju sq u ’en 1833. Un deuxièm e h a u t fourneau, 
dressé à B elïaluna, ne du ra  que ju sq u ’en 1829. T oute  cette  
exp lo itation  occupa 100 à 150 personnes. D ans l ’espoir de 
trouver de l ’a rgen t, on te n ta  de ro u v rir les m ines de 
Scarl, ainsi que celles d ’or de Calanca. A grands frais on 
o b tin t un  peu d ’or, de quoi frap p er cent doublons de la 
m onnaie grisonne. Ces en treprises, e t d ’au tres , fondées 
au  cours du X IX e s., après de nom breux  insuccès essuyés 
p a r leurs divers p ropriétaires, cessèrent leu r ac tiv ité  
a v an t 1870. P e n d a n t la guerre m ondiale, alors que la 
pénurie de certains m étau x  et du bronze se fa isa it sen tir 
en Suisse, on reco u ru t aux  gisem ents de m anganèse de la 
Roffna et de Tinzen pour la fabrication  du ferrom anga
nese e t de l ’acier de m anganèse. De 1915 à 1921, plus de 

I cent wagons de m anganèse on t été tran sp o rté s  aux  fon- 
1 deries L. de Roll à Ghoindez (Ju ra  bernois). Dès 1918, le 

m anganèse fu t aussi tiré  d ’Inn erfe rre ra  (Canicül). A F la 
nell, où le fer oligiste est m élangé au  m anganèse, l ’ex
plo ita tion  a cessé il y  a quelques années. Une p a rtie  du 
m inerai é ta it absorbé pa r la Société de la  Lonza. — Voir 
P lacidus P la ttn e r  : Gesch. des Bergbaues der östl. Schweiz. 
— J.-A . Sprecher : Gesçh. der 3 Bünde  I I ,  135. —  C.-M. 
Salis-M arschlins : Ueber den Bergbau in  Bünden, dans 
Neuer Samm ler 1806, 491. — B M  1861, n° 9. —  Fried. 
Salis : Beiträge zur Gesch. des biindn. Bergbauwesens, 
dans JN G G  1861, 219. —  Ch.-G. B rügger : Der Bergbau 
in  den X  Gerichten, dans J N G G  1864-1865, p. 47. — 
Pater Plac. a Spescha, 256. — P . Lorenz : Z ur Gesch. 
des Hochgerichts Greifenstein, 150. —  Doc. concernant 
la m ine de Davos, 1807-1857, à  la Bibi. can t. [L. Joos.]

E . C an to n  de N e u c h â te l .  I. M ines d’asphalte. C’est 
au m édecin grec E irin i d ’E irin i, que l ’on doit la dé
couverte des m ines d ’asphalte  de T ravers. Il o b tin t 
une concession le 5 octobre 1718, m ais l ’exp lo itation  fu t 
suspendue après une v ing ta ine  d ’années. Elle fu t re 
prise en 1782, et dès lors les concessionnaires changèrent 
souvent, ju sq u ’au m om ent où les m ines fu ren t rem ises 
(1873) à  une com pagnie anglaise, qui les exploite encore 
au jo u rd ’hui. Le prem ier gisem ent connu se tro u v a it  au 
Bois de Croix sur T ravers ; il fu t exploité ju sq u ’à  épu i
sem ent au  X IX e s. Le 19 ju in  1867, l ’É ta t  de N euchâtel 
s ’a ttr ib u a  la p ropriété  des gisem ents d ’asphalte  du can
ton p a r la  loi sur les dro its régaliens. Il fît explorer alors 
les g isem ents pa r des sondages qui perm iren t de cons
ta te r  leur très grande im portance, soit en épaisseur, 
soit en superficie, su r la rive droite  de l ’Areuse. C’est 
là que l ’exp lo itation  se poursu it actuellem ent.

A Saint-A ubin , un  gisem ent a sphaltique  é ta it connu. 
Il donna lieu à  une dem ande de concession en 1848, m ais 
sa faible ten e u r en b itu m e  ne perm it pas de con tinuer 
l ’exp lo itation  après 1870. —  Voir II . Schard t : Notes 
sur les gisements asphallifères dans le Jura , dans Bull. 
Sc. nat. Neuchâtel, 37, p. 398. —  Q uartier-la-T en te  : 
Le canton de Neuchâtel, I I e série, p. 840 ; I I I e série, 
p. 735. — A rch. d ’É ta t  N euchâtel.

I I .  M ines de fer. A la fin du X IV e s., on signale à  
Saint-Sulpice, près de la  Tour B ayard , une forge. C’é ta it 
le déb u t de l ’industrie  m étallu rg ique qui d evait connaî
tre une certaine  p rospérité  à Saint-Sulpice aux  X V e et 
X V Ie s. Des concessions régulières fu ren t accordées 
en 1461 et 1470 pour des h au ts  fourneaux . A cette  der
nière da te  il en ex ista it tro is . Le m inerai é ta it e x tra it 
près des B ayards et à la C ôte-aux-Fées, sans q u ’on 
puisse dé term iner l ’em placem ent exact. Il é ta it de m a u 
vaise qualité  et en q u an tité  insuffisante pour a lim enter, 
au X V Ie s. les fourneaux  de Saint-Sulpice. Les fondeurs 
devaient s ’approvisionner en Bourgogne. Leur industrie  
végéta  et, en 1576, un seul h a u t fourneau é ta it encore 
toléré au  V al-de-T ravers. E n  1591, quelques personnes 
des Verrières et de la C ôte-aux-Fées ob tena ien t de pou
voir vendre leur m inerai à  l ’é tranger. Au N oirvaux, 
égalem ent, fu t édifié un h a u t fourneau, en 1566, pour 
y fondre le m inerai de la  C ôte-aux-Fées.

Toute cette  activ ité  se ra le n tit au cours du X V IIe s. ; 
m ais une nouvelle te n ta tiv e  fu t encore fa ite  p a r Jo n as
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Sandoz en 1682. Il o b tin t une concession générale pour 
l ’exp loitation  des h au ts  fou rneaux  du V at-de-Travers, 
m ais son en treprise  échoua quelques années plus ta rd . 
—  Voir H enri B ovet : L ’exploitation du fer au Val- 
de-Travers. —  M N  1920, p. 52. [L . M.]

F. O b w a ld . Le protocole de la  landsgem einde de 
1551 d it q u ’une m ine de fer est connue dans le M elchtal 
depuis plus d ’un siècle. On l ’afferm a en dix p a rts . Les 
en trep reneurs av a ien t l ’obligation  de céder le fer au  pays 
avec un  rab ais d ’un  tie rs sur le p rix  du m arché ; ils 
ne devaien t pas occuper plus de v ing t personnes ne pos
sédan t pas le d ro it de bourgeoisie can tonal. A la  m ine du 
M elchtal se ra tta c h a ie n t un m artin e t et une forge à  limes 
à  K ern m att, L ’en treprise, peu b rillan te , to m b a  en fa il
lite  en 1561 et fu t liquidée en 1563. Elle fu t rem ise pa r 
la landsgem einde à divers particu liers en 1620. Les m i
neurs devaien t a lim en ter le pays en fer ; pour chaque 
q u in ta l exporté  ils ava ien t à  p ay er une livre de péage. 
La m ine d evait partic ip e r aux  frais du culte  du M elchtal. 
Elle connut encore p lusieurs p ropriétaires ; en 1685, le 
gouvernem ent s ’in téressa  à  l ’en treprise, qui fit faillite 
deux ans après. E n  aoû t 1689, afin d ’épargner de n o u 
veaux  frais au  pays on m it le feu à. la m ine.

A A lpnach, on espérait tro u v e r du  sel en suffisance 
p our p e rm ettre  une exp lo itation . Une concession fui 
accordée en 1632 aux  frères Jo h an n  et Jak o b  W irz, 
m ais ils n ’en firen t pas usage. E n  1698, on fit ven ir un 
spécialiste de Salzbourg, qui déclara avoir tro u v é  du 
sel à  E ichiried . On com m ença les fouilles et en m êm e 
tem ps on fit dire tous les jo u rs p en d an t un mois la 
m esse au  couvent des capucins de Sarnen. On organisa 
m êm e une procession ju sq u ’à  Sächseln. L ’exploitation  
se révéla non ren tab le . — K üchler : Chroniken von Kerns
u. A lpnach. — B usinger : Gemälde der Schweiz : Unterival- 
den. —  Protocole du Conseil d ’Obwald. [AI.Truttm ann.]

G. C a n to n  de S a in t-G a ll. A l ’âge du fer déjà, on 
a  e x tra it e t trav a illé  le fer dans le pays de Sargans et 
n o tam m en t au Gonzen. C’est là aussi p ro b ab lem en t que 
les R om ains trav a illè re n t le fer. Un diplôm e, peu t-ê tre  
faux , de l ’em pereur H enri I I I  m entionne les m ines du 
pays de Sargans en 1050. Dès le X IV e s., on possède des 
données plus précises sur les fonderies de fer à  Pions, 
Mels, F lum s. Les m ines é ta ien t une régale du com te de 
Sargans e t lui ra p p o rta ie n t en 1398 u n  revenu  de 
161 livres. Le com te inféoda l ’ex trac tio n  et le trav a il du 
m inerai à  des vassaux , qui, p en d an t p lus d ’un  siècle, 
fu ren t les seigneurs de Griffensee. Le fer, tran sfo rm é  sur 
place en acier, é ta it expédié d ’abord  dans les cantons 
puis à  l ’é tranger. A p a r tir  de 1483, les V II cantons 
gouverneurs du com té de Sargans d ev in ren t possesseurs 
de la régale. Dès le m ilieu du X V II Ie s., l ’entreprise 
déclina de plus en plus, la  fonderie fu t transférée  à 
Pions en 1823 ; elle fu t abandonnée en 1868, m ais une 
te n ta tiv e  de rep rendre  l ’exp lo itation  fu t encore fa ite  en 
1878, ainsi que p en d an t la  guerre m ondiale. Sous le 
nom  de Eisenbergwerk Gonzen, un syndicat fu t constitué , 
m ais la  concurrence du m éta l é tran g er ne l ’em pêcha 
pas de se développer.

Du lignite  et de la houille schisteuse ont été  exploités 
à diverses époques e t dans différents endroits du can
to n . Ainsi, à  Schanis de 1824 à 1860, puis à nouveau en 
1917, m ais sans g rand  succès. A U znach dès 1821, cer
taines années, on o b tin t ju sq u ’à 50 000 tonnes. E n 1911, 
la  dernière m ine de Ricicli fu t abandonnée  ; à  Eschen- 
bach, l ’exp lo itation  com m ença au  m ilieu du X I X e s. 
et d u ra  ju sq u ’en 1876. D ans le te rrito ire  com m unal de 
N iederuzwil du lignite é ta it e x tra it  en 1805 déjà et de 
nouveau en. 1830, m ais l ’en treprise  n ’é ta it pas ren tab le . 
La plus ancienne m ention  de l ’exp lo ita tion  de houille 
schisteuse à Mürswil rem onte  à  1827 ; elle fu t continuée j 
p a r  in tervalles et su r une p e tite  échelle ju sq u ’en 1896 ; 
reprise, en 1918, elle d u t ê tre  abandonnée en 1920. — 
Voir Scheibener : Die M örschwiler Schieferkohlen, dans 
Rorschacher N bl. 1919. —  Le m êm e Das Eisenberg- 
werk am Gonzen, ibid. 1920. — L etsch  : Beiträge zur  
Geologie der Schweiz. —  Schm idt : E rläuterungen zur 
Karte der Fundorte von m ineral. Rohstoffen. —  N aef : 
Chronik, p. 774. —■ Müller : Gesch. von F lum s, 66. — 
St. Galler N bl. X I I I ,  48. —  St. Galler Blätter 1917, 
n°8 12, 16-18. [Bt. I

H . C a n t o n  d e  S o l e n n e .  On p e u t p résum er que du 
fer a  été e x tra it et trav a illé  dans le canton de Soleure 
aux  tem ps p réh isto riques, m ais la preuve m anque . Dès 
le m oyen âge l ’on possède des m entions do m ines de fer : 
à  Falkenste in  1480, B echburg 1482 ; le m éta l é ta it t r a 
vaillé à  W elschenrohr en 1530, à  H erbetsw il 1539, à 
M atzendorf 1542, à  B alsthal 1559, à  G änsbrunnen 1565. 
Au X I X e s., on t ira it  encore du m inerai de Egerkingen 
et de (Ensingen. Des fouilles fa ites à O lten au X I X e s., 
restè ren t sans ré su lta t. La région de la D ünnern  a vu  les 
derniers h au ts  fourneaux  soleurois. D ans le prem ier 
tie rs du X I X e s., les m ines de B alsta l e t de Ramiswil 
é ta ien t particu lièrem en t p roductives. Celle de Laupers- 
dorf liv ra  son m inerai au h a u t fourneau  de E lu s ju s 
q u ’en 1877. Des m ines é ta ien t exploitées en 1511 à 
Beinwil, à  Erschw il 1543, à  T ierstcin  1554 ; à E rlins- 
bach vers 1484, à Gosgen 1485, E lenberg  1548, Granges 
170/. Du m inerai fu t aussi e x tra it à  Seewcn en 1813. — 
P. S trohm eier : Der K t. Solothurn, 93. —  W . F lu rv  (et 
de m êm e F. Schwab) : Die industr. E ntw icklung des 
Kts. Sol. — Schm idt u. H edinger : Die. L . v. Roll'sehen  
Eisenwerke. [K.]

I .  C a n t o n  d u  T e s s i n .  Le Tessin est. riche en m in e
rais, m ais l ’ind u strie  m inière n ’a  jam ais  eu une grande 
im p o rtance . Au X V e s., il d u t ex ister aux  environs 
de Bellinzone une m ine de ru b is . E n  1482, un  A n
drea de Bellinzone o b ten a it du duc de Milan la con
cession de pouvoir ex tra ire  des rub is de la  m ontagne  
de Sasso. P rès de C arena dans le val M orobbia, on ex
p lo ita  au X V e s., une m ine de fer. E n 1464, Bartolom eo 
M uggiasca ob ten a it la concession e t constru isait un four
neau , qui fu t incendié dans la cam pagne de Giornico. 
L ’explo itation  con tinua  après cette  destruction , m ais 
on ignore ju sq u ’à  quelle époque. E n  1792, Giovanni 
B runi constru isit sur cet em placem ent un  nouveau 
fourneau, qui to m bait déjà  en ru ines en 1853. Breno 
posséda aussi une m ine de fer qui fu t exploitée de 1823 
à 1827. A Arogno de la houille fu t e x tra ite  p en d an t quel
que tem ps, et des ten ta tiv e s  d ’en t ire r  aussi du val Colla 
fu ren t faites pendant, la  guerre m ondiale. Une m ine 
d ’or à  A stano-Sessa fu t ouverte  au X I X e s. e t exploitée 
jusque  vers 1880. Une société s ’est constituée  en 1907 
pour ex tra ire  e t trav a ille r des schistes b itu m eu x  à  Me- 
ride. Des ten ta tiv e s  faites dans la  seconde m oitié du 
X V II Ie s. d ’ex tra ire  des m inerais su lfureux dans l ’On- 
sernone, de rechercher de l ’or ou de l ’a rgen t ne sem blen t 
pas avoir été couronnées de succès. — Lavizzari : 
Escursioni. — BStor. 1880, 1883, 1885, 1894, 1900 
—  Gli schisti b itum inosi di M eride. [C. Trezzini.]

E . C a n t o n  d e  T h u r g o v i e .  Au m ilieu du X I X e s. on 
co n sta ta  la présence de couches de houille à  M am m ern. 
E rm atingen , B ernrain , H erdern , m ais l ’im portance  du 
gisem ent n ’é ta it pas suffisante pour p e rm e ttre  de l ’ex
ploiter. L ’affaire en re s ta  là  ju sq u ’à la  guerre m on
diale. E n  1916, 1917, la m aison G. W einm ann, à  Zurich 
fit faire des fouilles à E alch ra in , qui p rodu isiren t en
viron 200 tonnes de houille piciform e. Celle-ci av a it 
une fo rte  ten eu r de soufre. D ans les années su ivantes, 
la m aison S trom eyer de K reuzlingen fit creuser par 
des m ineurs allem ands in te rnés, une galerie de 70 m . 
dans l ’in té rieu r de la  m ontagne. Lorsque la  couche 
houillère se p e rd it ensuite d ’une dislocation des assi
ses, les fouilles ne fu ren t pas continuées. —  M itteil. d. 
Thurg N alurf. Ges. X X II , X X I I I .  [Sen.]

L. C a n t o n  d e  V a u d .  Le Ju ra  con tien t du fer, le 
Gros de Vaud de la houille, la région de Bex du sel. Le 
28 jan v ie r 1480, l ’abbé du lac de Jo u x  concéda à 
V ionet R ochat le cours de la L ionnaz avec facu lté  d ’y 
ériger des forges et des hau ts-fou rneaux . E n  1563, 
to u tes les m ines de fer de la vallée de Jo u x  fu ren t aber- 
gées à  Jean  Pollens, déjà p roprié ta ire  d ’un  h a u t fo u r
neau. E n  1670, la p lu p art des h au ts  fourneaux  de la 
vallée é ta ien t alim entés p a r le m inerai v en an t de B our
gogne. L ’explo itation  de la  m ine des C harbonnières fu t 
reprise en 1734 pa r la  m aison Ja q u e t, de Vallorbe, 
m ais abandonnée cinq ans plus ta rd . Vers 1490, R obert- 
Jean , surnom m é Jaq u es, reçu t du duc de Savoie, le 
d ro it de t ire r  to u t  le m inerai de fer q u ’il p o u rra it t ro u 
ver dans la région de Sainte-C roix. Il éleva u n  h a u t 
fourneau probab lem en t à  la Mouille M ugnon. E n 1595,
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François de L ugrin, de Morges, é ta it m aître  des forges 
de Sainte-C roix. D ’au tres é tablissem ents fu ren t établis 
dans la  région, m ais les h au ts  fourneaux  s’é te ignirent 
peu à peu, sous l ’effet de la concurrence é trangère . Le 
dernier, au  Bas de N oirvaux, fu t d é tru it en 1811. Un 
com ité s’est constitué  en 1919 pour reprendre  l ’exploi
ta tio n  des m ines de fer de l ’A uberson. A Vallorbe, l ’in 
dustrie  du fer serait plus ancienne encore p u isq u ’on 
rap p o rte  au  p rieu r de R om ain m étier, G aufred, v ivan t 
en 1285, l ’étab lissem ent de la  Ferrière  connue au jo u r
d ’hui sous le nom  de La D ernier. Claude de Franque- 
fo rt, d it M atthey , est forgeron à Vallorbe en 1403. 
Pierre V alloton, am od ia ta ire  dès 1495 des forges du 
P on t, reçu t en 1528, du p rieu r de R om ainm ôtier, celles 
du Vivier. Ce fu t là  l ’origine de l ’im p o rtan te  industrie  
m étallu rg ique de V allorbe. Des m ines de fer on t été 
trouvées ailleurs encore, ainsi en 1670 une concession 
fu t accordée à Moïse V annay  pour une m ine à  Ursins. 
D ’au tres  concessions fu ren t obtenues pour ex tra ire  
l ’or et l ’a rgen t au  X V Ie s., m ais on ne sait si des fouil
les on t été entreprises. La D ent de Vaulion p assa it pour 
recéler de l ’or, tou tefo is l ’exp lo itation  ne p a ra ît pas 
avoir donné de ré su lta t appréciable. Des m ines d ’as
p h a lte  y  on t été  exploitées, aux  É po isats, vers 1840.

Des m ines de houille ex isten t, dit-on , en tre  L au 
sanne et Cossonay, m ais seules les houillères de B elm ont 
et de P au d ex  on t été  sérieusem ent exploitées. Elles 
é ta ien t déjà  ouvertes en 1713. L ’explo itation  a  été 
continuée ju sq u ’à nos jou rs, m ais le g rand filon, qui 
co m p ta it à l ’origine 90 cm. d ’épaisseur, n ’en a  plus que 
30. —  D H V .  —  Arch, can tonales vaudoises. —  Notes 
de R aoul Campiche. — Pour les salines voir article  
B e x .  [ M a x im e  R e y m o n d . ]

M. C a n to n  du V a la is .  Anthracite. S tu m p f raconte  
dans sa chronique (X I, chap. II) , q u ’on a  commencé 
en Valais, en 1540, à  creuser des roches qui b rû la ien t. 
P en d an t longtem ps les paysans et les forgerons de la 
région exp lo itèren t seuls ces roches pour des usages 
dom estiques ou pour des fours à  chaux. E n 1728, le 
charbon é ta it déclaré du dom aine seigneurial. Au com
m encem ent du X I X e s. on com m ença à creuser des ga
leries. E n 1858 on co m pta it 26 concessions pour mines 
d ’an th rac ite , m ais on ne trav a illa it que dans q u a tre  : 
Collonges, Chandolin, A proz et B iendron. L ’an th rac ite  
se tro u v e  sur deux zones : une in te rne, du col de Balm e 
aux D ents de M ordes, et une externe, du  G rand Saint- 
B ernard  à Si on e t à Tourtem agne.

Zone externe : Collonges, m ine exploitée p a r une so
ciété genevoise dans les années 1830, puis abandonnée 
et reprise en 1853. Elle est actuellem en t exploitée par 
la Société d ’a n th rac ite  de C ollonges-V ernayaz-Salvan. 
Dorénaz, m ine ouverte  en 1850, p roduisit bien peu pen
d a n t longtem ps. E n  1920 elle expéd iait dix wagons pa r 
jou r. Elle fabrique elle-même des b riq u ettes , des «bou
lets Dor », Société P icard -P ic te t.

Zone interne : P rès d ’Orsières e t de Sem brancher, 
les m ines des P lan ard s et des Arpailes, exploitées de
puis 1857. Celles d ’É tab lons e t d ’Isérables ont été re
prises en 1913 ; elles a p p artien n en t à la Société d ’a n 
th rac ite  de Sion. N endaz possède deux concessions : 
Aproz e t B iendron, exploitées assez v ivem en t au m i
lieu du X IX e s. Chandolin est exploité d ’une façon 
continue depuis 1851 ; une nouvelle société a été fondée 
avec un  cap ital en m ajeure  p a rtie  é tranger. L a guerre 
a provoqué la  réouvertu re  des m ines de B ram ois et de 
T ourtem agne. Grône, presque to u jo u rs  en activ ité , a 
donné parfois des résu lta ts  assez in té ressan ts . L a m ine 
de F  erden dans le L otschen tal ne date  que de 1916. 
E n 1918, on com pta it 50 concessions, don t 14 é ta ien t 
exploitées pa r h u it sociétés.

La p roduction  to ta le  des m ines d ’a n th rac ite  valai- 
sannes é ta it en 1857-1858 d ’environ 9500-10 000 to n 
nes ; en 1917, de 4000-5000 tonnes ; en 1918, de près 
de 34 000 tonnes. Les cap itau x  investis dans ces en tre 
prises se m o n ten t à  environ dix m illions de francs. [L.S.'j

Les m ines métallifères les plus connues sont celles 
de la F orê t du Peiloz (Jeu r du Payo) dans la vallée de 
Bagnes (argent) et de Gondo (or). L a prem ière, décou
verte  p a r  des Bernois vers 1490, jo u a  un  rôle im p o rtan t 
dans l ’histoire pa r les com pétitions auxquelles elle

donna lieu en tre  l ’évêché de Sion e t l ’abbaye  de Saint- 
M aurice, puis en tre  le card inal Schiner et Georges 
Supersaxo. On p eu t supposer q u ’elle fu t trè s  p roduc
tiv e  un  certa in  tem ps, m ais en 1723 elle é ta it défin iti
vem ent épuisée. Des sondages opérés en tre  1852 et 
1855 n ’on t pas donné de ré su lta t. Une m ine de plom b 
argentifère  découverte  vers cette  époque au  col Vache
re i, en tre  Bagnes e t Isérables, fu t exploitée p en d an t 
peu de tem ps.

L a m ine d ’or de Gondo fu t abandonnée vers 1820. 
l ’exp lo itation  fu t reprise en 1894 p a r la  Société des 
mines d ’or de l ’H elvétie. On o b tin t 33 kg. d ’or d ’une 
va leur d ’environ 100 000 fr. Les tra v a u x  on t été 
abandonnés en aoû t 1896 et les in sta lla tions vendues 
en 1913 à  G. L orétan  et E . B ürcher, à  Sion. L ’or de 
Gondo a servi en 1897 à frap p er 72 pièces de 20 fr. suisses.

Des m ines d ’a rgen t son t m entionnées à  Eischoll aux 
X V Ie et X V IIe s., dans le val d ’A nniviers en 1514; dans 
cette  vallée on a ex tra it du nickel et du cobalt vers 1820 
et 1860. Le m assif du M ont Chemin, entre  M artigny e t 
Sem brancher, est riche en fer. Des in sta lla tions pour 
ex tra ire  ce m inerai on t existé au  lieu d it les T rappistes : 
rem ises en é ta t  vers 1862-1863, elles son t retom bées 
p resque au ssitô t dans l ’abandon . Une nouvelle te n ta tiv e  
en 1919 eut le m êm e sort. L ’exp lo itation  eu t aussi lieu 
vers les V allettes (Bovernier) où une fonderie fu t em 
p ortée  en 1818 p a r la D ranse, au  h a u t de B overnier et 
su rto u t au  lieu dit Chez les Large, où l ’on tro u v a it éga
lem ent du plom b. Ce m inerai a lim en ta  partie llem en t 
les fonderies d ’A rdon avec celui tiré  de la Chamosence. 
La vallée de B inn posséda autrefo is d ’im p o rtan tes 
m ines de fer, m ais elles son t abandonnées depuis plus 
de deux siècles. Les m ines de plom b de R otenberg  dans 
le L otschen tal on t été exploitées vers le m ilieu du 
X IX e s. ; celles de Cocorier sur É vionnaz son t a b an 
données depuis 1765. U ne m ine de plom b e t cuivre à 
Comtesse, val d ’ITérens, a  été rem ise en activ ité  au 
débu t du X X e s., après avo ir été p lusieurs fois exploi
tée  dès 1570. — Voir Gerlach : Bericht über den Berci- 
bau im  K t. W allis. — C. Schm idt : Erläuterungen zur  
Karte der Fundorte von m ineral. Rohstoffen. — Leo 
W ehrli : H at die Schweiz wirklich keine Kohlen ?, dans 
Schweiz. Export Revue 1917, n° 234 .—  E . H öhn : W alli
ser Anthracite, dans S B  1917. —  R eichesberg I I I .  — 
Couchepin : Nos m ines, dans Gazette du Valais, 13 m ars 
1919.—  Scheibener : S.hw eiz. Kohlenlagerstätten. [L C.]

N. C a n to n  de Z oug. E n  1835, K asp ar-Jo s . S taub 
tro u v a  dans la  fo rêt en tre  le G ottschalkenberg  et G reith 
de la  houille schisteuse. Il o b tin t une concession en 1830 
et fonda l ’année su ivan te  une société pour exploiter ce 
g isem ent. Des galeries fu ren t creusées dans la  m on
tagne , m ais avec un  succès p a rtie l. S taub  fu t m is en 
faillite  en 1840, so rt q u ’éprouvèren t aussi ceux qui 
v o u lu ren t continuer l ’exp lo itation . Les recherches te n 
tées p a r des bourgeois de Menzingen à O bersparen 
au N ord-E st du G ottschalkenberg  ju sq u ’à  H in te rtan n  
(Ober-Æ geri) pour tro u v er du  charbon  fu ren t b ien tô t 
abandonnées. — Voir M ühlberg : Beiträge zur K ennt
n is des Zugerlandes, suppl. du  Bericht über die Industrie
schule Zug, 1863. — B. S taub: K ant. Zug , dans N Z u . gr. 
Z. 1887, n° 97. [A. W .]

IVI IN G . Fam ille des deux U nterw ald , paroissienne de 
K erns (citée en 1420 et é te in te), de L ungern (1561). 
Giswil (1564) ; com m unière de Schw'ândi (1562), de 
S tans (1571, est é te in te). Les branches on t des armoiries 
différentes. H a n s ,  f  1499 au Schw aderloch, H e in i ,  
t  1525 à Pav ie. —  1. U l r i c h ,  b a n n ere t et m em bre du 
Conseil 1588, eu t un  procès au  su je t d ’une chaîne d ’or 
reçue du roi de F rance. — 2. M e l c h i o r ,  du Conseil 
e t b an n ere t, négociateur et a rb itre  en 1653 lors du soulè
vem ent des paysans à Lucerne. —  La famille fu t souvent 
représentée au Conseil e t au  tr ib u n a l des XV. —
3. J o h a n n ,  de L ungern , 1820-1885, in s titu teu r, 
p rê tre  1847, curé de Lungern  1855, dém issionnaire 
•1859, in specteu r scolaire 1849. A u teu r d ’écrits religieux, 
philosophiques, h isto riques et de m anuels d ’enseigne
m en t. On connaît su r to u t son Bruder N iklaus v. d. Flüe, 
en 4 vol. —  4. P e te r - A n to n ,  de Schw ändi, m édecin, 
1851-1924, du Conseil 1876, juge 1878 et p résiden t de la 
h au te  cour 1901-1910, présiden t du G rand Conseil 1880-
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1881 et 1903-1904, m em bre du Conseil na tio n a l 1890, 
du Conseil d ’ad m in istra tio n  des G. F . F . dès l ’origine. 
L andam m ann  1910, 1912, 1914, 1916, 1918, 1920, 1922, 
énergique p a rtisan  du m ouvem ent antialcoolique, délé
gué aux congrès de M ilan, Londres, La H aye et W ashing
ton , fo n d a teu r de la B anque cantonale  d ’Obwald et

p résiden t du Conseil de 
B anque depuis 1886, jo u r
naliste , poète en dialecte 
et pub lic iste . — V oir D ü r
rer : E inheit Unterw. — 
K üchler : Chroniken von 
Sarnen u. Kerns. — Le 
m êm e : Geneal. Notizen.
—  Druckerzeugnisse Ob
waldens. — OG 1904. — 
T ru ttm an n  : X V n e r  Ge
r ic h tin  Obwalden. — Obw. 
Volksfr. 1885 et 1924.
—  Bruder K lausen-K a
lender 1925. — G fr. 41,
6 8 .  [A l .  T r u t t m a n n . ]  

M I N G A R D .  Fam ilie 
v a u dolse de Chapelle 8 / 
Moudon dès le X V Ie s . — 
G a b r i e l ,  1729-1786, pas- 

P e te r-Anton Ming. teu r à  Giez 1765-1770, a
D ’après une lithographie Orbe 1770-1779, à  Assens

(Bibl. N at. Berne). 1778-1786, f  à L ausanne
au ch âteau  de Beaulieu 

q u ’il av a it con stru it. C ollaborateur à  l ’Encyclopédie
d ’Y verdon, a u te u r de p lusieurs m ém oires, don t un
Abrégé élémentaire de l ’histoire naturelle 1777. — Voir 
de M ontet : Dictionnaire. [M. R.]

IVI I NG A R D IN I. Vieille fam ille de la V alteline, é ta 
blie su r to u t à Sondrio. —  J o h a n n e s - A n d r e a s ,  chance
lier de la V alteline lors du m assacre de 1620, pro tégea 
les réform és dans la m esure de son pouvoir, m ais sans 
succès, ém igra plus ta rd  à Venise. —  G r e g o r i o ,  d ’une 
branche  p ro tes tan te  de la famille échappée aux  m assa
cres, 1645-1697, p a steu r à Brusio 1669-1697, su b v in t de 
là, le plus souven t en secret, aux  besoins religieux des 
réform és qui re sta ien t dans la V alteline. [J.-R. Truoo.] 

M I N G E R .  Fam ille de 
M ülchi (Berne). — R u 
d o l f ,  * 13 nov. 1881, 
agricu lteu r à Schöpfen, 
présiden t du p a rti des 
paysans bernois dès 1918, 
conseiller na tio n a l 1919 et 
p résiden t 1928, dép u té  au  
G rand Conseil 1922, m em 
bre du Conseil d ’adm in is
tra tio n  de la  B anque n a 
tionale, lieu tenant-colonel 
d ’in fan terie . — A n n . des 
autorités fécl. 1927 [H . T r.]

M I N I M E S .  Ordre re li
g ieux fondé pa r saint. F ra n 
çois de Pau le  e t approuvé 
par le pape S ixte IV on 
1474. Des m inim es de la 
province de Bourgogne 
v in ren t s ’é tab lir  dans le 
can ton  de F ribourg , en 
1620 à R om ont, en 1622 
à  E stav ay er - le - Lac. Ils 
ava ien t pour m ission de 
développer l ’in stru c tio n  
religieuse du peuple par 
des p réd ications et des 
catéch ism es. E n 1725, des 
conflits avec les au to rités 
civiles forcèrent les m in i
mes à q u itte r  R om ont; en 
1728, le provincial ra p 
pela en France les m inim es d ’E stav ay er. — v. Müli- 
nen : Helvetia Sacra I I . — Dellion : Diet. V et X . — 
G rangier : A nnales d ’Estavayer. [J. N.]

M IN I S T É R I  A U X .  Voir a r t. F é o d a l i t é .  Sur l ’em

ploi de ce term e en français, cf. A S  G 1916, p. 270 ; 
1917, p. 37, 183.
M I N I S T R A U X  ( Q U A T R E - ) .  Nom donné à  l ’a u to 

rité  exécutive de la ville e t bourgeoisie de N euchâtel du 
X V e s. à  1848. Il dérive de m inisteriales, m in isté riaux , et 
désignait les gouverneurs de la ville, au nom bre de 
deux d ’abord , puis de q u a tre , d ’où l ’expression Q uatre- 
M inistraux. Au X IX e s. le collège des Quatre-M inis- 
tra u x  se com posait de neuf personnes : les q u a tre  m aî
tres bourgeois, le ban n ere t, les deux m aîtres des clefs, 
le secrétaire  de ville e t le p rocureu r de ville. —  W . P ier- 
reh u m b ert : Diet, du parler neuchâtelois. I[L. M.]

M I N N  I C H ,  J o h . - A l o i s ,  de B aden, 1801-1885, 
D r m ed. h. c., m édecin à Mellingen 1825-1832, à  B aden 
de 1832 à  sa m o rt, a u te u r de Baden in  der Schweiz, et 
de deux volum es de poésies. — K S A  15, p. 484.[H . T r.] 

M I N  N I G .  Fam ille valaisanne originaire de Goppis- 
berg, où on la tro u v e  au X IV e s. e t d ’où elle se rép an d it 
à  G luringen, Mörel, R ied-M örel, N aters, B e tten  e t B ri
gue. —  T h o m a s ,  de Mörel, n o ta ire , fiscal de l ’évêque 

j 1510-1514. —  J a k o b - M i n i c h o v e ,  qui a p p a rtie n t pro- 
; bab lem ent à  la  m êm e fam ille, é ta it diacre e t chapelain 

à  M unich lo rsq u ’il conduisit, en 1419, à  Thom as in 
der B ünden 400 hom m es d ’arm es qui p riren t p a r t  à  la 
bata ille  d ’U lrichen. — B W G  I I I .  —  Im esch : Landr.

' Absch. I. —  Le m êm e : Gesch. v. Naters. (D. I .]
M I N N O D ,  F l o r e n t i n ,  augustin , lec teu r de philo

sophie au couvent de F ribourg  1660, p rieur à F ribourg  
1668, 1675, p rovincial 1672, p rieur à Colmar 1684; 
t  1684. — v. M ülinen: Helvetia Sacra. —  Archives d ’É ta t  
F ribourg . [J .  N .]

M I N O L I , A n t o n i o ,  s tu ca teu r e t pe in tre  tessinois 
du X V IIe s. Avec P ier-Francesco Pancaldi-M ola il dé
cora une des chapelles de l ’église paroissiale de Ce- 
rentino . —  Vegezzi : Esposizione storica. — M onti : 
A tti. [C. T.]

M I N U S I O  (C. Tessin, D. Locarno. V. D C S). Com. 
et paroisse. E n 1219, M enuxio  ; 1345, M enusio. A rm o i
ries : d ’a rgen t à un  lion de gueules te n a n t une épée 
de sable, à une fasce b rochan te  d ’azu r (adoptées en 
1917). A plusieurs reprises on a découvert dans les 
environs de Minusio des tom bes préh isto riques, no- 

I tam m en t de l ’âge du fer. Au m oyen âge Minusio for-

La Casa dì ferro à Minusio. D’après une photographie.

n ia it une vicinanza, sem ble-t-il, avec Brione (1313) ; 
m ais en 1400 déjà  les deux com m unes é ta ien t sépa
rées. La com m une a encore des biens en com m un avec 
Brione et Mergoscia, restes p robab lem en t de l ’an-



MINUTOLI MISANT

tie n n e  et unique vicinanza. Avec L ocam o et ses n o 
bles, elle p a rta g ea it dès le h a u t m oyen âge le d ro it de 

p â tu rage  de la plaine de M agadino. La 
ju rid ic tio n  com m une avec L ocam o et 
Mergoscia sur les Terricciuole p rit fin 
le 30 décem bre 1920. E n  1313, Minu- 
sio av a it ses p ropres s ta tu ts , au jo u r
d ’hu i d isparus. Les nobles de Locam o 
ava ien t, à  Minusio, au  m oins dès 1182, 
des d ro its fonciers q u ’ils ten a ien t en 
fief de Leveque de Còme. Saint-V ictor et 
le couvent de Sain te-C atherine de Lo
cam o y ava ien t aussi des possessions. 

Minusio envoyait deux députés au  conseil de la pieve de 
Locam o ; sous la dom ination  suisse, il n ’envoyait q u ’un 
seul député  au  Conseil du bailliage, m ais nom m ait un des 
:sept avocats. E n 1497, Ludovic-le-M ore a ttr ib u a  Minusio 
au  com té d ’A ngera. E n 1799 Minusio devint le siège 
d ’un  trib u n a l p a rticu lier pour les com m unes de Minusio, 
Orselina, Brione, Mergoscia, C ontra et Gordola. A la 
Vignacela s ’élève la  Casa di ferro, bâ tie  avec la  chapelle 
pa r le lan dam m ann  P e te r  a Pro d ’A ltdo rf vers 1558 
p o u r serv ir de caserne aux  m ercenaires q u ’il enrôlait. 
Au sp iritue l, Minusio re levait de la paroisse de L ocam o ; 
sa chapellenie fu t érigée en sous-paroisse au tonom e le 
:28 ju il. 1798. L ’église paroissiale de S. Rocco, citée en 
1591, fu t reconstru ite , en tre  au tres , de 1795 à  1801 et 

•consacrée en 1806. L ’église de S. Onirico à R ivap iana, 
m entionnée en 1313, fu t reb âtie  en 1734. Son clocher 
•était une ancienne to u r fortifiée. Une église de S. M ar
tin o  fu t d é tru ite  vers la fin du X V Ie s. L a chapelle du 
Crucifix a  été  reco n stru ite  en 1866 sur l ’em placem ent 
d ’une ancienne, m entionnée vers 1529. Sur la façade de 
la  m aison Filippelli fresque de 1497. Population  : 1591, 
150 m én a g es ; 1801, 592 h ab . ; 1920, 1532. Registres 
de bap têm es dès 1750, de m ariages dès 1799, de dé
cès dès 1798. —  BStor. 1879, 1881, 1892 e t 1894. —  K. 
M eyer : Die C apitam i von Locamo. — Weiss : Die tessin. 
Landvogteien. — E. P o m e tta  : Come il T icino. —  M onti : 
A tti.  — G. ß u e tt i  : Note storiche religiose. —  G. Sim ona : 
Note di arte antica.. —  Monitore di Lugano  1921 et 
1922. —  Rivista  arch, comense 1911 e t.  1927. —  A H S  
1922. — R ahn  : I  M onum enti. [ C .  T r e z z i n i . ]

M I N U T O L I .  Fam ille noble de Lucques réfugiée à 
Genève, reçue à la  bourgeoisie en 1651. Arm oiries  : 
parti au  1 d ’a rgen t à la  demi-aigle de sable arm ée et 
lam passée de gueules, au  2 de gueules à  deux pals d ’a r
gen t. —  V i n c e n t ,  1640-1710, p a steu r en H ollande, re
v in t en 1675 à  Genève où il o b tin t la chaire de langue 
grecque, d ’histo ire et d ’éloquence. B ibliothécaire de la 
ville en 1700, au to u r d ’ouvrages et écrits de géographie 
e t  d ’h isto ire . —  Une famille Menu p rit le nom  de M uni
toli après l ’ex tinction  de la branche genevoise en se 
p ré v a lan t d ’une p a ren té  im aginaire. — Voir a r t.  M e n u .
— De M ontet : Diet. —  Senebier : Hist. litt. — Galifïe : 
Not. gén. I I I .  [H . D a.]

M I R A B A U D .  Fam ille originaire d ’Aiguesvives 
(G ard , F rance), adm ise à la bourgeoisie de Genève en 
1743. Arm oiries : d ’azu r à deux fasces haussées accom 

pagnées de tro is besan ts , le to u t d ’a r 
gent. —  t .  J a c q u e s ,  1784-1864, b a n 
quier à  Milan où son é tablissem ent, 
fondé en 1814, d ev in t rap id em en t un 
des plus en vue de la ville ; il fu t 
chargé de négocier p lusieurs em prunts 
par le roi de Sardaigne en 1821 et 
par la duchesse de Parm e en 1823 et 
1827. Il liqu ida le « M ont N apoléon », 
d e tte  reconnue p a r le Congrès de 
Vienne comme incom ban t aux  cinq 

puissances qui s ’é ta ien t pa rtag é  l ’Italie . E n 1833, il 
•se re tira  des affaires, rev in t à  Genève où il fit partie  
•du Conseil rep ré sen ta tif  de 1833 à  1842. Il créa en 1839 
la Caisse des Fam illes, qui fu t supprim ée en 1849 par 
Ja m e s  Fazy . — 2. P a u l ,  1848-1908, petit-fils du n° 1, 
a u te u r  avec A. Blondel, de Rodolphe Tœ pffer, 1886, 
e t  d ’une H ist. gén. des M irabaud d ’Aiguesvives, 1894.
—  Galiffe : Note gén. V. [H . Da.]

M IR E R .  Fam illes des cantons des Grisons et de Lucerne.
A. C an to n  des G riso n s . Fam ille d ’O bersaxen,

d on t le nom  a peu t-ê tre  quelque rap p o rt avec le 
dom aine de Mira en ce lieu. Elle a fourni plusieurs 
landam m anns à O bersaxen. M i c h a e l  fu t procu- 
cureur général des Grisons au  com m encem ent du 
X IX e s. —  J o h a u n - P e te r ,  * 2 oct. 1778, professeur 
de d ro it à  l ’école can tonale  m ix te  de Coire 1811-1815, 
chapelain  e t m aître  d ’école à O bersaxen 1816, ouvrit 
en ce village une école la tin e  ; il p rit p a r t aux  négo
ciations en tre  les gouver
nem ents des Grisons e t de 
S a in t-Gall qui a b o u tiren t 
en 1823 à l ’érection du 
double évêché de Coire- 
Saint-G all. R ecteur e t p ro 
fesseur à  l ’école cantonale 
de Saint-G all 1820-1829, 
curé de Sargans 1829, ad 
m in is tra te u r apostolique 
1836, p rem ier évêque de 
Saint-G all de 1846 à sa 
m o rt, 30 ao û t 1862. —
Jo b . Œ sch:J9r. JohannP e- 
trus M irer. — I.-G . M ayer:
B istum  Chur 11, p. 614 ;
639. —  F r. Gschwend '.Die 
E rrichtung des B istum s St.
Gallen. [A. v. C.]

B. C a n to n  d e  L u c e rn e .
Fam ille é te in te , bourgeoi
se de la ville depuis le m i
lieu du X IV e s. — H a ns , 
du P e tit  Conseil 1395. —
I - I e i n r i c h ,  du P e tit Conseil 1396. —  W a l t e r ,  abbé 
d ’E ngelberg 1396-1420. —  Gfr. Reg. — A S G 1911, 
146. [p .-x .W . I

M I R O G L I O .  Fam ille genevoise originaire de Ca
sale. —  1. M a r i u s ,  t  1664 à  73 ans, chanoine de Casale, 
reçu  à  l’h ab ita tio n  de Genève en 1642, m aître  d ’ita lien . 
—  2. J e a n - J a c q u e s ,  * 1727, a rrière-petit-fils du n° 1, 
pein tre  sur émail, bourgeois 1770. —  3. P y r a m e - L o u i s ,  
1789-1865, pe tit-n ev eu  du n° 2, dessinateur. —• 4. M a 
t h i e u ,  1792-1866, frère du n° 3, p a s teu r et président, 
du consistoire à Besançon, m em bre du Conseil acadé
m ique. — 5. A b e l ,  * 1895, petit-fils du n° 4, profes
seur de philosophie au  lycée de Metz. — De M ontet : 
Diet. —  S K L .  —  Leti : H ist, genevrina IV , 241. [A.Ch.] 

M I R O I R  DE  S O U A B E  ( S c h w a b e n s p i e g e l ) .  R e
cueil de d ro it rédigé vers 1275, à  A ugsbourg probab le
m ent p a r un ecclésiastique, à L im ita tion  du Saxenspie- 
gel. C’est une codification, im p o rtan te  pour l 'h is to ire  
du droit, de la coutum e de l ’em pire, plus p a rticu liè re 
m ent de celle de Souabe. L ’a u te u r s ’est donné pour 
tâche de renforcer l ’au to rité  du pape  au x  dépens de 
celle de l ’em pereur. 11 a divisé son ouvrage en deux 
parties : le d ro it provincial ( Landrecht) e t le d ro it féodal 
( Lehenrecht). Le Miroir de Souabe a  jou i d ’une grande 
considération et fu t largem ent diffusé dans l ’A llem agne 
du Sud, en A utriche, Alsace, Lorraine et Suisse. Il p o rta  
d ’abord  le nom  de Landrecht, puis de Kaiserrecht, et 
enfin, au X V IIe s., lo rsq u ’on s ’ap erçu t q u ’il concernait 
plus p a rticu lièrem en t la  Souabe, celui de Schwabenspiegel 
ou Miroir de Souabe. P lusieurs exem plaires m anuscrits  
en ex isten t en Suisse, en tre  au tres un, en français, à 
la B iblio thèque de Berne, publié p a r M atile en 1843 ; 
un deuxièm e, en allem and, écrit en 1410, est à  F ri
bourg. Le Schwabenspiegel a  été  publié  en 1840 pa r 
L assberg et la m êm e année p a r W . W ackernagel (L a n d 
recht seulem ent). —  Voir H. F ehr : Deutsche Rechts- 
geschichte. [L. M.]

M I R O N ,  R o b e r t ,  1569-1641, sieur du T rem blay, 
am bassadeur de la F rance  auprès de la C onfédération 
du 16 nov. 1617 au 19 ju in  1627. L ’une de scs tâches 
principales fu t de sou ten ir l ’am bassadeur français S a in t- 
Gueffier, chargé de com b attre  dans les I I I  Ligues l ’in 
fluence au trich ienne et espagnole, e t l ’envoyé e x tra 
ordinaire M ontholon. Ils devaien t ouvrir la voie à la 
politique de R ichelieu contre les I I I  Ligues ; leur ac ti
v ité  n ’eu t pas de succès no tab les. [ P .  G i l l a r d o n . ]

M I SA N I. Fam ille de Brusio (Grisons), p robablem ent 
venue de T irano. —  G a u d e n z ,  ju ris te  é ru d it m ais peu

Jo h ann-P e ter Mirer. 
D’après une lithographie 

(Bibl. N at. Berne).
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scrupuleux, a cq u it en 1763 la  charge de podestat, de i 

Plurs ; il acq u it pour les années 1771-1772 l ’emploi de 
bailli de T irano pour 10 000 il. E n  cinq m ois et demi, il 
ex to rqua  à ses adm in istrés une som m e inouïe (environ 
70 000 livres). Les Grisons ch argèren t une dép u ta tio n  
de faire  une enquête  ; M isani fu t privé de son emploi 
et exilé à  vie du te rrito ire  des Ligues. —  Voir L L H . —
F. Jeck lin  : Die Am tsleute. — J.-A . von Sprecher : 
Gesch. der R epubl. der I I I  Bände  I I ,  593. [L. J.]

M I S E R E Z  (all. M i s e r a c h )  (C. Berne, D. Por- 
re n tru y , Com. Charm oille. V. D G S ). Ancien prieuré, 
au jo u rd ’hu i o rphelinat privé de jeunes filles. E n  1177, 
M iserey  ; 1241, M iracho ; 1266, A lisene. Miserez dé
pen d ait en 1177 du prieuré  de L an th en an s. Les re li
gieux ap p arten a ien t à l ’ordre de S ain t-A ugustin . La 
famille d ’Asuel exerçait su r le p rieuré  le d ro it d ’avoué, 
qui fu t cédé p a r Bourc.ard d ’Asuel à. l ’évêque de Bàie 
en 1241. A ux X I I I e et X IV e s., le couvent su b it des 
désastres qui m enacèren t de le ru in er. Au X V e s., des 
réform es y  fu ren t in tro d u ites  p a r les chanoines de 
Sa in t-P au l. Mais le couven t ne se releva pas e t en 1538- 
1539, l ’abbaye  de Lucelle le rach e ta . C ependant, pa r 
suite de la  m ort de l ’abbé de Lucelle, le prieuré de Mi
serez re s ta  en la  possession de L an th en an s ju sq u ’en 
1593. L ’évêque d ’alors, Christophe B larer o b tin t du 
pape Clém ent V III  que Miserez fû t donné en to u te  p ro 
priété  aux jésu ites q u ’il é tab lit à  P o rre n tru y  (1593). 
B ien tô t le couvent se transfo rm a et s ’ag ran d it. Mais la 
guerre de T ren te  ans lu i fu t funeste  comm e au reste  de 
l ’Ajoie. L ’église ne fu t relevée q u ’en 1667 e t, à  peine 
fut-elle restau rée  que la  guerre du  P a la tin a t y  a p p o rta  
de nouveau la  ru ine. Une fois relevé de ses ruines, 
Miserez dev in t un  lieu de séjour pour les jésu ites de 
P o rren tru y  qui l ’ag ran d iren t et l ’em bellirent. Un 
grand  incendie y  éclata  en 1786. Mais à la R évolution , 
le p rieuré  fu t vendu  comm e bien n a tiona l. L ’église 
é ta it sous l ’invocation  de Saint-M ichel. — T rouillat. 
— V au trev . [G. A.]

M I S E R Y  (C . F ribourg , D. Lac. V. D G S). Vge e t 
Com. de la  paroisse de Courtion. Au X I I I e s., Aym on, 
seigneur de M ontagny, v en d it à  Pierre R ich, de F ri
bourg, le village de Misery ; une p a rtie  de ce fief fu t 
donné à  la  fin du m êm e siècle pa r la fam ille R ich à  la 
com m anderie de S a in t-Jean  de Fribourg  ; en 1312 la 
fam ille C orpastour y  possédait u n  fief, e t au X V e s. 
A ntoine de Saliceto une m aison forte  q u ’il v en d it en 
1460 à  P e term an n  de Faussigny de F ribourg . — Del- 
lion : Dictionnaire. —  K uenlin : Dictionnaire. [H. V.] 

MISLIIM,  J a c q u e s ,  d ’origine alsacienne, reçu bour
geois de P o rre n tru y  où il n a q u it le 27 jan v ie r 1807, 
f  à Vienne 6 déc. 1878. P rê tre , professeur au  collège de 
P o rren tru y , p rincipal après la  réorgan isation  de 1830. 
Les événem ents de 1836 le co n tra ign iren t à s ’exiler ; 
il se ren d it à Vienne où il donna  n o tam m en t des leçons 
aux  fu tu rs  em pereurs F rançois-Joseph  et M aximilian. 
A uteur des Sain ts-L ieux, qui euren t tro is éditions, et de 
nom breux  ouvrages h istoriques ou religieux. —  Rev. 
suisse cath. X . —  K K Z  1878-1879. —  V au trey  : Hist, 
du collège de Porrentruy. [G. A.]

M I S Ó X ,  Voir MesOCCO.
M I S S I O N S .  M i s s i o n s  é v a n g é l i q u e s .  P our la Suisse 

allem ande, voir l'a rtic le  B a l e  ( M i s s i o n  d e ) .  D ans le 
m ouvem ent m issionnaire en Suisse rom ande, nous d is tin 
guons tro is périodes :

I .  La M ission  à côté des Églises (1821-1842 J . L ’in té rê t 
m issionnaire a  pris naissance dans les « conventicules » 
issus du Réveil au  com m encem ent du X I X e s. Mais il 
ne ta rd a  pas à  s’é tendre  à d ’au tres  m ilieux, e t l ’on v it 
se form er en divers lieux des sociétés de m issions. La 
prem ière en da te  est la  Société vaudoise évangélique des 
M issions, fondée à Y verdon, le 5 m ars 1821, et dissoute 
tô t  après pa r ordre du Conseil d ’É ta t .  Le 1er ju in  de la 
m êm e année se fondait à  Genève la Société des M issions 
évangéliques. L ’année 1826 v it na ître , lè 13 septem bre, 
la Société neuchâteloise des M issions e t, le 16 décem bre, 
la Société des M issions évangéliques de Lausanne. Trois 
hom m es p résidèren t longtem ps ces sociétés : le profes
seur Gaussen, à  Genève, le doyen Jam es D uPasquier, 
à N euchâtel, le doyen Charles D apples, à  L ausanne. 
Malgré la  présence de pasteurs dans leurs com ités, ces I

I sociétés m iren t beaucoup de tem ps à o b ten ir d ro it de 
cité dans les Églises. E n 1827, la Société neuchâtelo ise 
se v o y a it in te rd ire  la publication  d ’un appel. Ce n ’est 
q u ’en 1829 que, à N euchâtel, l ’assem blée annuelle  
p u t avo ir lieu au  Tem ple neuf, e t en 1835 q u ’à  L au 
sanne on o b tin t le tem ple  de S a in t-L auren t.

L ’ac tiv ité  de ces sociétés se bo rn a  d ’abord  à faire  
connaître  l ’œ uvre m issionnaire et à recueillir des dons 
en fav eu r des Missions de Bâle e t de P aris e t des Mis
sions m oraves. Mais on désirait v ivem en t fo rm er des 
m issionnaires du pays. Trois hom m es é ta ien t déjà 
p a rtis  : Alphonse-Franç.ois L acroix, de L ignicres (N eu
châtel), en 1820, pour les Indes, au  service d ’une 
Mission hollandaise ; Sam uel G obât, de Crémines 
(Ju ra  bernois), en 1826, pour l ’Abyssinie, au  service de 
la Société des Missions de l ’Église anglicane ; Paul- 
Pacifique Schaffter, de la M ontagne de M ontier, en 1827, 
pour les Indes, au  service de la  Société des Missions de 
Londres.

E n  1829, la société de L ausanne m it su r pied un  In s
t i tu t  m issionnaire qui. sous la direction  de Sam uel 
Thom as, réussit, ju sq u ’à  sa ferm etu re  en 1836, à  form er 
q u a tre  hom m es : Cloux, Gavin, D en tan  e t Rossier, 
alors que p lusieurs au tres échouèren t. Le prem ier fu t 
employé m o m entaném en t au  C anada, e t les tro is au tres 
dans une Mission que la  société de L ausanne e n tre tin t 
de 1835 à 1847 parm i les Sioux de l ’A m érique du N ord. 
Le dernier élève de l ’In s t i tu t ,  Joseph  M artin , passa  à 
la Maison des Missions de Paris, d ’où il fu t  envoyé au 
Lessouto en 1842.

I I .  Collaboration de la M ission et des Églises (1843- 
1870). L’année 1842 m arque un  to u rn a n t dans l ’a tt i tu d e  
des Églises e t du public  à l ’égard des m issions. Lacroix, 
en 1842, G obât et Schaffter un  peu plus ta rd , rev iennent 
en congé et exciten t p a r to u t un  grand  enthousiasm e ; 
les pasteu rs  les appellen t, les tem ples ne suffisent pas à 
contenir les foules qui veu len t les en tendre. De plus, 
un  m ilieu favorable  à l ’éclosion et à  la m a tu ra tio n  des 
vocations m issionnaires a lla it ê tre  créé p a r la fondation  
de l ’Église libre vaudoise en 1847. P lusieurs jeunes gens 
se p rép aren t à  la  carrière m issionnaire à la Maison des 
Missions de Paris et à  l ’École de théologie de l ’Église 
libre vaudoise. E n  tro is ans (1859-1861), nous voyons 
p a r tir  sep t m issionnaires vaudois : Mabille, Germ ond, 
E llenberger et Duvoisin, pour le Lessouto (Mission de 
Paris) ; Oscar R au  pour la Chine (essai ten té  p a r la 
Mission de Paris) ; Gonin pour le T ransvaa l (Église ho l
landaise du Cap), et A uguste G lardon, pour les Indes 
(Église p resby térienne  d ’Écosse). E n 1864, F ritz  R am - 
seyer, de N euchâtel, p a r t  pour la Côte d ’Or e t son em 
prisonnem ent de plus de q u a tre  ans (1869-1874) à 
Coumassé (pays des A chantis) d evait avoir un  très 
grand  re ten tissem en t en Suisse.

H I . Lo M ission parles Églises (1871-1926). D eux faits 
qui au ro n t leu r re ten tissem en t à trav e rs  to u te  cette  
période m arq u en t l ’année 1871. D ’une p a r t,  l ’Église 
libre vaudoise se charge d ’une responsabilité  m ission
naire  spéciale, celle de pourvoir à l ’en tre tien  dans la 
Mission de Paris de deux de ses m em bres, E rn es t Creux 
e t Pau l B erthoud  ; d ’au tre  p a r t, l ’U nion na tionale  
évangélique comm ence à  fonctionner comm e com ité 
auxiliaire  de la  Mission de Bâle. Le prem ier fa it a  pour 
conséquence un  développem ent organique qui n ’est pas 
encore à  son term e : en 1874, l ’Église libre vaudoise 
p rend l ’entière responsabilité  d ’une m ission à fonder 
parm i les Thongas au  Nord du T ransvaa l (1875) et au 
M ozam bique (1887) ; en 1883, union des Églises libres 
de la Suisse rom ande pour sou ten ir cette  œ uvre qui 
p rend le nom  de Mission rom ande ; en 1918, fédération  
des Églises libres avec des associations de souscrip teurs 
na tio n au x  pour form er la Mission Suisse R om ande. 
D ’a u tre  p a r t, le co u ran t créé dans les Églises nationales 
en faveur de la  Mission de Bâle v a  en s ’accen tu an t, et 
il se canalise de 1918 à  1926 dans le Comité suisse de 
secours pour la  Mission aux  Indes (Mission canaraise 
évangélique), qui p rend à  sa charge une p a rtie  du cham p 
de trav a il que la Mission de Bâle av a it dû  abandonner 
à la suite de la guerre, cham p dans lequel elle v ien t de 
ren tre r. Trois facteurs on t contribué à in tensifier Pin- 

I té rê t m issionnaire dans la  prem ière p a rtie  de cette  pé-
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riode : les visites des m issionnaires p a rtis  dans la période 
précédente (G erm ond, Mabille, E llenberger e t su rto u t 
Coillard pour la Mission de Paris ; R am sever, Lechler, 
P iton , pour celle de Bâte) ; la fondation  de l ’Église indé
p en d an te  neuchâteloise en 1873 e t le réveil dit d ’Oxford 
en 1875. De tou tes p a rts , on v it surgir des vocations, et 
ju sq u ’à ce jo u r il y  a eu constam m ent des jeunes gens 
se p ré p a ra n t comm e m issionnaires sur les bancs de nos 
facultés de théologie, comm e dans les m aisons de Mis
sions de Paris et de Bàie.

IV . Situation  actuelle en Suisse. N euf sociétés de m is
sions principales se p a rta g en t actuellem ent l ’in té rê t de 
n o tre  pays. Q uatre  on t leur siège en Suisse et ne p euven t 
com pter, pour vivre, que sur la Suisse : la Mission 
Suisse R om ande avec 90 m issionnaires suisses, a  reçu 
p en d an t le dernier exercice 432 000 fr. ; la Mission 
canaraise, 44 m issionnaires, 373 000 fr. ; la  Mission 
philafricaine, 7 m issionnaires, 20 000 fr ; la  Mission 
des F rères au  Laos, 6 m issionnaires, 19 000 fr. Une a 
son siège en Suisse et est soutenue p a r des chrétiens de 
divers pays : la Mission de Râle, qui emploie 73 m ission
naires suisses et a  reçu  de Suisse p en d an t le dernier 
exercice 710 000 fr. (ressources hors de Suisse, 126 m is
sionnaires, 957 000 fr.). Q uatre  on t leur siège à l ’é tra n 
ger et t ire n t de n o tre  pays une p a rtie  de leurs ressources 
en personnel et en a rgen t : la  Mission m orave, 14 m is
sionnaires Suisses, 98 000 fr. (hors de Suisse 255 m ission
naires, 476 000 fr.) ; celle de Paris, 86 m issionnaires, 
164 000 fr. (hors de Suisse, 169 m issionnaires, 533 000 fr.); 
la Mission m éthodiste  épiscopale, 6 m issionnaires, 
15 000 fr.; l ’Allgem ein P ro testan tisch er Missions verein, 
po in t de m issionnaires suisses, 87 000 fr. (hors de Suisse, 
11 m issionnaires, 105 000 fr.). De plus, 19 Suisses, sont 
au  service de diverses m issions de l ’A frique du Nord 
e t quelques ressources en hom m es et en a rgen t v o n t à 
d ’au tres m issions é trangères. La Suisse fo u rn it donc 
aux  Missions au m oins 350 m issionnaires et 1 920 000 fr. 
qui se rép artissen t comm e su it : Suisse rom ande, 214 
m issionnaires, 850 000 fr. ; Suisse allem ande, 136 m is
sionnaires, 1 070 000 fr

On tro u v e  des m issionnaires suisses dans les pays les 
plus divers: en Asie: Chine, Indes, Indochine, Indes néer
landaises ; en Afrique : Gabon, Côte d ’Or, Cameroun, 
Angola, Zam bèze, Lessouto, T ransvaal, M ozambique, 
M adagascar, Maroc, Algérie, Tunisie ; en Océanie : 
Nouvelle Calédonie, T ah iti ; en A m érique : Surinam .

E n 1911, les Missions auxquelles la Suisse rom ande 
s’in téresse on t form é en tre  elles le Lien m issionnaire 
de la Suisse rom ande, qui a  possédé p en d an t un  tem ps 
à  Genève un  Foyer m issionnaire pour jeunes filles et 
p a tronne  a u jo u rd ’hui des cours pour m issionnaires et 
cand idats et des Cercles d ’É tu d e  m issionnaire. E n 1923, 
les m issions qui on t leur siège en Suisse on t constitué  la 
D élégation des Missions suisses pour les re la tions in te r
nationales, en vue d ’assurer la  rep résen ta tion  de la 
Suisse dans le Conseil m issionnaire in te rn a tio n al. Enfin, 
en 1926, to u te s  les m issions auxquelles on s ’intéresse 
dans n o tre  pays on t constitué , sous l ’insp iration  et avec 
la collaboration  du Comité de la  Fédération  des Églises 
suisses, le Comité suisse des Missions, où la  F édération  
est représentée par trois m em bres et chacune des m is
sions pa r un  m em bre. [A. Ghandjean.]

M i s s i o n  c a t h o l i q u e  s u i s s e .  Im p o rta n te  œ uvre de 
guerre, fondée à F ribourg  en décem bre 1914, née de 
la rencontre  de deux in itia tives, celle de Mgr A ndré 
B ovet, évêque de L ausanne e t Genève, e t celle d ’A. Hoff
m ann , chef du D épartem en t politique et alors président 
de la C onfédération, avec l ’ap p robation  des puissances 
intéressées. Elle groupa, sous ce titre  général, cinq 
grands services différents :

I. La visite des camps de prisonniers, confiée à M. l ’abbé 
Eugène D évaud, de fin décem bre 1914 à 1917, puis à 
M. le chanoine W aeber, en 1918, pour les prisonniers 
français et belges en Allem agne, e t au R . P . de Gourten, 
pour les prisonniers allem ands en F rance.

I I .  La recherche des disparus, service confié à  M. Pau l 
Joye  et organisé dès février 1915, avec le concours du 
B ureau d ’inform ation , créé à Pad erb o rn  pa r Mgr Schulte 
e t de l ’Office provisoire d ’inform ation  du V atican .

I I I .  Le service des livres, dirigé p a r M. l ’abbé Joseph

G reinaud, fonctionna dès février 1915 avec le concours 
du Borromaeus-Verein, de Bonn, chargé de la  revision 
des ouvrages e t de leur rép artitio n  dans les cam ps, e t, 
dès ju in  1915, pour les prisonniers allem ands en F rance 
e t en A ngleterre. Deux périodiques, rédigés p a r  M. l ’abbé 
Schwaller, fu ren t édités pa r la Mission pour ces derniers, 
d on t l ’un  Die Kirchenglocken  é ta it tiré  à  30 000 exem 
plaires.

IV. Le service des vivres et des vêtements dit Section 
de Genève, organisé dès av ril 1915 p a r M. le vicaire géné
ral R uche.

V. Le service du secours religieux et moral aux prison
niers internés en Suisse, d on t la d irection fu t confiée 
dès février 1916, à  M. l ’abbé H u b e rt Savoy, nom m é au- 
m ônier-chef de l ’In tern em en t.

Un com ité-d irecteur, constitué  à Fribourg , fu t chargé 
de d iriger les différents services, ainsi que l ’em ploi des 
fonds et d ’en assurer la gestion. Ces fonds fu ren t créés 
p a r les subventions des au to rité s  françaises, p a r les 
collectes organisées p a r l ’épiscopat français e t, pour 
l ’A llem agne, p a r  les subventions des catholiques alle
m ands et les quêtes faites dans leurs églises ; enfin pa r 
les dons individuels. Au 31 décem bre 1918, les rece ttes 
to ta les  de la Mission catholique suisse s ’élevèrent à 
environ 760 000 fr., non com prises celles de la  section 
de Genève. —  Voir M ission catholique suisse, Bulletin  
mensuel 1916-1919. —  Une œuvre fribourgeoise en faveur 
des prisonniers de guerre, dans Étr. frib . 1917. —  Bevve  
des familles 1915, p. 575. —  Sem aine cathol. 1915, 1916, 
1919. — Journal des Internés français 1916-1918 —  A r
chives d ’É ta t  F ribourg . [G. Cx.j

IVI I S S Y (C. Vaud, D. P ay  erne. V. D G S). Vge e t Com. 
E n 1148, M issiacum  ; 1260, M issye. On y  a découvert 
des tom bes en pleine te rre , une bague de bronze doré, 
émaillé, avec un  chaton  form é d ’une p ierre représen
ta n t  u n  cheval. Dès 1148, p roprié té  du prieuré de 
Payerne qui l ’a d m in is tra it p a r  un  m étrai. Le seigneur 
de G randcour y  av a it des d ro its seigneuriaux. A n
cienne chapelle d ép endan t de D om pierre-le-G rand, puis 
de R essudens. —- D H V . [M. R .]

IVIISTELI ,  F r a n z ,  de Soleure, * 11 m ars 1.841,
m aître  au gym nase de Saint-G all 1865, de Soleure 1872, 
professeur de philologie à l ’un iversité  de Bâle 1877 ; 
f  6 octobre 1903 à B runnen, m em bre de l ’Académ ie des 
sciences de H ongrie, a u te u r  d ’articles de linguistique. 
— Basler Nachrichten, 8 et 12 oct. 1903. — N Z Z ,  24 
et 25 octobre 1903. —  Siegm. Sim onyi : F . M isteli, 
Denkrede..., Leipzig 1912. [H. Tr.]

M I T L Œ D I  (C. Glacis. V. D G S). Corn, e t vge. En 
1285 M itlöde, du ahd . M illil =  au  m ilieu de, e t ôd = 
bien pate rnel. Selon le re n tie r  de Säckingen, Mitlödi 
é ta it form é autrefois de tro is pe tites com m unes ( Tag- 
wen) : O berm itlödi, N iederm itlödi et H orgenberg. En 
1725, Miltödi se sépara  de l ’église-m ère de Glacis et 
édifia sa propre église p ro tes tan te . Les catholiques 
restè ren t dépendan ts de la paroisse de Glacis. Le 1er 
sept. 1799, M itlödi fu t le th é â tre  de com bats des 
Russes et des A utrichiens contre les F rançais com m an
dés p a r le général M olitor. En 1856-1857 fu t constru ite  
à E n n e tlin th  une grande m an u factu re  de toiles pein tes. 
Population  : 1920, 691 h ab . R egistres de paroisse dès 
1725. —  Gem. der Schweiz V II, p. 632. [Nz.]

M I T T E I L U N G E N  Z U R  V A T E R L Æ N D  I S C H E N  
G E S C H I C H T E  ou A L T E R T Ü M E R ,  publiées par 
les sociétés d ’histo ire  de Bàie, Saint-G all, Schwyz, So
leure et la Société des A ntiquaires de Zurich. Voir 
H i s t o i r e  ( s o c i é t é s  d ’).

M I T T E L H O L Z E R .  Fam illes des cantons d ’Ap- 
penzell e t de Saint-G all.

A. C an to n  d 'A p p en zell. Fam ille  des R h . In t.  et 
E x t., qui tire  v ra isem blab lem ent son nom  du dom aine 
de M ittelholz dans le d is tric t de Sch latt-H aslen . —
1. A n t o n - J o s e f ,  1758-1827, de S ch latt, secrétaire  
d ’É ta t  1782-1794, Landeshauptm ann  1794-1802, député 
à la D iète 1792-1798, m em bre du Sénat helvétique 
1798. —  2. A n t o n - J o s e f ,  de S ch latt, 1807-1878, m a 
jo r au  service de Naples, lieutenant-colonel dans l ’a r 
mée ita lienne i860, titu la ire  de l ’ordre sicilien de Saint- 
Georges. — A  U. — Koller et Signer : A p p . Geschlech
terbuch. [Sch.]
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B. C an to n  de S a in t-G a ll . Fam ille  originaire du 
pays d ’Appenzell, bourgeoise de Saint-G all en 1528. 
Armoiries : p rim itiv em en t d ’or à  un sapin  de sinopie ; 
dès le m ilieu du X V IIe s. : deux sapins su r une terrasse  
de sinopie. Les M ittelholzer rem p liren t de tem p s à 
au tre  des offices m unicipaux , lu re n t a rtisan s, com m er
çan ts, arch itec tes, parfo is officiers e t souven t ecclé
s ia s tiq u e s .—  1. C h r i s t o p h ,  co-recteur 1628 e t recteu r 
1628-1635, p a s teu r 1635-1649, trésorier e t b ib lio thé
caire 1649-1682, v ice-présiden t du Synode 1678. —
2. S a b i n a ,  a rtis te -p e in tre , 1784-1842, épouse B ernet, 
citée dans S K L .  —  3. W a l te r ,  * 2 avr. 1894, d ’abord 
photographe , a tta ch é  p en d an t la grande guerre au 
corps d ’av ia tio n  de D tibendorf, lieu ten an t-av ia teu r 
1917, d irec teu r de 1’« Ad A stra  Aero A. G. » à  Zurich 
1925. Il en trep rit avec A lfred Comte des vols sur les 
Alpes 1917 et 1918, en ju ille t 1923 une expédition 
aérienne au  Spitzberg  ju sq u ’au  80e degré de la titu d e , 
en com pagnie de l ’a v ia teu r allem and  N eum ann (expé
dition de secours Ju n k e r  pour A m undsen) ; il exécuta 
pour le com pte du gouvernem ent persan et des ateliers 
de construction  Ju n k e r  à  Dessau un vol Zurich-Téhé- 
ran , du 18 déc. 1925 au 26 m ars 1926, puis le g rand  vol 
de Z urich à C apetow n, de la  m i-déc. 1926 à la f in f é v r .  
1927, en com pagnie du jo u rn a lis te  René Gouzv et du 
géologue A rnold H eim . A u teu r de : Im F lugzeug dem 
Nordpol entgegen, 1924 ; M ein Persienflug, 1926 ; Die 
Schweiz aus der Vogelschau, 1926 ; M ein A fr ika flu g , 
1927. —  Voir Bürgerbuch  1920. — H a rtm a n n  : Le
bende Geschlechter (Mns de la  Bibi, de Saint-G all). — 
LL. —  L L H . — N bl. 1925, p . 54. —  R enseignem ents 
personnels. [Bt.]

IVI I T T E N D O R F ,  J a m e s - E u g e n e - J e a n ,  1837-1924, 
d ’une fam ille originaire d 'A lten doriî (p rincipau té  de 
B runsw ick), genevoise depuis 1794. P as teu r à  Nice, 
agen t de la Mission in té rieu re  à Genève, réd ac teu r de la 
Semaine religieuse. P h ilan th rope , a exercé une action 
é tendue dans to u te s  sortes de d irections : enseignem ent 
professionnel des jeunes filles, colonies de vacances, 
lu tte  contre les m aisons de jeu  e t la lit té ra tu re  im m orale, 
etc. A publié en 1888 : Les institu tions philanthropiques 
genevoises. —  B ull, de la Soc. d ’Utilité publique. [A. Ch.] 

M 1 T Z ,  Fam ille bâloise originaire de D ahlen près de 
Düsseldorf, qui acqu it une h au te  situ a tio n  p a r son ac

tiv ité  dans le com m erce de gros et 
l ’in dustrie  des ru b an s ; elle fu t  sou
v en t représentée au  P e tit  Conseil et 
parm i les Treize depuis 1667, elle s ’est 
é te in te  dans sa descendance m âle en 
1830. Arm oiries : d ’azur à  une fasce 
d ’or accom pagnée de tro is cygnes 
d ’a rg en t. — 1. R o b e r t ,  1577-1639, 
négocian t, de Cologne, v in t à  Bâle 
comm e réfugié, bourgeois 1630, fonda 
le comm erce de denrées néerlandai

ses, et su rto u t de d raps. —  2. A n d r e a s ,  son neveu, 
1620-1686, négociant et fab rican t de rubans, et —
3. J e r e m i a s ,  t  1670, acq u iren t la  bourgeoisie de Bâle 
en 1641. —  4. A n d r e a s ,  1633-1686, fils du n° 1, né
gociant, du Conseil, député  dans les bailliages tessi- 
nois, du Conseil des Treize. —  5. D a n i e l ,  1648-1718, 
petit-fils du n° 1, du Conseil, dépu té  dans les ba il
liages tessinois, au d ite u r des com ptes 1691. — 6. J e 
r e m i a s ,  1648-1727, p e tit-neveu  du n° 1, d irec teur de la 
société des négociants, conclut en 1682 u n  tra ité  postal 
avec la F rance  et collabora à  la conclusion de ceux unis
sa n t Bâle avec Berne à  Zurich. —  7. B e n e d i k t ,  1665- 
1738, fils du  n° 4, du Conseil, député  dans les baillia
ges tessinois 1722, du  Conseil des Treize. —  8. A b e l ,  
1684-1748, fils du n° 5, du Conseil, du Conseil des 
Treize 1742. — 9. D a n ie l ,  1724-1789, a rriè re-pe tit- 
neveu du n° 1, du Conseil 1760, bailli de P e tit-H u - 
ningue 1772, Oberstzunftm.eister 1777, bourgm estre 
1777-1789, rep résen ta  souvent Bâle à la D iète ; m em 
bre  du tr ib u n a l a rb itra l chargé de liqu ider le litige 
en tre  la ville de L ich tenste ig  et le prince-abbé de 
Saint-G all 1781, a u te u r d ’ouvrages de d ro it. —  Voir 
L utz : Bürgerbuch. — L L . — W B . —  UB  X I. — 
Geering : Handel und Industrie  IV . — Ochs : Gesch. v. 
Basel V I. [A. St.]

M IV I LLE.  Fam ilie  du Refuge de Genève qui s’é ta 
b lit à  Bâle au  com m encem ent du X V IIe s., v e n an t de 
M ariakirch en Alsace. A rm oiries : p a r ti de gueules et 
d ’or à  un  ch âteau  donjonné de deux to u rs  d ’a rg en t, 
surm onté  d ’une grenade enflam m ée du m êm e. L ’ancêtre , 

J a k o b ,  f  1631, ancien bourgeois de 
Colmar, bourgeois de Bâle en 1606, 
fu t un  des prem iers « m atéria listes » 
qui firent le com m erce en gros de 
drogueries. L a fam ille existe a u jo u r
d ’hui encore en deux branches, l ’a î
née don t les m em bres se liv rèren t 
su r to u t à  la te in tu re  de la soie, la 
cade tte , qui a  donné p lusieurs ch iru r
giens et barb iers. A la b ranche  a î
née (d ’Achille) a p p a rtie n t : —  1. 

A c h i l l e s ,  1751-1806, te in tu rie r  de soie, conseiller de 
ville 1803 .—  F o n t p a rtie  de la b ranche  cadette  (de N i
colas) : —  2. N i k l a u s ,  1718-1791, chirurgien et m a 
jo r  de la  m ilice te rrito ria le  bâloise, chef de la  police 
et dépu té  au  G rand Conseil. —  3. J o h a n n - F r i e d r i c h ,  
1754-1820, neveu du n° 2, m aître  ès-arts 1770, p as
te u r  de la m aison des orphelins 1782, de Sainte-É li- 
sabe th  1784, rec teu r du gym nase 1800, professeur 
agrégé du N ouveau T estam en t 1814, professeur ordi
naire  et D r theol. 1816. —  Voir W B . —  A rchives de 
l ’É ta t  de Bâle-Ville. [P. Ro.]

IVI OCCETTI .  Fam ille  de Bioggio (Tessin). —  1. M a u 
r iz io ,  * 1838 à  Bioggio, t  17 av r. 1923 à M orcote, 
d ’abord  in s titu teu r , puis professeur à  L ugano et à 
G ravesano. —  2. A u g u s to ,  * 3 ju ille t 1850 à  Bioggio, 
t  7 ju ill. 1900 à  L iestal, a rch itec te  e t ingénieur à Alger, 
puis à  L ugano, dépu té  au  G rand Conseil 1893-1895. — 
S K L .  —  Educatore 1923. —  FI. Bernasconi : Le maes
tranze ticinesi. —  P . Laghi : Le glorie artistiche del
C. T icino. [C. T.]

M O C K .  Ancienne fam ille, citée dans l ’Appenzell R h.- 
In t .  et R h .-E x t. depuis 1400 environ. —  1. L a u r e n z ,  
de H erisau , 1762-1837, se d istingua au  service de la 
H ollande ; m em bre du Conseil de guerre appenzellois 
1802, colonel fédéral lors du Bockenkrieg 1804 ; il cou
v rit la  fron tière  en tre  R heinfelden e t Eglisau 1805.— 
— 2. S e b a s t i a n ,  de H erisau , * 1775, officier en H ollande 
fit les cam pagnes de R ussie et d ’E spagne comm e offi
cier au  service de F rance, reçu t la  croix de la Légion 
d ’honneur et la  m édaille suisse de la  fidélité. —  3. 
J o i- ia n n - J a k o b ,  de H erisau , 1776-1824, frère du n° 2, 
m aître  de dessin à  H erisau , dessinateur de v ignettes 
et broderies à Saint-G all 1814, a u te u r  de Die Landsge
meinde Trogen, 1814. —• Voir A U .  —  K oller et Signer : 
Geschlechterbuch. [Sch.]

M O D I N I ,  Fam ille  tessinoise originaire de B raveg
gia (Italie), m entionnée à  T egna (Tessin) en 1460 et 
plus ta rd  à  Golino e t à Losone. Arm oiries  des Modini 
d its Giuli : d ’a rgen t à  un  ange de carna tion  v ê tu  de 
gueules, ailé d ’azur, te n a n t  sur la  m ain  droite  un  au tre  
ange v ê tu  d ’azur (varian te). —  1. G ia n - A n to n io ,  
* 1630 à  Golino, D r theo l., curé d ’In tra g n a  et ensuite  
de Golino, peu t-ê tre  iden tique à  G ian-A ntonio, élève 
du collège helvétique de Milan, a u te u r d ’un ouvrage 
de philosophie en 8 vol. —  2. C a h lo -G iu s e p p e ,  * 1655 
à Golino, curé d ’in tra g n a  1683-1708, D r theo l., proto- 
no taire  aposto lique, com te p a la tin , chevalier de l ’épe
ron d ’or. —  3. L o d o v ic o - F e r d in a n d o ,  * 8 avr. 1738 
à  Golino, professeur de beaux  a rts  et s tu c a teu r, t r a 
vailla  en Sardaigne. —  4. A n g e lo ,  * 1861 à Golino, 
curé de Cavergno 1884-1904, d irec teur sp iritue l du 
sém inaire de Lugano 1904-1919, a rch ip rê tre  d ’Ascona 
dès 1919, cam érier secret du pape 1906. —  BStor. 
1880, 1883, 1886, 1887, 1910. —  A L IS  1916. —  G. 
B uetti : Note storiche religiose. [C. T.]

M Œ G L I N .  Voir M æ g lin .
M Œ H L I N  (C. Argo vie, D. R heinfelden. V. D G S ). 

Com. et Vge paroissial. Arm oiries : de gueules (?) à  la 
gerbe d ’or. E n  794, M elina  ; en 1227, M eli. Le te r r i
to ire com m unal est riche en vestiges p réh isto riques : 
tom bes co n ten an t des ob jets de pierre et de m éta l, tu i 
les et m onnaies rom aines, etc. Au bord  du R hin , du 
côté de N ieder-Schw ürstadt, se tro u v a it une to u r  de 
garde rom aine, une a u tre  se d ressait en aval du ham eau
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de R iburg . Möhlin fu t le berceau d ’une famille de mi- 
n is té riau x  du  X I I I e s., qui p o rta it  le m êm e nom . Rien 
tou tefo is n ’a tte s te  l ’existence d ’un château . L ’endroit 
dépendait à l ’époque au trich ienne  du d is tric t adm inis
tra tif  de M öhlinbach ; il passa en 1803 avec le F rick ta l, 
don t il av a it suivi le so rt po litique, au  can ton  d ’Argo- 
vie. L ’église de Möhlin fu t incorporée en 896 à l ’a b 
bay e  alsacienne de M ünster. La collation a p p a rtin t 
p lus ta rd  à la  fam ille W art ; Jak o b  von W art la  céda 
en 1327 à  la m aison des religieux de Beuggen ; elle 
p assa  en 1803 au  can to n  d ’A rgovie. R egistres de m a
riages et de décès dès 1697, de bap têm es dès 1701.— 
Voir Merz : Gemeindewappen. —  Le m êm e : Burgen  
und W ehrbauten. —  A rg . 23, p. 208 ; 27, p . 60, avec 
b ibliogr. — Schweizer Volkskunde  1926, p. 86. [H . Tr.] 

IVI CELI, Fam ille  de Zuoz et M adulein (Grisons), de
venue aussi bourgeoise de Davos vers 1710. —  1. J o 
h a n n e s ,  de Zuoz, 1651-1698, p a s teu r de Lu vis, a u te u r 
de Soings diseurs dad u n ’olma fideivla cun Deus a cun 
saseza ; Ussa mess giu en rim a rumonscha, 1686. —  2. 
A n d r é a s ,  de M adulein, 1678-1753, p as teu r de Davos- 
Glaris et M onstein 1701-1709, de D avos-D orf 1709- 
1753, doyen de la Ligue des X  Ju rid ic tio n s 1732-1753. 
— Voir Rätorom. Chrestomathie I. 154. —  A nna las  X L , 
218. ' [J .-R . Trüog.]

M Œ N C H A L T O R F  (C. Zurich, D. U ster. W .D G S). 
Com. e t Vge paroissial. E n  741, A ltorf. É tab lissem ent 
a lém annique. Le couvent de Saint-G all y  possédait au 
m oyen âge la  collation de l ’église et de nom breux  biens- 
fonds, d ’où le nom  de M önchaltorf (en opposition à 
F ehra lto rf). Les chevaliers H erm ann  et W ilhelm  Doss
ier h y p o th éq u èren t M önchaltorf et le bailliage de 
G rüningen, de 1405-1408, à  la  ville de Zurich. M önch
a lto rf  fu t incendié d u ran t la  guerre  de Zurich, en 
1440, ainsi que le ch âteau  de L iebenberg « im  B rand  », 
duquel une to u r  subsista  ju sq u ’en 1851. R egistres de 
bap têm es dès 1541, de m ariages dès 1535, de décès 
dès 1649. — A. L arg iadèr dans Festgabe P . Schweizer. —
H . Zellcr-W erdm üller : Zürcher Burgen  I. [ E .  D e  j u n g . ]  

M Œ N G A L .  Irlan d a is  qui, vers 850 v in t avec son 
oncle M arkus au couvent de Saint-G all, où il re s ta  sous 
le nom  de M arcellus. Avec M arkus, il a p p a r tin t  p ro b a
blem ent au groupe d ’am is de Sedulius Scottus (Mabil- 
lon : Acta ord. S . B . saec. IV e). On p eu t lui a ttr ib u e r  un 
p sau tie r gréco-latin  (Bibl. un iv . de Bale A V II, 3). Il 
est cité de 853 à 865. t  30 sept. 869 (?). Comme direc
te u r  de l ’école du couvent, il fu t le m aître  de R a tp e rt, 
de N o tker et de T utilo . —  L L H  (sous M arcellus). — 
M F G  X V -X V I. —  Clark : TA« obòey of Golf, Cam- 
bridge 1926. [J. M.]

M O Ë N N A T .  A ncienne fam ille de R om ont, V illara- 
boud e t V uisternens-devan t-R om ont ; elle est m en tion 
née à R om ont et à  Posieux dès le X V e s. E n  1491, 
P i e r r e  M oennat, de R om ont, fu t reçu dans la  b o u r
geoisie de F ribourg . A rm oiries : d ’azur à  une croix p a t- 
tée  d ’or accom pagnée en po in te  d ’un m on t à  six cou- 
peaux  du m êm e. —  1. M i c h e l ,  châtela in  de Mézières 
pour Louis de B onvillard 1536. —  2. F r a n ç o i s ,  * 1580, 
curé de Prem asene 1611-1615, curé et doyen de Bulle 
1624-1638, t  1638, fit une fondation  de 3000 écus 
destinée à  p ay er l ’in stru c tio n  de six jeunes gens de 
R om ont. —  3. G u i l l a u m e ,  frère du n° 2, cistercien, 
confesseur et d irec teu r de la  M aigrauge 1602, abbé 
de H au terive  1616-1640, t  1640. Il réform a la vie 
m onastique à  I iau te riv e , à  la  M aigrauge et à la 
Fille-D ieu. —  4. M a r i e ,  sœ ur des n 03 2 et 3, c ister
cienne à  la Fille-D ieu, abbesse du m onastère  1613- 
1650, t  1650 .—  v. M ülinen : Helvetia] S  aera. —  Stei
ger : Guillaume M oënnat, dans R H E  1922. —  Dellion : 
Diet. I I  et X . [J . N.]

IVI CENTAL (C. Argovie, D. B rugg. V. D G S ) .  Com. 
et Vge paroissial. E n  1303, M uonental. Arm oiries : 
d ’azur à tro is pics d ’or su rm ontés chacun d ’une étoile 
du m êm e. Malgré l ’existence du lieu-dit B urghalde, on 
ne sa it rien d ’un château . Une galerie a été  découverte 
dans le village il y  a  quelques années, orientée vers 
cette  B urghalde ; su r l ’em placem ent de celle-ci, on a 
découvert en 1923 une g ro tte  a y a n t servi d ’h ab ita tio n , 
p robab lem en t dans le h a u t m oyen âge, e t con tenan t 
des ob jets de diverses époques. R a ttach é  au bailliage

de B ötzberg  selon le Ilabsburg. Urbar, M ontai passa 
avec lui à la seigneurie de Schenkenberg e t en 1460 à 
Berne, qui le réu n it au bailliage de Schenkenberg. La 
collation, p ropriété  de l ’A utriche, doit avo ir été  don
née en tre  1375 et 1386 pa r le duc Léopold à la ville de 
B rugg. Celle-ci désigna les ecclésiastiques à  M ontai 
ju sq u ’à son érection en paroisse au tonom e en 1860. 
L ’église possède un  v itra il de 1591. E n  1444, Thom as 
von Falkenste in  e t ses am is, qui com plotaient une su r
prise sur Brugg, se ren co n trèren t à M ontai, et T hom as 
incendia le village. R egistres de bap têm es dès 1587, de 
m ariages dès 1582, de décès dès 1583. — Voir Merz : 
Gemeindewappen. —  Le m êm e : Burgen und  W ehrbau
ten. — A rg . 23, p. 156 —  Brugger Tagblatt 1922, n» 
1 6 9 .—  1VZZ 1923, n° 488. —  J S G U  14, p . 79 ; 15, 
p . 139. [H. Tr.]

IVI CER. Voir M æ r.
M Œ R D E R B U R G  (G R A F E N B E R G )  (C. Grisons, D. 

M aienfeld). R uine de château  sur le versan t N ord du 
F läscherberg , non loin de la  ro u te  du Luzisteig. L a 
to u r doit être  d ’origine rom aine. Mooser rapproche le 
nom  de G rafenberg des com tes de L an d q u a rt e t de leurs 
successeurs, les com tes de M ontfort. Le ch âteau  fu t 
parfois un repaire  de b rigands, d ’où le nom  de Mör
derburg . L ’origine du tro u b ad o u r W irn t von G rafen- 
berg n ’a pu être  précisée, m ais il se p eu t q u ’il a it eu 
le château  de G rafenberg comme berceau ; des raisons 
fo rt plausibles m iliten t en faveur de cette  assertion . —
A. Mooser dans B M  1915. [L. J.J

M C E R E L  (C. Valais, D. R arogne oriental. V. D G S). 
Corn, et paroisse, ancien com té. E n 1203, M orgi. T iers 
supérieur du dizain de R arogne, appelé aussi R arogne 
oriental, et qui fu t réuni po litiquem en t au dizain p a r l ’é- 
vêque A. de Gualdo (1418-1437). Son sceau, de 1615, porte  
de gueules à  une tê te  de tau reau  de sable accom pagnée 
de deux épis d ’or et en po in te  de deux clefs passées en 
sau to ir. Le com té de Morel é ta it sous la suzeraineté du 
com te de Savoie. E n  1224, T hom as de Savoie reçu t le 
serm ent et l ’hom m age de l ’évêque de Sion, L andri, pour 
le com té de Morel. E n 1264, les com tes K onrad  et son 
Ills W ilhelm  von Mörel ven d iren t à l ’évêque leurs droits 
sur les h a b ita n ts  de Mörel, pour 105 1b. L ’évoque ins
talla  au ssitô t des fonctionnaires à Mörel, un  v idom ne, 
qui a d m in istra it la ju stice  p en d an t les mois de m ai et 
d ’octobre, et un m ajor, d on t les fonctions fu ren t données 
à  t i t r e  de fief héréd ita ire . E n 1441, celles-ci fu ren t acqu i
ses p a r la  com m une, qui désigna son m ajo r to u s les deux 
ans. Le s ta tu t  com m unal date  de 1452. L ’église, citée 
en 1215, servait de lieu de culte à to u t le d is tric t ; un  
curé est signalé en 1219. L ’évêque de Sion rem it en 
1243 le droit de p a tronage  au chap itre  cathédra l. 
Grengiols fu t détaché de la  paroisse de Mörel en 1634, 
Ried en 1904 et B e tten  en 1910. L ’église actuelle  da te  
de 1527, m ais le clocher, qui est p eu t-ê tre  un  tém oin  de 
l ’édifice p rim itif, rem o n tera it au  X I e s. Un nouveau  
fonds des pauvres a  été  in stitu é  en 1846 pa r le chanoine 
J .  B erchto ld , qui donna dans ce b u t  2257, 50 fr. suisses, 
ancienne valeur. R egistres de bap têm es dès 1610. — 
Arch, de Mörel. —  G rem aud I -V III . [L. Mr.]

MCEREL ( N O B L E S  D E ) .  Voir M ORGIA, d e .
M Œ R I G E N  (C. B erne, D. N idau. V. D GS). Com. et 

Vge de la  paroisse de Täuffelen. Au X I I e s., M oringen  ; 
X I I I 6 s., M uringen, M oringun, M orens ; X IV e et X V e 
siècles, M orenguent (français), M oeringen. Mörigen a p 
p a rte n a it au  m oyen âge à la  seigneurie de N idau qui fu t 
conquise en 1388 p a r B erne. L a plus grande p a rtie  des 
terres ap p arten a ien t aux  com tes de N euchâtel-N idau  ; 
certaines d ’en tre  elles fu ren t transm ises, comme fief 
m asculin , aux  m in isté riaux  de M oringen. Les barons 
d ’Ilfingen, les écuyers de Sutz e t, plus ta rd , quelques 
bourgeois de Berne y  eu ren t aussi des terres. E n 1497, 
une p a rtie  im p o rtan te  de la  dîme de Mörigen fu t échan
gée, au p rofit de la  cure de Täuffelen, contre une p a rtie  
de la  dîm e de Gerolfm gen. Une chapelle ex ista  à  Ober- 
Mörigen ju sq u ’à  la R éform ation . E n  1540, u n  terrib le  
incendie dé tru isit to u tes  les m aisons du village supé
rieur. L a localité, composée d ’Ober-M ôrigen, U n ter- 
Mörigen et R ied fa isait p a rtie  du q u a rtie r de L a ttr i-  
gen du bailliage de N idau. E n 1780, elle com pta it 23 
m aisons. — Voir A eschbacher : Die Grafen von N idau.
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—  v. M ülinen : Beiträge V I. — A rchives d ’É ta t  
Berne. [ A e s c h b a c h e r . ]

M Œ R IK E N  (C. Argovie, D. Lenzburg. V. D G S). 
Com. et Vge dans la  paroisse de H olderbank . A rm oi
ries : au trefo is d 'o r, actuellem en t d ’azu r à  une tê te  de 
m au re . On y a tro u v é  des restes de constructions ro 
m aines, un  tréso r rom ain  à l ’A ltfeld, un tum ulus dans 
la fo rêt près de B irch. E n  1292, M orinkon. A l ’opposé 
de ce q u ’assure L L , on ne cite pas de fam ille noble à 
M öriken. Le village se ra tta c h a  ju sq u ’en 1798 à la sei
gneurie de W ildegg ; depuis sa conquête pa r Berne en 
1415, il dépend it du bailliage de L enzbourg, pour la 
h au te  ju rid ic tio n . —  Merz : Gemeindewappen. —  Le 
même : Burgen und Wehrbauten. — B ronner : K t. A ar
gau [I, p. 356. — A rg . 27, p . 61. [H. Tr.]

M Œ R IK O F E R . Fam illes des cantons de Schaff- 
house e t de Thurgovie.

A. C an to n  de S c h a iïh o u se . Vieille fam ille bourgeoise, 
de S tein su r le R hin, don t les ram eau x  s’é tab liren t vers 
1500 à  Schaiïhouse e t Constance ; au  X V IIe s., elle s’é- 
te ig n it à Stein et Schaiïhouse. Arm oiries : d ’or à  la tê te  
de m aure . —  H a n s ,  du P e tit  Conseil 1465-1474. —  K o n 
r a d ,  A m tm ann  d ’E insiedeln à  Eschenz 1477-1494, bourg 
m estre 1482, bailli de la  ville de Stein 1483. —  I ï a n s -  
K o n r a d ,  juge  de la ville de Schaiïhouse 1553. — H a n s -  
K o n r a d ,  fils du p récéden t, p e in tre  ou verrier, t  1557.
— Archives de S tein a. R h. —  Isak  V e tte r : Geschicht- 
büchlein der Stadt S tein  a. Rh. — US. —  R iieger : 
Chronik. —  L L . —  S K L .  [ S t i e f e l . ]

B. C an to n  de T h u rg o v ie . M Œ R I K O F E R ,  M e u r i C O F -  
f r e .  Fam ilie  de Frauenfeld , p rim itiv em en t apparen tée

avec les fam illes du  m êm e nom  à 
Constance, Schaiïhouse et Stein sur 
le R hin. Le nom  p ro v ien t certaine
m en t du  ham eau de Mörikon dans 
la  com m une de Sirnach. La famille 
de F rauenfeld  a  com pté un  nom bre 
im p o rta n t de pasteu rs  réform és, d ’or
fèvres e t de m archands. Arm oiries : 
d ’or à un  b uste  de m aure  coiffé d ’un 
b o n n e t de sable orné d ’une plum e et 
d ’un to r ti l  d ’a rgen t, vê tu  de gueules 

bordé d ’a rg en t. — 1. H a n s  M örikon, conseiller 1412.
—  2. H a n s  M örikofer, m entionné a v an t 1501, avoyer 
1528, nom m e landam m ann  p a r Zurich en 1529, t r a 
vailla  à l ’in tro d u c tio n  de la R éform e ; pris en 1531
au Rubel, il fu t conduit à  Lucerne, f  1548 comme
avoyer. — 3. C o n r a d ,  fils du n" 2, du  P e tit Conseil,

juge de la  ville. —  Vers 
1600, la  fam ille se p a r
tag e  en trois branches.

Branche I . —  4. H a n s -  
H e i n r i c h ,  le « m essager 
de ville », t  1635. —  5. 
J o s e p h ,  avoyer 1615-
1618. — 6. Ï I a n s - M e l -
c h i o r ,  1706-1761, fam eux 
g rav eu r et m édailleur à la 
m onnaie de Berne, a u teu r 
du sceau d ’a rg en t de sa 
ville n a ta le . Son succes
seur fu t : —  7. J o h a n n -  
C a s p a r ,  fils d ’un cousin 
(et non d ’un frère selon 
l ’ind ica tion  de L L ), 1733- 
1803, se ren d it su rto u t 
célèbre p a r sa grande m é
daille de C atherine I I . — 

'Johann-C aspar M örikofer. S K L .—  8. tJoIlfillll-CïiS-
D ’après une photographie. p u r ,  h isto rien  et théolo

gien, D r phil. e t theol., 
I l  octobre 1799- 17 oct. 1877, p rovoqua  la réunion 
des écoles évangéliques e t catholiques de la  ville de 
Frauenfeld , don t il fu t le recteu r, réd ac teu r à  la  Thurg. 
Zeitung, p a s teu r à  G ottlieben 1850, doyen 1853 ; dès 
1869, il vécu t à W in te rth o u r et à  Zurich qui lui accorda 
la bourgeoisie d ’honneur. D r h . c. de Zurich en 1872, 
de Bàie en 1876. Ouvrages p rincipaux  : Die Schweiz. 
M undart im  Verhältnis zur hochdeutschen Schriftsprache, 
1838 ; Landam m ann Anderwert, 1842 ; Klopstock in

Zürich, 1851 ; Die Schweiz. Literatur des IS . Jahrh., 
1861 ; Bilder aus dem kirchlichen Leben der Schweiz, 
1864 ; Ulrich Zw ingli, 2 vol. 1867-1869 ; J .  J . Breilin- 
ger und Zürich, 1874 ; Gesch. der evangel. Flüchtlinge  
in  der Schweiz, 1876. —  J.-C . M örikofer : M eine E r
lebnisse, dans T B  25. —- A D B . — A S  G 3, p. 31. — Hä- 
berlin-Schaltegger : Thurgau.

Branche I I . —  9. E n o c h ,  aum ônier e t pén itencier, du 
G rand Conseil 1611, t  1629. P arm i ses descendants se 
tro u v en t de nom breux  pasteu rs . —  10. J o h a n n - G e o r g ,  
1687-1749, fonda une m aison de com m erce à Lyon et 
p rit le nom  de M euricoffre. —  11. F r é d é r i c - R o b e r t ,  
fils du n° 10, 1740-1816, s ’é tab lit en 1760 à  N aples et 
y  fonda la B anque Meuricoffre e t Cle. Cette fam ille, 
représen tée  au jo u rd ’hu i encore, fu t chargée des in té 
rê ts d ip lom atiques de la C onfédération e t p rit énergique
m en t en m ains la cause de soldats suisses lors de l ’ém eute 
de 1848 et après la prise de Gaète en 1861. —  A. Maag : 
Gesch. der Schweiz. T ruppen in  neapol. Diensten, p. 125, 
604. — 12. A c h i l l e - P i e r r e ,  agent général de la Con
fédération  à N aples 1793-1840. Son frère —  13. G e o r 
g e s ,  1795-1858, lu i succéda dans cette  charge. —  14. 
O sc a r ,  1824-1880, fils du n° 12, agen t général, dès 1861 
consul général de Suisse, fo n d a teu r de la Société suisse 
de bienfaisance de Naples. — O. M euricoffre : Souve
nirs  1 8 8 1 .— Son n e v e u — 15. J e a n - G e o r g e s - O s c a r ,  
dit Jo h n , * 1856, actuellem ent consul général de Suisse 
à Naples. —  16. J o h a n n - P e t e r  M örikofer, descendant 
du n° 9, 1723-1804, du P e tit  Conseil, g rand  sau tic r du 
pays de Thurgovie. Son neveu — .17. J o h a n n - P e t e r ,  
1793-1857, avocat, fu t p résiden t de la ville de F rauen- 
feld, chancelier d ’É ta t  et conseiller d ’É ta t  1835.

Branche I I I .  —  18. H a n s - H e i n r i c h ,  1597-1684, orfè
vre, ainsi que la p lu p art de ses descendants. Cette b ra n 
che s’est é te in te  au  X V II Ie s. —■ Voir L L . —  L L H . — 
P u p . Th. —  Pupikofer : Frauenfeld. —  H . H asen- 
fra tz  : Bürgerbuch von Frauenfeld  (Mus. des archives 
bourgeoisiales). [ L e i s i . ]

IVI G E R I N G E N , d e .  F eu d a ta ires  des com tes de N eu
châtel et N idau ; avec les E rlach , la  fam ille de m inis- 
tériaux  la  plus im p o rtan te  e t la plus souven t citée du 
Seeland. Arm oiries : d ’arg en t à deux tê tes  de m aure 
adossées. Favorisés p a r les com tes de N euchâtel-N idau, 
ils a rriv è ren t à  posséder un  v aste  fief m asculin  en bien- 
fonds situés à  Mörigen, Bühl et S tuden  ; ils y  a jo u tè 
ren t dans la  su ite  des tem ps, d ’im p o rtan tes  p ropriétés 
particu lières dans to u t le Seeland. Toutefois leur dési
gnation  de Nobiles dans des docum ents dès 1268 ne 
p eu t être  a ttr ib u ée  q u ’au changem ent de la  v a leu r de ce 
titre  à  cette  époque. Ils figurent parm i les fo ndateu rs de 
l ’église de N idau. E n 1400, ils acq u iren t la  bourgeoisie 
de Berne et de N euchâtel, où ils constru is iren t à la rue 
de l ’H ôp ita l la Maison de M oeringen, achetée p a r la 
ville en 1458 pour en faire  l ’h ô te l de ville avec une a u 
berge (l’ancien hô tel du Faucon). La branche princi
pale de la fam ille s’ap p au v rit déjà m anifestem ent au 
m ilieu du  X IV e s. La famille elle-m ême, fo rt nom 
breuse, é ta it é te in te  à la  fin du X V e s. L ’ancêtre  
est — 1. B u r k h a r d ,  1196, chevalier 1216. — 2. R a i 
n o l d ,  écuyer, avoué e t bailli des com tes à  Büren 
vers 1330, f  a v an t 1347. —  3. B u r k h a r d ,  écuyer, fils 
du n° 2, bailli des com tes à N idau 1325-1355, f  a v a n t 
1373.—  4. I s a b e l l a ,  fit en 1385 des donations au  cha
p itre  de N euchâtel. —  5. J o h a n n a ,  abbesse de F rau - 
b runnen  1383. —  6. B u r k h a r d ,  bourgeois de B erne, 
sans t itre  nobiliaire, bailli de N idau 1408. — 7. D i e t 
r i c h  (Thierry), abbé de T rub  1418. —  8. Aimo, prieur 
de W angen su r l ’A ar 1389-1418. — 9. J a k o b ,  du Con
seil de Berne 1458. —  Voir F R B .  — A eschbacher : 
Die Grafen von N idau . —  Biogr. neuchâteloise. — 
A S  G X . [ A e s c h b a c h e r . ]

M f E R I Z E N  (M er iz ,  M e r e t z e n ) .  Ancienne famille 
é te in te  de Saas et Mund (Valais). —  J o d o k ,  châtela in  de 
Viègé 1518 e t 1528. — B W G  IV . — Im esch : Landrats- 
Abschiede I. —  A rch, de Valére. [D. I.]

(VIGERLI ou M C E R L I N .  Fam illes des cantons de 
Saint-G all e t d ’Uri.

A. C an to n  de S a in t-G a ll. M œ r l i  ou M œ r l i n ,  dit 
F l u r i  le plus souvent. Fam ille é te in te  de Saint-G all. 
— 1. F l o r i a n ,  chirurgien, cité de 1460 à  1482. Ses des-
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cendan ts exercèren t généralem ent la m êm e profession, 
d ’au tres  rem pliren t des fonctions publiques en ville. 
— 2. WlBORADA, d ite  F luri, supérieure des nonnes de 
S t. Leonhard  près de Saint-G all au  m om ent de la R é
form e. Elle écrivit un  récit des difficultés que le p e tit 
couven t et ses h a b itan te s  eu ren t à sup p o rte r de 1524 à 
1538, sorte  de ju stifica tion  de l ’opposition q u ’elle fit 
au x  p ré ten tions du Conseil de la ville. Ce récit a été 
publié dans A S G  X I I I ,  p a r  le père Gabriel Mei er. — 
Jo sep h  M üller : W ibrat M o rii , dans Z S K  16, p. 234. — 
Götzinger : Die Feldnonnen bei St. Leonhard , dans 
St. Galler Nbl. 1868. —  G. von W yss : Historiographie, 
p. 239. —  3. A n d r e a s ,  vice-bourgm estre 1559, bourg
m estre  1566. L a fam ille s’est é te in te  au  X V II Ie s . — 
LL. — L L H .  — H a rtm a n n  : Ausgestorbene Geschlechter, 
m ns. Bibi, de Saint-G all. [Bt.j

B. C an to n  d ’XJri. Fam ille à A ltdorf, E rstfeld  et 
S ch a ttd o rf aux  X V IIe e t X V II Ie s. — M i c h a e l ,  d ’A lt
d o r f  bailli de la  Léventine 1716, t  à Giornico 29 dèe. 
1718. —  N bl. von Uri X II , p . 109. —  W ym ann : 
Schlachtjahrzeit, p . 37. —  L L .  [J. M ü l l e r .  A . ]

M Œ R S B E R G ,  von (franç. DE M o r i m o n t ) .  Fam ilie 
noble du Sundgau, d u ra n t quelque tem ps bourgeoise 
de Bale. Arm oiries : èchi quêté d ’a rg en t et de gueules 
de neu f tires. Le m anoir ancestral des M örsberg, créés 
barons en 1488, est le château  de M örsberg situé 
dans la région de B errette . — P e t e r ,  cité de 1423 
à  1474, t  av. 1478, bailli au trich ien  d ’Alsace et du 
B risgau, ancien bourgeois de Bâle, d ev in t ennem i ju ré  
de cette  ville e t des Confédérés. Nom m é en 1449 avoyer 
de Fribourg  p a r le duc d ’A utriche, en fonction  pen
d a n t quelques sem aines à  p a r tir  d ’octobre (Büchi : 
Freiburgs Bruch, p. 253). Son ch âteau  fu t d é tru it en 
1445 d u ran t la guerre de Sain t-Jacques, puis une se
conde fois défin itivem ent p a r les F rançais en 1637. Le 
dernier m em bre de la fam ille, bourgeois de Bâle, fu t 
H e i n r i c h ,  cité en 1549, encore v iv an t en 1586, b o u r
geois en 1562. — W B . —  R. W ackernagel : Gesch. der 
Stadt Basel. — H ierauer. — F . W ollt : Elsässisches Bur- 
genlexilcon. — W . Merz : Oberrhein. S tam m ta feln .) C. Rn.]  

IVI C E R SB U RG  (prim itivem ent M CERSBERG) (C. Zu
rich, D. et Com. W in te rth o u r. V. D G S ). Ancien et

L e  c h â te a u  d e  M ö rs b u r g  e n  1 7 5 4 .
D ’a p r è s  u n e  g r a v u r e  s u r  c u iv r e  d e  D . H e r r l ib e r g e r .

puissan t donjon, cité pour la prem ière fois en 1094 
sous le nom  de Morisberch. Au pied de cette  fo rte 
resse se tro u v a it Hafneren, un  ancien lieu de ju s 
tice de Thurgovie. Le prem ier possesseur m entionné de 
M örsburg est le com te A dalbert de M örsburg (1094- 
1124). On n ’est pas fixé su r la m anière dont M örsburg 
passa de la  m aison de Dillingen aux comtes de Ki- 
bourg. Le dernier de cette  fam ille, H a rtm an n  l ’ancien, 

d u r s  iv — 49

h a b ita  M örsburg q u ’il donna à  son épouse M arguerite 
de Savoie comme douaire. A la  m o rt de M argue
rite , la  tour passa au  com te R odolphe de H absbourg  
qui la donna en fief aux  Meyer d ’O berw in terthour. 
Cette fam ille se fit appeler depuis lors Meyer von Mörs
burg. Vers 1365, M örsburg v in t p a r héritage aux  sei
gneurs de Goldenberg ; leurs héritiers, les B larer, le 
v en d iren t en 1598 avec ses dépendances à la  ville de 
W in te rth o u r qui en a conservé la p ropriété . La to u r 
con tien t actuellem ent les collections de la société d ’his
toire et d ’archéologie de W in te rth o u r. Une chapelle, 
ornée de stucs, établie dans l ’épaisseur du m ur, date  
évidem m ent de l ’époque des com tes de K ibourg. 
Un château  avancé est m entionné en 1253 ; les m aisons 
de chevaliers, qui se tro u v a ien t sur la  g rande  terrasse  
inférieure, en a v an t de la tou r, ap p arten a ien t au x  sei
gneurs de Sulz et dès 1369 aux  seigneurs de G achnang.
— N bl. der Stadtbibl. W interthur, 1812. — W . Tobler- 
Meyer : Die Herren von Goldenberg a u f  M örspurg. — 
K . H auser : M örsburg, Bilder aus ihrer Geschichte. — 
M A  GZ 23, p. 346. — K. H auser dans M A  GZ  28. — 
Festgabe fü r H erm ann Escher 1917. — Zürcher Vollcs- 
zeitung  1923, Unterhaltungsblatt n° 22. —  Festztg. f. 
das eidg. Schützenfest 1895. [F .  H.]

IVI C E R SB U R G  ( S E I G N E U R S  DE)  (autrefois M Œ R S 
BERG ).  C ette famille qui descend en ligne m asculine 
plus p robablem ent q u ’en ligne fém inine des anciens 
comtes de Nellenbourg, tire  son nom  de la  to u r  de 
M örsburg, près de W in te rth o u r. L i u p o l d  o u  L i u t o l d  
de M ersburg, un des fam iliers du roi H enri IV , est 
ra ttach é  aux M örsburg et aux  nobles de W in te rth o u r 
(A S G  I I I ,  p. 1 ) .—  A d a l b e r t ,  comes de M orisberch 
1094 et 1111, avoué de P etershausen  et de Allerheiligen 
à Schaffhouse, fit un  accom m odem ent en 1122 avec ce 
dernier couvent au  su je t de ses droits d ’avoué. Son 
beau-fils M eginhard de Spanheim  confirm a le 21 sept. 
1127 sa donation  d ’Illnau  à A llerheiligen. —  T h e o -  
d o r i c u s  (D ietrich), appelé aussi com te de Bürglen 
et Nellenbourg vers 1100-1105. — QSG  I I I ,  2 .—  UZ  1.
—  C. B run : Gesch. der Grafen von K yburg, p. 25. — 
M A  GZ 28. [ F .  H e g i . ]

M Œ R S W 1 L  (C. Saint-G all, D. R orschach. V. D G S). 
Vge et Com. politique. E n  811, M a u rin i vilare ; 824, 
M orinvilari ; 1389, M örsw il. T rès tô t  le couvent de 
Saint-G all dev in t, pa r donation , p rop rié ta ire  de la m a 
jeu re  p a rtie  du sol ; la p lu p art des h a b ita n ts  de Mörswil 
dev inren t les su je ts du m onastère  ; tou tefo is de nom 
breuses fam illes conservèrent leu r condition libre. Les 
hom m es libres possédaient la basse ju rid ic tio n  de 
Mörswil, du m oins su r eux-m êm es ; en 1462 encore, ce 
d roit leu r fu t confirm é par les q u a tre  cantons p ro tec 
teurs du couvent. La ju rid ic tio n  sur les su je ts, p a r  con
tre, a p p a rtin t tou jo u rs  à l ’abbé. A côté de Mörswil, deux 
au tres dom aines, H ub e t A lberenberg, fo rm aien t des 
ju rid ic tions spéciales. Lorsque, en 1468, les hom m es li
bres de ces tro is localités ach e tè ren t la basse ju rid ic tion  
sur A lberenberg pour l ’exercer en leur faveur, ils en 
fu ren t empêchés pa r l ’abbé U lrich V III  qui les co n tra i
gn it m êm e de vendre au couvent leurs propres d ro its 
ju rid ic tionnels. L ’abbé réu n it les tro is localités en une 
ju rid ic tio n  du bailliage de R orschach e t donna à Mörs
wil un  con tunder en 1469. On m anque encore d ’ind ica
tions précises sur cette  singulière opération . E n  1803, 
Mörswil et Goldach form èren t ensem ble une com m une 
politique. E n  1826, ils fu ren t de nouveau  séparés en 
deux com m unes autonom es. Au po in t de vue religieux, 
Mörswil a p p a rtin t  ju sq u ’en 1699 à  A rbon, puis devint 
une paroisse. Population : 1860, 1377 hab . ; 1920, 1704. 
Sur le te rr ito ire  de Mörswil, dans la gorge de la  Steinach, 
se tro u v a it la m aison de religieuses de Hüntobel, inexac
tem en t appelée Hundtobel, m entionnée dès 1417, elle 
ad o p ta  le T iers-Ordre de sa in t François en 1443 ou 1498, 
se soum it à  l ’ad m in istra tion  de l ’abbé de Saint-G all en 
1610 et fusionna en 1616 avec le couvent de Sain te- 
Scolastique qui v enait d ’être  fondé à Rorschach. Au- 
dessous de H üntobel et y  confinan t, il y av a it la m ai
son de religieuses du Steinertobel, m entionnée pour la 
prem ière fois en 1424 lo rsq u ’elle accep ta  le T iers-O rdre 
franciscain. Elle fu t aussi soum ise en 1610 à la ju rid ic 
tion  de l ’abbé de Saint-G all et réunie à Sainte-Scolasti-
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que en 1616. —  Voir U StG .—  M. Gm iir : Rechtsquellen I.
— Aug. N aef : Chronik. —  I .  von Arx : Gesch. St. Gallen.
— N üscheler : Gotteshäuser. —  Vadian : Chronik. — 
Cavetti : E ntw icklung der Landeshoheit der A btei St. 
Gallen, p . 46. —  H a rtm a n n  : Ausgestorbene Geschlechter 
(A lberenbcrg). [Bt.]

MCESCH.  Fam illes des can tons d ’Argo vie et de 
Soleure.

A. C an to n  d 'A rg o v ie . —  CA SIM IR,  de Brugg, * 15 févr. 
1827, D r ph il., p riv a td o cen t à  l'École po ly techn ique à 
Zurich 1868-1874, d irec teu r des collections zoologiques 
de ce tte  école de 1866 à  sa m o rt 1898, a u te u r de 
tra ité s  de géologie e t de paléontologie, p a rticu liè re 
m en t sur le Ju ra . — W  Œ chsli : Eidg. P o y l .  1855- 
1905. —  Z P  1898, n° 194. — K atal. der Sladlb, bl. Z  ,r. 
1896. —  V S N G  82. [H. Br ]

B. C an to n  de S o leu re . Fam illes venues de Frick 
d u ran t la guerre de T ren te  ans et devenues bourgeoises 
de Schönenw erd en 1638. —  J o s e f ,  * 24 m ai 1791, a u 
bergiste  de la Croix à W olfwil, chef in fluen t du p a rti 
conserva teu r populaire, se d istingua lors des lu tte s  
constitu tionnelles de 1840-1841, em prisonné p a r Mun- 
zinger, élu dépu té  au  Grand Conseil p en d an t son in 
carcération , m em bre de la C onstituan te  1856, t  3 févr. 
1880. — [ J .  m.] — J o h a n n ,  * 1er ju in  1873, de S hönen- 
werd, curé dès 1900 e t doyen dès 1925 à Oberdorf. 
A u teu r de L ie  solothurn. Volksschule vor 1830 (1500- 
1798) 3 vol. ; Die solothurn. Arm enfursorge am. Ende 
des 18. Jahrh.. 1923. [E. W.]

MCESCH I N G .  Fam ilie de Gessenay (Berne). A rm oi
ries : d ’azur au  soc de charrue de gueules accom pagné 
d ’une croix d ’a rgen t et en poin te de trois coupeaux de 
sinopie. J o h a n n e s  et H e n r i c u s  Messin 1312. —  C h r i s 
t i a n ,  3 jan v . 1621- ju in  1671, secrétaire  baillival 1655- 
1666, ban n ere t 1667, châtela in  1689-1671, a u te u r d ’une 
chronique de Gessenay, rédigée de 1662 à 1663, pour 
laquelle il u tilisa  une œ uvre du X V e s. au jo u rd ’hui pe r
due. —  A H V B  X I I I ,  570. —• C h r i s t i a n ,  trésorier 
1774-1776, b an n ere t 1777, 1781, 1784, 1788, châtelain  
1785-1787, Oberamtmann 1803. [R .  M. vv.j

MCESCH LIN  . Fam ille originaire de W ittersw il (So
leure), bourgeoise de Bâle depuis 1888. — F e l i x ,  écri
vain, * 1882, é tab li assez longtem ps en Suède, réd ac teu r 
du Schweizerland ju sq u ’en 1919, d irec teur d ’établisse
m en t à  Arosa ju sq u ’en 1920. A u teu r de nom breux ro 
m ans : H erm ann H itz, Gldcksnhmiede, e c. et de dram es. 
P résiden t de l ’associ t 'io n  des écrivains suisses. — Der 
Lesezirkel 3, 1915-1916. —  D SC . [ l . Un.]

M Œ S L E , Fam ille d ’Appenzell. E n  1371. im  M öslin  ; 
en 1400, M iisler. Des lieux-dits s’appellen t encore 
Mösli à G onten, H erisau , etc. —  1. J o h a n n - J a k o b ,  
de Gais, 1804-1864, trésorier du pays 1853-1857, juge 
can tonal 1859-1863. —  2. J a k o b - H e r m a n n ,  de Gais, 
1867-1925, D r m ed., p ra ticien  à Gais, m em bre fonda
te u r  de l ’h ô p ita l de la com m une. —  A U .  —  K oller et 
Signer : Geschlechterbuch. [3c .]

M Œ T T E L I .  Fam ille de S ch latt (Zurich), où l ’a n 
cêtre, J o s e f ,  diacre à T u rben tal depuis 1551, fu t pas
te u r  de 1568 à  sa m ort, en 1599. —  J e a n ,  buraliste  
posta l de R ü ti, bourgeois 1903, f  28 m ars 1920 ; r é 
digea de 1900 à. 1918 la  chronique com m unale do 
R ü ti ; a u te u r  de Bilder aus Turbentals Vergangenheit.
1904. —  Der F reisinnige  1920, n° 74. — N Z Z  1920, 
n° 544. — Züricher Zeitung  1920, n" 75, 77. — Land
bote 1920, n» 78. [H. Br.l

M Œ T T E L I  (v o m  R a p p e n s t e i n  d i t  M c e t t e l i ) .  F a 
milie de R avensbourg  qui acq u it p lusieurs bourgeoisies 
en Suisse. Arm oiries : d ’a rgen t à  un  corbeau de sable 
posé sur tro is coupeaux de sinopie. —  1. R u d o l f ,  chef 
de la grande Société de R avensbourg , acqu it des Payrer 
leu r hypo thèque  su r la ville d ’Arbon en 1422, t  après 
le 27 ju ill. 1426. — 2. I - Ia n s ,  tils du n° 1, bailli d ’Arbon 
1425-1441, bourgeois de Saint-G all 1425, acqu it des 
terres en Thurgovie, possesseur du château  de Roggwil, 
t  1453. —  3. R u d o l f ,  frère du n° 2, fo n d a teu r de la 
m aison M ötteli en Espagne vers 1454, bourgeois de 
Zurich et seigneur d ’A lt-R egensberg 1458-1466, bour
geois de L ucerne 1463-1471, d ’U nterw ald  1465. A yan t 
renoncé au  d ro it de bourgeoisie de Zurich il d u t céder 
A lt-R egensberg  à cette  ville, après un  long procès ;

s ’é tab lit dès 1470 à S tein sur le R hin , où il en tra  en con
flit avec les bourgeois, ce don t la D iète eu t à s ’occuper. 
Fixé à L indau à p a r tir  de 1475, il y fu t a rrê té , avec son 
fils Jak o b , en 1482, p a r ordre de l ’em pereur, f  en été 
1482. —  4. L ü t f r i e d ,  fils n a tu re l du n° 1, acq u it une 
grande fortune en E spagne comme associé de son frère 
R udolf, bourgeois de Saint-G all 1454, conseiller 1467- 
1479, créancier hypothécaire  de la  seigneurie de For- 
steck 1465-1474, t  en été 1481. —  5. J a k o b ,  fils du 
n° 3, se réconcilia avec l ’em pereur e t les gens de L indau 
grâce à l ’in te rv en tio n  des Confédérés et de l ’archiduc 
Sigism ond (Affaire M ötteli 1482-1486). Bourgeois de 
Zurich 1488, p rit à  p a r tir  de 1482 le surnom  de vom  R ap 
penstein  que p o rta ien t déjà, depuis 1468, ses cousins 
H ans et R udolf du château  de Roggwil, et le t itre  de 
donzel. A cquit les seigneuries de T ettikofen  et de 
P fyn  en 1486 et 1488, le château  de Sulzberg près de 
R orschach en 1508, le château  e t la  seigneurie de 
W ellenberg en 1512. A P fyn , il constru is it un p e tit 
château , t  1521. —  6. J o a c h i m ,  fils du n° 5, seigneur 
ju stic ie r de P fyn  et de W ellenberg, bourgeois d ’U n te r
wald, de W in te rth o u r 1521-1537, f  1549. —  7. B e a t -  
R u d o l f ,  fils du n° 5, bourgeois de Saint-G all 1518-1532, 
seigneur de P fyn 1549-1560, f  1569. —  8. F r i e d r i c h ,  
petit-fils du n° 2, conseiller du prince-abbé de Sain t- 
Gall et bailli de R om anshorn  1507, bailli de G üttingen 
1517, f  av . 1545. — Voir R . D ürrer : Die F am ilie  vom 
Rappenstein gen. M ., dans Gfr. 48 et 49. —  A S 1 .— 
A H S  1900, 1902, 1907, 1908. — L L . — OB G. —  R ahn
u. D ürrer : K unstdenkm . Thurg. —  Aloys Schulte  : 
Gesch. des mittelalt. Handels und  Verkehrs. — Le m êm e : 
Die grosse Ravensburger Ges. — W älli : Schloss Wellen
berg, dans T B  47. —  N aef : Burgenwerk  (m ns. à la Va- 
diana, Saint-G all). —  P u p . Thurg. —  Hegi : Geächtete 
Räte. — J .  V e tte r : Geschichtsbüchlein der Stadt Stein  
a. Rh. 184. [A lbert S c h e i w i l e r . ]

M Œ T T E L ( S C H L O S S  (C. Saint-G all, Com. U n te r
eggen . V. D G S). Ancien ch âteau  appelé p rim itivem en t 
Sulzberg, fief des seigneurs de ce nom  ; il passa en d ’a u 
tres mains déjà  a v an t leur ex tinc tion  com plète, fu t cédé 
en 1474 et 1490, pa r les Gniipsern aux M ötteli, et en 
1584 à Jo su a  S tuder de Saint-G all. Le nom  de M ötteli- 
schloss lui re s ta  tou tefo is ju sq u ’à  nos jo u rs. Les p ro 
p riétaires changèrent, souvent après 1584, puis les 
Salis en firent l ’acquisition , en 1666 ; ils le gardèren t 
près de deux siècles. Le p roprié ta ire  actuel est M. Bill- 
wiler. —  U StG . —  Aug. N äf : Chronik. —  Le m êm e : 
Burgenwerk, m ns. à  la Bibl. de Saint-G all. — St. Galler 
N bl. 1907, p. 26. [B t.]

M O G E L S B E R G  (C. Saint-G all, D. U ntertoggen- 
burg . V. D G S). Vge, Com. et paroisse. E n 1152, M a- 
goldisberch ; en 1242, Magoltisberc ; en 1357, et ju s 
q u ’au X V I0 s., Magelsperg. Le village ap p arten a it à 
la ju rid ic tion  de N eckertal, et le tribunal y siégea du 
ran t quelque tem p s. Les com tes de Toggenbourg y  
possédaient non seulem ent la ju rid ic tio n  m ais encore 
la p lu p a rt des gens e t des biens. Les couvents de St. 
Jo h an n  e t M aggenau y acqu iren t aussi des p ropriétés ; 
le prem ier possédait en particu lier la collation. Les 
droits et les biens de celui-ci passèrent d ’une façon in 
connue aux  com tes de Toggenbourg, m ais Frédéric  V II 
lui re s titu a  le to u t en 1408. Un p rê tre  est cité en 1228, 
l ’église en 1248. La Réform e fu t adoptée  en 1528, une 
p e tite  m inorité  rev in t à  l ’ancienne foi après 1531 ; 
l ’église serv it au x  deux confessions, de nom breuses 
querelles confessionnelles éc la tè ren t, généralem ent 
causées pa r le pa rtag e  des biens ecclésiastiques, etc. 
Le couvent de St. Jo h an n  fu t incorporé en 1555 à 
l ’abbaye de Saint-G all qui d ev in t ainsi possesseur de 
la collation et des dépendances ; le pouvoir de l ’abbé 
dans le Toggenbourg p rit fin en 1798 e t la  com m une 
actuelle  fut in stituée  en 1803. P opulation : en 1860, 
2956 hab . ; 1920, 2609. — UStG . —  M. Gm iir : 
Rechstquellen I I .  —  L L  (voir l ’a r t. Ebersol). — 
Nüscheler : Gotteshäuser. —  Aug. N aef : Chronik. — 
R othenflue : Toggenburg. Chronik. — J.-G . F rü h  : 
Beschreibung meiner Heimats- und Wohngem. M ., 
1909. ' [B l.]

M O G E L S B E R G , von . M inistériaux des comtes 
de Toggenbourg et de l 'abbaye  de Saint-G all, cités de
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•1320 à  14 4 8 . A r m o i r i e s  ( é m a u x  s e lo n  W . H a r tm a n n )  : 
d e  g u e u le s  à  u n  a n n e a u  l le u ro n n é  d ’o r .  L e  m a n o i r  a n 
c e s t r a l  a  d i s p a r u  e t  s o n  e m p la c e m e n t  m ê m e  n ’e s t  p a s  
c o n n u  a v e c  c e r t i t u d e  ( N b l .  19 0 7 , p . 47  ; n os 91 e t  9 2 ). 
—  L es  f r è r e s  R u d o l f  e t  J o h a n n e s  v o n  M a g o ls b e rg , 
té m o in s  d u  c o m te  de  T o g g e n b o u rg  en  1 3 2 0 . —  R u 
d o l f , b a i l l i  p o u r  l ’a b b a y e  à  I b e r g  139 3  e t  1 3 9 6 , a v o y e r  
d e  L ic h te n s te ig  1400  ; t  14 1 6  (? ) .  —  R u d o l f  v o n  
M o g e lsb e rg  e s t  c i té  e n  14 1 3  c o m m e  p r o p r i é t a i r e  d e  la  
t o u r  d e  B e r n a n g  d a n s  le  R h e i n ta l  ; il a c h e t a  e n  141 8  
le  c h â t e a u  de  B u c h e n s te in  p rè s  d e  B e r n a n g .  —  B ib lio g r .  
so u s  M o g e l s b e r g . —  W c g e lin  : G e s c h . d e r  L a n d s c h .  
T o g g e n b u r g  I ,  151 ; I I ,  3 0 7 . —  I .  v .  A rx  : G esch . S t .  
G a lle n  I ,  p . 5 3 2 . —  G ö ld i : D e r  H o f  B e r n a n g .  [B t . ]  

M O G E O N . F a m il le  b o u rg e o is e  d e  L a u s a n n e  dès 
15 9 0 . —  L o u i s , * 8 s e p t .  1862 à  L a u s a n n e ,  s t é n o g r a p h e  
a u x  C h a m b re s  f é d é ra le s  ; a  fo n d é  e n  188 9  le  S i g n a l  
s té n o  g r a p h iq u e  q u ’il a  d ir ig é  j u s q u ’en  19 2 3  ; a  p u b l ié  
l ’H i s to i r e  d e  la  s té n o g r a p h ie  d a n s  la  S u i s s e  r o m a n d e ,  
1 9 0 3 , D e  la  p i c lo g r a p h ie  à  la  s t é n o g r a p h ie ,  e t  d iv e rs e s  
é tu d e s  s u r  l a  R é v o lu t io n  v a u d o is e  d e  1 7 9 8 , d a n s  R H V  
e t  l a  R e v u e .  [M. R.]

1V IO G G  I .  F a m il le  d u  v a l  M ü n s te r  (G r is o n s ) .  —  K a s 

p a r ,  la n d a m m a n n  d u  v a l  M u n s te r  1 7 7 0 . [ B .  M a t h i e u . ]

M O G H E G N O  (C. T e s s in ,  D . V a lle  M a g g ia .  V. D G S ) .  
C o m . e t  p a ro is s e .  E n  1 4 0 0 , M o g e n o  ; 1 5 9 1 , M o g h e n o  et. 
M a g h in o .  L e  v il la g e  e s t  m e n t io n n é  d è s  129 6  ; o n  y  a  d é 
c o u v e r t  u n e  h a c h e  n é o l i th iq u e .  A u  m o y e n  â g e  il f o r m a i t  
u n e  v i c i n a n z a  a v e c  L o d a n o ,  m a is  il s ’e n  é t a i t  s é p a ré  
a v a n t  1 5 3 1 . A u  c o m m e n c e m e n t  d u  X V e s ., il p r i t  p a r t  
à  la  g u e r r e  c o n t r e  C ev io  e t  B o sco  e t  e n  14 8 4  e n v o y a  
12 h o m m e s  a u  co l d e  B o sco  lo rs  d e  la  d e s c e n te  d e s  V a - 
l a is a n s  d a n s  le  v a l  d ’O sso la . A u  s p i r i tu e l ,  M o g h e g n o , 
a p r è s  a v o i r  re le v é  d e  la  p a ro is s e  d e  S . V i t to r e  d e  L o 
c a m o  d u t  f a ire  p a r t i e  d e  ce lle  d e  M ag g ia  d è s  s a  f o n d a 
t io n .  I l d e v in t  e n s u i te  s o u s -p a ro is s e  a v e c  A u r ig e n o  e t  
L o d a n o .  L e  p r e m ie r  c u ré  p a r t i c u l i e r  e s t  m e n t io n n é  en  
1643 , d e p u is  1805  c e lu i  ci p o r t e  le  t i t r e  h o n o r i f iq u e  de  
p r é v ô t .  L ’é g lise  p a ro is s ia le  d e  S a in te -M a r ie  e s t  m e n 
t io n n é e  en  1591 ; e lle  f u t  a g r a n d ie  a u x  X V I I e e t  
X V I I I e s. P o p u l a t i o n  : 1 5 9 6 , 100  h a b .  e n v . ; 1801 , 
2 9 4  ; 19 2 0 , 2 5 8 . R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 6 4 3 . —  
B S t o r .  18 8 0 , 1 8 8 5 , 1 8 9 4 . —  M o n ti  : A t t i .  —  K . M e y e r  : 
D ie  C a p i t a m i  v o n  L o c a r n o .  —  W e iss  : D ie  te s s in .  L a n d -  
v o g te ie n .  —  R i v .  a r c h e o l .  c o m .  19 2 4 . —  G . B u e t t i  : 
N o te  s to r ic h e  r e l i g io s e .  —  E .  P o m e t t a  : C o m e  i l
T i c i n o .  [C. T.]

M O G  IN 1ER.  F a m il ie  v a u d o is e ,  f ix é e  à  C h esa lle s -  
s u r -M o u d o n  d è s  1 5 8 4 . —  D a n i e l , 1 7 1 0 -1 7 4 9 , d o n t  o n  a  
p u b l ié ,  à  L a u s a n n e ,  e n  1 7 5 4  ( r é im p re s s io n  e n  19 1 2 ), le  
r é c i t  d e  m ir i f iq u e s  a v e n t u r e s  e n  P e r s e  e t  e n  I n d e ,  o ù  
il s e r a i t  m o r t .  Ce l iv r e  i n t i 'u l é  L ’ I l l u s t r e  p a y s a n  ou  
M é m o ir e s  e t a v e n tu r e s  d e  D a n ie l  M o g i n é  p a r a î t  ê t r e  
u n  p u r  r o m a n ,  é c r i t ,  d i s e n t  le s  u n s ,  p a r  M a u b e r t  de  
G o u v e s t ,  le s  a u t r e s ,  p a r  S . E n g e l ,  b a i l l i  d ’É c h a l le n s .  —  
D H V  1 , 4 2 1 .  [M. R.]

M O G N O  (G. T e s s in ,  D. V a lle  M ag g ia , C o m . F e c c ia .
V . D G S ) .  A n c ie n n e  C orn , q u i  f u t  a b s o r b é e  p a r  F e c c ia  
a u  c o u rs  d u  X I X e s . L e  10 j a n v .  1667 u n e  a v a l a n c h e  
d é t r u i s i t  p r e s q u e  c o m p lè te m e n t  le  v i l la g e ,  c a u s a n t  la  
m o r t  de  33  p e r s o n n e s .  L a  p a ro is s e ,  q u i  s u b s is te  e n c o re  
n o m in a le m e n t ,  f u t  c o n s t i tu é e  v e rs  16 7 0 , d é ta c h é e  de  
F e c c ia .  A u jo u r d ’h u i  l a p  p u la t io n  r e è v e  d e l à  j u r i d i c t i o n  
s p ir i  u e lle  d e  F u s io .  É g l ise  S . G io v a n n i  d i X V I I e s. P o 
p u la t io n  : 1 8 0 1 , 40  h a b .  ; 1920, 1 4 . —  V o ir M o n ti  : A t t i .  
—  G . B u e t t i  : N o te  s to r ic h e  r e l i g io s e .  [C. T.]

M O H R  e t  M O O R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d ’A rg o v ie , 
B e rn e , G r is o n s  L u c e rn e ,  U r i .  V o ir  a u s s i  M o o n .

A . C a n t o n  d ’A r g r v i e .  M o o n  ( a n c ie n n e m e n t  MOHR, 
M o n ). F a m il le  d e  B r i t t n a u ,  c i té e  d e p u is  la  fin  d u  
X V e s. A n c ie n n e s  a r m o i r i e s  : d ’o r  à  la  t ê t e  d e  m a u r e  
d e  s a b le  ; p lu s  t a r d ,  d ’o r  a u  s a p in  d e  s a b le  i s s a n t  de  
t r o i s  c o u p e a u x  d e  s in o p ie .  —  M erz  : R e c h ts q u e l l e n  d e s  
K t s .  A a r g a u .  —  [H . T r ] —  K a r l , * 1853, d e  V o r -  
d e m w a ld .  , 'a b o r d  f o n c t io n n a i r e  f é d é ra l ,  r é d a c t e u r  de  
I i  t er  e r  T a g w a  h t  1 8 9 5 -1 9 0 7 , s e c r é ta i r e  d u  p a r t i  s o 
c ia l is te  d u  c a n to n  d e  B e r n e  1 9 0 7 -1 9 1 1 , d u  C o n se il 
g é n é r a l  d e  B e r n e  e t d u  G ra n d  C o n se il ; a u t e u r  d ’u n  
é c r i t  s u r  le  v o te  d e s  fe m m e s , v i t  d e p u is  1917  la  p lu 
p a r t  d u  t e m p s  en  R u s s ie .  [R . G.]

B . C a n t o n  d e  B e r n e .  M o o n . F a m il le  r é p a n d u e  d a n s  
le d i s t r i c t  d ’O b e rh a s l i .  —  K a s p a r , a n c ie n  l a n d a m 
m a n n  d e  l ’O b e rh a s l i  ; so u s  l ’H e lv é t iq u e ,  m e m b r e  d e  la  
c h a m b r e  a d m in i s t r a t i v e  a in s i  q u e  —  C h r i s t i a n , l ie u 
t e n a n t  de  d i s t r i c t ,  m e m b r e  d u  G ra n d  C o n se il h e lv é t i 
q u e .  —  A S H R .  [L . S.]

C. C a n t o n  d e s  G r i s o n s .  M o h r , M o r , a u s s i  v o n  
M o o r . F a m il le  n o b le  d e  fo n c t io n n a i r e s  g r is o n s , b o u r 
g e o ise  d e  S ü s , S c h le in s  e t  C o ire  ( é te in te  à  Z e rn e z  e t  
M ü n s te r ) .  A r m o i r i e s  : d ’o r  à  la  t ê t e  d e  m a u r e  d e  s a b le  
to r t i l l é e  d ’a r g e n t .  L a  fa m il le  p o r t a  p r o b a b le m e n t  u n  
a u t r e  n o m  à  l ’o r ig in e .  E g e n u s  d e  C e r o n ,  a r b i t r e  e t

m in is te r ia l  d e  l ’é v ê q u e ,  c i té  en  1219 , 
s e r a i t  s e lo n  T h e o d o r  v o n  M o h r u n  
a n c ê t r e  d e  la  fa m il le  é ta b l ie  à  la  to u r  
d e s  M a u re s  à  Z e rn e z . A n d r e a s ,  J a c o 
b u s  e t  D o m in ic u s  M o ro  s o n t  c i té s  
e n  1244  a v e c  d ’a u t r e s  n o b le s ,  c o m m e  
t é m o in s  ( C o d . d i p i .  I ,  2 2 0 ) . — 1. J a -  
n u t t  M o r, c h â t e la in  d e  R e m ü s ,  s ce lle  
l ’a l l ia n c e  d e  1450 e n t r e  le s  L ig u e s
d e  la  M aiso n  D ie u  e t  d e s  X  J u r i d i c 
t io n s .  —  2 . A n s h e l m ,  a d m in i s t r a t e u r  

d e  R e m ü s  m i t  le  f e u  a u  m a n o i r  en  14 9 9  p o u r  l ’e m p ê c h e r
d e  t o m b e r  e n t r e  le s  m a in s  d e  l ’e n n e m i.  —  3 . E g -
l o f f ,  le  c a d e t ,  d i t  v o n  S te in s b e rg ,  t e n a i t  en  h y p o t h è 
q u e  en  141 6  le  c h â t e a u  d e  S te in s b e rg .  —  4 . J o i i a n n -  
T i i e o d o r i c h ,  c h â t e la in  de  T a r a s p  1 6 1 7 . —  U n e  b r a n 
c h e  d e  la  fa m il le  s ’é t a b l i t  à  M ais  (T y ro l)  e t  d e m e u r a  
f id è le  à  l ’a n c ie n n e  fo i. —  5 . J o s e p h ,  j u g e  p o u r  la  
L ig u e  d e  la  M a is o n -D ie u  à  M ais  ; t  v e r s  1 4 9 0 . —
6. J o s e p h ,  d e s c e n d a n t  d u  n °  5 , o b t in t  e n  15 7 8  de  
R o d o lp h e  I I  u n e  l e t t r e  d ’a u g m e n ta t i o n  d e  ses  a r m o i 
rie s .  —  7 . H a n s ,  fils  d u  n °  6 , a u  s e rv ic e  d e  l 'A u t r ic h e ,  
a n o b l i  en  1593  a v e c  le  t i t r e  d e  s e ig n e u r  d e  L ic h te n e g g  ; 
c a p i ta in e  d u  c h â t e a u  d e  T a r a s p .  —  8 . M a x i m i l i a n ,  
s e c r é ta i r e  d e  l ’a m b a s s a d e u r  e s p a g n o l  A lfo n s  C a s a ti  
1 6 1 4 , c o n s e i l le r  d e  l ’a r c h id u c  L é o p o ld  V d ’A u tr ic h e ,  
a n o b l i  e n  1627  ; i l  f u t ,  lo rs  d e  l ’in v a s io n  d e s  A u tr ic h ie n s  
en  o c to b r e  1 6 2 1 , u n  i n s t r u m e n t  e n t r e  le s  m a in s  d e  
l ’a r c h id u c  F e r d in a n d - C h a r le s  ; n o m m é  p a r  lu i  p r e m ie r  
m in i s t r e  e t  é le v é  a u  r a n g  d e  c o m te .  —  9. L e  c o m te  
J o s e p h ,  g é n é r a l  lo r s  d e s  g u e r r e s  d e  l ib e r té  d u  T y r o l .  —
10 . L e  c o m te  K a r l  v o n  M o h r, 1 8 2 4 -1 8 8 0 , r e c t e u r  a u  
co llèg e  d e  j é s u i t e s  d ’I n n s b r u c k . —  L a  b r a n c h e  d e  M ais  
e s t  a c tu e l le m e n t  é te in te  d a n s  s a  d e s c e n d a n c e  m â le .  —
11 . J o s e p h , é v ê q u e  d e  C o ire , is su  d ’u n e  b r a n c h e  c a t h o 
liq u e  d e  Z e rn e z , p a r e n t e  d e  ce lle  d e  M ais  ; c u s to d e  de  
la  c a t h é d r a le  1 6 0 9 -1 6 2 3 , m a î t r e  d ’éco le  à  la  c a t h é d r a le
1 6 2 3 -1 6 2 7 , é v ê q u e  1 6 2 7 -1 6 3 5 . —  12. C h r i s t o p h o r u s , 
d e  Z e rn e z , p r é v ô t  d e  la  c a t h é d r a le  1 6 3 7 -1 6 5 5 . —  13. 
Co n r a d i n , f r è r e  d u  n °  12 , D r th e o l . ,  c h a n c e l ie r  é p isc o -  
p a l  e t  m a î t r e  d ’éco le  1 6 6 7 , p r é v ô t  d e  la  c a t h é d r a le  
1 6 6 8 -1 6 9 0  ; t  1690 .

B r a n c h e  r é fo r m é e  d e  S i i s .  E l le  a  d o n n é  u n  a ss e z  g ra n d  
n o m b r e  d ’e x c l é s ia s t iq u e s .—  1 4 . T h e o d o r ,  * 1794 , j u 
r i s te ,  v ic e - la n d a m m a n n  d e s  L ig u e s  1 8 2 4 , m e m b r e  d e  
la  c o u r  s u p rê m e  1 8 2 5 , d e  l a  c o m m is s io n  d ’É t a t  1826 , 
d é p u té  à  la  D iè te  1827  ; a c q u i t  en  18 3 6  la  b o u rg e o is ie  
de  C o ire , b a i l l i  d e  la  v il le  184 2  e t  1846  ; t  18 5 4 . H is to 
r ie n  é m in e n t ,  é d i te u r  d e  A r c h i v  f ü r  G esc h . d e r  R e p .  
G r a u b ü n d e n  1 8 5 3 -1 8 5 8 , c o m p r e n a n t  le s  3 p e t i t s  v o lu 
m e s  d u  C o d e x  d ip l o m a t i c u s  (v o ir  c e t  a r t . )  e t  le s  o u 
v ra g e s  d e s  p r in c ip a u x  h is to r ie n s  g r is o n s  : J u v a l t a ,  
C a m p e ll,  F o r t .  S p r e c h e r ,  J . - U .  S a lis -S e e w is ,  S a l i s - 
M a rs c h lin s .  L ’o u v ra g e  f u t  a c h e v é  p a r  s o n  fils C o n ra 
d in .  I l p u b l ia  d e  1851 à  185 4  R e g e s te n  d e r  A r c h i v e  d e r  
S c h w e iz .  E i d g e n o s s e n s c h a f t ,  2 v o l .  S a  D o k u m e n t e n s a m m 
l u n g  e s t  u n e  œ u v re  m o n u m e n ta le ,  t o u t e  d e  s a  m a in ,  
c o m p r e n a n t  2 9  v o lu m e s  (m u s .)  d e  d o c u m e n ts  e t  r e g e s 
te s ,  d e s  o r ig in e s  à  1 8 4 9 . —  B M  18 5 4 . —  A D B .  —  
15 . P e t e r - C o n r a d i n ,  fils d u  n °  14 , 1 8 1 9 -1 8 8 6 , a v o c a t  
à  C o ire , h is to r ie n ,  é d i te u r  d e  B i l n d .  G e s c h ic h ts c h r e ib e r  
u n d  C h r o n is te n  : A n h o rn ,  A . V u lp iu s ,  S e r e r h a r d ,  J o h .  
G u te r  v o n  W e in e c k  ; d e  R e g e s te n  d e s  S c h a n ß g g  ; de 
R a e t ia  ; d e  H is to r is c h - c h r o n o lo g i s c h e r  W e g w e is e r  d e r  
G e sc h . G r a u b .  S o n  o u v ra g e  p r in c ip a l  e s t  G esc h . v o n  
C u r r ä t ie n ,  en  2 v o l .  —  A S  G  1887 , p . 86 . —  16 . C oN - 
r a d i n , fils  d u  n °  15 , * 1856 , c a p i ta in e  d e  b a t e a u  a u  
N o r d d e u ts c h e r  L lo y d ,  f  d a n s  u n  n a u f r a g e  e n  1896 . —
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f l o t t e r  1896 , n °  3 0 4 . —  17. K a t h a r i n a ,  d ’u n e  b r a n 
c h e  é te in te  d e  M ü n s te r ,  a b b e s s e  d u  c o u v en t, d e  M ü n 
s te r ,  t  1 6 3 9 . —  V o ir  L L .  —  A r d ü s e r  : H o c h v e r n a m p le  
P e r s o n e n .  —  V o lu m e  m u s .  c o n c e r n a n t  l a  f a m il le  M o h r 
à  la  b ib l .  c a n t .  —  C a m p e il  : R ä t i s c h e  G e s c h ic h te  I I .
—  G e o rg  v o n  W y s s  : H i s to r io g r a p h ie .  —  A G S  I I I .  —  
A n t .  S p r e c h e r  : S a m m l u n g  r ä t .  G e s c h le c h te r . —  D o k .  
S a m m l g .  e t  C o d e x  d i p i .  [L . J.]

D .  C a n t o n  d e  L u c e r n e .  M o h r  e t  M o h r  d i t  R a p p e n 
s t e i n .  F a m il le  p a t r i c ie n n e  é te in te ,  d e  L u c e rn e ,  q u i  p a 
r a i t  ê t r e  o r ig in a i r e  d e  la  c a m p a g n e .  W a l t e r ,  d e  H o c h -  
d o r f ,  b o u rg e o is  e n  1306  ; H a n s  R a p p e n s te in ,  d e  Z o u g , en
1436 . A r m o i r i e s  : d ’o r  à  3 (2  e t  1) t ê t e s  d e  m a u r e  d e  
s a b le ,  c o lle té e s  e t  to r t i l lé e s  d ’a r g e n t .  —  1. H a n s  M o h r

d i t  R a p p e n s te in ,  a d m in i s t r a t e u r  de  
la  c o n f ré r ie  d e  S t .  S e b a s t i a n ,  d u  P e t i t  
C o n se il 15 2 1 , f  a v a n t  15 2 5 . —  2. 
R u d o l f ,  b a i l l i  et. s e ig n e u r  ju s t i c i e r  
d e  S in s  e t  R ü s s e g g  1583 , d u  P e t i t  
C o n se il 15 8 3 , b a i l l i  d e  M e r is c h w a n d  
1589  ; t  1596 . —  3 . C a s p a r ,  Ills d u  
n °  2 , d u  P e t i t  C o n se il 1 6 1 8 , b a i l l i  de  
l ’E n t l e b u c h  1 6 1 9 , d e  L u g a n o  1626  ; 
t  1638 . —  4 . R u d o l f ,  fils  d u  n»  3,
1 6 2 4 -1 7 0 1 , d u  P e t i t  C o n se il 1648, 

b a i l l i  d e  R usvv il 11651, i n t e n d a n t  e n  c h e f  d e  l ’a r s e n a l  
1654 , b a i l l i  d u  v a l  M a g g ia  1 6 5 8 , d e  L u g a n o  1663, 
d e  L o c a m o  16 6 6 , b a n n e r e t  e t  l i e u t e n a n t  d ’a v o y e r  1674 , 
b a i l l i  d e  R o te n b o u r g  1679  ; d é p u té  à  la  c o n c lu s io n  
d e  l ’a l l ia n c e  a v e c  le  V a la is  e n  1681 e t  p lu s ie u r s  fo is  
à  l ’é t r a n g e r ;  a v o y e r  1 6 9 6 , d é m is s io n n a i r e  1 701 ; c a p i 
ta in e  e n  F r a n c e ,  c h e v a l ie r .  —  5 . J o s e p h - J o s t ,  fils d u  
n °  4 , 1 6 5 7 -1 7 4 2 , b a i l l i  d e  M a lte r s  16 9 1 , d e  H a b s b o u r g  
16 9 7 , d u  P e t i t  C o n se il 17 0 2 , b a i l l i  d e  l ’É n t l e b u c h  1703 , 
d e  W il l i s a u  17 0 7 , d e  R o te n b o u r g  1 7 1 5 , l i e u t e n a n t  d ’a 
v o y e r  1 7 3 7 , c a p i ta in e  e n  S a v o ie .  —  6 . F r a n z - X a v e r -  
I r e n e ,  1 7 2 2 -1 7 7 5 , d u  G ra n d  C o n se il 1744 , b a i l l i  de 
B iiro n  1 7 4 5 , d u  P e t i t  C o n se il 17 5 8 , b a i l l i  d e  R usvvil 
1 7 5 9 , d é p u té  d a n s  le s  b a il l ia g e s  te s s in o is  1 7 6 1 , b a i l l i  de  
l ’E n t l e b u c h  1 7 6 3  ; t r é s o r i e r  1 7 7 0 . —  7 . J o s e p h - K a r l -  
R u d o l f - B e n e d i k t ,  1 7 1 3 -1 7 8 3 , d u  G ra n d  C o n se il e t  
b a i l l i  d e  M a lte r s  17 3 5 , d u  P e t i t  C o n se il 17 3 6 , b a i l l i  de  
l ’E n t l e b u c h  1739 , d e  R usvv il 1 7 4 1 , d e  M e r is c h w a n d  
1749, d é p u té  d a n s  le s  b a i l l ia g e s  te s s in o is  17 5 1 , b a il l i  
d e  R o te n b o u r g  17 5 7 , d é p u té  à  N e u c h â te l  1 7 6 8 ,l i e u t e n a n t  
d ’a v o y e r  1 7 7 0 . —  8 . J o s e f - K a r l - A l o y s ,  fils d u  
n °  6 , 1 7 5 1 -1 8 3 0 , b a i l l i  d e  S a rg a n s  17 8 4 , s e c r é ta i r e  de  
v ille  à  W il l i s a u  1 7 9 5 -1 7 9 8 . —  9 . M e l c h i o r ,  f r è r e  d u  
n "  6 , 1 7 6 2 -1 8 4 6 , o ff ic ie r à  l ’é t r a n g e r ,  c h a n o in e  d e  L u c e rn e  
1792, d i r e c te u r  d ’éco le  e t  m a î t r e  d e  c h a p e l le ,  a b a n d o n n a  
l ’é t a t  r e l ig ie u x .  F o n c t io n n a i r e  a u  m in is tè r e  d e s  a f f a i
re s  é t r a n g è r e s  d e  la  R é p u b l iq u e  h e lv é t iq u e  17 9 8 , s e 
c r é ta i r e  d ’É t a t ,  c h e f  d e  b u r e a u  e t  d i r e c te u r  d u  m in is 
t è r e  d e s  a r t s  e t  d e s  sc ie n c e s  18 0 0 , s é n a t e u r  18 0 2 , r e n t r a  
s o u s  l ’A c te  d e  m é d ia t io n  d a n s  l ’é t a t  e c c lé s ia s t iq u e  e t  
d a n s  ses  a n c ie n n e s  d ig n i té s  ; c u ré  d ’A d lig e n s c h w il 
1804, p r é s id e n t  d u  c o llè g e  d ’e x a m e n .  —  10. J o s t ,  
1 7 8 2 -1 8 5 3 , i n s p e c te u r  d e s  f o r ê ts ,  a u t e u r  d e  D er  o b ere  
K r i e n s -  o d e r  R e n g g b a c h ,  18 4 0 , e t  d e  D e r  V ie r w a ld s tä t t e r s e e  
u n d  d ie  T h a ls p e r r e  o d e r  R e u s s c h w e l le  i n  L u z e r n ,  1842.
—  11. M a r t i n , 1 7 9 8 -1 8 5 8 , fils  d u  n °  8 , c a p i ta in e  à  
N a p le s  18 2 5 , m a jo r  18 3 1 , c o lo n e l 18 4 9 , se  r e t i r a  a v e c  le 
g r a d e  d e  b r ig a d ie r  en  185 2  ; t i t u l a i r e  d e  d iv e rs  o rd re s .
—  12. B e r n h a r d ,  f r è r e  d u  n "  11, 1 8 0 5 -1 8 7 4 , o ffic ie r 
à. N a p le s ,  c a p i ta in e  1846 ; m é d a i l le  d e  b r o n z e  d e  P ie
I X .  —  1 3 . R u d o l f , 1 8 3 7 -1 9 1 3 , in g é n ie u r  à  l a  c o n s 
t r u c t io n  d u  tu n n e l  d u  H a u e n s te in ,  in g é n ie u r  a u  c h e 
m in  d e  fe r  C e n t r a l  s u is s e ,  p u is  a u x  G. F .  F . ,  l i e u te n a n t -  
c o lo n e l d ’é t a t - m a jo r ,  d e r n ie r  d e  s a  fa m il le .  —  V o ir 
L L .  —  L L H .  —  G fr .  R e g . - -  G . v .  V iv is  d a n s  A H S
19 0 9 . —  A . M a a g  : G e sc h . d e r  S c h w e iz e r  T r u p p e n  i n  
f r a n z .  D ie n s te n .  —  L e  m ê m e  : G e s c h . d e r  S c h w e iz e r  
T r u p p e n  i n  n e a p o l .  D ie n s t e n .  —  A G S .  —  B e s a t z u n g s 
b u c h .—  N o tic e s  g é n é a l .  —  P a p ie r s  d e  fa m il le .  [v .  V.]

E .  C a n t o n  d ' U r i .  M o h r ,  M o o r ,  M o r .  F a m il ie  u r a n a is e  
é te in te ,  o r ig in a i r e  d u  N id w a ld ,  é ta b l ie  à  A t t in g h a u s e n  
d u  X V I e a u  X V I I I e s . L ’a n c ê t r e  e s t  W a l t e r - J o h a n n  ; 
so n  fils a c q u i t  la  b o u rg e o is ie  c a n to n a le  e n  15 6 5 . A r m o i 
r ie s  : d ’o r  a u  b o u q u e t in  i s s a n t  d e  s a b le .  —  S e b a s t i a n ,  
t  1639  ; J a k o r ,  f  1649 ; J o h a n n ,  f  16 5 7 , e t  S e b a s t i a n ,

t  1693 , f u r e n t  m e m b re s  d u  C o n se il. —  H e i n r i c i i - 
L e o n z , f  d e r n ie r  d e  la  fa m il le  e n  17 5 3 . —  A rb re s  g é 
n é a lo g iq u e s  d e s  B e r o ld in g e n ,  I m h o f ,  M o h r, P la n z e r ,  
S c h m id  a b  U r i .  —  W y m a n n  : S c h l a c h t j a h r z e i t .  —  E. 
H u b e r  : U r n e r  W a p p e n b u c h .  [ J .  M ü l l e r ,  A.]

M O I L L I E T .  F a m il ie  d e  G e n è v e  q u i  a  c o m p té  p lu 
s ie u r s  o r f è v r e s  e t  —  L o u i s ,  * 6 n o v .  188 0  à  B e r n e ,  p e in 
t r e ,  c i té s  d a n s  S K L .  [C. R .  |

M O I N E .  N o m  d e  f a m ille  t r è s  r é p a n d u  d a n s  l ’a n c ie n  
d io c è se  d e  G e n è v e . U n e  f a m il le ,  v e n u e  d e  S e rg y ,  f u t  
a d m is e  à  la  b o u rg e o is ie  d e  G e n è v e  e n  1562 e t  1728 ; e lle  
s ’é te ig n i t  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X I X e s . A u  X I I I e s. 
d é jà  o n  t r o u v e  d e s  M o in e  à  G e n è v e , q u e  G a lilfe  d i t  v e 
n i r  d e  S a t ig n y  ; ils  o n t  d o n n é  p lu s ie u r s  s y n d ic s  a u  
X V e s ., u n  p r o c u r e u r  fis c a l do l ’é v ê q u e  e t  u n  c h a n o in e  
d e  S i o n ; é te in t s  à i a  fin  d u  X V I I I e s . A r m o i r i e s :  ( s c e a u  
d e  1445) u n e  fa s c e  s u r  le  t r a i t  d e  la q u e l le  e s t  u n  b u s te  
d e m o in e  d e  p ro f i l .  —  G a lilfe  : N o t .  g é n .  I .  —  H . D e o n n a  : 
L a  fa m i l l e  D e o n n a .  —  A r m .  g e n e v .  [H . Da.]

U n e  f a m il le  d e  ce n o m  a  e x is té  à  M o u d o n  (V a u d )  
j u s q u ’a u  X V I e s . e t  a  f o u r n i  p lu s ie u r s  n o ta i r e s .  [G. G.] 

M O I R Y  (C . V a u d ,  D . C o ss o n a y . V . D G S ) .  C o m . e t  
V g e . E n  1 0 1 2 , le  ro i R o d o lp h e  l i  t r e n d  a u  p r ie u r é  de  
R o m a in m ô t ie r  u n  d o m a in e  i n  v i l l a  M o r ia c o .  Ce p r ie u ré  
e u t  d è s  lo rs  d e s  b ie n s  im p o r t a n t s  à  M o iry , y  e n t r e t i n t  
u n  m a y o r ,  e t  y  p e r c e v a i t  le s  5 8 d e  l a  d im e  d es  b lé s . 
L ’e n s e m b le  d u  v il la g e  a p p a r t e n a i t  a u x  s e ig n e u r s  d e  L a  
S a r r a ,  e t  f u t ,  d è s  1633 , c o n s t i tu é  e n  s e ig n e u r ie  d i s t in c te  
a u  p r o f i t  d e s  c a d e t s  do  G in g in s .  —  D H V .  [ M .  R . ]  

M O L A ,  DE  LA M O L A . F a m il le  te s s in o is e  m e n 
t io n n é e  à  C o ld re r io  (p rè s  M e n d r is io )  a u  d é b u t  d u  X V I e s. 
e t  a u  X V I I I e s. à  S ta b io ,  C o r ip p o  e t  A s c o n a .  E l le  e s t 
p r o b a b le m e n t  o r ig in a i r e  d e  M ila n , o ù  e lle  e s t  m e n 
t io n n é e  e n  1 2 6 8 . A rm o ir ie s  : d e  g u e u le s  à  t ro i s  b a r r e s  d ’a r 
g e n t ,  a u  c h e f  d ’o r  c h a r g é  ä  d e x t r e  d ’u n e  a ig le  d e  s a b le  
t e n a n t  d a n s  l a  s e r r e  s e n e s t r e  u n  m a n c h e  d e  s a b le  p o s é  e n  
fa s c e  te r m in é  p a r  u n e  m e u le  d e  m o u l in .  —  1. e t  2 . P ao l o  
e t  A n t o n i o , f r è r e s ,  s c u lp t e u r s ,  t r a v a i l l è r e n t  a u  d é b u t  
d u  X V I e s. à  l ’é g lise  S . A n to n io  à  M a n to u e .  —  3 . I p p o 
l i t o , s c u lp t e u r  s u r  b o is , c i té  d è s  1604 , t r a v a i l l a i t  à  
R o m e  e n  1613  p o u r  la  b a s i l iq u e  S a in te -M a r ie  M a je u re .  
—  4 . P a o l o , a r c h i te c te ,  à  R o m e  e n  1 6 0 6 -1 6 0 7 , o ù  il 
t r a v a i l l a i t  à  l a  c o n s t r u c t io n  d e  l a  g r a n d e  c h a p e l le  de  
la  fa m il le  B o rg h é s e  d a n s  la  b a s i l iq u e  S a in te -M a r ie  
M a je u re .  —  5 . G i a c o m o , a r c h i te c te ,  a u q u e l  on  a t t r i b u e  
u n e  c h a p e l le  e t  u n  m a u s o lé e  d a n s  l ’é g lise  S . F r a n c e s c o  
a  R ip a  à  R o m e , e t  la  c o n s t r u c t io n  d e s  h ô p i t a u x  de 
S a in t - J e a n  d e  L a t r a n .  f  a p r è s  1 6 1 5 . —  6 . G i a n - B a t - 
t i s t a ,  a r c h i t e c t e  e t  in g é n ie u r  m i l i t a i r e ,  c i té  d è s  1606  à  
R o m e ,  t  23  j a n v i e r  1 6 6 5 .
A r c h i te c te  d e  la  C h a m b re  
a p o s to l iq u e  e t  d u  c h â t e a u  
S a in t- A n g e  ; c o n s t r u i s i t  
e n  1628  le  f o r t  U rb a n o  
p rè s  d e  C a s te lf r a n c o .  O n  
lu i  a t t r i b u e  la  c o n s t r u c 
t i o n  d ’u n  p a la is  e n  S a r-  
d a ig n e .  —  7 . P i e i ' - F r a n 
cesco, fils  d u  n °  6 , p e in 
t r e  e t  g r a v e u r ,  * 9 f é v r .
1612  à  C o ld re r io  ( e t  n o n  
1 6 2 1 ), + 13 m a i  1666  à  
R o m e .  T r a v a i l l a  à  V e
n is e ,  L u c q u e s  e t  à  R o m e  
p o u r  le s  p a p e s  U r b a in  
V I I I ,  I n n o c e n t  X , A le x a n 
d re  V I I  ; f u t  le  p ro té g é  e t  
le  g e n t i lh o m m e  d e  la  re in e  
C h r is t in e  d e  S u è d e . L o u is  
X I V  l ’a p p e l a  à  P a r is ,  
m a is  il m o u r u t  a v a n t  d e  
s ’y  r e n d r e .  O n  t r o u v e  de  
ses œ u v re s  a u  L o u v r e ,  à  
M u n ic h , D re s d e ,  B e r lin ,
L o n d r e s ,  e tc .  S o n  c h e f  d ’œ u v r e  e s t  u n e  f r e s q u e  r e p r é s e n 
t a n t  l ’h i s to i r e  d e  J o s e p h  d a n s  l a  g a le r ie  d u  p a la is  d u  
Q u ir in a l .  O n  c o n n a î t  d e  lu i  h u i t  g r a v u r e s .  —  8 D o m e 
n i c o , fils d u  n °  4 , a r c h i t e c te ,  c i té  à  R o m e  a v e c  s o n  p è re
d e  1606 à  161 6  ; t r a v a i l l a  a v e c  G .-B . B o ss i e t  T o m m a s o
M o re lli p o u r  P a u l  V  a u  V a t ic a n  e t  a u  p a la is  d u  Q u ir i-

Pier-Francesco Mola. 
D’après une gravure sur cuivre 
dans J.-C. Füesslin : Gesch. d. 

besten Künstler.
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i ia l ; f u t  o c c u p é  a u s s i  a u  p a la i s  B o rg h e s e  e t  d a n s  d iffé 
r e n te s  é g l i s e s .—  9 . G a s p a r , g r a v e u r ,  1 6 1 0 -1 6 6 0 , v o i r  
M o r o n e . —  0». G a s p a r e , * 1571 à  C o rn e , f  26  j a n v .  
1640  à  R o m e , g r a v e u r  e t  m é d a i l le u r ,  a v a i t  u n  a te l i e r  à  
R o m e . —  10. G i a n -B a t t is t a , 1 6 1 6 -1 6 6 1 , p e in t r e  e t 
g r a v e u r ,  t r a v a i l l a  a v e c  P ie r - F r a n c e s c o  (n °  7 ) , a v e c  q u i 
il é t a i t  p e u t - ê t r e  a p p a r e n t é  ; le s  œ u v r e s  d e  ces  d e u x  
a r t i s t e s  p r é s e n t e n t  u n e  g r a n d e  r e s s e m b la n c e  d e  s ty le .  
11 d é p lo y a  s o n  a c t iv i t é  à  V e n ise , R o m e , F lo r e n c e  e t  se 
f ix a ,  s e m b le - t- i l ,  à  B e s a n ç o n .  —  11 . G a s p a r e , * 1 6 8 4 , 
t  à  C o ld re r io  17 4 9 , s c u lp t e u r  e t  s t u c a t e u r ,  t r a v a i l l a  
p o u r  l ’a b b a y e  d e  O t to b e u r e n  1725  e t  p o u r  l ’é g lise  d e s  
b é n é d ic t in s  * d e  O c h s e n h a u s e n  e n  1 7 3 0 -1 7 3 2 . F i t  en  
1738 le s  q u a t r e  é v a n g é l is te s  d e  la  c o u p o le  d u  d ò m e  de  
C ò m e . —  12 . A m b r o g io , * à  S ta b io  8 d é c . 17 7 2 , f  à  
M ilan  22  a v r i l  1843 , d e  S ta b io ,  é t a i t  le  23  f é v r .  1798 
à  la  t ê t e  d e s  g e n s  d e  S ta b io ,  L ig o r n e t to  e t  G e n es -  
t r e r io  d a n s  l ’a s s a u t  c o n t r e  le s  p a r t i s a n s  d e  la  C isa lp in e  
q u i a v a i e n t  o c c u p é  M e n d r is io .  L e  11 m a i  d e  l ’a n n é e  
s u iv a n t e ,  il d i r i g e a i t  c e u x  d e  S ta b io ,  G e n e s tr e r io  e t 
N o v a z z a n o  s o u le v é s  c o n t r e  le  g o u v e r n e m e n t  h e lv é t i 
q u e , q u i  s ’é t a i t  e m p a ré  d e  M e n d r is io .  —  13 . P i e t r o , 
* 1 8 3 2 , t  '17 j a n v .  188 4  à  C o ld re r io ,  a v o c a t ,  u n  d e s  
ch e fs  d u  p a r t i  r a d ic a l  le s s in o le  e t  im p l iq u é  d a n s  le  
p ro c è s  d e  S ta b io .  D é p u té  a u  G ra n d  C o n se il d e  18 5 9  à  
s a  m o r t ,  p r é s id e n t  1868 , 18 7 4 , i n s t r u c t e u r  e n  c h e f  d e s  
t r o u p e s  te s s in o is e s  a v a n t  1 8 7 4 , c o lo n e l b r ig a d ie r  1 8 7 7 .
—  14 . Ce s a r e , * 1839 , t  3 d é c . 19 2 4  à  M e n d r is io ,  e n 
s e ig n a  d ’a b o r d  en  I t a l i e ,  p u is  à  L o c a m o ,  i n s p e c te u r  
s c o la ir e  d è s  18 9 3  ; d é p u té  a u  G r a n d  C o n se il 1 8 7 7 -1 8 8 1 .
—  B S t o r .  1 8 8 5 ,  1 8 9 0 ,  1 8 9 2 ,  1 9 0 1 ,  1 9 0 4 ,  1 9 0 8 ,  1 9 1 2 ,  
1 9 1 5 .  —  S K L .  —  A I L S  1 9 1 6 .  —  R i v .  a r c h .  c o m .  1 8 8 3 ,
1 9 1 0 .  —  E d u c a to r e  1 8 8 4 ,  1 9 2 5 .  —  F u e s s l in  : G e s c h . —  
S t .  F r a n s c in i  : S v i z z e r a  i t a l i a n a .  —  B ia n c h i  : A r t i s t i  
t i c i n e s i .  —- M e rz a r io  : M a e s t r i  c o m a c i n i .  —  B id e ll i  : 
D iz io n a r io .  —  P a g i n e  n o s tr e  IV .  —  G . S im o n a  : N o te  
d i  a r te  a n t i c a .  —  V e g ez z i : E s p o s i z i o n e  s to r ic a .  —  A . 
B a ro f lìo  : D e l l ’i n v a s i o n e  f r a n c e s e .  —  A r c h i v i o  d .  S o c .  
r o m a n a  d i  s to r ia  p a t r i a  X X X I .  —  P e r io a ic o  d .  S o c .  
S to r .  C o m .  I e t  I X .  —  A S H R .  [C. T bbzzin i.]

IV IO L E N O  (C. T e s s in ,  D . B e l l in z o n e . V . D G S ) .  C om . 
e t  p a ro is s e .  E n  12 2 7 , M o l l e n i  ; X V e s ., M o l a n i  ; 1581 , 
M o l l i .  D è s  1181 le s  C a p i t a m i  d e  L o c a m o  y  a v a i e n t  des 
d r o i t s  d e  d îm e s  q u ’ils  t e n a i e n t  d e  l ’é v ê q u e  d e  C ò m e . A u  
m o y e n  â g e , M o len o  f o r m a i t  u n e  v i c i n a n z a  a v e c  P r e o n z o  
e t  a v a i t  ses  s t a t u t s ,  d o n t  l ’e x e m p la ir e  d u  m u s é e  d e  B e l
l in z o n e  r e m o n te  p r o b a b le m e n t  à  la  s e c o n d e  m o i t ié  d u  
X V e s. I l  d u t  f a i r e  p a r t i e  d e  la  c a s ta ld ìa  d e  C la ro  o u  
a v o i r  d e s  r a p p o r t s  t r è s  é t r o i t s  a v e c  e l le ;  j u s q u ’en  1405 
M o len o  d e v a i t  e n c o re  à  c e t t e  d e r n iè r e  c e r ta in e s  p r e s t a 
t io n s .  B ie n  q u ’a p p a r t e n a n t  a u  r i t e  a m b r o s ie n  e t  à  l a  j u 
r id i c t io n  d e  l ’a r c h e v ê q u e  d e  M ila n , M o len o  f a i s a i t  p a r t i e ,  
d u  m o in s  à  p a r t i r  d e  1 4 3 3 , d u  c o m té  d e  B e l l in z o n e . L e  
v i l la g e  f u t  o c c u p é  u n e  p re m iè re  fo is  p a r  le s  S u is se s  a v e c  
le  c o m té  de  B e l l in z o n e  j u s q u ’e n  14 2 2 , de  n o u v e a u  en  
1478  e t  d é f in i t iv e m e n t  p a r  U r i  en  1 4 9 9 . A u  s p i r i tu e l  
M o len o  a  fo r m é  a n c i e n n e m e n t  u n e  p a ro is s e  a v e c  P re o n z o  
e t  P r o s i to ,  q u i s ’e n  é t a i e n t  d é jà  d é ta c h é s  e n  1567 . 
L ’ég lise  p a ro is s ia le  a  é té  c o n s a c ré e  en 1484 . G ra v e  in o n 
d a t io n  en  1 7 4 7 . P o p u l a t i o n  : 15 6 7 , 150  h a b .  ; 1 7 8 4 . 100  ; 
1 920 , 9 9 . R e g is t r e s  de  m a r ia g e s  d è s  1 6 1 9 , d e  b a p tê m e s  
e t  d e  d é c è s  d è s  1678 . —  K . M e y e r  : B l e n i o  u .  L e v e n t in a .
—  L e  m ê m e  : D ie  C a p i t a n e i  v o n  L o c a m o .  —  E .  P e 
r n o t t a  : C o m e  i l  T i c i n o .  —  P .  D ’A le s s a n d r i  : A t t i  d i  S .  
C a r lo .  —  B S t o r .  1 8 8 1 , 1905 , 1908 e t  19 1 5 . [C. T.]

M O L E R I ,  E l i e  d e ,  d e  L a u s a n n e ,  p a s t e u r  à  P a y e r n e  
1601 , à  R e s s u d e n s  1 6 0 8 -1 6 2 7  ; a u t e u r  d ’u n  D ia ir e  a s 
tr o n o m iq u e  et m é té o r o lo g iq u e ,  c a lc u lé  et a c c o m m o d é  a u  
m é r id i e n  d e  la  c i té  c h e v a liè r e  d e  L a u s a n n e .  —  D H V .  —  
R H V  19 1 3 . [M. R .]

M O L I È R E  ( LA)  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é ,  C om . 
M u r is t .  V . D G S ) .  A n c ie n  c h â t e a u  e t  b o u r g  fo r t i f ié  d o n t  
il n e  s u b s is te  q u e  le  d o n jo n  c a r r é ,  q u i  s e m b le  r e m o n te r  
a u  X I I I e s . Ce c h â t e a u  é t a i t  le  s ièg e  d e  la  f a m ille  d e  la  
M o liè re , is s u e  d e  ce lle  d e  F o n t .  E n  1580 , le  c h â t e a u  é t a i t  
d é jà  e n  g r a n d e  p a r t i e  r u in é  ; a u  c o m m e n c e m e n t  d u  
X I X e s .,  l ’É t a t  a u to r i s a  le s  h a b i t a n t s  d e  M u r is t  à  d é m o 
l i r  u n e  t o u r  e t  c e r ta in s  p a n s  d e  m u r s  q u i  s u b s i s ta ie n t  
e n c o re  p o u r  r e b â t i r  le u r s  m a is o n s  e t  l a  c u re .  Ce q u i  r e s te  
d u  m u r  d ’e n c e in te  e s t  ra s é  à  f le u r  d e  t e r r e .  —  B ise  :

N o t i c e  s u r  la  p a r o i s s e  d e  M u r i s t  e t la  s e ig n e u r i e  d e  la  
M o l i è r e .  [H . V.]

M O L I È R E  ( DE L A) .  F a m il le .  V o ir  FONT e t  M u l e -  
r e n .

M O L I N ,  d e  (a u s s i  d e  M o l l i n s  e t  d e  M o l i n s ) .  F a 
m ille  o r ig in a i r e  d ’E s t a v a y e r ,  q u i  a c q u i t  en  154 3  la  
s e ig n e u r ie  d e  T r e y t o r r e n s  a u  P a y s  d e  V a u d .  A r m o ir ie s - ,  
d e  g u e u le s  à  u n e  m e u le  d e  m o u lin  d ’a z u r ,  V an ille  
d e  s a b le  ( v a r i a n t e  : d ’o r  à  u n e  m e u le  d e  g u e u le s ) .  —  1.

P i e r r e ,  d o n z e l d ’E s t a v a y e r  1 534- 
1 5 5 2 , c h â t e la in  d e  G u d re f in ,  s e ig n e u r  
d e  T r e y t o r r e n s .  —• 2 . H u m b e r t ,  fils 
d u  n °  1, é p o u s a  en  1549  G u il la u m a  
d 'A r n e x ,  q u i , .lu i  a p p o r t a  la  s e ig n e u 
r ie  d e  M o n ta g n v - le -C o rb e .  —  3. 
C h r i s t o p h e ,  f r è r e  d u  n °  2 , f  15 7 0 , 
p u b l ia  à  B â le ,  en  1 5 5 1 , so u s  Je n o m  
d e  C h r is to p h u s  M y l e u s  u n  l iv r e  : D e  
s c r ib e n d a  u n i v e r s i t a t i s  r e r u m  h i s to r ia .  
—  4 . F r a n ç o i s ,  fils d u  n "  2 , a c q u i t  

en  16 2 9  l a  s e ig n e u r ie  de  C a r ro u g e  q u ’u n e  d e  's e s  filles  
t r a n s m i t  a u x  G ra f fe n r ie d . —  5 . H u m b e r t ,  b a n n e r e t  de  
M ou d o n ,  v e n d i t  e n  1685  T r e y t o r r e n s  a u x  D u g u é .  —  6. 
J o s e p h - F r a n ç o i s ,  1691-176Ò , p a s t e u r  a u  M o n t,  1736- 
1750 , p ro f e s s e u r  d e  m é ta p h y s iq u e  17 3 8 , p u is  d e  p h i lo s o 
p h ie  1 7 5 0 -1 7 6 0  à  l ’a c a d é m ie  d e  L a u s a n n e ,  r e c t e u r .  — 7. 
G e o r g e s ,  1 7 3 3 -1 8 0 3 , l i e u 
t e n a n t  - c o lo n e l, s e ig n e u r  
d e  M o n ta g n y ,  l ’u n  d e s  
c h e fs  d u  p a r t i  c o n s e r v a 
t e u r  d e  179 8  à  1 8 0 3 . —
8. G e o r g e s ,  1 8 1 7 -  1898 , 
in g é n ie u r ,  d i r e c t e u r  d e s  
fo rg e s  d ’A n z in  e n  F r a n c e ,
1 8 5 3 -1 8 7 4 . —  9 . A u o u s -  
t e ,  1 8 2 1 - 1 8 9 0 ,  p e in t r e ,  
p r o f e s s e u r  d e  p e in tu r e  e t  
d e  d e s s in  à  L a u s a n n e .  —
10. A l o y s ,  fils d u  n °  8 ,
1 8 6 1 -1 9 1 4 , p ro f e s s e u r  de  
l ’h i s to i r e  d e  l ’a r t  à  l ’a c a 
d é m ie  e t  à  l ’u n iv e r s i t é  d è s  
1 8 8 6 , p u is  d ’a rc h é o lo g ie  
1 9 0 6 -1 9 1 4 , c o n s e r v a te u r  
d u  m é d a i l l ie r  c a n to n a l .
P r é s id e n t  d e  la  S o c ié té  
d ’h i s to i r e  d e  la  S u is se  
r o m a n d e  1912 , a u t e u r  
d ’a r t ic le s  d e  r e v u e s ,  d ’u n e  
H i s t ,  d e  la  m a n u fa c tu r e ,  
d e  N y o n ,  d ’u n e  H i s t ,  d e  la  p e i n t u r e  e n  S u i s s e ,  r e s té e  
m a n u s c r i t e ,  d u  P r o c è s  d e  M .  d e  M o n lh y o n  d a n s  le  c a n 
to n  d e  V a u d  e t  d e  d e u x  r o m a n s :  Æ g i s t h o s  e t  L e  M a 
r ia g e  d e  G e r m a in e .  —  R H V .  —  L iv r e  cl’O r .  [M. R . ]  

M O L I N A .  F a m il le  é te in te  d u  v a l  C a la n c a  (G riso n s ) ,  
o r ig in a ir e  d e  M o lin a , p rè s  B u s e n o  ( I t a l i e ) .  A n c ê tr e  
DOMENICO, d o n t  le  fils T o n e t o  d e  M o lin a r io  m o u r u t  
en  1 5 1 3 . —  1. G i o v a n n i ,  fils  d u  p r é c é d e n t ,  n o ta i r e  
1 5 3 2 , l a n d a m m a n n  1 5 4 7 . —  2 . B a r t h o l o m e o ,  f r è r e  d u  
n °  1, l a n d a m m a n n  1 5 5 0 -1 5 7 1 . —  3 . A n t o n i o ,  fils  d u  
n °  2 , n o ta i r e ,  c h a n c e l ie r ,  l a n d a m m a n n  1563 , p o d e s ta t  
de  T r a o n a  1 5 6 5 . —  4 . O r a z i o ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  2 , n o 
t a i r e  1 5 8 1 , l a n d a m m a n n  1 5 7 1 , p o d e s t a t  d e  T r a o n a  1601 , 
zé lé  p a r t i s a n  d e s  F r a n ç a i s ,  p o u r s u iv i  eu  1603  p a r  le  
t r i b u n a l  r é v o lu t io n n a i r e  de  T h u s is ,  t  1616. —  5 . A n 
to n io ,  fils  d u  n °  2 , * v e rs  1580 , é c r iv i t  en  1608  la  
T r e u h e r z i g e  V e r m a h n u n g  a n  d ie  d r e i  B ü n d e  ; p o d e s ta t  
d e  T r a o n a  1613 , f u t  i n t e r p r è t e  a u  s e rv ic e  d e  l ’a m b a s 
s a d e u r  f r a n ç a is  P a s c a l ,  p u is  c h a r g é  d ’a f fa ire s  i n t é r i 
m a ir e  (1 6 1 4 -1 6 1 5 ). S ’é t a n t  p a s s io n n é m e n t  o p p o s é  a v e c  
G u e ffie r a u  r e n o u v e l le m e n t  d e  l ’a l l ia n c e  a v e c  V e n ise , 
il f u t  b a n n i  p a r  le  t r i b u n a l  r é v o lu t io n n a i r e  d e  T h u s is  
en  161 8  e t  se  jo ig n i t  a lo rs  a v e c  G u e ff ie r  a u x  « b a n n is  » 
(R u d .  e t  P o m p é e  P l a n t a ,  L u z i e t P a u l  d e  M o n t e t  
G io ie ro ) . I l se  r e n d i t  à  P a r i s  p o u r  d é fe n d re  le u r s  in t é r ê t s  
en  d é c . 16 1 9 , c o m b a t t i t  d e  m a i  à  ju i l l e t  162 0  d a n s  le s  
v a llé e s  d e  M eso cco  e t C a la n c a  ; a p rè s  l ’in s u c c è s  d e s  t r o u 
p e s  s u is s e s  e t  g r is o n n e s  e n  V a l te l in e ,  il p a r t i t  p o u r  C o ire  
e t  I l a n z  où  il r é u s s i t  a v e c  L u z i  d e  M o n t,  à  p r o v o q u e r  le  
r a p p e l  d e  G u e ffie r (26  a o û t ) .  E n  n o v .  1624 , il f u t  c h a rg é

A lo y s  d e  M o lin . 
D’après une photographie.
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p a r  C o e u v re s  d e  r é f o r m e r  le s  i n s t i t u t i o n s  d ’É t a t  (C o n se il 
s e c re t  de  12 m e m b r e s ) .  E n v o y é  à  P a r i s  1 6 2 7 -1 6 2 8 , à  
I n n s b r u c k  1 6 2 9 , il m a r q u a  s o n  é v o lu t io n  v e r s  la  p o l i t i 

q u e  h is p a n o - a u t r i c h ie n n e  
d a n s  l ’a l î a i r e  d e  R e ic h e 
n a u  (1 6 3 3 ) e t ,  p lu s  n e t t e 
m e n t ,  e n  j u i n  16 3 5  ; en  
s a  q u a l i t é  d ’a r d e n t  c o n 
ju r é  c o n t r e  R o h a n ,  i l  f u t  
d é p u té  e n  1637 a u p r è s  d e  
L e g a n e z  à  M ila n , m a is  sa  
m is s io n  é c h o u a .  L a  m ê m e  
a n n é e  il p a s s a  a v e c  so n  
r é g im e n t  a u  s e rv ic e  dé 
M ila n , t  1 6 5 0 . —  6 . C a s 
p a r , f r è r e  d u  n °  5 , * 1595 , 
D 'e n  d r o i t ,  t r a v a i l l a  d a n s  
le  v a l  C a la n c a  c o n t r e  le  
p a r t i  v é n i t i e n  (1 6 1 8 ) ; il 
f u t  l a n d a m m a n n  e n  1620, 
b a t t u  e t  f a i t  p r i s o n n ie r  
p a r  le s  t r o u p e s  g r is o n n e s  
c o m m e  f a u t e u r  d e  l ’é 
m e u te  d u  2 0  a v r .  1621 , il 
f u t  g ra c ié .  D é p u té  a u p r è s  
d e s  c a n to n s  c a th o l iq u e s  
e n  16 2 3 , t  1 6 4 5 . —  V o ir 

A rc h iv e s  f é d é ra le s .  —  R o t t  : R e p r .  d i p i .  I I I .  —  F o r t .  
S p r e c h e r .  K r ie g e  u n d  U n r u h e n .  —  U . v .  S a lis -M a rsc h -  
l in s  : D e n k w ü r d ig k e i t e n .  —  E .  H a l f t e r  : J e n a t s c h .  —  
B . A n h o rn  : G r a w - P ü n t e r - K r i e g .  —  G .-G . S im o n e t  : 
R æ t i c a  v a r ia  V I I ,  V I I I .  [A. Pt.]

M O L I N A R I ,  F a m il le  m e n t io n n é e  à  I s o n e  en  1467, 
e t  a u  X V I 0 s. à  L u g a n o ,  L ig o r n e t to ,  S o n v ic o , C a r o n a  
e t  A sc o n a . —  A n g e l o , d e  C a r o n a ,  s c u lp t e u r ,  t r a v a i l l a  
a u  d ô m e  d e  S a v o n e  ; il e s t  p r o b a b le m e n t  id e n t iq u e  à  
P ie r -A n g e lo  q u i  f u t  o c c u p é  à  l a  c a t h é d r a le  d e  G ê n e s . —  
L . B r e n ta n i  : M is c e l la n e a  s to r ic a .  —  F I . B e r n a s c o n i  : 
L e  m a e s t r a n z e  t i c in e s i .  [C. T.]

M O L I N A Z Z O  (C . T e s s in ,  D . B e l l in z o n e , C o m . A r- 
b e d o  e t  B e l l in z o n e . V . D G S ) .  V g e  m e n t io n n é  d è s  1376 . 
D e  n o m b re u s e s  to m b e s  d e s  é p o q u e s  d e  H a l l s t a t t  e t  L a  
T è n e  y  o n t  é té  d é c o u v e r te s  d è s  1 8 7 4 ; le  m o b il ie r  d e  83 
to m b e s  e s t  a u  M u sé e  n a t io n a l  à  Z u r ic h .  D e  n o m b r e u x  
o b je t s  d ’a u t r e s  t o m b e s  se  t r o u v e n t  a u  m u s é e  d e  B e l l in 
z o n e . P o p u l a t i o n  : 19 2 0 , 4 6 4  h a b .  —  U lr ic h  : D ie  G r ä 
b e r fe ld e r  i n  d .  U m g e b u n g  v o n  B e l l i n z o n a .  —  R i v .  a r c h ,  
c o m .  1 9 1 1 . —  B S t o r .  1 9 0 9 . [C. T.J

MOLIIM IS (C . G r is o n s , D . P le s s u r ,  C erc le  S c h a n f lg g . 
V . D G S ) .  C o m . e t  V g e  q u i  se  r a t t a c h a i t  a u t r e f o i s  à  la  
h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e  S c h a n f lg g  e t  à  la  j u r i d i c t i o n  de  
S t .  P e t e r .  I l  f o r m e  u n e  p a ro is s e  a v e c  S t .  P e t e r  e t  
P a g ig .  I l  f u t  in c e n d ié  e n  1622 , lo r s q u e  le s  E s p a g n o ls  
e n v a h i r e n t  l a  v a l lé e .  [F . p .l

M O L I T O R .  V o ir  M ü l l e r .
M O U I T O R .  F a m il le  d e  S c h u ls  e n  B a s s e - E n g a d in e ,  

q u i  a  fo u r n i  p lu s ie u r s  e x c e l le n ts  p a s t e u r s .  —  L u d w i g , 
m a î t r e  ès a r t s  l i b é r a u x  1 6 1 1 ,  p a s t e u r  d e  W a l te n s b u r g  
d e  1 6 3 4  à  s a  m o r t  1 6 6 5 ,  f u t  le  p r e m ie r  à  é c r ire  d e s  h is 
to i r e s  b ib l iq u e s  en  ro m a n c h e  o b e r la n d a is  : U n  c u d i -  
s c h e l d a  s o in c h i a s  h i s to r ia s ,  1 6 5 6 .  [ J . - R .  T r u o g . ]

M O L L ,  V ie ille  fa m il le  b o u rg e o is e  d e  B ie n n e .  A u  
X V I I I e s . d é jà ,  e lle  a  f o u r n i  q u e lq u e s  m e m b r e s  a u x  
C o n se ils  e t  a u x  a u to r i t é s ,  p a r m i  le s q u e ls  : —  1. A b r a 
h a m , * 1 7 3 0 ,  d u  P e t i t  C o n se il 1 7 6 5 - 1 7 8 3 ,  o r f è v r e ,  d i r e c 
t e u r  d e  la  f a b r iq u e  d ’o r f è v r e r ie  e t  d ’a r g e n te r ie  d e  L u d -  
w ig s b u rg  1 7 8 2 ;  f  1 7 8 5  à  B ie n n e .  —  2 .  J o h a n n - J a k o b , 
d o n t  o n  ig n o re  le s  d a te s  d e  n a is s a n c e  e t  d e  d é c è s , v é c u t  
à  P a r is  à  la  fin  d u  X V I I I e s. e t  a u  c o m m e n c e m e n t  d u  
X I X e, il y  p u b l ia  d e s  é c r i t s  d e  p o l i t iq u e  th é o r iq u e ,  e t  
u n  p la n  id é a l  p o u r  u n e  c a p i ta le  d e  d é p a r t e m e n t  f r a n 
ç a is .  I l  lé g u a  le  fo n d s  M oll on  f a v e u r  d e  l a  b o u rg e o i
s ie  d e  B ie n n e .  —  B ie le r  N b l .  1 9 1 1 .  —  B B G  1 , p . 
1 2 3 .  —  3 .  A l f r e d , * 1 8 6 9 ,  a v o c a t  à  B ie n n e  d e p u is  
1 8 9 5 ,  c o n s e i l le r  c o m m u n a l ,  c o n s e il le r  n a t io n a l  1 9 0 8 -  
1 9 1 9 ,  c o lo n e l d ’in f a n te r ie .  —  D S C .  —  V o ir  e n  g é n é ra l  
L L . —  L L H .  —  S K L .  [L . S.]

M O L L E N D I N O ,  d e .  N o m  d e  fa m il le  v a la i s a n ,  r e 
p r é s e n té  d è s  le  X I I I e s. d a n s  le s  c h â te l le n ie s  d e  S ie rra , 
G o n th e y , M a r t ig n y ,  M on  th e y .  —  N i c o l a s , c h a n o in e

d e  S io n  d e  14 1 3  à  s a  m o r t  1 4 3 8 , o ffic ia l d e  l ’é v ê c h é  
14 3 2 . —  G re m a u d .  —  R iv a z  : T o p o g r a p h i e .  [ t  .1

M O L L E N S  (C . V a la is , D . S ie r r a .  V . D G S ) .  C o rn , e t  
V g e  c o n n u  d è s  le  X I I e s . I l  s ’a g r a n d i t  a u x  d é p e n s  de  
C o rd o n n a z  q u i  se  r é u n i t  à  lu i  e n  1 6 8 3 ;  il e n  r é s u l t a  
d e s  c o m p l ic a t io n s  a v e c  M iège  a u  s u je t  d e s  c o m m u n a u x .  
M o llen s  f i t  p a r t i e  d u  q u a r t i e r  s u p é r ie u r  d e  la  c o n tr é e  
d e  S ie r r e ,  d o n t  il d é p e n d a i t  a u x  p o in ts  d e  v u e  c iv il,  
ju d ic ia i r e  e t  m i l i t a i r e .  A u  X I X e s . il f o r m a  c o m m u n e  
a v e c  le s  h a m e a u x  d e  L a q u e s ,  C o n so r  e t  C o rd o n n a z .  A u  
s p i r i tu e l  il se  r a t t a c h e  d è s  l ’o r ig in e  à  la  p a ro is s e  d e  S a in t -  
M a u r ic e  d e  L a q u e s  ; il p o s s é d a  u n  o r a to i r e  a u  X V e s., 
e t  d è s  1683  u n e  c h a p e l le  d é d ié e  à  s a in t  C h a r le m a g n e .  
—  G re m a u d .  —  A rc h iv e s  lo c a le s .  [T  .1

M O L L E N S  (C . V a u d ,  D . A u b o n n e .  V . D G S ) .  C orn , 
e t  V g e . E n  1 1 3 9 , M o r le n s .  L o c a l i té  p rè s  d e  la q u e l le  on  
a  t r o u v é  e n  1846 le s  r e s te s  d ’u n e  v i l la  ro m a in e ,  e t  q u i 
f u t  a u  m o y e n  â g e  p r o p r ié t é  d u  c o u v e n t  d e  R o m a in -  
m ô t ie r .  C e lu i-c i e n  a v a i t  in fé o d é  l ’a v o u e r ie  a u x  s ire s  d e  
M o n t- Ie -G ra n d ,  ce  q u i f u t  la  c a u s e  d e  p lu s ie u r s  c o n f l i ts  
a v e c  e u x .  A p rè s  la  R é f o rm e ,  M o lle n s  f u t  c o n s t i tu é  en  
s e ig n e u r ie  a u  p r o f i t  d e  J e a n  S te ig e r ,  a v o y e r  d e  B e r n e  
en  1 5 4 2 . E l le  p a s s a  en  1674  a u x  W e iss , p u is  v e r s  la  fin  
d u  X V I I I e s ., a u x  W a t te v i l l e  q u i  la  p o s s é d a ie n t  à  la  
R é v o lu t io n .  E n  1798 , u n  in c e n d ie  d é t r u i s i t  48  m a is o n s  
d u  v il la g e , a in s i  q u e  l ’é g lise , f il ia le  d e  B a l le n s .  U n e  f a 
m ille  n o b le  d e  M o llen s  a  jo u é  u n  c e r ta in  rô le  d a n s  la  
ré g io n  e t  à  L a u s a n n e  j u s q u ’a u  X V e s . ; c ’é t a i t  u n e  b r a n 
c h e  d e s  s e ig n e u rs  d e  M o n t- le -G ra n d .  —  D H V .  [M. R.] 

M O L L E T .  F a m il le  d e  S a u v ig n y  e n  B o u r b o n n a is ,  
fix é e  à  G e n è v e  a u  X V I e s ., a d m is e  à  la  b o u rg e o is ie  en  
15 5 1 , é te in te  à  la  fin  d u  X V I I I e s. E l le  e u t  d e  n o m 
b r e u x  r e p r é s e n t a n t s  d a n s  le s  D e u x -C e n ts .  A r m o i r i e s  : 
d ’a z u r  a u  c h e v r o n  d ’o r ,  a c c o m p a g n é  d e  t r o i s  m o le t t e s  
d ’a r g e n t .  —  J e a n - L o u i s ,  1 7 2 8 -1 7 7 8 , d e s  D e u x - C e n ts  
1752 , p u b l ia  u n e  L e t t r e  à  R o u s s e a u  s u r  la  fê le  d o n n é e  e n  
1 7 6 1  à  l ’o c c a s io n  d e  l ’e x e r c ic e  p r u s s i e n  i n t r o d u i t  à  G e n è v e  
d a n s  la  m i l i c e  b o u r g e o is e ,  1761 . R o u s s e a u  lu i  r é p o n d i t  
e t  f u t  t r è s  i r r i t é  d e  la  p u b l ic i t é  d o n n é e  à  s a  l e t t r e .  —  
G a lif îe  : N o t .  g é n .  V . —  A r m .  g e n e v .  [H . D i . l

M O L L I S  (a u t r e f o i s  M u l l i s )  (C . C la r is .  V . D G S ) .  
C o m . e t  V ge  o ù  l ’o n  a  t r o u v é  d e s  m o n n a ie s  r o m a in e s .  
D e  v io le n ts  c o m b a ts  e u r e n t  lie u  p rè s  d e  M o llis  le  30  
s e p te m b r e  179 9  e n t r e  le s  F r a n ç a i s  e t  les  R u s s e s .  L ’é g lise  
p a ro is s ia le  d a t e  d e  1 2 8 3 , r e c o n s t r u i t e  e n  1761 ; N ä fe ls  
e t  N ie d e r u r n e n  se  r a t t a c h è r e n t  à  la  p a ro is s e  j u s q u ’à  la  
R é f o rm e .  A u  S te in a c k e r  se  t r o u v e  la  m a is o n  n a t a l e  d e  
G la re a n ,  p rè s  d e  B e g l in g e n  le s  r e s te s  d ’u n e  a n c ie n n e  
L e l z i .  L ’in d u s t r i e  t e x t i l e  a  d o n n é  u n  g r a n d  d é v e lo p p e 
m e n t  a u  v i l la g e .  P o p u l a t i o n  : 1846 , 2 0 6 4  h a b . ,  1920 , 
2 0 2 7 . R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  d è s  1 5 7 1 , d e  m a r ia g e s  d è s  
1575 , d e  d é cè s  d è s  1 7 1 7 . —  G e m ä ld e  d e r  S c h w e iz  V I I ,  
6 3 2 . —  J H V G  X X .  [Nz.]

M O L L O N D  I N , V o ir  E s t a v a y e r  e t  M o l o n d i n .  
M O L O ,  d e  M O L L O ,  d e  M O L I S ,  F a m il le  n o b le  

d e  B e l l in z o n e , o r ig in a i r e  d e  l ’Is o la  C o m a c in a  o ù  e lle  e s t  
m e n t io n n é e  e n  1 0 8 3 , à  A rb e d o  e n  1313 , à  B e l l in z o n e  
e n  1 3 4 0 . E l le  a  d o n n é  n a is s a n c e  a u x  c o m te s  d e  M olo- 
B e l l in z o n e , d e  P a v ie ,  a u  X V I e s ., e t  a  c o m p té  à  B e l l in 
z o n e  p lu s ie u r s  b ra n c h e s  : M o lo -M a g o r ia  ( X V I e s .) ,  
M o lo -S p o lin i, M olo  - V a le n t in i ,  M olo  - B u s n in o ,  M olo- 
S e rm a in i ,  e tc .  L a  fa m ille  a  d o n n é  d e  n  m b r e u x  e c 
c lé s ia s t iq u e s ,  d o n t  d e u x  é v ê q u e s ,  d e s  m a g i s t r a t s  e t  

d e s  d ip lo m a te s .  A r m o i r i e s :  d e  g u e u 
le s  à  u n  c h â t e a u  à  d e u x  to u r s  d ’a r 
g e n t ,  m a - o n n é ,  o u v e r t  e t  a jo u r é  de  
s a b le ,  s o r t a n t  d ’u n e  m e r  a u  n a tu r e l ,  
a c c o s té  à  d e x t r e  d ’u n  m ô le  d ’a r g e n t  
e t à  s e n e s l r e  d ’u n  b a t '  a u  a u  n a t u 
r e l  à  u n  m â t  g a r n i  d ’u n e  v o ile  d a r 
g e n t ,  le  m â t  a c c o s té  à  s e n e s t r e  d ’u n  
h o m m e  d e b o u t  v ê tu  d ’a r g e n t  ; à  la  
c h a m p a g n e  d e  g u e u le s  c h a r g é e  d ’u n e  
fa s c e  n é b u lé e  d ’a r g e n t  (n o m b r e u s e s  

v a r i a n t e s ) .  —  1 . F r a n z o l u s ,  d i t  N ig - r ,  à  B e l l in z o n e  
e n  13 4 0 . —  2 . M a f i o l o ,  c i té  d ès  1 4 1 8 , t  a v .  1461 , 
s y n d ic  f isca l ou  v ic a ire  d u  c o m m is s a ire  d u c a l  d e  B e l
l in z o n e .  —  3 . R a f f a e l e ,  f  a v .  1475 , u n  d e s  d é lé g u é s  
d u  C o n se il e t  d u  g o u v e r n e u r  d e  B e l l in z o n e  e n  1439  
p o u r  t r a i t e r  d e  la  p a ix  a v e c  le s  C o n fé d é ré s .  —  3a . G io -

Antonio Molina. 
D’après un  dessin de 

Heinr. Kraneck.
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VANNI, d u  C o n se il d e  la  v il le  14 3 2 , p e u t - ê t r e  id e n t iq u e  
à  J o h a n n o lu s ,  d u  C o n se il 144 0  e t  à  G io v a n n i ,  v ic a ir e  
d u c a l  d e  C la ro  e t  d ’O s o g n a  1 4 5 9 , l i e u t e n a n t  d u  g o u 
v e r n e u r  d e  B e l l in z o n e  14 6 2 . —  4 . G i o v a n n i ,  fils d u  
n °  2, b o u rg e o is  d e  P a v ie  en  1 4 6 1 , p u is  d e  M ila n  ; 
s e c r é ta i r e  d e  l ’a u d i t e u r  d u c a l  A n g e lo  d e  R ic t i  1453  ; 
c h a n c e l ie r  d u c a l  à  M ilan  p o  ir  les  a f fa ire s  c r im in e l 
le s  1464 , c h a r g e  q u ’il o c c u p a i t  e n c o re  en  1497 . N o 
ta i r e ,  a m b a s s a d e u r  à  V e n ise  e n  147 4  p o u r  t r a i t e r  
d e  l ’a l l ia n c e  e n t r e  M ila n , V e n ise  e t  F lo r e n c e ,  à  M an - 
to u e  e n  1 4 8 3 , s e c r é ta i r e  r o y a l  1 5 0 7 -1 5 1 0 . T e s ta  le 
17 a v r i l  1511  e t  m o u r u t  p e u  a p r è s .  —  5 . N ic o l ò , f r è re  
d u  n °  4 , v ic a ir e  d e  C la ro  e t  O s o g n a  1471 , p o d e s t a t  d e  
V i l la n te r io  (P a v ie )  14 8 0 . T rè s  p r o b a b le m e n t  id e n t iq u e  
à  N ic o la u s ,  m e m b r e  d u  C o n se il d e  B e l l in z o n e  1 4 9 8 -1 5 0 1 , 
d é p u té  p a r  la  v il le  en  1499  a u p r è s  d e  J . - J .  T r iv u lc e  e t 
d u  ro i  d e  F r a n c e  e t  u n  d e s  c h e fs  d e l à  r é v o l te  d  B e l l in 
z o n e  c o n t r e  ce m ê m e  ro i  en  1 5 0 0 . —  6 . S im o n i n o , t  1 494 , 
c o n n é ta b le  d u  d u c  d e  M ilan  à  B e l l in z o n e  1 4 9 2 . —  7. 
S e r a f i n o , r e l ig ie u x  f r a n c is c a in ,  u n  d e s  f o n d a te u r s  d u  
c o u v e n t  d e  N . D . d e s  G râ c e s  à  B e l l in z o n e  v e rs  1480 . 
—  8 . G i a n -G ia c o m o , p r o b a b le m e n t  p a r e n t  d u  n °  6 , c i té  
d è s  1460 . c o n n é ta b le  d u c a l  à  B e l l in z o n e  1 4 6 2 -1 4 9 2 . —
9. B e r n a r d o  ou B e r n a r d in o ,  fils d u  n  - 4 , s e c r é ta i r e  d u  
C o n se il s e c r e t  d e  M a x im ilie n  S f o rz a ,  s ’é t a b l i t  à  B e l l in 
z o n e  e t  f u t  la  s o u c h e  d e  l a  b r a n c h e  M o lo -M a g o r a . 
t  a p rè s  le  10 n o v .  1 5 6 2 . —  10 . G ia c o m o - F i l i p p o , fils 
d u  n °  4 ,  c o n s e i l le r  a u l iq u e  d u  d u c  M a x im il ie n ;  en  1524 
il e s t  c o m m is s a ire  p o u r  les  m u n i t io n s  d u  d u c  C h a r le s  
d e  B o u rb o n  e t  h a b i t e  N i c e . —  1 1 . A l e s s a n d r o , fils d u  
n "  9 , D r en  d r o i t ,  c h a n o in e  d e  B e l l in z o n e  1 5 1 7 , a u d i 
t e u r  p e n d a n t  13 a n s  d u  c a r d in a l  d e  M éd ic is , q u i,  d e v e n u  
p a p e  s o u s  le  n o m  d e  P ie  IV ,  le  c ré a  é v ê q u e  d e  M in o re  
(N a p le s )  e n  1 5 6 3 . P r i t  p a r t  a u  c o n c i le  d e  T r e n t e  e t  
m o u r u t  à  R o m e  e n  1 5 6 5 . —  12 . G ia c o m o - F i l i p p o , 
p e t i t - f i l s  d u  n "  10 , j u r i s t e ,  D r e n  d r o i t  1 5 8 7 , d u  co llèg e  
d e s  ju g e s  d e  P a v ie  e t  c o n s u l t e u r  d u  S a in t- O f f ic e  d e  
P a v ie .  L e c te u r  à  l ’u n iv e r s i té  d e  P a v ie  d è s  1 5 9 5 . —  
13. P i e t r o - F r a n c e s c o , c i té  1668 , l i e u t e n a n t  d u  b a il l i  
d e  B e l l in z o n e , e s t  p e u t - ê t r e  le  m ê m e  q i f u t  d é p u té  à  
l a  D iè te  d e  F lü e le n  en  169 2  p o u r  a  ré v is io n  d e s  s t a t u t s  
d e  B e l l in z o n e .  —  14. F r a n c e s c o , * 7 f é v r ie r  16 5 1 , a m b a s 
s a d e u r  d e  P o lo g n e  à  S o le u re ,  m e n t io n n é  à  B e l lin z o n e  
d e  1692 à  1 7 0 8 . —  14». D o m e n ic o - F r a n c e s c o . * 1687 , 
t  26  f é v r .  1775  à  B e l l in z o n e , D r th e o l . ,  n o ta i r e  a p o s 
to l iq u e .  c h a n o in e  1 7 1 9 , p u is  d o y e n  d u  c h a p i t r e .  —  
15 . P i e t r o -A n t o n i o , 1 6 7 4 - 2  j u in  1 7 3 6 , c h a n o in e  
d e  B e l l in z o n e ,  u n  d e s  f o n d a te u r s  e n  1730  d u  c o u 
v e n t  d e s  u r s u l in e s ,  a in s i  q u e  s o n  f r è r e  —  1 6 . F cjl- 
g e n z io -M a r i a , * v e r s  1 6 3 5 , t  8 m a i  1 7 7 4 , li u t e n a n t  
b a i l l iv a l .  —  17. F r a n c e s c o , 17 n o v .  1 7 5 2 - 2 3  o c t .  
18 3 3 , c o n s e il le r  d e  la  v ille , s o u c h e  d e  la  b r a n c h e  M olo- 
P u s t e r l a .  —  1 8 . G io v a n n i , 13 n o v .  1 7 8 3 - 2  ju i l l .  18 3 3 , 
c h i r u r g ie n ,  d é p u té  a u  G r a n d  C o n se il 1 8 2 7 -1 8 3 0 , à  la  
c o m m is s io n  d e  re v is io n  d e  la  c o n s t i t u t i o n ,  ju g e  c a n t o 
n a l  1829. —  1 9 . Ca r l o - F r a n c e s c o , 19 n o v . 1764  - 7 m a r s  
1822 , a v o c a t ,  f is c a l e t  l i e u t e n a n t  so u s  le  ré g im e  des 
b a i l l i s ;  d é p u té  d e  B e l l in z o n e  e n  179 8  a u  D ire c to ir e  
h e lv é t iq u e  p o u r  l ’a c c e s s io n  d e  l a  v i l le  à  la  S u is se . 
M e m b re  d e  la  c o m m is s io n  c h a r g é e  d u  g o u v e r n e m e n t  
p ro v is o ir e  d u  c a n t o n  d e  B e l l in z o n e  1800 , d u  t r i b u n a l  
d u  m ê m e  c a n to n  1802 ; d ‘p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1805- 
1 8 1 5 , à  la  D iè te  fé d é ra le  18 0 8 . —  2 0 . Carlo  f r è r e  du  
n °  18 , 11 s e p t .  1759  - 13 ju i l l .  1809 , m e m b r e  d u  g o u v e r 
n e m e n t  p r o v is o ir e  d e  B e l l in z o n e  1 7 9 8 .—  2 1 . A n t o n i o , 
13 a o û t  1 7 7 1 -1 7  m a r s  1858 , c o m m is s a ire  s p é c ia l  p o u r  
B le n io  1798  ; m e m b r e  d e  l a  C o m m is s io n  c h a r g é e  de  
l ’in t r o d u c t io n  d e  la  C o n s t i tu t io n  c a n to n a le  1803 . c o m 
m is s a ir e  d u  g o u v e r n e m e n t  p o u r  le  d i s t r i c t  d e  B e l l in z n n e  
dè s  18 0 3 . P r o b a b le m e n t  le  m ê m e  q u i  p r i t  p a r t  à  la  
r é v o lu t io n  d e  G iu b ia s c o  e n  181 4  e t  l ’u n  d e s  d  p u té s  d u  
g o u v e r n e m e n t  p ro v is o i r e  à  l a  D iè te  d e  Z u r ic h .  —  2 2 . 
G i u s e p p e -A n t o n i o , fils d u  n» 19, 7 o c t .  178 9  - 2 2  n o v . 
1857 , a v o c a t  e t  n o ta i r e ,  c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  de  F r a n c e ,  
d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 18 3 4 -1 8 3 9 , ju g e  a u  t r i b u n a l  
c a n t o n a l  1 8 3 0 -1 8 3 4 , c o n s e i l le r  d ’É t a t  1 8 3 9 -1 8 4 2 , n u is  
d i r e c te u r  d e s  d o u a n e s .  D é p u té  à  la  D iè te  fé d é ra le  1836 , 
1840, 1841 ; s y n d ic  d e  B e l l in z o n e . —  2 3 . Co r r a d o , 
* 26  n o v .  1792 , t  en  I ta l ie .  A v o c a t ,  d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il 1 8 2 6 -1 8 3 5 , p r é s id e n t  1 8 3 1 ,1 8 3 3 ,  à  l a  D iè te  f é d é 

ra le  1 8 3 0 -1 8 3 2 ,1 8 3 4 ;  c o l la b o ra ,  e n  1 8 2 7 , à  l a  r é d a c t io n  
d u  c o d e  d e  p ro c é d u r e  c r im in e lle ,  f u t  e n  1837  à  la  t ê t e  
d e  la  c o m m is s io n  c h a r g é e  d e  l a  r é d a c t io n  d u  c o d e  c i
v il .  R e p r é s e n ta  la  S u is se  a u  c o u r o n n e m e n t  d e  l 'e m p e 
r e u r  F e r d in a n d  à  M ilan  1 8 3 8 . C h e f  d u  p a r t i  d e s  m o 
d é ré s  e n  1 8 3 4 . C o n se ille r  d ’É t a t  1 8 3 5 -1 8 3 0 , il é t a i t  
p r é s id e n t  d u  g o u  o r n e m e n t  lo rs  d e  la  r é v o lu t io n  d e  
d é c e m b r e  1 8 3 9 ; a c c u s é  d e  h a u te  t r a h i s o n ,  il f u t  c o n 
ti m n é  à  tro is  a n s  d e  t r a v a u x  fo rc é s  e t  s ’é t a b l i t  en  
I t a l i e .  —  2 4 . C o n s t a n t i n o , fils d u  n»  19, 2 4  m a r s
1 8 0 1 - 1 8  a v r i l  1874 , m a jo r  a u  s< r \ i c e  d e  F r a n c e  1831 , 
l i e u t e n a n t  c o lo n e l d a n s  la  c a m p a g n e  d u  S o n d e r b u n d .  
—  2 5 . G a e t a n o , 22  o c t .  1 8 1 4 - 1 0  d é c . 1883. a v o c a t ,  
d é p u lé  a u  G ra n d  C o n se il 1 8 5 2 -1 8 5 5  e t  d è s  1863  ; ju g e  
a u  t r i b u n a l  c a n i  o n a l e t p r é s id e n t  1879 . —  2 6 . G i u s e p p e , 
22  s e p t .  1831 - 14  a v r i l  191 5, a v o c a t ,  d i r e c t e u r  d e  l ’a r 
s e n a l  185 8  1 8 7 7 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il d è s  18 8 9  
s y n d ic  d e  B e l l in z o n e  d è s  
1 8 7 7 . —  2 7 . C a r l o , t  22  
n o v .  18 6 8 , p r ê t r e ,  p ro f e s 
s e u r  a u  co llèg e  d e s  b é n é 
d ic t in s  d e  B e l l in z o n e , p u is  
a u  g y m n a s e .  —■ 2 8 . V i n 
c e n z o ,  fils d u  n °  2 3 , * 31 
m a i  1833  à  B e l l in z o n e , 
t  15 m a r s  1 9 0 4  à  L u g a n o ,
D r en  d r o i t ,  p r ê t r e  1856 .
P r o f e s s e u r  d a n s , le s  s é m i
n a ir e s  d e  M ila n , v ic e - r e c 
t e u r  d u  co llèg e  lo m b a r d  
à  R o m e  1 8 6 4  c h a n o in e  
d e  B e l l in z o n e  1 8 6 8 , a r c h i -  
p r ê t r e  d e  l a  v i l le  1878  ; 
é lu  a d m in i s t r a t e u r  a p o s 
to l iq u e  d u  d ii c èse  d e  L u 
g a n o  1 8 8 7 , s a c ré  é v ê q u e  
à  B e l l in z o n e  le  2 o c to b re  
d e  la  m ê m e  a n n é e .  P r é -  Vincenzo Molo,
la t  d o m e s t iq u e  d u  p a p e  D ’après une photographie. 
1895 , a s s i s t a n t  a u  t r ô n e ,
c o m te  r o m a in .  C o m m e  a r c h ip r ê t r e ,  on  lu i  d o i t  e n t r e  
a u t r e s  la  f o n d a t io n  d e  l ’i n s t i t u t  S a n ta - M a r ia  e t  la  re s -  
l a i v a t i o n  d e  l ’é g lise  c o llé g ia le  ; c o m m e  é v ê q u e ,  l ’o r g a 
n is a t io n  d u  n o u v e a u  d io c è se  e t  la  c o n s t r u c t io n  d u  
s é m in a ir e  d io c é s a in , a u q u e l  i l  lé g u a  s o n  p a t r im o in e .  
I l  e u t  u n e  p a r t  i m p o r t a n t e  d a n s  l ’é la b o r a t io n  d e  la  lo i 
c iv i le - e c c lé s ia s t iq u e  d u  28 j a n v .  1 8 8 6 . —  2 9 . G i u s e p p e , 
fils d u  n °  2 3 , * 13 a o û t  1838 à  B e l l in z o n e  f  25  fé v r ie r  
1 8 9 9  à  R o m e ,  d i r e c t e u r  d u  b u r e a u  d e  l ’a s s o c ia t io n  d e  la  
p re s s e  i t a l i e n n e . —  30 . R o d o l f o  fils d u  n °  2 2 , 22  s e p t .  
1848  - 4 j u i l l .  1 9 2 4 , d i r e c te u r  d u  X I e a r r o n d is s e m e n t  p o s 
t a l  1909 1921 — V o ir  l- .S lo r . 1 8 8 0 -1 9 2 3  p a s s im . —  A U S  
1 9 0 5 , 1 9 1 4 , 1918 . —  A S  I  e t  I I .  —  A S H R .  —  E d u 
c a to re  1 8 6 8 , 1880 . 1 8 8 6 , 1 9 0 5 . —  L L .  —  R i o .  a r c h ,  
c o m . 1 9 1 4 . —  M o n i t o r e  d i  L u g a n o  1 9 2 1 . —  d id e l f i  : 
D iz io  t a r io .  —  B o r ra n i  : T i c i n o  s a c r o .  —  E .  P o m e t t a  : 
C o m e  i l  T i c i n o .  —  G . P o m e t t a  : B r ìc io le  d e l la  s to r ia  
b e . l in z o n e s e .  —  D ’A le s s a n d r i  : A t t i  d i  S .  C a r lo .  —  
L . B r e n ta n i  : L a  s c u o la  p u b b l i c a  a  B e l ì i n z o n a .  —  V e- 
g ezz i : E s p o s i z io n e  s to r ic a .  —  R e s p in i - T a r t in i  ; S t o 
r ia  p o l i t i c a .  —  G u b l e r : G e s c h . d e i  K i.s .  T e s s i n .  —  A t t i  
d i i  G r . C o n s ig l io .  —  R e n s e ig n e m e n ts  d e  A . L ie n h a r d -
R iv a . [C. TRE7.7.INI.]

M O L O N D I N  ( C .V a u d ,  0 .  M o u d o n . V . D O S ) .  C o n i, 
e t  V g e . E n  1380 , M o l lo n d e n s .  O n  a  t r o u v é  e n  1898  et 
1905  s o ix a n te - d ix  to m b e s  b ü r g e n d e s ,  a v e c  d e s  é p ée s , 
d e s  s c r a m a s a x ,  d e s  p la q u e s  d a m a s q u in é e s .  A u  m o y e n  
â g e , M o lo n d in  f i t  p a r t i e  d e  la  s e ig n e u r ie  d e  S a in t -  
M a r t in  d u  C h ên e , p u is  en  f u t  d é ta c h é  e n  13 6 0 . L es  d e u x  
t i e r s  d u  t e r r i t o i r e  d e v in r e n t  a lo rs  l a  p r o p r ié t é  d ’u n e  
b r a n c h e  d e  la  f a m ille  d ’E s t a v a y e r  q u i  y  é d if ia  u n e  m a i 
so n  f o r te  e t en  p r i t  le  n o m .  L ’a u t r e  t i e r s ,  a p rè s  a v o ir  
p a s s é  e n  d iv e rs e s  m a in s ,  f u t  r a c h e t é  e n  1660-1 6 6 1  des 
H e n n e z e l e t  d e s  M a s s e t  p a r  J e a n  d ’E s t a v a y e r  q u i  le 
r é u n i t  a u  r e s te  d e  la  s e ig n e u r ie .  I l  y  a  v a i  t  à  M o lo n d in  
u n e  c h a p e l le  d e s  s a in t s  A n to in e  e t  N ic o la s ,  d o n t  les 
c u ré s  d e  D é m o re t  e t  d e  S a in t - M a r t in  d u  C h ên e  a s s u 
m a ie n t  a l t e r n a t iv e m e n t  la  d e s s e rv a n c e .  —  D H V . f M. n .]  

M O L S  (C . S a in t - G a l l ,  D . S a rg a n s ,  C o m . Q u a r te n .  
V . D G S ) .  V g e , C orn , c iv ile  e t  p a ro is s e .  E n  1178 , le  p a p e
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A le x a n d r e  I I I  c o n f i rm a  a u  c o u v e n t , d e  S c h a n is  ses d iv e r 
ses  p r o p r ié t é s ,  p a r m i  le s q u e l le s  M o is  (le  n o m  se r e t r o u v e  
s o u s  c e t t e  fo r m e  a u s s i  e n  132 2  e t  1 3 9 2 ). L a  s e ig n e u r ie  de  
W in d e g g  (G a s te r )  c o m p r e n a i t  e n  1 4 3 8  é g a l e m e n t  W a le n -  
s t a d t ,  a v e c  M ois e t  T e rz e n ,  q u i  se  r a t t a c h a i e n t  à  c e t t e  
v il le  a u x  p o in t s  d e  v u e  a d m i n i s t r a t i f  e t  j u d ic ia i r e .  D u 
r a n t  le  X V e s .,  W a le n s ta d t , ,  T e rz e n  e t  M ois f u r e n t  d é t a 
c h é s  d u  G a s te r  p o u r  ê t r e  r é u n is  a u  b a i l l ia g e  d e  S a rg a n s .  
M ois, c o m m u n e  c iv ile ,  f u t  e n g lo b é  en  180 3  d a n s  la  c o m 
m u n e  p o l i t iq u e  d e  Q u a r te n .  A  l ’E s t  d u  v i l la g e  se  d r e s 
s a i t  le  c h â t e a u  d e  B o m m e r s te in  o u  B ö m m e ls te in ,  q u i 
d o i t  a v o i r  é té  d é t r u i t  e n  138 8  p a r  le s  G la ro n n a is  ; o n  en  
v o i t  e n c o re  d e s  ru in e s .  M ois d é p e n d a i t  a u  s p i r i tu e l  de  
W a l e n s t a d t ,  il f u t  é r ig é  e n  p a ro is s e  e n  1 7 8 7 , s a  c h a 
p e lle  d e v e n a n t  é g lise  p a ro is s ia le .  C o n s t r u c t io n  d ’u n e  
é g lise  en  1822 . —  U S t G  n 0B 7 e t  118 . —  N ä f  : C h r o 
n i k . —  N iis c h e le r  : G o tte s h ä u s e r .  —  W . G ö tz in g e r  : D ie  
r o m a n i s c h e n  O r t s n a m e n  d e s  K t s .  S t .  G a lle n .  —  G u b s e r  
d a n s  M V G  X X V I I . —  E .  G m iir  : R e c h ts g e s c h .  v .  G a s te r , 
p . 141 . —  S t .  G a lle r  N b l .  1 9 1 1 , p .  4 9 . [B t.]

M O L S H E I M ,  P e t e r  v on ,  c h r o n iq u e u r ,  is s u  d ’u n e  
f a m il le  b e rn o is e ,  fils d u  p e l le t i e r  H a n s  M o lsh e im , * a u  
c o m m e n c e m e n t  d u  X V e s ., e n t r a  d a n s  l ’o rd r e  d e s  c h e 
v a l ie r s  d e  S a i n t - J e a n ,  f u t  d e p u is  147 4  é c o n o m e  d e  la  
c o m m a n d e r ie  d e  F r ib o u r g ,  e t  a v a n t  1477  r e c t e u r  de  
la  p a ro is s e  d e  W o h le n  (B e rn e ) ,  f  p r o b a b le m e n t  v e r s  
1490 . I l  e s t  c i té  la  d e r n iè r e  fo is  à  F r ib o u r g  le  23  m a rs  
1 4 8 2 . O n  lu i  d o i t  u n e  c h r o n iq u e  f r ib o u rg e o is e ,  en  l a n 
g u e  a l le m a n d e ,  d e s  g u e r r e s  d e  B o u rg o g n e ,  d e  1477- 
1481 , u n e  c o n t in u a t io n  d u  p e t i t  S c h il l in g , à  la q u e l le  il 
d o n n a  u n  c a r a c tè r e  p r o p r e m e n t  f r ib o u rg e o is  e t  in d é -  

e n d a n t  p a r  d es  c o u p u re s  e t  d e  p ré c ie u s e s  a d d i t io n s ,  
o n  r é c i t  d e s  g u e r r e s  d e  B o u rg o g n e ,  d o n t  il f u t  c o n te m 

p o r a in ,  e s t  u n e  œ u v r e  é m in e m m e n t  p e r s o n n e l le  p a r  sa  
f id é li té  e t  l ’o r ig in a l i t é  d e  s a  c o n c e p t io n ,  m a lg ré  le s  
a d o u c i s s e m e n ts  e x ig é s  p a r  l a  c e n s u re  g o u v e r n e m e n 
t a le .  S a  c h r o n iq u e  a  é té  p u b l ié e  p a r  A lb . B ü c h i en
1914 . —  A . B ü c h i  d a n s  A S G  1 9 1 5 . [ A .  B ü c h i . ]

M O L Z ,  A d a m - F r i e d r i c h , * à  B ie n n e  e n  1 7 9 0 , fils 
d ’u n  v e r r i e r  o r ig in a i r e  d e  S e i f e r t s h a in ,  s e c o n d  p a s t e u r  
e t  m a î t r e  à  B ie n n e  1 8 1 1 -1 8 1 5 , m a î t r e  a u  g y m n a s e  e t  
v ic a ir e  1 8 1 8 -1 8 3 1 , p a s t e u r  d e  B le ie n b a c h  1 8 3 5 -1 8 3 9 , 
p u is  p r é d i c a t e u r  d e  l a  m a is o n  d e  c o r r e c t io n  d e  B e rn e  
j u s q u ’e n  1 8 6 2 , f  à  B e r n e  19 m a i  1 8 7 9 . A u te u r  d e  G e
d ic h te  i n  b ie l i s c h e r  M u n d a r t , e t  d ’o u v ra g e s  re l ig ie u x .  
—  v . M ü lin e n  : B e i t r ä g e  V I ,  3 3 , 9 7 . [ H .  T . ]

M O M M S E N ,  T h e o d o r , le  c é lè b re  h is to r ie n  e t  p h i 
lo lo g u e , * 30  n o v .  18 1 7  à  G a r d in g  (P ru s s e ) ,  p ro f e s s a  le 
d r o i t  r o m a in  à  l ’u n iv e r s i té  d e  Z u r ic h  1 8 5 2 -1 8 5 4 , p u b l ia  
à  Z u r ic h  e n  1 8 5 4  le s  I n s c r i p t i o n e s  C o n fœ d e r a t io n i s  H e lv e 
ticas l a t i n æ  e t  D ie  S c h w e iz  i n  r ö m i s c h e r  Z e i t , d a n s  
M A  G Z  I X ,  2 , f  à  B e r l in  en  1 9 0 3 . —  G. v .  W y s s  : H o c h 
s c h u le  Z u r i c h ,  p .  8 4 . — ■ A S G  10 , p .  1 6 4 . —  N Z Z  1903 , 
n °  3 3 4  ; 1 9 0 4 , n °  3 1 5 . [ H .  Br. ]

M O N A C O .  L a  S u is se  n e  p o s s è d e  p a s  d e  c o n s u la t  à  
M o n a c o . D e p u is  1 8 6 7 , la  p r in c ip a u té  f a i t  p a r t i e  d e  l ’a r 
r o n d is s e m e n t  d u  c o n s u la t  d e  S u is s e  à  N ic e . L a  c o lo n ie  
s u is s e  e s t  d ’e n v i ro n  30 0  p e r s o n n e s ,  o c c u p é e s  p o u r  la  
p l u p a r t  d a n s  l ’in d u s t r i e  h ô te l iè r e .  L e  C o n se il f é d é ra l  a  
c o n c lu  a v e c  le  g o u v e r n e m e n t  d e  l a  p r in c ip a u té ,  le  10 
d é c . 18 8 5 , u n e  c o n v e n t io n  p o u r  l ’e x t r a d i t i o n  r é c ip ro q u e  
d e s  c r im in e ls .  [B/.r.j

M O N A C O  o u  M O N  ICO.  F a m il le  te s s in o is e ,  m e n 
tio n n é e  à  M al v a g l ia  e n  1 5 1 5 . —  G ia c o m o , f  à  71 a n s ,  
le  9 m a r s  1921 à  D o n g io . D é p u té  a u  G ra n d  C o n se il d è s  
18 8 5 , a u x  C o n s t i tu a n te s  d e  1891 e t  18 9 2  ; p e n d a n t  
40  a n s  s y n d ic  d e  D o n g io . [C. T.]

M O N A C H O N .  F a m il le  v a u d o is e  d e  M a r th e r e n g e s  
d è s  a v a n t  1 4 3 9 , q u i  e s s a im a  d a n s  t o u t e  l a  ré g io n .  —  
Ch a r l e s , 176 4  - e n v .-1 8 4 5 , d e  P e y r e s - e t - P o s s e n s ,  re ç u  
b o u rg e o is  d e  L a u s a n n e  17 8 9 , p a s t e u r  à  C a ro u g e  (G e 
n è v e )  e n  1 7 9 2 . A r d e n t  r é v o lu t io n n a i r e ,  t r è s  lié  a v e c  
D e s p o r te s ,  r é s id e n t  f r a n ç a is  à  G e n è v e  ; S e rv it  la  F r a n c e  
à  T h o n o n ,  r e n t r a  e n  180 9  d a n s  le  c a n t o n  d e  V a u d ,  f u t  
p a s t e u r  à  B u r t ig n y ,  p u is  à  G in g in s  1 8 1 1 -1 8 4 5 . —  R H V  
1 9 1 3 . (M. R.]

M O N A K O W ,  K o n s t a n t i n  v o n ,  * 4  n o v .  1853 à  W o - 
lo g d a  (R u s s ie ) ,  b o u rg e o is  de  Z u r ic h  1869, p r iv a t - d o -  
c e n t  d e  n e u ro lo g ie  e t  d ’a n a to m ie  c é r é b r a le  à  Z u r ic h  
18 8 5 , fo n d a  e n  1888  u n e  p o ly c l in iq u e  p o u r  le s  m a la d ie s

n e r v e u s e s ,  u n  i n s t i t u t  p o u r  l 'a n a to m ia  d u  c e r v e a u  en  
1891 ; p r o f ,  e x t r a o r d in a i r e  1 8 9 4 -1 9 2 4 . E n  19 1 2 , il f i t  
d o n  à  l ’É t a t  de  Z u r ic h  d e s  i n s t i t u t s  q u ’il d ir ig ea it, ; en  
1913  il e n  f u t  n o m m é  d i r e c te u r  e t  se  r e t i r a  e n  1 9 2 7 . 
F o n d a te u r  d e  la  S o c ié té  s u is s e  d e  n e u ro lo g ie ,  a u t e u r  d e  
G e h ir n p a th o lo g ie ,  D ie  L o k a l i s a t i o n  i m  G r o s s h ir n  e t  
d e  n o m b r e u x  o u v ra g e s  d e  m o in d r e  im p o r ta n c e .  L a  
l is te  s ’en  t r o u v e  d a n s  F e s t s c h r .  z .  7 0  G e b u r ts ta g  v .  C . 
v o n  M o n a lc o w .  É d i t e u r  de  : A r b e i t e n  a .  d . h i r n a n a lo m .  
I n s t ,  i n  Z ü r i c h  p a r u s  d è s  1906  e t  d e  S c h w e iz .  A r c h .  f .  
N e u r o lo g ie  u n d  P s y c h ia t r i e ,  d è s  19 1 7 . [L. F o r r e r . ]

M O N A S T I E R .  F a m il le  d u  V a l d ’A n g ro g n e  ( P ié 
m o n t) ,  b o u rg e o is e  d e  L a u s a n n e  d è s  1 8 0 9 . —  1. A n t o i n e ,  
1 7 7 4 -1 8 5 2 , m a î t r e  a u  co llèg e  a c a d é m iq u e  d è s  18 1 5 , 
p a s t e u r  à  C h e s e a u x  1 8 2 9 -1 8 4 5 . A u te u r  d e  m a n u e ls  
d ’h i s to i r e  e t  d e  g é o g ra p h ie ,  a in s i  q u e  d ’u n e  H i s t ,  de  
l ’É g l i s e  v a u d o i s e  d e p u i s  s o n  o r ig in e  e t d e s  V a u d o i s  d u  
P i é m o n t  j u s q u ’à n o s  j o u r s ,  2 v o l .  1 8 4 7 -1 8 5 0 . —  2 . L o u i s ,  
fils d u  n °  1, 1 8 0 9 -1 8 8 4 , p a s t e u r  d e  l ’É g l ise  l ib r e  à  C h e 
s e a u x  1 8 4 5 -1 8 5 2 , à  P a y e r n e  1 8 5 2 -1 8 7 8 . C o lla b o ra  à  
la  t r a d u c t i o n  d e  l a  B ib le  en f r a n ç a is ,  v e r s io n  d i te  de 
L a u s a n n e .  O n  a  d e  lu i  : S o u v e n i r s  d u  p r o f .  B .  C lé m e n t  ; 
S o u v e n i r s  d u  p r o f .  S .  C h a p p u i s  ; U n e  v o i x  d e  j a d i s .  —  
V o ir  C h r é t ie n  é v a n g é l iq u e ,  1 8 8 6 . —  3 . C h a r l e s ,  fils d u  
n °  2 , 1 8 4 4 -1 9 2 7 , p a s t e u r  à  B u lle  1 8 6 8 -1 8 7 1 , p a s t e u r  de  
l ’É g l ise  l ib r e  à  P a y e r n e  1 8 7 1 -1 8 9 3 . B ib l io th é c a i r e  d e  la  
F a c u l té  d e  th é o lo g ie  d e  l ’É g l ise  l ib r e  1 8 9 3 -1 9 0 7 . —  
L o u i s ,  fils d u  n °  3 , * 1871 à  B u lle ,  p a s t e u r  d e  l ’É g l ise  
l ib re  à  B ie n n e  1 8 9 8 -1 9 0 5 , à  M o u d o n  1 9 0 5 -1 9 2 6 , à  R o lle  
d è s  1 9 2 6 . M u s ic o g ra p h e , p r o f e s s e u r  d e  l i tu r g iq u e .  —  U n e  
a u t r e  b r a n c h e  d e  la  fa m il le ,  v e n u e  p lu s  t a r d  en S u is s e , 
e s t  b o u rg e o is e  d u  L ie u  (V a llé e  d e  d o u x ) .  [ G . -A .  B.]  

M O N A T H O N ,  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  G e n è v e  en  
1478 . —  J e a n -G a b r i e l , f  1 5 4 1 , u n  d e s  A r t i c u l a n t s ,  
c o n s e il le r  1 5 3 9 , e n v o y é  en  m is s io n  à  p lu s ie u r s  re p r is e s  
p a r  le  C o n se il. —  A rc h ,  d e  G e n è v e . —  G a u t ie r  : H i s 
to ir e .  —  B . - C .  p u b .  [C. n .]

M O N A T S B L A T T  ( B Ü N D N E R I S C H E S ) .  R e v u e  
fo n d é e  en  1 8 5 0 , q u i  p o r t a  s u c c e s s iv e m e n t  le s  n o m s  d e  
Z e i t s c h r i f t  f ü r  È r z i e h u n g s - ,  A r m e n w e s e n  u n d  V o l k s w i r t 
s c h a f t  d e  18 5 0  à  186 9  ; V o lk s b la t t  f ü r  V o l k s w i r t s c h a f t  u n d  
V o l k s k u n d e  en  1870  e t  1871 ; G e m e in n ü t z i g e  Z e i t s c h r i f t  
en  1881 e t  d e  189 6  à  ju i l l e t  190 4  ; Z e i t s c h r i f t  f ü r  b ü n d n .  
G e s c h ic h te , L a n d e s -  u n d  V o l k s k u n d e , d e p u is  1 9 1 4 . [F. P.] 

M O N B I E L  (a u s s i  M o m b ie l ) (C . G r is o n s , D . O b e r 
l a n d q u a r t ,  C erc le  e t  C o m . K lo s te r s ) .  H a m e a u  q u i  f u t  
e n s e v e li  s o u s  u n  é b o u le m e n t  d e  r o c h e r  le  17 j u i n  17 7 0  ; 
13 m a is o n s  f u r e n t  d é t r u i t e s ,  17 p e r s o n n e s  t r o u v è r e n t  la  
m o r t .  —  M . B lu m e n ta l  : D e r  B e r g s tu r z  v o n  M o m b ie l .  
d a n s  B M  1 9 2 5 , p .  9 7 , 160 . [B . M.]

M O N C O M B E  ou  M A U C O M B E  d i t  L a  R a m é e ,  
An t o i n e , d e  F la n a p  e n  P ic a r d ie ,  e n t r a  a u  s e rv ic e  de  
G e n è v e  e n  1589  ; c a p i ta in e  l ’a n n é e  s u iv a n t e ,  il f u t  re ç u  
b o u rg e o is  g r a t u i t e m e n t  e n  1603  p o u r  s e rv ic e s  r e n d u s ,  
n o t a m m e n t  à  l ’E s c a l a d e ,  t  1616  à  70  a n s .  —  M D G  
X X V I I I ,  106. [A. Ch.]

M O N D A D A ,  G i a n - B a t t i s t a , d e  M in u s io , 5 f é v r .
1 8 6 4 - 2 3  ju i l .  1 9 2 7 , D r en  d r o i t ,  a v o c a t  e t  jo u r n a l i s t e .  
R é d a c t e u r  d e  la  L ib e r tà ,  d u  P a t r i o ta  t i c in e s e ,  p u is  s u c 
c e s s iv e m e n t  d i r e c te u r  o u  r é d a c t e u r  d e s  g r a n d s  j o u r 
n a u x  c a th o l iq u e s  d ’I ta l i e :  O s s e r v a to r e  r o m a n o  ; U n ità  
c a t to l ic a ,  d e  F lo r e n c e  ; P a t r i a ,  d ’A n c ò n e  ; M o m e n to ,  
d e  T u r in  ; U n io n e ,  d e  M ila n , e tc .  R e n t r é  a u  T e s s in  en  
1 9 1 1 , il y  d ir ig e a  d if f é r e n t s  j o u r n a u x ,  e n  d e r n ie r  lieu  
le  P a e s e .  [C. T.]

M O N D E R E S S l .  F a m il le  d e  V e n th è n e  (V a la is )  où  
e lle  p o s s é d a i t  la  t o u r  de  C h a s to n a y - d e  P r e u x  e t  s ’é te i-  
g n i t  à  la  fin  d u  X V I I I e s . —  Ma t h i e u , g o u v e r n e u r  de 
M o n th e y  1 5 9 4 . —  F u r e n t  c h â t e la in s  d e  B ie rre  : J a c
q u e s , 1 62 0  ; B a r t h é l é m y , 1 6 3 8 , 164 4  ; J a c q u e s , 1 6 5 4 , 
1660  ; F r a n ç o is , 1697  ; A d r i e n , 17 4 0 , 1 7 5 2 . —  L e s  
d r o i t s  de  la  f a m ille  p a s s è r e n t  a u x  C h a s to n a y ,  p u is  a u x  
P r e u x .  —  A rc h iv e s  lo c a le s .  —  F u r r e r  : S t a t i s t i k .  [Ta.] 

M O N D R A G O N ,  ANTOINE, n o b le  s a v o y a r d ,  c h â 
te la in  d e  L u g a n o  e n  1512 p o u r  le  ro i  d e  F r a n c e  ; il 
d é f e n d i t  p e n d a n t  s ix  m o is  le  c h â t e a u  c o n t r e  le s  S u is se s  
e t  le s  L u g a n a is ,  e t  se  r e n d i t  le  2 6 . j a n v .  1 5 1 3 . A p rè s  la  
d é f a i te  d e  M a r ig n a n ,  il e n v a h i t  le  b a i l l ia g e  e t  m ê m e  le 
b o u rg  d e  L u g a n o ,  f  30  s e p t .  15 1 9  à  M ila n . —  E . P o -  
m e t t a  : C orne i l  T i c i n o .  [C. T.]



MONET MONNAIE 777

M O N E T .  Voir Mo n n e t .
M O N  IG H E T T I .  F a m il le  te s s in  o ise  de  B ia s c a ,  m e n 

t io n n é e  à  I r a g n a  en  1645 . —  1. I p p o l i t o ,  * 5 j a n v .  1829 
à  M o sc o u , f  1 8 7 8 , a r c h i t e c t e  e t  p e in t r e ,  é tu d i a  à  M o sco u , 
m e m b re  d e  l ’a c a d é m ie  d e  S a in t - P é te r s b o u r g .  A r c h i te c te  
en  c h e f  d e s  p a la is  im p é r ia u x  d e  T z a rs k o iè -S é lo  ; c o n s t r u i 
s i t ,  e n t r e  a u t r e s ,  à  S a in t - P é te r s b o u r g ,  le s  p a la is  N o - 
w o ss ilzo ff , A p r a x in ,  W o ro n z o f f  e t  S tr o g a n o f f .  P r o f e s s e u r

en  1 8 5 8 . I l  b â t i t  a u s s i  
d a n s  l a  s u i te ,  le  p a la is  d u  
p r in c e  B a r ia t in s k y  e t  r e s 
t a u r a  le  p a la is  im p é r ia l  
d e  S c h e r n e v i ts k y  p rè s  
V a rs o v ie .  M o n ig h e é ti  j o u a  
u n  rô le  de  p r e m ie r  o rd re  
d a n s  l ’h is to i r e  d e  l ’a r t  
ru s s e .  —  2. Co s t a n t i n o , 
29  s e p t .  1 8 1 8 - 2 2  f é v r ie r  
18 9 5 , a v o c a t ,  d é p u té  a u  
G ra n d  C o n se il 1 8 4 8 -1 8 6 3 , 
1 8 6 7 -1 8 7 5 , p r é s id e n t  1859; 
a u  C o n se il d e s  É t a t s  1858 . 
P r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  de  
B e l l in z o n e  1 8 8 9 , ju g e  a u  
t r i b u n a l  c a n t o n a l ,  in s p e c 
t e u r  s c o la ir e  e t  s y n d ic  de  
B ia s c a .—  J G  8 ju in  1878 . 
—  B ia n c h i  : A r t i s t i  t i c i -  

Ippoli to Monighetti. n e s i .—  S  K L .  —  E d u c a to r e
D’après u n e  photographie. 1 8 9 5 .  [ C .  T r e z z i x i . ]

M O N N A I E .  L a  c o n s 
t i t u t i o n  d e  1848  e n le v a  la  ré g a le  d e s  m o n n a ie s  a u x  
c a n to n s  p o u r  la  r e m e t t r e  à  la  C o n fé d é r a t io n .  C e t te  
m e s u r e  d ’u n i f i c a t io n  m e t t a i t  fin  à  u n e  s i t u a t io n  m o 
n é ta i r e  f o r t  c o m p liq u é e .  L e s  e sp è c e s  le s  p lu s  d iv e rs e s  
c i r c u la ie n t  en  S u is se  so u s  d e s  d é n o m in a t io n s  e t  à  d e s  
t a u x  f o r t  v a r ia b le s .  O n  a  c o m p té  q u e  5 6  c a n to n s ,  
v ille s , s e ig n e u rs  la ïq u e s  ou  e c c lé s ia s t iq u e s  o n t  f r a p p é  
m o n n a ie  e t  o n t  é m is  p lu s  d e  7 0 0  e sp è c e s  d e  m o n n a ie s  
d ’o r , d ’a r g e n t ,  d e  b il lo n  o u  d e  b ro n z e .  L a  m o n 
n a ie  la  p lu s  r é p a n d u e  a u  m o y e n  â g e  é t a i t  le  d e n ie r  ; 
p lu s  t a r d  a p p a r u r e n t  d e s  e sp è c e s  p lu s  g r a n d e s ,  le  
p l a p p a r t ,  le  b a t z ,  le  t e s t e n  e t  le  t h a l e r ,  m a is  d u  X V I e à 
la  fin  d u  X V I I I e s. le  p o id s  e t  le  l i t r e  d e  ces p iè c e s  
d im in u a .  L e s  e sp è c e s  d ’o r  s o n t  a v a n t  t o u t  le  f lo r in ,  
le d u c a t  e t  ses  m u l t ip l e s ,  le  d o u b lo n .  L a  m o n n a ie  
d e  c o m p te  a v a i t  p o u r  u n i t é  l a  l iv r e  ou  le  f lo r in .

U n e  p re m iè re  t e n t a t i v e  de  c e n t r a l i s a t io n  m o n é ta i r e  
e u t  l ie u  s o u s  l a  R é p u b l iq u e  h e lv é t iq u e ,  o ù  l ’on  a v a i t  
a d o p té ,  c o m m e  u n i i é, le f r a n c  de  d ix  b a t z .  C e t e ssa i 
n e  d u r a  p a s ,  p u is q u e  s o u s  l ’A c te  d e  m é d ia t io n  d é jà  le s  
c a n to n s  r e c o u v r è r e n t  l e u r  a u to n o m ie  d a n s  ce d o m a in e .  
L e s  a r t i c le s  d es  c a n to n s  c o n te n a n t  u n  c h a p i t r e  c o n s a 
c ré  à  l a  m o n n a ie ,  n o u s  n o u s  c o n te n te r o n s  d ’in d iq u e r  
s o m m a i r e m e n t  ic i le s  d iv e rs  a te l i e r s  m o n é ta i r e s  d e  la  
S u is s e  e t  le s  d é t e n t e u r s  d u  d r o i t  d e  f r a p p e ,  p u is  n o u s  
d i ro n s  q u e lq u e s  m o ts  d e  l a  m o n n a ie  fé d é ra le .

D e s  m o n n a ie s  c e l t iq u e s ,  d i t e s  s c y p h a te s  ou  R e g e n -  
b o g e n s c h ii!  s e lc h e n ,  o n t  é té  t r o u v é e s  d a n s  p lu s ie u r s  c a n 
to n s ,  d e  m ê m e  q u e  d e s  p iè c e s  d e s  S e q u a n e s ,  d e s  É d u e n s ,  
d e s  A llo b ro g e s ,  s a n s  q u ’o n  p u is s e  c i t e r  d ’a te l i e r  m o 
n é t a i r e  en  S u is s e . P a r  c o n t r e ,  d e s  m o n n a ie s  d ’o r , 
d e  t y p e  g re c ,  o n t  p u  ê t r e  a t t r i b u é e s  a u x  R h è te s .  L es  
H e lv è te s  o n t  f r a p p é  d e s  m o n n a ie s  d ’o r ,  d ’a r g e n t  e t 
d e  p o t in ,  im i t a t i o n s  d e s  s t a t è r e s  d e  P h i l ip p e  d e  M ac é 
d o in e . O n  a  t r o u v é  à  A v e n c h e s  u n  c o in  p o u r  la  f r a p p e  
d e  p iè c e s  d ’o r .  D ’a u t r e s  s o n t  d e  t y p e  m a s s a l io te  ; s u r  
l ’u n e  d ’e lles  o n  a  re le v é  le  n o m  d ’O r g é to r ix .  L es  R o 
m a in s .  a p rè s  a v o i r  o c c u p é  l ’H e lv é t ie ,  f i r e n t  f r a p p e r  
d e s  m o n n a ie s  à  A u g u s t a  R a u r ic o r u m  e t  à  V in d o n is s a .  
ils  e u r e n t  s a n s  d o u te  a u s s i  u n  a te l i e r  en  R h é t ie ,  a in s i  
q u ’e n  té m o ig n e  u n  b r o n z e  d ’H a d r ie n ,  m a is  s a n s  q u ’on  
p u is s e  p ré c is e r  la  lo c a l i té .  D u r a n t  le  h a u t  m o y e n  â g e  
e t  j u s q u e  v e r s  le  X e- X I e s .,  p lu s ie u r s  a te l ie r s  m o n é ta i 
re s  o n t  é té  en  a c t i v i t é  s u r  t e r r i to i r e  s u is s e , m a is  e x 
p lo i té s  p a r  le  s o u v e r a in ,  le  ro i  ou  l ’e m p e re u r .  P e n d a n t  
c e t t e  p é r io d e ,  d e s  d u c s ,  c o m te s  ou  m a r q u is  r e ç u r e n t  
d u  f a i t  m ê m e  d e  le u rs  c h a r g e s  l ’e x p lo i ta t io n  d ’u n  ou  
p lu s ie u r s  a te l i e r s  m o n é ta i r e s .  L es  p r o f i t s  d u  m o n 
n a y a g e  f o r m a ie n t  u n e  d e s  s o u rc e s  le s  p lu s  c la ire s  de

le u r s  r e v e n u s .  M ais , en  p r in c ip e ,  l a  m o n n a ie  é t a i t  é m is e  
a u  n o m  d u  s o u v e r a in .  D e  l ’é p o q u e  d e s  M é ro v in g ie n s  
o n  c o n n a î t  le s  a te l ie r s  d e  L a u s a n n e ,  A v e n c h e s ,  G e
n è v e ,  S a in t- M a u r ic e  (A g a u n e ) ,  S io n , B â le  e t  W in d is c h .  
L e u r s  s u c c e s s e u rs ,  le s  C a ro lin g ie n s ,  f i r e n t  f r a p p e r  à  
B â le ,  d e  m ê m e  q u e  le s  ro is  d e  B o u rg o g n e  ; à  Z u r ic h ,  
o ù  le s  d u c s  d ’A lé m a n n ie  e x p lo i tè r e n t  l ’a t e l i e r  a u x  X e- 
X I e s . ; à  S a in t - M a u r ic e  e t  à  C o ire . L ’a te l i e r  d e  c e t t e  
v il le  f r a p p a  p o u r  C h a r le m a g n e  d e s  m o n n a ie s  d ’o r  a v a n t  
7 7 4  ; p lu s  t a r d  ce  f u r e n t  le s  d u c s  d e  S o u a b e  q u i ,  en  
q u a l i t é  d e  c o m te s  d e  R h é t ie ,  e x p lo i tè r e n t  l ’a te l ie r .

A  p a r t i r  d u  X e s. d e s  m a is o n s  re lig ie u s e s  o u  d e s  d i 
g n i ta i r e s  d e  l ’É g l is e  o b t i n r e n t  p a r  c o n c e s s io n  im p é 
r ia le  le  d r o i t  d e  m o n n a y a g e .  L ’o n  c o n n a î t  q u e lq u e s  
d a te s  d e  ces  c o n c e s s io n s , to u te f o i s  le s  m o n n a ie s  q u i  n o u s  
o n t  é té  c o n s e rv é e s  s o n t  p o s té r ie u r e s  d ’u n  s iè c le  ou  
d e u x  à  c e l le s - là ,  d e  s o r te  q u e  l ’o n  n e  p e u t  p ré c is e r  si 
le s  b é n é f ic ia ir e s  o n t  f a i t  u s a g e  im m é d ia te m e n t  o u  n o n  
d e  le u r s  n o u v e a u x  d r o i t s .  D es  d y n a s te s  o n t  é g a le m e n t  
f r a p p é  m o n n a ie  d a n s  q u e lq u e s  v ille s  d e  S u is s e ,  m a is  
d a n s  la  s u i t e  l e u r  s i tu a t io n  f in a n c iè re  le s  c o n t r a ig n i t  
p a r fo is  à  h y p o th é q u e r  e t  m ê m e  à  v e n d r e  le u r s  ré g a le s  
à  ces v il le s .  C elles -c i se f i r e n t  c o n f irm e r  p a r  le  s o u v e 
ra in  le u r s  n o u v e a u x  d r o i t s  ou  o b t in r e n t  u n e  c o n c e s 
s io n  r é g u l iè r e .  C es a te l ie r s  u r b a in s  e u r e n t  u n  m o m e n t  
d e  p r o s p é r i t é  à  la  fin d u  m o y e n  â g e , m a is  n e  f r a p p è 
r e n t  g é n é r a l e m e n t  q u e  d e  p e t i t e s  p iè c e s .  L a  n a is s a n c e  
d e  la  C o n fé d é r a t io n  e t  l ’e n t r é e  s u c c e ss iv e  d e s  X I I I  
c a n to n s  d a n s  le  g iro n  f é d é ra l  f i t  d e  c h a c u n  d ’e u x  u n  
É t a t  a u to n o m e  s o u s  l a  s u z e r a in e té  p lu s  o u  m o in s  e f
f e c t iv e  d e  l ’e m p ire .  I ls  n e  p o s s é d a ie n t  p a s  le  d r o i t  
d e  m o n n a ie ,  m a is  e n  f u r e n t  p o u r v u s ,  s o i t  p a r  c o n 
c e s s io n  im p é r ia le ,  s o i t  p a r  a c q u i s i t io n  d ’u n  a te l i e r  
o u v e r t  p r é c é d e m m e n t  p a r  u n e  m a is o n  r e l ig ie u s e .  
L ’A c te  d e  m é d ia t io n  e u t  e n t r e  a u t r e s  p o u r  c o n s é q u e n c e  
de  p o r t e r  le  n o m b r e  d e s  c a n to n s  à  d ix -n e u f .  L e s  s ix  
n o u v e a u x  É t a t s ,  a n c ie n s  p a y s  s u je t s  ou  a llié s , f i r e n t  
a c t e  de  s o u v e r a in  en  m a t iè r e  m o n é ta i r e .  I ls  o u v r i r e n t  
de s  a te l ie r s  o u  r e c o u r u r e n t  a u x  a te l ie r s  e x i s t a n t s  p o u r  
l ’é m is s io n  d ’u n e  m o n n a ie  q u i n e  f u t  p a s  t r è s  c o n s id é 
r a b le .  A  l ’e x c e p t io n  d e s  G ris o n s , ils  n e  f r a p p è r e n t  p a s  
de  p iè c e s  d ’o r . E n f in ,  en  1815 , t r o i s  n o u v e a u x  É t a t s  
v in r e n t  c o m p lé te r  la  C o n fé d é r a t io n .  V a la is ,  N e u c h â te l  
e t  G e n è v e  e x e r ç a ie n t  d e p u is  p lu s ie u r s  s iè c le s  le  d r o i t  
d e  m o n n a y a g e .  L e u r  a c c e s s io n  a u  r a n g  d e  c a n to n  n e  
m o d if ia i t  r ie n  d a n s  ce  d o m a in e ,  m a is  il e s t  à  r e m a r 
q u e r  q u e  le  V a la is  n ’é m i t  a u c u n e  m o n n a ie  e n  s a  q u a 
l i té  d e  c a n to n  s u is s e  e t  q u e  N e u c h â te l ,  r e s té  c a n to n  e t 
p r in c ip a u té ,  f i t  f r a p p e r  q u e lq u e s  p iè c e s  e n  1 8 1 7 . 1 8 1 8 , 
so u s  le  s e u l n o m  d u  ro i  d e  P r u s s e .  D u  c a n to n  d e  G e
n è v e ,  p a r  c o n t r e ,  on  c o n n a î t  d e s  p iè c e s  d ’o r ,  d ’a r g e n t ,  
d e  b i l lo n  e t  de  c u iv re .

L e s  m a is o n s  re l ig ie u s e s  o u  le s  p r é l a t s  q u i  r e ç u r e n t  
de s  c o n c e s s io n s  m o n é ta i r e s  o u  f r a p p è r e n t  m o n n a ie ,  
s o n t  le s  s u iv a n te s  : a b b é  d e  S a in t - G a l l ,  c o n c e s s io n  d e  
947  ; é v ê q u e  d e  C o ire , c o n c e s s io n  d e  9 5 8  ; a b b é  d e  R e i
c h e n a u ,  c o n c e s s io n  d e  9 9 9  ; a b b é  d e  S a in t- G e o rg e s ,  à  
S te in  a .  R h e in ,  v e r s  1 0 0 5 ;  a b b e s s e  d u  F r a u m ü n s t e r  d e  
Z u r ic h ,  c o n c e s s io n  de  1 0 3 9 ; é v ê q u e  de  B â le .  f r a p p e  
v e r s  l a  fin  d u  X e s. ; é v ê q u e  d e  G e n èv e , f r a p p e  a u  
X I e s. ; é v ê q u e  d e  L a u s a n n e ,  f r a p p e  a u  X I e s. ; c o u 
v e n ts  d e  A lle rh e i l ig e n , f r a p p e  a u  X I e s . , d e  S a in t -  
M a u r ic e ,  f r a p p e  a u  X I I e s. ; d e  R h e in a u ,  c o n c e s s io n  
d u  X I I e s. ; c h a p i t r e  d e  S a in t - O u r s  d e  S o le u re ,  c o n 
c e ss io n  p r o b a b le  a u  X I I I e s. ; a b b a y e  d e  D is e n t i s ,  c o n 
c e s s io n  146 6  ; é v ê c h é  d e  S io n , f r a p p e  a u  X V e s . ; a b 
b a y e  de  F is c i i in g e n ,  f r a p p e  à  u n e  é p o q u e  in d é t e r m in é e  
e t  e n  1726 .

P a r m i  le s  d y n a s te s  il f a u t  c o m p te r  le s  Z ä h r in g e n ,  
le s  H a b s b o u r g ,  le s  c o m te s  de  F r o b o u r g ,  d e  K ib o u r g ,  
d e  S a v o ie ,  d e  G ru y è re ,  d e  N e u c h â te l  e t  q u e lq u e s  p e 
t i t s  s e ig n e u r s .  L e s  m o n n a ie s  é m is e s  p a r  le s  c a n to n s  
s o n t  d e  b e a u c o u p  le s  p lu s  im p o r t a n t e s .  N o n  s e u le 
m e n t  p a r  l e u r  v a l e u r  i n t r in s è q u e ,  m a is  p a r  la  d u ré e  
d e s  a te l i e r s  e x p lo i té s  p e n d a n t  p lu s ie u r s  s ièc le s  e t  p a r  
le n o m b r e  d e  p iè c e s  m is e s  e n  c i r c u la t io n .  N o u s  n o u s  
c o n te n te r o n s  d e  m e n t io n n e r  l ’o c t ro i  d u  d r o i t  d e  m o n 
n a y a g e  o u  la  p r e m iè r e  a p p a r i t i o n  d e s  p iè c e s .  Z u r i  h  
o b t i n t  u n e  c o n c e s s io n  en  1425 , m a is  la  v il le  f r a p p a i t  
d é jà  a u p a r a v a n t ,  p o u r  a v o i r  a f fe rm é  le  d r o i t  d e  m o n -
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n a ie  r é s e r v é  a u  F r a u m ü n s t e r .  L e  d r o i t  d e  b a t t r e  m o n 
n a ie  à  b e r n e ,  e s t  m e n t io n n é  e n  1 2 2 8 ;  l ’a t e l i e r  d é p e n 
d a i t  d u  ro i ,  et. n e  d e v in t  in d é p e n d a n t  q u ’a u  d é b u t  d u  
X I V e s. o u  fin  d u  X I I I e s . O n t  e n c o re  f r a p p é  m o n 
n a ie  s u r  le t e r r i t o i r e  a c t u e l  d u  c a n to n  : le s  c o m te s  de  
K ib o u r g - B e r th o u d  d e  132 8  à  1 3 8 7 , à  B e r tb o u d  d ’a 
b o r d ,  p u is  à  W a n g e n  ; le s  é v ê q u e s  d e  B â l e , a u  X V I e s ., 
a p rè s  la  R é f o rm e ,  à  D e lé m o n t  e t  S a in t - U r s a n n e  ; N i
c o la s  d e  G ille i, b a r o n  d e  F r a n q u e m o n t ,  e n  1 5 3 8 . L a  
c o n c e s s io n  d e  L u c e r n e  d a te  d e  1 4 1 8 , ce lle  d ’ U r i  d e  
1 4 2 4 , m a is  ce  d e r n ie r  n e  f r a p p a  d ’a b o r d  q u ’à  B e l lin -  
z o n e , c o n jo in te m e n t  a v e c  S c h w y z  e t  N id w a ld .  L ’a t e 
l ie r  d e  B e l l in z o n e , o u v e r t  e n  1503 , f u t  t r a n s f é r é  à  A l i 
d o r i  en  1 5 4 8 . U r i  é m i t  a u s s i  q u e lq u e s  m o n n a ie s  a v e c  
N id w a ld ,  p u is  s o u s  s o n  s e u l n o m  à  p a r t i r  d e  1536 
e n v ir o n .  O n  a d m e t  q u e  S c h w y z  o b t i n t  a u s s i  d r o i t  d e  
m o n n a ie  e n  1424 , m a is  ses  p r e m iè r e s  p iè c e s  s o n t  c e l
le s  f r a p p é e s  à  B e l l in z o n e  a v e c  U r i  e t  N id w a ld .  Ses 
p r o p r e s  m o n n a ie s  p a r u r e n t  p e u  a p r è s ,  d a n s  le  c o u r a n t  
d u  X V I e s. L e s  d e u x  p a r t i e s  d ’ U n te r w a ld  f i r e n t  u s a g e  
t r è s  t a r d  d e  l e u r  d r o i t  d e  m o n n a y a g e ,  O b w a ld  d è s  le  
X V I I I e s . e t  N id w a ld ,  o u t r e  le s  p iè c e s  f r a p p é e s  a v e c  
le s  d e u x  c a n to n s  p r é c i té s ,  en  1811  s e u le m e n t .  Q u e l
q u e s  p iè c e s  d e  G la r is o n t  é té  é m is e s  a u  X V I I e s . ; 
to u te f o is  l ’a t e l i e r  n e  f u t  v r a im e n t  a c t i f  q u e  s o u s  l ’A c te  
d e  m é d ia t io n ,  e t  p o u r  d e  p e t i t e s  i iè c e s  s e u le m e n t .  A  
Z o u g  les p re m iè re s  p iè c e s  d e s  ta le r s ,  f u r e n t  f r a p i  ées 
e n  1564  e t  15 6 5 . L e  d r o i t  d e  b a t t r e  m o n n a ie  a  é té  a c 
c o rd é  à  b r i b  u r g  en  1 4 2 2  p a r  l ’e m p e r e u r ;  q u a t r e  a n s  
a u p a r a v a n t ,  e n  14 1 8  le  p a p e  a v a i t  d é jà  d o n n é  v e r b a 
le m e n t  p a re i l le  a u to r i s a t i o n  à  l a  v il le .  L e s  c o m te s  de  
G r u y è r e  o b t in r e n t  u n e  c o n c e s s io n  en  1 3 9 6 , m a is  n 'e n  
f i r e n t  p a s  u s a g e .  S e u l le  d e r n ie r ,  M ic h e l, é m i t  d e  la  
m o n n a ie  en  1 5 5 2 . A  S o le u - e .  l a  f r a p p e  d e  la  m o n n a ie  
é ta it ,  u n  p r iv i lè g e  d u  c h a p i t r e  de  S a in t - O u r s ,  p a r  c o n 
c e s s io n  d e  F r é d é r ic  I I .  L ’a te l i e r ,  q u ’a v a i t  r e p r i s  l ’e m 
p e r e u r  a u  X I V e s .,  f u t  a c q u is  e n  1381  p a r  l a  v ille . 
L ’a t e l i e r  m o n é ta i r e  d e  B â  e e s t  c e r t a in e m e n t  le  p lu s  
i m p o r t a n t .  Y  f r a p p è r e n t  m o n n a ie  : le s  m é ro v in g ie n s ,  le s  
c a r o l in g ie n s ,  le s  ro is  d e  B o u rg o g n e ,  le s  é v ê q u e s ,  la  v ille  
à  p a r t i r  d e  1 3 7 3 , u n  p a p e ,  d e s  e m p e r e u r s  e t la  R é p u 
b l iq u e  h e lv é t iq u e .  L a  v il le  d e  S c h a f fh o u s e  a f f e rm a  en 
133 3  le  d r o i t  d e  m o n n a y a g e  d u  c o u v e n t  d ’A lle rh e il ig e n  ; 
e lle  r e s t a  d è s  lo rs  e n  p o s s e s s io n  d e  c e t  a t e l i e r .  L a  c o n 
c e s s io n  q u e  d u t  r e c e v o i r  le  c o u v e n t  d e  S a in t- G e o r -  
g e s , v e r s  1 0 0 5 , lo r s  d e  s o n  t r a n s f e r t  à  S te in  s u r  le  
R h in ,  p a s s a  d a n s  la  s u i te  à  c e t t e  v i l le ,  m a is  o n  n e  
c o n n a î t  a u c u n e  p iè c e  n i  d u  c o u v e n t  n i  d e  la  v il le .  
D a n s  le  c a n t o n  d ’A p p e n z e l l ,  le s  R h o d e s - I n té r ie u r e s  
é m ir e n t  d e  la  m o n n a ie  d e  17 3 7  à  1744  s e u le m e n t ,  
le s  R h o d e s  E x t é r i e u r e s  , d e  1808  à  1 8 1 6 . L a  c o n c e s 
s io n  a c c o rd é e  e n  9 47  à  l ’a b b a y e  d e  S a i n t  - G a ll  p r é 
v o y a i t  l ’a te l i e r  m o n é ta i r e  à  R o r s c h a c h  ; a v a n t  1240 , 
il é t a i t  t r a n s f é r é  à  S a in t - G a l l .  L e  d r o i t  d e  m o n 
n a y a g e  f u t  c o n fé ré  à i a  v i l le ,  p a r  le  ro i  S ig is m o n d , en 
1 4 1 5 . P o u r  le  c a n t o n ,  la  f r a p p e  d e s  m o n n a ie s  c o m 
m e n ç a  e n  1 8 0 7 . D e  n o m b r e u x  a te l ie r s  f u r e n t  en  a c t iv i t é  
d a n s  les G r i o n s  : A  C o ire , l ’é v ê q u e  o b t i n t  c o n ce s s io n  
e n  9 5 8 , p u is  la  v il le ,  en  1 5 2 9 , s ’a r r o g e a  le  d r o i t  d e  m o n 
n a ie .  P a r  u n e  c o n v e n t io n  p a s s é e  v e rs  le  m il ie u  d u  
X V I e s. la  L ig u e  d e  la  M a is o n -D ie u  o b t i n t  d e  l ’é v ê q u e  
le  d r o i t  d e  m o n n a ie ,  d o n t  e lle  u s a i t  d é jà  d e p u is  1540 . 
L e s  T r iv u lc e ,  d e v e n u s  s e ig n e u r s  d e  M eso c co , r e ç u r e n t  
en  1487 , la  ré g a le  d e s  m o n n a ie s  ; ils  f i r e n t  f r a p p e r  
j u s q u ’en  15 4 6 . U n e  c o n c e s s io n  id e n t iq u e  f u t  a c c o rd é e  
e n  1612 à  T h o m a s  v o n  S c h a u e n s te in ,  s e ig n e u r  d e  
H a ld e n s te in .  E n  1 7 0 9 , e lle  f u t  é te n d u e  à  R e ic h e n a u  oii 
s ’o u v r i t  u n  a te l i e r .  U n  s e ig n e u r  d e  T a r a s p ,  é m i t  en  
1695  d e s  p iè c e s  d ’o r  e t  d ’a r g e n t  f r a p p é e s  p ro b a b le m e n t ,  
à  V ie n n e . R a p p e lo n s  q u e  le  d r o i t  d e  m o n n a ie  f u t  a c c o rd é  
à  l ’a b b é  d e  D is e n t i s  e n  1 4 6 6 . L e  c a n t o n  d e s  G ris o n s  a  
f r a p p é  à  ses  a rm e s  d e  180 6  à  1 8 4 2 . C elu i d ’A r g o v i e  
o u v r i t  u n  a te l i e r  à  A a r a u  d e  1805  à  1 8 2 5 , p u is  il f it  
f r a p p e r  se s  m o n n a ie s  à  B e rn e . A  Z o f in g u e , u n  a te l i e r  
é t a i t  e x p lo i té  p a r  le s  c o m te s  de  F r o b o u r g  en  v e r tu  
d ’u n e  c o n c e s s io n  d e  1 2 3 9 ; il p a s s a  a u x  H a b s b o u r g  en 
1285  e t  à  la  v il le  a p rè s  la  c o n q u ê te  b e rn o is e ,  e n  1419 . 
L es  H a b s b o u r g - L a u f e n b o u r g  p o s s é d a ie n t  é g a le m e n t  la  
ré g a le  d e s  m o n n a ie s  ; e l l e f u th y p o th é q u é e ,  p u is  a f fe rm é e  
à  L a u f e n b o u r g ,  e n  s o r te  q u e  d e u x  a te l ie r s  e x i s t è r e n t

d a n s  c e t t e  v il le  à  la  f in  d u  X I V e s . L e  c a n to n  de  
T h u r g o v ie  n ’é m i t  q u e  d e  p e t i t e s  p iè c e s ,  en  180 8  e t  1 8 0 9 , 
f r a p p é e s  à  S o le u re .  L a  v il le  d e  D iu s s e n h o fe n  r e ç u t  d e  
R o d o lp h e  d e  H a b s b o u r g ,  e n  1 2 6 4 , le  d r o i t  d e  m o n 
n a y a g e .  L e s  H a b s b o u r g  y  a v a i e n t  u n  a te l i e r ,  q u i  f u t  
p e u t - ê t r e  d é jà  e x p lo i té  p a r  le s  K ib o u r g .  U n  a u t r e  d é t e n 
t e u r  d u  d r o i t  d e  m o n n a ie  f u t  l ’a b b a y e  d e  F is c h in g e n .  
L es  m o n n a ie s  d u  c a n t o n  d u  T e s s i n  f u r e n t  f r a p p é e s  d ès  
181 3  à  B e r n e  e t  p lu s  t a r d  à  L u c e rn e .  U n  a t e l i e r  e x i s t a  
à  B e l l in z o n e  a u  X V I e s . p o u r  le s  c a n to n s  d ’U r i ,  S c h w y z  
e t  N id w a ld .  L u g a n o  o b t i n t  d e  la  D iè te ,  e n  1513 , 
l ’a u to r i s a t i o n  d e  f r a p p e r  m o n n a ie  ; to u t e f o i s  il n e  
s e m b le  p a s  e n  a v o i r  f a i t  u s a g e .  L es  p r e m iè r e s  m o n n a ie s  
d u  c a n to n  de  V a u d  o n t  é té  é m is e s  e n  1 8 0 4 . L es  é v ê q u e s  
d e  L a u s a n n e  p o s s é d è r e n t  l a  ré g a le  m o n é ta i r e  d u  X I e s. 
à  la  R é f o rm e .  A u p a r a v a n t ,  L a u s a n n e  a v a i t  é té  le  s ièg e  
d ’u n  a te l i e r  m o n é ta i r e  so u s  le s  M é ro v in g ie n s .  L o u is  I e r, 
b a r o n  de  V a u d ,  r e ç u t  le  d r o i t  de  f r a p p e  en  1 2 8 4 ;  so n  
a te l i e r  d e  N y o n  f u t  e x p lo i té  d a n s  la  s u i t e  p a r  le s  c o m te s  
de  S a v o ie .  E n  1798  le  c a n to n  é p h é m è r e  d e  S a r in e  e t  
B ro y é  é m i t  u n e  p iè c e  d e  42  c re u z e r s .  L e  c a n t o n  d u  
V a l a i s  n ’a  p a s  f r a p p é  m o n n a ie ,  m a is  il a  p o s s é d é  
d e u x  a te l i e r s  i m p o r t a n t s  : c e lu i de  S a in t - M a u r ic e  e x 
p lo i té  p a r  le s  M é ro v in g ie n s ,  le s  C a ro lin g ie n s  e t  le s  
c o m te s  d e  S a v o ie ,  e t  c e lu i  d e  S io n  o ù  f r a p p è r e n t  les 
M é ro v in g ie n s  e t  le s  é v ê q u e s  à  p a r t i r  d u  X V e s . E n  
1627 , le s  V I I  d iz a in s  s ’é r ig è r e n t  e n  r é p u b l iq u e  i n 
d é p e n d a n te ,  e t  l ’a n n é e  s u iv a n t e ,  f r a p p è r e n t  m o n n a ie .  
O n  n e  c o n n a î t  p a s  d e  p iè c e s  d e  N e u c h â te l  c a n to n  
s u is s e .  L e  c o m te  L o u is  a v a i t  o b te n u  en  134 7  le  d r o i t  
d e  b a t t r e  m o n d a le ,  d ro it, q u ’e x e rc è re n t,  p lu s ie u r s  d e  ses 
s u c c e s s e u rs .  A u p a r a v a n t ,  U lr ic h  de  N e u c h â le l  av a it, 
é té  in fé o d é  e n  120 9  d u  d r o i t  de  m o n n a ie  p a r  l ’é v ê 
q u e  d e  L a u s a n n e ;  so n  a t e l i e r  f u t  e n  a c t i v i t é  p e n d a n t  
q u e lq u e s  a n n é e s ,  m a is  o n  n e  p e u t  r i e n  p r é c is e r  a u  s u j e t  
d e s  p iè c e s  q u i  en  s o r t i r e n t .  G e n è v e  e u t  u n  a t e l i e r  
s o u s  le s  M é ro v in g ie n s .  L e s  é v ê q u e s  c o m m e n c è r e n t  
à  f r a p p e r  m o n n a ie  a u  X I e s . ; ils  t r o u v è r e n t  u n  c o n c u r 
r e n t  d a n s  le  c o m te  d e  S a v o ie ,  q u i  o u v r i t  u n  a t e l i e r  à  
G o rn a v in  en  14 4 8 . L a  v i l le  é m i t  ses  p r o p r e s  m o n n a ie s  
à  p a r t i r  d e  1535 .

A  l ’a v è n e m e n t  d e  la  R é p u b l iq u e  h e lv é t iq u e ,  la  ré g a le  
d e s  m o n n a ie s  d e v in t  u n e  d e s  p r é r o g a t iv e s  d u  p o u v o ir  
c e n t r a l .  O n  p r i t  p o u r  u n i t é  m o n é ta i r e  le  f r a n c ,  d iv is é  
en  d ix  b a t z  d e  d ix  r a p p e n .  E n  17 9 8 , il f u t  d é c id é  de  
f r a p p e r  d e s  p iè c e s  d e  4 0 , 10 , 5 e t  1 b a t z ,  2 e t  1 c re u z e r  
s u r  le  p ie d  d e  B e r n e ;  e t  e n  1 7 9 9 , d ’é m e t t r e  d e s  m o n 
n a ie s  d ’o r  d e  32  e t  16 f r a n c s ,  a u  t i t r e  d e  21 22/3.2 c a r a t s .  
L e s  p iè c e s  f u r e n t  f r a p p é e s  à  B e r n e ,  B â le  e t  S o le u r e ;  
e lle s  o n t  p o u r  d if f é r e n t s  le s  l e t t r e s  B . B A . o u  S. e t  p o r 
t e n t  la  lé g e n d e  H e lv e t is c h e  R e p u b l i k .  L e  g o u v e r n e m e n t  
h e lv é t iq u e  n ’a y a n t  p a s  le s  re s s o u rc e s  s u f f i s a n te s  p o u r  
r e t i r e r  d e  la  c i r c u la t io n  la  g r a n d e  v a r i é t é  d e  p iè c e s  é m i 
ses  d a n s  t o u t e s  le s  ré g io n s  d e  la  S u is s e  d e p u is  d e s  s iè 
c le s , c e lle s -c i c o n t in u è r e n t  d ’a v o i r  c o u rs  à  c ô té  d e s  n o u 
v e lle s  m o n n a ie s .  L ’A c te  d e  m é d ia t io n  r e n d i t  la  m o n 
n a ie  a u x  c a n to n s ,  m a is  d e  la  t e n t a t i v e  d ’u n i f i c a t io n  
d e s  a n n é e s  p r é c é d e n te s ,  il s u b s i s ta  q u e lq u e  c h o se . L a  
D iè te  d é c id a  le  11 a o û t  18 0 3 , q u e  le s  é m is s io n s  c a n t o 
n a le s  a u r a i e n t  u n e  m ê m e  u n i t é  m o n é ta i r e ,  le  f r a n c ,  de  
la  v a le u r  d e  1 %- f r a n c  f r a n ç a i s ;  e lle  d é t e r m in a  a u s s i  le  
t y p e  d e s  m o n n a ie s  d e  u n  f r a n c  e t  a u - d e s s u s .  C elles-c i 
d e v a i e n t  p o r t e r  u n i f o r m é m e n t ,  d ’u n  c ô té  l a  lé g e n d e  
C o n fé d é r a t io n  s u i s s e ,  d a n s  l ’u n e  ou  l ’a u t r e  l a n g u e ,  le  
c h a m p  é t a n t  o c c u p é  p a r  u n  g u e r r i e r  a p p u y é  s u r  u n  
é c u  c h a r g é  d e s  l e t t r e s  X I X  c a n to n s  ; d e  l ’a u t r e ,  le s  a r 
m e s  e t  le  n o m  d u  c a n t o n .  C e t te  d is p o s i t io n  n ’a  p a s  é té  
r é g u l iè r e m e n t  s u iv ie ,  n o t a m m e n t  p a r  Z u r ic h .  E n  1824, 
se ize  c a n to n s  s ’e n g a g è r e n t  p o u r  v in g t  a n s  à  n e  p a s  
f r a p p e r  d e  p iè c e s  in fé r ie u r e s  à  u n  f r a n c .  L ’a n n é e  s u i 
v a n te ,  le s  É t a t s  d ’A rg o v ie ,  B à ie ,  B e rn e , F r ib o u r g ,  S o 
le u r e  e t  V a u d  a d o p t è r e n t  u n  t y p e  u n i f o r m e  p o u r  le u rs  
m o n n a ie s  d e  b i l lo n ,  q u i  p o r t a i e n t  u n e  c ro ix  e t  l a  lé g e n d e  : 
L e s  c a n to n s  c o n c o r d a ta ir e s  d e  la  S u i s s e .  E n  18 2 8 , la  D iè te  
p r i t  la  d é c is io n  d e  r e t i r e r  d e  l a  c i r c u la t io n  e t  do  fo n d r e  
le  b il lo n  f r a p p é  p a r  la  R é p u b l iq u e  h e lv é t iq u e .  C e t te  
o p é r a t io n ,  te r m in é e  e n  1834 , a  a b s o r b é  4 6 4  00 0  f r .  e t  
p r o v o q u é  u n e  p e r t e  d e  136  0 0 0  f r .

E n  e x é c u t io n  d e  l a  C o n s t i tu t io n  f é d é ra le  d e  1 8 4 8 , la  
lo i d u  7 m a i  185 0  a d o p t a  le  f r a n c  f r a n ç a is  p o u r  u n i té
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m o n é ta i r e .  E l le  d é c id a  la  f r a p p e  d e  p iè c e s  d ’a r g e n t  de  
5 2 , l e t  %  f r . ,  a u  'J"ol 0(l d e  m o n n a ie  d e  b i l lo n  d e  20 ,
10 e t  5 c t s ,  e t  d e  c u iv re  d e  2 e t  1 c t s .  L ’A ss e m b lé e  fé 
d é ra le  d é c id a  à la  m ê m e  d a t e  le  r e t r a i t  d e  t o u t e s  les  
a n c ie n n e s  m o n n a ie s  e t  l e u r  r e f o n te .  Ce r e t r a i t  p r o d u i 
s i t  65  8 23  017  p iè c e s  p o u r  u n e  s o m m e  d e  15 m ill io n s .  
E n  18 6 0 , le  t i t r e  d e s  p iè c e s  d iv is io n n a i r e s  d e  2 , 1 e t  % fr. 
f u t  r a m e n é  à  800/ 00. E n  18 6 5 , la  S u is s e  a d h é r a  à  l ’U 
n io n  m o n é ta i r e  l a t in e ,  b a s é e  s u r  le  b im é ta l l i s m e  o r  e t  
a r g e n t .  D e p u is  1 8 4 8 , la  S u is s e  n e  c o n n a i s s a i t  q u e  le  
m o n o m é ta l l i s m e  a r g e n t .  E n  1870 , le  C o n se il f é d é ra l  f u t  
a u to r i s é  à  f r a p p e r  d e s  p iè c e s  d ’o r  d e  20  f r .  j u s q u ’à  c o n 
c u r r e n c e  de  d ix  m il l io n s .  Q u e lq u e s  c e n ta in e s  d e  p iè c e s  
s e u le m e n t  v i r e n t  le  j o u r  à  t i t r e  d ’e ss a is , a u x  m il lé s i
m e s  d e  1871 e t  18 7 3  L a  f r a p p e  d é f in i t iv e  d e  l ’o r  n e  
c o m m e n ç a  q u ’e n  1 8 8 3 . E n  1 9 1 1 , la  p iè c e  d e  10  f r .  f u t  
in t r o d u i t e .  L e  c o in  a  é té  g r a v é  p a r  F r i t z  L a n d r y ,  q u i  
a v a i t  d é jà  f a i t  c e lu i d e  la  p iè c e  d e  20  f r .  a c tu e l le ,  en 
1897  ; ce  d e r n ie r  f u t  a g r a n d i  p o u r  la  f r a p p e  e n  19 2 5 , 
d e  5 0 0 0  p iè c e s  d e  c e n t  f r a n c s .  —  V o ir  H a l le r  : S c h w e iz .  
M u n z -  u n d  M e d a i l l e n  K a b i n e t .  —  C o ra g g io n i : M ü n z -  
g e s c h .  d e r  S c h w e iz .  —  E d .  J e n n e r  : V i e  M ü n z e n  d er  
S c h w e iz .  —  E n g e l  e t  S e r r u r e  : T r a i t é  d e  n u m i s m a t i q u e  
d u  m o y e n  â g e .  —  E r n e s t  L e h r  : E s s a i  s u r  la  n u m i s m a 
t iq u e  s u i s s e ,  d a n s  R e v u e  n u m i s m a t .  1 8 7 4 . —  A . E s c h e r  : 
S c h w e iz .  M ü n z -  u n d  G e ld g e s c h .  —  A r t .  U N I O N  MONÉ
TA IRE l a t i n e  ; F r a n c  ; M o n o p o l e ,  e t  a r t .  d e s  c a n 
to n s .  —  A l th e r r  : D a s  M ü n z w e s e n  d . S c h w e iz .  —  E . L u - 
g r in  : h a  m o n n a ie  e n  S u i s s e  d a n s  R H V  1 9 2 3 . —  M. P r o u  : 
L e s  m o n n a ie s  m é r o v in g i e n n e s .  [L.  M . ]

M O N N A R D .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  F r ib o u r g  e t  
d e  V a u d .

A . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  F a m il le  d ’A t ta le n s ,  o ù  e lle  
e s t  m e n t io n n é e  d è s  le  X V I e s . —  P i e r r e , s y n d ic  d ’A t 
t a le n s ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 1 8 7 7 -1 9 1 5 , d o y e n  d ’âg e  
d e  ce  c o rp s ,  t  à  A t ta le n s  le  23  ju i l l e t  1915. —  A r c h i 
v e s  d ’É t a t  F r ib o u r g .  [J . N.]

B . C a n t o n  d e  V a u d .  F a m il le  d e  D a il le n s .  —  C h a r 
l e s ,  * à  B e rn e  17 j a n v .  1 7 9 0 ,  f  à  B o n n  1 3  j a n v .  1 8 6 5 .

P r o f e s s e u r  d e  l i t t é r a t u r e  
f r a n ç a is e  à  l ’a c a d é m ie  d e  
L a u s a n n e  1 8 1 6 - 1 8 4 5 ,  p r i t  
u n e  p a r t  a c t iv e  a u x  a f fa i
re s  p u b l iq u e s ,  c h e f  d u  
p a r t i  l ib é r a l ,  r é d ig e a  le  
N o u v e l l i s t e  v a u d o i s  ; se 
p la ç a  à  c ô té  d e  V in  e t 
d a n s  le s  a f fa ire s  d u  R é v e i l  
e t  r é d ig e a  e n  18 2 9  le s  O b 
s e r v a t io n s  s u r  l ’a r t ic le  s u i 
te s  s e c ta ir e s .  L ’a n n é e  p r é 
c é d e n te ,  il é t a i t  e n t r é  a u  
G ra n d  C o n se il q u 'i l  p r é 
s id a  e n  1 8 3 5 -1 8 3 7 , e t  en  
1843 ; d é p u té  à  l a  D iè te  
en  1 8 3 2 , 18 3 3  e t  1838 . 
M e m b re  d e  la  c o m m is 
s io n  p o u r  la  re v is io n  d u  
p a c t e  f é d é ra l  en  1833 , il 
in s i s t a  p o u r  le  r e s p e c t  de  
l a  s o u v e r a in e té  c a n t o 
n a le ,  p r o p o s a  l a  c r é a t io n  
d ’u n e  u n iv e r s i t é  fé d é ra le .

11 q u i t t a  le  G ra n d  C o n se il e n  1 8 4 4  p o u r  r é d ig e r  le  C o u r 
r ie r  s u is s e  e t  se  v o u e r  à  l ’é tu d e  d e  l ’h is to i r e .  I l  t r a d u i s i t  
e t  c o n t in u a  l ’H is to ire  de  la  C o n fé d é r a t io n  s u i s s e ,  d e  J e a n  
d e  M illie r. D e s t i tu é  e n  1 8 4 5  d e  s a  c h a i re  de  p ro fe s s e u r )  il 
f u t  q u e lq u e s  m o is  p a s t e u r  à  M o n tre u x ,  d é m is s io n n a  en  
n o v . 1 8 4 5 ,  p u is  il a c c e p ta  u n e  c h a i r e  d e  la n g u e s  r o m a n e s  
à  l ’u n iv e r s i t é  d e  B o n n ,  o ù  il r e s t a  j u s q u ’à  s a  m o r t .  Il 
p u b l i a  e n  1 8 6 2  u n e  C h r e s lo m a t ie  d e s  a u te u r s  f r a n ç a i s  
d u  X I V e a u  X V I e s iè c le .  —  d e  M o n te t  : D ic t io n n a i r e .  
--  A D B  2 2 ,  7 5 9 .  —  G S ,  3 .  [ M .  R . ]

M O N N  AZ (C . V a u d ,  D . M e rg e s .  V . D  G S ) .  V g e  e t 
C orn . A u  X I I e s. M u n a ,  M o n n a .  I l  d é p e n d a i t  de  la  se i
g n e u r ie  d e  M o n tr ic h e r ,  e t  e n  f u t  d é m e m b ré  a u  X V I I e s. 
I l p a s s a  d è s  lo rs  d es  V u ll ie rm in  a u x  S te ig e r ,  q u i le  v e n 
d i r e n t  e n  1754 , p o u r  le  p r ix  de  70  00 0  l iv r e s  to u rn o is ,  
à  l a  c o m te s s e  G o lo w k in , fe m m e  d ’u n  a n c ie n  a m b a s s a 
d e u r  d e  R u s s ie  e n  H o lla n d e .  L es  M e s tra l  d ’A ru f fe n s  en

h é r i t è r e n t ,  p u is  le s  F r e u d e n r e ic h  q u i  p o s s è d e n t  e n c o re  
le  c h â t e a u .  L a  c h a p e l le ,  d é jà  m e n t io n n é e  a u  X I I e s ., 
d é p e n d a i t  d e  l ’ég lise  d e  J o u le n s ,  d e p u is  l a  R é f o rm e ,  d e  
ce lle  d e  M e rg es . —  D H V .  [M. R.]

M O N N E R A T ,  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  F r ib o u r g  
e t  d e  V a u d .

A . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  A n c ie n n e  f a m ille  m e n 
t io n n é e  à  N u v i l ly  d è s  le  X V e s ., à  M é n iè re s  d è s  le  
X V I I e s ., r e ç u e  d a n s  la  b o u rg e o is ie  d ’E s t a v a y e r  en  
1715. —  Ch a r l e s , c is te r c ie n ,  * 1789 , p ro fè s  à  H a u te r iv e  
1 8 0 6 , d e r n ie r  p r ie u r  d u  m o n a s t è r e .  A p rè s  la  s u p p re s s io n  
d e  H a u  te r iv e ,  i l  f u t  c h a p e la in  à  B  e lf  a u x  1 8 4 8 -1 8 5 2 , à  
V il la r s - le s - J o n c s  1 8 5 2 -1 8 6 1 , f  15 j u i l l e t  1 8 6 5 . —  G ra n -  
g ie r  : A n n a l e s  d ’E s ta v a y e r .  —  S te ig e r  : L e s  d e r n ie r s  
r e l i g i e u x  d ’H a u te r iv e ,  d a n s  A F  19 1 9 . —  A rc h iv e s  
d ’É t a t  F r ib o u r g .  [ j .  N.]

B . C a n t o n  d e  V a u d .  F a m il le  m e n t io n n é e  à  C o m b re -  
m o n t- le - G r a n d  e n  1570 , à  V e v e y  en  1590 . A  c o m p té  
p lu s ie u r s  p a s t e u r s  e t  —  J u l e s , 1 8 2 0 -1 8 9 7 , s y n d ic  d e  
V e v e y , l ’u n  d e s  p r in c ip a u x  f o n d a te u r s  d e s  u s in e s  
N e s t lé . —  U n e  b r a n c h e  d e  la  f a m il le  s ’e s t  é ta b l ie  à  
G e n è v e . [M. R.]

M O N N E R O N .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  F r ib o u r g  
e t  d e  V a u d .

A . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  B il- 
le n s  e t  d e  M u r is t  o ù  o n  la  r e n c o n t r e  en  1 4 5 2  d é jà  
d a n s  l a  p e r s o n n e  d e  P i e r r e . — A rc h iv e s  d ’É t a t  F r i 
b o u r g .  [ R æ m y .]

B . C a n t o n  d e  V a u d .  F a m il le  b o u rg e o is e  d ’Y v e r -  
d o n  d è s  le  X V I e s . —  1. D a v i d - F r é d é r i c , 1 7 5 6 -1 8 3 7 , 
p a s t e u r  à  G in g in s , p u is  à  L o n a y ,  d o y e n  d e  la  c la s s e  de  
M erg es . A u te u r  d e  p lu s ie u r s  b r o c h u r e s  s u r  d e s  q u e s 
t io n s  re lig ie u s e s  e t  p o l i t iq u e s .  —  2 . F r é d é r i c , p e t i t -  
fils d u  n °  1, 1 8 1 3 -1 8 3 7 , a  la is s é  d e s  P o é s i e s  p u b l ié e s  
a p rè s  s a  m o r t  (a v e c  n o t ic e  d ’E u g .  R a m b e r t ) ,  e n  1 8 5 2 :  
2 e é d . 1 8 7 9 . —  3 . H e n r i , f r è r e  d u  n °  2 , 1 8 1 4 -1 8 9 8 , p a s 
t e u r  e n  F r a n c e  1 8 4 6 -1 8 5 5 . R é d a c t e u r  d e  la  F e u i l l e  
r e l i g ie u s e  d u  C . d e  V a u d  1 8 5 5 -1 8 8 4 . A u te u r  d e  P a r a 
p h r a s e  d e s  2  é p .  a u x  C o r in th i e n s  e t  L e  S e r m o n  s u l 
la  m o n ta g n e .  —  S a  fe m m e , n é e  Cl a r a  M o n n a r d ,  1 8 1 7 - 
1911 , a  é c r i t  A u g u s t i n  (8  é d .) ,  e t  p lu s ie u r s  t r a d u c t i o n s  
n o n  s ig n é e s .  —  4 . E m m a , n é e  T is s o t ,  é p o u s e  d ’u n  
a r r i è r e - p e t i t - f i l s  d u  n °  1 , 1 8 4 9 -1 9 1 8 , f o n d a t r i c e  d e  la  
S o c . v a u d o is e  d e  la  C ro ix -R o u g e  e n  189 0  ; a  p u b l ié  
L ’h y g i è n e  d u  m a la d e .  —  5 . R o b e r t , * 1 8 7 4 , fils du  
n °  4 , b a n q u ie r  à  L a u s a n n e ,  a  ré d ig é  L e s  v a l e u r s  d e  la  
b o u r s e  d e  L a u s a n n e  (4  é d .) .  [G.-A. B.J

M O N N E T ,  M O N E T ,  M O N N E Y .  F a m il le s  d e s  
c a n to n s  d e  F r ib o u r g ,  G e n è v e  e t  V a u d .

A . C a n t o n  d e  F r i b o u r g .  M O N N E Y , M O N N E T ,  M o -  
LTTOR. N o m b re u s e s  e t  a n c ie n n e s  fa m ille s  t r è s  r é p a n d u e s  
d a n s  le  c a n to n ,  o ù  o n  le s  t r o u v e  a c t u e l l e m e n t  d a n s  le s  
b o u rg e o is ie s  d e  22  c o m m u n e s ,  s p é c ia le m e n t  d e s  d i s t r i c t s  
d e  la  G la n e , d e  la  V e v e y s e  e t  d e  l a  B ro y é . Q u e lq u e s -  
u n e s  s o n t  c i té e s  d è s  le  X I V e s . L e  n o m  d o i t  s o n  o r ig in e  
a u  m é t ie r  d e  m e u n ie r .  U n e  fa m il le  M o n n e t ,  o r ig in a i r e  d u  
b a i l l ia g e  d e  C o rb iè re s ,  s ’é t a b l i t  en  H o n g r ie  ; e lle  a 
d o n n é  : —  J e a n - L a d i s l a s , c h e v a l ie r  d u  S a in t - E m p i r e  
r o m a in ,  a n o b l i  e n  1669 p a r  L é o p o ld  I p o u r  s e rv ic e s  
r e n d u s  d a n s  le s  e x p é d i t io n s  m i l i t a i r e s  e n  H o n g r ie ,  d a n s  
la  g u e r r e  c o n t r e  le s  T u r c s  e t  à  la  D iè te  im p é r ia le  d e  
R a t i s b o n n e  c o m m e  lé g a t  d e  l ’a r c h e v ê q u e  d e  B e s a n ç o n . 
B o u rg e o is  d e  F r ib o u r g  1 6 6 4 . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  q u a t r e  
f a is c e a u x  d e  l i c te u r s  d is p o sé s  d e u x  à  d e u x  e n  c h e v r o n ,  
d ’a r g e n t ,  e n  p o in te  u n  c r o is s a n t  d ’a r g e n t .  A u x  M o n n e y  
d e  S a in t - M a r t in  se r a t t a c h e  —  Cl a u d e , d i t  le  c o m m a n 
d a n t  M o n n e y , * 29  m a i  1773 , e n t r a  a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e  
1 7 8 9 , l i e u t e n a n t  lo rs  d e  la  c a m p a g n e  d e  R u s s ie ,  se 
d is t in g u a  a u x  b a ta i l le s  d e  P o lo t z k  o ù  il s a u v a  le  d r a 
p e a u  d u  2 e r é g im e n t  s u is s e , et. à  l a  B é r é s in a .  C a p i ta in e  
a u x  g a r d e s  s u is s e s  so u s  l a  R e s t a u r a t i o n ,  v e r s  18 2 8 , se 
r e t i r a  en  18 3 0 . O ffic ie r d e  la  L é g io n  d ’h o n n e u r ,  c h e v a 
lie r  d e  S a in t - L o u is  ; r e ç u t  l a  m é d a i l le  d e  f id é l i té  d e  la  
C o n fé d é r a t io n .  D e  r e t o u r  à  F r ib o u r g ,  le  g o u v e r n e m e n t  
lu i  c o n f ia  p lu s ie u r s  c o m m a n d e m e n ts ,  f  8 a v r .  1849 à  
B e s a n ç o n . —  V o ir  L L .  —  É m u l a t i o n  1 8 4 2 , n °  17 . —  
G a ze tte  d e  F r i b .  11 e t  18 a v r .  1 8 4 9 . —  F u c h s - R a e m y  : 
C h r o n iq u e  f r i b .  —  H . d e  S c h a l te r  : H i s t ,  d e s  t r o u p e s  
s u i s s e s ,  d a n s  A S H F  I I I .  —  L e  m ê m e  : S o u v e n i r s  d ’u n  
o f f .  f r i b .  134. —  A . d ’A m m a n n  : L e t t r e s  d ’a r m o i r i e s  et

Charles Monnard. 
D’après une lithographie  de 

Hasler (Bibl. Nat.  Berne).
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d e  n o b le s s e ,  d a n s  A U S  1921 . —  V a lli  è re  : H o n n e u r  e.l 
f id é l i té .  —  A . M a a g  : G e s c h . d e r  S c h w e i z e r l r u p p e n  i n  
f r a n z .  D ie n s t e n .  —  A rc h .  d ’É t a t  F r ib o u r g .  [G . Cx.]

B . C a n t o n  d e  G e n è v e .  MONET, M o n n e t . D e u x  
f a m ille s  d e  ce n o m  o n t  jo u é -  u n  rô le  i n t é r e s s a n t  à  G e
n è v e .  a )  F a m il le  d u  m a n d e m e n t  d e  B o n n e v i l le  (S a 
v o ie )  r e ç u e  b o u rg e o is e  e n  1 5 0 9 .  —  1. R o z ,  n o ta i r e ,  
s e c r é ta i r e  d e  l a  j u s t i c e  e t  s u b s t i t u t  d u  p r o c u r e u r  g é n é 
ra l  1 5 4 5 ,  a u t e u r  d ’u n  m y s tè r e  i n t i t u l é  le s  A c te s  d e s  
A p ô t r e s ,  1 5 4 6  ; a y a n t  t e n u  d e s  p ro p o s  v io le n ts  c o n 
t r e  B e r n e ,  i l  f u t  a r r ê t é  s u r  l ’o rd r e  d u  b a i l l i  d e  T e r-  
n ie r ,  p u is  re m is  à  G e n è v e . I l  f u t  c o n d a m n é  à  m o r t  e t  
e x é c u té  n o n  p o u r  so n  a t t i t u d e ,  m a is  p o u r  c r im e  de  
l è s e -m a je s té  à  c a u s e  d e  c e r ta in  l iv r e  o b s c è n e  q u ’il 
a v a i t  f a i t  c o m p o s e r  et. n o m m a i t  s o n  N o u v e a u  T e s t a 
m e n t .  — • V o ir  G a u t ie r  : H i s t ,  d e  G e n è v e . —  b )  F a 
m ille  d u  L y o n n a is  q u i  d o n n a  d è s  s o n  a r r iv é e  à  G e 
n è v e ,  1 5 7 2 ,  d e s  r é g e n ts  a u  c o llè g e  e t  —  2 .  G e o r g e , 
* 1 6 6 2 ,  d e s  D e u x -C e n ts  e n  1 6 9 3 ,  q u i  d e v in t  s e c ré 
ta i r e  d e  la  L é g a t io n  p r u s s ie n n e  à  L a  H a y e .  —  A rc h , 
d e  G e n è v e . [C. R.]

G. C a n t o n  d e  V a u d .  M o n n e t .  N o m  d e  d if f é r e n te s  
f a m il le s  v a u d o is e s .  L ’u n e  à  G ra n c y  d è s  1 6 0 3 , a  d o n n é  : 
—  L o u i s ,  1 8 3 1 -1 9 0 1 , i n s t i t u t e u r ,  l ib r a i r e  à  L a u s a n n e  ; 
p r é s id e n t  d u  C o n se il c o m m u n a l  1 8 9 5 , d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il ; a  fo n d é  e n  1862  a v e c  H e n r i  R e n o u  le  C o n 
te u r  v a u d o i s .  A  p u b l ié  : F a v e y ,  G r o g n u z  et l ’A s s e s s e u r  
à  l ’E x p o s i t i o n  d e  P a r i s  ; A u  b o n  v i e u x  t e m p s  d e s  d i l i 
g e n c e s ,  le s  C a u s e r ie s  d u  C o n te u r  v a u d o i s ,  e tc .  —  V o ir  
V . R o ss e l : H i s t ,  l i t té r a i r e .

U n e  fa m il le  M o n n e y  e s t  f ix é e  à  V e v e y  d è s  a v a n t  
1602 ; d ’a u t r e s  f a m ille s  d u  m ê m e  n o m  s o n t  n o m b re u s e s  
d a n s  le  c a n to n  d e  V a u d .  [M. R .]

M O N N I E R .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  G e n è v e , N e u 
c h â t e l ,  V a la is  e t  V a u d .

A . C a n t o n  d e  G e n è v e .  F a m il le  o r ig in a ir e  d e  S a in t - 
C h r is te l  (A rd è c h e ) ,  é ta b l ie  en  178 9  à  C a ro u g e . —  1. 
M ï t r e - C h a r l e s - F r a n c o i s ,  * 7 d é c . 18 2 9  à  F lo r e n c e ,

t  18 a v r i l  188 5  à  G e n è v e , 
é c r iv a in ,  p o è te ,  p ro f e s s e u r .  
I l  p a s s a  s o n  e n fa n c e  à  
N a p le s  e t  p o u r s u iv i t  ses 
é tu d e s  à  P a r i s ,  G e n è v e , 
I - Ie id e lb e rg  e t  B e r l in ,  s é 
j o u r n a  à  P a r i s  d e  1852  à  
1 8 5 6 , s ’o c c u p a n t  d e  l i t 
t é r a t u r e  e t  d e  t h é â t r e .  
R a p p e lé  à. N a p le s ,  il p r i t  
d e  185 6  à  18 6 4  u n e  p a r t  
a c t iv e  a u  m o u v e m e n t  l i 
b é r a l  i t a l i e n  d u  r i s o r g i 
m e n to  e t  p u b l ia  : L ’I ta l i e  
e s t-e lle  la  te r r e  d e s  m o r t s  ?,
18 6 0  ; G a r ib a ld i  et la  c o n 
q u ê te  d e s  D e u x - S i c i l e s ,
1861 ; H i s t ,  d u  b r ig a n d a g e  
d a n s  l ’ I t a l i e  m é r id io n a l e ,  
1 8 6 2 , e tc .  B o u rg e o is  d ’h o n -

M arc  M onnie r .  n e u r  d e  N a p le s .  P r o fe s s e u r
D ’a p r è s  u n  dess in  de F. A r tu s  [ 8 7 0 ,  d ’h i s to i r e  c o m p a ré e  

(Bibl. N a t .  Berne).  d e s  l i t t é r a t u r e s  a n c ie n n e s
e t  m o d e r n e s  à  l ’a c a d é m ie ,  

p u is  u n iv e r s i t é  d e  G e n è v e , r e c t e u r  1 8 7 8 - 1 8 8 0 .  É c r iv a in  
fé c o n d ,  M a rc  M o n n ie r  a  p u b l ié  n o t a m m e n t  : en  h is to i r e  
l i t t é r a i r e ,  G e n è v e  e t s e s  p o è te s  d u  X V e s .  à  n o s  j o u r s ,  
1 8 7 4  ; L e  c o m te  G o r a n i ,  1 8 8 4  ; H i s t ,  g é n é r a le  d e  la  l i t 
té r a tu r e  m o d e r n e ,  d o n t  n e  p a r u r e n t  q u e  le s  d e u x  p r e 
m ie r s  to m e s  : L a  R e n a i s s a n c e ,  1 8 8 4  e t  L a  R é fo r m e ,  1 8 8 5 .  
E n  p o é s ie  : L e s  lu c io le s ,  1 8 5 3  ; P o é s i e s ,  1 8 7 8  ; t r a d u c t io n  
d u  F a u s t-  d e  G o e th e , 1 8 7 5 ;  V e r s  b e l lé t t r ie n s ,  1 8 8 8 .  A u 
t h é â t r e ,  il d o n n a  d e s  c o m é d ie s  : L a  l i g n e  d r o i te ,  1 8 5 5  ; 
L a  m o u c h e  d u  co c h e , 1 8 5 8 ,  e tc .  E n  1 8 7 1 ,  i l  r é u n i t  le  
T h é â tr e  de$  M a r io n n e t te s ,  p e t i t e s  c o m é d ie s  p o l i t iq u e s  e t  
s a t i r iq u e s  en  v e r s .  P a r m i  ses r o m a n s  e t  n o u v e l le s  : L e s  
a m o u r s  p e r m i s e s ,  1 8 6 1 ;  N o u v e l le s  n a p o l i t a in e s ,  1 8 7 9 ;  
A p r è s  le  d iv o r c e ,  1 8 8 5 .  C h a rg é  d e  la  c h r o n iq u e  i ta l ie n n e  
à  l a  B ib l io th è q u e  u n iv e r s e l l e  d è s  1 8 7 1 ,  c o r r e s p o n d a n t  
s u is s e  a u  J o u r n a l  d e s  D é b a ts ,  c o l la b o r a te u r  à  la  R e v u e  d es  
D e u x  M o n d e s ,  e tc .  —  V o ir  E u g .  R a m b e r t  : É c r i v a i n s  n a 
t i o n a u x .  —  B e r th e  V a d ie r  : B i o g r a p h i e .  —  P h .  G o d e t :

É t u d e s  et c a u s e r ie s .  —  V . C h e rb u lie z  : L iv r e  d u  c e n te n a ir e  
d u  J o u r n a l  d e s  D é b a ts ,  1 8 8 9 .  —  B é r a r d - V a r a g n a c  : 
P o r tr a i t s  l i t t é r a i r e s .  —  C h . S oret, : C a ta l .  d e s  o u v r a g e s  
d e s  p r o fe s s e u r s  d e  G e n è v e .  —  D is c o u r s  p ro n o n c é s  à  
l ’in a u g u r a t io n  d u  b u s t e  d e  M arc  M o n n ie r ,  1 8 8 8 .  —  S a  
fe m m e , n é e  H é l è n e  D u f o u r ,  1 8 3 9 - 1 9 2 1 ,  p u b l i a  so u s  le  
p s e u d o n y m e  d e  J e a n  d e s  R o c h e s  : S i l h o u e t t e s  g e n e v o is e s ,  
1 8 8 7 ;  N o u v e l le s  s i lh o u e t te s  g e n e v o is e s ,  1 8 9 5 .  —  2 .  I'Iii- 
A ip p e -A rn o ld , fils d u  n °  1 ,  2 n o v .  1 8 6 4 - 2 1  j u i l l e t  1 9 1 1  à  
G e n è v e , l i t t é r a t e u r ,  s é jo u r n a  d e  1 8 9 1  à  1 8 9 7  à  F lo r e n c e .  
N a tu r a l i s é  g e n e v o is ,  D r ès l e t t r e s  h .  c . d e  l ’u n iv e r s i t é  d e  
G e n è v e  1 9 0 9 .  A  p u b l ié  : le  Q u a ttr o c e n to ,  1 9 0 1 ;  V e n is e  
a u  X V I I I e s iè c le ,  1 9 0 7  ; R i m e s  d ’è c o lie r ,  1 8 9 1  ; C a u s e r ie s  
g e n e v o is e s ,  1 9 0 2  ; L e  l i v r e  d e  B i a i s e ,  1 9 0 4  ; M o n  v i l la g e ,  
1 9 0 9 ,  e tc .  A u  m o m e n t  d e  s a  m o r t ,  il p r é p a r a i t  u n  l iv r e  s u l
la  G e n è v e  d e  T œ p f f e r ,  d o n t  l ’é b a u c h e  p a r u t  e n  1 9 1 4 .  
C o l la b o r a te u r  à  l a  B i b l i o t h .  u n iv e r s e l le ,  a u  J o u r n a l  d e  G e
n è v e ,  à  la  G a z. d e  L a u s a n n e ,  à  l a  S e m a i n e  l i t t é r a i r e .  U n e  
f o n ta in e  a  é té  é r ig é e  à  G e n è v e  e n  m é m o ire  d e  lu i .  —  V o ir 
P h .  G o d e t  : P a g e s  d 'h i e r  et d’a v a n t - h i e r .  —  S L  1 9  a o û t
1 9 1 1 .  —  P a u l  S e ip p e l :
P r é fa c e  à  M o n  V i l la g e .  —
3 .  J e a n - J a c q u e s ,  fils  d u  
n °  1 ,  * 2 7  s e p t .  1 8 7 6  à  
G e n è v e , p ro f ,  d ’h i s to i r e  à  
l ’é co le  s ec . d e s  je u n e s  fil
le s  1 9 0 1 - 1 9 2 6 .  A y a n t  p e r d u  
la  v u e  en  1 8 9 2 ,  il p u b l ia  
s u r  le s  a v e u g le s  d e s  m é 
m o ire s  e t  a r t i c le s  ; f o n d a 
t e u r  d e  l ’A s s o c ia t io n  in 
t e r n a t io n a l e  d e s  é tu d i a n t s  
a v e u g le s ,  1 9 0 0 ,  d o n t  il e s t  
le  s e c r é ta i r e  c e n t r a l  ; f o n 
d a t e u r  d e  l ’A sso c . su isse  
r o m a n d e  p o u r  le  b ie n  d e s  
a v e u g le s .  —  4 . C l a i r e -  
L i s e ,  fille  d u  n °  2 ,  * 2 0  
j u i l l e t  1 8 9 4  à  G e n è v e , a r 
t i s t e - p e i n t r e .  [ J . - J .  M.]

B . C a n t o n  d e  N e u c h â 
t e l .  P lu s ie u r s  fa m ille s  
M o n n ie r  d o n t  l ’u n e  b o u r 
g e o ise  d e  N e u c h â te l  a u  
X V e s. A  u n e  f a m ille  o r ig in a i r e  d e  D o m b re s s o n  a p 
p a r t i e n n e n t  ; —  1 .  F r é d é r i c - A u g u s t e , * 2 6  m a i 1 8 1 5 ,  
t  3 0  j a n v .  1 9 0 4 ,  à  N e u c h â te l ,  c o n s e il le r  d ’É t a t  1 8 5 9 -  
1 8 7 1 ,  p u is  o ff ic ie r d ’é ta t - c iv i l  d e  N e u c h â te l  j u s q u ’en  
1 8 9 7 .  —  M e s s a g e r  b o i t e u x  d e  N e u c h â te l  1 9 0 5 .  —  2 .  
F r é d é r i c - A u g u s t e , so n  fils, * 1 6  a v r .  1 8 4 7  à  D o m b r e s 
s o n , a v o c a t  à  N e u c h â te l ,  p r é s id e n t  d u  C o n se il c o m m u 
n a l  d e  N e u c h â te l  1 8 8 8 - 1 8 9 3 ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 
1 8 8 9 - 1 8 9 3 ,  p r é s id e n t  1 8 9 1 ,  a u  C o n se il d e s  É t a t s  1 8 9 1 -  
1 8 9 6 ,  c o n s e il le r  d ’É t a t  1 8 9 3 - 1 8 9 6 ,  ju g e  fé d é ra l  1 8 9 6 -  
1 9 2 1 ,  p r é s id e n t  d u  T r ib u n a l  f é d é ra l  1 9 0 5 - 1 9 0 6 .  B o u r 
g eo is  d ’h o n n e u r  d e  N e u c h â te l  1 8 9 3 .  [ L .  M J

G. C a n t o n  d u  V a l a i s .  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  G ri- 
m e n tz .  —  M a t t h i a s , D r m e d .,  so u s -p ré fe t , d u  d is t r i c t  
d e  S ie r r e  d u r a n t  l ’o c c u p a t io n  f r a n ç a is e  e n  1 7 9 8 ,  g ra n d  
c h â t e la in  d u  d iz a in  1 8 2 7 .  —  A n t o i n e , 1 7 8 8 - 1 8 5 7 ,  
D r th e o l . ,  a u m ô n ie r  d e  l a  g a r d e  s u is s e  d u  ro i  d e  S a r 
ti a ig n e , c h e v a l ie r  d e s  S S . M a u r ic e  e t  L a z a r e ,  t  c u ré  d e  
B ra m o is .  [J .-B . B.]

D . C a n t o n  d e  V a u d .  N o m  d e  p lu s ie u r s  fa m ille s ,  
o r ig in a ir e s  d e  B a l la ig u e s ,  d ’É c lé p e n s ,  d e  V a le y re s -s o u s -  
R a n c e s ,  a u  X V I e s . e t  q u i  o n t  a c q u is  d ’a u t r e s  b o u rg e o i 
s ies . —  1 .  J e a n , g o u v e r n e u r  d e  B a l la ig u e s  en  1 5 3 6 .  —
2 .  F r a n ç o i s - S a m u e l ,  d ’É c lé p e n s ,  1 6 6 0 ,  s e r v i t  e n  I t a l i e  
e t  e n  F la n d r e  s o u s  le  p r in c e  Ê u g è n e ,  r e n t r a  e n  S u is s e  en 
1 7 1 1  a v e c  le  g ra d e  d e  c o lo n e l d ’a r t i l l e r i e  ; p r i t  p a r t ,  
l ’a n n é e  s u iv a n t e ,  à  l a  g u e r r e  d e  V illm e rg e n , d é f e n d i t  
a v e c  h é ro ïs m e  le  v il la g e  d e  S in s . —  3 .  D e n i s ,  1 8 3 4 - 1 8 9 8 ,  
* à  N y o n ,  p ro f e s s e u r  d e  c h im ie  b io lo g iq u e  à  l ’u n iv e r s i t é  
de  G e n è v e . —  4 .  J o h n ,  1 8 6 0 - 1 9 2 0 ,  o f f ic ie r - in s t ru c te u r ,  
co lo n e l d ’in f a n te r ie  1 9 1 2 .  —  d e  M o n te t  : D ic t io n n a i r e .  
—  L iv r e  d ’O r . —  P S  1 9 2 0 .  [M. R.]

M O N N I N .  F a m il le  d e  C re ss ie r  (N e u c h â te l )  c i té e  
d è s  le  X V I e s. A r m o i r i e s ,  d ’a p rè s  la  c o n c e s s io n  n o b i 
l ia i r e  d e  1 6 6 4  ; d ’a z u r  à  u n e  fe m m e  c o u c h é e  d ’o r  s u r  
u n  m o n t  d e  s in o p ie ,  p o r t a n t  s u r  s a  m a in  le v é e  u n  o is e a u

Philippe Monnier. 
D ’après un  p o rtra it à l ’huile de 

H enri van  M uyden.
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d u  s e c o n d  ; a u  c h e f  d ’a r g e n t  c h a r g é  d e  d e u x  p a ls  de  
g u e u le s .  —  1 . J a c q u e s , c a p i ta in e  en  F r a n c e ,  c h â t e la in  
d u  L a n d e r o n  d e  1668 à  s a  m o r t ,  16 8 5 . —  2 .  F r a n ç o i s , 
c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e  16 4 1 , c o lo n e l d ’u n  r é g i 
m e n t  d e  s o n  n o m  1690 , f  8  m a i 169 6  à  P a r i s .  F u t  a n o b li  
e n  16 6 4 . —  3 . J e a n - F r a n ç o i s , * 1675 , c a p i t a in e  a u  
s e r v ic e  d e  F r a n c e  1 6 9 5 , c o lo n e l 17 1 9 , b r ig a d ie r  1734 , 
m a r é c h a l  d e  c a m p  1 7 4 0 , l i e u te n a n t - g é n é r a l  1 7 4 5 . Il 
c o m m a n d a  e n  c e t t e  q u a l i t é  a u  s ièg e  d e  liio n s  e t  à  la  
b a ta i l l e  d e  R a u c o u x  e n  1 7 4 6 . t  1756 à  P a r i s .  —  B i o g r .  
n e u c h .  I I .  —  M ay  : H i s t ,  m i l i t a i r e  V I .  [L . M.]

M O N N O T .  C o n v e n t io n n e l  f r a n ç a is ,  * à  B e s a n ç o n , 
e n v o y é  p a r  le  g o u v e r n e m e n t  f r a n ç a is  e n  1793 , d a n s  le  
P o r r e n t r u y  p o u r  p r e n d r e  le s  in f o r m a t io n s  n é c e s s a ire s  
a u  s u j e t  d e  la  r é u n io n  d e  l ’é v ê c h é  d e  B â le  à  la  F r a n c e .  
S e c r é ta i r e  d e  l a  C o n v e n t io n  e n  a v r i l  1 7 9 4 , m e m b r e  d u  
C o n se il d e s  5 0 0 . —  Q u iq u e re z  : H i s t ,  d e  la  B è v .  f r a n ç .  
d a n s  Vév ê c h é  d e  B â le .  [G. A.]

M O N O D .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  G e n è v e , V a la is  
e t  V a u d .

A . C a n t o n  d e  G e n è v e .  F a m il le  d e  M erg es , re ç u e  à  
la  b o u rg e o is ie  d e  G e n è v e  en  17 0 5 , q u i  a  fo u r n i  d e  n o m 
b r e u x  p a s t e u r s  d o n t  : —  1. G a s p a r d - J o e l , 1 7 1 7 -1 7 8 3 , 
p a s t e u r  à  G e n è v e  1 7 4 2 , à  la  G u a d e lo u p e  17 5 9 , p u is  r e c 
t e u r  e n  A n g le te r r e  ; il a  p u b l ié  d e s  t r a d u c t io n s ,  d e s  a r t i 
c le s  d a n s  l a  B i b l io t h è q u e  r a i s o n n é e  e t  la  B ib l io th è q u e  d es  
s c ie n c e s ,  e t  E x a m e n  d ’u n  e s s a i  d e  p h i l o s o p h i e  m o r a le  p a r  
M a u p e r t u i s  ; P h i lo s o p h ie  m o r a le  d ’H u tc h e s o n  —  2. 
J e a n , 1 7 6 5 -1 8 3 6 , p a s t e u r  à  C o p e n h a g u e  1 7 9 4 -1 8 0 8 , 
p u is  à  P a r i s .  P r é s id e n t  d u  c o n s is to ir e  ré fo r m é  d e  c e t te  
v i l le .  —  3 . F R É D É R IC -Je a n -Jo ë l, fils d u  n °  2 , 1 7 9 4 -1 8 6 3 , 
f o n d a te u r  e t  p a s t e u r  d e  l ’É g l is e  l ib r e  à  P a r i s ,  r é d a c 
t e u r  d e s  A r c h i v e s  d u  C h r i s t i a n i s m e ,  d è s  18 2 4 . —  4. 
G u i l l a u m e , d i t  B il ly ,  f r è r e  d u  n °  3, 1 8 0 0 -1 8 9 6 , th é o 
lo g ie n , f o n d a t e u r  d e  l ’É g l ise  r é fo r m é e  d e  N a p le s  —  
G L  27  j a n v .  1 8 9 6 . —  5 . A d o l p h e , f r è r e  d e s  n °  3 e t  4 ,
1 8 0 2 -1 8 5 6 , c é lè b re  p r é d i c a t e u r  à  P a r i s .  —  H e v e r :  
É g l i s e  d e  G e n è v e .  —  d e  M o n te t  : D i c t io n n a i r e .  —  L iv r e  
d ’O r  d e s  f a m i l l e s  v a u d o i s e s .  [C. R .]

B. C a n t o n  d u  V a l a i s .  F a m il le  b o u rg e o is e  d e  S ie rre  
a u  X V e s. q u i a  d o n n é  —  P e t e r m a n n , p r ie u r  d e  G é- 
ro n d e  e n  1496 . [Ta.]

C. C a n t o n  d e  V a u d .  N o m  d e  p lu s ie u r s  f a m ille s  v a u 
d o is e s . —  I .  M o n o d  d e  M a r g e s .  A r m o i r i e s  p r im i t i v e s :  
d ’a z u r  à  u n  d e x t r o c h è r e  t e n a n t  u n  os d ’a r g e n t  e n  p a l  ;

d e  170 6  : d ’a r g e n t  à  c in q  
fu s é e s  d e  g u e u le s ,  p o sé e s  
e n  fa s c e .  —  1. J e a n - 
F r a n ç o i s , 1 6 7 4 -1 7 5 5 , c h i
r u r g ie n  d e s  a rm é e s  f r a n 
ç a ise s  e n  1 6 9 5 , p e n d a n t  
40  a n s  c h i ru rg ie n  d e  la  
v ille  d e  M o rg es  ; c h e f  
p ié t i s t e  d e  la  s e c te  d e  
M me G u y o n .  —  2 . H enri, 
1 7 5 3 -1 8 3 3 , p e t i t - f i l s  d u  
n °  1, a v o c a t  à  M o rg es , 
l ’u n  d es  p r in c ip a u x  ch e fs  
d e  la  r é v o lu t io n  v a u d o is e ,  
l i e u t e n a n t  b a i l l iv a l  a v a n t  
la  r é v o lu t io n  ; p r é s id e n t  
d e  l a  C h a m b re  a d m in is 
t r a t i v e  d e  1798 . p r é f e t  du  
c a n t o n  d u  L é m a n  ; p r e 
m ie r  m e m b r e  d e  l a  C o n 
s u l t a  à  P a r i s  ; m e m b r e  à  
v ie  d u  G ra n d  C o n se il ; 
m e m b r e  d u  P e t i t  C o n se il 
o u  C o n se il d ’É t a t  1 803- 

1 8 0 4 , 1 8 1 1 -1 8 3 0 . P r e m ie r  l a n d a m m a n n  d u  c a n to n  de 
V a u d .  D é p u té  à i a  D iè te  1 8 0 3 ,1 8 0 5 ,1 8 1 2 -1 8 1 5 .  A u te u r  de  
M é m o ir e s  s u r  la  p é r io d e  1 7 9 8 -1 8 0 5 . —  3 . E s t h e r , 
1 7 6 4 -1 8 4 4 , p e t i te - f i l le  d u  n °  1, g o u v e r n a n te  d e  la  g ra n d e -  
d u c h e s s e  H é lè n e  de  R u s s ie ,  fe m m e  d u  g é n é r a l  C h a r le s  
d e  R a t h ,  e x e r ç a  à  la  c o u r  d e  R u s s ie  u n e  g r a n d e  in f lu e n c e  
e n  f a v e u r  d e  s o n  p a y s  ; r e ç u t  d e  l ’e m p e r e u r  l a  s e ig n e u 
r ie  d e  R u je n - G r o s s h o f  e n  L iv o n ie .  —  4 . H e n r i , 1783- 
1 8 5 0 , fils d u  n»  2 , d é p u té  a u  G r a n d  C o n se il, à  la  D iè te  
1 8 1 2 , 1817 , 18 3 0 . C o lo n e l f é d é r a l ,  c o m m is s a ire  fé d é ra l  
à  N e u c h â te l  en  1831 . C o lo n e l ru s s e  a n o b l i  p a r  N ic o 

la s  I e r, s e ig n e u r  d e  R u je n -G ro s s h o f .  —  5 .  H e n r i , 1 8 0 7 -  
1 8 9 2 ,  fils d u  n "  4 ,  d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il, a c c u s a t e u r  
p u b l ic ,  p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  c r im in e l  ; c o m m a n d e u r  
d e  l ’o r d r e  d e  S a in t - S ta n i s la s .  —  6 .  É d o u a r d , 1 8 3 4 - 1 9 1 8 ,  
fils d u  n °  5 ,  d é p u té  a u x  C o n s t i tu a n te s  d e  1 8 6 1  e t  1 8 8 4  ; 
a u  G r a n d  C o n se il 1 8 6 1 - 1 8 8 3 ,  l i e u te n a n t - c o lo n e l  ; b o u r 
geo is  d ’h o n n e u r  d ’É c h ic h e n s .  —  7 .  G u s t a v e , 1 8 3 7 -  
1 9 0 7 ,  fils d u  n °  5  ; a u t e u r  d e  L a  F a m i l l e  M o n o d ,  1 8 9 0 ;  
C e n t a n s  ' .L e s  M o n o d  e t l e u r s  a l l i é s ,  1 8 9 3 .  —  8 .  H e n r i , 
* 1 8 5 0 ,  f r è r e  d u  n °  7 ,  p r é s id e n t  d u  c o m ité  d u  V ie u x -  
M o rg es , a u t e u r  d ’é tu d e s  h is to r iq u e s  s u r  M o rg es  e t  s u r  
s a  fa m i l le .  —  9.  E u g è n e , *  1 8 7 1 ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  4 ,  
a r c h i te c te ,  a  c o n s t r u i t  a v e c  M . L a v e r r i è r e  le  p o n t  de 
C h a u d e ro n ,  l a  g a r e  c e n t r a le ,  la  B a n q u e  f é d é ra le ,  e tc . ,  à 
L a u s a n n e  ; a u t e u r  a v e c  L a v e r r i è r e  d u  M o n u m e n t  d e  
la  R é f o r m a t io n  à  G e n è v e .

L a  b r a n c h e  a în é e  d e  la  fa m il le  s ’e s t  f ix é e  à  G e n è v e , 
p u is  a u  D a n e m a r k ,  p u is  à  P a r i s  d è s  1 8 0 8 .  —  V o ir  
s o u s  A . Ca n t o n  d e  G e n è v e .

I I .  M o n o d  d e  F r o id e v i l l e .  F a m il le  o r ig in a i r e  d e  B a l 
le n s ,  q u i  a c q u i t  a u  X V I I e s. l a  s e ig n e u r ie  d e  F r o id e -  
v il lc  d a n s  c e t t e  m ê m e  c o m m u n e .  —  1 .  G a b r i e l , 1 7 1 1 -  
1 7 5 8 ,  off ic ie r e n  H o lla n d e ,  e n  S a x e ,  e n  P r u s s e ,  o ù  il 
p a r v i n t  e n  1 7 5 8  a u  g r a d e  d e  g é n é r a l - m a jo r  ; s e ig n e u r  
d ’U rs c h lc a u  e t  C a n n i tz  e n  S ilé s ie  ; b le s s é  m o r t e l l e m e n t  
à  la  b a ta i l l e  d e  Z o r n d o r f . —  2 .  B e n j a m i n - L o u i s , 1 7 1 4 -  
1 8 0 1 ,  f r è r e  d u  n °  1 ,  l i e u te n a n t - c o lo n e l  e n  P r u s s e ,  c o lo 
n e l e t  in s p e c te u r  g é n é r a l  d e  l a  c a v a le r ie  b e rn o is e  1 7 6 6 ,  
r é p r im a  e n  1 7 8 1  l a  r é v o l te  d e  C h e n a u x  à  F r ib o u r g .  —
3 .  F r a n ç o i s - I s a a c , 1 7 2 0 - 1 7 9 2 ,  f r è r e  d u  n °  2 ,  g é n é r a l -  
m a jo r  en  P r u s s e  1 7 7 7 .  —  4 .  É m i l e , * 1 7 5 0 ,  t  a p rè s  1 8 3 7 ,  
g é n é r a l - m a jo r  a u  s e rv ic e  d e  H o l la n d e  ; c ré é  v ic o m te  
M o n o d  d e  F r o id e v i l le  p a r  l ’e m p e r e u r ,  q u i  a v a i t  c réé  
d é jà  e n  1 8 1 1  b a r o n s  f r a n ç a is  ses p a r e n t s  ( n e v e u x  du  
n °  1), T h é o d o r e  e t  A l e x a n d r e .

I I I .  A u t r e s  f a m i l l e s  M o n o d ,  à  R o m a in m ô t ie r  1 3 3 7 ,  
O rm o n t- D e s s u s  1 5 0 2 ,  M o rg es , G im e l, L ’I s le ,  C h a illy  
s u r  M o n tre u x ,  R e n n a z ,  a u  X V I e s. e tc .  U n e  fa m il le  
d e  C o rs i e r  e t  S a in t - S a p h o r in  s ’a p p e l le  M o n o d  a l ia s  
D u c im e t iè r e .  A  ce lle  d e  C o n c ise  se  r a t t a c h e  : —  T h é o 
p h i l e , 1 8 5 3 - 1 9 0 1 ,  a v o c a t ,  ju g e  c a n to n a l ,  d é p u té  à  la  
C o n s t i tu a n te  1 8 8 4 .  [ M .  R . ]

M O N O P O L E S .  L a  C o n s t i tu t io n  f é d é ra le  d e  1 8 7 4  
ré s e r v e  e x p r e s s é m e n t  à  la  C o n fé d é r a t io n  le s  m o n o p o le s  
s u iv a n t s  : l a  r é g a le  d e s  p o u d re s ,  le  m o n o p o le  d e s  b i l le ts  
d e  b a n q u e ,  l a  ré g a le  d e s  m o n n a ie s ,  c e lle  d e s  p o s te s ,  t é l é 
g r a p h e s  e t  té lé p h o n e s  e t  le  m o n o p o le  d e  l ’a lc o o l.

A . E n  v e r tu  d e  la  r é g a le  d e s  p o u d r e s ,  la  f a b r ic a t io n  
e t  la  v e n te  d e  la  p o u d r e  d e  g u e r r e  d a n s  t o u t e  la  S u is se  
a p p a r t i e n n e n t  à  la  C o n fé d é r a t io n .  C e t te  r é g a le  c o m 
p r e n d  a u s s i  le s  e x p lo s ifs  q u i  p e u v e n t  ê t r e  e m p lo y é s  p o n i
le t i r .  L a  lo i fé d é ra le  d u  3 0  a v r i l  1 8 4 9  e t  la  lo i c o m p lé 
m e n ta i r e  d u  2 6  ju i l l e t  1 8 7 3  r é g is s e n t  la  m a t iè r e .

B . L e  m o n o p o le  d e s  b i l le t s  d e  b a n q u e  d o n n e  à  la  C o n fé 
d é r a t io n  le  d r o i t  e x c lu s if  d ’é m e t t r e  d e s  b i l le t s  d e  b a n q u e  
e t  t o u t e  a u t r e  m o n n a ie  f id u c ia ir e .  L a  C o n fé d é r a t io n  
p e u t  e x e r c e r  ce m o n o p o le  p a r  l ’e n t r e m is e  d 'u n e  B a n 
q u e  d ’É t a t  p la c é e  so u s  u n e  a d m in i s t r a t i o n  p a r t i c u l iè r e  
o u  e n  c o n c é d e r  l ’e x e rc ic e  à  u n e  b a n q u e  c e n t r a le  p a r  
a c t io n s ,  a d m in is t r é e  a v e c  le  c o n c o u rs  e t  s o u s  le  c o n t rô le  
d e  la  C o n fé d é r a t io n .  V o ir  a r t .  B a n q u e  (M o n o p o l e  d e s  
b i l l e t s  d e ).

C. B é g a ie  d e s  m o n n a ie s .  E l le  d o n n e  à  la  C o n fé d é r a t io n  
le  d r o i t  e x c lu s if  d e  b a t t r e  m o n n a ie .  L a  lo i f é d é ra le  s u r  la  
m is e  à  e x é c u t io n  d e  la  ré fo r m e  m o n é ta i r e  s u is s e ,  d u  
7 m a i  1 8 5 0 ,  in d iq u e  q u e lle s  p iè c e s  d o iv e n t  ê t r e  f r a p p é e s .  
U n  r è g le m e n t  d u  11  n o v e m b r e  1 9 2 1  d é c la r e  q u e  la  
M o n n a ie  fé d é ra le  se  c h a r g e  d e  f r a p p e r  d e s  p iè c e s  d ’o r , 
p o u r  le  c o m p te  d e  p a r t i c u l ie r s ,  p a r  q u a n t i t é s  de  
100 0 0 0  f r .  a u  m in im u m , m o y e n n a n t  v e r s e m e n t  d ’u n  
d r o i t  d e  f r a p p e .

0 .  L e  m o n o p o le  d e s  p o s te s ,  té lé g r a p h e s  e t té lé p h o n e s  
re p o s e  s u r  l ’a r t .  3 6  d e  la  C o n s t i tu t io n  f é d é ra le .  L ’a d m i
n i s t r a t i o n  d e s  p o s te s  a  le  d r o i t  e x c lu s if  : a )  d e  t r a n s p o r 
t e r  d e s  v o y a g e u r s  p a r  d e s  c o u rs e s  ré g u l iè re s ,  e n  t a n t  q u e  
ce d r o i t  n ’e s t  p a s  l im ité  p a r  d ’a u t r e s  lo is  fé d é ra le s  ;
b )  d e  t r a n s p o r t e r  d e s  l e t t r e s  o u v e r te s  ou  fe rm é e s ,  d es  
c a r te s  p o r t a n t  d e s  c o m m u n ic a t io n s  é c r i te s  e t  d ’a u t r e s  
e n v o is  fe rm é s  d e  t o u t e  n a t u r e  j u s q u ’à  5  k g . L a  ré g a le  
n e  s ’a p p l iq u e  p a s  : a )  a u  t r a n s p o r t  ré g u l ie r  d e  p e rs o n n e s

H enri Monod. 
D ’après un  p o rtra it dans : 

A it peuple vaudois.
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l o r s q u ’il n ’e s t  p a s  e f fe c tu é  à  t i t r e  p ro f e s s io n n e l  ou  q u ’il 
e s t  n é c e s s a ire  à  l ’e x e rc ic e  d ’u n e  in d u s t r i e  n e  s ’o c c u p a n t  
p a s  d e  t r a n s p o r t  ; b )  a u x  e n v o is  d e  s e r v ic e  d e s  c h e m in s  
d e  f e r  f é d é r a u x  e t  d e s  e n t r e p r i s e s  d e  t r a n s p o r t  c o n c e s 
s io n n a i r e s ,  d a n s  le u r s  r e la t io n s  i n te r n e s  e t  r é c ip ro q u e s ,  
s i ces  e n v o is  s o n t  t r a n s p o r t é s  p a r  l e u r  p r o p r e  p e r s o n n e l .  
—  V o ir  la  lo i s u r  le  s e r v ic e  d e s  p o s te s  d u  2 o c t .  19 2 4 .

A u x  te rm e s  d e  la  lo i f é d é ra le  d u  14 o c t .  19 2 2 , l ’a d m i
n i s t r a t i o n  d e s  té lé g r a p h e s  a  le  d r o i t  e x c lu s if  d ’é ta b l i r  
ou  d ’e x p lo i te r  d e s  i n s ta l l a t io n s  e x p é d i t r ic e s  e t  r é c e p t r i 
ces o u  d e s  in s t a l l a t i o n s  d e  n ’im p o r te  q u e l le  n a t u r e ,  
s e r v a n t  à  la  t r a n s m is s io n ,  p a r  v o ie  é le c t r iq u e  o u  ra d io -  
é le c t r iq u e ,  d e  s ig n a u x ,  d ’im a g e s  ou  d e  s o n s .  L a  ré g a le  
n e  s ’é te n d  c e p e n d a n t  p a s  a u x  in s t a l l a t i o n s  e x p é d i t r ic e s  
e t  r é c e p t r ic e s  : a )  q u i  s o n t  n é c e s s a ir e s  à  l ’e x p lo i t a t io n  
d e s  c h e m in s  d e  fe r  ; b )  d o n t  le s  c o n d u c te u r s  n e  f r a n c h i s 
s e n t  p a s  l a  f r o n t iè r e  s u is s e ,  o u  n 'e m p r u n t e n t  n i  le  d o 
m a in e  p u b l ic  n i  u n e  p r o p r ié t é  n ’a p p a r t e n a n t  p a s  a u  
p o s s e s s e u r  ; c )  q u i  s o n t  é ta b l ie s  p a r  le s  a u to r i t é s  
m i l i t a i r e s  o u  l a  t r o u p e  p o u r  ê t r e  a f fe c té e s  e x c lu s iv e m e n t  
à  d e s  b u t s  m i l i t a i r e s .

E .  L e m o n o p o le  d e  l ’a lc o o l ( v o i r  a r t .  A l c o o l ).
F . L e s  m o n o p o le s  d e  g u e r r e .  P a r  a r r ê t é  d u  3 a o û t  1914 , 

l ’A ss e m b lé e  f é d é ra le  d o n n a  a u  C o n se il f é d é r a l  p o u v o ir  
i l l im ité  d e  p r e n d r e  t o u t e s  m e s u r e s  n é c e s s a ire s  p o u r  la  
s é c u r i t é ,  l ’in t é g r i t é  e t  l a  n e u t r a l i t é  d e  la  S u is s e , à  la  
s a u v e g a r d e  d e  so n  c r é d i t  e t  d e  ses  i n t é r ê t s  é c o n o m iq u e s ,  
en  p a r t i c u l i e r  p o u r  a s s u r e r  l ’a l im e n ta t i o n  p u b l iq u e .  Se 
f o n d a n t  s u r  ces  p le in s  p o u v o ir s ,  le  C o n se il f é d é ra l  in s 
t i t u a  d u r a n t  l a  g u e r r e  t o u t e  u n e  s é r ie  d e  m o n o p o le s  
d ’im p o r t a t i o n ,  t a n t  e n  v u e  d e  p r o c u r e r  a u  p a y s  les 
q u a n t i t é s  n é c e s s a ir e s  d e  d e n ré e s  q u e  p o u r  p e r m e t t r e  de  
l iv r e r  a u x  c o n s o m m a te u r s ,  à  d es  p r ix  r a is o n n a b le s ,  les 
p r o d u i t s  n é c e s s a ire s  à  l ’e x is te n c e .  L es  m a r c h a n d is e s  s u i
v a n te s  f u r e n t  m o n o p o l is é e s :  a )  le s  c é ré a le s ,  f a r in e s  e t  
m a t iè r e s  fo u r r a g è r e s  p a r  a r r ê t é  d u  9 j a n v .  19 1 5  ; b )  le  
r iz ,  p a r  a r r ê t é  d u  20  o c t .  1 9 1 5 , a b ro g é  le  1 er s e p t .  1921 ; 
c )  le  s u c r e ,  p a r  a r r ê t é  d u  8 f é v r .  19 1 6 , a b ro g é  le  30  s e p t .  
1 9 2 2 ; d )  l a  b e n z in e  e t  le  p é t r o le  p a r  a r r ê t é  d u  12 f é v r .  
191 6  ; le  b e n z o l  e t  le s  a u t r e s  s u c c é d a n é s  d e  la  b e n z in e  e t  
d u  p é t r o le ,  p a r  l ’a r r ê t é  d u  11 a v r i l  1 9 1 6 , a b ro g é  le 
1er m a r s  1922  ; e )  le  s u l f a te  d e  c u iv re ,  p a r  l ’a r r ê t é  d u  
21 ju i l .  19 1 6 , a b ro g é  le  15 ju in  19 2 2  ; le s  p o m m e s  d e  
t e r r e ,  p a r  a r r ê t é  d u  11 a o û t  19 1 6 , a b ro g é  le  15 m a i  1919 ; 
f)  le  b e u r r e ,  p a r  a r r ê t é  d u  13 m a r s  1 9 2 0 , a b ro g é  le  
I er d é c . 1 9 2 3 . L a  C o n fé d é r a t io n  se  r é s e r v a  p o u r  t o u t e s  
ces m a r c h a n d is e s  le  d r o i t  e x c lu s if  d ’im p o r t a t i o n .

L es  m o n o p o le s  s u iv a n t s  f u r e n t  d é lé g u é s  p a r  la  C o n 
f é d é r a t io n  à  d e s  a s s o c ia t io n s  (s o c ié té s  c o o p é r a t iv e s )  o u  
m a is o n s  d e  c o m m e rc e  :

a )  L e  m o n o p o le  d u  f r o m a g e .  L e  27  j u in  19 1 5 , le  C o n 
se il f é d é ra l  d o n n a  p o u v o ir  a u  d é p a r t e m e n t  d e  l ’É c o n o 
m ie  p u b l iq u e  d ’a c c o r d e r  à  l ’U n io n  s u is s e  d e s  e x p o r t a 
te u r s  d e  f r o m a g e  (U n io n  d e s  f r o m a g e s )  le  d r o i t  e x c lu s if  
d ’e x p o r t a t i o n  d e s  f r o m a g e s .  Ce m o n o p o le  d ’e x p o r ta t io n  
f u t  a c c o rd é  à  l ’U n io n  d e s  f r o m a g e s  à  p a r t i r  d u  l 6r s e p t .
1915 . P a r  a r r ê t é  d u  25  a o û t  1 9 1 6 , l ’U n io n  d e s  f r o m a g e s  
o b t i n t  e n  o u t r e  le  d r o i t  e x c lu s if  d ’a c h e t e r  le s  f r o m a g e s  
a u p r è s  d e s  p r o d u c te u r s ,  d r o i t  s u p p r im é  le  30  a v r i l  1920 , 
a lo rs  q u e  l ’U n io n  d e s  f r o m a g e s  e s t  e n c o re  in v e s t i e  a u 
j o u r d ’h u i  d u  m o n o p o le  d ’e x p o r t a t i o n .  L a  s u p p re s s io n  de  
ce  m o n o p o le  e s t  p r é v u e  p o u r  le  m il ie u  d e  l ’a n n é e  1928 .

b )  L e  m o n o p o le  d e s  c a i l le t te s  d e  v e a u  e t  d e  la  p ré s u re  
( d r o i t  e x c lu s if  d ’a c h a t )  f u t  c o n f ié , p a r  u n e  d é c is io n  d u  
D é p a r te m e n t  d e  l ’É c o n o m ie  p u b l iq u e ,  d u  3 0  s e p t .  1916 . 
b a s é e  s u r  u n e  a u to r i s a t i o n  d u  C o n se il f é d é r a l  ( a r r ê té  
d u  25  s e p t .  1 9 1 6 ), à  l ’A s s o c ia t io n  s u is s e  d e s  fo u r n is s e u rs  
d e  p e a u x  e t  c u ir s  (il e n t r a  e n  v ig u e u r  le  15 o c t .  19 1 6 ). 
Ce d r o i t  d ’a c h a t ,  r é s e r v é  à  l ’A s s o c ia t io n  p ré m e n t io n n é e ,  
f u t  s u p p r im é  p a r  l ’a r r ê t é  d u  C o n se il f é d é ra l  d u  30  n o v . 
1 9 1 7 , e t  r e m p la c é  p a r  u n  m o n o p o le  d ’i m p o r t a t i o n  
e x e rc é  p a r  la  d iv is io n  d ’a g r ic u l tu r e  d u  D é p a r t e m e n t  de  
l ’É c o n o m ie  p u b l iq u e  ; c e lle -c i p o u v a i t  c e p e n d a n t  d é lé 
g u e r  à  d e s  o r g a n is a t io n s  le  d r o i t  d ’i m p o r t e r ,  s o u s  la  
c o n d i t io n  d e  s ’e n g a g e r  à  s u b v e n i r  a u x  b e s o in s  d u  p a y s  
(U n io n  d e s  f r o m a g e s ) .  Ce m o n o p o le  d ’i m p o r t a t i o n  f u t  
s u p p r im é  le  1 er a o û t  1919 .

c )  M o n o p o le  d e  la  s o u d e .  P a r  a r r ê t é  d u  25  f é v r .  1919 , 
l a  F a b r iq u e  s u is s e  d e  s o u d e  S . A ., à  Z u r z a c h ,  o b t i n t  le  
d r o i t  e x c lu s if  d ’i m p o r t e r  e t  de  f a b r iq u e r  la  s o u d e  c a l

c in é e . L e  31 ju i l .  1 9 2 2 , l ’im p o r t a t i o n  e t  la  f a b r ic a t io n  
d e s  p r o d u i t s  d e  la  s o u d e  r e d e v in r e n t  l ib re s .

d )  M o n o p o le  d u  c h a r b o n .  L e  17 m a r s  1919  f u t  fo n d é e  
la  S o c ié té  s u is s e  d e s  c h a r b o n s ,  a v e c  s ièg e  à  B â le .  Y  
é t a i e n t  a ffiliés  le s  b u r e a u x  o ffic ie ls , le s  m a is o n s  d e  
c o m m e rc e  e t  le s  a s s o c ia t io n s  q u i  j u s q u ’a lo rs  a v a i e n t  
im p o r té  d u  c h a r b o n .  A u x  te r m e s  d ’u n e  o r d o n n a n c e  d u  
D é p a r t e m e n t  d e  l ’É c o n o m ie  p u b l iq u e ,  d u  29  m a rs  1919, 
l ’im p o r t a t i o n  d u  c h a r b o n  f u t  s o u m is e  à  u n e  a u to r i s a t i o n .  
C elle -c i f u t  a c c o rd é e  e x c lu s iv e m e n t  à  la  S o c ié té  c o o p é r a 
t iv e  d e s  c h a r b o n s .  L ’im p o r t a t i o n  d u  c h a r b o n  r e d e v in t  
l ib r e  le  2 m a i  1921 e t  celle  d u  c o k e  d e  g a z  e t  d e s  s co r ie s  
à  la  fin  d e  la  m ê m e  a n n é e  1921 .

D es  m o n o p o le s  d e  g u e r r e  n e  s u b s i s te n t  p lu s  a c tu e l le 
m e n t  q u e  c e lu i  d ’e x p o r t a t i o n  d e s  f r o m a g e s  ( l’e x p o r t a 
t io n  d e  co lis  j u s q u ’à  5 k g . e s t  d ’a i l le u r s  p e rm is e  a u  
p u b l ic ) ,  e t  c e lu i d ’i m p o r t a t i o n  d e s  c é ré a le s .  L e  p r e 
m ie r  d o i t  d i s p a r a î t r e  a u  m il ie u  d e  1928 .

L e  m o n o p o le  d e s  c é ré a le s  f u t  in s t i t u é  p a r  l ’a r r ê t é  d u  
C o n se il f é d é ra l  d u  9 j a n v .  1 9 1 5 . U n  m o n o p o le  d e  f a i t  
e x i s t a i t  d ’a i l le u r s  d ès  le  c o m m e n c e m e n t  d e  la  g u e r r e ,  
c a r  s e u l le  b u r e a u  d e s  c é ré a le s  r e l e v a n t  d u  D é p a r t e m e n t  
m i l i t a i r e  f é d é ra l  p a r v i n t  à  im p o r te r ,  le s  É t a t s  b e l l ig é 
r a n t s  i n t e r d i s a n t  t o u t e  e x p é d i t io n  à  d e s t i n a t io n  de  
m a is o n s  p a r t i c u l iè r e s .  L e  m o n o p o le  d ’im p o r t a t i o n  d e  la  
C o n fé d é r a t io n  s ’é t e n d a i t  a u  b lé ,  à  l ’é p e a u t r e ,  à  l ’o rg e , 
a u  se ig le , à  l ’a v o in e ,  a u  m a ïs ,  a u x  p r o d u i t s  m o u lu s  d e  
ces  d e n ré e s ,  a u x  f a r in e s  f o u r r a g è r e s  e t  a u x  s o n s , a in s i  
q u ’à  to u s  le s  f o u r r a g e s  c o n c e n t r é s .  L a  t â c h e  d e  l ’a p p r o 
v is io n n e m e n t  en  p a in  p a s s a  e n  1918  d u  D é p a r t e m e n t  
m i l i t a i r e  à  l ’office  f é d é ra l  d e  l ’a l im e n ta t i o n  n o u v e l le 
m e n t  c ré é , e t  q u a n d  ce d e r n ie r  f u t  s u p p r im é ,  à  la  f in  de  
1 9 2 2 , e lle  f u t  c o n fié e  à  l a  R é g ie  f é d é ra le  d e s  b lé s  q u i 
e x is te  e n c o re  a u j o u r d ’h u i .

L ’im p o r t a t i o n  d e s  m a t iè r e s  f o u r r a g è r e s ,  à  l ’e x c e p t io n  
d u  m a ïs ,  d e  l ’a v o in e  e t  d e  l ’o rg e , r e d e v in t  l ib r e  d è s  l ’a u 
t o m n e  1919  ; d è s  c e t t e  é p o q u e  l ’office  d e  l ’a l im e n ta t io n  
d é l iv r a  d e s  p e rm is  d ’im p o r t a t i o n  d ’a v o in e  e t  d ’o rg e . L e
20  a v r i l  1 9 2 0 , l ’i m p o r t a t i o n  d e s  fo u r ra g e s  c o n c e n tr é s ,  
le  31 m a r s  1 9 2 0 , ce lle  d u  m a ïs  e t  d e  l ’o rg e , le  1 er a o û t  
19 2 1 , ce lle  d e  l ’a v o in e ,  r e d e v in r e n t  é g a le m e n t  l ib r e s .

L e s  n é g o c ia n ts  en  c é ré a le s  r é c la m è r e n t ,  d é jà  a u  c o m 
m e n c e m e n t  d e  19 2 0 , l ’a b o l i t io n  d u  m o n o p o le  d u  b lé .  L e  
C o n se il f é d é r a l  e û t  é té  c o m p é te n t  p o u r  s u p p r im e r  ce 
m o n o p o le  d e  lu i- m ê m e . L ’office  f é d é r a l  d e  l ’a l im e n ta 
t io n  d é c la r a  c e p e n d a n t  q u e  le  m o n o p o le  c o n s t i t u a i t  
l ’u n iq u e  m o y e n  d e  p o u r v o i r  d ’u n e  f a ç o n  s a t i s f a i s a n te  à  
n o t r e  s u b s i s ta n c e  e n  p a in  ( e n t r e t i e n  d e  r é s e r v e s  d e  g ra in s  
s u f f is a n te s  e t  g a r a n t i e  d ’u n  p r ix  d u  p a in  p e u  é le v é ) . 
U n  p r o j e t  d ’a r t i c le  c o n s t i tu t io n n e l  p r é v o y a n t  le  m a in 
t i e n  à  t i t r e  d é f in i t i f  d u  m o n o p o le ,  f u t  p r é p a r é  e n  1921 
p a r  l ’office  d e  l ’a l im e n ta t io n ,  e t  s o u m is  à  l ’a p p r o b a t io n  
d ’u n e  c o m m is s io n  d ’e x p e r t s  ; u n e  e n t e n t e  s u r  le  m a in 
t i e n  o u  la  s u p p re s s io n  d u  m o n o p o le  n e  p u t  c e p e n d a n t  
ê t r e  ré a l is é e ,  t a n d i s  q u e  l ’u n a n im i té  se  f i t  s u r  la  n é 
c e s s ité  p o u r  la  C o n fé d é r a t io n  de  p r e n d r e  d e s  m e s u re s  
p o u r  a s s u r e r  l a  s u b s is ta n c e  en  p a in .  P o u r  r é p o n d r e  a u x  
n o m b re u s e s  d e m a n d e s  d e  s u p p re s s io n  d u  m o n o p o le ,  le  
C o n se il f é d é ra l  p r o p o s a  à  l ’A ss e m b lé e  fé d é ra le ,  d a n s  so n  
m e s s a g e  d u  27  m a i  1 9 2 4 , l ’a d o p t io n  d ’u n  a r t i c le  c o n s t i 
tu t i o n n e l  (23  b is ) ,  c o n f ia n t  à  la  C o n fé d é r a t io n  la  c h a rg e  
d ’a s s u r e r  l ’a p p r o v is io n n e m e n t  e n  c é ré a le s  s a n s  c ré e r  
c e p e n d a n t  n i  en  s a  f a v e u r ,  n i  e n  f a v e u r  d ’o rg a n is a t io n s  
p r iv é e s ,  u n  d r o i t  e x c lu s if  d ’im p o r t a t i o n  d e s  b lé s ,  le s  
n é c e s s ité s  d u  t e m p s  d e  g u e r r e  d e m e u r a n t  ré s e r v é e s .  
L es  C o n se ils  n ’a d o p tè r e n t  p a s  la  p r o p o s i t io n  d u  C o n se il 
fé d é ra l ,  m a is  d é c id è r e n t  d e  m a in te n i r  le  m o n o p o le  e t  
d ’in t r o d u i r e  d a n s  l a  C o n s t i tu t io n  fé d é ra le  u n  a r t i c le  
2 3  b is  c o n s a c r a n t  c e t t e  i n s t i t u t i o n  ( a r r ê té  f é d é ra l  d u
21 a v r i l  1 9 2 6 ). T o u te f o is ,  p a r  la  v o t a t i o n  p o p u la i r e  
d u  5 d é c . 1 9 2 6 , le  p e u p le  e t  le s  É t a t s  r e p o u s s è r e n t  
le  m o n o p o le .  P o u r  a s s u r e r  l ’é c o u le m e n t  d e  la  r é c o l te  i n 
d ig è n e  d e  l ’a n n é e  s u iv a n t e ,  la  s u p p re s s io n  d u  m o n o p o le  
f u t  f ix é e  p a r  l ’A ss e m b lé e  f é d é ra le ,  d ’a b o r d  a u  30  ju in  
1928  ( a r r ê té  d u  7 j u in  1 9 2 7 ). D e p u is  lo rs  le  C o n se il fé 
d é r a l  a  p ro p o s é  d e  le  m a in t e n i r  j u s q u ’a u  30  j u in  1929 . 
D ’a p rè s  u n e  d e m a n d e  d ’i n i t i a t i v e  q u i  a  a b o u t i  a v a n t  le  
v o te  p o p u la i r e  d u  5 d é c . 1 9 2 6 , la  C o n fé d é r a t io n  p r e n d r a i t  
d e s  m e s u r e s  p o u r  a s s u r e r  l ’a p p r o v i s io n n e m e n t  d u  p a y s  
en  b lé  e t  e n c o u r a g e r  la  c u l tu r e  d e s  c é ré a le s  d a n s  le  p a y s .
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L a  lé g is la t io n  fé d é ra le  n e  p o u r r a i t  to u te f o i s  a t t r i b u e r  n i  
à  l a  C o n fé d é r a t io n ,  n i  à  u n  o rg a n is m e  p r iv é  le  d r o i t  
e x c lu s i f  d ’i m p o r t e r  d u  b lé .  O n  p r é v o i t  q u e  le  m o n o p o le  
d u  b lé  d i s p a r a î t r a  le  30  ju i n  1 9 2 9 , m ê m e  si la  d e m a n d e  
d ’in i t i a t i v e  o u  le  c o n t r e - p r o j e t  q u i  p o u r r a  lu i  ê t r e  o p p o s é  
é t a i e n t  r e je té s  p a r  le  p e u p le .

G . M o n o p o le s  c a n t o n a u x .  L e s  c a n to n s  d é t ie n n e n t  
le  d r o i t  e x c lu s if  d ’a c h a t  e t  d e  v e n te  d u  se l d e  c u is in e  e t 
d u  se l p o u r  le  b é ta i l ,  a in s i  q u e  le s  ré g a le s  d e  la  c h a s s e ,  
d e  l a  p ê c h e  e t  d e s  m in e s .  L a  ré g a le  d u  sel r e p o s e  s u r  
l’a r t i c le  31 a  d e  la  C o n s t i tu t io n  f é d é ra le .

B i b l i o g r a p h i e .  F le in e r :  S c h w e i z .  B u n d e s s ta a t s r e c h t . —  
B u r c k h a r d t  : K o m m e n t a r  d e r  S c h w e iz .  B u n d e s v e r f a s s u n g .
—  H S  V S  V .  — ■ A r t h u r  H u b e r  : D ie  E i n s c h r ä n k ,  d . H a n 
d e ls -  u .  G e w e r b e f r e ih e i t  d u r c h  d a s  N o tv e r o r d n u n g s r e c h t  d . 
B u n d e s .  —  R e c u e i l  d e s  lo i s  fé d é r a le s .  [R is.]

M O N O T ,  F r a n ç o i s , d e  F r ib o u r g ,  r e l ig ie u x  a n g u s 
t io ,  c u ré  d e  P r o m a s e n s  1 5 0 9 -1 5 8 9 , p r ie u r  d u  c o u v e n t  
d e s  a n g u s t in e  à  F r ib o u r g  1565  ; i l  f it  le  p è le r in a g e  de  
J é r u s a l e m  e n  1548 e t  e n  1 5 6 2 . —  D e llio n  : D ie t .  I X ,  
3 0 3 . —  v .  M ü lin e n  : H e lv e t ia  s a c r a  I I .  —  D ie s b a c h  : 
L e s  p è l e r in s  f r ib o u r g e o i s  à  J é r u s a l e m , 3 9 . —  H a n d b u c h  
d e s  A u g u s t i n s ,  130 . [ R æ m y . ]

M O N S  (G. G ris o n s , D . A lb u la ,  C erc le  A lv a s c h e in .  
V. D G S ). C o m . e t  V g e . L ’é g lise , d é d ié e  a u x  s a in t s  
C o sm e  e t  D a m ie n ,  n e  f ig u re  p a s  d a n s  le  c a d a s t r e  im p é 
r ia l  d e  L o u is - le - D é b o n n a i r e .  E l le  e x i s t a i t  e n  8 4 1 , a n n é e  
o ù  l ’e m p e r e u r  L o th a i r e  f a i t  à  l ’é v ê q u e  V e r c n d a r  I I  de  
C o ire  d e s  d o n a t io n s  p o u r  C h u rw a ld e n ,  p r is e s  e n t r e  a u 
t r e s  s u r  le s  b ie n s  d e  c e t t e  é g lise . E l le  é t a i t  d o n c  u n e  
p r o p r ié t é  p a r t i c u l i è r e  d e  la  c o u ro n n e .  D a n s  la  s u i te ,  
e lle  a  d û  ê t r e  d o n n é e  a u  c o u v e n t  d e  P f ä f e r s ,  q u i  e n  1440  
a v a i t  le  d r o i t  d e  p a t r o n a g e  s u r  e lle . A  c e t t e  é p o q u e  l ’ég lise  
é t a i t  p a ro is s ia le  ; e n  1463  e lle  f u t  p o u r v u e  d ’u n  e c c lé 
s ia s t iq u e .  E n  15 9 1 , la  c o m m u n e  d e  liio n s  f u t  o b lig é e  d e  
c h o is i r  e n t r e  l a  h a u t e  j u r i d i c t i o n  d e  O b e r h a lb s te in  e t  
c e lle  d e  T ie f e n k a s te l .  E l le  o p t a  p o u r  c e t t e  d e rn iè re ,  
a v e c  la q u e l le  e lle  f o r m a  d é s o r m a is  u n e  c o m m u n a u té  
e c c lé s ia s t iq u e .  E n  15 9 2 , liio n s  o b t i n t  le  d r o i t  d ’a v o i r  
s o n  p r o p r e  s c e a u .  A u  m o y e n  â g e , l ’é v ê q u e  d e  C o ire  e t 
le  c o u v e n t  de  P f ä f e r s  p o s s é d a ie n t  d e s  t e r r e s  à  M o n s. 
R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  d è s  1631 , d e  m a r ia g e s  d è s  1737 , 
d e  d é c è s  d è s  1 7 1 1 . —  V o ir  M o h r : C o d . d i p i .  I e t  I I .
—  M u o th  : Z w e i  s o g .  Æ m te r b i ic h e r .  —  G m ü r  : U r b a -  
r i e n  v o n  P f ä f e r s .  —  S im o n e !  : D ie  h a th .  W e l tg e i s t l i c h 
k e i t  d e s  K t s .  G r a u b ü n d e n .  —  A rc h iv e s  c o m m u n a le s  de  
M o n s. [A. v . C.]

M O N S ,  A u g u s t e , d e  V e v e y  e t  d u  L o d e ,  * 25  o c t .  
1838  à  S a in t - G a l l ,  f  9 n o v . 191 0  à  F r ib o u r g ,  in g é n ie u r  
à  F r ib o u r g ,  a u  s e rv ic e  d e  d iv e rs e s  c o m p a g n ie s  d e  c h e m in  
d e  fe r ,  e n  d e r n ie r  lie u  d u  J u r a - S im p lo n .  U n  d e s  p r in c i 
p a u x  p r o m o te u r s  d e s  t r a m w a y s  f r ib o u rg e o is .  —  
É d o u a r d , s o n  fils, * 4  s e p t .  1868  à  F r ib o u r g ,  f  1 er m a rs  
1923 , in g é n ie u r - é le c t r ic ie n ,  c h e f  d e  t r a c t i o n  d u  c h e m in  
d e  f e r  F r ib o u r g - M o r a t  d è s  19 0 3 . —  B u l l ,  d e  la  S o c .  f r i b .  
île s  i n g é n i e u r s  I I I ,  1 3 0 . —  É t r .  f r i b .  1912 , 1 9 2 4 . [R æ m y.]

M Ó N S C H .  F a m il le  d e  F lo n d  ( O b e r la n d  g r is o u ) .  —
1. A n t o n , p o d e s t a t  d e  P lu r s  1 5 8 7 . —  2 . J o h a n n - 
G e o r g , * 14 m a rs  1 8 0 6 , p a s t e u r  à  C e n te r s  e n  P r ä t i g a u
1829-1831 , H a ld e n s te in  1 8 3 1 -1 8 3 4 , Z iz e rs  183 4 -1 8 4 2 , 
M a la n s  1 8 4 2 -1 8 6 2 , v ic e -d o v e n  d u  s y n o d e  185 0  e t  1855- 
1861 , d o y e n  e t  p r é s id e n t  d u  C o n se il d ’é g lise  d e  1851 à  
1854 . [ J . - R .  T r u o g . ]

M O N S M  1ER.  V o i r  M ü NTSCHMIER.
M O N S T E I N  (C . S a in t - G a l l ,  D . U n te r r h e in t a l .  V . 

D G S ) .  P a r t i e  s e p te n t r io n a le  d u  v i l la g e  d ’A u . C e t te  
a p p e l la t i o n  d é s ig n a i t  p r im i t i v e m e n t  la  lo n g u e  c o l
lin e  q u i  s ’é te n d  a u  N o rd  d e  M o n s te in ,  d e s c e n d ,  d e  
M eld eg g , d a n s  la  d i r e c t io n  d u  R h in ,  e t  p o r te  a u j o u r 
d ’h u i  e n c o re  p a r fo is  le  n o m  d e  H e ld s b e rg .  L a  lé g e n d e  
r a c o n te  q u ’e n  6 3 0 , c e t t e  p a r o i  ro c h e u s e  f u t  m a r q u é e  
d ’u n e  f ig u re  e n  fo rm e  d e  lu n e  p a r  le  ro i  D a g o b e r t  e t  
f o r m a i t  la  f r o n t iè r e  e n t r e  la  B u rg o n d ie  e t  la  R h é t ie  
(d a n s  u n  d o c u m e n t  d e  1 3 4 5 , la  f r o n t iè r e  e s t  d é s ig n é e  
p a r  z e  d e m  M a n  =  j u s q u ’à  la  lu n e ) ,  ce  q u i  c o r r e s p o n d a i t  
é g a le m e n t  à  la  l im i te  p r im i t iv e  d e s  é v ê c h é s  d e  C o ire  
e t  d e  C o n s ta n c e .  E n  8 9 1 , M o n s te in  f u t  d é s ig n é  c o m m e  
la  f r o n t iè r e  s e p te n t r io n a le  d u  R h e in g a u  s u r  l a  r iv e  
g a u c h e  d u  R h in  e t  d e v in t  p lu s  t a r d  le  p o in t  l im i t r o p h e  
N o rd  d u  d o m a in e  d e  W id n a u - H a s la c h .  —  V o ir  p o u r  la

b ib l .  A  U , p .  70 3  e t  p .  7 0 5 . —  M V G  X X X V I ,  p .  2 1 4 . —  
H e lb o k  : R e g e s te n  y. V o r a r lb e r g  I ,  p . 113 . [B t.]

M O N S T E I N .  V o ir  DAVOS.
M O N S T R A L ,  von ou  de  M O N S T R A L .  F a m i l le  

v a s s a le  d e s  d u c s  d ’A u tr ic h e .  A r m o i r i e s  : d ’a z u r  (o u  d e  
g u e u le s )  a u  lio n  d 'o r .  V a r ia n te ,  à  la  b o r d u r e  e n g re lé e  
d u  m ê m e . L es  é m a u x  n e  s o n t  d o n n é s  q u e  p a r  le s  a r m o 
r ia u x  d u  X V I I I e s . —  1. D i e t r i c h , c h e v a l ie r ,  c a p i ta in e  
a u t r i c h ie n  a u  s e r v ic e  d u  d u c  A lb e r t  d ’A u tr ic h e ,  a v o y e r  
d e  F r ib o u r g  d ’o c t .  14 4 9  à  la  S a in t - J e a n  1 4 5 0 . —
2. H a n s ,  b a i l l i  d e  F e r r e t t o ,  c o n s e i l le r  d u  d u c  A lb e r t .  
—  B ü c h i  : F r e i b u r g ’s B r u c h  m i t  Œ s le r r e i c h .  —  C as
te l la  : H i s t ,  d u  C . d e  F r i b o u r g .  [P . > e  Z m <  h .]

M O N T ,  d e  (DEMONT). F a m il le  d e  m in i s té r ia u x  de  
l ’é v ê c h é  d e  C o ire , d e  q u i e lle  t e n a i t  d iv e r s  fie fs . A  p a r t  
le  m a n o i r  a n c e s t r a l  d e  V illa  d a n s  le  L u g n e z ,  t r o i s  b r a n 
c h es  d if f é r e n te s  d e  la  fa m il le  p o s s é d è r e n t  l ’u n e  a p rè s  
l ’a u t r e ,  d u r a n t  d e s  s ièc le s , l a  s e ig n e u r ie  d e  L ö w e n b e rg  
o u  L e u e n b e rg ,  c ’e s t - à - d i r e  le  c h â t e a u  d e  ce  n o m  e t  u n e  
p a r t i e  d u  v il la g e  de  S c h le u is .  E l le  f u t  a u s s i  q u e lq u e  t e m p s  
c o p r o p r ié ta i r e  d u  c h â t e a u  d e  V a le n d a s  e t  d e  la  s e ig n e u r ie  
d e  J ö r g e n b e r g .  L a  fa m il le ,  q u i  é t a i t  à  la  t ê t e  d e  la  L ig u e  
G ris e , lu i  f o u r n i t ,  d e  1452  à  17 9 3 , 32  L a n d r i c h t e r .  A r m o i 

r ie s  : à  l ’o r ig in e ,  u n e  b a n d e .  L e  ro i  
S ig is m o n d  en  d o n n a  d e  n o u v e l le s ,  en  
14 1 7 , a u x  f r è r e s  R u d o lf ,  B u r k h a r d  e t 
W ilh e lm  : d ’a z u r ,  à  l a  l ic o rn e  n a i s 
s a n te  d ’o r .  L ’a n c ê t r e  d e  la  f a m il le  e s t  
—  1. B u r k h a r d , p r o p r i é t a i r e  à  S o m - 
v ix  e n  1308 . —  2 . U l r i c h , c h e v a l ie r ,  
c i té  e n  1 3 5 4 , v e n d  e n  135 9  s o n  s e r f  
J o h a n n  v o n  U n te r w e g e n  à  l ’é v ê q u e  
d e  C o ire . —  3 . H e i n r i g e t t u s , r e ç u t  
en  fie f, e n  1380 , d e  l ’é v ê q u e  d e  C o ire , 

le  c h â t e a u  d ’O r t t a ,  le  d o m a in e  d e  T s c h iv e la n s ,  la  d î
m e  d e  V r in  e t  l a  m a y o r ie  d e  F i d a z . —  4 . B u r k h a r d , 
fils d u  n °  3 , a r b i t r e  d e s  d é m ê lé s  e n t r e  le s  b a r o n s  d e  R h â -  
z ü n s  e t  le  c o m te  H a n s  v o n  S a x -M is o x , en  14 2 5 . L ’é v ê 
q u e  lu i  r e m i t  e n  fie f, en  m ê m e  t e m p s  q u ’à  ses  f r è r e s  —
5 . R u d o l f , e t  —  6 . W i l h e l m , b a i l l i  d u  L u g n e z  1430 , 
d e s  b ie n s  à  V illa  e n  1410 . I ls  f u r e n t  le s  a n c ê t r e s  d e  t r o i s  
l ig n é e s  d o n t  la  d e rn iè re  e s t  e n c o re  f lo r i s s a n te .  —  7. 
R a g e t i i , b a n n e r e t  d e s  g e n s  d u  L u g n e z  à  C a lv en  14 9 9 , 
c a p i ta in e  e n  I t a l i e ,  b a i l l i  d u  L u g n e z  1 5 0 0 . —  8 . G o r i u s , 
b a n n e r e t  d u  L u g n e z ,  p o d e s t a t  à  P lu r s  15 3 3 . —  9 . H a n s , 
d i t  B o lla se li,  fils d u  n °  6 , b a i l l i  d u  L u g n e z ,  c h e f  L a n d -  

I r ic h t e r )  d e  la  L ig u e  G rise  1 4 6 4 , 1486 e t  1 4 8 7 , d é p u té  
à  l a  p r e s t a t i o n  d u  s e r m e n t  d ’a l l ia n c e  d e s  I I I  L ig u e s  à  
V a z e ro l.

I .  B r a n c h e  d e  L ö w e n b e r g .  A r m o i r i e s  : é c a r t e lé ,  a u x  
1 e t  4  d e  M o n t,  a u x  2 e t  3 d ’o r  a u  l io n  d e  s a b le  p a s s a n t  
(a n c ie n n e s  a rm o ir ie s  d e s  L e u e n b e rg ) .  —  1 0 . Æ i / i c l i u s  
ou  G illi, fils  d u  n °  9 , s e ig n e u r  d e  L e u e n b e rg  e t  S c h le u is ,  
q u ’il a c h e t a  e n  1493  d e  J o h a n n  L u m e r in s ,  b a i l l i  d u  L u 
g n e z  1 4 8 8 , L a n d r i c h t e r  1 4 9 6 , a p p o s a  c o m m e  t e l  s o n  s c e a u  
à  l a  p lu s  a n c ie n n e  lo i c o n n u e  d e  la  L ig u e  G rise , en  1496, 
e t  en  1497  à  l ’a c t e  d ’a l l ia n c e  d e s  V I I  c a n to n s  ( s a u f  
B e rn e )  e t  d e  la  L ig u e  G rise . L ’u n  d e s  c h e fs  d u  p a r t i  
a u t r i c h ie n ,  il f u t  d é p u té  p a r  la  L ig u e  G ris e  à  l a  c o n c lu 
s io n  d u  t r a i t é  e t  d e  la  c o n v e n t io n  e n t r e  l ’é v ê q u e  d e  C o ire , 
le s  c o m m u n a u té s  d e s  I I I  L ig u e s  e t  la  m a is o n  d ’A u tr ic h e  
en  15 0 2 , e n v o y é  à  F e ld k i r c h  15 0 3 , il r e ç u t  en  15 1 4  d i 
v e rs  p r iv i lè g e s  e t  p r é r o g a t iv e s  e c c lé s ia s t iq u e s  d u  p a p e  
L é o n  X . E n v o y é  à  M ilan  d u r a n t  la  g u e r r e  d e  M u sso  e n  
15 2 5 . —  11. M i c h æ l , fils d u  n °  10 , b o u r g m e s t r e  d e  C o ire  
14 9 8 , c h e f  d e  la  L ig u e  d e  la  M a is o n -D ie u , s c e lla  d e  
1504 à  1511 c o m m e  c h a n c e l ie r  d e  C o ire . O n  t r o u v e  
e n c o re  p a r m i  le s  d e s c e n d a n t s  d ’Æ g id iu s  —  12 . G a u 
d e n z , 1 6 5 4 -1 7 2 6 , c a p i ta in e  a u x  g a rd e s  s u is s e s  e n  F r a n c e  
1 6 9 6 , c h e v a l ie r  de  S a in t - L o u is ,  se  d i s t in g u a  d a n s  le s  
c a m p a g n e s  d e  la  g u e r r e  d e  su c c e ss io n  d ’E s p a g n e ,  b r i 
g a d ie r  1 7 1 9 , t  à  P a r i s .  —  13. A l b e r t , f r è r e  d u  n °  10, 
b a i l l i  d u  L u g n e z ,  p o d e s t a t  à  P lu r s  1 5 3 5 . —  14. G r e 
g o r i u s , fils d u  n °  13 , s ’é t a b l i t  à  R o d e ls  e t  fo n d a  la  
b r a n c h e  d u  D o m le s c h g . —  15 . J a k o b , v a s s a l  d e  l ’é v ê 
q u e  d a n s  le  L u g n e z  e t  le  R h in  p o s té r ie u r  1492 , b a i l l i  d u  
L u g n e z  15 0 0 . —  16. W i l h e l m , fils d u  n °  15 , a n c ê t r e  d e  
la  l ig n é e  e n c o re  f lo r is s a n te  à  V illa  (v o ir  n °  4 1 ) e t  d e  la

I I .  2 mc b r a n c h e  d e  L e u e n b e r g .  —  17. O n l i n e ,  s e ig n e u r  
d e  L e u e n b e rg ,  fils d u  n °  16, * 1537 , l ’u n  d e s  h o m m e s  d ’É -
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t a t  le s  p lu s  é m in e n ts  d e  l a  L ig u e  G r is e ;  l a n d a m m a n n  d u  
L u g n e z  1559 , c o m m is s a ire  à  C h ia v e n n a  1 5 7 9 , v ic a ir e  1585 , 
4  fo is  L a n d r i c h te r  d e  1583  à  1 5 9 5 , p r e m ie r  d é p u té  a u  r e 
n o u v e l le m e n t  d e  l ’a l l ia n c e  a v e c  le s  V I I  a n c ie n s  c a n to n s  
e n  159 0  ; il a c h e t a  en  1 5 9 5 , l a  s e ig n e u r ie  d e  L e u e n b e rg  
e t  S c h le u is .  L a n d e s h a u p t m a n n  e n  V a lte l in e  15 9 7 , p r e 
m ie r  d é p u té  à  la  p r e s t a t i o n  d e  l ’a l l ia n c e  p e r p é tu e l le  
a v e c  B e rn e  e n  16 0 2 , il f i t  b â t i r  à  ses f r a is ,  en  1592 , 
l ’é g lise  d e  S t .  R o c h u s  à  V illa , f  1608  à  V illa . —  18 . F e r 
d i n a n d , fils  d u  n °  17 , p r é v ô t  d e  la  c a t h é d r a le  d e  C o ire  
d e  1597  à  s a  m o r t ,  1607 . —  19. M a r t i n , fils d u  n °  17, 
c h e v a l ie r  d u  S a in t - S é p u lc r e .  —  2 0 . W i l h e l m , s e ig n e u r  
d e  L e u e n b e rg ,  fils d u  n °  17, p a r t i s a n  d e  l ’E s p a g n e ,  p o 
d e s t a t  à  T i r a n o  1 6 0 1 , à  P lu r s  1619 , f  à  P lu r s  1620 . 
—  2 1 . G a l l u s , s e ig n e u r  d e  L e u e n b e rg ,  fils d u  n °  20 , 
* 16 0 0 , p o d e s t a t  d e  P lu r s  a p r è s  le  d é c è s  d e  s o n  p è re ,  
d e  T i r a n o  16 4 5 , c a p i ta in e  a u  s e r v ic e  d e  l ’E s p a g n e ,  
L a n d e s h a u p t m a n n  e n  V a l te l in e  1 6 5 3 , c in q  fo is  L a n d 
r ic h t e r .  I l  fo n d a  e n  166 6  u n  f id é ic o m m is  d o té  d e  la  m o itié  
d e  l a  s e ig n e u r ie  d e  L e u e n b e rg  e t  S c h le u is  q u i  lu i  a p p a r 
t e n a i t ,  t  1674 . —  2 2 . A l b e r t , fils d u  n °  6 , v a s s a l  de  
l ’é v ê q u e  p o u r  d iv e rs  fie fs  d a n s  le  L u g n e z  1 4 4 3 , il a p p o s a  
s o n  s c e a u  à  t i t r e  d e  L a n d r i c h te r  a u  t r a i t é  q u i  m i t  fin 
e n  145 2  à  la  g u e r r e  d e  S c h a m s .  —  2 3 . J a c o b , p e t i t - f i l s  
d u  n °  2 2 , b a i l l i  d u  L u g n e z ,  c a p i t a in e  e n  F r a n c e ,  se lo n  
L e m n iu s  ( d o n t  il f u t  l ’a m i  e t  le  b i e n f a i t e u r ) ,  c h e f  d e s  
g e n s  d u  L u g n e z  d u r a n t  la  g u e r r e  d e  S o u a b e ,  c o m b a t t i t  
e n  1499  à  C a lv e n . —  2 4 . J o s e f , fils d u  n °  2 3 , b a i l l i  d u  
L u g n e z ,  L a n d r i c h te r  1532 . —  2 5 . Ca s p a r , f r è r e  d u  n °  24 , 
c u ré  d e  L u m b r e in ,  c h a n o in e  d e  C o n s ta n c e  e t  d e  C o ire , 
c u ré  d ’O f le n b u rg  e n  1 5 8 8 . —  26  J a c o b , fils d u  n °  24 , 
d ’a b o r d  v ic a ir e  e n  V a lte l in e  1 5 4 9 , e n t r a  d a n s  l ’é t a t  
e c c lé s ia s t iq u e  en 1 5 5 1 , m e m b r e  d u  c h a p i t r e  de  C o ire  
1 5 8 8 . —  2 7 . Ca s p a r , f r è r e  d u  n °  2 6 , p o d e s t a t  à  T i r a n o  
1 5 6 5 , c a p i ta in e  e n  F r a n c e ,  t  15 7 4  à  L ié .  —  2 8 . H a n s , d i t  
le  c a c a l ie r  G io n ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  2 7 , o ff ic ie r e n  F r a n c e  
1 6 2 0 -1 6 3 5 , c o m m a n d a n t  d ’u n e  c o m p a g n ie  d e  la  g a rd e

p o r t a n t  s o n  n o m ,  l i e u t e 
n a n t - c o lo n e l  a u  r é g im e n t  
S c h a u e n s te in  q u i  d é t r u i 
s i t  C h ia v e n n a  le  11 fé v r .  
1 6 2 5 , c h e v a l ie r  d e  S a in t -  
M ich e l 1 6 2 6 .— 29 . J a c o b , 
c a p i ta in e  a u x  g a rd e s  s u is 
ses en  F r a n c e  1657 , c o m 
m is s a ir e  d e  C h ia v e n n a  
1 6 7 5 , t  1 6 8 5 . —  3 0 . M e l 
c h i o r , f r è r e  d u  n °  2 9 , offi
c ie r  a u  s e r v ic e  de  F r a n c e  
1 6 3 7 , c a p i t a in e  1 6 4 2 -1 6 5 8 , 
se  d i s t in g u a  a u  s ièg e  de  
T h io n v i l le  1642  e t  à  c e lu i 
d ’A r ra s  1 6 4 6 , c o m m a n d a  
c e lu i d e  V a le n c ie n n e s ,  
b a i l l i  e p is c o p a l  d e  F ü r s t e 
n a u ,  f  1661 . S o n  é p o u s e , 
M a r g a r e t h a  v o n  S c h a u -  
e n s te in  f i t  r e c o n s t r u i r e  en  
1666 le  m a n o i r  a n c e s t r a l  
d e  V illa ,  r u in é  p a r  l ’i n 
c e n d ie .

I I I .  B r a n c h e  d e s  b a r o n s  d e  L e u e n b e r g .  E l le  f u t  é le v é e  p a r  
le  p r in c e -é v ê q u e  d e  C o ire , U lr ic h  V I, à  la  d ig n i té  d e  b a 
ro n  e t  r e ç u t  e n  f ie f  h é r é d i t a i r e  la  c h a r g e  d ’é c u y e r  t r a n 
c h a n t  d e  s a  c o u r  —  3 1 . J o h a n n - H e i n r i c i i , 1 6 2 8 -1 6 9 0 , 
fils d u  n °  3 0 , c a p i t a in e  a u x  g a rd e s  s u is s e s  e n  F r a n c e  1642, 
c o m m e  c o lo n e l d u  r é g im e n t  a l le m a n d  d e  c a v a le r ie  L o c h -  
in a n n ,  q u ’il a c h e t a  en  1 6 7 7 , i l  f i t  e n  167 8  l a  c a m p a g n e  de  
H o lla n d e  so u s  le s  o rd r e s  d u  m a r é c h a l  d e  S c h ö m b e rg , 
t  a u  s ièg e  d e  l a  fo r te r e s s e  d ’A th .  I l  a v a i t  h é r i t é  e n  1666 
d e  l a  s e ig n e u r ie  d e  L e u e n b e rg  e t  S c h le u is .  —  3 2 . M e l 
c h i o r , fils d u  n °  3 1 , 1 6 7 4 -1 7 1 6 , s e ig n e u r  d e  L e u e n b e rg ,  
c a p i ta in e  a u x  g a rd e s  s u is s e s  en  F r a n c e ,  l ’u n  d e s  ch e fs  
d u  p a r t i  f r a n ç a is ,  s o u v e n t  l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z  ; 
L a n d r i c h te r  17 0 0 , 1703 e t  1 7 0 9 , v ic a ir e  1 7 0 7 , c o m m is 
s a ir e  1711 e t  L a n d e s o b r i s t .  —  33 . J o h a n n - H e i n r i c h , 
f r è r e  d u  n °  3 2 , 1 6 7 7 -1 7 5 2 , c a p i ta in e  a u x  g a rd e s  s u isse s  
en  F r a n c e ,  l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  L a n d r i c h t e r  1 7 1 5 , 
O b r is t  d e s  L ig u e s  ; il c.éda en  1718  to u s  ses  d r o i t s  s u r  la  
s e ig n e u r ie  de  L e u e n b e rg  e t  S c h le u is  à  s o n  f r è r e  c a d e t

P e t e r - A n to n .  —  3 4 . J o s e p h - M a r i e , * 1718 , fils n a tu r e l  
d u  n °  3 3 , o ff ic ie r a u x  g a r d e s  s u is s e s  en  F r a n c e ,  c h e v a l ie r  
d e  S a in t - L o u is ,  f  à  S a r t r o u v i l l e  1780. —  35 . J o s e j p h -  
L a u r e n t ,  fils d u  n "  3 4 , * 1746 à  S a r t r o u v i l l e ,  o ff ic ie r a u  
r é g im e n t  s u is s e  V ig ie r  1768 , fit. le s  g u e r r e s  de  la  R é v o lu 
tio n  f r a n ç a is e  c o m m e  g é n é r a l  de  b r ig a d e  d e  179 2  à  1798; 
e n t r a  e n  1798  d a n s  l ’a r m é e  h e lv é t iq u e  et. v in t  en  1799 
a u x  G ris o n s  a v e c  s a  b r i 
g a d e .  11 se d i s t in g u a  d a n s  
p lu s ie u r s  c o m b a ts ,  n o t a m 
m e n t  à  A u s t e r l i t z  e n  1805 , 
ce q u i  lu i  v a lu t  le  g ra d e  
d e  g é n é r a l  d iv is io n n a i r e  ; 
n o m m é  s é n a te u r  1 8 0 6 , il 
f i t  t o u t e s  le s  c a m p a g n e s  
q u i  s u iv i r e n t ,  f u t  c ré é  p a i r  
e n  18 1 4  p a r  L o u is  X V I I I ,  
v o t a  p o u r  la  m is e  à  m o r t  
d u  m a r é c h a l  N e y  ; c h e v a 
l ie r  d e  S a in t - L o u is  1 7 9 1 , 
c o m m a n d e u r  d e  la  lé g io n  
d 'h o n n e u r  1804 , c o m te  
1808  ; f  le  10 m a i  1826 à  
P a r is .  S o n  n o m  f ig u re  s u r  
l ’A rc  d e  t r i o m p h e .  —  36 .
P e t e r - A n t o n , b a r o n  de  
L e u e n b e rg ,  fils d u  n °  31 ,
1 6 8 0 -1 7 3 2 , c a p i ta in e  a u x  
g a rd e s  s u is s e s  ; O b r is t  d e s  
L ig u e s  1722, d é p u té  à  
M ila n  a u  r e n o u v e l le m e n t  
d e  la  c a p i tu l a t i o n  17 2 6 . —  3 7 . P e t e r -A.n t o n , b a r o n  
d e  L e u e n b e rg ,  fils d u  n °  36 , * 1728 , c a p i t a in e  a u x  
g a rd e s  s u is s e s  p u is  a u  s e rv ic e  d e  l ’e m p ire  ; L a n d r i c h te r  
1760  e t  1 7 6 3 , d é p u té  à  M ila n  17 6 1 , p o d e s t a t  à  T r a o n a  
1 7 7 1 , c a p i ta in e  é p is c o p a l  de  F ü r s t e n b e r g .  I l  s a u v a  en 
1 7 9 9 , lo rs  d e  l ’in v a s io n  d e s  F r a n ç a i s ,  le  v il la g e  d e  B u r -  
g e is  d e  l ' in c e n d ie  a u q u e l  il é t a i t  d e s t in é .  U n  m o n u m e n t  
lu i  a  é té  é le v é  là .  t  1 8 0 0 . —  38 . P e t e r - A n t o n - M o r i z , 
b a r o n  d e  L e u e n b e rg ,  fils  d u  ti°  37 , 1 7 6 6 -1 8 3 0 , o ffic ie r 
a u x  g a rd e s  s u is s e s  e n  F r a n c e ,  c h e v a l ie r  d e  S a in t - L o u is ,  
d e r n ie r  c a p i ta in e  d u  c h â 
te a u  d e  F ü r s t e n b e r g ,  p r e 
m ie r  i n t e n d a n t  r o y a l  e t  
im p é r ia l  d e s  d o m a in e s  de  
F ü r s t e n b u r g  e t  d u  T y r o l .
—  3 9 . J o h a n n - H e i n r i c h , 
b a r o n ,  fils d u  n °  3 8 , ju g e  
d ’in s t r u c t io n  1 8 1 8 -1 8 4 5 , 
p u is  d i r e c te u r  d e  la  p o lic e  
d u  c a n to n  d e s  G ris o n s , 
v e n d i t  e n  18 3 2  le  c h â t e a u  
e t  le  d o m a in e  d e  S c h le u is .
—  4 0 . Ca r l - R u d o l f , b a 
r o n ,  fils d u  n °  39 , 1 850- 
1 905 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  
d e  l ’A u t r ic h e ,  d e r n ie r  de  
l a  l ig n e  d e s  b a r o n s .

IV .  B r a n c h e  a c tu e l le .  —
4 1 . 1 -Ians , fils d u  n °  16, 
c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d e  la  
F r a n c e ,  p u is  d e s  g e n s  du  
L u g n e z  d a n s  l ’e x p é d i t io n  
d e  C h ia v e n n a  1585 , l a n d 
a m m a n n  d u  L u g n e z ,  p o 
d e s t a t  à  T i r a n o  1589 , L a n d r i c h te r  1568 , 15 7 4  e t  1580 .
—  4 2 . A l b e r t , fils d u  n "  4 1 , p o d e s t a t  à  P lu r s  
1 583 , p o s s e s s e u r  d ’u n e  c o m p a g n ie  a u  s e rv ic e  de 
V e n ise . —  4 3 . B a l t h a s a r , f r è r e  d u  n»  4 2 , p o 
d e s t a t  à  T r a o n a  1 6 0 7 , la n d a m m a n n  d u  L u g n e z  ; f u t  
c o n d a m n é  à  u n e  a m e n d e  p a r  le  t r i b u n a l  d e  T h u s is  
c o m m e  p a r t i s a n  d e  l ’E s p a g n e  1 6 1 8 , c h e f  d e s  g e n s  d u  
L u g n e z  d a n s  l e u r  m a r c h e  s u r  C o ire  1 6 1 9 .—  4 4 . Ù i i z ï u s ,  
f r è r e  d u  n °  4 3 , l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  L a n d r i c h te r  
1 613 , 1616 , 1628  e t  1631 , p r i t  u n e  p a r t  i m p o r t a n t e  à  
to u s  le s  é v é n e m e n ts  p o l i t iq u e s  d e s  G ris o n s  à  t i t r e  de  
c h e f  d u  p a r t i  e s p a g n o l  e t  d e s  O b e r la n d a i s  c a th o l iq u e s  ; 
f u t  c o n d a m n é  en  1618 p a r  le  t r i b u n a l  r é v o lu t io n n a i r e  
d e  T h u s is  e t c h a s s é  d u  p a y s .  E n v o y é  à  M ila n  1 6 2 0 , il 
s ig n a  en  1622  le  t r a i t é  de  M ila n , l a  m ê m e  a n n é e  celu i

Melchior de Mont. 
D’après un  tableau à

Joseph-Laurent  de Mon t. 
D ’après une gravure  de 

Quenedey.

Pete r-Anton de Mont 
(n" 36). D ’après une min ia tu re  

sur cuivre.
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d e  L in d a u .  M e m b re  d u  C o n se il d e s  I I I  L ig u e s  1 7 2 7 , 
c a p i t a in e  et. p lu s  t a r d  c o lo n e l a u  s e r v ic e  d e  la  F r a n c e ,  
f  t r è s  â g é  à  V illa . S es  fils f u r e n t  : —  4 5 . A l b e r t , s e c ré 
t a i r e  d ’É t a t ,  e t  —  4 6 . H i e r o n y m u s , 1 6 1 2 -1 6 8 0 , c u ré  à  
R u s c h e in ,  O b e r s a x e n ,  R h ä z ü n s ,  H a r d in ,  S e th  e t  Ig e ls , 
c h a n t r e  d e  l a  c a t h é d r a le  1 6 5 2 -1 6 5 7 . —  4 7 . U l r i c h ,

* 1 er j a n v .  16 2 4 , fils d u  
n °  4 5 , f i t  s e s  é tu d e s  à  D i- 
s e n t i s  e t  à  D ill in g e n , c u ré  
d ’E m s  16 5 0 , c h a n o in e  e t  
c h a n t r e  d e  la  c a th é d r a le  
1656 , f u t  é lu  é v ê q u e  de  
C o ire  le  23  f é v r .  1 6 6 1 . I l 
t r a v a i l l a  a u  r é ta b l i s s e m e n t  
d u  c o u v e n t  d e  C az is , f a v o 
r i s a  la  l i t t é r a t u r e  r o m a n 
c h e  e t  l a  m is s io n  d e s  c a 
p u c in s ,  a c h e v a  l ’a i le  O u e s t  
d e  la  r é s id e n c e  é p is c o p a le  
e t  la  s a lle  d e s  c h e v a l ie r s ,  
t  28  f é v r .  1 6 9 2 . —  48 . 
O t t o , fils d u  n °  4 1 , la n d -  
a m m a n n  d u  L u g n e z .  —  
49 .  H e r k u l e s , fils  d u  n °  
4 8 , l a n d a m m a n n  d u  L u g 
n e z  1 6 2 8 , c a p i ta in e  d a n s  

Peter-An ton de Mont ?e r é g im e n t  S c h a u e n s te in
(n° 37). D ’après une  min ia tu re  à  la  c o n q u ê te  d e  l a  V a l- 

de Brea. te l in e  1 6 3 2 . —  5 0 . OTTO,
fils d u  n ° 4 9 ,  l a n d a m m a n n  

d u  L u g n e z ,  L a n d e s h a u p t m a n n  en  V a l te l in e  16 7 1 . —  
5 1 . O t t o , fils d u  n °  5 0 , l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  p o d e s 
t a t  d e  M o rb e g n o  1 6 9 7 , L a n d r ic .h te r  1 6 9 1 . —  5 2 . Ch r i s 
t i a n - U l r i c h , fils d u  n °  5 1 , 1 6 8 5 -1 7 6 2 , o ffic ie r a u  s e rv ic e  
im p é r ia l ,  l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  L a n d e s h a u p t m a n n  
e n  V a lte l in e  1 7 3 7 , L a n d r i c h te r  17301 17 3 3 , 1 7 3 9 , 1 7 4 5 .
—  5 3 . O t t o - A n t o n , fils d u  n °  5 2 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  de  
l ’e m p ire  1 7 3 4 , p o d e s t a t  à  B o rm io  1 7 3 3 , e n t r a  d a n s  l ’o r
d re  d e s  f r a n c is c a in s  e t  m o u r u t  c u ré  d e  D is e n t i s .  —
5 4 . Ch r i s t i a n - U l r i c h , f r è r e  d u  n °  5 3 , 1 7 2 3 -1 7 8 8 , c a 
p i ta in e  a u  s e r v ic e  im p é r ia l ,  l a n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  
b a i l l i  à  M a ie n fe ld  1757 , L a n d r i c h t e r  1 7 7 5 . —  55 . 
Ch r i s t i a n - U l r i c h , fils d u  n °  5 4 , 1 7 5 9 -1 8 1 4 , l a n d a m 
m a n n  d u  L u g n e z ,  p o d e s t a t  à  M o rb e g n o  1 7 8 1 , L a n d 
r ic h t e r  1 7 9 4 . —  5 6 . J o h a n n - P e t e r , fils  d u  n °  5 4 , 1 7 6 1 - 
18 3 6 , d é p u té  a u p r è s  d e  N a p o lé o n  p o u r  l a  r e s t i t u t i o n  
d e  la  V a l te l in e  1 7 9 7 , c a p i t a in e  a u  s e rv ic e  d u  P ié m o n t ,  
p u is  d e  la  F r a n c e  e n  1 8 0 6 , f i t  le s  c a m p a g n e s  d ’E s p a g n e ,  
d ’A lle m a g n e  e t  ce lle  de  R u s s ie  d e  1 8 1 2 , c o lo n e l a u  s e r 
v ic e  d e  la  S a rd a ig n e  18 1 4 . —  5 7 . Ch r i s t i a n - L e o n h a r d , 
1 8 0 5 -1 8 6 7 , c u ré  d ’Ig e ls  1 8 3 1 -1 8 4 5 , c h a n o in e ,  s e x ta i r e  de 
la  c a th é d r a le ,  p u is  d o y e n ,  é tu d i a  l ’h i s to i r e  d e  l ’é v ê c h é  de  
C o ire  e t  p u b l ia  a v e c  P l .  P l a t t n e r  D a s  H o c h s l i f fJ C h u r  u n d  
d e r  S ta a t .  —  5 8 . J o a c h i m , la n d a m m a n n  d u  L u g n e z ,  
d e v in t  b o u rg e o is  d e  L a x  e t  p r é s id e n t  d e  c e rc le  d e  la  
F o p p a ,  v ic e - la n d a m m a n n  d e s  L ig u e s  18 4 4 , m e m b r e  d e  la  
c o m m is s io n  d ’É t a t .  —  5 9 . C h r i s t i a n - U l r i c h , d i t  K o m 
m a n d a n t  D e m o n t , p e t i t - f i l s  d u  n °  5 5 , 1 8 2 3 -1 8 7 9 , l a n d 
a m m a n n  d u  L u g n e z .  P r i t  p a r t  à  l ’o c c u p a t io n  d e s  f r o n 
t i è r e s  1 8 6 6 .—  6 0 . J o h a n n -M i c h a e l , 1 8 3 5 -1 9 2 0 , f r è r e  d u  
n °  5 9 , p lu s ie u r s  fo is  p r é s id e n t  d u  c e rc le  d u  L u g n e z ,  d é 
p u t é  a u  G ra n d  C o n se il,  d u r a n t  2 2  a n s  m e m b r e  d u  t r i b u 
n a l  d e  c e r c le .—  6 1 . C a s p a r , n e v e u  d u  n °  6 0 , 1 8 8 0 -1 9 2 5 , 
p r é s id e n t  d u  c e rc le  d u  L u g n e z  e t  d é p u té  a u  G r a n d  C o n 
s e il .  A  la  b r a n c h e  q u i d e v in t  e n  1803  b o u rg e o is e  d e  S ee- 
w is  e n  O b e r la n d ,  a p p a r t i e n t  —  6 2 . J a q u e s - J o s e p h , 
* 18 8 4 , f o n d a te u r  e t  r é d a c t e u r  d e  l a  C r o n ic a  R o m o n t -  
s c l ia ,  r é d a c t e u r  d u  B ü n d n e r  T a g b la t t  1 9 1 3 -1 9 2 4 . L a  f a 
m ille  e s t  a u s s i  d e v e n u e  b o u rg e o is e  d e  L u m b r e in  e t  
T r u n s .  —  V o ir  T h .  v o n  M o h r : C o d . d i p i .  —  W a r t -  
m a n n  : R ä t h .  U r k u n d e n .  —  F .  S p r e c h e r  : K r ie g e  u n d  
U n r u h e n .  —  Z u r la u b e n  : H is to i r e  m i l i t a i r e  d e s  S u i s s e s .

—  S ta m p f e r  : S c h lo s s  F ü r s t e n b u r g .  —  J .  S im o n e t  : 
D ie  W e l t  g e i s t l i c h e n .  —  M a y e r  : B i s t u m  C h u r  I I .  —- 
B ü n d n e r  T a g b la t t  1 9 2 0 , n os 80  e t  81 ; 1 9 2 5 , n °  1 3 3 . —• 
A rb re  g é n é a lo g iq u e  e t  p a p ie r s  d e  f a m ille  a p p a r t e n a n t  
à  l ’a u t e u r .  [G . C a s u r a . ]

M O N T ,  d e .  F a m il le  d e  s e ig n e u rs  v a u d o is ,  q u i  p o s s é 
d a i t  M o n t- le -G ra n d ,  G e rm a g n y ,  H a u te - C o u r ,  P e r r o y ,  
B o u g y -M ilo n , M o lle n s , B iè re ,  B é ro lle , le  v i d o m n a t  e t  la  
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m é t r a i le  d e  R o lle .  A r m o i r i e s  : d ’a r g e n t  à  l a  c ro ix  d e  
g u e u le s .  —  1. A m a l r i c , p o s s e s s e u r  d u  c h â t e a u  d e  M o n t 
en  9 9 6 . —  2 . A m a l r i c , p e t i t - f i l s  d u  n °  1, t r a i t e  a v e c  
l ’a b b é  O d ilo n  d e  C lu n y  e t  d e  R o m a in m ô t ie r  s u r  l ’i n 
jo n c t io n  d u  ro i  R o d o lp h e  I I I ,  v e r s  1 0 3 0 . — ■ 3 . A m a l r i c , 
p r é v ô t  d e  l ’é g lise  d e  G e n è v e  e n  1 0 5 2 . —  4 . L o u i s ,  s ire  
d e  M o n t a u  X I I 6 s .,  d e s c e n d a n t  d u  n °  1, p a r  le s  f e m m e s , 
f o n d a te u r  d e  la  c h a r t r e u s e  d ’O u jo n ,  b ie n f a i t e u r  d e  B o n -  
m o n t .  —  5 . L a n d r y , f r è r e  d u  n °  4 , é v ê q u e  d e  S io n  d e  
120 6  à  s a  m o r t ,  10  a v r i l  1 2 3 7 . —  6 . L o u i s ,  a b b é  d u  L a c  
d e  J o u x  e n  1 2 1 1 . —  7 . E b a l , f r è r e  d u  n °  6 , s e ig n e u r  d e  
M o n t 1 1 7 7 -1 2 3 8 , m ê lé  a u x  a f fa ire s  p o l i t iq u e s  d e  s o n  
te m p s ,  f  a p rè s  12 5 4  é t a n t  m o in e  à  B o n m o n t .  —  8 . E b a l , 
fils d u  n °  7 , p a s s e  e n  A n g le te r r e  a v e c  P ie r r e  d e  S a v o ie  
d o n t  il s ig n e  le  t e s t a m e n t  e n  1 2 6 4 . —  9 . R o d o l p h e , 
f  1 2 6 9 , f r è r e  d u  n °  8 , c h a n o in e  d e  L a u s a n n e  1 2 3 3 , de  
L o n d r e s  1 2 5 3 , s ig n e  e n  126 7  u n  t r a i t é  e n t r e  le  c o m te  
P ie r r e  d e  S a v o ie  e t  l ’é v ê q u e  H e n r i  d e  G e n è v e . —  10 . 
J e a n , s e ig n e u r  d e s  M o n ts ,  c h e v a l ie r ,  b a i l l i  d e  V a u d  en  
1 3 0 9 -1 3 1 1 . —  11 . A r t a u d , f  a v .  1 4 0 0 , c ré é  c h e v a l ie r  
p a r  le  c o m te  A m é d é e  V I I  d e  S a v o ie  a u  s ièg e  d e  S io n  en  
1 3 8 4 . I l  m o u r u t  s a n s  p o s t é r i t é  e t  i n s t i t u a  p o u r  h é r i t i e r  
so n  n e v e u  A y m o n  d e  L a  S a r r a .  —  D es  b r a n c h e s  c a 
d e t t e s  p o s s é d è r e n t  l a  s e ig n e u r ie  d e  G e n o lie r ,  l ’a v o u e -  
r ie  d e  M o lle n s . —  L . d e  C h a r r iè r e  : L e s  D y n a s t e s  e t le s  
s e ig n e u r s  d e  M o n t , d a n s  M D R  26  e t  2 8 . —  R e y m o n d  : 
D i g n i t a i r e s .  —  D H V .  [M. R.l

M O N T  ( L E )  (C . V a u d ,  D . L a u s a n n e .  V . D G S ) .  
V ga e t  C orn , fo rm é  d e  p lu s ie u r s  h a m e a u x  : le  G ra n d  
M o n t o u  M o n t  C ons t a n  c ie r , le  P e t i t  M o n t o u  M o n t d e  
M id d es . I l  d é p e n d a i t  a u t r e f o is  d e  l ’é v ê q u e  d e  L a u s a n n e .  
D es  R o v e n o  o u  d e  M o n t y  a v a i e n t  a u x  X I I e e t  X I I I e s . 
d e s  d r o i t s  im p o r t a n t s  q u i p a s s è r e n t  a u x  C o jo n n e x  e t  
a u x  d ’A rn e x .  A p rè s  la  R é f o rm e ,  L e  M o n t f u t  c o n s t i tu é  
e n  s e ig n e u r ie  e n  1571 , e t  d e v in t  d ix  a n s  p lu s  t a r d  la  
p r o p r ié t é  d e  la  fa m il le  B e r g ie r ,  d e  L a u s a n n e ,  q u i  c o n s 
t r u i s i t  e n  159 2  la  m a is o n  s e ig n e u r ia le  a u  G r a n d  M o n t,  e t  
l a  p o s s é d a  j u s q u ’e n  1 8 3 2 . I l  y  a v a i t  a u  M o n t u n e  c h a 
p e lle  d e  S a in t - J e a n  l ’É v a n g é l is te ,  d é p e n d a n te  d e  la  p a 
ro is s e  d e  S a in t - P a u l ,  à  L a u s a n n e .  E l le  f u t  r e m p la c é e  e n  
1 797  p a r  l ’é g lise  a c tu e l le .  O n  a  t r o u v é  d a n s  d iv e rs  e n 
d r o i t s  d e  la  c o m m u n e  d e s  f r a g m e n ts  d e  tu i le s  ro m a in e s  
e t  p lu s ie u r s  p e t i t s  c im e tiè r e s  b ü r g e n d e s .  —  D H V .  —  
V io llie r  : C a r te  a r c h ê o l . d u  c a n to n  d e  V a u d .  [M. R.l  

M O N T - L A - V I L L E  (C . V a u d ,  D . C o ss o n a y . V . D  G S ) .  
V g e  e t  C o m . E n  1 1 4 1 , M o n te v i l l a ,  o ù  se  t r o u v e n t  u n e  
r e m a r q u a b le  p ie r r e  à  é c u e lle  e t  d e s  r u in e s  ro m a in e s .  
I l  f a i s a i t  p a r t i e  d e  l a  s e ig n e u r ie  d e s  C lées , r e l e v a n t  d e  
la  m a is o n  d e  S a v o ie ,  e t  p a s s a  e n  153 6  à  B e r n e .  U n e  c h a 
p e lle ,  d é d ié e  à  s a in t  M ic h e l, d é p e n d a n te  d e  C u a r n e n s ,  
a  é té  e n  1841 r e m p la c é e  p a r  u n  te m p le  à  L a  P r a z ,  e t  
u n e  p a ro is s e  d e  M o n t- la -V ille  a  é té  c ré é e  e n  1 8 3 7 . —  
D H V .  [M. R.l

M O N T - L E - G R A N D  (C . V a u d ,  D . R o lle .  V . D  G S ) .  
V g e  e t  C o m . a u t r e f o is  c e n t r e  d ’u n e  v a s t e  s e ig n e u r ie .  
L e  c h â t e a u  d e  M o n t,  d o n t  l a  p r e m iè r e  m e n t io n  r e m o n te  
à  9 9 6 , e s t ,  d i t - o n ,  f o n d é  s u r  d e s  b a s e s  r o m a in e s  ; n o n  lo in  
o n  a  t r o u v é  d e s  b a s e s  b ü r g e n d e s .  Ce c h â t e a u ,  a u  M o la rd , 
é t a i t  d é jà  r u in é  en  1 3 7 9 . L a  s e ig n e u r ie  a p p a r t i n t  s u c c e s 
s iv e m e n t  à  d e u x  f a m ille s  d i s t in c te s ,  q u i  p o r t è r e n t  s o n  
n o m . A r t a u d ,  s ire  d e s  M o n ts  à  l a  f in  d u  X I V e s ., f i t  h é r i 
t i e r  s o n  n e v e u ,  A y m o n  d e  L a  S a r r a .  A u  X V e s ., M o n t-  
le -G ra n d  p a s s a  a u x  S a in t - T r iv ie r ,  a u  c o m te  M ic h e l d e  
G ru y è re ,  a u x  C h a m p io n ,  p u is  f u t  a c q u is  en  1 5 5 3  p a r  le  
t r é s o r ie r  S te ig e r .  L a  s e ig n e u r ie  p a s s a  e n  1731 à  la  f a 
m ille  B e lc a s te l ,  p u is  e n  1765 , p a r  a l l ia n c e ,  à  R o d o lp h e  
R i i c h b e rg e r ,  q u i  la  p o s s é d a i t  e n c o re  à  la  R é v o lu t io n .  
E n  9 9 6 , u n e  c h a p e l le  S a in te -M a r ie  e x i s t a i t  à  l ’i n t é r i e u r  
d u  c h â t e a u  e t  a  la is sé  so n  n o m  a u  « B o u rg  S a in te - M a r ie  ». 
P lu s  t a r d ,  u n e  é g lise  S a in t - P a u l  f u t  é ta b l ie  a u  v i l la g e  ; 
e lle  f u t  s u c c e s s iv e m e n t  a n n e x e  de  G im e l e t  d e  P e r r o y  e t  
l ’e s t  a u j o u r d ’h u i  d e  M o n t.  L e  v il la g e  lu i- m ê m e  n ’a  p a s  
d ’h i s to i r e .  —  D H V .  [M. R.l

M O N T - L E - V I E U X  (C . V a u d ,  D . R o lle ,  C o m . 
E s s e r t in e s .  V . D G S ) .  N o m  d e  d e u x  c h â t e a u x  d o m in a n t  
B u g n a u x .  L 'u n ,  c e lu i  d e s  D u d e s ,  a p p a r t e n a n t  a u x  s ire s  
de  P r a n g in s ,  f u t  d é t r u i t  e n  129 2  p a r  L o u is  d e  S a v o ie . 
C e lu i-c i e n  c o n s t r u i s i t  u n  a u t r e ,  a u  l ie u  d i t  a u j o u r d ’h u i  
M a la g n o u , e t  q u i  f u t  b r û lé  p a r  le s  S u is s e s  e n  14 7 5  ; o n  e n  
v o i t  e n c o re  le s  r e s te s .  Ce c h â t e a u  f u t  le  c e n t r e  d ’u n e  se i-
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g n e u r ie  d i s t in c te  d e  ce lle  d e  M o n t- le -G ra n d ,  e t  q u e  C a
th e r in e  d e  S a v o ie ,  b a r o n n e  d e  V a u d ,  in f é o d a  e n  1 3 5 9 , à  
G u illa u m e  d e  L a  B a u m e , s e ig n e u r  d e  l ’A b e r g e m e n t  e t 
d ’A u b o n n e ,  g r a n d  m a î t r e  d e s  a r b a l é t r i e r s  d e  F r a n c e .  
L e s  V iry  e n  h é r i t è r e n t  v e r s  1 4 0 0 . E n  14 5 5 , A m é d é e  de  
V iry  a c h e t a  le  c h â t e a u  d e  R o lle  e t  s ’y  f ix a . M o n t-  
l e -V ie u x  s u iv i t  d è s  lo rs  le s  d e s t in é e s  do  R o lle .  —  
D H V .  [ M .  R . ]

M O N T A G ,  K a r l , * 1880  à  Z u r ic h ,  b o u rg e o is  de 
W i n t e r t h o u r  1889 , p e in t r e  à  P a r is .  —  S K L .  [H . Br.] 

M O N T A G N A R D S ,  S E N T I N E L L E S  DE  LA L I 
B E R T É  ( C L U B  D E S ) .  C lu b  r é v o lu t io n n a i r e  g e n e v o is  
t r è s  t u r b u l e n t ,  o u v e r t  le  13 o c t .  1793 . P lu s ie u r s  d e  ses 
m e m b re s  a v a i e n t  d e s  a c c o in ta n c e s  a v e c  le  r é s id e n t  de  
F r a n c e  S o n ia  v ie , ce q u i  le s  f i t  s o u p ç o n n e r  d e  d e ss e in s  
c o n t r a i r e s  à  l ’in d é p e n d a n c e .  P e n d a n t  l ’in s u r r e c t io n  de  
1794 , l e u r  p r in c ip a l  m e n e u r ,  W i t t e l ,  e t  d e u x  ou  t r o i s  
a u t r e s  f u r e n t  r e n v o y é s  d e v a n t  le  p r e m ie r  t r i b u n a l  r é 
v o lu t io n n a i r e ,  q u i  le s  a c q u i t t a .  E n c o u r a g é  p a r  ce v e r d ic t ,  
le s  M o n ta g n a r d s  a l l è r e n t  j u s q u ’à  p r é s e n te r  a u  C o m ité  
c e n t r a l  d e s  c lu b s  in s u rg é s  u n e  m o t io n  d e m a n d a n t  l ’a r 
r e s t a t i o n  d es  a u to r i t é s  c o n s t i tu é e s .  W i t t e l  e t  t r o i s  des 
p lu s  c o m p ro m is ,  t r a d u i t s  d e v a n t  le  s e c o n d  t r i b u n a l  r é v o 
lu t io n n a i r e ,  f u r e n t  c o n d a m n é s  à  m o r t .  L e  c lu b  f u t  d is 
s o u s  e t  ses  m e m b re s  in v i té s  à  se  r é p a r t i r  d a n s  le s  a u t r e s  
s o c ié té s  r é v o lu t io n n a i r e s  (f in  a o û t  1794). [ E . - L .  B u r x h t .J  

M O N T A G N E ,  H e n r i - A m b r o i s e ,  * 12 j u i l l e t  1859  
a u  V a u x  ( H a u te - G a r o n n e ) ,  p r ê t r e ,  p ro f e s s e u r  en F r a n c e ,  
e n t r a  d a n s  l ’o rd r e  d e s  F r è r e s - p r ê c h e u r s  1883 , p ro f e s s e u r  
a u  c o llè g e  S a in t- M ic h e l  de  F r ib o u r g  1 9 0 5 -1 9 0 8 , à  l ’u n i 
v e r s i t é  d e  F r ib o u r g  d è s  19 0 8 . —  L i v r e  d 'o r  d e  l 'u n i v e r 
s i t é .  [R æ m y  .]

M O N T A G N O L A  (G. T e s s in ,  D . L u g a n o .  V .D G S ) .  
V g e  e t  C o m . d e  la  p a ro is s e  d e  S . A b b o n d io .  L e  c o u v e n t  
d e  S . A b b o n d io  d e  C ò m e y  a v a i t  d e s  p o s se ss io n s  e n  1180 . 
L e  c a s t r u m  d e  A ra s io  e s t  m e n t io n n é  e n  13 8 6 . L a  c h a 
p e l le  d e  S . N a z a ro ,  m e n t io n n é e  e n  14 4 2 , a  d e u x  f r e s q u e s  
d e  l ’éco le  d e  L u in i  (1 5 5 2 ) ; e lle  f u t  a g r a n d ie  e n  163 6  e t  
r e s ta u r é e  e n  1 9 2 5 . C elle  d e  S . S i lv e s tro  à  A ra s io  e s t  t r è s  
a n c ie n n e  ; c e lle  d e  S . M a t t i a  à  C e r te n a g o  r e m o n te  à  la  
fin  d u  X V I I e s . P o p u l a t i o n  : 1920 , 67 0  h a b .  —  V o ir  
B S t o r .  1 9 1 5 . —  M o n i t o r e  d i  L u g a n o  1 9 2 1 , 1 9 2 4 . —
G . S im o n a  : N o te  d i  a r te  a n t i c a .  —  E .  M a s p o li : L a  p i e v e  
d ’A g n o .  [C . T . ]

M O N T A G N Y  (C . V a n ii. D . L a v a u x ,  C o m . L u t r y .  V . 
D  G S ) .  P r o p r ié té  q u e  le  ro i  R o d o lp h e  I I I  d e  B o u rg o g n e  
d o n n a  a u  c o u v e n t  d e  S a in t- M a u r ic e ,  q u i  l a  c é d a  v e rs  
1 263  a u  p r ie u r é  d e  L u t r y .  C e lu i-c i y  c o n s t r u i s i t  u n e  
m a is o n - f o r te ,  c e n t r e  d ’u n  im p o r t a n t  v ig n o b le .  E n  1540 , 
B e r n e  v e n d i t  le  c h â t e a u  e t  le  d o m a in e  d e  M o n ta g n y  a u  
t r é s o r ie r  A u g s b o u r g e r .  M o n ta g n y  p a s s a  e n s u i te  a u x  
G a s c h e t ,  a u x  W a g n e r ,  a u x  J e n n e r ,  e t  e n f in ,  e n  16 9 2 , à  
J e a n - P ie r r e  B la n c h e ! ,  b a r o n  d e  L a is ,  q u i  p a r t i t  d e  là  
e n  17 0 5 , p o u r  c a p t u r e r  u n  c o n v o i d ’a r g e n t  q u e  le  ro i  
d e  F r a n c e  e n v o y a i t  e n  I t a l i e .  S a  v e u v e  le  v e n d i t  à  la  
v il le  d e  C u lly , m a is  il r e v in t  a u x  B la n c h e t ,  q u i  le  p o s s é 
d a i e n t  e n c o re  a u  X I X e s. —  D H V .  [M. R .]

M O N T A G N Y  ( S E I G N E U R S  D E )  (e n  a il.  M tw -  
TENACH, M o n t e n a c h ) .  F a m il le  d e  d y n a s te s  q u i  f u t  
[ c e r ta in e m e n t ,  a p rè s  ce lle  d e s  c o m te s  d e  G ru y è re ,  l ’u n e  
d e s  p lu s  im p o r t a n t e s  d u  p a y s  f r ib o u rg e o is .  I s s u e  des 
b a r o n s  d e B e lp  ( v o ir  c e t  a r t ic le ) .  S o n  d o m a in e  s ’é t e n 
d a i t  s u r  u n  g r a n d  n o m b r e  d e  v il la g e s ,  s u r  t o u t e  la  
c o n tr é e  q u i  f o r m a  p lu s  t a r d  le  b a i l l ia g e ,  p u is  le  d is 
t r i c t  d e  M o n ta g n y  ; il c o m p r e n a i t  d e s  p o s se ss io n s  e t  
d e s  d ro i t s  j u s q u ’a u x  a b o r d s  d e  F r ib o u r g  e t  d ’H a u te r iv e  ; 
la  s e ig n e u r ie  de  B e lp , p rè s  de  B e r n e ,  e n  f i t  m ê m e  p a r t i e  

p e n d a n t  u n  c e r ta in  t e m p s ;  ce lle  de  
M o n ta g n y  d e m e u r a  d a n s  l a  fa m il le  d u  
X I I e s. à  1405 . A r m o i r i e s  : p a lé  d ’a r 
g e n t  e t  de  g u e u le s  d e  s ix  p iè c e s  a u  
c h e f  d ’a r g e n t  ( v a r ia n te s ) .  L e  p re m ie r  
m e m b r e  c o n n u  d e  c e t t e  fa m il le  e s t  
U l r i c h , d e  B e lp , c i té  d a n s  u n  a c t e  de  
1107 ; e n  11 5 2 , il f ig u re  a v e c  s o n  fils 
R o d o l p h e  d a n s  l ’a c t e  d e  f o n d a t io n  d u  
m o n a s t è r e  d e  S a in t - P ie r r e ,  en  F o 
rê t - N o ir e .  U n  a u t r e  fils d ’U lr ic h  de 

B e lp , Co n r a d , p r i t  le  n o m  d e  M o n ta g n y  ; e n  1146 , il 
c o n c lu t  u n  a r r a n g e m e n t ,  d a n s  s o n  c h â t e a u  d e  M on-
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t a g n y ,  a v e c  s o n  f r è r e  R o d o lp h e  d e  B e lp . R o d o l p h e  
I I ,  fils d e  C o n ra d ,  f i t ,  e n t r e  117 0  e t  1181, d e  n o m 
b re u s e s  d o n a t io n s  à  l ’a b b a y e  d ’H a u te r iv e .  —  1. A y -  
m o n ,  fils d e  R o d o lp h e  I I ,  b ie n f a i t e u r  d ’H a u te r iv e  
1 1 7 8 -1 2 2 9  ; il f u t  a v e c  so n  f r è r e  G u il la u m e ,  a v o u é  d e  
P a y e r n e .  E n  1237 , il in f é o d a  à  G u il la u m e  d ’E n g l is b e r g  
ses  t e r r e s  d e  P l a n f a y o n  e t  d e  B o n n e f o n ta in e .  —  2 . A y -  
MON, s o n  fils , c i té  d e  123 0  à  12 6 6 , d u t  r e c o n n a î t r e  en  
125 4  la  s u z e r a in e té  d e  P ie r r e  d e  S a v o ie  p o u r  to u s  ses  
fie fs  d e  M o n ta g n y  e t  d e  B e lp . —  3 . G u i l l a u m e ,  c i té  d e  
1266 à  1311 , fils d u  n °  2 , a s s i s t a  à  la  b a ta i l l e  d e  D o rn -  
b ü h l  1 298 ; en  1 2 7 7 , il c é d a  la  s e ig n e u r ie  d e  B e lp  à  so n  
f r è r e  c a d e t  H a r tm a n n ,  se  m i t  e n  13 1 0 , a v e c  le  c o m te  d e  
G ru y è re ,  a u  s e rv ic e  d e  L o u is  de  S a v o ie ,  e t  se  r e n d i t  a v e c  
ce p r in c e  e n  I t a l i e ,  f  a u  s ièg e  de  B re s c ia .  B a i l l i  d e  V a u d  
1 2 9 8 -1 2 9 9 . —  4 . A y m o n ,  fils d u  n °  3 , c i té  d e  12 9 7  à  
1 3 2 4 , c h e v a l ie r  d è s  1314 , b a i l l i  d e  V a u d  1 3 2 1 -1 3 2 3 . —
5 . G u i l l a u m e ,  fils d u  n °  4 , c i té  d e  13 2 4  à  13 3 4 , b a i l l i  
d e  V a u d  1 3 2 3 -1 3 2 8 ; il f u t  e n  g u e r r e  a v e c  l ’é v ê q u e  d e  
L a u s a n n e  e n  13 2 7 , c h e v a l ie r  1329 , a c q u i t  u n e  p a r t i e  
d e  la  s e ig n e u r ie  d e  la  M o liè re  13 2 9 , s ’u n i t  a u x  F r i b o u r 
g e o is  c o n t r e  le s  B e rn o is  e n  13 3 2  ; p a r  s o n  m a r ia g e  a v e c  
C a th e r in e  d e  N e u c h â te l ,  il d e v in t  p a r e n t  d e s  c o m te s  d e  
S a v o ie ,  d e s  c o m te s  d e  K ib o u r g  e t  d e  N e u c h â te l ,  il l ’é t a i t  
d é jà  d e s  G ra n d s o n ,  d e s  V u fïle n s  e t  d e s  d ’E s t a v a y e r .  —
6. A y m o n , f r è r e  d u  n °  5 , p r ie u r  d e  l ’a b b a y e  d e  P a y e r n e  
1 3 2 7 -1 3 3 6 . —  7. J e a n , f r è r e  d u  n °  5 , c h e v a l ie r  d e  S a in t -  
J e a n  d e  J é r u s a l e m  1 3 3 6 . —  8 . G i r a r d , f r è r e  d u  n °  5 , 
c h e v a l ie r  d e  S a in t - J e a n  d e  J é r u s a le m ,  p r é c e p t e u r  d e s  
é ta b l i s s e m e n t s  d e  l ’o rd r e  e n  L o r ra in e  1 3 4 3 , r e c t e u r  d e  
p lu s ie u r s  m a is o n s ,  m a g is te r  d e  l a  R o m a n ie  1 3 5 2 -1 3 5 8 .
—  9 .  A y m o n , fils d u  n °  5 ,  c i té  d è s  1 3 3 4 ,  f  1 3 6 3 ,  p a r t i t  en 
g u e r r e  en  1 3 4 7  p o u r  s o u te n i r  s o n  o n c le  L o u is  d e  N e u c h â 
te l  d a n s  la  g u e r r e  q u e  c e lu i-c i f a i s a i t  a u  c o m te  d e  M o n t-  
b é l ia rd ;  f a i t  p r i s o n n ie r ,  il d u t  p a y e r  u n e  f o r te  r a n ç o n .  —
1 0 .  H e n r i ,  f r è r e  d u  n °  9 ,  c o s e ig n e u r ,  p r ie u r  de  L u t r y  
1 3 6 4 . — 1 1 .  T h é o b a l d  o u  T h i b a u t ,  fils d u  n °  9 ,  s e ig n e u r  
d e  M o n ta g n y  d e  1 3 8 4  à  1 4 0 5 .  A  c e t te  d a te  il f u t  d é p o s 
s é d é  d e  sa  s e ig n e u r ie  en  v e r t u  d ’u n e  s e n te n c e  p ro n o n c é e  
e n  1 3 9 2 ,  d o n t  l ’e x é c u t io n  a v a i t  é té  s u s p e n d u e  p a r  B o n n e  
d e  B o u rb o n ,  m a is  r e p r is e  à  la  m a jo r i t é  d u  c o m te  A m é 
d é e  V I I I  d e  S a v o ie .  I l  c o n s e rv a  la  s e ig n e u r ie  d e  B r is -  
s o n n e  q u i é t a i t  la  d o t  d e  s a  fe m m e  M a r g u e r i te  d e  Q u a r t .
—  12 . A n t o i n e , fils d u  n °  11 , s e ig n e u r  de  B r is s o n n e ,  e t  
d e  G r a n g e t te s  p a r  s a  f e m m e , I s a b e l le  d e B u s s y ,  c h â t e la in  
d e  M o n ta g n y  1 4 5 6 . —  S o n  p e t i t - f i l s ,  J a c q u e s , m o r t  
j e u n e ,  f u t  le  d e r n ie r  d e  la  fa m il le .  —  A rc h iv e s  d ’É t a t  
F r ib o u r g .  —  M a x  d e  D ie s b a c h  : L e s  a r m e s  d e s  s i r e s  
de  M o n t a g n y ,  d a n s  F A  1 9 0 3 . —  S c h n e u w ly  : R e c u e i l  d e  
g é n é a lo g ie s .  —  D u c r e s t  : L e  c h â te a u  d e  M o n t a g n y ,  d a n s  
F A  1 9 0 3 . —  F . B r ü lh a r t  : L a  s e ig n e u r i e  d e  M o n t a g n y ,  
d a n s  A F  1 9 2 5 , 19 2 6  e t  1 9 2 8 .—  D e lìio n  : D i c t io n n a i r e  IV , 
5 3 8  ; V I I I ,  4 1 8 . [ F .  B r ü i . h a r t . ]

M O N T A G N Y ,  de .  V o ir  M o n t e n a c h .
M O N T A G N Y - L E - C O R B E  (C V a u d ,  D . Y v e r d o n .  

V . D G S ) .  C o m . e t  V g e  c i té  d ès  11 4 9 , où  l ’on  n t r o u v é  u n  
b lo c  e r r a t i q u e ,  u n e  in s c r ip t io n  ro m a in e  en  l ’h o n n e u r  d e  
C a ra c o lla .  L es  G ra n d s o n ,  s e m b le - t- i l ,  y  a v a i e n t  c o n s t r u i t  
a u  X I e s ., u n  c h â te a u  d o n t  o n  v o i t  e n c o re  le s  r e s te s  
i m p o r t a n t s ,  n o t a m m e n t  u n e  t o u r  d e  20  m è t r e s  d e  h a u t ,  
e t  q u i  f u t  le  c e n t r e  d ’u n e  s e ig n e u r ie  c o m p r e n a n t  le  
b o u r g  de  M o n ta g n y ,  le  v il la g e  d u  m ê m e  n o m , le s  v il la g e s  
d e  V a le y re s ,  C h a m b lo n ,  G iez , e t  u n e  p a r t i e  d e  c e u x  de  
C h a m p a g n e ,  B o n v il la r s ,  R o m a ir o n  e t  N o v a l le s .  D è s  1149 
la  s e ig n e u r ie  a p p a r t e n a i t  a u x  M o n tfa u c o n ,  p a s s a  d e  là  
a u x  C h a lo n . L e  c h â t e a u  f u t  d é t r u i t  e n  1475  p a r  le s  
S u is se s  q u i  g a r d è r e n t  la  s e ig n e u r ie .  I l  y  a v a i t  à  M o n ta 
g n y  u n e  é g lise  S a in t - J u l i e n ,  q u e  le  te m p le  a c tu e l  a 
r e m p la c é  en  1794 . L e  8 ju i l l e t  15 4 0 , le  c u ré  M ich e l de  
C o p p e t d i t  la  m e ss e ,  a p r è s  q u o i  il d é c la r a  q u ’il e m b r a s 
s a i t  le  p r o t e s t a n t i s m e  e t  il se  m a r ia .  L e  12 a o û t  s u iv a n t ,  
le  c u l te  c a th o l iq u e  f u t  s u p p r im é .  R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  
d è s  1608 , de  m a r ia g e s  d è s  16 8 1 , d e  d é c è s  d è s  1 7 2 8 . —  
D H V .  [M. R.]

M O N T A G N Y - L E S - M O N T S  e t  M O N T A G N Y -  
L A - V I L L E  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é .  V . D G S ) .  V illages, 
e t  c o m m u n e s ,  n e  f o r m a n t  q u ’u n e  s e u le  p a ro is s e ,  d o n t  
l ’h i s to i r e  e s t  é t r o i t e m e n t  lié e . L a  s e ig n e u r ie  de  M o n ta 
g n y  a p p a r t e n a i t ,  d è s  le  X I I e s . d é jà ,  à  l a  fa m ille  d e  ce 
n o m  q u i r é s id a i t  a u  c h â t e a u  d e  M o n ta g n y  d o n t  s e u ls  le
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d o n jo n  à  d e m i r u in é  e t  q u e lq u e s  p a n s  d e  m u r s  s u b s i s te n t  
e n c o r e .  E n  1405 e lle  f u t  e n le v é e  à  T h é o b a ld  d e  M o n ta -  
g n v  p a r  A m é d é e  V IT I d e  S a v o ie  q u i  l a  d o n n a  e n  a p a n a g e  
à  H u m b e r t ,  b â t a r d  d e  S a v o ie ,  p lu s  t a r d  c o m te  d e  R o - 
m o n t .  A  l a  m o r t  d e  c e lu i-c i (1 4 4 3 ) , c e t t e  s e ig n e u r ie  r e 
to u r n a  à  la  m a is o n  d e  S a v o ie .  F r ib o u r g  l ’a c h e t a  e n  1478 
p o u r  6 7 0 0  il .  d u  R h in  e t  en  f i t  u n  b a i l l ia g e .  E n  14 4 7 , 
le  c h â t e a u ,  a v e c  u n e  g a rn is o n  s a v o y a r d e ,  e u t  à  s o u te n i r  
u n  s ièg e  e n  rè g le  de  l a  p a r t  d es  F r ib o u rg e o is  ; le  c h â t e a u  
r é s i s t a ,  m a is  l ’é g lise  e t  u n e  p a r t i e  d u  b o u r g  f u r e n t  in 
c e n d ié e s .  A  la  c o n c lu s io n  d e  la  p a ix ,  1448 , F r ib o u r g  d u t  
p a y e r  4 0 0 0  H. à  la  S a v o ie  p o u r  r é p a r e r  le s  d o m m a g e s  
c o m m is  p e n d a n t  c e t t e  g u e r re ,  e n t r e  a u t r e s ,  à  M o n ta g n y .  
V e rs  1 5 0 0 , le  c h â t e a u  e t  le  b o u rg  f u r e n t  e n  p a r t i e  in c e n 
d ié s  p u is  r e c o n s t r u i t s  ; e n f in  a u  m il ie u  d u  X V I I I e s. 
F r ib o u r g  y  f i t  d ’im p o r t a n t e s  t r a n s f o r m a t io n s .  L e  c h â 
te a u  s e r v i t  d e  r é s id e n c e  a u x  b a i l l is  d e  M o n ta g n y  j u s 
q u ’e n  1798  ; p e u  d e  te m p s  a p r è s ,  d é la b ré  et. r u in é ,  il 
f u t  v e n d u  à  v il  p r ix  e t  e x p lo i té  c o m m e  m a té r i a u x  de  
c o n s t r u c t io n .  L ’é g lise  d e  N o tr e - D a m e  d e  T o u r ,  a n c ie n  
l ie u  d e  p è le r in a g e ,  c h a p e l le  d u  c h â t e a u ,  f u t  l ’ég lise - 
m è re  d e  la  p a ro is s e .  L ’ég lise  a c tu e l le ,  d é d ié e  à  l a  s a in te  
V ie rg e , a g r a n d ie  e n  1780 , p o s s è d e  e n c o re  u n  c h œ u r  g o 
th iq u e  d u  X I V e s ., u n e  s t a t u e  d e  la  V ie rg e , d e  l a  m ê m e  
é p o q u e .  —  K u e n l in  : D i c t io n n a i r e .  — , D e llio n  : D ic 
t i o n n a i r e .  —  F A  1 9 0 3 . —  A S H F  V I .  [H . V .]

M O N T A L T A ,  von .  I .  F a m il le  d e  b a r o n s  de  l ’O b e r-  
la n d  g r is o n .  H e i n r i c h ,  n o b i l i s  d o m i n u s  1312 (C o d .  I I ,  
4 7 ) ,h o m m e  l ib r e  (b a ro n )  1371 ( W a r tm a n n  : U r k . ,  n °  6 6 ).

A r m o i r i e s  : é c a r te lé ,  a u x  1 e t  4 , fa s c é  
d ’a z u r  e t  d ’a rg e n t, d e  s ix  p iè c e s ,  a u x  2 
e t  3 d e  g u e u le s .  L e s  r u in e s  d u  c h â t e a u  
fa m il ia l  d e  M o n ta i t  ( H o h e n b e rg )  s o n t  
s i tu é e s  a u  S u d  d e  S e e w is , e n  a v a l  de  
R ic in .  L e  c h â t e a u ,  c o m m e  c e u x  de  
L a n g e n b e r g ,  d e  V a le n d a s  e t  p r o b a 
b le m e n t  q u e lq u e s  a u t r e s ,  f u t  é lev é  
p a r  le s  b a r o n s  d e  V a z , e n  l e u r  q u a l i t é  
d e  b a r o n s  im p é r ia u x ,  ta n t, p o u r  la  p r o 
te c t io n  d e s  c o lo n s  l ib r e s  d e  l ’O b e r la n d ,  

q u e  p o u r  d e s  r a is o n s  s t r a t é g iq u e s .  L es  M o n ta l t a  f u r e n t  
trè s  p r o b a b le m e n t  v a s s a u x  d e s  b a r o n s  d e  W e r d c n b e rg -  
S a rg a n s ,  p o s s e s s e u rs  d e  l a  s e ig n e u r ie  d e  L a a x .  C ’e s t  
p o u r  c e t t e  r a is o n  q u e  l e u r  r e p r é s e n ta n t ,  le  c o m te  H e in 
r ic h  v o n  W e r d e n b e r g - S a r g a n s ,  s e ig n e u r  d e  V a d u z ,  é t a 
b l i t  l ’a c t e  d e  1 3 7 6 , p a r  le q u e l  H e in r ic h  v o n  M o n ta l ta  
f a i s a i t  d o n  d e  to u s  ses b ie n s  à  s o n  é p o u se  A d e lh e id  
v o n  B e lm o n t  ( W a r tm a n n ,  n “ 7 4 ). L e s  M o n ta l ta  
p o s s é d a ie n t  u n  c e r ta in  n o m b r e  d e  d o m a in e s ,  p e u t -  
ê t r e  to u s  h a b i t é s  p a r  d e s  g e n s  l ib r e s ,  en  p a r t i c u l i e r  le  
M e y e r h o f  d e  S e e w is , c e lu i d ’U n t e r  d e r  B u rg ,  c e lu i de  
P i t a s c h ,  e t  c e lu i d e  F a l le r in s  p rè s  d e  S c h le u is .  L e s  
M o n ta l t a  d e v in r e n t  a u s s i  v a s s a u x  d e  l ’é v ê q u e ,  m a is  c o n 
s e r v è r e n t  l e u r  r a n g  d e  b a r o n s .  O u tr e  d e  n o m b r e u x  b ie n s  
d a n s  la  G ru  o b  e t d a n s  le  L u g n e z ,  ils  p o s s é d è r e n t  q u e lq u e  
t e m p s  le s  c h â t e a u x  d e  S c liia n s  e t  G rü n e n fe ls ,  a v e c  la  
h a u t e  e t  la  b a s s e  j u r i d i c t i o n  d e  V a ls  ( W a r tm a n n ,  n™ 78 
e t  9 1 ). —  1. S i m o n ,  a n c ê t r e  d e  l a  f a m il le ,  e s t  c i té  de  
12 0 9  à  12 5 5  ( C o d . I, 175 , 365  ; II ,  77 ). —  2 . S im o n ,  
e t  —  3 . H e i n r i c h ,  f r è r e  d u  n °  2 , e n t r è r e n t  e n  1333  
d a n s  l ’a l l ia n c e  d e  l ’é v ê q u e  e t  d e s  s e ig n e u rs  d e  l ’O b e r 
la n d  c o n t r e  D o n a t  v o n  V az  e t  le s  I I I  W a l d s t ä t t e n  ; 
ils  s ig n è r e n t  la  r é c o n c i l ia t io n  d e s  d e u x  p a r t i s  en  
13 3 9  ( C o d . I I ,  2 6 8 ). S im o n  f o n d a  e n  13 5 0  u n  a n n iv e r 
s a ir e  p o u r  s a  f a m il le ,  en  f a v e u r  d e  l ’é g lise  d e  S a g e n s  
( C o d . I I ,  3 3 0 ) . —  4 . H e i n r i c h ,  tils  d u  n °  2 , c é d a  à  so n  
b e a u - f r è r e  U l r i c h - W a l th e r  v o n  B e lm o n t  le s  c h â t e a u x  
d e  G rü n e n fe ls  e t  S c h la n s ,  a in s i  q u e  t o u t e s  ses p o s s e s 
s io n s  à  M ü n t in e n  e t  d a n s  le  L u g n e z  e n  1357  ; m a is  d è s  
l ’a n n é e  s u iv a n t e ,  c e lu i-c i  le s  r e m i t  d e  n o u v e a u  à  s a  d is 
p o s i t io n  ( W a r tm a n n ,  n ° s 42  e t  4 3 ) . I l  m e u r t  d e r n ie r  de 
la  b r a n c h e  n o b le ,  e n t r e  13 7 6  e t  1378.

I I .  F a m il le  p r o b a b le m e n t  d e  m in is tè r i  a u x  d e s  b a r o n s  
d e  M o n ta l ta ,  d o n t  le s  o r ig in e s  s o n t  o b s c u re s .  E lle  
a p p a r a î t  a u  X V e s. à  M o ris se n  a v e c  le  t i t r e  d e  d o -  
m i n u s  (U lr ic u s ,  H e r m a n n s ) .  U n e  b r a n c h e  r o tu r iè r e  
( M u n d la l t e r ,  p lu s  t a r d  M o n t a l t a )  e s t  o r ig in a ir e  d e  M o
r is s e n .  A r m o i r i e s  : p a lé  d ’a r g e n t  e t  d ’a z u r  d e  s ix  p iè c e s ,  
à  la  fa s c e  e n té e  d ’a z u r  e t  d ’a r g e n t  b r o c h a n t .  L e s  m in is -  
t é r i a u x  d e  M o n ta l t a  s o n t  c i té s  d è s  le  X V I e s . à  L a a x ,

I la n z  e t  S e e w is . —  1. O t t o , b a i l l i  p o u r  le s  c o m te s  d e -S a x  
d a n s  le  L u g n e z  v e r s  1 4 5 0 . —  a )  B r a n c h e  d e  L a a x . —
2. W o l f g a n g , c o m m is s a ire  d e  C h ia v e n n a  1 5 6 7 . —  3.

J u l i u s , f i t  c o n s t r u i r e  l a  m a is o n  M o n - 
t n l t a ,  a m m a n n  d e  L a a x  1 6 4 2 . —  4 . 
W o l f g a n g , fils  d u  n °  2 , p o d e s t a t  d e  
T i r a n o  1 6 1 3 , d é p u té  à  L u c e rn e  1621 , 
à  L i n d a u  1 6 2 2 , a u p r è s  d e  G œ u v r e  s 
a u  s u j e t  d e  l ’a c q u i s i t io n  d e  l a  V a l l e 
lu i  e 162 5  ; f  1 6 3 8 . —  5 . M a r t i n , a m 
m a n n  d e s  g e n s  l ib r e s ,  + 1 6 4 2 . —  6 . 
J u l i u s , s e c r é ta i r e  d ’E t a t  e t  s a u t i e r ,  
f  1 6 4 6 . —  7 . J u l i u s , a m m a n n  d e s  
g e n s  l ib r e s ,  t  1662 . —  8 . R i s c h , b a i l l i  

d e  M a ie n fe ld  17Ò3. —  9 . Ch r i s t o f f e l , a m m a n n  d e s  
g e n s  l ib r e s ,  1 17 3 2 . —  10. J u l i u s , 1 6 8 5 -1 7 4 2 , a m m a n n  
d e s  g e n s  l ib r e s ,  p o d e s t a t  d e  T r a o n a  1 7 3 5 . —  11 . N i c o - 
LAUS-ANTON, 1 7 2 9 -1 7 9 0 , a m m a n n  d e s  g e n s  l ib r e s ,  
L c n d r ic M e r  1 7 6 1 , 1 7 6 7 , 1 7 7 3 , 1 7 7 9 , 1 7 8 5 . —  1 2 . J o -  
h a n n - A n t o n - J o s e p h , 1 7 5 8 -1 7 9 9 , l a n d a m m a n n ,  L a n d 
r ic h te r  1 7 9 1 .—  13 . Ch r i s t o p h - J o a c h i m , 1 7 5 3 -1 8 4 4 , a u  
s e rv ic e  d e  l a  F r a n c e ,  l i e u te n a n t - c o lo n e l  a u  r é g im e n t  
D ie s b a c h  ; f  184 4  d e r n ie r  d e  la  f a m il le .  —  b )  B r a n c h e  
de  S a g e n s .  —  1. J o a c h i m , p o d e s t a t  d e  T r a o n a  1595 , 
L a n d r i c h t e r  1 6 1 0 , c o n s t r u i s i t  la  m a is o n  M o n ta l t a  à  S a 
g e n s .—  2 . ITa n s - B a r t i i o l o m æ u s , * 1640 , v ic a ir e  1 6 6 5 , 
L a n d r i c h te r  1679 e t  1682 . L es  M o n ta l t a  d e  S a g e n s  s ’é te i-  
g n i r e n t  à  l a  f in  d u  X V I I e s. —  c )  B r a n c h e  d ’I l a n z .  —
1. Ch r i s t o f f e l , L a n d e s h a u p t m a n n  1609,. c a p i t a i n e  d e s  
g e n s  d e  l a  L ig u e  G rise  lo rs  d e  l ’e x p é d i t io n  d e  B o rm io  
1620 . —  2 . G i l g  ( J u l iu s ) ,  d é p u té  a u p r è s  d u  d u c  L é o - 
p o ld  1621 , p o d e s t a t  d e  M o rb e g n o  1 6 4 3 . —  3 . J a k o b .
1 6 6 7 -1 7 0 2 , b a i l l i  d e  M a ie n fe ld  1 6 6 1 , la n d a m m a n n  de  
l a  G ru o b  16 9 1 . —  A  S e e w is , à  c ô té  d e  la  l ig n é e  r o t u 
r iè r e ,  il y  e u t  a u s s i  d e s  r e p r é s e n t a n t s  d e  la  fa m il le  n o 
b le ,  t e l  J u l i u s , v e r s  1 5 6 7 . L e s  M o n ta l t a  a c q u i r e n t  
é g a le m e n t  l a  b o u rg e o is ie  d e  S e th  e t  P i t a s c h .  —  M o h r  : 
C o d e x  d i p i .  —  W a r tm a n n  : R ä t .  U r k u n d e n .  —  L L .  —  
J u v a l t a  : N e c r o lo g .—  G .- J .  M o n ta l t a  : B e i l r .  z u r  F a m i -  
l i e n g e s c h .  —  A r d ü s e r  : I l o c h v e r n a m p t e  P e r s o n e n .  [L .  J .] 

M O N T A N A  (C . V a la is ,  D .S ie r r e .  V . D C S ) .  C o m . e t  
V ge  q u i  a p p a r t i n t  d è s  le  X I I e s . à  la  c h â te l le n ie  d e  G r a n 
g e s . L e s  c o m te s  d e  G ra n g e s ,  le s  d ’A n n iv ie r s ,  d ’A y e n t ,  
d e  l a  T o u r  M o n s te l ,  e tc . ,  y  e u r e n t  s u c c e s s iv e m e n t  des 
d r o i t s .  D ès  le  X I V e s ., M o n ta n a  f i t  p a r t i e ,  a v e c  C h e rm i-  
g n o n  e t  I c o g n e ,  d e  l a  c o m m u n a u té  d u  M o n t d e  L e n s , 
d o n t  i l  f o r m a i t  u n  q u a r t i e r  j o u i s s a n t  d ’u n e  c e r ta in e  
a u to n o m ie .  L a  ju s t i c e  é t a i t  r e n d u e  en  p re m iè re  in s ta n c e  
p a r  u n  c h â t e la in  q u i  f u t  n o m m é  p a r  l a  s u i te  p a r  la  p o p u 
l a t io n  d u  M o n t,  e t  e n  a p p e l  p a r  le  c h â t e la in  d e  B ie rre . 
A u  m i l i t a i r e ,  M o n ta n a  r e le v a i t  d e  la  g r a n d e  b a n n iè r e  
d e  B ie rre . E n  18 5 1 , i l  f u t  r é u n i  à  l a  c o m m u n e  d e  L e n s  
e t  d e p u is  1911 fo r m e  u n e  c o m m u n e  a u to n o m e .  A u  s p i 
r i t u e l  il se r a t t a c h a i t  en  p a r t i e  à  L e n s  e t  e n  p a r t i e  à  
S a in t - M a u r ic e  d e  L a q u e s  a u  X V I I e s. ; d è s  lo rs  il d é 
p e n d i t  d u  p r e m ie r  s e u le m e n t  j u s q u ’e n  185 6  o ù  il f u t  
é r ig é  e n  p a ro is s e .  U n e  é g lise  f u t  a lo r s  c o n s t r u i t e ,  d é d ié e  
à  s a in t  G r a t .  A c tu e l le m e n t  s t a t i o n  d ’é t r a n g e r s .  —  G re - 
m a u d .  —  A rc h , lo c a le s .  [T a.]

M O N T A N A  (a u s s i  M o n t i i o n i a ). F a m il le  é te in te  
d e  l ’O b e r la n d  g r is o n ,  i d e n t iq u e  p e u t - ê t r e  a u x  M o n -  
to g n a  d e  B r ie n z  e t  S u r a v a .  —  H a n s ,  L a n d r i c h te r  d a n s  
l a  L ig u e  G rise  1542  e t  1 5 4 5 , a u s s i  b a il l i  d e  M a ie n fe ld  à  
la  m ê m e  é p o q u e .  —  L L . •—  R o b b i  : B ü r g e r  g e s c h le c k te r . 
—  A . V in c e n z  : F e s t s c h r i f t  z u r  J a h r h u n d e r t f e i e r  d e s  
G r a u e n  B u n d e s .  [L. J .]

M O N T A N A R I , G i l i o  ou ZlLIO, d e  G a n d r ia ,  a r c h i 
t e c t e ,  s e r a i t  i d e n t iq u e  a u  p e r s o n n a g e  d o n n é  so u s  G ilio  
fils d e  B a t t i s t a .  P a r  c o n t r e  ce  G ilio  n e  s e r a i t  p a s  i d e n 
t i q u e  a v e c  l ’in g é n ie u r  m i l i t a i r e  q u i  t r a v a i l l a i t  e n  1466 
à  la  t o u r  d e  S a in t- G e o rg e s  e t  a u  C a s te l le t to  d e  G ê n e s .—  
L . B r e n ta n i  : M is c e l la n e a  s t o r i c a . —  A r t .  G i l i o . [C. T.]  

M O N T A N D O N .  F a m il le  n e u c h â te lo is e  q u i  t i r e  t r è s  
p r o b a b le m e n t  so n  n o m  e t  s o n  o r ig in e  d u  v il la g e  d e  M on- 
ta n d o n  d a n s  le  D é p a r t e m e n t  d u  D o u b s .  E l le  a p p a r a î t  
a u  L o d e  d a n s  l a  d e u x iè m e  m o i t ié  d u  X I V e s. ; u n e  
b r a n c h e  s ’e s t  f ix é e  à  T r a v e r s  v e r s  1 4 9 2 , u n e  a u t r e  à  L a  
B ré v in e  e n  1531 . D es  M o n ta n d o n  se  s o n t  é ta b l is  p a r  la  
s u i te  d a n s  la  p l u p a r t  d e s  lo c a l i té s  d u  c a n to n ,  à  G e n è v e  
e t  d a n s  le s  c a n to n s  d e  V a u d  e t d e  B e rn e , en  F r a n c e ,
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B e lg iq u e , A lle m a g n e ,  É t a t s - U n i s ,  B ré s il ,  e tc .  B o u rg e o is  
d e  V a la n g in  e n  1 5 0 2 . A r m o i r i e s  : d ’a z u r  à  l ’a n c r e  d ’a r 
g e n t ,  a u  c h e f  c o u s u  d e  g u e u le s  c h a r g é  d e  t r o i s  é to ile s

d ’o r  ( v a r i a n t e s ) . — -1 . D a n i e l , n o ta i r e ,  
s e c r é ta i r e  d u  C o n se il d ’É t a t  1 6 5 6 , a c 
c u sé  d e  d é to u r n e m e n ts  e t  d ’a b u s  d a n s  
l ’e x e rc ic e  d e  ses  fo n c t io n s ,  i l  d o n n e  
s a  d é m is s io n  e n  166 4  e t  d e v ie n t, p e u  
a p r è s  b a i l l i  d e  B e l ik e n  d a n s  le  P a l a t i -  
n a t .  B o u rg e o is  d ’h o n n e u r  d e  L a  C h a u x -  
d e - F o n d s  1 6 5 9 . t  5 d é c .  16 6 8  à  G e- 
m e r s h e im , â g é  d e  36  a n s .  S es  d e s c e n 
d a n t s  o c c u p è r e n t  d e  p è re  e n  fils p e n 
d a n t  q u a t r e  g é n é r a t io n s ,  la  c h a r g e  de  

m a ir e  d e  l a  B ré v in e  : H e n r y , 1 6 5 7 -1 7 4 7 , m a ir e  170 9 - 
1725 ; P i e r r ë - F r é d é r i c , 1 6 8 7 -1 7 4 8 , m a ir e  1 7 2 5 -1 7 4 7  ; 
H e n r i - F r é d é r i c , 1 7 2 3 -1 7 7 0 , m a ir e  d è s  1747  ; S a m u e l - 
L o u i s , 1 7 5 2 -1 8 1 9 , m a ir e  1 7 7 9 -1 8 0 1 . —  2 . S i m o n , 
1 6 7 9 -1 7 2 2 , c o m m is s a ir e  d u  g o u v e r n e m e n t  a u p r è s  d e s  
t r o u p e s  n e u c h à te lo is e s  à  l a  g u e r r e  d e  V illm e rg e n , s e 
c r é ta i r e  d ’É t a t  1 7 2 0 -1 7 2 2 . —  3 . T h é o d o r e , 1 6 8 6 -1 7 3 6 , 
f r è r e  d u  n °  2 , m a jo r  d u  D é p a r t e m e n t  d e s  M o n ta g n e s ,  f u t  
u n  d e s  a g e n t s  d e  l a  m a is o n  d e  M a il ly -N e s le  d a n s  ses 
p r é t e n t io n s  s u r  N e u c h â te l  en  1 7 3 3 -1 7 3 4 . C h a rg é  de  
p a s s e r  l ’in s p e c t io n  d e s  m ilic e s  à  L a  S a g n e  e n  1 7 3 5 , il 
f u t  m a l  a c c u e il l i  p a r  la  t r o u p e  à  c a u s e  d e  ses  m e n é e s  
s é d i t ie u s e s ,  e s s u y a  d e s  c o u p s  d e  fe u  e t  m o u r u t  q u e lq u e s  
m o is  p lu s  t a r d  d e s  s u i te s  d e  ses  b le s s u re s .  —  A . D u - 
P a s q u ie r  : L e s  p r é t e n t io n s  d e  la  m a i s o n  d e  M a i l l y - N e s l e  
s u r  N e u c h â te l ,  d a n s  M N  1921 . —  4 . D a n i e l - H e n r i ,
1 7 0 2 -1 7 8 4 , c a p i t a in e  d e  g r e n a d ie r s  a u  s e r v ic e  d e  F r a n c e  
1 7 4 6 , c h e v a l ie r  d u  M é r ite  m i l i t a i r e  1 7 5 9 , f i t  t o u t e s  le s  
c a m p a g n e s  d e  L o u is  X V , a s s i s ta  à  la  b a ta i l l e  d e  R o ss -  
b a c h  17 5 7 . —  5 . F r a n ç o i s , * 4 m a r s  1 7 5 9 , c a p i ta in e  a u  
r é g im e n t  M e u ro n , + 26  f é v r .  1792  d a n s  l ’Ile  d e  C e y la n .
—  6 . A u g u s t e - L a u r e n t , * 26  m a i  1803 à  C le rm o n t-  
F e r r a n d ,  t  26  d é c e m b r e  187 6  à  P a r i s ,  p a s t e u r  à  P a r is ,  
d i r e c t e u r  d e  l ’éco le  d u  d im a n c h e  d e  l ’O r a to i r e  d è s  1833 , 
f o n d a te u r  d e  la  S o c ié té  d e s  é co les  d u  d im a n c h e  e t  so n  
p r e m ie r  p r é s id e n t  p e n d a n t  d o u z e  a n s ,  1 8 5 2 -1 8 0 4 . A  
p u b l ié  u n  re c u e i l  d e  c a n t iq u e s  p o u r  e n f a n t s ,  p lu s ie u r s  
v o lu m e s  d e  R é c i t s  d e  l ’A n c i e n  T e s ta m e n t ,  e tc .  —  7. 
L o u i s - É d o u a r d , * 2 0  ju i l l e t  1811 à  T r a v e r s ,  f  2 4  ju in  
189 0  à  F le u r i e r ,  n é g o c ia n t  e n  L o u is ia n e ,  r e v i n t  a u  p a y s  
e n  1847 , m e m b r e  d u  g o u v e r n e m e n t  p r o v is o i r e  1 8 4 8 , p u is  
c o n s e i l le r  d ’É t a t  j u s q u ’e n  18 5 1 , d i r e c t e u r  d e s  t r a v a u x  
p u b lic s .  S ’o c c u p a  d a n s  le s  a n n é e s  s u iv a n t e s  d e  l a  c o n s 
t r u c t i o n  d e  la  l ig n e  d u  F r a n c o - S u is s e .  —  8 . A u g u s t e , 
* 25  j a n v i e r  182 7  à  L a  B ré v in e ,  f  5 f é v r ie r  1 8 9 2 à  N e u 
c h â t e l ,  p a s t e u r  d a n s  le  J u r a  b e rn o is ,  à  T r a m e la n  1 860- 
18 7 3 , à  B é v i la r d  j u s q u ’e n  1 8 8 7 . A  p u b l ié  u n e  N o t i c e  
h i s t ,  s u r  T r a m e l a n ,  d a n s  A J  1 8 7 5 , e t  u n e  N o t i c e  h i s t ,  
s u r l a  R e fo r m a t io n  d a n s  l ’a n c i e n  év ê c h é  d e  B à ie ,  18 9 1 . —  
V o ir  L iv r e  d ’O r d e  B e l le s - L e t t r e s  d e  N e u c h â te l .  —  9 . L o u i s .  
1 8 4 9 -1 9 2 7 , d i r e c te u r  d u  C ré d i t  ly o n n a is  à  G re n o b le ,  à  
G e n è v e , p u is  à  B ru x e l le s  d è s  1 8 8 9 . C h e v a l ie r  d e  l a  L é g io n  
d ’h o n n e u r .  —  1 0 . A r n o l d , * 1852  à  B e s a n ç o n ,  t  1 9 2 2 . 
é ta b l i  e n  R o u m a n ie  d e p u is  18 7 3 , e n to m o lo g is te ,  a u t e u r  
d e  n o m b re u s e s  é tu d e s  s u r  le s  in s e c te s .  —  11 . M a r c e l , 
fils d u  n °  10, * 1875  à  B u c a r e s t ,  p u b l ic is te  à  M u n ic h , 
p u is  à  B e s a n ç o n ,  c o l la b o r a te u r  a u  M e r c u r e  d e  F r a n c e ,  
a u t e u r  d e  d e u x  m o n o g r a p h ie s  s u r  G y s is  e t  S e g a n t i n i .
—  12 . R a o u l , * 9 n o v .  1877  à  G e n è v e , a r c h i t e c t e  à  
G e n è v e  1 9 0 4 -1 9 1 8 , r é d a c t e u r  e n  c h e f ,  d è s  19 2 4 , d es  
M a t é r i a u x  p o u r  l ’é tu d e  d e s  c a l a m i té s .  S ’e s t  o c c u p é  de  
g é o g ra p h ie ,  d ’a rc h é o lo g ie  p r é h i s to r iq u e ,  d e  m é ta p s y c h i -  
q u e  et, d e  b ib l io g r a p h ie .  P r in c ip a le s  p u b l ic a t io n s  : B i 
b l io g r a p h ie  g é n é r a le  d e s  t r a v a u x  p a le th n o lo g iq u e s  e t a r 
c h é o lo g iq u e s ,  5 v o l .  1 9 1 7 -1 9 2 8  ; G e n è v e , d e s  o r ig in e s  a u x  
i n v a s i o n s  b a r b a r e s ,  1922  ; L e s  r a d ia t i o n s  h u m a in e s ,  1927 .
—  1 3 . G EO R G ES-A lexis, * 19  a v r i l  1 8 7 9  à  C o r ta il lo d , 
D r m e d . ,  e x p lo r a te u r .  F i t  u n  v o y a g e  d 'e x p lo r a t io n  d a n s  
le  S u d - O u e s t  d e  l ’E th io p ie  d e  190 9  à  1 9 1 1 , à  la  s u i te  d u 
q u e l  i l  p u b l i a  : A u  p a y s  G h im i r r a ,  19 1 3  ( B u l l .  S o c .  n e u c h .  
d e  g é o g r a p h ie  X X I I )  ; f u t  c h a r g é  e n  1 9 1 9 -1 9 2 1 , p a r  le  
C o m ité  i n t e r n a t i o n a l  d e  l a  C ro ix -R o u g e ,  d ’u n e  m is s io n  
e n  S ib é r ie  p o u r  r a p a t r i e r  d e s  p r is o n n ie r s  d e  g u e r re  
a u s t r o - h o n g r o i s .  L e s  r é s u l t a t s  d e  c e t t e  m is s io n  ont. é té  
r a c o n té s  d a n s  D e u x  a n s  c h e z  K o ltc h a lc  e t c h e z  le s  
B o lc h é v iq u e s ,  1 9 2 3 , e t  d a n s  I m  S c h m e l z t ie g e l  d e s  f e r n e n

O s te n s ,  1 9 2 3 . A u tr e s  p u b l ic a t io n s  p r in c ip a le s  : A u  p a y s  
d e s  A ï n o u ,  1927  ; L ’o lo g é n è s e  h u m a i n e ,  1 9 2 8 . C o lla b o ra 
t e u r  à  l ’A n t h r o p o l o g ie  e t  à  la  g r a n d e  e n c y c lo p é d ie  i t a 
l ie n n e .  —  14. F r é d é r i c - J u l e s , * 1 8 7 9 ,' a u t e u r  de  
la  F é e  d ’A ï ,  19 1 1 , e t  d e  la  g é n é a lo g ie  d e s  M o n t a n d o n ,  
1 9 1 3 . —  A  u n e  b r a n c h e ,  f ix é e  a u  B ré s i l  a p p a r t i e n t .  —  
15 . E d u a r d o - A u g u s t o , * 1 8 3 5 , D r m e d .,  d é p u té  d e  M i
n a s  G e ra e s  1 8 8 2 -1 8 8 9 , g o u v e r n e u r  d e  l ’É t a t  d o  G o y a z  
d u  B ré s i l  e n  1 8 8 9 , p e u  a v a n t  l ’a v è n e m e n t  d e  l a  r é p u b l i 
q u e .  —  F . - J .  M o n ta n d o n  : L e s  M o n t a n d o n .  [L . M.] 

M O N T A N Y  (M o n t a n e r , M o n t a n y r , M o n t u n y , 
M u n t a n e r i ). V ie ille  f a m il le ,  é ta b l ie  à  S a lg e s c h , V a ro n e  
e t  L o è c h e - le s - B a in s .—  P e t e r , r e p r é s e n t a n t  d e  la  c o m 
m u n e  d e  V a ro n e  1 3 6 7 . —  B W G  I V .  —  G re m a u d .  [D. I.] 

M O N T A T S C H .  F a m il le  é te in te  d e  S e n t  (G r iso n s ) ,  
p r o b a b le m e n t  o r ig in a i r e  d e  la  m é ta i r i e  d e  M u n ta t s c h  
p rè s  d e  S e n t . —  J a k o b , f u t  a p p e lé  v e r s  1 5 2 6  à  S ta .  
M a r ia  c o m m e  p r é d i c a t e u r  ré fo r m é  e t  p e u t  a in s i  ê t r e  
c o n s id é ré  c o m m e  l ’u n  d e s  r é f o r m a t e u r s  d u  v a l  de  
M ü n s te r .  — E . G a m e n isc h  : R e fo r m a t io n s g e s c h .  [L. J .l  

M O N T A U  B I O N - C H A R  D O N  N E Y  (C . V a u d ,  D . 
M o u d o n . V . D G S ). E n  1228 , M o n te  A l b i o n i s  ; 12 2 8 , 
C h a r d e n a i .  C o rn , f o r m é e  d e  d e u x  v i l la g e s  q u i  o n t  u n e  
h is to i r e  i d e n t iq u e ,  d é p e n d a n c e s  d è s  l ’o r ig in e  d u  m a n d e 
m e n t  d e  D o m m a r t in ,  p r o p r ié t é  d u  c h a p i t r e  d e  L a u s a n n e ,  
r a t t a c h é e  p lu s  t a r d  a u  c h â t e a u  d e  L a u s a n n e .  — V o ir  
D H V .  [M . R . ]

M O N T B A R R Y  (C . F r ib o u r g ,  D . G ru y è re ,  C o m . P â -  
q u ie r .  V . D G S ) .  É t a b l i s s e m e n t  d e  b a in s .  A p rè s  a v o i r  d é 
c o u v e r t  d a n s  c e t  e n d r o i t  u n e  s o u rc e  d ’e a u  m in é ra le ,  
le  d o c te u r  B ia ise  T l io r in  o b t in t ,  e n  1 7 8 6 , l ’a u to r i s a t i o n  
d ’y  o u v r i r  d e s  b a in s .  L e  b â t i m e n t  f u t ,  à  p lu s ie u r s  r e p r i 
ses , r e b â t i  e t  a g r a n d i .  D a n s  le  v o is in a g e ,  o n  a  t r o u v é ,  e n  
18 2 9 , q u e lq u e s  r u in e s  q u i  p r o v ie n d r a i e n t ,  s e lo n  le s  u n s ,  
d ’u n  te m p le  p a ïe n ,  s e lo n  le s  a u t r e s ,  d e  f o r t i f ic a t io n s  d u  
m o y e n  â g e .—  M é m .  d e  F r i b .  I ,  I I I .  —  K u e n l in  : D ie t .  I I .  
— V . T is s o t  : L a  S u i s s e  in c o n n u e .  —  É t r .  f r i b .  1 8 8 9 . [J .  N .l 

M O N T B E C  (C . V a u d ,  D . A v e n c h e s ,  C o m . C h a - 
b r e y ) .  S t a t i o n  l a c u s t r e  d e  l ’â g e  d u  b r o n z e  d é c o u v e r te  
en  19 0 5 . I l  y  a v a i t  t o u t  a u p r è s ,  s u r  le  p r o m o n to i r e  
d e  la  M o th e , u n  c h â t e a u  o u  u n e  t o u r ,  d o n t  il n e  r e s te  
r ie n  e t  d o n t  o n  n e  s a i t  q u ’u n e  c h o se , c ’e s t  q u ’a u x  
X V I I e e t  X V I I I e s ., F r ib o u r g  y  p e r c e v a i t  u n  p é a g e  
s u r  le s  m a r c h a n d is e s  t r a n s i t a n t  d u  la c  d e  N e u c h â te l  à  
M o ra t  p a r  la  B ro y é .  —  D H V .  [ M . R .]

M O N T B O R J E T  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é .  V . D G S ) .  
V g e  e t  C orn , d e  la  p a ro is s e  de  M u r is t .  J u s q u ’a u  X V I e s ., 
M o n tb o r je t  d é p e n d i t  d e s  s e ig n e u rs  d e  la  M o liè re , m a is  
p a s s a  a lo r s  so u s  l a  d o m in a t io n  d e  F r ib o u r g .  J u s q u ’en  
1816  ce  v i l la g e  f i t  p a r t i e  d e  l a  g r a n d e  c o m m u n e  d e  M u 
r i s t  (M u r is t - la  M o liè re , L a  V o u n a is e  e t  M o n tb o r je t ) ,  
a u s s i  l ’h i s to i r e  d e  ces v i l la g e s  e s t- e l le  in t im e m e n t  liée . 
—  D e llio n  : D i c t io n n a i r e .  —  K u e n l in  : D i c t io n n a i r e .  —  
B ise  : N o ti c e  s u r  la  p a r o is s e  d e  M u r i s t  e t la  s e ig n e u r i e  d e  
la  M o l i è r e .  [ H .  V .]

M O N T B O V O N  (e n  a ll .  B u b e n b e r g ) (C . F r ib o u r g ,
D . G ru y è re .  V . D G S ) .  C o m . e t  V g e . A n c ie n n e s  f o r 
m é s  : M o n t i s b o v o n i s  ; M o n s  b o u m  ; M o n tb o v u m .  A r 

m o i r i e s  : d ’a z u r  à  3 s a p in s  d e  s in o 
p ie  m o u v a n t  d ’u n e  se il le  o u  t i n e  d ’o r . 
M o n tb o v o n  f i t  p a r t i e  d u  c o m té  d e  
G ru y è re s .  E n  1 3 4 1 , le  c o m te  P ie r r e  
I I I  l ib é r a  le s  h a b i t a n t s  d e  d iv e rs e s  
p r e s t a t i o n s ,  e t  P ie r r e  I V  le s  d is p e n s a
d e  c o rv é e s  e n  1 3 6 6 . L e  v il la g e  a p 
p a r t i n t  d è s  15 5 5  a u  b a i l l ia g e  de  
G ru y è re ,  a u  d i s t r i c t  d è s  1 7 9 8 . L e  
g o u v e r n e m e n t  d e  F r ib o u r g  é t a b l i t  
v e r s  16 9 0  u n  p é a g e  a u  h a m e a u  d ’A l- 

l iè re s ,  c o n t r e  le q u e l  B e r n e  p r o t e s t a .  A u  s p i r i tu e l ,  
M o n tb o v o n  f u t  r a t t a c h é  d ’a b o r d  à  la  p a ro is s e  d e  B u lle ,  
p u is  à  ce lle  d ’A lb e u v e  e t  c o n s t i t u a  u n e  p a ro is s e  en  1618 . 
U n e  c h a p e l le ,  d é d ié e  à  s a in t  G r a t ,  f u t  c o n s a c ré e  e n  
1 5 2 4  ; l ’é g lise  p a ro is s ia le  a  é té  t e r m in é e  e n  1 6 2 6  e t  d é 
m o lie  e n  18 9 7 , u n e  n o u v e l le  a y a n t  é té  c o n s t r u i t e  en  
1 8 9 6 -1 8 9 7 . R e g is t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 7 5 9 . —  K u e n 
lin  : D ie t .  I I .  —  D e llio n  : D ie t .  V I I I .  —  A rc h .  d ’É t a t  
F r ib o u r g .  —  A rc h ,  d e  M o n tb o v o n .  [ J .  J o r d a n . ]

M O N T B R E L L O Z  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é .  V . D G S ) .  
V g e , C o m . e t  p a ro is s e  d e  l ’a n c ie n n e  s e ig n e u r ie  d ’E s t a -
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v a y e r ,  c i té s  d è s  le  X I I I e s. L e s  c h e v a l ie r s  d e  S a in t - J e a n  
d e  J é r u s a l e m  y  e u r e n t  d e  b o n n e  h e u r e  u n e  m a is o n .  
D e  13 2 2  à  1 5 5 5 , la  p a ro is s e  f u t  d e s s e rv ie  p a r  d e s  r e l i 
g ie u x  d e  c e t  o rd r e  ; en  15 8 0 , la  c u re  f u t  in c o rp o ré e  a u  
c h a p i t r e  d e  S a in t - N ic o la s  d e  F r ib o u r g .  E n  15 5 9 , p lu 
s ie u r s  p e r s o n n e s  d e  M o n tb re l lo z  f u r e n t  a t t e i n t e s  d e  la  
lè p r e  ; a u s s i  le  C o n se il d ’E s t a v a y e r  o r d o n n a - t - i l  l a  c o n s 
t r u c t i o n  d ’u n e  lé p ro s e r ie  q u i  n e  f u t  to u te f o i s  te r m in é e  
q u ’e n  15 7 3 . —  D e llio n  : D ic t io n n a i r e .  —  K u e n l in  : D i c 
t i o n n a i r e .  —  G ra n g ie r  : A n n a l e s .  [H . V .]

M O N T C H E R A N D  (C. V a u d ,  D . O rb e . V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e  q u i  d é p e n d a i t  a v a n t  l ’a n  1000  d u  p r ie u ré  
d e  B a u lm e s ,  p u is  d e  c e lu i  d e  P a y e r n e .  I l  p o s s è d e  u n e  
é g lise  ro m a n e  t r è s  r e m a r q u a b le ,  o ù  l ’o n  a  d é g a g é  d u  
b a d ig e o n  d u  c h œ u r ,  e n  19 0 3 , u n e  p e in tu r e  r e p r é s e n ta n t  
le s  a p ô t r e s  e n  g r a n d e u r  n a tu r e l l e ,  a u  p ie d  d ’u n  C h r is t  
b é n i s s a n t ,  d e  p u r  s ty le  b y z a n t in .  Ce s o n t  d e s  p e in tu r e s  
d u  X I e s . L a  n e f  m ê m e  p a r a î t  p lu s  a n c ie n n e  e n c o re  
q u e  le  c h œ u r  ; e lle  p o s s è d e  d e s  m u r s  a b s o lu m e n t  d is 
p r o p o r t io n n é s  à  l ’im p o r ta n c e  a c tu e l le  d u  te m p le  e t  
q u i  s e m b le n t  se  r a p p o r t e r  à  u n  é d if ic e  d e  p lu s  g r a n d e  
e n v e r g u re .  O n  a  t r o u v é  d ’a i l le u r s  à  M o n tc h e r a n d  d e s  
v e s t ig e s  r o m a in s ,  e n t r e  a u t r e s  u n  v a s e  d e  b r o n z e  r e n 
f e r m a n t  120 0  m o n n a ie s  e n  b ro n z e  d ’A le x a n d r e  S é v è re  
à  A u ré l ie n .  U n  c h â t e a u  m o d e r n e  a  é té . c o n s t r u i t  d a n s  
c e t t e  c o m m u n e  e n  17 9 0 . —  D H V .  —  V io ll ie r  : C a r te  
a r c h é o lo g iq u e  d u  C . d e  V a u d .  [M. R.]

M O N T D R A G O N , d e .  F a m il le  s a v o y a r d e ,  q u i  a  
d o n n é  —  1. G u i l l a u m e , t  1 5 2 9 , p r o to n o t a i r e  a p o s to l i 
q u e , c h a n o in e  d e  L a u s a n n e ,  p r ie u r  d e  S e m s a le s ,  c u ré  de  
V il le t te  e t  P e n th a z ,  q u e  l ’o n  d i t ,  à  t o r t ,  a v o i r  é té  
n o m m é  é v ê q u e  d e  L a u s a n n e  e n  1 4 9 1 . —  2 . Cl a u d e , 
n e v e u  d u  n °  1, a u q u e l  il s u c c é d a  d a n s  ses  d if f é r e n t s  e m 
p lo is  e c c lé s ia s t iq u e s ,  f u t  in s ta l l é  p r ie u r  d e  S e m s a le s  en  
1 5 4 2 . —  R e y m o n d  : D i g n i t a i r e s .  [M. R .]

M O N T E  (C . T e s s in ,  D . M e n d r is io .  V .D G S ) .  C o n i, e t  
p a ro is s e  q u i  r e le v a i t  a n c i e n n e m e n t  d e  la  c o m m u n a u té  
d u  V a l M u g g io , t o u t  e n  a y a n t  u n e  c e r ta in e  a u to n o m ie .  
A u  s p i r i tu e l  M o n te  é t a i t  r a t t a c h é  à  B a le r n a  ; e n  1591 
il a v a i t  u n  b é n é f ic ie r  r é s id e n t  ; i l  f u t  é r ig é  e n  p a ro is s e  
e n  1821 . U n e  c h a p e l le  S . A n to n io  e s t  m e n t io n n é e  en  
1591 ; e lle  f u t  t r a n s f o r m é e  e t  d e v in t  l ’é g lise  a c tu e l le  
a u  d é b u t  d u  X V I I e s. P o p u l a t i o n  : 1 6 4 3 , 185 h a b .  ; 
1 9 2 0 , 109 . R e g i s t r e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 7 3 1 . —  B S t o r .  
1 9 0 4 . —  M o n ti  : A t t i .  [C. T.]

M O N T E - C A R A S S O  (C . T e s s in ,  D .B e l l in z o n e .  V. 
D G S ) .  C o m . e t  p a ro is s e .  E n  1 4 8 7 , M o n c a r a s s o  ; 1490 , 
M o n s  C a r a s s u s .  A n c ie n n e m e n t  l a  p lu s  g r a n d e  p a r t i e  
d e  l a  p o p u la t io n  h a b i t a i t  s u r  l a  m o n ta g n e  d if f é r e n ts  
h a m e a u x  a u j o u r d ’h u i  d i s p a r u s  ; le  r e s t a n t  h a b i t a i t  
G a g g io , P iè  d e l M o n te ,  O re n n o .  L ’é v ê q u e  d e  C orne  e t  le  
c h a p i t r e  d e  B e l l in z o n e  p o s s é d a ie n t  a u  X V e s . d e s  d ro i t s  
fo n c ie rs  à  M o n te -C a ra s s o . L e  d u c  d e  M ila n  f i t  c o n s 
t r u i r e  e n  1 4 8 7 -1 4 8 8  u n e  t o u r  p rè s  d u  T e s s in  q u i  f o r m a i t  
le  c o m p lé m e n t  d u  s y s tè m e  d é fe n s if  d e  B e l l in z o n e . C e t te  
to u r ,  d i t e  T o r r e t t a ,  e x i s t a i t  e n c o re  en  1817 ; i l  n ’en 
r e s te  p lu s  q u e  q u e lq u e s  ru in e s .  M o n te -C a ra s s o  f u t  oc
c u p é  p a r  le s  C o n fé d é ré s  d u  1 a u  16  d é c . 1478  e t  s a c c a g é . 
A u  s p i r i tu e l ,  il d é p e n d i t  d e  B e l l in z o n e , d e v in t  v ic e -  
p a ro is s e  a v a n t  1480  e t  p a ro is s e  e n  16 3 4 . L ’é g lise  p r im i 
t iv e  e s t  ce lle  d e  S . B e r n a r d o  s u r  l a  m o n ta g n e ,  q u i  se 
r a i t ,  s u iv a n t  L L  la  s e c o n d e  é g lis e -m è re  d u  c o m té  d e  
B e l l in z o n e . L ’é d if ic e  a c tu e l  r e m o n te  a u  X I V e o u  a u  
X V e s. e t  p o s s è d e  d e s  f r e s q u e s  d e  1427  e t  d ’a u t r e s  d u  
m ê m e  s ièc le . E n  1 5 8 3 , le s  c é ré m o n ie s  p a ro is s ia le s  n e  
s ’y  c é lé b r a ie n t  d é jà  p lu s .  L ’é g lise  p a ro is s ia le  a c tu e l le  
s ’é lè v e  à  la  p la c e  d ’u n  t r è s  a n c ie n  o r a to i r e  d é d ié  à  s a in t  
J é r ô m e ,  a g r a n d i  v e r s  14 5 0 . L e  c o u v e n t  d e s  a u g u s t in e s ,  
f o n d é  v e r s  1 4 5 0 , f u t  s u p p r im é  e n  1857  ; la  c h a p e l le  de  
la  T r in i t é  é t a i t  u n  a n c ie n  e r m i ta g e ,  celle  d e  la  M a d o n n a  
d e lla  V a lle  r e m o n te ,  s e lo n  la  t r a d i t i o n ,  à  1514 . I n o n 
d a t io n s  e n  1 5 1 5 , 17 6 8 , 1 7 7 2 , 1 8 2 9 . P o p u l a t i o n  : 1591 , 
709  h a b .  ; 1 7 8 4 , 60 0  ; 1920 , 1 0 1 0 . R e g is t r e s  d e  b a p 
tê m e s  d è s  1670 , d e  m a r ia g e s  e t  d e  d é c è s  d è s  1 7 6 3 . —  
B S t o r .  1879 , 1 8 8 1 , 1 8 8 2 , 18 8 9 , 1 8 9 1 , 18 9 2 , 1 9 0 0 , 1909 . 
—  M A Z G  X X I .  —  M o n ti  : A t t i .  —  D ’A le s s a n d r i  : A t t i  
d i  S .  C a r lo .  —  R a h n  : I  m o n u m e n t i .  —  S. B o r r a n i  : T i 
c in o  s a c r o .  —  L e  m ê m e  : B e l l i n z o n a ,  la  s u a  c h ie s a .  —  
L e  m ê m e  : L a  M a d o n n a  d e l la  V a l le .  [C. T rezz in i.1  

M O N T E  G E N E R O S O .  V o ir  GENEROSO.

M O N T E G G I O  (C . T e s s in ,  D . L u g a n o .  V . D G S ) .  
V g e  e t  C orn , d e  la  p a ro is s e  d e  S e s sa . A u  X V e s .,  M o n -  
te g io  ; 1 5 8 5 , M o n t i g i o  ; 1591 , M o n le c c h io .  L a  c o m m u n e  
se c o m p o s e  d e  d ix - n e u f  h a m e a u x  ; c e lu i q u i  p o r t e  a c 
tu e l le m e n t  le  n o m  de  M o n ta g g io  f u t  a p p e lé  A lin o  j u s 
q u ’e n  1 8 1 9 . C o n f li t  de  f r o n t iè r e  a v e c  L u in o ,  c i té  e n  
1 6 0 4 , ré g lé  e n  1 6 7 1 . D a n s  la  p re m iè re  m o it ié  d u  X V e s . 
e lle  d e v a i t  f o u r n i r  13 s o ld a t s  e t  d u  m a té r ie l  d e  g u e r r e  
a u  d u c  d e  M ila n . E l le  c o n s t i t u a i t  à  c e t t e  é p o q u e  u n e  
c o m m u n e  s é p a ré e  d u  r e s te  d u  v a l  L u g a n o ,  a v e c  u n e  
a d m in i s t r a t i o n  a u to n o m e .  A  s a  t ê t e  se  t r o u v a i t  u n  
p o d e s t a t  q u i  e x e r ç a i t  l a  ju s t i c e  c iv ile  e t  l a  b a s s e  j u s 
t i c e  e n  m a t iè r e  c r im in e l le .  L e s  S u is s e s  c o n f i r m è r e n t  ce 
p r iv i lè g e  ; e n  1584 , ils  e x e m p tè r e n t  le s  h a b i t a n t s  d e  
M o n ta g g io  d e  to u s  le s  p é a g e s  i n té r ie u r s .  D a n s  la  c a m 
p a g n e  d e  G io rn ic o , les C o n fé d é ré s  c o m m ir e n t  q u e l 
q u e s  d é p r é d a t io n s  à  M o n ta g g io . U n e  t o u r  o u  c h â t e a u  
e x i s t a i t  s u r  la  c o llin e  d e  C a s te llo ; s u r  s o n  e m p la c e 
m e n t  f u t  c o n s t r u i t e  la  c h a p e l le  S a in t - A d a lb e r t ,  m e n 
tio n n é e  d é jà  a u  X V I e s . L a  c h a p e l le  S a n ta - M a r ia  d e  
R a m e llo  r e m o n te  à  la  fin  d u  X V I e s ., c e lle  d e  S a in t -  
V a le n t in  à  C ru c iv a g lio  a  é té  b â t i e  d e  1777  à  1 7 8 3 . P o 
p u l a t i o n  : 1920 , 7 25  h a b .  —  .4 5  I .  —  B S t o r .  1 8 0 0 , 
1 8 9 1 . —  P e r io d ic o  d .  S o c .  s lo r . c o m .  I .  —  W e iss  : 
D ie  t e s s in .  L a n d v o g le i e n .  —  E .  M a s p o li : L a  p ie v e  
d ’A g n o .  [G. T r e z z i n i . ]

M O N T E N A C H , de .  F a m il le  f r ib o u rg e o is e  d o n t  le 
n o m  p r im i t i f ,  d e  M o n ta g n y ,  r é g io n  d o n t  e lle  e s t  o r ig i
n a i r e ,  f u t  g e rm a n is é  a u  X V I e s . e t  a d o p té  so u s  s a  fo r m e  
a c tu e l le .  M e n tio n n é e  d a n s  l a  r é g io n  d e  P a y e r n e - D o m -  
p ie r r e  d è s  l a  fm  d u  X I V e s ., e lle  s ’e s t  d iv is é e  e n  d e  n o m 
b re u s e s  b r a n c h e s ,  d i te s  d e  C o tte n s ,  d e  G ê n e s , d ’O rs o n -  
n e n s ,  d e  R u s s v ,  e tc . ,  q u i  p o s s é d è r e n t  d iv e rs e s  s e ig n e u 
r ie s  e t  fie fs , n o t a m m e n t  l a  b a r o n n ie  d e  P o n t ,  le s  
s e ig n e u r ie s  d e  W a l le n b u c h ,  d ’O rs o n n e n s ,  R u e y r e s -  
le s - P r é s ,  R o s iè re s ,  e tc . ,  d a n s  le  c a n to n  d e  F r ib o u r g  ; 
le s  s e ig n e u r ie s  d e  P ie r r e v i l le  e t  d e  B e lœ il  a u  C a n a d a .

L a  fa m il le  a  _ d o n n é  d e  n o m b r e u x  
m a g i s t r a t s  à  l ’É t a t  d e  F r ib o u r g ,  d o n t  
c in q  a v o y e r s  ; d e u x  é v ê q u e s  d e  L a u 
s a n n e ,  e t  u n  g r a n d  n o m b r e  d ’o ffic iers  
a u x  s e rv ic e s  é t r a n g e r s .  A r m o i r i e s  : 
p a r t i  d ’a z u r  e t  d e  g u e u le s ,  b o rd é  d ’o r. 
D iv e rs  M o n ta g n y  s o n t  c i té s  c o m m e  
b o u rg e o is  d e  F r ib o u r g  a u  X I V e s. —
1. Cl a u d e , 1 4 9 3 -1 5 5 1 , b o u rg e o is  d e  
F r ib o u r g  1523 , b a n n e r e t  d u  B o u rg  
1534 , d u  P e t i t  C o n se il 1 5 3 6 , a v o u é  

d e  la  M a ig ra u g e  15 3 7 . —  2 . D a n i e l , t  15 9 0 , fils  d u  
n° 1 , d u  P e t i t  C o n se il 1 5 8 4 . —  3 . A n t o i n e , 1 5 5 9 -1 6 3 9 , 
fils d u  n °  2 , c h a n c e l ie r  d ’É t a t  1593 , b a i l l i  d e  G ru y è re  
1 6 1 8 -1 6 2 3 , b a n n e r e t  1623 ; h u m a n is te ,  p o è te .  —  4 . N i 
c o l a s , 1 5 6 1 -1 6 3 7 , f r è r e  
d u  n° 3 , a u t e u r  d e  la  C h r o 
n iq u e  d e  M o n te n a c h .  —
5. P i e r r e ,  f  1 6 2 9 , f r è r e  
d e s  n oa 3 e t  4 , b a n n e r e t  
1604, b a i l l i  d e  R u e  1608- 
1613 , c h a n c e l ie r  d ’É t a t  
1618 , b a i l l i  de  V a u lru z  
1 6 2 6 -1 6 2 9 . —  6 . C h a r 
l e s ,  1 5 6 8 -1 6 3 4 , f r è re  d e s  
t r o i s  p r é c é d e n ts ,  c a p i ta in e  
à  G ê n e s , b a i l l i  d e  G r a n d 
s o n  1 6 0 0 -1 6 0 5 , c a p i ta in e  
g é n é r a l  1 6 0 6 , a v o y e r  de  
F r ib o u r g  1 6 1 6 -1 6 3 4  a l t e r 
n a t iv e m e n t .  a v e c  d ’a u t r e s .
—  7. J ea n -D a n ie l,  1588- 
1663 , fils d u  n °  3, c h e v a 
l ie r  d u  S a in t - S é p u lc r e ,  
c o s e ig n e u r  de  P o n t  e t  s e i
g n e u r  d ’O rs o n n e n s ,  b a i l l i  
d e  R o n ro n  t 1 6 1 9 -1 6 2 4 , d u  
P e t i t  C onse il 1 6 2 5 , a v o y e r  
d e  F r ib o u r g  1 6 5 3 -1 6 6 1 .
I l  f u t  c h a r g é  d e  84  m is s io n s  d ip lo m a t iq u e s  ; co - 
a r b i t r e  e n  1632  e n t r e  Z u r ic h  e t  le s  p e t i t s  c a n to n s .  —  
8 . G a s p a r d , 1 5 9 6 -1 6 6 8 , f r è r e  d u  n °  7 , b a i l l i  d e  G ru y è re  
1 6 3 3 -1 6 3 8 , b a n n e r e t  1 6 4 0 . —  9 . N i c o l a s , 1 5 9 6 -1 6 6 4 ,

Jean-D anie l de Montenach 
(n° 7). D ’après un portra i t  

à l’huile.
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fils d u  n °  5 , b a i l l i  d e  R u e  1 6 2 8 -1 6 3 3 , b a n n e r e t  1639 , 
l i e u t e n a n t  d ’a v o y e r  1 6 3 9 . —  10 . J o s t , t  1 6 3 7 , f r è r e  d u  
n °  9 . c a p i ta in e  e n  E s p a g n e ,  b a i l l i  d ’E s t a v a y e r  d e  1636  à  
16 3 7 . —  11 . G e o r g e s - P i e r r e , 1 6 0 5 -1 6 4 8 , f r è r e  d u  
n °  10 , c h a n c e l ie r  d ’É t a t  1 6 3 9 . —  12 . J e a n n e - B a r t i s t e , 
* 1600 . t  1 6 7 3 , c in q  fo is  p r ie u r e  d e s  d o m in ic a in e s  d ’E s 
t a v a y e r  d e  163 3  à  1 6 7 3 .—  13. D a n i e l , 1 5 9 5 -1 6 3 3 , b a il l i  
d e  G ru y è re  d e  162 3  à  1 6 2 8 , b a n n e r e t  1629, c o n s e il le r  
s e c r e t  1 6 3 2 . —  14 . S i m o n , t  1641 , fils d u  n °  6 , d u  C o n se il 
s e c r e t  1 6 3 5 , b a i l l i  d e  B u lle  1 6 3 7 -1 6 4 2 . —  15 . J o s t , 
t  1 6 8 5 , f r è r e  d u  n °  13 , d u  C o n se il s e c r e t  1632, b a n n e r e t  
1633 , a v o y e r  d ’E s t a v a y e r  1636, b a i l l i  d u  v a l  M ag g ia  
1 6 4 8 -1 6 5 0 "  —  16. B é a t -J a c q u e s - N i c o l a s , f  1663 , 
f r è r e  d e s  n os 13 e t  15 , b a i l l i  d e  G r a n d s o n  1 6 4 0 -1 6 4 5 , 
b a n n e r e t  1645 , c o n s e il le r  16 4 8 , t r é s o r i e r  1652. —  17. 
F r a n ç o i s - P i e r r e , 1 6 2 4 -1 6 9 6 , f r è r e  d e s  p r é c é d e n ts ,  
b a i l l i  d e  B u lle  1 6 4 7 -1 6 5 2 , d e  C h â te l - S a in t - D e n is  1663- 
1 6 6 8 , d u  C o n se il s e c re t  1662 , b a n n e r e t  1 6 7 2 . —  18. 
J e a n - A n t o i n e , f  1682 , fils d u  n °  7 , s e ig n e u r  d ’O rs o n -  
n e n s ,  c é d a  en  1 6 7 9 , à  F r ib ô u r g ,  ses d r o i t s  s u r  P o n t  ; 
b a i l l i  d e  R o m o n t  1 6 6 8 -1 6 7 3 . d u  P e t i t  C o n se il 1 6 8 0 . —  
19 . J e a n - D a n i e l , 1 6 2 4 -1 6 9 9 , fils  d u  n °  8 , b a n n e r e t  
1 6 7 1 , d u  P e t i t  C o n se il 1 6 7 9 . —  2 0 . F r a n ç o i s - J o s e p h ,
1 6 6 8 -1 7 0 4 , j é s u i t e ,  r e c t e u r  d e  D ill in g c n  e n  B a v iè r e .  —
2 1 . J e a n - N i c o l a s , 1 6 3 0 -1 7 0 9 , f r è r e  d u  n °  19 , b a i l l i  de  
R o m o n t  1 6 7 3 -1 6 7 8 , b a n n e r e t  1692 , d u  C o n se il s e c re t
1 6 9 6 . —  2 2 . F r a n ç o i s - P i e r r e , 1 6 4 0 -1 6 9 7 , f r è r e  d u  
n °  2 1 , b a n n e r e t  1 6 9 5 . —  2 3 . G e o r g e s - P i e r r e , 164 1 - 
17 0 7 , f r è r e  d u  n °  2 2 , b a i l l i  d e  P o n t - F a r v a g n y  1693-
1697, d u  P e t i t  C o n se il 1 7 0 2 . —  2 4 . C h a r l e s , 1 6 3 1 -1 7 0 7 , 
fils d u  n °  11, c a p i t a in e  a u  s e rv ic e  d e  G c n e s , b a i l l i  dé  
G ra n d s o n  167 0 -1 6 7 5 , d u  P e t i t  C o n se il 1 6 7 7 , c a p i ta in e  
g é n é r a l  1 6 8 2 .—  2 5 . P ie r r e ,  1 63 3 -1 7 0 7 , f r è r e  d u  n °  24 , 
p r é v ô t  d e  S a in t - N ic o la s  16 7 9 , é v ê q u e  d e  L a u s a n n e  
1 6 8 8 , r é o r g a n i s a t e u r  d u  d io c è se . —  2 6 . J e a n - D a n i e l ,

1 1685 , c a p i ta in e  e n  F r a n c e .  
—  2 7 . PlERRE-lGNACE,
1 6 2 4 -1 6 6 1 , b a i l l i  d e  V a u l-  
r u z  1 6 5 2 - 1 6 5 7 .  —  28 . 
P i e r r e , t  1721 , b a i l l i  de  
S u r p ie r r e  1 6 9 2 -1 6 9 9 , b a n 
n e r e t  1 7 0 2 , d u  C o n se il 
s e c r e t  1 7 0 5 . —  2 9 . N i 
c o l a s , f  1723 , f r è r e  d u  
n °  2 8 , b a i l l i  d ’A t ta le n s  
1 6 9 5 -1 7 0 0 , b a n n e r e t  17 0 7 , 
d u  P e t i t  C o n se il 1 7 1 6 , c a 
p i ta in e  g é n é r a l  17 2 3 . —  
3 0 . P r o t A ïs, f  17 1 5 , f r è r e  
d u  n °  29 , b a il l i  d u  V a l 
M ag g ia  1696 - 1698 , de 
Y u ip p e n s  1 7 0 3 -1 7 0 8 , b a n 
n e r e t  1713 . —  3 1 . J e a n - 
J o s e p h , 1 6 6 1 -1 7 1 3 ,  fils 
d u  n °  18 , s e ig n e u r  d ’O r- 

Pierre de Montenach (n» 25). s o n n e n s ,  d u  P e t i t  C on- 
D ’après un  po r t ra i t  à l’huile. se il 1708 . —  3 2 . JEAN-  

N i c o l a s , t  1 7 1 3 , fils  d u  
n °  19 , b a i l l i  d e  F o n t  - V u is s e n s  1 6 8 8 - 1 6 9 3 ,  d u  P e t i t  
C o n se il 1706 . —  33 . F r a n ç o i s  - P i e r r e , f r è r e  d u  
n °  32 , b a n n e r e t  1722, b a i l l i  d e  R u e  1 7 1 0 - 1 7 1 8 ,  de  
S c h w a rz e n b o u r g  1721  -11725, d e  G ru y è re  1 7 2 5 -  1726 , 
d u  C o n se il s e c r e t  1 7 2 8 . —  34 . G e o r g e s  - P i e r r e - 
N i c o l a s , f  1 7 3 8 , f r è r e  d u  n °  3 3 , b a i l l i  d e  F o n t  e t V u is 
s e n s  1 7 0 9 -1 7 1 4 . — • 35 . J o s e p h -C l a u d e , f  1 7 5 4 , fils 
d u  n °  2 1 , b a i l l i  d e  V a u lr u z  1 7 0 1 -1 7 0 6 , d u  C o n se il s e 
c re t  1736 , b a n n e r e t  1 7 4 6 . —  3 6 . F r a n ç o i s  - A n t o i n e , 
d i t  N ic o la s ,  1 6 6 4 -1 7 0 7 , c o rd e l ie r  16 8 4 , g a rd ie n  des 
c o u v e n ts  d e  F r ib o u r g  1692 e t  d e  T h a n n  1 6 9 6 , p r o 
v in c ia l  d e  S t r a s b o u r g  1 7 0 5 -1 7 0 7  ; a u t e u r  d e  p lu s ie u rs  
é c r i t s  a p o lo g é t iq u e s .“—  3 7 . F r a n ç o i s - N i c o l a s , 1668- 
1730, f r è r e  d u  n °  36 , b a i l l i  d e  C h e y re s  1 7 0 6 -1 7 0 8 , d u  P e t i t  
C o n se il 1 7 2 1 , a v o y e r  d e  F r ib o u r g  17 2 9 . —  3 8 . G e o r 
g e s - P i e r r e , 1 6 7 1 -1 7 4 7 , f rè re  d u  n °  3 7 ,' b a i l l i  d e  B u lle  
1 7 0 7 -1 7 1 2 , d e  C h e y re s  1 7 1 4 -1 7 2 0 , d u  P e t i t  C o n se il 1731, 
c a p i t a in e  g é n é r a l  1733 . —  3 9 . J e a n - H f.n r i , 1670- 
1722 , p e t i t - f i l s  d u  n °  9 , c h a n o in e  d e  S a in t- N ic o la s  e t 
c u ré  d e  F r ib o u r g  1 7 0 8 , p r o c u r e u r  f is c a l e t  c h a n o in e  de  
L a u s a n n e .  —  4 0 . F r a n ç o i s - J o s e p h , t  17 2 2 , j é s u i t e ,  
r e c t e u r  d u  c o llè g e  d e  R a t i s b o n n e .  —  4 1 . F r a n ç o i s -

P i e r r e , t  1 7 4 6 , fils d u  n °  2 4 , c a p i t a in e  a u  s e r v ic e  d e  
G ên es  16 9 3 , d u  P e t i t  C o n se il 1 7 3 7 . —  4 2 . A n t o i n e , 
f  1743 , f r è r e  d u  n "  4 1 , c a p i t a in e  a u  s e r v ic e  d e  G ê n es  
1 7 1 9 -1 7 2 1 . —  4 3 . J e a n - D a n i e l , f  1 7 6 3 , c a p i ta in e  a u  
s e rv ic e  d e  G ê n es  1 7 2 8 -1 7 4 8 , f r è r e  d u  n °  4 2 , c ré é  c o m te  
p a r  la  r é p u b l iq u e  d e  G ê n e s . —  4 4 . F r a n ç o i s - I g n a c e , 
1 6 4 5 -1 7 0 8 , fils d u  n °  27 , b a i l l i  d e  C o rb iè re s  1 6 8 0 -1 6 8 5 , 
b a n n e r e t  1697 , b a i l l i  d e  L o c a rn o  1 7 0 4 -1 7 0 6  —  4 5 . 
P e t e r m a n n , f  1725 , fils d u  n °  2 8 , b a n n e r e t  1714 , 
b a i l l i  d e  G ru y è re  1 7 2 0 -1 7 2 5 . —  4 6 . F r a n ç o i s - P i e r r e . 
f  1743 , fils d u  n °  2 9 , b a n n e r e t  1 7 3 6 , b a i l l i  d e  C h â te l-  
S a in t - D e n is  1 7 3 2 -1 7 3 6 . —  4 7 . H e n r i , t  1 7 3 7 , f r è r e  d u  
n °  4 6 , b a i l l i  d e  G ru y è re  1 7 2 6 -1 7 3 1 . b a n n e r e t  1 7 3 3 . —
4 8 . T o b i e - F é l i c i e n , 1 6 9 4 -1 7 6 0 , c h e v a l ie r  d e  S a in t -  
L o u is ,  l i e u te n a n t - c o lo n e l  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  p r i t  
p a r t  a u  s ièg e  d e  M o n ta lb a n  ; d e s  S o ix a n te  1760 . —
4 9 . R o d o l p h e , f r è r e  d u  n °  4 8 , c a p i ta in e  a u  s e r v ic e  de  
F r a n c e .  —  5 0 . N i c o l  a s - A l b e r t , t  1 7 4 0 , c h e v a l ie r  d e  
S a in t - L o u is ,  b a i l l i  d e  F o n t  1 7 2 0 -1 7 2 7 . —  5 1 . F r a n ç o i s - 
A n t o i n e , f  1 7 6 6 , fils d u  n»  32 , c a p i ta in e  g é n é r a l ,  b a il l i  
d e  G ru y è re  1 7 3 1 -1 7 3 6 , d u  P e t i t  C o n se il 1736 , t r é s o r ie r  
1 740 , d é p u té  à  la  D iè te  1 7 4 1 -1 7 4 8 . —  5 2 . F r a n ç o i s - 
P i e r r e - D e n i s , f  17 6 8 , fils d u  n» 3 4 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  
d e  F r a n c e ,  b a i l l i  d e  G ru y è re  1 7 5 1 -1 7 5 6 , d u  P e t i t  
C o n se il 1 7 5 6 . —  5 3 . J e a n - N i c o l a s , f  1 7 7 5 , fils 
d u  n "  3 5 , b a i l l i  d e  C h â te l - S a in t - D e n is  1 7 3 7 -1 7 4 2 , d u  
P e t i t  C o n se il 17 4 3 , c a p i ta in e  g é n é r a l  1 7 5 4 , l i e u t e 
n a n t  d ’a v o y e r  1 7 6 9 . —  5 4 . J o s e p i i - N i c o l a s , 1711- 
1756 , f r è r e  d u  n °  5 3 , b a i l l i  d e  B u lle  1 7 5 2 -1 7 5 6 . —
5 5 . F r a n ç o i s - N i c o l a s , 1 7 1 9 -1 7 6 4 , f r è r e  d u  i l ” 5 4 , 
l i e u te n a n t - c o lo n e l  e n  E s p a g n e ,  b a i l l i  d e  M e n d r is io  
1 7 5 0 , d e  G ra n d s o n  1 7 6 0 -1 7 6 3 . —  5 6 . N i c o l a s - A n t o i n e , 
1 6 9 1 -1 7 5 3 , fils d u  n °  3 7 , b a i l l i  d e  R u e  1 7 2 8 -1 7 3 3 , d u  
P e t i t  C o n se il 1 7 3 3 , a v o y e r  de  F r ib o u r g  1 7 4 0 -1 7 5 3 . —  
5 7 . F r a n ç o i s - P i e r r e , * 1 7 3 0 , f r è r e  d u  n °  5 6 , b a i l l i  de  
G ra n d s o n  1 7 6 3 -1 7 6 5 . —  58 . F r a n ç o i s - A n t o i n e ,
t  1 7 5 7 , f r è r e  d u  n»  5 7 , c o lo n e l d a n s  la  g a r d e  s u is s e  à  
P a r i s  1 7 4 5 , c h e v a l ie r  d e  S a in t - L o u is  ; d e s  S o ix a n te  
1752, b a i l l i  d e  G ra n d s o n  1 7 5 0 -1 7 5 5 . —  5 9 . F r a n ç o i s - 
I g n a c e , 1 6 7 2 -1 7 3 6 , fils d u  n "  4 4 , b a i l l i  d e  B e l le g a rd e
1 7 0 3 -1 7 0 8 , d e  M o ra t  1 7 1 5 -1 7 2 0 . —  6 0 . B é a t - N i c o l a s , 
1 6 7 8 -1 7 3 3 , f r è r e  d u  n "  5 9 , b a i l l i  de  B e l le g a rd e  1708- 
1 713 , d e  C o rb iè re s  1 7 2 6 -1 7 3 1 , d u  P e t i t  C o n se il 1732 .
—  6 1 . CHARLES, 1 6 8 7 -1 7 4 8 , f r è r e  d u  n °  6 0 , o ff ic ie r a u  
s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  se d i s t in g u a  a u  s ièg e  d e  L ille  en  1708 ; 
b a i l l i  d e  L o c a rn o  1 7 2 8 -1 7 3 1 , d e  C o rb iè re s  1 7 3 1 -1 7 3 6 .
—  6 2 . V i c t o i r e , 1 6 9 8 -1 7 6 7 , a b b e s s e  d e  la  M a ig ra u g e  
1 7 6 0 . —  6 3 . J a c q u e s -C h r i s t o p h e - J e a n , fils d u  n °  52 , 
b a i l l i  d e  V a u lru z  1 7 7 6 -1 7 8 1 , d o n n a  s a  m a is o n  d e  F r i 
b o u r g  p o u r  en  f a ir e  l ’é v ê c h é .  —  64 . F r a n ç o i s - P i e r r e , 
t  1 8 0 9 , fils d u  n»  5 3 , b a i l l i  d e  G ru y è re  1 7 5 1 -1 7 5 6  —  
6 5 . F r a n ç o i s - F r é d é r i c , _*  17 3 8 , f r è r e  d u  n °  6 4 , 
b a i l l i  d e  V u ip p e n s  1 7 7 5 -1 7 8 0 , b a n n e r e t  1789 , c o n s e il
le r  d ’É t a t  1794, c a p i ta in e  g é n é r a l .  —  66 . N i c o l a s - 
J o s e p h , * 17 5 3 , fils d u  n "  5 4 , b a i l l i  d e  la  S in g in e  
1781, ju g e  d ’a p p e l  1803 . —  6 7 . J e a n - N i c o l a s , * 1755 , 
f r è r e  d u  n»  66 , b a i l l i  d e  C o rb iè re s  1 7 8 1 -1 7 8 6 , de  
S a in t- A u b in  1 795-1796 . —  68 . F r a n ç o i s - N i c o l a s , d it  
D a n t z ig ,  1 7 1 7 -1 7 6 4 , fils d u  n °  5 6 , o ff ic ie r a u  s e rv ic e  de  
F r a n c e ,  p r i t  M o n ta lb a n  e n  17 4 4 , m a lg ré  le s  o rd r e s  de  
ses  c h e fs , f u t  c o n d a m n é  à  m o r t  p o u r  d é s o b é is s a n c e  e t  
s u r  le  c h a m p  g râ c ié  e t d é c o ré  ; c h e v a l ie r  d e  S a in t -  
L o u is ,  d e s  S o ix a n te  17 6 4 , b a i l l i  d e  M e n d r is io  1750 , d e  
L o c a rn o  1 7 5 2 -1 7 5 4 , d e  S u r p ie r r e  1 7 6 1 -1 7 6 5 . —  69 . 
<Tosei>h-N icolas , 1 7 0 9 -1 7 8 2 , fils d u  n °  6 0 , c h a n o in e  
d e  S a in t - N ic o la s  1730, p r ie u r  d e  B ro c  1 7 3 8 , é v ê q u e  de  
L a u s a n n e  1 7 5 8 -1 7 8 2 . I l  d im in u a  le  n o m b r e  d e s  fê te s  
re l ig ie u s e s ,  ce  q u i  f u t  u n e  d e s  c a u s e s  d e  la  r é v o l te  de  
C h e n a u x .  —  70 . C i i a r l e s - N i c o l a s , 1 7 2 1 -1 7 9 4 , f r è r e  
d u  n °  6 9 , c h a n c e l ie r  d ’É t a t  1 7 5 2 , d u  P e t i t  C o n se il 1776 , 
b a i l l i  d e  G ru y è re  1 7 7 1 -1 7 7 5 , d é p u té  à  la  D iè te  1 7 7 8 . —  
71 . J e a n - F r a n ç o i s - J o s e p h - N ic o la s ,  d i t  le  T u r c ,  1 7 6 6 - 
1 8 4 2 , fils d u  n °  64 , l ’u n  d e s  h o m m e s  p o l i t iq u e s  le s  p lu s  
m a r q u a n t s  d e  l ’h is to i r e  f r ib o u rg e o is e .  A t t a c h é  à  l ’a m 
b a s s a d e  d e  F r a n c e  à  C o n s ta n t in o p le  so u s  le  d u c  de  
C h o ise u l, il a d h é r a  à  la  r é v o lu t io n  e t d e v in t  p r é s id e n t  
d u  g o u v e r n e m e n t  p ro v is o i r e  f r ib o u rg e o is  d e  17 9 8 , p u is  
p r e m ie r  s y n d ic  d e  la  v il le  d e  F r ib o u r g ,  c o n s e il le r  d ’E t a t
1803 -1 8 3 7 , a v o y e r  1 8 3 1 -1 8 3 7  ; d é p u té  d e  la  S u is s e  a u  
C o n g rè s  d e  V ie n n e  e n  1 8 1 5 , il a  la is sé  d e s  m é m o ire s
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s u r  s a  m is s io n .  A  c o m b a t tu  la  r e n t r é e  d e s  j é s u i t e s  à  
F r ib o u r g .  — 72. T o b i e - M a r i e - J o s e p h , 1 7 6 1 -1 8 4 0 ,f r è re  
d u  n °  73 , c o lo n e l a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  c h e v a l ie r  de  
l ’É p e r o n  d ’o r  e t  d u  L y s ,  d u  G ra n d  C o n se il 1 8 2 0 .—  73 . 
J o s e p i i - N i c o l a s - B l a i s e , 1 7 6 3 -1 8 2 2 , fils d u  n °  6 5 , c o n 
s e il le r  d ’É t a t  181 9 -1 8 2 1 . —  7 4 . J o s e p h , d i t  V ö g e l i ,  
1 795-1861 , fils d u  n °  67 , p r é s id e n t  e t  r é o r g a n is a t e u r

d e  l ’h o s p ic e  d u  d i s t r i c t  de  
l a  S a r in e ,  a u q u e l  lu i- m ê m e  
e t  ses fille s  lé g u è r e n t  u n e  
b o n n e  p a r t i e  d e  l e u r  f o r 
tu n e .  —  7 5 . T o b i e - F é l i - 
c i e n - N i c o l a s , 1 7 6 5 -1 8 1 2 , 
fils d u  n °  6 8 , c h e v a l ie r  de  
S a in t - L o u is ,  l i e u te n a n t -  
c o lo n e l a u  s e rv ic e  d e  F r a n 
c e . —  7 6 . R o d o l p h e , f r è r e  
d u  n °  7 5 , c a p i t a in e  a u  
s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  t u é  à  
O u d e n a r d e l7 0 8 .—  7 7 . N l-  
c o l a s - T h é o d o r e , * 1761 , 
fils d u  n °  7 0 , b a i l l i  d e  
V a u lru z  1 7 9 6 -1 7 9 8 . —  78. 
J o s e p h , d i t  D a n t z ig ,  1 801 - 
1 8 5 1 , fils d u  n °  7 5 , p ré fe t  
a l l e m a n d  1 8 3 1 -1 8 4 3 , d u  
G ra n d  C o n se il 18 3 0 , c o 
lo n e l d ’in f a n te r ie  1847 . 
—  7 9 . C h a r l e s - N i c o l a s - 
F o r t u n é , f  1832 , fils d u

Jean  (le Montenach (n" 71). 
D ’après un  por tra i t  à l’huile.

n °  7 7 , o ff ic ie r a u  r é g im e n t  M e u ro n  18 1 1 , c o m b a t t i t  a u  
C a n a d a  o ù  il se f ix a ,  d e v in t  s e ig n e u r  d e  P ie r r e v i l le  
en  18 3 0 , d é p u té  a u  p a r l e m e n t  c a n a d ie n .  —  80 . J e a n ,  
18 3 3 -1 9 0 2 , fils d u  n °  78 , o ff ic ie r en A u t r i c h e ,  m a jo r  
d e  c a v a le r ie ,  p r i t  p a r t  à  l a  b a ta i l l e  d e  S a d o w a  1866 . 
C h a m b e l la n  d e  l ’e m p e r e u r  F r a n ç o i s - J o s e p h ,  g r a n d -  
m a î t r e  d e  la  m a is o n  d u  d u c  d e  W u r te m b e r g ,  c h e 
v a l ie r  d e s  O rd re s  d e  L é o p o ld  e t  d e  la  c o u ro n n e  de  fe r ,  
c o m m a n d e u r  d e  l ’O rd re  d e  F r é d é r ic  e t  d u  S a in t - S é 
p u lc re .  O b t in t  e n  A u tr ic h e ,  e n  1864 , re c o n n a is s a n c e  
d u  t i t r e  d e  b a r o n ,  s u r  la  b a s e  de  d é c l a r a t io n s  d e  la  
C h a n c e lle r ie  d ’É t a t  d e  F r ib o u r g .  —  8 1 . R a y m o n d ,  
183 5 -1 8 8 8 , f r è r e  d u  n °  80 , d é p u té  a u  G ra n d  C onse il 
1861 , in g é n ie u r  d e s  p o n ts  et. c h a u s s é e s  1 8 6 3 -1 8 7 1 , p u is  
e n  A r g e n t in e ,  f  à  B u e n o s -A y re s .  —  8 2 . T h é o d o r e ,
182 1 -1 8 8 5 , fils d u  n °  7 9 , s e ig n e u r  d e  P ie r r e v i l le  e t  d e  
B e lœ il ,  m a jo r  d e  b r ig a d e  a u  C a n a d a ;  d e r n ie r  d e  sa  
b r a n c h e .  —  83- G e o r g e s - J e a n - J o s e p h ,  27  o c t .  1862- 
24  m a i  1925 , fils d u  n °  8 1 , d é p u té  a u  G ra n d  C o n 
s e il d è s  1 8 9 1 , a u  C o n se il d e s  E t a t s  d è s  1 9 1 5 , p ré s i
d e n t  de  la  S o c ié té  d e s  É t u d i a n t s  s u isse s  ( c a th o l iq u e s )  
18 8 7 , p r é s id e n t  de  la  f é d é r a t io n  c a th o l iq u e  r o m a n d e

1891 , v i c e - p r é s i d e n t  de  
l ’A s s o c ia t io n  p o p u la i r e  c a 
th o l iq u e  s u is s e . A  é té  u n  
d e s  p lu s  a c t i f s  a n im a te u r s  
d e  la  v ie  c a th o l iq u e  en  
S u is s e . P r é s id e n t  d e  l ’I n 
t e r n a t io n a l e  d e  la  je u n e s s e  
c a th o l iq u e  ; a  fo n d é  en  
1 9 1 8  e t  p ré s id é  d è s  lo rs  
l ’U n io n  c a th o l iq u e  d ’é t u 
d e s  i n t e r n a t io n a l e s ,  q u i 
s ’o c c u p e  e s s e n t ie l le m e n t  
d e s  q u e s t io n s  r e l e v a n t  de  
la  S o c ié té  d e s  N a t io n s .  
F u t  u n  d e s  f o n d a te u r s  d u  
H e im a t s c h u t z , d e  P r o  C a m 
p a g n a .  A  p u b l ié  L ’a r t  
et le  p e u p l e  ; L a  ß e u r  et la  
v i l l e  ; P o u r  le  v i s a g e  a im é  
d e  la  p a t r i e  ; L ’a r t  p u b l i c  
a u  v i l la g e  ; P o u r  le  v i l 
la g e  ; L e s  m u s é e s  r é g io 
n a u x ;  L a  c i té  d e  l ’a v e n i r ;  

L e  m e u b le  et la  v ie ,  e tc .  C a m é r ie r  s e c re t  d e  c a p e  e t  
d ’é p é e  d e s  p a p e s  L é o n  X I I I ,  P ie  X , B e n o î t  X V  e t P ie  
X I .  C o m m a n d e u r  d e s  O rd re s  de  S a in t- G r é g o ire - le -  
G ra n d ,  d u  S a in t - S é p u lc r e ,  d e  F r a n ç o is  I er d e  N a 
p le s ,  e tc . ,  t i t u l a i r e  d e  p lu s ie u r s  a u t r e s  o rd r e s .  —  S a

Georges de Montenach (n11 S3). 
D ’après une photographie.

fe m m e , n é e  S u z a n n e  G a lic h o n , * 1 8 6 7 , c o n t r ib u a  à  
fo n d e r ,  en  1 8 9 7 , l ’A s s o c ia t io n  c a th o l iq u e  d e  la  p r o 
t e c t i o n  d e  la  j e u n e  fille , d o n t  e lle  e s t  d e p u is  1912 
la  p r é s id e n te  in t e r n a t io n a l e .  C h e v a l ie r  d e  la  L é g io n  
d ’h o n n e u r ,  e tc .  [Maxime R ev m o n d .]

M O N T E N O L  (C . B e r n e ,  D . P o r r e n t r u y .  V . D G S ) .  
C orn , e t  V g e  d a n s  la  p a ro is s e  d e  S a in t - U r s a n n e .  E n  
1 1 7 5 , M o n te n o t  ; 1 2 1 2 , M o n te n o ld .  M o n te n o l  f u t  u n  
f ie f  d e  S a in t - U r s a n n e .  U n e  fa m il le  n o b le  d e  ce  n o m  a  
e x is té  a u  X I I e s . —  C h è v re  : H i s t ,  d e  S t .  V r s a n n e .  [G. A .] 

M O N T E R E T  (C . V a u d ,  D . N y o n ) .  P r o p r ié té  p rè s  
d e  S a in t- C e rg u e s ,  q u i  p a r a î t  a v o i r  d é p e n d u  d u  c o u v e n t  
d ’O u jo n ,  e t  d e v in t ,  so u s  le  r é g im e  b e r n o is ,  u n e  s e ig n e u 
r ie  a u x  m a in s  d e s  Q u is a r d ,  p u is  d e s  de  P o r t e s .  —  V o ir 
D H V .  [ M . R . ]

M O N T E R S C H U  (C. F r ib o u r g ,  D . L a c . V . D G S ) .  
C orn , e t  V g e  d a n s  l a  p a ro is s e  d e  G u rm e ls .  E n  13 6 3 , 
M o n te r s c h u n  ; en  1 4 1 4 , M o n t e r s u n  ; e n  1 4 2 3 , M o n te r -  
s o n  ; e n  1 4 3 6 , M o n te r s c h o n .  P r o b a b le m e n t  d ’o r ig in e  r o 
m a n e ,  m a is  s i tu é  e n  t e r r i t o i r e  d e  la n g u e  a l le m a n d e ,  
M o n te r s c h u  d u t  a p p a r t e n i r  v e r s  la  f in  d u  m o y e n  â g e  
a u x  c o m te s  d e  S o y h iè re s  d e s q u e ls  c e u x  d e  T ie r s te in  
l ’h é r i t è r e n t ,  p r o b a b le m e n t  v e r s  le  c o m m e n c e m e n t  d u  
X I I I 0 s . ; ils  s o n t  c i té s  c o m m e  p o s s e s s e u rs  e n  1 3 6 3 . 
L a  v ille  d e  F r ib o u r g  en  f i t  l ’a c q u i s i t io n  e n  144 2  ; il 
f o r m a  d è s  lo rs  u n e  p a r t i e  d e  l ’a n c ie n  t e r r i t o i r e .  —  Z u 
r ic h  : L e s  f i e fs  T i e r s t e i n ,  d a n s  A S H F  X I I .  —  Z im m e r l i  : 
D e u ts c h - f r a n z .  S p r a c h g r e n z e .  [A. B in m .]

M O N T E S Q U I O U -  F E Z E N S A O ,  A N N E - P I E R R E ,  
m a r q u is  d e , 1 7 4 1 -1 7 9 8 . C o m m a n d a n t  de  l ’a r m é e  f r a n ç a is e  
d u  M id i, il a c h e v a  la  c o n q u ê te  d e  la  S a v o ie  e t  i n v e s t i t  
G e n è v e  e n  17 9 2 . M a lg ré  l ’o rd r e  d ’o c c u p e r  la  A ille , il 
s ig n a  a v e c  le s  G e n e v o is  u n  t r a i t é  à  C a ro u g e , p u is  u n e  
c o n v e n t io n  à  L a n d e c y  q u i n e  f u r e n t  p a s  r a t i f i é s  p a r  la  
C o n v e n t io n .  S o u s  la  m e n a c e  d ’ê t r e  a r r ê t é  p o u r  n ’aA o ir 
p a s  t e n t é  la  c o n q u ê te  d e  GenèAœ, il s ’e n f u i t  a id é  d e s  
G e n e v o is ,  se  r é f u g ia  à  C o p p e t  e t  r e s t a  e n  S u is s e  j u s q u ’en  
1 7 9 6 , a n n é e  o ù  il o b t i n t  s a  ju s t i f i c a t i o n .  L a  F r a n c  e 
a v a i t  r e t i r é  s e s  t r o u p e s  e t  le s  S u is se s  a v a i e n t  q u i t t é  
G e n è v e .—  B S H G  I ,  1 7 0 .—  J u l l i e n  : H i s t . d e  G en .[C .R .l 

I M O N T E T  (C . F r ib o u r g ,  D . B ro y é .  V . D G S ) .  V g e  
C o m . e t  p a ro is s e .  L a  s e ig n e u r ie  d e  M o n te t  a p p a r t e n a i t ,  
p r im i t i v e m e n t  à  la  m a is o n  d ’E s t a v a y e r ,  m a is  p a s s a  
a u  X V I I e s. d a n s  le s  fa m il le s  L a n th e n ,  p u is  P r a r o m a n  ; 
c e t t e  d e rn iè re  la  c o n s e rv a  j u s q u ’à  la  f in  d u  X V I I I e s . 
L ’a n c ie n n e  r é s id e n c e  d e s  P r a r o m a n  a b r i t a  d e  1 8 3 0  à 
1847 u n e  c o m m u n a u té  d e  l a  S o c ié té  d u  S a c ré -C œ u r ,  
ré fu g ié e  d e  F r a n c e .  D e p u is  1 8 8 2 , i l  s ’y  t r o u v e  l ’o r p h e 
l i n a t  M a r in i ,  f o n d é  e n  187 6  e t  a c tu e l l e m e n t  d ir ig é  p a r  
d es  F r è r e s  d e s  É c o le s  C h ré t ie n n e s .  M o n te t  f u t  é r ig é  en  
p a ro is s e  en  1 6 7 5  ; j u s q u ’a lo rs  ce  v il la g e  d é p e n d a i t  d e  
l ’ég lise  d e  C u g y . L a  p a ro is s e  d e  M o n te t  c o m p r e n d  en  
o u t r e  le s  A lltages  d e  F r a s s e s  d è s  1 7 0 1 , de  S e irv  d è s  
1734 . —  D e llio n  : D ie t .  —  K u e n l in  : D ie t .  [H . v .]  

M O N T E T  (C . F r ib o u r g ,  D . G la n e . V . D G S ) .  C o m . 
e t  V g e  d e  la  p a ro is s e  d ’U rs y .  E n  1255  M o n te z ,  c o n t r a c 
tio n  de  m o n t i c u l u m ,  p e t i t  m o n t .  O n  y  a  découA -ert d e s  
o b je ts  d e  l ’â g e  d u  b r o n z e  e t  u n  « m a r t e r e y  » o u  c im e 
tiè re  d u  h a u t  m o y e n  â g e .  Ce v i l la g e  f o r m a i t ,  a v e c  
Y u a rm a re n s ,  la  p e t i t e  s e ig n e u r ie  d e  V i l la rd in ,  q u i  f u t  
p o s s é d é e  s u c c e s s iv e m e n t  p a r  le s  B e n c e  (q u i n e  p o r t è 
r e n t  le  t i t r e  d e  s e ig n e u rs  d e  V i l la rd in  q u ’a p r è s  1296), 
le s  G la n e  1 3 3 4 , le s  L o y s  1577 , le s  C a s te l la  1 7 6 7 . O n  
A o it  e n c o re ,  a u -d e s s u s  d ’u n  r o c h e r  d o m in a n t  la  B ro y é ,  
le s  r u in e s  d u  c h â t e a u  d e  V il la rd in .  L e  v il la g e  f i t  p a r t i e  
d u  b a i l l ia g e  d e  R u e  j u s q u ’en  1 7 9 8 , d u  d i s t r i c t  d e  R u e  
1 7 9 8 -1 8 4 8 , p u is  d u  d i s t r i c t  d e  la  G la n e . L e  c o n tu n d e r  
d u  P a y s  d e  V a u d  y  é t a i t  e n  v ig u e u r .  —  J a c c a r d  : E s s a i  
d e  t o p o n y m i e ,  d a n s  M D R  V I I . —  M a x im e  R e y m o n d  : 
L e s  s e ig n e u r s  e t le  c h â te a u  d e  V i l l a r d i n  p r è s  R u e ,  d a n s  
A  F  1 9 Ì 3 .  —  K u e n l in  : D ie t .  I I .  [J .  N .]

M O N T E T  (C . V a u d ,  D . A v o u c h e s . V . D G S ) .  V ge  
q u i  f a i t  p a r t i e  d e  la  c o m m u n e  d e  C u d re f in ,  m a is  q u i  de  
t o u t e  a n c i e n n e té ,  e s t  le  c e n t r e  d e  la  p a ro is s e .  L ’é g lise  
S a in t - T h é o d u lc  é t a i t  la  p r o p r ié t é  d e  l ’é v ê q u e  d e  S io n  
t o u t  e n  d é p e n d a n t  a u  s p i r i tu e l  d e  c e lu i  de  L a u s a n n e  ; 
le  d r o i t  d e  p a t r o n a t  f u t  c é d é  e n  1 2 4 6  p a r  ce p r é l a t  à  
P ie r r e  d e  S a v o ie ,  e n  m ê m e  t e m p s  q u ’il lu i  Amendait ses  
b ie n s  a u  V u lly .  L ’é g lise , q u i  a  é té  r e s ta u r é e  e n  1914 . 
r e n fe rm e  d e s  p e in tu r e s  d u  X V e s . E n  1 8 4 8 , o n  a  trouA  é
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à  M o n te t  u n e  c a c h e t t e  r e n f e r m a n t  u n e  c e n t a in e  de  
m o n n a ie s  d ’o r  d e s  X I V e e t  X V e s ., v r a is e m b la b le m e n t  
c a c h é e s  l à  a u  m o m e n t  d e  l a  b a ta i l l e  d e  M o ra t .  —  V o ir 
D H V .  [M. R.]

M O N T E T .  F a m il le s  d e s  c a n to n s  d e  G e n è v e  e t  V a u d .
A . C a n t o n  d e  G e n è v e .  —  É D O U A R D - L O U I S ,  d ’o r i

g in e  f r a n ç a is e ,  * 185 6  à  L y o n ,  D r th e o l . ,  p r o f e s s e u r  d ’h é 
b r e u ,  d ’a r a m é e n  e t  d ’e x é g è s e  d e  l ’A n c ie n  T e s t a m e n t  à  
l ’u n i  v e r s i t é  d e  G e n è v e  d è s  1 8 8 5 , c h a r g é  d e  l ’e n s e ig n e 
m e n t  d e  l ’a r a b e  1 8 9 4 -1 9 2 5 , n a tu r a l i s é  e n  1 9 0 6 .—  C a ta l .  
d e s  œ u v r e s  p u b l i é e s  p a r  V U n iv e r s i t é  d e  G e n è v e . [C. R .]

B . C a n t o n  d e  V a u d .  d e  M o n t e t .  F a m il le  v a u d o is e  
d e  C o rs ie r  e t  J o n g n y ,  d o n t  le  m e m b r e  le  p lu s  a n c ie n ,  
G u i l l a u m e ,  v i t  e n  1 3 0 4 . D e u x  b r a n c h e s  s o n t  p a r t i c u 
l i è r e m e n t  c o n n u e s  :

B r a n c h e  M o n te t , b o u rg e o is e  d e  V e v e y  d è s  a v a n t  1 5 1 7 .
—  1. F r a n ç o i s ,  t  1 6 1 0 , c o n s e il le r  d e  V e v e y , d o n t  on  a  
p u b l ié  le  L iv r e  d e  r a i s o n .  —  2 . C h r é t i e n ,  1 5 9 0 -1 6 6 6 , 
fils d u  n °  1, b a n n e r e t  d e  V e v e y ,  c a p i ta in e  d ’é le c t io n ,  
a b b é  en  1647  d e  l a  c o n f ré r ie  d e s  v ig n e ro n s .  —  3 . 
A b r a h a m ,  1 6 6 7 -1 7 3 9 , p e t i t - f i l s  d u  n °  2 , c o lo n e l e n  H o l
l a n d e .  —- 4 . F r a n ç o i s ,  1 7 2 9 -1 7 7 5 , fils  d u  n °  3, c o lo n e l 
d u  r é g im e n t  f r a n ç a is  R o y a l  s u é d o is ,  d e r n ie r  d e  l a  fa m ille .

B r a n c h e  d e  M o n te t ,  a d m is e  à  la  b o u rg e o is ie  d e  V e 
v e y  e n  1 7 8 1 . C e t te  fa m il le  s ’a p p e l le  T a v e r n e y  d i t  d e  
M o n te t ,  a u x  X V I I e e t  X V I I I e s .,  à  l a  s u i te  d ’u n e  a l 
l ia n c e  d ’u n  M o n te t  a v e c  u n e  T a v e r n e y .  —  1. JEAN- 
C i i a r l e s - L o u i s ,  1 8 1 7 -1 8 8 8 , m é d e c in - c h i r u r g ie n  à  V e 
v e y ,  c h e v a l ie r  d e  l a  L é g io n  d ’h o n n e u r  ; p r a t i q u a  le  p r e 
m ie r ,  e n  S u is s e , l ’o p é r a t io n  d e  l ’o v a r io to m ie .  —  2 . A l 
b e r t ,  15 a v r i l  1 8 4 5 - 9  j a n v .  1 9 2 0 , fils d u  n °  1, o ffic ie r 
a u t r i c h i e n ,  h i s to r ie n .  A  p u b l ié  le  D i c t io n n a i r e  d e s  G e n e 
v o i s  et d e s  V a u d o i s ,  1 8 7 7 -1 8 7 8 ; M me d e  W a r e n s  e t  le  
P a y s  d e  V a u d  ; D o c u m e n ts  s u r  l ’h i s to i r e  d e  V e v e y  ; L e s  
a n c i e n s  é d i f ic e s  d e  V e v e y .  A  lé g u é  s a  r ic h e  b ib l io th è q u e  
à  l a  B ib l io th è q u e  c a n to n a le  v a u d o is e .  —  3 . M a r c ,
1 8 2 2 -1 8 9 6 , f r è r e  d u  n °  1, d é p u té  a u  G ra n d  C o n se il 
1 8 4 9 -1 8 5 2 , p r é s id e n t  d u  t r i b u n a l  d e  V e v e y  1 8 5 2 -1 8 7 9 , 
v ic e - p r é s id e n t  d e  l a  C o n s t i t u a n te  1 8 8 2 . —  4 . C h a r 
l e s ,  * 1 8 8 0 , m é d e c in  à  V e v e y , f u t  p r iv a t - d o c e n t  à  
l ’u n iv e r s i t é  d e  L a u s a n n e  d è s  1911 ; a u t e u r  d e  p lu s ie u r s  
é tu d e s  d e  p s y c h o a n a ly s e .  —  V o ir  G é n é a lo g ie  d e  M o n 
te t  e t D u m o n t .  —  P S  1920 . —  L iv r e  d ’O r . [M. R .]

M O N T E T ,  d e .  R a m e a u  d e  l a  f a m il le  d ’E s t a v a y e r .  
V o ir  E s t a v a t e r .

M O N T E V E R D E ,  DOM EN ICO , d e  L u g a n o ,  o ù  il e s t  
n é  e n  1833 , f  1862  à  M o n te v id e o ,  p e in t r e  à  L u c e rn e  e t  
à  Z u r ic h  ; se  r e n d i t  e n s u i te  d a n s  l ’A m é r iq u e  d u  S u d , 
t r a v a i l l a  à  B u e n o s -A y re s .  —  L u i g i ,  f r è r e  d u  p r é c é d e n t ,  
* 10  s e p t .  18 4 3 , f  2 j a n v .  19 2 3  à  L u g a n o ,  p e in t r e  s u r 
n o m m é  le  « R a p h a ë l  d u  r a is in  ». I l  e x p o s a  à  N a p le s ,  
T u r in ,  L iv e r p o o l ,  E d i m b o u r g ,  P a r i s .  —  B ia n c h i  :
A r t i s t i  t i c in e s i .  —  S K L .  —  P S  19 1 8 , 1 9 2 3 . [G. T.]

M O N T É V R A Z  (G. F r ib o u r g ,  D . S a r in e .  V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e  q u i  re lè v e  d e  l a  p a ro is s e  d e  P r a r o m a n .  E n  
1 4 4 5 , M o n t i v r a r ;  1 6 6 4 , M o n t e f r a n ,  q u e  J a c c a r d  e t  S ta -  
d e lm a n n  e x p l iq u e n t  p a r  m o n te m  E v e r a r d i  ( E v r a r d ,  fo rm e  
f r a n c is é e  d e  E b e r h a r d ,  n .  p r .  g e rm a in ) .  M o n té v r a z  p o s 
s é d a i t  d è s  le  X V I I e s. u n e  c h a p e l le  d é d ié e  à  l a  S a in te -  
V ie rg e , à  s a in t  P ie r r e  e t  à  s a in t e  M a r g u e r i te  ; c ’e s t  u n  
l ie u  d e  p è le r in a g e  s o u s  le  t i t r e  d e  N o tr e - D a m e  d e  G râ 
c es . M o n té v r a z  se  d o n n a ,  e n  17 3 9 , d e s  s t a t u t s  c o m m u 
n a u x .  —  J a c c a r d  : E s s a i  d e  t o p o n y m i e ,  d a n s  M D R  V I I .  
— S ta d e lm a n n  : É t u d e s  d e  to p o n y m i e ,  d a n s  A S H F  V I I .
—  D e llio n  : D ie t .  I X .  —  K u e n l in  : D ie t .  I I .  [ J .  N .]

M O N T F A L C Q N ,  d e .  F a m il le  n o b le  d e  S a v o ie ,
m e n t io n n é e  d è s  1 0 8 4 . A r m o i r i e s  : é c a r te lé  d ’a r g e n t  à  
l ’a ig le  d e  s a b le ,  c o n t r e  é c a r te lé  d ’h e r m in e s  e t  d e  g u e u 
le s . —  1. G u i l l a u m e ,  p r e m ie r  g o u v e r n e u r  e t  c h â te la in  
d u  c h â t e a u  d e  l ’I le  à  G e n è v e  1 2 6 7 , 12 6 8 . —- 2 . A y m o n ,  
t  15 1 7 , é v ê q u e  d e  L a u s a n n e ,  v o i r  s o u s  A i m o n ,  D H B S  
I ,  1 3 1 . —  3 . S é b a s t i e n ,  n e v e u  d u  n °  2 , 1 4 8 9 -1 5 6 0 , 
n o m m é  c o a d j u t e u r  d e  s o n  o n c le  e n  1 5 1 3 , lu i  s u c c é d a  ; 
f u t  e n  c o n f l i t  p e r p é tu e l  a v e c  l a  v il le  de, L a u s a n n e .  I l 
é t a i t  à  R ip a i l le  e n  1536  q u a n d  le s  B e r n o is  s ’e m p a r è r e n t  
d e  l ’é v ê c h é  d e  L a u s a n n e ,  se  r e t i r a  e n  S a v o ie ,  e t  m o u 
r u t  p r o b a b le m e n t  a u  c h â t e a u  d e s  T e r r e a u x .  —  4 . 
C l a u d e ,  n e v e u  d u  n °  2 , o ff ic ia l d e  L a u s a n n e  152 0  e t  
t r é s o r ie r  d u  c h a p i t r e ,  se  r e t i r a  e n  15 3 6  e n  S a v o ie . 
C h a n o in e  à  A n n e c y  e n  1 5 4 5 , v i v a n t  e n  1559 . —

5. J e a n ,  f  15 5 1 , p a r e n t  d e  T é v ê q u e  A y m o n , lu i  s u c c é d a  
c o m m e  p r i e u r  d e  L u t r y  e n  15 1 7  ; c h a n o in e  1 5 1 8 , p u is  
p r é v ô t  d e  G e n è v e  15 2 9 , c h a n t r e  d e  l a  c a t h é d r a le  d e  
L a u s a n n e  e n  1521 ; p r é v ô t  d ’A n n e c y  e n  1 5 4 8 ; m e n a i t  en  
15 3 6  u n e  t r o u p e  c o n t r e  le s  B e r n o is .  —  F o r a s  : A r m o 
r ia l .  — ■ D u p r a z  : C a th é d r a le  d e  L a u s a n n e .  —  S c h m i t t  
e t  G re m a u d  : H i s t ,  d u  d io c è s e  d e  L a u s a n n e .—  R e y m o n d  : 
D i g n i t a i r e s .  —  R e y m o n d  : A y m o n  d e  M o n t f a l c o n ,  é v ê 
q u e  d e  L a u s a n n e .  [M . R.]

U n e  fa m il le  f ix é e  à  N o v a la i s e  a u  X V I e s .,  à  C o m - 
p e s iè re s  a u  X V I I I e s .,  a  é té  r e c o n n u e  g e n e v o is e  en  
1 8 1 6 . E l le  p o r t e  a c t u e l le m e n t  p o u r  a r m o ir ie s  c e lle s  
d é c r i te s  c i-d e s s u s  a v e c ,  e n  c œ u r  : u n  é c u s s o n  t ie r c é  
e n  fa s c e ,  d ’a z u r  a u  s a b r e  d ’a r g e n t ,  d ’o r  a u  c ro c o 
d ile  d e  s in o p ie  e t  d e  g u e u le s  a u  s ig n e  d e  c h e v a l ie r s  
lé g io n n a ir e s .  —  1. J o s e p h , 1 7 5 5 -1 8 2 8 , ju g e  a u  t r i b u 
n a l  c iv il  d u  L é m a n  1799 , m a ir e  d e  C o m p e s iè re s  1 8 0 0 - 
1 8 0 8 .—  2 . L o u i s ,  1 7 5 9 -1 8 3 1 , f r è r e  d u  n °  1, m a ir e  d e  
C a ro u g e  s o u s  le s  ré g im e s  f r a n ç a is  e t  g e n e v o is ,  m e m b re  
d e  la  c o m m is s io n  c e n t r a le  d u  L é m a n  18 1 4 , c o n s e i l le r  
d ’É t a t  1 8 1 7 -1 8 3 1 . —  3 . L o u i s - A p o l lo n ie ,  1 7 6 4 -1 8 4 0 , 
f r è r e  d e s  n™ 1 e t  2 , D r m e d . ,  m é d e c in  d e s  a rm é e s  d e  
la  R é p u b l iq u e  f r a n ç a is e ,  u n  d e s  f o n d a te u r s  d e  la  S o 
c ié té  m é d ic a le  d e  G e n è v e  1 8 2 3 . —  4.  J e a n , 1 767- 
1 8 4 5 , f r è r e  d e s  p r é c é d e n ts ,  l ie u te n a n t - g é n é r a l  d a n s  
l ’a rm é e  f r a n ç a is e ,  c h e v a l ie r  d e  l ’e m p ire .  —  5 . L o u i s -  
A p o llo n ie ,  1 8 0 7 -1 8 7 2 , fils d u  n °  2 , D r e n  d r o i t ,  a u d i 
t e u r  1 8 3 6 -1 8 4 1 , d é p u té  a u  G r a n d  C o n se il 1 8 4 2 -1 8 4 8 , 
a u x  c o n s t i t u a n te s  1 8 4 2 , 18 6 2 , m a ir e  d e  C o m p e s iè re s  
1 8 4 0 -1 8 5 1 . —  6 . J o a n n è S, 1 8 4 3 -1 8 9 1 , fils d u  n e 5 , 
m a ir e  d e  P la n - le s - O u a te s ,  j o u a  u n  rô le  im p o r t a n t  d a n s  
la  c a m p a g n e  g e n e v o is e  e n  18 7 3 , a u  m o m e n t  d e  l ’a p p l i 
c a t io n  d e s  lo is  s u r  l ’o r g a n is a t io n  d u  c u l te  c a th o l iq u e .  
F o n d a  l ’U n io n  d e s  c a m p a g n e s ,  g r o u p a n t  le s  c a t h o l i 
q u e s  r o m a in s .  —  7 . A u g u s t e , fils  d u  n °  6 , * 18 8 7 , 
j u g e ,  a u t e u r  d u  t e x t e  d e  V A r m o r ia l  d e s  c o m m u n e s  
g e n e v o is e s .  —  V o ir  F o r a s  : A r m .  S a v o ie  IV ,  1 0 1 . —  
G a u d y - L e f o r t  : P r o m e n a d e s  h i s to r iq u e s .  —  J e a n t e t  : 
H i s t ,  d e  la  p e r s é c u t io n .  —  A n t.h o n io z  : G é n é r a u x  s a 
v o y a r d s .  —  M e rc ie r  : G e n è v e  e t le s  c o m m u n e s  r é u n ie s .  
—  P ic o t  e t  T h o m a s  : C e n te n a ir e  d e  la  S o c .  m é d ic a le .  —  
C o u r r i e r  d e  G e n è v e  1 8 7 3 . —  A . d e  M o n tfa lc o n  : N o 
tic e  s u r  la  f a m i l l e  d e  M o n t f a l c o n  (m n s .) .  —  A rc h iv e s  
d e  f a m il le .  —  A rc h ,  d e  G e n è v e . [A. de M .]

M O N T F A L L U N  (G. G r is o n s ) .  N o m  d ’u n e  a n c ie n n e  
r é g io n  f r o n t iè r e ,  c o n n u e  a u  m o y e n  â g e , s é p a r a n t  les 
c e rc le s  d e s  ju r i d i c t i o n s  d e  la  B a s s e - E n g a d in e .  O n  c o n 
n a î t  O b -M o n tfa l lu n  e t  U n te r - M o n t f a l lu n .  A u  p r e m ie r  
se r a t t a c h a i e n t  le s  c o m m u n e s  d e  Z e rn e z , S u s , L a v in ,  
G u a r d a ,  A rd e z  e t  F e t a n ,  a v e c  le  g ib e t  d e  P u n ia s c a  
p rè s  d e  Z e rn e z . D u  s e c o n d  d é p e n d a ie n t  le s  c o m m u n e s  
d e  S c h u ls ,  S e n t ,  R e m ü s  a v e c  S a m n a u n ,  e t  S c h le in s  
a v e c  le  g ib e t  d e  C h i in e t ta s  p rè s  d e  S e n t .  U n  e n d r o i t  
n o m m é  M o n tfa l lu n  n ’e s t  c o n n u  n u l le  p a r t  a u x  G ris o n s , 
m a is  o n  t r o u v e  u n  « M o t ta  N a l lu s  ». I l  se p e u t  q u e  p a r  
m a u v a is e  i n t e r p r é t a t i o n  e t  m a u v a is e  l e c tu r e ,  le s  fo n c 
t io n n a i r e s  a u t r i c h ie n s  e n  a ie n t  f a i t  M o n tfa l lu n .  L a  d iv i 
s io n  a c t u e l l e m e n t  e n  u s a g e  c o m p re n d  O b ta s n a  e t  U n te r -  
t a s n a ,  e t  R e m ü s  ; à  l ’o p p o s é  d ’a u t r e f o is ,  F e t a n  se  r a t 
t a c h e  a c tu e l le m e n t  à  U n te r t a s n a .  [B .  M.]

M O N T F A U C O N  (a ll.  F A L K E N B E R G )  (G .  B e rn e ,
D . F r a n c h e s - M o n ta g n e s .  V . D G S ) .  C o m . e t  p a ro is s e .  
E n  1139 , M o n s  F a l c o n i s  ; 1 4 0 0 , M o n t f a l c o n .  C e t te  p a 
ro is s e  d é p e n d a i t  d ’a b o r d  d e  l a  p r é v ô té  d e  S a in t - U r s a n n e  
d o n t  e lle  se  s é p a r a  v e r s  l a  f in  d u  X I V e s . M o n tfa u -  
c o n  a  é té  la  p a ro is s e  m è re  d e  t o u t e s  le s  p a ro is s e s  d e s  
F r a n c h e s - M o n ta g n e s .  P e n d a n t  l a  g u e r r e  d e  T r e n t e  a n s ,  
le  v il la g e  f u t  c o m p lè te m e n t  ru in é  p a r  le s  F r a n ç a is  
q u i  o c c u p a ie n t  S a in t - U r s a n n e .  D ’a p r è s  le  L ib e r  m a r -  
c a r u m  d e  1 4 4 4 , le  c u ré  d e  M o n tfa u c o n  p a y a i t  à  l ’é- 
v ê q u e  d e  B â le  6 m a r c s  e t  le  c h a p e la in  d e  l ’a u te l  S a in t -  
N ic o la s ,  1 m a r c  ; il d é p e n d a i t  d u  c h a p i t r e  de  S a lig n o n . 
L ’é g lise , p la c é e  so u s  le  p a t r o n a g e  d e  s a in t  J e a n - B a p -  
t i s t e  f u t  c o n s t r u i t e  en  1 8 2 7 -1 8 3 1 . P o p u l a t i o n  : 1 7 6 4 , 655  
h a b .  ; 19 2 0 , 5 7 6 . R e g is tr e s  d e  p a ro is s e  d è s  1 6 5 3 .—  D e 
la  p a ro is s e  d e  M o n tfa u c o n ,  d é p e n d  L e s  E n f e r s ,  p e t i t  
v i l la g e .  E n  1 3 3 0 , L e s  E n v e r s .  —  V o ir  T r o u i l l a t .  —  
V a u t r e y  : N o t i c e s  V I .  [G. A.]

M O N T F A U C O N , de .  F a m il le  d e  F r a n c h e  C o m té  
d è s  le  X e s ., q u i  a c q u i t  a u  X I I e le  c o m té  d e  M o n tb é -
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l ia r d .  —  1. A m é d é e , t  a p .  H 8 8 ,  s e ig n e u r  d e  M o n tfa u -  
c o n , c o m te  d e  M o n tb é l ia r d ,  r e ç u t  O rb e  a u  P a y s  d e  
V a u d  d e  F r é d é r ic  B a r b e r o u s s e .  —  2 . A m é d é e , p e t i t - d i s  
d u  n °  1, 1 2 2 5 -1 2 8 0 , s e ig n e u r  d e  M o n tfa u c o n ,  a c q u i t  le s  
s e ig n e u r ie s  d ’É c h a i le n s  e t  d e  M o n ta g n y - le -C o rb e  a u  
P a y s  d e  V a u d .  —  3 . G é r a r d , 1 3 0 9 -1 3 5 2 , p e t i t - ü l s  d u  
n °  2 , a j o u t a  e n  1342  a u x  d o m a in e s  v a u d o is  u n e  p a r t i e  
d e  la  s e ig n e u r ie  d e  B o t te n s ,  d o n n a  d e s  f r a n c h is e s  à  
O rb e  e t  É c h a l le n s  e n  1 3 5 1 , f u t  m ê lé  a u x  g r a n d e s  a f fa ire s  
p o l i t iq u e s ,  f u t  s é n é c h a l  d e  T o u lo u s e  e t  c a p i ta in e  d e  
G u y e n n e  p o u r  le  ro i  P h i l ip p e  V I .  —  4 . H e n r i , p e t i t  
n e v e u  d u  n "  4 ,  s e ig n e u r  d ’O rb e , d ’É c h a i le n s  e t  M o n ta -  
g n y - le -C o rb e , f i t  c a m p a g n e  e n  F la n d r e ,  e n  V a la is  e t  
f u t  t u é  e n  139 6  à  l a  b a ta i l l e  d e  N ic o p o lis .  S a  fille  
J e a n n e  a p p o r t a  se s  b ie n s  à  s o n  m a r i  L o u is  d e  C h a lo n , 
p r in c e  d ’O ra n g e .  —  5 . J e a n n e , f  1 3 3 6 , tille  d e  J e a n ,  
é p o u s a  e n  1325 L o u is  d e  N e u c h â te l  e t  lu i  a p p o r t a  en  
d o t  d e  n o m b re u s e s  s e ig n e u r ie s  e n  F r a n c h e - C o m té .  —  
G in g in s  : R e c h e r c h e s  s u r  le s  a c q u i s i t i o n s  d e s  s i r e s  d e  
M o n t f a u c o n  a u  p a y s  d e  V a u d .  —  d e  M o n te t  : D ic t io n 
n a ir e .  [M . R .]

M O N T F A U C O N , de .  F a m il le  d u  B u g e y ,  q u i  a  
d o n n é  —  J e a n ,  c h a n o in e  d e  L a u s a n n e ,  p r i e u r  d e  S a in t -  
M ich e l d e  C lu se s , f  a p rè s  1 5 1 3 . O n  d o n n a i t  e n c o re ,  
c o m m e  a p p a r t e n a n t  à  c e t te  fa m il le  —  F r a n ç o i s ,  é v ê 
q u e  d e  L a u s a n n e  1 3 4 7 -1 3 5 4 , m a is  c e lu i-c i a p p a r t e n a i t  
en  r é a l i t é  à  la  f a m il le  P r é v o s t  d e  V ir ie u .  —  R H V
1926.  [M. R.]

M O N T F E R R A N D ,  de .  F a m il le  n o b le  d e  B o u rg o 
g n e . —  1. H u m b e r t ,  c h e v a l ie r ,  f  v e r s  12 8 2 , d e v in t  en

Benoît de Montferrand.  D ’ap. une fresque au château de Lausanne.

1269 s e ig n e u r  d e  L a  S a r r a  (V a u d )  p a r  m a r ia g e .  —  
2 . A y m o n , f  13 4 2 , s e ig n e u r  d e  L a  S a r r a ,  b a i l l i  d e  V a u d  
1 3 3 1 -1 3 3 5 . —  3 . F r a n ç o i s , fils d u  n "  2 , f  1 3 6 2 , s e i

g n e u r  d e  L a  S a r r a  e t  d e  M o n tre u x ,  c o s e ig n e u r  d e  V e 
v e y ,  b a i l l i  d e  V a u d  1 3 4 5 -1 3 5 0 , e t  1 3 5 9 -1 3 6 0 , b a i l l i  d u  
C h a b la is  1 3 5 3 -1 3 6 0 . 11 f u t  l ’u n  d e s  p r in c ip a u x  l i e u t e 
n a n t s  d u  c o m te  A m é d é e  V  d e  S a v o ie ,  e t  f u t  f a i t  p r i s o n 
n ie r  a v e c  lu i  d a n s  le  M ila n a is  ; s o n  to m b e a u  se  v o i t  a u  
c h â t e a u  d e  l a  S a r r a .  —  C h a r r iè r e  : L e s  D y n a s t e s  de- 
L a  S a r r a .  —  d e  M o n te t  : D i c t io n n a i r e .  [M. R .]

M O N T F E R R A N D ,  B e n o î t  d e ,  f  8 m a i  1491 , 
d ’u n e  fa m il le  d u  B u g e y ,  n o m m é  é v ê q u e  d e  C o u ta n c e s  
en  1 4 7 0 , t r a n s f é r é  à  L a u s a n n e  le  15 ju i l l e t  1476 . I l  f u t  
c o n t in u e l le m e n t  e n  l u t t e  a v e c  le s  b o u rg e o is  d e  L a u 
s a n n e  e t  s ’o p p o s a  e n  1481 à  l ’u n io n  d es  d e u x  v i l le s .  
L e t t r é ,  il f i t  im p r im e r  le  p r e m ie r  m is s e l  d u  d io c è se  en  
1 4 7 2 , e t  o r n a  le  c h â t e a u  d e  p e in tu r e s  o ù  l ’o n  v o i t  son  
p o r t r a i t .  N o m m é  en  14 8 9  c o n s e il le r  d u  ro i  d e  F ra n c e ..  
P r i e u r  d e  L u t r y  14 8 7 . —  S c h m i t t  e t  G re m a u d  : H i s t ,  
d u  d io c è s e  d e  L a u s a n n e .  —  R e y m o n d  : D i g n i t a i r e s .  —  
D H V .  [M. R.]

M O N T F O R T  ( C O M T E S  D E ) .  P u is s a n te  fa m ille  
d e  la  n o b le s s e  d u  V o ra r lb e rg ,  q u i  s ’e s t  d iv is é e  e n  p lu 

s ie u r s  l ig n e s  e t  d o n t  c e r ta in s  m e m 
b re s  o n t  jo u é  u n  rô le  i m p o r t a n t  d a n s  
la  S u is se  o r ie n ta le .  A r m o i r i e s  : d ’a r 
g e n t  a u  g o n fa n o n  d e  g u e u le s .  —  1. 
H u g o ,  p r e m ie r  c o m te  d e  M o n tf o r t ,  
t  12 2 8 , fils  d u  c o m te  p a l a t i n  d e  
T u b in g u e  e t  d ’E l i s a b e th ,  h é r i t i è r e  
d u  c o m te  d e  B re g e n z .  L e  fils a în é  
d e  H u g o ,  W i l h e l m ,  e s t  l ’a n c ê t r e  
c o m m u n  d e s  c o m te s  d e  W e r d e n b e r g  ; 
d u  s e c o n d  fils d e  H u g o ,  —  H u g o  

I I ,  d e s c e n d e n t  to u s  le s  c o m te s  d e  M o n t f o r t .  U n  a b b é  
R u p e r t  d e  P f ä f e r s  (1 1 9 4 -1 2 0 2 ), q u i  l e u r  e s t  c o n te m 
p o r a in ,  e s t  a t t r i b u é  à  t o r t  à  la  m a is o n  d e  M o n tf o r t  
(d e  m ê m e ,  le s  é v ê q u e s  d e  C o ire  T h i e tm a r ,  1 0 4 0 -1 0 7 0 , 
e t  H e in r ic h  1, 1 0 7 0 -1 0 7 8 , n e  s o n t  en  r e la t io n  n i  a v e c  
le s  c o m te s ,  n i  a v e c  le s  m in i s té r ia u x  d e  M o n tfo r t ) .  —
2. H e i n r i c h ,  fils d u  n °  1, f u t  n o m m é  é v ê q u e  d e  C o ire  
en  1 2 5 0  o u  1251 ( H e in r ic h  I I I ) ,  c o n s a c ré  en  126 5  ou  
12 6 8 , f  14  n o v .  1 2 7 2 . I l  d é f e n d i t  a v e c  s u c c è s  p a r  des. 
m o y e n s  d ip lo m a t iq u e s  e t  p a r  l a  fo rc e  d e s  a r m e s ,  
le s  t e r r e s  é p is c o p a le s  c o n tr e  le s  b a i l l is  d e  M a ts c h  e t 
c o n t r e  la  n o b le s s e  de  la  R h é t ic ,  p r o té g e a  s o n  t e r r i t o i r e  
p a r  d e s  o u v ra g e s  fo r t i f ié s  e t  l ’a c h a t  d e  c h â t e a u x ,  d é 
v e lo p p a  l ’é c o n o m ie  g é n é r a le  e t  la  v ie  e c c lé s ia s t iq u e  d u  
c h a p i t r e  e t  t e r m i n a  la  c o n s t r u c t io n  d e  la  c a t h é d r a le .  —
3. F r i e d r i c h , fils d e  H u g o  I I ,  f u t  é lu  en  1282 é v ê q u e  
d e  C o ire  ( F r ie d r ic h  I ) , c o n s a c ré  e n  1287 , t  3 ju in  1290 . 
I l  s e c o n d a  é n e r g iq u e m e n t  s o n  f r è r e  W ilh e lm  (n °  4) d a n s  
sa  l u t t e  c o n t r e  le  ro i  R o d o lp h e  d e  H a b s b o u r g ,  e n t r a  en  
h o s t i l i té s  a v e c  le s  c o m te s  d e  W e r d e n b e r g ,  p a r t i 
s a n s  d u  ro i ,  f u t  f a i t  p r i s o n n ie r  e n  128 8  d a n s  u n  c o m b a t  
p rè s  d e  B a lz  e rs ,  d é te n u  u n  a n  e t  d e m i a u  c h â t e a u  d e  
W e r d e n b e r g  e t  t u é  d a n s  u n e  t e n t a t i v e  d e  f u i t e .  —  4 .  
W i l h e l m ,  f r è r e  d u  n °  3 , s o u s -d ia c re  e t  m o in e  à  S a in t -  
G a ll 1271 , f u t  é lu  e n  1 2 8 1 , e n  r e m p la c e m e n t  d e  R u m o  
v o n  R a m s te in ,  d é m is s io n n a i r e ,  a b b é  d u  c o u v e n t  a lo rs  
c o m p lè te m e n t  r u in é ;  il e n t r a  a u s s i t ô t  e n  c o n f l i t  a v e c  le  
ro i R o d o lp h e  d e  H a b s b o u r g ,  q u i  a v a i t  le  d e s s e in  d e  
m e t t r e  S a in t - G a l l  so u s  s o n  e n t iè r e  d é p e n d a n c e .  A u  
c o u rs  d ’u n e  g u e r re  de  p lu s ie u r s  a n n é e s ,  la  v il le  de  
S c h w a rz e n b a c h ,  t r è s  f o r t i f ié e  p a r  le  ro i ,  e t  ce lle  d e  W y l ,  
a p p a r t e n a n t  à  l ’a b b é ,  e u r e n t  b e a u c o u p  à  s o u f f r i r .  D é 
p o s é  p a r  u n  t r i b u n a l  e c c lé s ia s t iq u e  in s t i t u é  p a r  le  l é g a t  
d u  p a p e ,  W ilh e lm  f u t  r e m p la c é  p a r  le  c o n t r e - a b b é  
K o n r a d  v o n  G u n d e lf in g e n ,  d e  K e m p te n  (1 2 8 8 -1 2 9 1 ). 
W ilh e lm , a p r è s  s ’ê t r e  d é fe n d u  a v e c  h é ro ïs m e ,  m a is  
in u t i l e m e n t ,  s ’e n f u i t  d u  p a y s .  I l  r e p r i t  s a  d ig n i té  à  la  
m o r t  d u  ro i ,  c o n t in u a  s a  r é s is ta n c e  a rm é e  c o n t r e  le  d u c  
A lb e r t ,  fils  d e  R o d o lp h e ,  se  r a l l i a  a u  ro i  A d o lp h e  d e  
N a s s a u ,  m a is  a p rè s  la  b a ta i l l e  d e  G ö llh e im  e n  1 2 9 8 , il 
e n g a g e a  a v e c  le  ro i  A lb e r t  d e s  n é g o c ia t io n s  d ’a c c o m 
m o d e m e n t  q u i a b o u t i r e n t  à  la  v e il le  d e  l a  m o r t  d e  ce 
p r é la t .  —  A D B .  —  M e y e r  v .  K n o n a u  d a n s  J S G  V I I .  
—  5 . R u d o l f , n e v e u  d u  n °  4 , c h a n o in e  e t  p r é v ô t  d u  
c h a p i t r e  d e  C o ire , 1301, v ic a i r e  g é n é r a l  e t  g o u v e r n e u r  
d e  l ’é v ê c h é  1 3 1 0 , é lu  é v ê q u e  d e  C o ire  1321 ( R u d o lf  I I ) ,  
c o n s a c ré  1322 , m a is  a p rè s  6 m o is  n o m m é  é v ê q u e  d e  
C o n s ta n c e  p a r  le  p a p e  so u s  le  n o m  d e  R u d o l f  I I I ,  to u t, 
en  c o n s e r v a n t  l ’a d m in i s t r a t i o n  d e  l ’é v ê c h é  d e  C o ire
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(1 o c t .  13 2 2 ), d o n t  il f u t  d é c h a rg é  e n  13 2 4 . D a n s  la  
l u t t e  e n t r e  le  ro i  L o u is  d e  B a v iè r e  e t  F r é d é r ic - l e - B e a u  
d ’A u tr ic h e ,  il f u t  le  p lu s  p u i s s a n t  a p p u i  d u  p a r t i  a u t r i 
c h ie n  d a n s  la  ré g io n ,  ce  q u i  lu i  v a l u t  l a  g r a n d e  f a v e u r  
d u  p a p e .  M ais  a p r è s  l a  m o r t  d e  F r é d é r ic  (1 3 3 0 ) , R u d o l f  
se  r a n g e a  p e u  à  p e u  d u  c ô té  d e  L o u is  ; il e n c o u r u t  l ’e x 
c o m m u n ic a t io n  e t  p e r d i t  e n  133 3  l ’a d m in i s t r a t i o n  d e  l ’a b 
b a y e  d e  S a in t - G a ll, q u i  lu i  a v a i t  é té  c o n f ié e  p a r  le  p a p e  
e n  1 3 3 0 . f  2 7 -2 8  m a rs  1334 , en  e x il.  —  6 . U l r i c h , f r è r e  d u  
n °  5 , o b t i n t  e n  1338 d e  l ’e m p e r e u r  L o u is  d e  B a v iè r e  le  
b a i l l ia g e  im p é r ia l  d u  R h e i n ta l ,  q u ’il c o n s e rv a  j u s q u ’en  
1346 , t  1 3 5 0 . —  M V G  36 , p . 2 2 7 . —  7 . H u g o , c o u s in  d u  
n °  6 , f u t  é lu  e n  m a r s  1298  é v ê q u e  d e  C o ire  p a r  le s  d e u x  
t i e r s  d e s  h a b i t a n t s ,  e n  u n  v o te  à  d e u x  d e g ré s ,  m a is  il 
m o u r u t  le  3 a o û t  s u i v a n t  à  R o m e . —  8 . H e n r i , d e  T e t t -  
n a n g ,  n e v e u  d u  n °  7 , a c q u i t  d e s  c o m te s  d e  W e r d e n b e rg  
a u  c o m m e n c e m e n t  d u  X V e s. (1 4 0 2  ?) le  c h â t e a u  e t  la  s e i
g n e u r ie  d e  W e r d e n b e r g  p o u r  le  p r ix  é le v é  d e  10 4 0 0  flo 
r in s ,  f  1 4 0 8 . C e t te  r é s id e n c e  a p p a r t i n t ,  a v e c  d e s  v i c i s s i tu 
d e s , à  s e s  d e s c e n d a n t s  j u s q u ’e n  1 4 8 3 . —  9 . W i l h e l m , fils 
d u  n °  8 , f i t  a r b i t r e r  p a r  d e s  m é d ia te u r s  d e  Z u r ic h  e t  d e  
S c h w y z  ses c o n f l i ts  a v e c  ses  s u je t s  d e  W e r d e n b e r g ,  f u t ,  
p a r  s o n  é p o u s e  K u n ig u n d e  v .  W e r d e n b e r g ,  c o u s in e  d u  
d e r n ie r  c o m te  d e  T o g g e n b o u rg  ( t  1436 ), h é r i t i e r  d e  
c e lu i-c i ,  e t  r e ç u t  le  11 n o v .  1 4 3 7 , a v e c  le s  c o m te s  d e  
S a x -M e so c c o  la  c o -p ro p r ié té  d e s  ju r i d i c t i o n s  d e  K lo s 
t e r s ,  D a v o s ,  B e l fo r t ,  S c h a n f ig g  e t  d u  b a i l l ia g e  d e  
C h u r w a ld e n  e t  S t r a s s b e r g  ; p e u  a p r è s ,  i l  r a c h e t a  la  
p a r t  d e s  S a x .  + 14 3 9 . —  10. W i l h e l m , d e  B re g e n z . 
S o n  b e a u - p è r e ,  le  c o m te  D o n a t  d e  T o g g e n b o u rg ,  c h e r 
c h a  à  lu i  c o n s e rv e r ,  a in s i  q u ’à  s o n  é p o u s e  K u n ig u n d e ,  
l ’h é r i t a g e  d e s  t e r r i t o i r e s  v ie u x - to g g e n b o u rg e o is .  M ais  
a p rè s  la  m o r t  d e  D o n a t  (1 4 0 0 ), le  n e v e u  d e  c e lu i-c i, le  
c o m te  F r é d é r ic  V I I ,  c o n t r e c a r r a  ces  d e ss e in s  ; a p rè s  
d e u x  a n s  d e  l u t t e ,  le s  a d v e r s a i r e s  f i r e n t  u n  a c c o rd  s u i 
v a n t  le q u e l  le  c o m te  W ilh e lm  r e c e v a i t  le  c o m té  d e  Ix i- 
b o u r g  c o m m e  g a g e  a u t r i c h ie n ,  le  b a i l l ia g e  d e  T a n n e g g  
e t  l ’a v o u e r ie  d u  c o u v e n t  d e  F is c h in g e n  c o m m e  f ie f  de  
l ’é v ê q u e  d e  C o n s ta n c e .  M ais  e n  1409 d é jà ,  W ilh e lm  
é t a i t  o b lig é  d e  f a ir e  r a c h e t e r  le f ie f  é p is c o p a l  e t  a p rè s  
s a  m o r t  e n  1 4 2 2 , s a  v e u v e  c é d a  K ib o u r g  à  Z u r ic h  en  
14 2 4 . —  B u t le r  d a n s  M V G  X X I I ,  p .  33 , 5 0 -6 4 , 70 , 9 3 .
—  1 1 . H u g o , f r è r e  d u  n °  10 , c h e v a l ie r  d e  S a in t - J e a n ,  
c o m m a n d e u r  d e  B u b ik o n ,  W ä d e n s w il ,  T o b e l ,  L e u g -  
g e r n - K l in g n a u ,  g r a n d - m a î t r e  d e s  p a y s  a l le m a n d s ,  
t  1449  (? ) .  —  12. W i l h e l m , d e  W e r d e n b e r g ,  p e t i t - f i l s  
d u  n °  9 , a c q u i t  e n  14 7 0  le  c h â t e a u  e t  la  s e ig n e u r ie  de  
W a r t a u ,  r e v e n d i t  d e  c o m p te  a v e c  s o n  o n c le  le  
c o m te  H u g o ,  le s  s e ig n e u r ie s  r h é t i e n n e s  a u  d u c  S ig is m o n d  
d ’A u tr ic h e ,  t  1 4 8 3 . W e r d e n b e rg  e t  W a r t a u  p a s s è r e n t  
e n s u i te  a u  c o m te  J o h a n n - P e t e r  d e  S a x -M e so c c o , ce q u i 
f u t  la  fin  d e s  d r o i t s  s e ig n e u r i a u x  d e s  c o m te s  d e  M o n tfo r t  
e n  t e r r i t o i r e  s u is s e .  —  M G S  I ,  p .  145  e t  4 0 9 . —  M V G  
X X I I .  —  U S tG .  —  H e lb o k  : R e g e s te n  v .  V o r a r lb e r g  u .  
L ie c h te n s t e in .  —  K o n s t a n t e r  R e g e s te n .  —  V i e r te l ja h r s 
s c h r i f t  f ü r  G esc h . u .  L a n d e s k u n d e  V o r a r lb e r g s  I X ,  p .  12.
—  J.-G r. M a y e r  : G e s c h . d e s  B i s t u m s  C h u r  I .  —  A u g . 
N a e f  : C h r o n ik ,  p .  1 0 0 0 -1 0 0 7 . —  P .-C . P l a n t a  : D ie  
c u r r ä t i s c h e n  H e r r s c h a f te n  i n  d e r  F e u d a l z e i t .  [B t.]

M O N T F O R T  ( É C U Y E R S  D E ) .  Ils  a p p a r a i s s e n t  
d e  120 9  à  1373 c o m m e  m in i s t é r ia u x  d e s  c o m te s  d e  M o n t
f o r t  ; ils  s o n t  a u s s i  e n  r e la t io n s  é t r o i t e s  a v e c  le  c h a p i t r e  

d e  C o ire , d o n t  p lu s ie u r s  m e m b re s  de  
la  fa m ille  o n t  f a i t  p a r t i e .  U n e  b r a n 
c h e  d e s  é c u y e r s  d e  M o n tf o r t  h a b i t a i t  
u n  c h â t e a u - f o r t  à  W a l e n s t a d t .  A r 
m o i r i e s : d ’a r g e n t  à  u n  ro c  d ’é c h iq u ie r  
d e  s a b le .  —  U l r i c h ,  1 3 1 6 -1 3 4 8 , c h e 
v a l ie r ,  c u r a t e u r  d e  l ’i n t e n d a n t  d e  W in -  
d e g g  13 2 2 , a c q u i t  c o m m e  g a g e  d e  l ’é 
v ê q u e  e n  1327 le  c h â t e a u  d e  F lu m s  
q u i  f u t  r a c h e t é  p a r  le  c h a p i t r e .

L es  m a r é c h a u x  d e  M o n t f o r t  f o r m a ie n t  
u n e  a u t r e  fa m ille  de  m in i s té r ia u x .  A r m o i r i e s  : t r o i s  f a u c i l 
le s .  I ls  f ig u r e n t  d a n s  le s  d o c u m e n ts  d e  12 3 4  à  134 2  e t  o n t  
f o u r n i  p lu s ie u r s  c h a n o in e s  d u  c h a p i t r e  d e  C o ire , n o t a m 
m e n t  A l b e r o , f  13 1 1 , d o y e n ,  é c o lâ tr e  e t  c u s to d e .  L e u r  
d é s ig n a t io n  p r o v ie n t  d e  ce q u e  q u a t r e  m e m b re s  d e  la  
fa m ille  a u  m o in s  e u r e n t  le  m a r é c h a l a t  d e  C o ire . —  V o ir :  
W . v .  J u v a l t  : N e c r o l o g iu m  C u r ie u s e ,  p .  1 7 2 . —  M o o r :

C o d . d i p i .  —  A S  G  X .  —  H e lb o k  : R e g e s te n  v o n  V o r a r l 
b e r g  u n d  L ie c h te n s t e in .  —  L e  m ê m e  : D ie  D ie n s tm a n n e n  
v o n  M o n t f o r t  d a n s  V i e r t e l j a h r s s c h r i f t  f ü r  G e sc h . u .  
L a n d e s k u n d e  V o r a r lb e r g s  V i l i ,  p. 33 e t  7 1 . —  J o l le r  : 
H o h e n e m s e r  U r k u n d e n ,  d a n s  P r o g r a m m  d e s  le. k .  G y m 
n a s i u m s  F e l d k i r c h  I8 6 0 . —  R o lle r  d a n s  A G O ,  N . S . 14 , 
e t  d a n s  M G S  1. —  A . M ü lle r  : G esc h . v .  F l u m s  I ,  p .  4 7 .
—  S t .  G a tte r  N b l .  19 1 1 , p .  4 8 , n °  142 , 143  (a v e c  i n d ic a 
t io n s  h i s to r iq u e s  e r ro n é e s  d ’a p r è s  N a e f  : C h r o n ik ,  p . 
9 5 7 ) .  —  B ü c h e l  d a n s  J a h r b .  d e s  H i s t .  V e r .  f ü r  L i e c h 
te n s t e in  I I ,  p .  1 3 2 . —  W a p p e n r o l l e  d e  Z u r ic h ,  n o u v .  
é d .,  p .  5 2 . [B t.]

M Q N T H E O L O ,  de .  F a m il le  v a la i s a n n e .  V o ir  MON
TRE Y, DE.

M O N T H E R A N D ,  d e .  F a m il le  o r ig in a i r e  d e  M e a u x  
( F r a n c e ) ,  f ix é e  à  L a u s a n n e  a u  X V e s. —  1. H e n r i ,  m a r 
c h a n d  e t  s y n d ic  d e  L a u s a n n e  e n  1 4 6 1 . —  2 . J e a n ,  
t  1 4 7 6 , f r è r e  d u  n °  1, c h a n o in e  e t  s a c r i s t a in  d u  c h a p i t r e .
—  3. A b r a h a m , b a n n e r e t  d e  L a u s a n n e  1 6 2 7 . [M. R .]

M O N T H E R O D  (C . V a u d ,  0 .  A u b o n n e .  V . D G S ) .
C o m . e t  V g e . E n  1 3 4 4 , M o n te r o t .  O n  y  a  t r o u v é  d e s  
o b je t s  r o m a in s .  A u  m o y e n  â g e , M o n th e r o d  é t a i t  u n e  
d é p e n d a n c e  d e  l a  b a r o n n ie  d ’A u b o n n e .  I l  y  a v a i t  u n e  
é g lise  p a ro is s ia le  S a in t - A p r e ,  r e m p la c é e  p a r  le  te m p le  
a c tu e l ,  f il ia l d ’A u b o n n e .  —  D F I V .  [M. R .|

M O N  T H E  R O N  (C . V a u d ,  D . e t  C o m . L a u s a n n e .  
V . D G S ) .  H a m e a u  o ù  e x i s t a  j a d i s  l ’a b b a y e  c i s t e r 
c ie n n e  d e  T h e la  ou  M o n th e r o n .  C e t te  a b b a y e  f u t  p r im i 
t iv e m e n t  fo n d é e  p rè s  d e  S a in te - C a th e r in e ,  so u s  le  n o m  
d e  G râ c e - D ie u ,  le  25  m a r s  1 1 3 5 . E l le  f u t  t r a n s p o r t é e  
a v a n t  1147 d a n s  le  v a l lo n  d u  T a le n t  o ù  e lle  d e m e u r a .  
L e s  m o in e s  d e  M o n th e r o n  r e ç u r e n t  d e  l ’é v ê q u e  de  
L a u s a n n e  le  c o te a u  a r id e  d u  D é z a le y  q u ’ils  c o u v r i r e n t  
d e  v ig n e s  ; ils  p o s s é d è r e n t  e t  d é f r ic h è r e n t  d ’a ss e z  
n o m b r e u x  d o m a in e s  d is s é m in é s  d u  L é m a n  à  Y v e r 
d o n , p o s s é d è r e n t  la  s e ig n e u r ie  d e  B o u lo n s , c r é è r e n t  
le  v il la g e  d e  F r o id e v i l le .  C e p e n d a n t  l ’a b b a y e  d e m e u ra  
p a u v r e .  E l le  a c q u i t  p o u r t a n t  q u e lq u e  lu s t r e  a u  X V e s ., 
g râ c e  a u x  g é n é r o s i t é s  d ’u n  d e  ses  v o is in s ,  le  c h e v a l ie r  
H e n r i  d e  C o lo m b ie r ,  ce  q u i  e x p l iq u e  s o n  a t t r i b u t i o n ,  
à  t i t r e  d e  c o m m e n d e ,  à  E m e r y  d e  M éd ic is , n e v e u  
d e  L é o n  X , e t  le  c a r d in a l  J e a n  S a lv ia t i ,  q u i  e n  p e r c e v a i t  
le s  r e v e n u s  e n  1 5 3 6 . A  ce m o m e n t ,  B e r n e  c é d a  l ’a b b a y e  
e t  ses  b ie n s  à  l a  v il le  d e  L a u s a n n e  q u i le s  a  c o n s e rv é s  
j u s q u ’ic i. L ’é g lise  d e s  m o in e s  f u t  d é m o lie  a u  X V I I I e s.
—  o n  e n  a  r e t r o u v é  le s  r e s te s  s o u s  l a  r o u t e  —  e t  u n  n o u 
v e a u  te m p le  c o n s t r u i t  e n  1721 s u r  u n  a u t r e  e m p la c e 
m e n t .  I l  n e  r e s te  d e  l ’a b b a y e  q u e  l a  m a is o n  p r in c ip a le  
r e m a n ié e  p a r  le s  B e rn o is  e t  t r a n s f o r m é e  a u j o u r d ’h u i  
e n  a u b e r g e .  —  G in g in s  : C a r tu la i r e  d e  M o n th e r o n .  —  
R e y m o n d  : L ’A b b a y e  d e  M o n th e r o n .  [M. R.]

M O N T H E Y  (C . V a la is , D . M o n th e y .  V . D G S ) .  C o m . 
e t  p e t i t e  v il le ,  c h e f - l ie u  d u  d i s t r i c t  d e  ce  n o m .  E n  1215, 

M o n te z  ; 12 3 3 , M o n te y z  ; 1 2 6 7 , M o n -  
te lz .  A r m o i r i e s  : d ’o r  a u  c h ê n e  a u  
n a t u r e l  m o u v a n t  d e  tro is  c o u p e a u x d o  
s in o p ie .  O n  a  t r o u v é  d a n s  le s  e n v i
ro n s  d e s  m o n n a ie s  ro m a in e s ,  d e s  
p o te r ie s ,  d e s  to m b e a u x  b ü r g e n d e s .  
L e  c h â t e a u  d i t  d e  l a  M o tte ,  a u j o u r 
d ’h u i  c o m p lè te m e n t  d i s p a r u ,  s u r  la  
c o llin e  d u  C h â te a u - V ie u x ,  a p p a r t e 
n n i t a u x  c o m te s  d e  S a v o ie .  I l  f u t  p r o 
b a b le m e n t  c o n s t r u i t  à  l ’é p o q u e  d e s  

in v a s io n s  d e s  S a r r a s in s  e t  d e s  H o n g ro is .  L a  s e ig n e u r ie  
de  M o n th e y  f u t  l ’a p a n a g e  d o ta l  d e  q u e lq u e s  d a m e s  d e  la  
m a is o n  d e  S a v o ie  : M a r g u e r i te  d e  K ib o u r g ,  123 9  ; 
M ar ie  d e  B r a b a n t ,  1329  ; B la n c h e  V is c o n t i ,  d a m e  de  
M ila n , 1357  ; L o u is e  d e  L u x e m b o u r g ,  1 4 9 7 . S o u s  le 
ré g im e  s a v o y a r d ,  a lo r s  q u e  M o n th e y  é t a i t  le  c h e f - l ie u  
d u  m a n d e m e n t  e t  d e  l a  c h â te l le n ie  d e  ce n o m , il y  a v a i t  
p o u r  l ’a d m in i s t r e r  u n  v id o m n e ,  u n  m a jo r  e t  u n  c h â t e 
la in .  L e  v id o m n a t  f u t  p o s s é d é  p a r  le s  fa m ille s  d e  C o llo m - 
b e y ,  F a b r i ,  V u ip p e n s ,  e tc .  ; la  m a jo r ie  a p p a r t e n a i t  à  la  
b r a n c h e  d i te  M a jo r is  d e  la  fa m il le  M o n th e y ,  p u is  a u x  
V e te r is .  P a r m i  le s  c h â t e la in s  n o u s  v o y o n s  le s  d e  la  T o u r ,  
M ar, L a n g in ,  C h a s to n a y ,  e tc .  M o n th e y  f u t  é r ig é  en  
v ille  f r a n c h e  e t  b o u rg e o is ie  p a r  le  c o m te  V e r t ,  A m é -  
d é e  V I ,  le  11 m a i  1 3 5 2 . S es f r a n c h is e s  f u r e n t  c o n f irm é e s  
en  148 4  p a r  le  d u c  C h a r le s .  L e  c h â t e a u  a c t u e l  a  é té  p rè s -
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q u e  e n t iè r e m e n t  r e b â t i  s u r  les  r u in e s  d e  c e lu i  q u e  c o n s 
t r u i s i t  L o u is  d e  M o n th e o lo  a u  d é b u t  d u  X V e s. D é jà  à 
c e t t e  é p o q u e ,  le  c h â t e a u  d e  la  M o tte  é t a i t  e n  ru in e s .  L a  
c o n q u ê te  d u  B a s -V a la is  j u s q u ’à  S a in t - M a u r ic e  e n  1476

p a r  le s  H a u t - V a la i s a n s  a m e n a  p o u r  M o n th e y  d e s  d iffi
c ili té s  q u e  n e  p u t  c o m p lè te m e n t  a p l a n i r  le  t r a i t é  de  
15 2 8 . D e n o u v e l le s  c a la m ité s ,  d e  n o u v e l le s  im p o s i t io n s  
ex ig é e s  p a r  le  d u c  d e  S a v o ie  e t  s u r t o u t  la  c r a in te  d u  
jo u g  d e s  B e rn o is  a m e n è r e n t  le  m a n d e m e n t  d e  M o n th e y  
à  se m e t t r e  so u s  la  p r o t e c t io n  d e s  V a la i s a n s  e n  1536 . 
M o n th e y  d e v in t  u n e  d e s  d ix  b a n n iè r e s  m i l i t a i r e s  d u  
V a la is  e t  f u t  a d m in i s t r é  p a r  u n  g o u v e r n e u r  h a u t - v a l a i -  
s a n  q u i  a b s o r b a  le s  a n c ie n n e s  fo n c t io n s  d e  v id o m n e  e t  
d e  m a jo r  ; le  c h â t e la in  s u b s is ta ,  m a is  n e  f u t  p lu s  q u ’u n  
j u g e  in f é r ie u r ,  p r é s id a n t  le  C o n se il lo c a l .  L 'a d m i n i s t r a 
t io n  d e s  g o u v e r n e u r s  n ’a l la  p a s  s a n s  q u e lq u e s  a b u s  ; 
c e u x - c i  a b o u t i r e n t ,  le  8 s e p t .  1 7 0 0 , à  l ’a f fa ire  d u  g ro s  
B e l le t .  A u  s p i r i tu e l ,  M o n th e y  d é p e n d i t  d e  la  p a ro is s e  
d e  C o lo m b e y  j u s q u ’e n  1708 . L ’é g lise  p a ro is s ia le  a  é té  
r e c o n s t r u i t e  en  1851. U n  h ô p i ta l  a  é té  fo n d é  en  1384  p a r  
G u il la u m e  d e  M a r ig n y , c u ré  d e  B a g n e s .  L es  in o n d a t io n s  
d e  17 2 0  e t  1733  p r o v o q u è r e n t  la  p e rc é e  d e  C h â te a u -  
V ie u x  e t  l ’a m e n é e  d e  la  V ièze  a u  R h ô n e  p a r  u n  c h e m in  
p lu s  d i r e c t  e n  17 3 6 . L e  p o n t  de  b o is  q u i  t r a v e r s e  la  
r iv iè r e  d a t e  d e  1 8 0 9 . A u tr e s  i n o n d a t io n s  en  1 6 5 2 , 1676 , 
p e s te  en  1 3 5 0 .—  A rc h ,  lo c a le s .  —  R iv a z .  —  V a n th é r y  : 
H i s t ,  d e  M o n th e y  ( m n s .) .—  A . C o m te ss e :  L ’i n o n d â t ,  d e  la  
V iè z e  et la  p e r c é e  d e  C h â te a u -  V i e u x ,  d a n s  A  V . [ P .  B i o l e y . )

M O N T H E Y ,  d e .  F a m il le  v a la is a n n e  d ’a n c ie n n e  n o i  
b le s s e  q u i  a  p o r té  le s  n o m s  d e  M o n t i o l i , M o n t h e o l o , 

M o n t h e y s ; p r o b a b le m e n t  o r ig in a ir e  
d e  C h a m b é r y ,  e lle  a  p r is  so n  n o m  d e  la  
lo c a li té  o ù  e lle  e x e r ç a i t  le s  fo n c t io n s  de 
m a jo r .  É t e i n t e  d a n s  le s  m â le s .  A r m o i 
r ie s  : d ’a z u r  a u  c h e v ro n  d ’a r g e n t  ; d ès  
le  X V e s ., le  c h e v r o n  e s t  a c c o m p a g n é  
d e  t r o i s  é to ile s  o u  m o le t t e s  d ’o r . A u 
X V I«  s ., la  b r a n c h e  d e  M o n th é is  (S io n ) 
a d o p t a  le s  a rm e s  s u iv a n te s  : é c a r te lé ,  
a u x  1 e t  4 de  M o n th e y ,  a u x  2 e t  3 de  
C h e v r o n -V i l le t te .  L a  f a m ille  a  jo u é  u n  

rô le  i m p o r t a n t  p a r  le  n o m b r e  d ’offices h é r é d i ta i r e s  
q u ’e lle  a  p o s s é d é s  e n  V a la is  : m a jo r ie  de  M o n th e y  d ès  
e n v iro n  12 0 0  à  1 5 2 4 ; m é t r a l i e  de  B a g n e s  1 2 5 0-1501  ; 
v id o m n a t  d e  M a s so n g e x  v e rs  1 3 0 0 -1 6 0 6  ; d e  L e y - 
t r o n  d è s  1356 ; d e  M a r t ig n y  d è s  1498 ; d ’A rd o n -  
C h a m o s o n  d è s  1570 ; d e  S ie r r e  d è s  1577  ; s é n é c h a l ie

d e  S io n  d è s  1578, ces d e rn iè re s  c h a r g e s  j u s q u e  v e r s  
1798. E n  t e r r e  v a u d o is e ,  le s  M o n th e y  e u r e n t  d e s  
te r r e s  à  A ig le , à  C r is s ie r  (m a y o r s ) ,  à  B o u s s e n s  (m a y o rs )  
L e  p r e m ie r  m e m b r e  c o n n u  e s t  -— 1. R o d o l p h e ,  m a 

jo r  d e  M o n th e y  e n  1 2 1 1 . —  2 . B O SO N , 
s o n  f ils , a n c ê t r e  d e  l a  b r a n c h e  d i t e  M a- 
jo r i s .  —  3 . P i e r r e ,  p e t i t - f i l s  d u  n °  1, 
c h e v a l ie r ,  p r e m ie r  v id o m n e  c o n n u  de  
M a s so n g e x  1 2 9 7 . —  4 . P i e r r e ,  p e t i t -  
fils  d u  n °  3 , a c q u i t  le  v i d o m n a t  d e  L e y -  
t r o n  e n  13 5 6 , c h â t e la in  d e  C o n th e y .  —  
5 . A n t o i n e ,  fils d u  n °  4 ,  D r e n  d r o i t ,  
ju g e  d u  C h a b la is  v e rs  1412. —  6 . L o u i s ,  
f  1 4 5 3 , fils  d u  n °  5 , D r e n  d r o i t ,  p r é s i 
d e n t  d u  C o n se il d u c a l  d e  C h a m b é r y ,  a  
f a i t  c o n s t r u i r e  u n e  m a is o n  f o r te  à  M o n 
th e y .  —  7 . A n t o i n e ,  fils d u  n °  6 , ju g e  
d u  C h a b la is  e t  d u  G e n e v o is .  —  8 . B e r 
n a r d i n ,  fils d u  n °  7, ju g e  d u  C h a b la is  
1 5 1 0 , v id o m n e  d e  M a s so n g e x . S a  d e s 
c e n d a n c e ,  q u i  a  v e n d u  le  v id o m n a t  de  
M a s so n g e x  a u  X V I I e s ., s ’é t e in t  a u  d é b u t  
d u  X I X e s . —  9. B a r t h é l é m y , fils d u  
n °  5 , v id o m n e  d e  L e y t r o n ,  j- 1455 . —
10. B e n o î t ,  a r r iè r e - p e t i t - f i l s  d u  n °  5, 
b a i l l i  d e  L a u s a n n e  1 5 2 6 -1 5 2 8 .—  11. J e a n ,  
1 6 0 7 -1 6 9 8 , o ff ic ie r en  F r a n c e ,  p u is  c h â -  

. te la in  d e  S io n , b o u r g m e s t r e  d e  S io n  
1 6 5 4 -1 6 7 2 , g r a n d  b a i l l i  1 6 8 3 .—  12 . J o s . -  
A l e x i s  - F l o r e n t i n ,  1 7 1 6 -  1 7 8 5 , s é n é 
c h a l ,  c h â t e la in  d e  S io n , v id o m n e  de  L e y 
t r o n ,  M a r t ig n y ,  A rd o n  e t  C h a m o s o n . —  
13. M e l c h i o r ,  1 7 8 5 -1 8 4 8 , d e r n ie r  s é n é c h a l ,  
o ffic ie r e n  F r a n c e  e t  e n  E s p a g n e ,  c h e v a l ie r  
d e  S a i n t - L o u i s  e t  d e  S a in t - F e r d in a n d :  
—  14 . F e r d i n a n d ,  1 8 2 4 -1 9 0 3 , a v o c a t ,  
jo u r n a l i s te ,  m e m b r e  d e  la  C o u r d ’a p p e l ,  

c o n s e il le r  a u x  É t a t s .  D e r n ie r  m â le  d e  l a  f a m il le .  —  
G re m a u d .  —  P . B io le y : N o te s  s u r  M .  (m n s .) .  —  G é n é a l.  
d e  la  f a m . p a r  T a  m i n i. —  A rc h .  M o n th e y .  [P . B i o l e y , ]  

M O N T I .  F a m il le  te s s in o is e  m e n t io n n é e  à  M e n d r is io  
en  15 3 9 , à  B a le f n a  a u  X V I I e s . e t  d a n s  p lu s ie u r s  c o m 
m u n e s  d e s  d i s t r i c t s  de  
M e n d r is io  e t  de  L u g a n o .—
1. G a e t a n o ,  d ’Is e o , s c u lp 
t e u r ,  t r a v a i l l a  à  M ila n , 
c o n te m p o r a in  d e  G io c o n d o  
A lb  e r to li!  (f in  d u  X V I I I e 
e t  d é b u t  d u  X I X e s .) .  —
2 . R a f f a e l e ,  fils d u  n»  1, 
s c u lp t e u r ,  t r a v a i l l a  à  M i
la n ,  à  la  c o u r  d e  V ie n n e , 
o ù  il fit le b u s te  d e  l ’e m 
p e r e u r  J o s e p h ,  e t  à  L o n 
d re s ,  t  d a n s  c e t t e  v il le  
a u  d é b u t  d u  X I X e s. —
3. G i a n - B a t t i s t a ,  19 s e p t .
1781 - 1 4  m a i  1 8 5 9 , j u r i s t e ,  
p u b l ia  p lu s ie u r s  é c r i t s  de  
n a t u r e  p o l i t iq u e  e t  j u r i 
d iq u e ,  n o t a m m e n t  e n  f a 
v e u r  d e  la  ré fo r m e  c o n s 
t i t u t i o n n e l l e  d e  1 8 3 0 . E n  
1814, il p r i t  p a r t  à  la  r é v o 
lu t io n  d e  G iu b ia s c o  e t  f u t  
m e m b re  d e  la  r e g g e n z a  p ro v is o ir e .  C o n se ille r  d ’É t a t
1 8 3 0 -1 8 3 1 , u n  d e s  r é d a c t e u r s  d u  C o d e  c iv il te s s in o is  
18 3 7 . —  4 . A n t o n i o ,  f r è r e  d u  n °  3 , * 18 j u in  17 9 4  à  
B a le r n a ,  t  1843 à  C ò m e . D ” en  d r o i t ,  ju g e  a u  t r i 
b u n a l  c a n to n a l ,  c o n s e il le r  d ’É t a t  1 8 3 9 . R e n v e r s é  p a r  
la  r é v o lu t io n  d e  d é c e m b r e  18 3 9 , i l  f u t  c o n d a m n é  
à  s ix  m o is  d e  d é te n t io n  p o u r  p r é t e n d u e  h a u te  t r a 
h is o n . 11 q u i t t a  le  c a n t o n  e t  p u b l ia  : A t t i  e d  o s se rv a 
z io n i s u l l ’ a c c u s a  d o p o  la  r i v o l u z i o n e  d e l  1 8 3 9 ,  1841 .
—  5 . L u i  G ì-V in c e n z o ,  o ff ic ie r a u  s e r v ic e  d ’E s p a g n e ,  
c o lo n e l, j  d a n s  u n  c o m b a t  à  M a d r id  le  1 1 a v r .  1843 .
—  B ia n c h i  : A r t i s t i  t i c in e s i .  —  S K L .  —  B S t o r .  192:1.
—  A . B aro ffìo  : S to r ia  cl. c . T i c i n o .  —  S t .  F a n s c in i  : 
S v i z z e r a  i t a l i a n a .  —  R e s p in i - T a r t in i  : S t o r ia  p o l i t i c a
—  G u b le r  : G e sc h . T e s s i n .  [C. T r e z z i n i . ]

f  '

Monthey vers  la fin du X V I I I e s. D ’après un  tableau  à l ’huile appar tenan t  
à la commune de Monthey.

Gian-Batti sta  Monti. 
D ’après un  por tra i t  à l ’huile.
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M O N T I G E L ,  R u d o l f ,  p rit, p a r t  à  l a  c a m p a g n e  d e s  

L u c e rn o is  à  G r a n d s o n  e n  1476 , e t  r e ç u t  u n e  r é c o m 
p e n s e  d u  C o n se il d e  F r ib o u r g  p o u r  s o n  L i e d  v o n  G r a n d 
s o n .  —  A S  G 1 8 8 0 . —  L ie b e n a u  : D a s  a l te  L u z e r n . —  
B ä c h to ld .  [P .-X . W .]

M O N T I G N E Z  (C . B e r n e ,  D . P o r r e n t r u y .  V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e . E n  1 1 7 0 , M o n t - T e i g n é  ; 11 8 7 , M u n d i n i a -  
cu r n  ; 13 4 6 , M o n t a i g n y .  O n  y  a  t r o u v é  d e s  v e s t ig e s  d ’é d i
fic e s  r o m a in s  : m u r s ,  tu i le s ,  e tc .  L ’a b b a y e  d e  B e l le la y  
e t  le  p r ie u r é  d e  G r a n d g o u r d  y  p o s s é d a ie n t  d ’i m p o r t a n t s  
d o m a in e s  e t  le  p a t r o n a g e ,  a in s i  q u e  la  d e s s e rv a n c e  d e  
l ’é g lise  d e  S a in t - M a r t in .  D e s  c o n te s t a t i o n s  s ’é le v è r e n t  
e n t r e  l ’a b b a y e  e t  le s  h a b i t a n t s  ; e lle s  f u r e n t  ré g lé e s  p a r  
u n  a r b i t r a g e  e n  1 4 3 9 . M o n tig n e z  f u t  é r ig é  e n  p a ro is s e  
e n  1 8 0 2 . P o p u l a t i o n  : e n  1764 , 2 4 0  h a b .  ; 1 9 2 0 , 3 2 3 . —  
V o ir  T r o u i l l a t .  —  V a u t r e y  : N o t i c e s  I I .  [G. A.]

M O N T I L I E R  (a il .  M u n t e l i e r )  (G. F r ib o u r g ,  D . L a c . 
V . D G S ) .  C o m . e t  V g e  c o m p r is  a u t r e f o i s  d a n s  l a  b a n l ie u e  
d e  M o ra t .  A r m o i r i e s  : d e  g u e u le s  à  l a  b a n d e  d e  s a b le  

c h a r g é e  d ’u n  b r o c h e t  a u  n a t u r e l .  M o
r a t  lu i  c o n c é d a  le  d r o i t  d e  c o m m u n e  
e n  1 5 3 3 , m a is  l a  d é l im i ta t io n  d e  s o n  
t e r r i t o i r e  n e  d e v in t  d é f in i t iv e  q u ’en  
1 8 2 2 . L a  la n g u e  f r a n ç a is e  p r é v a l u t  j u s 
q u ’a u  X V I I e s .,  m a is  d è s  1 6 5 0  l ’a l le 
m a n d  g a g n a  d u  t e r r a i n  ; l ’é co le , fo n 
d é e  e n  1 6 9 7 , é t a i t  d é j à  a l le m a n d e .  E n  
1741 , u n  g r a n d  in c e n d ie  d é t r u i s i t  le  
v i l la g e ,  s a u f  c in q  m a is o n s  ; g r â c e  a u x  
s e c o u rs  d e  B e r n e  e t  d e  F r ib o u r g ,  il 

se  r e le v a  b i e n t ô t  d u  d é s a s t r e .  L ’é g lise  p a ro is s ia le  de  
M o ra t ,  S a in t - M a u r ic e ,  d é m o lie  e n  176 2  se  t r o u v a i t  p rè s  
d u  v il la g e  e t  le  c im e tiè r e  q u i  l ’e n to u r a i t  e s t  u t i l i s é  e n c o re  
a u j o u r d ’h u i  p a r  M o n ti l ie r  s e u le m e n t .  L ’in d u s t r i e  h o r lo -  
g è re  f u t  i n t r o d u i t e  a u  m il ie u  d u  X I X e s . D a n s  le  la c  
p lu s ie u r s  s t a t i o n s  l a c u s t r e s ,  d e s  â g e s  d e  l a  p ie r r e  e t  d u  
b r o n z e . —  K u e n l in  - .D ie t .  —  E n g e lh a r d  : D a r s t e l l u n g . —  
A S H F  IV ,  187 ; V I ,  34 8  ; V I I ,  2 6 3 . —  M D R  V I I ,  
2 8 9 . —  C a r l M ü lle r  : L e s  s ta t i o n s  l a c u s t r e s , d a n s  A F 1 9 1 3 .
—  A rc h .  d ’É t a t  F r ib o u r g .  —  A rc h ,  d e  M o ra t .  [R .  M.] 

M O N T I L L E T .  F a m il le  d ’H e r m a n c e  r e c o n n u e  g e n e 
v o is e .  E l le  a  d o n n é  a u  X I X e s . d e s  d é p u té s  a u x  co n se ils  
lé g is la t i f s  e t  —  W i l l i a m , * 1 8 7 9 , m u s ic ie n .  [C. R.]

I V I O N T J O V E T .  F a m il le  o r ig in a i r e  d e  S a v o ie  q u i 
a p p a r a î t  en  V a la is  a u  X I I e s . —  1. G u i l l a u m e , b a r o n  d e  
V é v ê q u e  C o n o n , t é m o in  a u  t r a i t é  d e  la  M o rg e  e n  1179 .
—  2 . R o d o l p h e , c h e v a l ie r ,  v e r s  1 2 5 0 . —  3 . F r a n ç o is , 
d e r n ie r  d e  s a  f a m il le ,  a u  X I V e s. L e  f ie f  d e s  M o n t jo v e t  
à  G ra n g e s  p a s s a  a u x  d ’A lb i —  G re m a u d  I - I V .  —  
R a m e a u .  [ T a . 1

M O N T L I N G E N  (C . S a in t - G a l l ,  0 .  O b e r r h e in ta l ,  
C o m . O b e r r ie t .  V . D G S ) .  V g e . C o m . e t  p a ro is s e .  E n  1155  
v i l l a  M o n t i g e l s .  E n  12 1 5  u n  p r ê t r e  s é c u l ie r  e s t  in s ta l lé  
à  M o n tl in g e n ,  e n  1 2 7 5  l ’é g lise  e s t  m e n t io n n é e .  L e  n o m  
M o n t i c u l u s ,  p lu s  t a r d  M o n tl in g e n ,  p e r m e t  l ’h y p o th è s e  
d ’u n e  f o n d a t io n  e c c lé s ia s t iq u e  d e  l ’é p o q u e  r h é to -  
r o m a in e  e t  q u e  l a  c h a p e l le  d e  S a in te - A n n e  s u r  la  
c o llin e  o u  u n  s a n c tu a i r e  a n t é r i e u r  c o n s t r u i t  a u  m ê m e  
e n d r o i t ,  f u t  le  p r e m ie r  l ie u  d e  c u l te  d e  c e t t e  c o n tr é e .  
E n  f a i t ,  M o n tl in g e n  f u t  le  c e n t r e  re l ig ie u x  d u  v a s t e  d o 
m a in e  im p é r ia l  d e  K r ie s s e r n  e t  p a r t a g e a  ses  d e s t in é e s  
p o l i t iq u e s  j u s q u ’e n  1 7 9 8 . L ’é g lis e -m è re  f o n d a  le s  c h a 
p e lle n ie s  d ’O b e r r i e t ,  K r ie s s e rn ,  M ä d e r ,  E ic h e n w ie s  e t 
B la t t e n .  L e  p a t r o n a g e  d e  M o n tl in g e n  a p p a r t e n a i t  a u x  
s e ig n e u rs  d ’E m s  e t  p a s s a  e n  1773  à  la  p a ro is s e .  C o n tr a i 
r e m e n t  a u x  a u t r e s  c o m m u n e s  d u  R h e i n t a l ,  l a  p a ro is s e  
d e  M o n tl in g e n  r e s t a  h o s t i le  à la  R é f o r m a t io n .  E l le  f u t  
m a in te n u e  d a n s  l ’a n c ie n n e  fo i p a r  le  c u ré  D ie p o ld  H u t e r  
e t  s e s  n o m b r e u x  a d h é r e n t s ,  a in s i  q u e  p a r  le  p a t r o n  de 
l ’é g lise , M a rx  S i t t i c h  d ’E m s .  O b e r r ie t  e t  M o n tlin g e n  
f u r e n t  a t t a q u é s  p a r  e n v i r o n  6 0 0  r é fo r m é s  d u  R h e in ta l ,  
q u i  d é t r u i s i r e n t  le s  t a b l e a u x  d e  l ’é g lise  p a ro is s ia le  de  
M o n tl in g e n .  M ais  a p rè s  la  b a ta i l l e  d e  K a p p e l  d e  1531 , 
c e t  a c t e  f u t  p u n i .  S u c c e s s iv e m e n t  M ä d e r  e n  1654 , 
K r ie s s e rn  e n  1 7 3 4 -1 7 3 5 , K o b e lw a ld  e n  18 0 1 , O b e r r ie t  
e n  1 8 0 6 -1 8 0 8 , se  d é t a c h è r e n t  d e  la  p a r o is s e  d e  M o n tl in 
g e n . E ic h e n  w ies  e s t  l a  s e u le  lo c a l i té  q u i  fa s s e  e n c o re  
p a r t i e  d e  c e t t e  t r è s  a n c ie n n e  c o m m u n a u té  e c c lé s ia s t iq u e .  
E n  18 0 3 , M o n tl in g e n  f u t  a t t r i b u é  à  la  c o m m u n e  p o l i t i 
q u e  d ’O b e r r ie t  ; e n  18 3 4 , M o n tl in g e n ,  a in s i  q u ’E ic h e n -

w ie s , r e d e v in r e n t  d e s  c o m m u n e s  b o u rg e o is e s .  —  H  a r 
ti e g g e r  e t  W a r t m a n n  : D e r  H o f  K r i e s s e r n .  —  H e lb o k  : 
R e g e s te n  v o n  V o r a r lb e r g ,  n os 4 9  e t  7 5 . —  I .  v o n  A r x  : 
G e s c h . S t .  G a lle n .  —  N a e f  : C h r o n ik .  —  N ü s c h e le r  : 
G o tte s h ä u s e r .  [B t.]

M O N T L I N G E R B E R G  (C . S a in t - G a l l ,  D . O b e r-  
r h e i n t a l ,  C o m . O b e r r ie t .  V . D G S ) .  I m p o r t a n t e  s t a t i o n  
p r é h i s to r iq u e .  E n  a v a l  d u  H ir s c h e n s p r u n g  le  R h e i n t a l  
e s t  t r a v e r s é  p a r  u n e  c h a în e  r o c h e u s e  q u i ,  b ie n  a v a n t  
l ’é p o q u e  h is to r iq u e ,  a  é té  d iv is é e  e n  c o llin e s  p a r  le  
g la c ie r  e t  le  f le u v e  : ce s o n t  le  B la t t e n b e r g ,  le  M o n t-  
l in g e r b e r g  e t ,  a u - d e là  d u  R h in ,  le  K u m e r s b e r g ,  le  
S c h e l le n b e r g ,  e tc .  Ces c o llin e s , h a b i t é e s  à  l ’é p o q u e  
n é o l i th iq u e ,  o n t  é té  u n  c e n t r e  d e  c u l tu r e  ; c e t t e  c o lo 
n i s a t io n  a  d u r é  e n  p a r t i e  j u s q u ’à  l ’é p o q u e  r o m a in e  ; le  
M o n tl in g e rb e rg  n ’a  l iv r é  j u s q u ’ic i q u e  d e s  t r o u v a i l l e s  
d e  l ’â g e  d u  b r o n z e ,  a in s i  q u e  d e  l a  p re m iè re  e t  d e  la  
d e u x iè m e  é p o q u e  d u  fe r .  L es  fo u il le s  p r a t iq u é e s  p a r  
le  M u sé e  h i s to r iq u e  d e  S a in t - G a l l  (1 9 0 3 , 1 9 1 2 -1 9 1 3 , 
1 9 1 5 , 1 9 2 1 , 1 9 2 2 , 1 9 2 5 -1 9 2 7 ) o n t  d o n n é  d e s  r é s u l 
t a t s  i n t é r e s s a n t s  e t  f o n t  d u  M o n t l in g e rb e rg  u n  c e n 
t r e  d e  r e c h e r c h e s  d e  l ’é p o q u e  d u  b r o n z e  e t  d e  H a ll-  
s t a t t  s u r  le  v e r s a n t  N o rd  d e s  A lp e s .  L e s  fo u il le s  de  
1903  o n t  m is  à  d é c o u v e r t  p rè s  d u  l ie u  d i t  « B u r g  » u n  
d o u b le  m u r  d e  p ie r r e s  s è c h e s  s o u te n a n t  d e s  d e g ré s  e n  p ie r 
re s  n o n  ta i l lé e s .  A u  N o rd  d e  ce  p o in t ,  le s  d e rn iè re s  
fo u il le s  o n t  f a i t  d é c o u v r i r  d e s  t r a c e s  d e  f e u  e t  d e  fo y e rs  
a v e c  d e  l a  t e r r e  c u i te ,  d e s  c e n d r e s ,  d e s  o s s e m e n ts  r o m 
p u s ,  s o u v e n t  c a lc in é s  e t  d e  n o m b r e u x  f r a g m e n ts  d ’u n e  
c é r a m iq u e  g é n é r a l e m e n t  g ro s s iè r e .  Ces t r a c e s  d ’h a b i t a 
t io n  s o n t  r é p a r t i e s  s u r  t o u t e  l a  s u p e r f ic ie  fo u il lé e  ; il en  
e s t  d e  m ê m e  p o u r  le s  o b je t s  d e  b r o n z e  ; to u te f o i s ,  e n  
r a is o n  d e  l ’e x p lo i ta t io n  d e  l a  c a r r iè r e ,  s e u l le  v e rs a n t.  
N o r d - O u e s t  a  é té  m é th o d iq u e m e n t  e x p lo ré .  E n  f a i t  
d ’o b je ts  d e  m é ta l ,  o n  a  t r o u v é  d e s  h a c h e s  d e  c u iv re  e t  
d e  b ro n z e ,  d e s  m o r c e a u x  d e  f o n te  q u i  i n d iq u e n t  l ’e x is 
te n c e  d ’u n e  f o n d e r ie  a u  M o n tl in g e rb e rg ,  q u e lq u e s  p o in te s  
d e  la n c e ,  d e  f lè c h e , d e s  h a c h e s  à  a i le ro n s ,  v ig o u r e u s e m e n t  
t r a v a i l l é e s ,  b ie n  p a t in é e s ,  d e s  fa u c i l le s ,  d e s  f ib u le s  d e  
H a l l s t a t t  e t  d e  t o u t e s  le s  é p o q u e s  d e  l a  T è n e , d es  b r a 
c e le ts  e t  d u  fil d e  f e r ,  d e  p e t i t e s  ro u e s  d é c o r a t iv e s  s e r 
v a n t  d ’a g ra fe s  e t  d e  t ê t e  d ’é p in g le s ,  d e s  c h a în e s  en  
c a n u le s  t r e s s é e s ,  d e s  a n n e a u x  à  s is t r e ,  d e s  b o u to n s  à  
œ il le t  e t  d e s  b o u c le s .  O n  d o i t  m e n t io n n e r  s p é c ia le m e n t  
l a  « m o n n a ie  a n n e lé e » , d e u x  p e lle s  o v a le s ,  g ra v é e s  e t  c i
se lé e s , a v e c  u n e  p o ig n é e  to r d u e ,  e t  le  « d a u p h in  » (? )  q u i  
f o r m a i t  v r a i s e m b la b le m e n t  l ’e x t r é m i té  d u  lo n g  m a n c h e  
d ’u n e  c u il le r  à  p o t ,  d e u x  m o r c e a u x  d e  b r a c e l e t  en  
v e r r e  b le u ,  e n f in ,  u n e  c o lle c tio n  d e  f r a g m e n ts  d e  c h a în e  
d e  fo rm e  c y l in d r iq u e  e t  d e  b o u to n s  d ’a m b r e  ro u g e .  L e s  
o b je ts  d e  f e r  t r o u v é s  d a n s  le  v o is in a g e  a p p a r t i e n n e n t  
à  u n e  é p o q u e  p o s té r ie u r e .  L e s  b ro n z e s  d u  M o n tl in g e r -  
b e r g  s o n t  é t r o i t e m e n t  a p p a r e n t é s  à  l a  c iv i l i s a t io n  do  la  
H a u t e - I t a l i e ,  n o t a m m e n t  à  ce lle  d i te  d e  V il la n o v a .  D es  
t r o u v a i l l e s  a n a lo g u e s ,  f a i t e s  s u r  le s  co ls  g r is o n s ,  p e r 
m e t t e n t  d e  d ire  q u e  d e s  o b je t s  o n t  é té  im p o r té s  e t  q u ’il 
y  a  e u  u n e  in f lu e n c e  d e  s ty le  d u  v e r s a n t  S u d  s u r  le  
v e r s a n t  N o r d  d e s  A lp e s .  L e s  n o m b re u s e s  t r o u v a i l l e s  
d ’o b je t s  d e  b ro n z e  f a i te s  a u  R a in b e r g ,  p rè s  d e  S a lz 
b u r g ,  r a p p e l l e n t  d ’u n e  m a n iè r e  f r a p p a n t e  c e lle s  d u  
M o n tl in g e rb e rg .  Ic i ,  on  a  é g a le m e n t  d é c o u v e r t  d e s  
to m b e s  d o n t  a u c u n e  to u te f o i s  n ’a  p u  ê t r e  s c ie n t i f iq u e 
m e n t  é tu d ié e .

L es  fo u il le s  d e  1921 o n t  a m e n é  l a  d é c o u v e r te  s u r p r e 
n a n te  d e  t o u t  u n  s y s tè m e  d e  fo u r s  d e  p o t ie r s  d e  l ’é p o q u e  
de  H a l l s t a t t ,  te l s  q u ’o n  n ’e n  a v a i t  e n c o re  j a m a is  t r o u v é s  
j u s q u ’ic i. L e  g ro u p e  d e  fo u r s  I - I I I  e n to u r e  u n e  p la q u e ,  
p ir i fo rm e ,  q u i  m o n te  lé g è r e m e n t  d e  l a  p la c e  d u  fe u  
v e r s  le s  t r o i s  v o û te s  so u s  le s q u e lle s  l a  c h a le u r ,  c o n d u i te  
p a r  u n  s y s tè m e  d e  c h e m in é e s ,  p a s s e  à  la  s u r f a c e .  P e n 
d a n t  l a  c u is s o n , le  fo y e r ,  s i tu é  e n t r e  le s  t r o i s  fo u r s ,  
é t a i t  c o u v e r t  d ’u n  m a n te a u  p ro v is o ir e .  A in s i  le s  p o t e 
r ie s ,  c o u c h é e s  s u r  la  p la q u e  e t  t o u r n a n t  l e u r  o u v e r tu r e  
v e r s  le  fe u  é t a i e n t  e n  c o n ta c t  c o n s t a n t  a v e c  l ’a i r  le  
p lu s  c h a u d .  N o n  lo in  d e  là  se  t r o u v e  u n  f o u r n e a u  d o n t  
le  m a n te a u  p r o v is o ir e  e n  te r r e - g l a is e  c u i te  e s t  e n c o re  
c o n s e rv é .  L e s  p o t ie r s  o n t  é g a le m e n t  la is sé  d e s  i n s t r u 
m e n ts .  L a  c é r a m iq u e  p r é s e n te  d e s  fo rm e s  p a r t i c u l i è r e s  ; 
le s  r e c h e r c h e s  d e  G . v o n  M e r h a r t ,  à  M a y e n c e , o n t  d é 
m o n t r é  q u ’e lle  a  d û  ê t r e  im p o r té e  d u  S u d - E s t  p a r  le
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Ob j e t s  t r o u v é s  au Mon t l in g e r b e r g

1. Hache en bronze (long. 16,5 cm.). —  2. Chaînon d ’ambre  rouge, perforé (long. 6 cm.) —  3. Mar teau à douille en bronze 
(7 cm.). —  4. Pendenti f en bronze (diam. 6 cm.). —  5. Boucle en bronze ciselé ornée de 3 cabochons e t d ’annelets  (long. 5,1 cm.). 
—  6 et  7. Bobines en argile (diam. 4 cm.). —  8. Bracelet en bronze (diam. ext. 7,3 cm.). —  9. « Dauphin  » en bronze ciselé 
(l’extrémité  d ’une cuiller à  po t  ?) (long. 5,9 cm.). —  10. Fragm ent  de fibule en bronze de la première période de La Tène. —
11. Fragm ent  d ’une fibule serpentiforme en fer. —  12 e t 15. Pendentifs en bronze. —  13. Tête  d ’épingle en bronze, gravée. — 
14. Plaque en bronze repoussé. —  16 e t 17. Pe tites  formes d ’ambre.  —  18. Vase à anse (19,5 cm. de h a u t  e t 14 cm. de diam. à 
l ’ouverture),  de la fin de l’époque de Halls tatt ,  type  semblable à celui trouvé  à Melaun (Tyrol méridional);  se t rouva i t  dans  le 
four à potier I.



798 MONTMAGNY MONTMOLLIN
T y r o l  m e r id io n a l  e t  le s  p a s s a g e s  d u  B r e n n e r  e t  d e  T A r l 
b e r g .  C eci p e r m e t  d ’é t a b l i r  q u e  la  p é r io d e  l a  p lu s  r ic h e  
d u  M o n tl in g e rb e rg  a p p a r t i e n t  à  l a  c iv i l i s a t io n  d e  H a ll-  
s t a t t ,  m a is  à  u n  m o m e n t  o ù  le s  G a u lo is  d e  la  H a u te -  
I t a l i e  u t i l i s a i e n t  d é jà  le s  m a té r i a u x  e t  le s  fo r m e s  d e  
l ’é p o q u e  d e  L a  T è n e .  L e s  o b je t s  t r o u v é s  s o n t  e x p o sé s  
a u  M u sée  h i s to r iq u e  d e  S a i n t - G a il. —  J a h r e s b e r ic h t e  
des A wl. M u s e u m s  S : .  G . — . I S G U . —- X S A  17 , p .  9 6 -9 8 ; 
1903 , p .  2 2 7 . —  W ie n e r  P r ä h i s t .  Z t s c h r .  1927 , X I V ,  65- 
118. [H . B E S S L E R . j

M O N T M A G N Y  (C . V a u d ,  D . A v o u c h e s . V . D G S ) .  
C o m . e t  V g e . A u  X I I  I"  s ., ( d e )  M a n n i a c o  ; 1458, M o n tm a -  
g n ie l .  O n  a  t r o u v é  à  M o n tm a g n y ,  a u  b o is  R o s s e t ,  q u a t r e  
tu m u lu s  d e  l ’â g e  d u  b ro n z e .  A u  m o y e n  â g e , le  v i l la g e  
d é p e n d a i t  d i r e c te m e n t  d u  d u c  de  S a v o ie ,  à  r a is o n  de  
ses  b ie n s  d e  C u d re fm . P lu s  t a r d ,  i l  f u t  r a t t a c h é  à  C o n s
t a n t i n e  e t  n e  r e d e v in t  u n e  c o m m u n e  d i s t in c te  q u ’en  
1811 . —  Ü H 14 [M. R.]

M O N T M A Y E U R  o u  M O N T M A J E U R ,  d e .  F a 
m ille  s a v o y a r d e ,  q u i  a  d o n n é —  1. G a s p a r d ,  f  1433 , 
s e ig n e u r  d e  M o n tm a y e u r  e t  d e  B r ia n ç o n ,  m a r é c h a l  de  
S a v o ie ,  b a i l l i  d e  Y a u d  e n  1 4 0 1 -1 4 0 4  ; il a c q u i t  en  
1402 le s  s e ig n e u r ie s  d ’O ro n  e t  d e  P a lé z ie u x ,  m a is  u n  
t r a i t é  r e c o n n u t  a u  c o m te  d e  S a v o ie  u n  d r o i t  d e  r a c h a t  
d o n t  ce d e r n ie r  f i t  u s a g e .  —  2 . J a c q u e s ,  f r è r e  d u  n °  1, 
p r ie u r  d u  B o u r g e t  1 3 8 2 , d e  L u  t r y  1 3 9 1 -1 4 0 0 . —  3. 
A m é d é e ,  t  1 4 2 2 , fils d u  n °  1, p r i e u r  d e  L u  t r y  1401- 
1406 , é v ê q u e  d e  M a u r ie n n e  1 4 1 0 , t r a n s f é r é  à  L a u s a n n e  
e n  1 4 1 5 , m a is  ce  t r a n s f e r t  n e  f u t  p a s  r é a l is é .  —  
F o r a s  : A r m o r i a l .  —  H is e ly  : C o m té  d e  G r u y è r e  —  D H V .
—  [M . R .] —  L a  f a m ile  p o s s é d a ,  a u  X V I e s ., p a r  s u i te  
d ’a ll ia n c e  a v e c  la  f a m ille  P e s m e s ,  u n e  p a r t i e  d e  la  
s e ig n e u r ie  d e  la  M o liè re  a in s i  q u e  B r a n d is  1 5 4 7 -1 6 0 7 .
—  F r a n ç o i s  v e n d i t  u n e  p a r t i e  d e  s a  c o s e ig n e u r ie  à  
F r ib o u r g  e n  1 5 4 0 , e t  le  r e s te  d e  ses  d r o i t s  e n  1549 
p o u r  le  p r ix  d e  2 0 0 0  e c u s  d ’o r .  —  B ise  : N o ti c e  s u r  la  
p a r o i s s e  d e  M u r i s t  e t la  s e ig n e u r i e  d e  la  M o l i è r e .  —  v  
M iilin e n  : B e i t r .  I ,  9 1 . [H . V .j

M O N T M E L O N  (C . B e r n e ,  D . P o r r e n t r u y .  V . D G S ) .
C orn , e t  V g e  c o m p o sé  d e  M o n tm e lo n -D e s s u s  e t  M o n t-
m e lo n -D e s s o u s  d a n s  la  p a ro is s e  d e  S a in t - U r s a n n e .  A u  
X I V e s ., M o m e lo t .  A n c ie n n e  e x p lo i ta t io n  d e  fe r .  E n  
16 1 4 , le  c h a p i t r e  d e  S a in t - U r s a n n e  y  p o s s é d a i t  q u a t r e  
c o lo n g e s . L e  v i l la g e  f u t  b r û lé  p e n d a n t  la  g u e r r e  de  T r e n te  
a n s  e t  r e c o n s t r u i t  a u  X V I I e s. —  C h è v re  : H i s t ,  d e  S t .  
X J rsa n n e . [G .  A.]

M O N T M I R A I L  (C . e t  D . N e u c h â te l ,  C o m . T h ie lle -  
W a v r e .  V . D G S ) .  D o m a in e  q u i  f u t  d o n n é  en  1618 à  
A b ra m  d e  T r ib o le t ,  le q u e l  y  c o n s t r u i s i t  u n  c h â t e a u .  
L e  d o m a in e  p a s s a  a u  d é b u t  d u  X V I I I e s. à  F r a n ç o is  
d e  L a n g e s  d e  L u b iè r e s ,  g o u v e r n e u r  d e  la  p r in c ip a u té ,  
q u i  lu i  d o n n a  le  n o m  d e  M o n tm ira i l  e n  s o u v e n i r  d ’u n e  
a n c ie n n e  s e ig n e u r ie  d e  la  fa m ille ,  p u is  à  l a  fa m il le  
d e  W a t te v i l l e .  E n  1 7 6 6 , le s  f r è r e s  m o r a v e s  o u v r i r e n t ,  à  
M o n tm ira i l ,  u n  i n s t i t u t  p o u r  j e u n e s  filles , q u i  s u b s is te  
e n c o r e ,  m a is  ils  n e  d e v in r e n t  p r o p r ié t a i r e s  d u  d o m a in e  
q u ’e n  18 4 7 . —  E .  Q u a r t i e r - l a - T e n te  : L e  c a n to n  d e  N e u 
c h â te l ,  I re s é r ie ,  I I I ,  p .  2 3 2 . [L . M.]

M O N T M O L L I N  (C . N e u c h â te l ,  D . V a l -d e -R u z .
V . D G S ) .  C o m . e t  V g e  m e n t io n n é  d è s  1 3 5 6 . A r m o i r i e s  : 
d ’a z u r  à  u n  m o u l in  à  v e n t  d ’o r  p o s é  s u r  u n  m o n t  de  
s in o p ie .  M o n tm o ll in  f o r m a  e n  1 4 8 6 , a v e c  le s  G e n e v e y s -  
s u r -C o f ïr a n e  e t  G o ffran e  u n e  g é n é r a le  c o m m u n a u té ,  q u i 
s u b s i s ta  j u s q u ’e n  1 8 2 7 . I l  n ’é t a i t  q u ’u n  v il la g e  s i tu é  
s u r  le s  ju r i d i c t i o n s  d e  la  C ô te , d e  R o c h e f o r t  e t  d e  V a - 
la n g in .  E n  1 8 2 4 , i l  f u t  r a t t a c h é  à  la  j u r i d i c t i o n  de 
R o c h e f o r t  e t  u n  t e r r i t o i r e  c o m m u n a l  lu i  f u t  a d ju g é  ; 
d é l im i ta t io n  e n  1 8 2 9 . A u  s p i r i tu e l ,  il d é p e n d  d e  G of
f r a n e .  P o p u l a t i o n  : 1 9 2 0 , 177  h a b .  —  W . P ie r r e -
h u m b e r t  : C o f f r a n e ,  d a n s  M N  19 1 0 . [L. M.]

M O N T M O L L I N ,  d e .  F a m il le  n e u c h â te lo is e  q u i 
t i r e  s o n  n o m  d u  v il la g e  d e  M o n tm o ll in ,  c i té e  à  C o ffran e  
a u  d é b u t  d u  X I V e s . D a n s  l a  s u i te  e lle  d e v in t  r e s s o r 
t i s s a n t e  d e  p lu s ie u r s  c o m m u n e s  d u  c a n to n  e t  d e  P r o 
v e n c e  ( V a u d ) .  F ix é e  à  N e u c h â te l  d è s  lé  X V I e s. ; u n e  
b r a n c h e  ( r e m o n t a n t  à  u n  n e v e u  d u  n °  26 ) e s t  é ta b l ie  
en  A m é r iq u e .  S e u l le  p r e m ie r  r a m e a u  e s t  e n c o re  r e p r é 
s e n té  à  N e u c h â te l .  A n o b lie  e n  1 6 5 7 , e lle  o b t in t  u n e  a u g 
m e n ta t i o n  d ’a rm o ir ie s  e n  1 7 0 9 . A r m o i r i e s ,  p r im i t i 
v e s  : d e  s a b le  a u  m o u lin  à  v e n t  d ’a r g e n t  ; c o n c e s s io n

d e  1657 : d e  g u e u le s  à  t r o i s  b a n d e s  d ’a r g e n t ,  a u  c h e f  
d ’o r  c h a r g é  d e  t r o i s  lo s a n g e s  d ’a z u r  ; c o n c e s s io n  d e  

17 0 9  : é c a r t e lé ,  a u x  1 e t  4 , d ’a r 
g e n t  à  u n  v o l d ’a ig le  d e  P r u s s e  d e  s a 
b le ,  a u x  2 e t  3 d e  M o n tm o ll in  (a n o b l i ) .  
—  1. Cl a u d e , |  1 5 7 3 , n o t a i r e ,  m a ir e  
d e  T r a v e r s ,  p u is  d e  R o c h e f o r t  1 5 5 6 , 
d e  la  C ô te  1 5 5 8 . —  2 . J o n a s , r e c e v e u r  
d e  V a la n g in ,  j- p e u  a p r è s  1641 à  3 6  
a n s .  A n c ê t r e  d e s  q u a t r e  r a m e a u x  s u i 
v a n t s .  —  3 . J e a n - J a c q u e s , f r è r e  d u  
n °  2 , c a p i ta in e  a u  s e rv ic e  d e  F r a n c e ,  
t  10  d é c . 16 4 2  à  T u r in .

P r e m ie r  r a m e a u .  —  4 . G e o r j j c s ,  * s e p t .  1 6 2 8 , 
f  11 n o v .  1 7 0 3 , fils d u  n "  2 , D r en  d r o i t ,  p r o c u r e u r  
g é n é r a l  1 6 5 5 , c h a n c e l ie r  d ’É t a t  1 661 ; d e s t i tu é  p a r  
M ar ie  d e  N e m o u rs  en  1679 , il f u t  r é t a b l i  d a n s  ses  f o n c 
tio n s  p a r l e  p r in c e  d e  C o n d é  
eu  1682  e t  d e s t i tu é  u n e  
n o u v e l le  fo is  e n  1 6 9 3 . I l  
j o u a  u n  rô le  c o n s id é ra b le  
d a n s  le  g o u v e r n e m e n t  n e u -  
c h â te lo is  e t  s ’in té r e s s a ,  
d a n s  le s  d e rn iè re s  a n n é e s ,  
à  la  c a n d i d a tu r e  d u  ro i 
d e  P r u s s e  à  l a  s o u v e r a i 
n e té  d e  N e u c h â te l ,  m a is  
il n ’e s t  p a s  l ’a u t e u r  des 
M é m o ir e s  p u b l ié s  so u s  so n  
n o m  e n  1831 . I l  f u t  a n o 
b l i  e n  1 6 5 7  p a r  H e n r i  I I  
d e  L o n g u e v i l le .  —  5 .
C h a r l e s , fils d u  n °  4 , * 4 
o c t .  1 6 6 4 , o ff ic ie r en  
F r a n c e ,  p u is  en  H o lla n d e ,  
m a jo r  1 6 9 3 , c o lo n e l 1697 
d ’u n  r é g im e n t  d e  s o n  n o m , 
f  1 7 0 2 . F u t  c h a r g é  d e  Georges de Montmollin.
p lu s ie u r s  n é g o c ia t io n s  p a r  D ’après un po r t ra i t  à l 'huile. 
G u il la u m e  I I I  d ’O ra n g e ,
e n t r e  a u t r e s ,  à  M a d r id  en  17 0 0 . —  6 . F r a n ç o i s , fils d u  
n °  4 , 13 j u in  1 6 6 9 - s e p t .  1704 , c a p i t a in e  e n  H o l la n d e  
1 6 9 2 ,l i e u te n a n t - c o lo n e l  17 0 2 . —  7 . J e a n - H e n r i , 6 n o v .  
1671 - 14  s e p t .  1725 , c a p i ta in e  en  H o l la n d e  16 9 3 , m a jo r  
1 6 9 7 , q u i t t a  le  s e r v ic e  1 7 0 2 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1709 . 
—  8 . G e o r g e s , fils d u  n e 7, 1 7 1 0 -1 7 8 0 , m a ir e  d e  V a 
la n g in  1 7 3 9 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 7 5 1 , s u s p e n d u  e n  1767 , 
lo rs  de  l ’a f fa ire  d e s  f e rm e s ,  r é t a b l i  17 6 9 . D é m is s io n n a  
en  1777  e n  f a v e u r  d e  s o n  fils —  9 . J e a n - F r é d é r i c , 
1 7 4 0 -1 8 1 2 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1 7 7 7 , m a ir e  d e  V a la n g in  
1 7 7 7 -1 8 0 3 . C o r r e s p o n d a n t  de  D a v id  d e  P u r y  e t  so n  
e x é c u te u r  t e s t a m e n t a i r e .  P u b l i a  e n  1767 u n  M é m o ir e  
j u s t i f i c a t i f  d e s  c o n s e i l le r s  d ’É t a t  d e  M o n t m o l l i n ,  P u r y ,  
m a ir e  d e  la  C ô te , e t P u r y ,  c o lo n e l . . .  C h a m b e lla n  d u  ro i 
d e  P r u s s e ,  c h a n o in e  d e  M a g d e b o u rg .  —  10 . G e o r 
g e s , fils d u  n °  8 , 1753- 
1 8 1 8 , d i r e c te u r  d e s  fo r ê ts  
e t  _ b â t im e n t s ,  c o n s e il le r  
d ’É t a t  1794 , ju g e  a u x  
T ro is  É t a t s ,  c o lo n e l d es  
m i l i c e s . —  i l .  G e o r g e s , 
fils  d u  n °  9 , e n se ig n e  a u x  
g a rd e s  s u is s e s  à  P a r i s ,  tu é  
le  10  a o û t  1792. —  12.
F r é d é r ic -A  u (ju ste ,  fils 
d u  n °  9 , 1 7 7 6 - 1 7  a v r i l  
1836, c o n s e il le r  d ’É t a t  d è s  
1803 e t  s e c r é ta i r e  d ’É t a t  
1 8 1 0 -1 8 3 1 , m a ir e  d e  V a 
la n g in  1 8 0 3 -1 8 1 0 , t r é s o r ie r  
g é n é r a l  18 3 0 , d é p u té  a u x  
A u d ie n c e s  g é n é r a le s  e t  a u  
C o rp s  lé g is la t i f .  I l  f i t  p a r 
t i e  d ’u n e  d é p u ta t i o n  e n 
v o y é e  a u  ro i  de  P r u s s e  à  
B â le  e n  j a n v i e r  1 8 1 4 , f u t  Frédéric-Auguste de Montmollin. 
d é p u té  à  la  D iè te  e n  181 5  D’après un por tra i t  à l ’huile, 
e t  s ig n a  l ’a c t e  d ’in c lu s io n
d e  N e u c h â te l  d a n s  la  C o n fé d é r a t io n .  —  13. F r a n ç o i s , 
fils d u  n °  12 , 1 8 0 2 -1 8 7 0 , ju g e  a u  T r ib u n a l  s o u v e r a in ,
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m a ir e  d e  V a la n g in  1 8 4 1 -1 8 4 8 , j u g e  d ’a p p e l  1 8 4 8 -1 8 4 9 , 
d é p u té  à  la  C o n s t i t u a n te  18 5 8 . D ire c te u r ,  p u is  p ré s i 
d e n t  d e  la  C aisse  d ’É p a r g n e .  —  14. G e o r g e s , fils  d u  
n °  13 , 9 o c t .  1 8 3 2 - 8  ju in  19 0 6 , d é p u té  a u  G ra n d  C onse il
1 8 6 5 -1 8 7 4 , 1 8 7 7 -1 8 8 9 , 1 8 9 2 -1 9 0 4 , ju g e  a u  t r i b u n a l  d e  
N e u c h â te l  1 8 6 2 -1 8 7 1 , p r é s id e n t  1 8 7 1 -1 8 7 7 , ju g e  de  
p a ix  d e  N e u c h â te l  1 8 8 6 -1 9 0 6 , p r é s id e n t  d u  C o n se il 
d ’a d m in i s t r a t i o n  d u  J u r a - N e u c h â te lo i s  1 8 8 6 -1 9 0 6 . —  
L iv r e  d ’O r d e  B e l le s - L e t t r e s  d e  N e u c h â te l .  —  15 . G e o r g e s , 
fils  d u  n °  14 , 19 a o û t  185 9  - 21 o c t .  1 9 2 0 , D r m e d .,  m é d e 
c in  d e  l ’h ô p i t a l  d e  la  P r o v id e n c e  1 8 8 9 -1 9 1 9 , c o lo n e l, 
m é d e c in  d e  la  2= d iv is io n .  —  16 . A u g u s t e , fils d u  n °  12, 
19 a v r i l  1 8 0 8 -  5 j a n v .  1 8 9 8 , g é o lo g u e , m e m b r e  f o n d a te u r  
de  la  S o c ié té  n e u c h â te lo is e  d e s  S c ie n c e s  n a tu r e l l e s .  A u 
t e u r  d ’u n  M é m o ir e  s u r  le  t e r r a in  c r é ta c é  d u  J u r a ,  1835, 
e t  d ’u n e  C a r te  g é o lo g iq u e  d u  C . d e  N e u c h â te l .  E n s e ig n a  la  
g é o lo g ie  à  l ’a c a d é m ie  e n  1847 , p e n d a n t  l ’a b s e n c e  
d 'A g a s s iz .  —  B u l l .  S c .  n a t .  N e u c h .  X X V I ,  3 6 7 . —  17. 
J e a n , fils d u  n °  16 , * 2 j u in  18 3 5 , d é p u té  a u  G ra n d  
C o n se il 1 8 6 5 -1 8 8 9 , c o lo n e l, c o n s e il le r  m u n ic ip a l  d e  N e u 
c h â t e l  1 8 6 7 -1 8 8 8 . —  18 . H e n r i , f r è r e  d u  n °  17 ,*  26  m a rs  
1842  à  N e u c h â te l ,  t  6 j u i n  1923  à  V a la n g in .  D r m e d .,  
m é d e c in  d e  l ’h ô p i t a l  d e  l a  v il le  1 8 8 1 -1 9 1 4 , l i e u te n a n t -  
c o lo n e l,  m é d e c in  d e  la  2° d iv is io n  18 9 1 , r é d a c t e u r  des 
F e u i l l e s  d ’h y g i è n e  1 8 8 8 -1 8 9 4 .

D e u x i è m e  r a m e a u .  —  1 9 . J o n a s - P i e r r e , p e t i t - f i l s  
d u  i l 0 2 , t  1732 , c o n s e il le r  d ’É t a t  17 0 9 .

T r o i s i è m e  r a m e a u .  —  20 . J e a n ,  ills d u  n °  2 , t  1696 , r e 
c e v e u r  d e  V a la n g in  16 6 1 , t r é s o r ie r  g é n é r a l  1669, c o n 
s e il le r  d ’É t a t  1 6 8 5 . —  2 1 . E i i e h ,  fils d u  n °  2 0 , b a n n e r e t  
d e  N e u c h â te l ,  c o n s e il le r  d ’É t a t  e t  c h a n c e l ie r  17 0 9 , f  en  
W e s tp h a l ie  e n  j a n v i e r  1 7 1 4 . I l  f u t  u n  d e s  p r in c ip a u x  
a g e n t s  d e  la  c a n d i d a tu r e  d u  ro i  d e  P r u s s e  e n  1 7 0 7 . —
22 . F r é d é r i c - G u i l l a u m e , 1 7 0 9 -1 7 8 3 . fils d u  n °  21 , 
p r o f e s s e u r  d e  b e l le s - le t t r e s  à  N e u c h â te l  1 7 3 7 -1 7 4 1 , p a s 
te u r  à  M é tie r s  1 7 4 2 -1 7 8 3 . C ’e s t  p e n d a n t  so n  m in is tè r e  
à  M é tie r s  q u e  J . - J .  R o u s s e a u  v in t  s ’y  r é f u g ie r  de  
1762  à  17 6 5 . I l  y  s o u le v a  u n  c o n f l i t  à  p ro p o s  d e  s a  p a r t i 
c ip a t io n  à  la  S a in te -C è n e  e t  p r o v o q u a  u n e  p o lé m iq u e  
d a n s  la q u e l le  le  p a s t e u r  f u t ,  à  t o r t ,  f o r t  m a l  a r r a n g é .  —
2 3 . J o n a s , fils  d u  n °  2 0 , 1 6 7 6 -1 7 4 2 , m a ir e  d e  V a la n g in  
1709 , c o n s e il le r  d ’É t a t  17 1 4 , c h a n c e l ie r  p ro v is o i r e  1714 , 
d é f in i t i f  1720 . —  2 4 . J e a n - H e n r i , fils d u  n °  23 , s e c ré 
t a i r e  d ’É t a t  1 7 2 3 -1 7 4 0 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1738 , c h a n 
c e l ie r  1 7 4 2 , f  a v r .  17 5 0 . —  2 5 . E m e r , fils d u  n °  23 , 
m a ir e  d e  la  C ô te  1 7 4 4 , c o n s e il le r  d ’É t a t  1750 , c h â t e la in  
d u  L a n d e r o n  1 7 5 8 -1 7 7 3 .

Q u a tr iè m e  r a m e a u .  —  2 6 . H e n r i , p e t i t - f i l s  d u  n °  2, 
t  f é v r .  1 7 4 7 , l i e u te n a n t -  
c o lo n e l, c o n s e il le r  d ’É t a t  
1727  —  27 . J e a n - F r é d é - 
r i c , 1 7 6 9 -1 8 1 5 , p e t i t - f i l s  
d u  n °  26 , c a p i ta in e  a u  r é 
g im e n t  M e u ro n  a u x  In d e s ,  
se  d i s t in g u a  à  S e r in g a p a -  
t a m .  — 2 8 . L o u i s ,  n e v e u  
d u  n °  2 6 , 1 7 3 4 -1 8 0 5 , p r o 
c u r e u r  d e  V a la n g in  1774 , 
c o n s e il le r  d ’É t a t  1 7 7 4 . —  
V oir E .  Q u a r t i e r - l a - T e n te  : 
F a m i l l e s  b o u r g e o is e s  d e  
N e u c h â te l .  —  B i o g r .  n e u c h .
I I .  —  V . H u m b e r t  : L e  
c h a n c e l ie r  d e  M o n tm o l l i n ,  
d a n s  M N .  1 8 9 4 .—  J .  J e a n -  
j a q u e t  : L e s  é lu d e s  d u  
c h a n c e l ie r  d e  M o n t m o l l i n ,  
d a n s  M N  19 2 3 . [L. M ]

M O N T O L I E U ,  I s a 
b e l l e  d e ,  175 1 -1 8 3 2 , fille  
d u  p a s t e u r  l a u s a n n o is  A n - 
to in e -N o é  P o l ie r ,  d e  B o t 

t e n s ,  e lle  é p o u s a  e n  1769  B e n ja m in  d e  C ro u s a z , t  1775 , 
p u is  en  1786 le  b a r o n  L o u is  d e  M o n to lie u , d e  N îm e s . 
E l le  e s t  l ’a u t e u r  d e  r o m a n s ,  d o n t  C a r o l in e  d e  L ic h t f i e ld ,  
1 7 8 6 ; d e  r é c i t s  h is to r iq u e s ,  L e s  C h â te a u x  s u i s s e s ,  e t  s u r 
t o u t  d e  t r a d u c t io n s  o u  d ’a d a p t a t i o n s  d ’u n  g r a n d  n o m b re  
d e  r o m a n s  a l le m a n d s  o u  a n g la is .  —  F r a n c e  p r o te s t .  —  
d e  M o n te t  : D ic t io n n a i r e .  —  G é n é a lo g ie  P o l i e r .  [M. R.]

M O N T O R G E  (e n  a l le m a n d  B i s e n b e r g ) (C . F r i 

b o u r g ,  D . S a r in e ,  C o m . F r ib o u r g .  V . D G S ) .  M o n a s tè re  
d e  f r a n c is c a in e s  à  F r ib o u r g ,  f o n d é  p a r  J a c q u e s  V a ll ie r ,  
s e ig n e u r  d e  S a in t - A u b in ,  le  28  m a r s  1626 . L e  21 n o v .  
162 8  f u r e n t  in s ta l lé e s  le s  p r e m iè r e s  m o n ia le s .  L a  c h a 
p e lle , d é d ié e  à  s a in t  J o s e p h ,  a  é té  c o n s a c ré e  le  2 ju i l l e t  
1635 . P a r  l ’e x p lo s io n  d u  m a g a s in  à  p o u d r e  d e  la  t o u r  d e  
B o u rg u i l lo n ,  le  9 j u i n  1 7 3 7 , le  c o u v e n t  e t  l a  c h a p e l le  
f u r e n t  c o n s id é r a b le m e n t  e n d o m m a g é s .  L e  m a î t r e - a u te l  
d e  l a  c h a p e l le  e s t  e n  a r g e n t  r e p o u s s é ,  l 'o r g u e  e s t  d e  
M o se r. D a n s  le  c o u v e n t  se  t r o u v e  u n  o u v ra g e  d e  
s c u lp tu r e  s u r  b o is ,  p r im i t i v e m e n t  u n  v o le t  d ’a u te l ,  
r e p r é s e n ta n t  l a  v is i te  d e  M a r ie  a u  T e m p le ,  œ u v re  
p r o b a b le m e n t  e x é c u té e  p a r  G e ile r  e n  1 5 2 5 .—  V o ir  S e 
m a i n e  c a th .  1 9 1 7 . —  P .  d e  P u r y  : J .  W a l l i e r ,  d a n s  
A S H F  V I I I  —  K u e n l in  : D i d .  I. —  F A  1 9 0 3 . —  F  G  
X I X ,  5 3 . [G . B cbn.l

M O N T O R G E  (C . V a la is ,  D . e t  C o m . S io n . V . D G S ) .  
C h â te a u  c o n s t r u i t  s u r  l ’é p e r o n  r o c h e u x  d e  ce  n o m  p a r  le  
c o m te  A y m o n  d e  S a v o ie  ; il d u t  ê t r e  a b a t t u  p a r  ce  d e r 
n ie r  a p rè s  le  t r a i t é  de  1233 . R e le v é  p e u  a p rè s  p a r  l ’év ê -  
q u e  L a n d r i ,  il p a s s a  en  1260  à  P ie r r e  d e  S a v o ie ,  p u is  r e 
v i n t  à  l ’é v ê c h é  en  1268 . L e  c h a p i t r e  e t  la  v i l le  d e  S io n  
c o n t r ib u a i e n t  a u x  X I I I e e t  X I V e s . à  l a  g a rd e  d e  ce  
c h â t e a u ,  q u i  f u t  e n c o re  o c c u p é  p a r  la  S a v o ie  e n  1352  e t  
1415 , a v a n t  d e  t o m b e r  so u s  le s  c o u p s  d e s  p a t r i o t e s  
a m e u té s  c o n t r e  le s  R a r o g n e ,  p r o b a b le m e n t  e n  1 4 1 7 , en 
m ê m e  t e m p s  q u e  la  S o ie  e t  B e a u r e g a r d .  —  R a m e a u  : 
C h â te a u x  d u  V a l a i s .  —  G re m a u d  I  I I .  [T a.]

M O  N T P  R E V E  Y R E S  (C . V a u d ,  D . O ro n . V . D G S ) .  
V g e  e t  C orn , q u i  p a r a î t  a v o i r  p r im i t i v e m e n t  a p p a r t e n u  
a u  c h a p i t r e  d e  L a u s a n n e ,  le q u e l  le  c é d a  a v a n t  1160 a u x  
r e l ig ie u x  d u  G ra n d  S a in t - B e r n a r d  m o y e n n a n t  p a ie m e n t  
d ’u n e  r e d e v a n c e  a n n u e l le .  V e rs  1 5 0 0 , le  p r ie u r é  d e  M o n t-  
p re v e y r e s  d e v in t  u n  b é n é f ic e  à  d is p o s i t io n  d u  c h a p i t r e  
q u i  le  p o s s é d a i t  e n c o re  e n  1536 . L ’ég lise  S a in t - L a u r e n t  
f u t  d é m o lie  e n  1 7 5 8  e t  u n  n o u v e a u  te m p le  f u t  c o n s t r u i t  
p lu s  h a u t  ; o n  y  p la ç a  l ’a n c ie n n e  c h a i re  e t  u n e  c lo c h e  
d e  1483  ; le s  v i t r a u x  s o n t  d e  1 8 9 5 . L a  m a is o n  d u  p r ie u r  
e s t  d e v e n u e  l a  c u re .  L ’é g lise  é t a i t  d è s  1228 , p a ro is s ia le  ; 
e lle  s e r v a i t  e n  m ê m e  t e m p s  d ’é g lise  c o n v e n tu e l le .  R e 
g is t r e  d e  b a p tê m e s  d è s  1 6 2 7 , d e  m a r ia g e s  d è s  16 2 8 , d e  
d é c è s  d è s  1 7 2 8 . —  D H V .  [M. R .j

M O N T R É A L  ( C E R C L E  D E ) .  C erc le  a r i s t o c r a t i 
q u e  d u  h a u t,  d e  la  v il le  d e  G e n è v e . C ’é t a i t  u n  d e s  p lu s  
a n c ie n s ,  p e u t - ê t r e  le  p lu s  a n c ie n  d e s  c e rc le s  g e n e v o is .  I l  
f u t  f e rm é  e n  17 8 2 , c o m m e  to u s  les  a u t r e s  c e rc le s  e x is 
t a n t s ,  e n  v e r t u  d e  l ’É d i t  d e  p a c i f ic a t i o n .  A  l ’é p o q u e  r é 
v o lu t io n n a i r e ,  so n  n o m  r e p a r a î t  q u e lq u e fo is  p o u r  d é s i
g n e r  le  c e rc le  d e  B o is y  q u i  a v a i t  r e p r is  s a  su c c e ss io n  
c o m m e  c e rc le  d i r e c te u r  d u  p a r t i  a r i s t o c r a t i q u e . [E .-L .  B.] 

M O N T R É  AL  I S T E S .  N o m  d o n n é  à  G e n è v e  a u x  
p a r t i s a n s  d e s  C o n se ils , q u i ,  v e r s  1 7 3 7 , é t a i e n t  c o m p o sé s  
d e  r é a c t io n n a i r e s .  I l  v i e n t  d ’u n  d e s  c h e fs  d e  ce  p a r t i  : 
B e r n a r d  d e  B u d é ,  c o m te  d e  M o n tré a l .  —  J u l l i e n  : 
H i s t ,  d e  G e n è v e .  [C. R.]

M O N T R E U X  (C . V a u d ,  D . V é v e y . V . D G S ) .  E n  
1050 , M u s t r u a c i  ; 1 2 1 5 , M u s t r u e l .  N o m  d e  la  p a ro is s e  
e t  c e rc le  fo r m é  d e s  c o m m u n e s  d u  C h â te la r d ,  d e s  P l a n 
ch e s  e t  d e  V e y ta u x ,  e t  q u e  p o r t a i t  d é jà  l ’a n c ie n n e  p a 
ro is s e .  L e  t e r r i to i r e  d e  M o n tr e u x  a p p a r t e n a i t  p r im i 
t i v e m e n t  à  l ’é v ê q u e  d e  S io n , q u i  y  p e r c e v a i t  d é jà  
e n  1050 la  d îm e  d u  p a in  e t  d u  v in ,  e t  q u i  y  e x e r ç a i t  la  
j u s t i c e  p a r  l ’i n t e r m é d ia i r e  d ’u n  v id o m n e ,  office  v e n d u  
e n  129 5  e t  131 2  a u  c h a n o in e  G ira rd  d ’O ro n , p o u r  la  
s o m m e  c o n s id é ra b le  d e  10 0 0  lb .  m a u r iç o is e s .  L ’é v ê q u e  
d e  S io n  r e c e v a i t ,  e n t r e  a u t r e s ,  l ’h o m m a g e  d u  c o m te  de  
S a v o ie  p o u r  ses  b ie n s  à  l ’E s t  d e  l a  c lu se  d e  C h illo n  e t  
c e lu i d u  s e ig n e u r  d e  B lo n a y  p o u r  ce  q u ’il  p o s s é d a i t  e n t r e  
le s  d e u x  b a ie s  d e  C lä re n s  et d e  M o n tr e u x .  E n  1317, 
G ira rd  d ’O ro n  c é d a  a u  c o m te  d e  S a v o ie  t o u t  ce q u ’il 
t e n a i t  d u  v id o m n a t  e n t r e  l a  B a y e  d e  M o n tr e u x  e t  la  
c lu se  d e  C h illo n , n e  r e t e n a n t  q u e  ce q u ’il  a v a i t  à  l ’O u e s t  
d e  l a  B a y e ,  q u i  d e v in t  la  s e ig n e u r ie  d u  C h â te la r d .  P e u  
a p rè s ,  l ’é v ê q u e  d e  S io n  c é d a , d e  s o n  c ô té ,  a u  c o m te ,  le  
p a t r o n a g e  d e  l ’é g lise  d e  M o n tre u x ,  d e  te l le  s o r te  q u e  la  
m a is o n  d e  S a v o ie  e u t ,  d è s  lo rs ,  t o u t e  a u t o r i t é  s u r  la  
p a r t i e  o r ie n ta le  d e  Montreux, d e  la  B a y e  à  V ille n e u v e  ; 
le  s e ig n e u r  d u  C h â te la r d  d is p o s a i t  de la  p a r t i e  o c c id e n 
t a le ,  m a is  en  p r ê t a  t  h o m m a g e  à  s o n  t o u r  a u  c o m te .

L a  c o n s t r u c t io n  d u  c h â t e a u  d u  C h â te la r d ,  e n  14 4 1 , la

Isabelle de Montolieu. 
D’après une lithographie de 
Ch. Gruaz (coll. Maillait).
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c o n c e s s io n  d e  f r a n c h is e s  en  1457  p a r  J e a n  d e  G in g in s -  
L a  S a r r a ,  s e ig n e u r  d u  C h â te la r d ,  à  « l a  p a ro is s e  d e  M o n 
t r e u x  », c ’e s t - à - d i r e  à  la  p a r t  q u ’il e n  p o s s é d a i t  e t  q u i 
é t a i t  la  p r in c ip a le ,  f u r e n t  l ’o r ig in e  d e  la  c o n s t i t u t i o n  
d e  l a  c o m m u n e  d u  C h â te la r d .  L a  c o m m u n e  d e s  P la n c h e s ,  
e n t r e  la  B a y e  e t  V e ra y e ,  c ’e s t - à - d i r e  e n t r e  la  B a y e  d e  M o n 
t r e u x  e t  l a  V e ra y e  e s t  ce q u e  le  c o m te  d e  S a v o ie  a c q u i t  
d e  G ira rd  d ’O ro n . L a  c o m m u n e  d e  V e y ta u x ,  à  l ’E s t  d e  la

L ’é g lise  p a ro is s ia le  e s t  d é d ié e  à  s a in t  V in c e n t ,  le  
p a t r o n  d e s  v ig n e ro n s .  L ’é d if ic e  a c t u e l  d a te  d e  1 4 9 5 . 
O n  y  v o i t  u n e  c lo c h e  d e  1 4 7 3 , p r o v e n a n t  d e  l ’a n c ie n n e  
é g lise . L a  p a ro is s e  a v a i t  2 0 0  f e u x  e n  1 4 1 6 , 30 0  e n  1453 , 
ce q u i  in d iq u e  u n e  p o p u la t io n  d e  15 0 0  à  2 5 0 0  h a b i t a n t s .  
R e g is t r e s  d e  b a p tê m e s  d è s  1 5 9 0 , d e  m a r ia g e s  d è s  
1609 , d e  d é c è s  d è s  1 7 4 5 . C ’e s t  d e p u is  le  t e m p s  où  
J e a n - J a c q u e s  R o u s s e a u  p u b l i a i t  la  N o u v e l le  H é lo ï s e

V e v e y s e  a v e c  C h illo n , r e p r é s e n te  ce  q u ’il t e n a i t  p r i 
m i t i v e m e n t  d e  l ’é v ê q u e  d e  S io n . Ces d e u x  d e rn ie r s  t e r 
r i to i r e s  f u r e n t ,  d è s  le  X I V e s .,  a u  b é n é f ic e  d e s  f r a n 
c h ise s  o r d in a i r e s  d es  v ille s  s u j e t t e s  d e  S a v o ie .  C es t ro i s  
c o m m u n e s  s o n t  d e m e u ré e s  in d é p e n d a n te s  so u s  le  r é 
g im e  b e r n o is .  E l le  le  s o n t  r e s té e s  so u s  le  ré g im e  v a u -  
d o is ,  m a is  u n  « C o n se il d e  c e rc le  » a  é té  c ré é  p o u r  r é 
g le r  le s  i n t é r ê t s  c o m m u n s  à  to u  te  la  r é g io n  d e  M o n tre u x .

(1 7 6 1 ) , q u e  la  b e a u t é  d u  s i te  d e  M o n tr e u x  a  a t t i r é  le s  
t o u r i s t e s ,  e t  r e t e n u  l ’é t r a n g e r .  Ce m o u v e m e n t  s ’e s t  
f o r te m e n t  a c c ru  d e p u is  1 8 8 0 , e t  l ’a g g lo m é r a t io n  m o n -  
t r e u s ie n n e  c o m p te  a u j o u r d ’h u i  17 0 0 0  h a b i t a n t s .  —  
V o ir  F .  d e  G in g in s  : L ’a n c i e n n e  v i d a m i e  d e  M o n t r e u x .  
—  B u g . R a m b e r t  : M o n t r e u x  e t le s  e n v i r o n s .  —  G. 
B e t t e x  : M o n t r e u x .  —  C h . G ill ia rd  : S e i g n e u r s  et p a y s a n s  
d a n s  la  p a r o i s s e  d e  M o n t r e u x .  —  D H V .  [M. R.]

Montreux vers 1790. D’après une gravure de L s Joyeux  e t Wexelberg.
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